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RAPPORT'
DES

COMMISSAIRES DES TRAVALUX PUBLIÇ$,
SOUMIS DEVANT L'ASSEMBLÉE LÉGISLATIVE, LE 12 JUILETI 1847.

BUREAU DEs TnAvAUx PUBLICS,
Montréal, 21 Juin, 1847.

L'Hlon. D. DÂr,ï, -

Secrétaire Provincial.
MONsIEUR,- En conformité ile la quatorzième

clause dle l'Acte de la 9me Victoria, chapitre 37, qui
établit le Départeinent des Travaux Publics, les
Commissaires ont l'honneur ' de soumettre à Son
Excèllence le Gouverneur-Général, 'le Rapport sui-
vant:-

Aussitôt ledr entrée en 'fonctions, les Commissaires
se sont empressés de se mettre bien au courant (le
l'état des différens .uvrages en cours d'exécution dans
la Province, et nous avons fait des arrangemens pour
en commencer d'autres,(pinur lesquels des-fonds avaient
été appropriés) gous le plus court délai possible.. Les
détails particuliers relatifs à .chacun de ces ouvrages
sont donnés sous le titre spédial d'une ma'nière qui, je
l'espère, vous satisfera.

Depuis la formation d'un "-Bureau des' Travaux,
Publics" jusqu'à l'époque où les Commissaires' ont
été nommés, en vertu-de l'Acte de la dernière Session,
on avait -toujours employé bn Ingénieur attaché au
Burean qui demeurait principalement à Montréal, et
surveillait tous les ouvrages génralement, et était
toujours prét à'cdonner sur chaque ouvrage les rensei-
gnemens dont con pouvait avoir besoin. -Ces fonctions
.étaient remplies ,par Samuel" Keefer, Ecr., mais les'
Commissaires'trouvèrent'qu'avant leur nomination, le
Gouvernement Exécutif l'avait envoyé' prendre la
surveillance dlu Canal de Welland, en qualité d'Ingé-
nieur résident, en remplacement de M. Power, qui
avait résigné. '

'Les Canaux étant considérés comme 'les ôuvrages
les plus importans qui soient placés sous leur contrôle,
les Commissaires pensent qu'il convient d'en traitern'
premier lieu, en commençant par le

Canal de Welland.
M. KeeferTut chargé, ainsi gue nous Pavons dit

plus'haut, de surveillercet ouvrage avant larnomina-
'tion-des Comunissaires, et avait reçu s'es instructions 'à
ce sujet, du Gouvernement Exécutif, comme sit:--
'c A Samuel Keefer, Eer., '

""'Bureau'du Secrétaire,
"'Montréal, 24 "Juin, 1846.

" Monssiq n,- J'ai P'honneur de vous informer,
ipar ordre du GouvQrneur-Général, gueiSon- Excel

" lence, enrCônseil aria eniconsidération lefuit dela
"résignation 'de M.PoweommeIngénieur du Canil
'de Melbilandet..la néceásité dleilommnr quelqu'n à

sa place,;et qu'il a plu-à SonExcelence de vous
nmnsôii - ld dit

'En 'conséqnence-lai r à,Son'Excèllence éin
£Lorisilord et voulssifsîez èiteêxn
etu rappordé l d ce'trge se oès,
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" nécessaires pour le terminer, etc., etc., et également
"(de fournir au Département des Travaux Publics,

aussi promptement que possible, les plans, descrip
(ions et nutres.renseignemens relatifs -aux Travaux
" ydrauliques, et à la prospérité du Ceani en gé-
"éral.

JC 'ai etc..

(Signé,) "D. DALY."'

il n'est pas hors de propos de remarquer ici que bien
que, comme on l'a dit plus haut, M. Keefer ait "porté
le titre de "Ingénieur'du Bureau des TravauxPubliçs"
et qu'on pourrait supposer pas.conséquentqi'il con-
naissait parfaitement. tousles ouvrages 'en,cpurs' d'exé-
cution, et particulièrement un ouyrage.auss.impp t t

-qu le e Canal de Welland, il n'avait'néanmons pris
aucune part à la préparation des devis 'vlto
ni, subséquemrmient ,à sa ýconstruction, puisqu ele
avait été confiée à M. Power, etne pouvait par con
séquent, sans un examen très attentif de l'état .des
contrats et de l'ouvracre meême, donner. dqs irenseigne-
mens sur lexactitu e desquels on pouv.ait. compter
Cette circonstance, jointe aux ,fonctions .rdmqariretp
nullement ;faciles d'Ingéntieur résid.antr.et de Suirm.ten-
dant a été 'ca use-qu'il a.dû 'écouler unetain tes
avant qu'il pût accomplir les ordres de 1'E écut ,

Les ,Commissaires chargés die P u r'i
nisiration dI -ci-devant Bureau des Travaux ,Publi s
ayant pris des renseignemens -,sur 'excédacntde
dépense au-delà de Pévaluation ,originle et', de -
propriation faite pour cet ouvrage, et .ayant présenté
un rapport sur ce sujet à la Législature, .nous-pe
croyons pas qu'il soit nécessaire d'entrerdeanuyea '

dansdes'd(6tails à cet égard.

'' L'évaluation 'primritive était de ~495,866 08. 8d.,
et e28Mr,14,(date du Rayord l'Eniquée)
P'n'trouva qu'à cette époqufe un excédant de £87,890
9s. Id. avait1été dépensé 'en.'sus, et qiue, suivant ;la
déclaration faite par 'M. 'Killaly 'aux Commissaires
d'Enquùéte, 'il faudrait encore £183,828 '. 8dpour
compléter le Canal; e cette somme 'futen consé-
qcaance ~accordée..duranltrladernière Session de la¡Lé.
gislature.'

'jLes Comrsisirès sontsurpris que,surne évaluation
faite poni'comvléter lr anal:en.suivant le niveau 'le î'

plis éle tlemoinsdon ait pensé quil
était possible .de l'ettreprendre pour la mém etri

11 Victorioe.

rrrrr~

t
r~rr

r., I.

'I

r"'



11 Victorie. Appendice (Q. Q.) A. 1847.

Appendice
(Q. Q.) le Canal aussi parfaitement que le public a incontesta-

blement le droit de s'y attendre, vu les dépenses consi-
12Juillet. dérables qui y ont été faites; et outre les instructions

de lExécutif, ils prescrivirent à M. Keefer d'être très
particulier dans ses recherches ittur sssurer si les
travaux tels qu'évalués et entrepris comprendraient,
lorsqu'ils seraient terminés, tout ce qu'il reste à flaire.
Par le Rapport de M. Keefer (Appendice lettre A)
on verra qu'il tudra un surcroît de £123,000 et il en
donne les raisons. Cette- somme .considérable ayant
été déclarée nécessaire sitôt après que lit somme cutsi-
dérée comme suivante avait été votne par la Légilature,
le Gouvernement Exécutif donna à ce Département,
le 27 Octobre dernier, l'ordre de suspendre toute
dépense jusquà nou el ordre, sur les ouvrages soi-
vaUns, le nouvel Aqueduc, le niv ait ilu Lac Erie, le
Havre, les jetées et les ouvrages du Port Colborn', le
Nouveau Havre, les jetées et ouvrages du 'ort Dal-
housic, et géiérialemen tous les ouvrages qui lie ne tit-
tachaient pas à la ligne de commtunirion directe entre
les Ports Dalhousie et Maitlail et le Canal alimentaire
(feeder).

Cet ordre fut communiqué sans délai à M. Keefer,
et il le reçut à peu près vers lépoque de la visite dii
Commissaire ri chef au Canal de Vellantd, lu 12
Novembre. M. Robinson visitn, avec M. Keeper, toutes
les parties dle ce Canal où les travaux étaient en cours
d'exécution et qui se trouvaient comprises dans la mi-
nute du Conseil. La saison étant arrivée <le suspentL e
les travaux des Aqueducs (à cause de lagelée,) et les
travaux n'étant nulle part poussés activi.îemet à cete
saison le lannée, il devint nécessaire presqu'entière-
ment de se conformer à !'ordre de suspendre. Les
Cornmissaires, après s'être bien informé et avoir con-
sulté leur Ingénieur, ont pensé qu'il était de leur
devoir de représenter respectueusement au Gouverne-
ment les mauvais etrets d'arrêter pendant longtems les
travaux en cours d'exécution. LAquedue était avancé
à ce point qu'il ne pouvait être abandonné avec-ûreté.
L'entreprise était entre bonnes mains, et tontes les
réparations étaient faites pour le terminer à teins.

Il est également nécessaire de livrer à la circutla-
tion le plus promptement possible le Havre et P'ecluse
du Port Colborne, attendu que la route pour aller au
Lac Erie (ptar le Canal alimentaire) étant plus
longue de 13 milles et présentant dli courant, augmente
le tems e t hl dépense du passage dles bâtimens d'un
Lac à l'autre de ininière à diminuer dl beaucoup le
transit par le Canal.

Le reste des ouvrages liés au niveau du Lac Erie
était aussi fort avancé ; et les Commissaires dans ces
circonstances insistèrent fortement sur l'urgence dle
continuer avec vigueur tous les travaux commencés,
et le refus le leur permettre de ce faire (au moins jus-
qu'au montant <le lia balance de l'appropriation), aura,
nous le craignons, le mauvais efet dle retarder le para-
chèvement complet du Cinal une autre année.

La question de l'adoption dii niveau dlu Lac Erie
ayant été décidée par le ci-devant B3ureau des Travaux
'ublics, et les travaux ayant fait d'anssi grands

progrès les Commis:atires considèrent qu'il est trop
lard aujourd'hui pour discuter ivec avantage la conve-
nanCe de cette mesure. Mais elle aurait pu être
rtardée pendant quelques annéCes, et il n'y a guères
lieu le douter que la Grande Ilivière autrait ftourni une
quantité d'eau suflisatinte pour tous les besoins de la
navigation après avoir mis la Chaussée en bon ordre.
Il faut néanmoins reconnaître que ti facilité d'alimen-
tid- la Caial en tirant une quantité d'eau illimitée
iflectenent du Larc Erie procurera bien des résultats
importans. Au moyen de cette prise d'eau à même le
Lac, il est hiors de doute que le Canal scia toujours
suflimamment alimenté à l'avenir, et ce moyen est plus
certain que de d( pendre entièrenirct (comnve aujotir-
d'hui) de l'efliccité de la Chuussêelde Dunrville,

Appendi
sorte d'ouvrage en tout tems exposé à clos accidens, (Q. Q.)
et qui exige des soins constans et une grande surveil--
lance pour le tenir en bon ordre. L'eau du Lac four- 12MJuilt
nira abondamment (les forces pour fuire mouvoir des
iachines.tout le long (lu Canal, et augmentera par-là

de beaucoup la valeur des vastes propriétés îossédées
par le Gouvernement; les Commissaires croient donc
devoir recommander (le poursuivre vigoureusement
l'achèvement le cet ouvrage à lépoque la plus rap.
prochée qu'il sera possible.

La nécessité de rouvrir au commerce la route la
plus courte ou de Port Colborne, devient de jour en
jour plus évidente. On se plaint beaucoup du retard
que 'on éprouve à passer d'un Lac à l'autre par la
route du Canal alinenitaire, et toute décision qui aurait
lett de retarder l'ouverture de la route la plus

courte aurait un etiet très pernicieux sur le commerco
et le revenu du Canal.

Bien que pour faire tout ce que M. Keefer indique
on ait besoin (le la somme qu'il mentionne (en sus de
l'appropriation actuelle) il ne sera pas nécessaire do
la lépenser maintentint ; nous pensons que la somme
de £82,000 silira avec ce qîui reste dle l'appropriation
pour terminer les pumties les plus iinportantes du

Le Canal a été tenu en bon ordre durant la saison
dernière par M. Keefer, tver l'aide d'assistait, capables,
deipuiis le mois (le J1in, l l'exception de brèclies très
considértbles survenues de la nouvelle Ecluse No. 2,
au-dessous le Ste. Catlerine, et à la vieille Ecluso au
Port Dalhousie, par suite de l'éboulement d'un lerras-
sement tîp ès des pluies d'une abondance extratordinaire
en Novembre dernier. L'écluse de garde construite
en cet endroit par M. Power avait été repré-
semée comme tout-à.fait insufiisante par M.
Keefer quelque feins aiparavant, iais il était impos.
sible de rien faite pour en aiutmniter li capacité,
jusqu'à ce que Pettu Gut été retirée pour l'hiver.
Ces dommages furent réparés avec beaucoup di'etfrt5,
et uit grand nomybre (le bàtimncis destiiés potur Osvc-go
et d'autres ports purent parvenir à leur destination,
bien que la rigueur de la saison ait fait craindre un
moment que cela ne pourrait avoir lieu. L'écluse de
garde a été aggrandie depuis, tant à l'écluse No. 2
qu'au Port Dalhousie, et il est à espérer qu'avec cles
soinls Convenables de lit part des sur veillbns, le retour
d'accidens aussi sérieux n'est plus à craindre.

Le CaialI a été ouvert cette année, le 14 Avril:
La substitution du nouvetu chemin (le btlaige à Pan-
cien chemin si lortueux entre la nouvelle écluse No.
2 et le Port Dalhtutsie, et l'élévation <lu niveau do
manière à relier la vieille écluse No. 2, sont de grandes
améliorations et facilitent beaur oup) le piaivatge des vais-
seaux. Depuis la jonction jusqu'à la Grande Rivière
lu niveau a été creusó de manière û permettre le
passage le btimens tirant huit pids d'eau. . Le Canal
de Welland a été ouvert 20 jours avant le Canal
d'Erie, et le Hai re de Port Mtitland était libre de
glaces, si bien que les bàtimens purent y entrer trois
semaines avant qu'ils le purent au Havre de Buffalo,
ce qui fait voir l'importance de Il route le la Grande
Rivière ou du Canal alimentaire pour la navigation
hâtive.

Le R apport de M. Keefer ,(Appendice lettre A),
fournit beaucoup de r.nseignemens utiles; et le ta-
bleau qui y est annexé litit voir ce que l'ouvrage a
coûté jusqu' ce jour, et lus sommes qui seront encore
nécessaires pour té complûter.

M. Barrett, actuellement Ingénieur du Canal de
Lathine, mais qui a été ci.devaînt employé au Canal
de Welland depfuis son commencement jusqu'à son
achèvement par la Compagnie du Canal de Welland,
et ensuite par le Bureau des Tritvaux Publies, fut
envoyé par ordre de l'Eidcutif en Janvier deinier
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pendice - ppend e
. Q.) pour examinAr le Canal et faire rapport dans le but de tante et rapide, à laquelle elles sont inévitablernent (Q Q.)s'assurer de ce qu'il y avait de mieux à faire dans exposées. L'évaluation des dépenses se monte à
Juille, l'état où se trouvaient alors les contrats, et la situation £24,616 16 8. -(Voir Appendice C.) i2 iWe

de l'ouvrage généralement. -Cette taché a été accom-
plie par M. Barrett, et après avoir inspecté soigneus'e. L'hiver;dernier a pleinement démontré l'absolue
ment en persoinne tout l'ouvrage, en compagnie de M. nécessité de faire ce revêtement sans délai. L'Ingé
Keefer, M. Page et M. Shanly, il en est venu à la nieur a montré, il n'y a pas longtems, au Commissaire
conclusion, q te vu les circonstances,,iL ne 'convenait en chef, l'effet de la gelée pendant un, hiver, ef s'il
pas de suspendre les travaux entrepris. -continuait à se reproduire dans -la méme proporition

'anal de la Baie de Burlington. pendant encore trois ans, ou même pendant une année,
le coût de l'ouvrage sera non seulement beaucoup plus

.Le Rapport de M. Gzwoski (Appendice lettre F.) considérable, mais il faudra enlever, des canaux, à
fera voir que cet ouvrage nécessite encore une somme igrands fras une quantité de terre considérable'pouny
de £G,188 9 9 pour le compléter, malgré que les maintenir la profondeur d'eau nécessaire.
sommes déjà dépensées excèdent do beaucoup le prix
du contrat. i paraît que l'Ingénieur chargé <le Pou- L'Ingénieur chargé des travaux, prévoyant lanéces-
vrage a montré beaucoup de négligence en n'insistant sité de préparer les matériaux nécessaires pour ces
sur co q!ue toutes les caisses fussent enfoncées à la ouvrages a très sagement mis en réserve toutes lei
profondeur <le dduzo pieds conformément aux spécifi- pierres tires.de-l'excaation des canaux qui étaieit
cations ; il est maintenant impossible <le réparer cette propres à cet usage, mais.à moins'qu'on ne les emploie
Omission ; et il y a lieu <le douter qu'une somme beau- de suite, il sera très difficile <'empêcher tes individis
coup plus considérable que celle qui est mentionnée de -les enlever à l'heure qu' est, l'ingénieur les
par l'Ingénieur ne soit pas nécessaire pour mettre lu emnpèche difflicilement de le faire.
Havre à l'abri <le tout accident.

La détérioration <les berges sera beaucoup plus con-
Il reste sur l'appropriation one balance de £2,869 sidérable lorsque les canaux seront employés pour le

13s. 7d., et les Commissaircs recommandient que la passage les bateaux à vapeur, et afin de l'empecher
somme entière recommandée par l'ingénieur soit ces bateaux à vapéur devront les parúourir si duce.
placée à leur disposition, ain <le consolider l'ouvrage ment que leur lenteur causera du méc<ntentement.
avant Plauion.ne, vu qu'il n'est ni prudent ni sér dle Ces ouvrages peuvent étre faits à ieilleur marché
le laitser dans l'état où il se trouve aujourd'hui. maintenant que si on on retaude l'exécùtion, parce qu'i

Canaux entra Prescolte et Cornwall. y a encore dans le voisinage plusieurs bons Entieire-

Les quntre petits canaux. entre Prescott et Cornwmlla nurs, bien fourais de tous les outils nécessaires t i
<mt été lacés, depuis leur commencement, sousca irec- a des ouvriers de toutes' sortes sur les heux.

tion de J. 1. Mdils, Ecuyer, et seront achevés dans le Il a été souvent question deÏrelier ces canaux, ar
courant de l'été. Le Canal supérieur ou <les Gallups des chemins de balage, et Pattention dés onfie
a été ouvert au commerce le vingt-septièno jour de saires a été appelée sur ce sujet d'une manière es
Novembre dernier, et <le nouveau ce priut-ems au coin- sante. Il est évident que lon doitprendre quelque
mencement de la navigation moyen popr acheminer Jes balinens satistdélai depuis

On espère que les canaux de la Pointe des Iroquois l'atterrage do Diokinson jusqu'aune pointea-,dessiis
et du Rapide Plat seront prêts au commencement dles Gallups, afin de profiter pleinemert desa vantagesd'oto s tces canaux- fotntcF1, das*liépense qu'en.d'Août ou plutôt s'il est possible, et le Canal lu plus quec font anticiper; mais l
inférieur ou de la pointe de'Farran sort ouvert la traînerait la construction de ces chemis <le hlage
semaine prochaine. Ils auraient été terninés pluôlt serait très considérable, outre que l'on nepensepa
sans le retard extraordinaire du printeus qui a empê- que ce moyen :serait aussi 0eficaceque de puissans
ché de commencer les travaux ussi l bon b remorqueursstationnés de distance en itance. L
que les années p écédentes do plus d'un mois. force <lu courint, à différens endroits du fleuvèet

considérable sur la ive Canadienne, que ésý btifmens
Dans l'evailuation et les. phuis originaux on n'a pas sorit obligés le travrser <le 1'aütre bord, et prendre

prévu pour,.des écluses de garde a la Pointe aux avantage des remous, ai bien que siles canauítaient
Iroquois et à la Poinmte le Farran,tandis qu'il en a été reliés par un'chemin de halae;la délende dif hilage
construit aux autres Canaux, aux Gallop's et au Rapide d'i gros baieau serait très cnsidérable par inite
Plat., Malgré qu'elles ne soient pjut.é(re lias' aussi noibré <le evaux écessires Ilne serait p'as ps
néêcessali-e. aux premiers, il serait certainement à sible le suivre le rivge lparce que'u très basse
propos d'avoir quelque, moyen d'exclure l'eau en cas dans plusieurs des bàies, et la constructidi'cheñii
d'accident survenu à Il'une ouÙ l'autre les levées lu de lalage de pointe en 'pinte>,ans l'écor s&aittrès
Canal ou à l'écluse d'coulement; das ce but u'ne dispendieuse en premierliedge.il er"ccuitnertels ib
paire <le. portes à l'tle de chaque Canal suffiraient, tous les ans fort cher poer letenir ëe-éat do.é ici
eton peut les construire pour une bagatelle compmra
tiveient à ce qu'ont coûté les écluses de garde établies Un petit bateau-âàvapeur iemorque maintenànt deux
aux Gallups et ait Rapide Plit, ainsi qum'on l ver'ra berges chargées e ha t lde la Point deWeaver ew,
par l'évaluation de l'ingénieur (Appendide lettre C). peu de tems, tanlis qu'il est ssez ordinair de1 voi
S'il surienait une brche, il.n'y pas domoyen drm- huit chevaüix tratner difficilément une berge vide contre
pécher promptement une immense madse d'au de ' un courant moins for
précipiter, et avant qu'lin pût'l'arreter en, construisant
une chamssée emporaire dans le Canal, -le domm e Chacue6seso uniblises doé s ea au
pourrait devenii très considérable,, ainsi, quelesais faóîé'b pou e bds vos au assez
n écessairs pcdur le réparer. Les Comnmissaires- r o iabe .e eess ga op;,
commandent clone fuicmetideproprier une somme tùi.P n eé trtsa res n
sutldanite potur leurapermettre de construire des portes o I ' l-àb" , ' dé coutlÊt
<le garde dans lecourslel'hiverprochain.pem s en piee, ercle e- dià pr

rent' o riid so1 ett racesisaie ur es-cannux.:e nuéieìn fáNner~ q O~-~ M

u rénij t p<yrteh" b - -,un -'.miin ipr6ntii éitér tiäi' i tiWPW-p-''_-, '1 1 - '2 1 .t1-'. Q t'
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Appendlee
(Q, Q.)
12 Juillg

Six maisons, partie en brique et partie en pierre,
avec trois chambres et une cave dans chacune, et une
petite maison pour le gardien du Pont tournant, coûte-
raient, une fois finies, £1050.

Canal de Beauharnais.

Appènië
(Q. ýQ.)

12 JiIlt

par ceux qui loueront le site. Les Commissaires
réitèrent respectueusement la recomnandation que les
sites qui restent encore soient placés à la disposition du
public, aux conditions ordinaires, vu que l'absence de
moulins dans cette section du pays fait croire qu'ils 1,
peuvent être loués sans diiculté.

Le Rapport de M. Mills (Appendice lettre C) fera
connaître l'état où se trouve aujourd'hui les ouvrages
qu'il dirige, et quelles sommes il croit nécessaires pour
les compléter.

COnal de Corniwall.
Ce Canal est en pleine opération depuis 1843, et

M. Godfrey en est le Suriniendant. Les frais <le répa.-
ration durant lannée dernière et jusqu'à ce jour sont
de £909 4s. Gd., mais une grande partie de cette
somme a été consacrée à des ouvrages qui ne sont pas
temporaires: les berges sur une longueur (le 11,925
pieds ont été protégés par un revêtement en pierre
et quelques endroits faibles ont été consolidés <le
manière à être sûrs pour l'avenir; le reste (le berges
devrait être rcvêtu le la même manière aussitôt que
possible, non seulement pour prévenir la détérioration
causée par le passage (les bateaux-à-vapeur, mais éga-
lement, pour leur permettre de passer plus rapidement.

Jusqu'ici de grosses sommes ont été dépensées pour
refaire les berges avec de la terre là où elles étaient
éboulés; mais ce n'est là qu'une réparation tempo-
raire du dommage, outre que le Canal lui-mme s'em-
plit et que la profondeur de peau diminue, mal qu'il
coûterait fort cher à réparer si on le laissait durer plis
longtems.

Le mécanisme employé pour ouvrir et fermer les
écluses de ce Canal, au moyen de cabestans et dle
barres, était très défectueux et ditlTrent du sysième en
usage sur tous les autres Canaux le la Province ; il
fallait quatre hommes pour ouvrir ou fermer une pvrte, ils
étaient ensuite obligés de passer d'un côté <le pécluse
à Pautre. Outre que c'était un travail fort dur pour les
hommes, il s'en suivuit des délais-et par conséquent les

.plaintes de la part des patrons les bateaux qui parcou-
raient le Canal. L'hiver dernier, le Surintendant, M.
'Godfrey, a enlevé les cabestans et leur a substitué les
chèvres (crabs) d'une construction supérieure faites
d'après ses propres plans et sous sa direction. Quatre
hommes peuvent maintenant ouvrir et fermer en même

-toms les deux battans, ce qui accélère de beaucoup le
fonctionnement <le l'écluse.

Le manque d'écluses le garde ou de décharge pour
régler le niveau de leau lors du passage 'des bâttimens
est très apparent lorsqu'il y a beaucoup <le mouvement
dans le parcours, et se fera nécessaireient sentir plus
fortement lorsque les canaux du St. Laurent seront
tous terminés et que le commerce augmentera. Le
Gouvernement ayant'également loué (les pouvoirs d'eau
à les individus pour faire marcher des moulins, doitse
préparer à fournir les quantités d'eau qu'il a promises,
et il sera difficile sinon impossible dle le faire, à moims
qu'on ne construise <les écluses (le décharge autour des
écluses. Un devis de ce qu'elles devront coûter sera
préparé ; elles sont en outre nécessaires poùr -la sûreté
du Canal, particulièrement aux endroits où les berges
sont bautes et où toute brèche qlui s'y formerait serait.
suivie des conséquences les plus sérieuses. Les eaux
ne 'sort aujourd'hui mniantenues à des niveaux conve-
nables que par l'attention continuelle des Maîtres
d'écluse à surveiller les vannes <le chasses pratiquées,
dans les portes; !et la moindre néêgigence de 'leur part,
occasionne des délais et souveht d s lomitiages.

,A l'exceptiond'une résidence pour le -Surintendant
et le Maitre d'écluse -à l'extrémité . supérieure du,
Canal, il n'y-a pas d'habitations solides et convenables,

,pnur les autres Maitrès d'écluse et leurs Assistans; la
tiécesàité s'en'fait vivement sentir, et'nous soumettens
-n -devis des depenses qu'elles nécessiteront, savoir;-

Ce Canal est placé sous la surintendance de M. D.
A. McDonell; il reçoit ses ordres directement de ce -
Départmenient, et fait de toms à autre des rapports sur
l'état <le l'ouvrage.

La nécessité de protéger les bords de ce Canal au
moyen d'un revêtement en pierre se fait sentir comme
pour le Canal de Cornwall. Quelques-uns des en-
droits les -plus faibles ont été considérés de cette
manière, et l'6valuation de ce qu'il coûterait pour le
reste se monte à £3,765 15s. 7d., et les Commis-
saires recommandent d'entreprendre et d'achever cea
travaux sans dhlais. La surface de.ce Canal n'étant
pas aussi large que celle du tCanal <le Cornwall, les
bateaux-à-vapeur le détériorent beaucoup davantage ;
leur vitesse est ralentie afin d'empêcher lu dommage
autant que possible, et comme il ne leur est pas permis
<le le parcourir (12 milles) en moins de tems que
quatre heures et demie, il s'en suit un retard qui se
fait vivement sentir, paiticulièrement pour lus bateaux
de la Malle. Si les berges étaient protégées corve-
nablenient (et cela devra être tôt ou tard) les plus.
gros bateaux pourraient y passer en trois heures. ' Un
autre inconvênient très sérieux provenant le ce que
les bords n'ont pas de revêtement, est que l'on ne croit
pas qu'il soit prudent <le maintenir peau à la hauteur
projetée (9 pieds). Les bateaux dont on s'est servi
jusqu'ici ne tiraiept pas plus de six ou sept pieds d'eau,
et cela ne tirait pas a coiiséqhienlce, mais lorsque des
bat eaux--vapeur ou <les bâtimens pesamment chargés
et exigeant une plus grande profondeur fréquenteront
le Canal (et ils commenent déja n le fire) il faudra
maintenir le niveau le plus ùlevé, autrement les
retards et la diffculté du passage seront très nuisibles
au commerce.

En effet les canaux destinés à l'usage des bateaux-
à-vapeur (lott les roues causent tant de mouvement
dans l'eau n'auraient pas dû être considérés comme
terminés avant que les bords fussent assurés comme
nous le recommandons, et cela aurait ptt être fait a
bien moins de frais que les Entrepreneurs <les difl'êrentes
sections <lu Canial lorsqu'il était cn cours d'exécution
qu'à tout autre époque subséquente.

L'entrée supérieure de ce Canal est encore imparý
faite, le chenal n'est pas droit, et il faudra une dépense
considérable pour l'améliorer. Le curemôle à chevaux
maintenant employé à enlever les caissons aux canaux
(le Williamsburg, sera transféré à ce Canal aussitôt-que
lon pounra s'en passer, iifn d'enlever des galets et <les
battures qui obstruent le chenal. Les Commissaires font
marquer distinctement le chenal actuel avec des Bouées,
et comme les eaux lu 'St. ·Laurent sout hautes cette
année, il est à espérer qu'on n'en éprouvera aucun
inconvénient.

Les Commissaires considèrent qu'il est de leur
devoir <le représenter, qu'à leur avis,'il sera néces-
saire d'adopter quelque moyen d'arrêter le courant de
manière à rendre l'entrée parfaitement sûre en tout
toms pour tous les genres d'embarcations qui, sans
aucun -doute, fréquenteront ce Canal. La-direction du
courant qui parcourt en cet endroit environ 'quatre
'mille à l'hetre'n'est pas en ligne (droite avec lechChal,
-mais il le traverse presque en quelques: endroits,-si
bien qu'un bfttimentquine peut pas 'aller assez vite
,pour subir lPinfluence du gouvernail assez promptement,
peut s'engrever., Le moyen Ie plus efficace, si non le

,seul bon, consisterait ' construiire une .jet'ée ou brise-'
lame depuis le Canal jusqu'à liittiée'eu-desousila
distance de plus der200cpids cette etée.ferái d
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ppendice
Q. Q.) paraître le courant presque jusqu'au phare et l'élèveiait

a d'environ 12 pouces. Les Commissaires ne sauaient
2juilet. à ce moment établir avec exactitude le coût 'de cette

chaussée, mais elle ne coûterait pas moins de £10,000.
ils ont parlé de la nécessité probable de cette dépense,
en conséquence des remontrances réitérées qu'ils ont
reçues de plusieurs patrons da bàtimens expérimentés
sur l'état actuel de lentrée, et sur la nécessité d'ar-
rêter le courant.

L'Ingénieur en charg. sous le dernier Bureau, pré-
tend que si l'on exécute tout le curage projeté, une
jetée ne sera pas nécessaire. Cette opération sera
exécutée ainsilque nous Vavons dit, et le résultat sera
bientôt connu. En attendant les Commissaires -feront
faire (les sondages exacts depuis le Canal jusqu'à l'île
de Clarke, et prépare' un devis du coût d'une
chaussée, dans le cas où l'on croirait nécessaire d'en
construire une.

Le besoin d'écluses (le décharge sur ce Canal pour
régler l'élévation (les eaux dans les différentes parties
lu Canal se fait fortement sentir, et nous donnerons

une évaluation des sommes nécessaires pour les cons-
truire.

Canal de Lachine.
Le Rapport de PlIngéniur chargé dle cet ouvrage,

MN1. Barrett (Appendice lettre A), fera connaitre son
état actuél, et tous les etflrts possibles seront faits pour
terminer tout ce qu'il reste à faire assez à toms pour
l'ouverture (le la navigation le printemps prochain.

Pour les causes indiquées par M. .Barrett, il est
évident que cet ouvrage est nécessairement conduit
avec le grandes dificultés. La longueur et la sêvé-
rité lu dernier hiver, jointes à l'immense quantité le
neige qui est tombé, ont fait qu'il a étéimpossible dé3
poursuivrp les travaux avec avantage dans cette saison,
et la hauteur des eaux du St. Laurent, qui empche
encore de les reprendre, ne laissera que peu de toms
cette année, pour les opérations acti'ves.

Les,écluses sont toutes finies à lêxception de celle
qui se trQuve à l'entrée du Havre die Montréal, et à la'
fin de l'année'dernière elle était assez avancée pour
ne pas espérer. qu'ellQ serait terminée assez tôt pour
servir de bonne heure le Printemps prochain.

Le Bassin Id Lachine est la seule partie le l'ouvrage
qui reste, et au sujet <le laquelle il peut exister quelque
difliculté qui empeche qu'elle soit terminée pour les
affaires <le l'année :prochaine; tous les-efforts possibles
seront faits pour compléter ce Bassin, mais on ne saurait
le promettre avec certitude, pour la raison que lès eaux
sont.tellements hautes qu'il est irhpossibloe reprendre
les travaux à une époque aussi avancée que le mois de
Juillet.

Il sera nécessaire de fermer le Canal à la navigation
et d'en retirerl'eau au mois d'Août, et toules les pré-
paràtions-seront faites pour poursuivre, Vgoureusement
les travaux durant ce tems. Les Conmmissaires sont'
parfaitement convaincus combien il est important pour le
commerce du pays que le Canal aggrari soit livré à'la
circulation et ils n'épargneront aucun efirt (le leur part
pour accomplir cet objet désirable.

Canal de Chambly.
"i Ce Cantl a été tenu on ordfe par M. Bode le
'MblDJy. Striñtetidant' 4 ui' est très vigilant et très attentif à,sé4

d evoîrs.
Il :a besoin de certains-réparations qui ne peuvent

ètre fdites 'sans retirer Peau pendant quelquesýoujrs
durant iPété. ÇCela aura lieut dans-le temalee pls
commode pourle commerce, eken-mWeêétetis les' berges,
qui- ont-besoin detrGonnol idé èi pusieirseu ndroits,
serpn e L Vée Le iePi înéèduCanalt
Jean ont besoin des rparationg -considérábÏes et hun
deeis dés débena Mumi anuàitôol'ràuuc

b iséìlå iW a u'MWiilk n

Le transit augmente sur ce Caial, mis é"n peut
s'attendre à réaliser tous le avantages qu'di 'a -d-oit
d'espérer de sa donstruction jusqu'à ce que avclùis't
la chaussée de St. Ours soient terminées, cdinþldiaâi
ainsi la navigation depuis le Lac Champlain jusqu'ati
St. Laurent.

Ecluse et Chausséede St. Our8.

Les travaux ont été suspendds par le cidevant Ecluse et
Bureau des Travaux Publics après un cominencéinedt St. Ours.
d'exécution, par suite dé lafaillite des Entrepreneur9,
et le cé que l'appropriation ,n'était pas òonsidGrée
comme suffisante pour les compléter suitarit le plan alois
adopté.

* Q

l23uWet.

L'un des Commissaires (M. Robinson), peu dotems
après sa nomination, visita louvrage en compagnie de
M. Barrett, l'Ingénieur du Canal de Lachine. Une
grande ,uantité de bois pour làchaussée èt les f(rida-
tions (le l'écluse avait été livrée ;-une partie avait
déjà été employée pour faire des caiisons et tolit:se
détériorait par l'exposition .ux injures du- tems.
D'autres préparatifs considérables avaient été,faits pair
les Entrepreneurs qui avaient l'ouvrage et quint:failli.
Les Commissaires ont fait rapport -de-ces cirtonstmcs
à l'Exécutif, et demandé la permission de donher une
seconde fois PouitWage à l'entreprise pourvu que. tette
amélioration pût étre exécutée pour la balance del'ap-
propriation restant en mains.

Des soumissions furent en conséquènce derbfndééâ,
par un avertissement dans les jnurnaux, pôtxr la conïs-
truci ion de cet ouvrage, sousuné fortne mdlifiée qub
l'on crut à propos d'adopter à-la suite d'ni.xarn
attentif de là part de m. Barrett, aftendu que PtitI
et la durée de l'ouvrage n'en seront pas tùiiées,
Des soumissi9ns furent pré ntées et Pentreprse ut
donnée à MM. Chamberlamin, aller etie. -poiurin

somme bien nu-clèssous cde la balancedeapproppatop.
Tous les matériaux fournis ,þa les cidvan re-
þreneurs ont été:trnsporté à Chabr' in', WlIä' r
et Cie. aux mémes prix qù'îil avaient coûté ad pùbtlc,
et ils se préparent activeipht à cdimncer l'éclùsee.

- Les bdtardeaùx ont été réparés, et-l'eau sera-bientôt
poMpée- du bassin de lécluse afin de pouvoir lacer
les fondations. Le bois nécessite pour -lescaisses de
l'écluse est également préparé.-a-hautertmee
des eaux cet été occasionne beaucou de retardt
les travaux ne pourront être commenc s et podrsuivis -
avec avantage avant le mois deJuillet. L'obvrage'sera
terminé en 1848.-

Canal -du Satdt Ste. Mlàlfie,

Les Commissaires réfèrent - Son Ee e au
rapport dle l'Hon. M. Killaly pour des renseignemens
détaillés concernant cet ouvrage impoitant (Ap pedice,
lettre E). Si P'nne jugeait pas àipropos entre
prendre -la- constructi'onedu Canal,--les dommnissaires
recommandent lamélioration moins dispendieuse qui
consiste à construire ùn débtaéadère commode etun
chemin telique aecommèndéparæ-Kilâl ët-dont la
déponse eét-,évaluée à i11.s.- 2d

Le beÎoi' de mioy cmmenic ion dersgenre
d wlé6tigl i seu lA Aé Awir ýw'il sëot

éecofé‡i¶ûa sdiiffli-scinf lécA i líiiisde
urgdim5mnnM p Ih im rht
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Appendice(Q, Q Le Havre du Rondeau est presque terminé; l'eau
acquiert de li profondeur entre lesjetées, et il y a toute

12 Juillet. raison d'espérer que cet ouvrage répondra à lI.tente,

H -vrdRon- qu'on s'est formée.

deau. Les travaux nécessaires pour compléter le Havre du
Havre du Port Port Stanley, se fout vivement sentir et les Com-Stanley. missaires espèrent qu'ils leur sera permis (le les

continuer, au moins tant qu'ils le pourront au
moyen de la balance de l'appropriation cet été.
Le Commissaire en Chef, lorsqu'il visita cet ouvrage
l'automne dernier, fit un arrangement satisfactoire avec
le Colonel Bostwick, piopriétaire du terrain adjacent,
afin d'obtenir assez do place pour faire un bassin spa-
cieux où les bâtimens pourront tourner; à lheure qu'il
est, ils sont obligés (le sortir à reculons, manoeuvre qui
est accompagnée de beaucoup d'inconvéniens, et avec
certains vents (le quelque danger.

Havre duFort
uPer. Un bon havre peut être construit à Port Burwell

pour la somme mentionnée par M. Gzwoski,-
£17,495 12 6,-et il n'est pas douteux qu'une dé-
pense moindre faciliterait le commerce au point d'assu-
rer la perception d'un revenu suffisant pour rendre ce
havre plus parfait. Il y a au nord une contrée 6tendue
très fertile qui a grand besoin dl'un port capable de
recevoir des bâtimens, et les Commissaires recomman-
dent cet ouvrage important à la considération favorable
de Son Excellence.

Le Rapport de M. Gzwoski (Alfpendice lettre F)
expose parfaitement la situation actuelle de la place et
ses ressources ; en conséquence les Commissaires y
réfèrent respectueusement.

lavre dui Port Les argumens que l'on peut faire valoir pour insister
sur l'achevement de ce havre sont les mêmes que pour
le Port Stanley; néanmoins la somme nécessaire n'est
pas aussi considérable, et comme ce port rapporte .on
bon revenu, les Commissaires se flatent que la petite
somme de £1200 sera placée à leur disposition cette
année pour creuser un bassin où les bâtinmens puissent
tourner, et pour finir la jetée de l'est.

lavre de Goderich.

Ce havre a été examiné par lHon. M. Killaly
l'automne dernier, et son rapport à ce sujet (voir Ap-
pendice lettre 1-ì, qui expose en détail sa situation
actuelle et ce qu'il considère nécessaire pour le mettre
en bon ordre, est transmis pour l'information de Son
Excellence. La somme nécessaire pour ellectuer les
changemens et réparations mentionnés par M. Killaly,
est de £17,027 30 0.

Phnre de Go- Un extrait du rapport relatif aux réparations des
dfrj Phares a été transmis à M. Gzwoski, avec instruction

de voir à ce que tout ce qui est nécessaire soit fait
sans délai.

HLavre de Toronto.

Il n'a encore été fait aucune appropriation pour ce
havre. Il paraît que le ci-devant Bureau des, Tra-
vaux Publics prescrivit à M. Gzwoski d'en faire le
relevé, ce qui fut fait suflisamment pour étiblir le
fait que P'entr4e en devient (le jour en jour plus étroite ;
mais aucune évaluation ne fut faite du coût des tra-
vaux nécessaires pour empêcher (s'il est possible) les
progrès ultérieurs de la barre vers le rivage. Les
Commissaires recommandent de faire*un examen sévè-
re dans le but de faire une évaluation les travaux
nécessaires pour prévenir ce qu'un grand nombre
craint, le rétrécissement du cheiial au point d'empe-
chcr les bâtimens d'entrer en tout tems avec sûreté.

Havre de Windsor.

Append o
tel que le public n'en tire que peu d'avantages et 1u'il
procure peu de facilités aux bâtimens qui entrent (ans
le havre.Juillet

Quelques améliorations ont été faites à la jetée
pour la petite sommo de £150 ; mais ceci ne s'appli-
que qu'aux bâtimens qui débarquent des passagers et
prennent du chargement. Comme havre de refuge,
destination à laquelle il paraissait très propre, il n'est
guères meilleur qu'avant qu'une dépense aussi considé-
rable eût été faite. Le creusage recommandé par M.
Gzowski est indispensablement nécessaire pour faire de
ce l'vre ce que l'on se proposait ; et dansson dernier
rapport M. Killaly déclare que la même somme do
£8,566 18s. 9d., est encore nécessaire. Les Commis-
saires recommandent fbrtement que ce Havre soit achevé
cet été;les droits de p6age qu'on retirerait si le Havre
et les Chemins qui y conduisent étaient améliorés,
sudiraient bientôt pour rembourser la faible somme que
nous demandons aujourd'hui, et à une époque assez
prochaine une portion considérable de toutes les dé-
penses.

Havre de Cobourg.
La somme de £500 appropriée pour cet ouvrage,

est tellement insignifiante pour faire quelque chose
l'avantageux, que les Commissaires se sont crusjustiiés

(le ne pas la dépenser; aussi sont-ils convaincus par tou-
tes les informations qu'ils ont pui obtenir qu'ils feraient
bien ma ide recommanderlappropriationquiserait néces-
saire pour creuser le Havre complètement et construire
une jetée le traverse pour réunir les deux jetées prin-
cipales près dlu rivage, ainsi qu'il a été suggéré par la
Compagnie du Havre., Les Commissaires ne croient
pas que cette jetée <le traver.se attrait l'effet qu'on anti-
cipe, d'emp lcher 'accumulation des sables dans le
Huvre; d'après tout ce qu'ils ont appris et observé à
les endroits situés de la même manière, les sables

s'avancent en fidsant le tour- de l'extrémité extérieure
ide la jetée, auquel cas la jetée de traverse ou lu rivage
serait de peu d'utilité. Les Commissaires recomman-
deraient plutôt d'abandonner le llavre à la Compagnie
à <les conditions très faciles, que la dépense par la
Province d'une somme qum'elque peu considérable en la
i maniðré projetée dans l'allocation.

Le seul moyen <le rendre ce Port propre î recevoir
les vaisseaux en sûreté en tout teis, serait (le cons-
truire un vaste' brise-lame pour protéger l'entrée ;
même dans ce cas le Uavre aurait encore besoin d'être
souvent creusé, et il faudrait peser cette dépense avant
d'entreprendre l'ouvrage.

Nous croyons que le ci-devant Bureau des Travaux'
Publics envisageait ce Havre à peu près comme nous
venons le dire, mais comme il appartenait à une Com-
pagnie particulière, dort les Directeur& rejetaient le
Pan proposé par le Bureau les Travaux Publics, la
prolongation le la jetée le l'Ouest, comme moyen de
protection, fut abandonnée, et le Havre laissé dans
l'état exposé où il est maintenant. Un devis de la/
jetée de l'Ouest en la manière proposée sera préparé
et soumis.

Havre de la Presqu'ile.

Le ci-devant Bureau <les Travaux Publics a recom-
mandé la dépense de £300 pour la construction d'un
débarcadère à la tête de la Baie; néanmoins, il n'a
pas été fait d'appropriation.

Les Commissaires rec mmandent cette appropriation
à la considération favorable de Son Excellence, et une
dépense en sus le £200 pour placer un rang de fanaux
et de bouées afin que les btimens puissent crn tout
tems entrer dans la Baie avec sûreté ; ce Havre étant
le seul Havre de refuge entre Kingston et Windsor.

Ce havre pour lequel on a dépensé la grosse somme M. Giowski a été chargé de la lirection des Tra-
de £ 24,425 18s.7., a été alandonné dans un état vaux Publics, généralement, dans le Haut-Canada,,
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SraiaI, Chnl
u et Sand
V.

par le ci-devant Bureau des Travaux Publics. Les
fonctions s'exercent depuis Kingston jusqu'à Sandwich,
et vers le Nord jusqu'au Lac Huron, et sur tous les
points intermédiaires où quelque dépense de deniers
publics est ordonnée.

M. Gzowski a exposé clairement et longuement
dans son Rapport (Appendice lettre F), qui est transmis
avec les présentes, létat de tous les ouvrages puiblics
placés sous sa surveillance. A ce rapport les Com-
missaires réfèrent respectueusement Son Excellence
pour bien des renseignemens utiles, attendu 'que M.
Gzowski, par suite <le l'attention scrupuleuse avec
laquelle il remplit son devoir, est bien informé de tout
ce qui s'y rapporte. Les sommes requises pour com-
pléter les divers travaux qui sont aujourd'hui en cours
d'exécution sont indiquées dans l'une des colonnes du
tableau annexé au Rapport le M. Gzowski ; il coin-
prend la balance <les approp'riations qui n'a pas encore
été dépensée. - Il sera préparé un tableau indiquant le
montant qu'il sera nécessaire d'ajouter.

Le Commissaire en Chef a visité presque tous les
travaux énumérés dans le Rapport de M. Gzowski,
l'automne dernier, à une Ùpoque où la nécessité de
les améliorer encore davantage était très évidente,
particulièrement les chemins dlu l'Ouest et du Nord,
et je puis sans hésiter corroborer tout ce qui a été dit
par ce monsieur de la nécessité des nouvelles dépenses
recomman5lées par lui,

On se plaint beaucoup (le l'état du chemin <le
. London à Sarnia, et de London â Chlatlaim et Sand-
- wich. Ces chemins furent seulement nivelés et fos-

soyés, et ils ont été laissés dans cet éta ; on n'a pas
prévu aux moyens <le les tenir en état le réparation, et
les habitans semblent avoir considéré Iue, parce que les
chemins avaient été faits ar le Gouvernement, ils n'é-
taient pas obligés d'y dépenser leurs journées de
corvée; la conséjuence est que les fossés <le travers
'se sont remplis et que Peau s'est ouvert un passage à
travers les chemins cin plusieurs. endroits, en causant
des dommages,qu'un peu d'attenition et le travail fait
à teins aurait pu prévenir. La partie Ouest du chemin
de Sarnia est presqu'impjraticatilo dans les teins <le
pluie ; et si la faible somme de £250 recommandée par
M. Gzowskci peut être accordée, elle fera beaucoup <le
bien ; la partie du chemin qui en a le plus besoin est
celle où il y a le moins d'habitans. Les dépenses
faites pour ces chemins ont été considérables, et comme,
ils ne produisent aucun revenu dans leur état actuel, la
seule ressource dont on puisse disposer pour les tenir
en état de réparation est la journée de corvée, à moins
qu'il ne soit fait pour cet objet des allocations annuelles
spéciales.

Les Commissaires recommandent fortement que le
chemin de -Iamilton à Caled nia (partie du chemin
<le Dover) soit macadamisé, ainsi que le recommande
M. Gzowski, aussitôt que les finds pourront être
appropriés pour cela.

Les chemins de Amherstburg et Maidstone Cross, et
Sandwich, qui ont été latiiss inachevés en consé-
quence (le la faillite de lEntrepretieur, devraient être
terminés, ou l'avantage des dépenses considérables déjà
faites sera perdu.

Ohemin de Dundas et d'Omven Sound.
Ce Chemin a 6te> toisé dans un très mauvais état,

les marais ne sont pas égoutés, et il n'a pas été bâti
de ponti; lIigénieurexplique,danssonrappor(,pourquoi
on n'a pps pu accomplir ce qu'on öspêrait au moyen le
l'allocution; de toute la somme nécessaire'pour le com-,
pléter, les Commissaiels reeominandent que la somme
moins. considérablô de- £1500 soit au moins plaée à
leu' disposition pour rendre le'chîein praticable.'

C'est i éhein inprtant gi conduitu ' une sectiorn,
'<u pays peu peuplé, mais oùil y a bendioup de teies

vacantes appartenant au Gouvernement et à des imdi-
vidus, lesquelles seraient prises par des émigrés si ce
chemin leur eft ouvrait l'accès.

La somme de £500 destinée à être dépensée pour
abaisser les côtes entre Guelph et Dundas, par le chemin
de Brock, a été consacrée à ouvrir le chemin d'Owen
Sound, et les Commissaires recommandent l'appropria-
tion le cette somme, en addition à celle de £1800.
Grand Chemin du Nord de Toronto au Lac Huron

à Penctanguishine.
Un octroi de £80,000 sterling a été, fait pour ce

chemin en 1841, sur l'immense somme le £1,500,000
appropriée à cette époque pour les travaux publics;
mas jusqu'en 1842 on n'a fait autre chose que le relevé.
Cet ouvrage fait ,des progrès rapides, mais en cons(e-
quence d ce qu'une si forte proportion <le la'somne
totale a été dépensée pour macadamiser Yonge Street
jusqu'à l'atterrage de Holland, il ne reste pas assez
pour améliorer la partie du chemin qui traverse le
District <le Simcoe. Le rapport de l'Ingénieur contient
une évaluation pour le reste, et les Commissaires
recommandent que la somme demandée soit accordée.
La partie de ce chemin qui est terminée rapporte un
revenu considérable, et il n'y a pas <le doute que quand
il sera fini jusqu'à l'atterage de Holland, et que le chemin
qui se prolonge au-delà sera amélioré tel que recom-
mandé, il rapportera plus que tout autre chemin
dans la Province. Les habitans qui deméurent au
nord-du débarcadère de folland contribuent pour un
montant très considérable aux taux qui sont perçus, et
par conséquent demandent avec raison une alIocatien
additionnelle'pour ces chemins.,

Chemin de Barrie et Nottaouasaga.
Il n'y a pas d'appropriation pour ce chemin, mais le

ci-devant Bureau des Travaux Publics en a ordonné
le relevé et t''valIuation, et M. Gtowski fait rapport
que la somme do £4805 8s. 5dl., sera nécessaire pour.
lerendre praticable. Uno somme considérable a été

dépensée, il y a plusieurs années, par le Gouverne-
ment pour ouvrir ce chemin, mais une grande partie a
été dépensée injudicieusement. Les ponts sont aujour.
d'hui dans un état périlleux, et à moins qu'on y fasse
quelque chose cette année, ils seront tout.à-fait impas.
sables. Si ce chemin était amélioré et si les terres
appartenanit au Gouvernement dans la partie ouest de
Simcoe étaient concédées à des'conditions libéyales, il
>ourrait s'y établir à l'iPse une population considéra-
ble en peu d'années. . Les terres sont en grande par-
tie <le la meilleure qualité, et les émigrés qui iraient là
trouveraient peu-des difficultés qu'ont eu à vaincre les
premiers Colons ; i y a des moulins en activité, et
dans toutes les diiect ions <les établissemens prospères
capables <le fournir des provisions à, ceux qui en ont
besoin.

Sur l'ordre des Commissaires M. Gzowski est reve-
nu de Nottaouasaga à Toronto, par les Townships &e
Mulmer, Melanciton, Amarant1, Mono, Albion et
Chinguacousy, et il décrit cette, route comme très
favorable poury ouvrir un chemin, et les terres comme
étant de la meilleure qualité ; le chemin est presque
impraticable en été. Si ce chemin était amélioré, il
contribuerait beaucoup à faciliter l'étnblissement d'une
étendue de pays 'rès considérable que l'on pourrait
obtenir à' <les conditions raisonnables du Gouverne-
ment et des particuliers.,

La ligne de Township entré Mono et Adjahi est ou-
verte, mais à raison de-côtes trèàraides, ce chemin est
presque inutile; une petite somrme sullirait pour lamn-
liorer beaucou et permèttrait d'arriver a marché
aux hábitans e Tosorontio, Mulmer et dls autres
Tàwnspi1 is au norli qui- maintenant àduffrent beaucoù
de 'I'absenco' d'une 'meillédire voie' de cónmmum~cation.
Plüsieurs des côtes pourraient ête évitées et une
appròprittion de £1,00 sérait ssutiellément dtlo à'
une '0"pulitioinindùsfrieu-sbet nêtitoirë

ppendice
Q. Q4
12Juille.

j'

r'.

k

'4

~

A



11 Victorih. A ppendice (Q. Q.) A. 1847.

Appendice
(Q. Q.) Chemin de Barrie ai Détroit du Lac Sincoe.

m Ce chemin est très nccessaire, et M. Gzowski, a près
12 Juilet. avoir examiné lia ligne du front et celle du centre, a

décidé en faveur cie cette dernière, et évalue la dé-
pense à £2100 ; certaines parties sont très mauvaises,
mais la dépense même 'une somme moindre pour
cette année, et le reste l'année prochaine, serait d'un
immense avantage pour une nombreuse population qui
n'a pas d'autre moyen de parvenir au chef-lieu du
District.

Le chemin du front î'u du bord du Lac, s'il était
ouvert tout le long depuis Barrie jusqu'au Détruit,
procurerait le moyen d'établir un beau morceau de
territoire, qui est encore à peu près un dùlsert.

Chemins de York Est et Ouest.
Ces chemins font partie du grand chemin qui tra-

verso la Province (le Québec à Sandwich, et il est
extrêmement désirable que l'on emploie quelque moyen
pour continuer leur amélioration en les macadamisunt

chemin dû ou les pavant (le madriers. Le chemin de l'Ouest
York ou1eo, n'est macadamisé que jusqu'à la distance dle 16 milles

au-delà de Toronto, et entre ce point et Hamilton est
ha seule partie de ce grand chemin entre Toronto et
Sandwich qui un'ait pas été amélioré par la dépense
de grandes sommes le deniers publics. Les côtes des
Ruisseaux des Douze Milles et des Seize Milles sont
les plus escarpées et les plus mauvaises à tous égards
le toutes celles qui se trouvent entre Québec et Sand-

wich. Un relevé et une estimation pour leur tibais-
sement ont été faits par ordre du ci-devant Bureau des
Travaux Publics, par lesquels il appert qu'il faudrait
une somme <le £ 14,685 13. 11 d., pour abaisser les
côtes jusqu'à une pente facile et construire <les ponts
sur leà ruisseaux. Comme ces côtes sont sur le grand
chemin, et que les habitans ont à plusieurs repriFes de-
mandé de l'aide pour les améliorer, les Commissaires
recommandent que le surplus des taux (après avoir
reten ce qui 'est nécessaire pour tenir le reste du
chemin en réparation) soit appliqué à ces chemins, et
consacré à macadamiser le reste du chemin entre To-
ronto et Hiamilton ; des barrières additionnelles de-
vraient être placAes aussitôt que les côtes auront été
abaissées, et le montant les taux perç"ils serait consi-
dérable.

C0ormin de Il est fort à désirer que l'amélioration s'étende le
York Est. Toronto à louest au-delà les seize milles d jà faits,

et l'on peut se servir des mêmes argumens qui s'appli-
quent au chemin de l'ok Ouest. Il n'y a jas île
côtes aussi mauvaises que celles du "l douzième " et
du " seizième," mais il y en a plusieurs qui ont be-
soin d'êtro abaissées, et il y a des parties du chemin
lui sont très mauvaises et qui pourraient être amlio-

.ées avec une dépense modique.
La Cdte Rouge.

La somme dépensée pour cette côte et le pont a été
considérable, et il faudra une nouvelle somme pour les
achever. M; Gzowski (Aîppendice F) en explique
la cause. Cet ouvrage a présenté bien des difficultés
qui n'ont pu otre surmontées que par une attention
constante le sa part et de celle des personnes em-
ployées sous lui.

Chemin du Havre de Windsor au Détroit du
Lac Simcoe.

L'état de ce chemin et ce qu'il exige sont exposés
au long dlans le Rapport de M. Gzowski et les
Commissmires ont déjà recommandé à Son Excellence
<l'en achever ta partie qui se trouve entre Windsor et
le Lac Scug'og, et qui a déjà été pavée on madriers en
plusieurs endroits. Si cela était fait et que des péages
fussent prélevés, il n'y a pas de doute que non seule.
ment ils couvriraient les dépenses de cette partie <lu
chemin en particulier, mais encore fourniraient les
moyens dle continuer l'amélioration plus au nord. Une
évaluation pour couvrir de gravier ou macadamiser le

reste du chemin sera soumise d'ici à peu d'e jours. Un
coup d'Sil jeté sur la carte fera voir que cette route
du Lac Outarlo à un port sur le Lac Huron est la
plus courte que lon puisse trouver; qu'elle traverse
une contrée dont presque la totalité (la <listancé dle
80 milles) est susceptible d'amélioration, et dont la
plus grande partie est composée de bonnes terres bien
établies.

Appendice

12 Juittec

M. Gzowski évalue la dépense nécessaire pour ren-
dre ce chemin passable depuis le Lac Scugog jusqu'au
Détroit, à £700, somme que les Commissaires recom-
mandent d'accorder.

Quant au tracé de ce chemin, les Commissaires ont
examiné alternativement les rapports et- plans, et
d'après des renseignemens obtenus de personnes intel-
ligentes et désiiitêressées, ils n'héstnt pas à choisir
la ligne relevée par NI. Lyons comme la meilleure et
la plus coui te que l'on puisse trouver entre les deux
points qu'il .agit le réunir, le Lac Ontario et le Lac
Huron. Le long le ce que Pon appelle la I ligne de
District " (entre les Districts de Home et <le New-
castle), le terrain n'est pas favorable pour un chemin
ci pluiieurs endroits, et le Lac Scugog traverse cette
ligne de manière à faire dévier le chemin de lu ligne,
droite pour quelque distance.

Pont du Détroit et Chfemin de ce point à la·
Rivière Talbot.

Le RMpport le M. Gzowski (A ppendice F) fait
voir qu'un changement est nécessaire <ns la position
du pont tournant, attaché à ce pont, et les Commis-
saires recommanient le faire ce changement. Les
£2,000 accordés en 1845 pour le chemin de W indIsor
et Scugog seront employés en totalité pour la partie
(le ce cheniîu qlui se trouve entre ce pont et la Rivière
Talbot, la dis tance le 14 milles. Rien n'avait été
fait pour ouvrir le chemin à travers le Township do
Mara et par suite de cette hicune le pont construit a
grands frais était tout-à-fait inutile.

Chenin de Port Hope et du Lac Rice.
Les barrières de ce chemin ont été iitîrrmées, et

ordre a été donné à l'ingénieur le faire sans délai
les réparhtions qui sont absolument nécessaires ;- Plem-
pierrement n'a pas été continué jusqu'au Havre à
Port Hope, mais se'utemetnt jusqu'aux limites le la
ville, à la distance d'un mille ; cette partie est très
mauvaise vt devrait être miso en aussi bon état que
le reste dlu chemin. Le Statut empêche ce Départe-
ment d'ériger <les barrières dans les limites des villes
incorporées ; si la loi était modifiée à cet égard, les
Commissaires recoinmanderaient de compléter le che-
Min jusqu'au Havre et ils croient que par ce moyenles
péages augmenteraient assez pour garantir la dépense,

Il serait très avantageux à la belle contrée qui s'é- Chemin du
tend entre la terminaison <le ce chemin au Lac Rico et Lac Rice à
Peterborough qu'il fût nivelé et couvert <le gravier jus- tcrborough.
qu'à ce dernier endroit ; on trouve en abonlance ole
beaux graviers à des distances convenables,e l'on pense
le montant du transit assurerait un bon produit en que
retour <le la dépense ; la somme n'excèderait guères

P12,000.
Péages sur les Chemi1ns..

Les Commissaires prennent la liberté le'référer
Son Excellence aux remarques faites par M. Gzowski
au sujet <les taux des péages et de la manière d.les
prélever sur les chemins du Haut-Canada. (Voir
Appendice F,)

On a.exprimê baucoup de Mécontentement à loc-
casion des chatigemens faits en vertu de l'te de la
dernière Session, et il est à désirer qu'ori adopte uti
systèine qui, on même tems qu'il serait-plus simple
dans son fonctionnement, serait plusagréabte au publip.

'f
'y.
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>pendice La disposition du Statut qui prescrit une distance dé-
terminée entre les barrières créera infailliblement beau-
coup do confusion, vu qu'il peut être nécessaire, afin
de se conformer strictement à la lettre de la loi, de
placer une barrière à quelques pieds du lieu où elle
aurait dû être établie pour la perception régulière des
péages, et cela au grand détriment du revenu. Il y
aurait moins d'inconvÛniens à. déclarer qu'il ne sera
pas érigé plus de six barrières dans une distance (le
trente milles, et une égale proportion pour les routes
moins longues,' que de décider que deux barrières
seront toujours construites -à plus'de six milles l'une
de lautre. Aucun mécontentement n'a été témoigné
durant le grand nombre d'années où (les péages ont
été prélevés en vertu de la loi, qui ne parlait pas des
distances. Les Commissaires qui avaient alors la
charge des chemins, ont exercé une sage discrétion dans
lo choix <les sites les barrières, de manière à faire payer
tous les voyageurs; mais (lu moment où l'6n s'aperçut,
en lisant la cédule de l'Acte du Bureau des Travaux
Publics, que "lles péages exigés sur ces chemins se
rapportent à un parcours de six milles ;" il s'éleva une
clameur contre ces mêmes barrières, qui avaient oc-
cupé la êime place pendant des années sans exciter
aucun mécontentement.

On ne devrait faire aucune diflérence entre les voi-
tures qui voyagent par louage ou, autrement, et les
taux devraient être aussi modérés que le coût du
chemin peut le permettre. Les Commissaires ont fait
cette observation parce qu'ils ont été blàmés très
injustement à cause du mode le percevoir les péages
en vertu du présent Acte ; et également parce qu'ils
désirent voir établir un mode de perception plus satis-
faisant et plus simple. Depuis les débuts <lu nouveau
système, le revenu a considérablement diminué, et
c'est là la meilleure raison pour faire à l'avenir <le
meilleurs arrangeniens.

Chemin de Queenston et Grinsby.
L'appropriation consacrée à ce chemin a été placée

sous Padministration de M. Hall, le Ste. Catherine,
par le ci-devant Bureau des Travaux Publics, et tout
l'ouvrage avaitété donnéià l'entreprise et était fort avancé
avant que les Commissaires aient pu y exercer aucun
contrôle. La somme n'a pas été suflisante pour ache-
ver convenablement tout ce qui a été entrepris; le
chemin n'a pas été bien nivolê.ou égouté, et on n'y a
mis que six pouces de cailloux. En conséquence le
chemin s'est coupé la première année ; et il est à
craindre que la somme dépensée ne l'ait été en pure
perte.

M. Hall a adlopté une nouvelle ligne en passant par
la vallée du Twenty-mile Creek, qui, comme elle
sparait le village de Jordan do cette route, leur grande
route, produisit beaucoup d'excitation et <le mêconten-
tement parmi les habitans. La no.uvelle ligpîe-présen-
tait de plus grandes facilités pour surmonter deux côtes
longues et rapides, en cet endroit, et le Pont sur le
ruisseau est beaucoup moins long et moins dispendieux
qu'.il ne l'aurait été à l'ancien site. Les côtes ont été
nivelées et le Pont construit, mais il ne restait pas de
fonds pour macadamiser cette partie (lu chemin, et il a
été peu parcouru. Depuis que le chemin est resté en cet
êtat, grande quantité de terre, des arbres et des
souches ont glissé (les llanes et du sommet des coteaux,
à travers lesquels le chemin a été coupé et lont rem-
pli; il est démontré maintenant qu'il en cottera plus
cher pour enlever ces embarras et les prévenir par la
suite on construisant (le forts murs d'appui, que pour
revenir à lancienne ligne qui traverse le village, et
l'améliorer.

M. Samuel Keefer, Ingénieur du Canal de Welland,
a' reçu l'ordre de faire l'examen de ce chemin en,
général, ,pt d'en faire rapport, et <le présenter une
évaluation de la somme nécessaire pour mettre le 'cie-
min en bon ordre-lesquels se trouvent dans l'Appei-
dico lettre B.'

Chemin de Cooksville au Port Crédit.

M. Gzowski a fait on Mars, 1846, par Pordre du
Bureau des Travaux Publics, un relevé et un devis
pour paver .en madriers ou on pierre le chemin de
Dundas street au Port Crédit, sur le Lac Ontario.
La dépense nécessaire pour nivelér et' paver en ma-
driers ce chemin de deux milles et demi de, lon-
gueur, est évaluéo à £2,021 Os. 7d., et d'après le
montant du transit vers ce port, on peut croire que si
ce chemin était mis en bon .6tat, il rapporterait un
revenu suffisant pour payer les frais d'anélioration.
Il n'a pas été fait d'appropriation, mais comme le
relevé a été ordonné et exécuté, les Commissaires
ont cru devoir on faire mention dans leur rapport.

Chemin de Kingston et Napanee.

Les Commissaires ont pris possession de ce chemin
et s'occupent des arrangemens nécessaires pour le
mettre en bon ordre.' M. Gzowski a déjà reçu des
instructions à cet égard, en harmonie avec ses sug-
gestions et son devis.

Chenin de Peterborough et Asphodel.

Le chemin que l'on propose d'améliorer, s'étend
depuis Peterborougli, chef-lieu de ce Comté prospère,
jusqu'au village de Norwood, dans Asphodel, la dis-
tance de dix-neuf milles, suivant da.ns presque toute
sa longueur la ligne do division entre les Townships
bien peuplés de Douro, Otonabec, Asphodel et Dum-
mer. Aujourd'hui la ligne n'est guères quo tracée,
et les chaussées faites en partie sont pourries et
inutiles; personne n'y passe, faute de nouvelles dé-
penses pour compléter cette communication.

Les habitans des sections les plus reculées de ce
chemin sont obligés de faire un circuit de près do
trente-cinq miles pour aller au marché de Peterbo-
rough, afin d'y porter leur grain, le faire moudre et
so procurcr les articles dont ils ont besoin. Si ce
chemin était amélioré la distance serait réduite à
dix-neuf milles, ainsi que nous l'avons dit ci-dessus.

L'évaluation la moins élevée pour ce chemin,- est
portée à £2,000, ou environ £105 par mille. Le mon-
tant de l'appropriation qui n'est pas encore dépensée
ne sera pas suffisante pour compléter le chemin, mais
cette somme aidera à lo. rendre praticable. Une
évaluation des sommes qui seront encore nécessaires
sera soumise à tems pour être présentée à la Légis-
lature.

Chemin de Ëytown au St. Laurent.

Il n'y a peut-etre pas dans la Province un lieu
aussi commerçant, qui soit aussi dépourvu do chemins
pour y parvenir, quo. Bytown. La nécessité. d'un
chemin jusqu'à 'Montréal a été démontrée. On a
parlé d'un chemin qui se dirigerait du St. Laurent à
Williamsburg, sur Bytown, et il en a été fait un
relevé préliminaire, mais aucune appropriation n'a
été votée pour cet objet. On pourrait choisir un
bon tracé qui n'aurait pas plus de quarante-cinq ou
quarante-huit milles de longueur; une ]iartie do ce
parcours aurait lieu à travers. un pays habité, dont
lS iabitans contribueraient pour une bonne, part à
l'méliorer, si le reste du chemn était rendu passable.
Un ou deux ponts sur la rivière Nation sont très
nécessaires et pourraient. etiro bâtis à peu, de frais.
Au villa'go 'd Wincheater il y a des moulins, où les
iabitans j u'à une assez grande distànco au Nord,

sontobligés e venir pour se défaire do leurs produits, mais fàute d'un Pont il 'et souvent dàngereux
d tidvrsëla rivière pour arriver jusqu'au, yiage.
L'un des Com nissaires' (M. Iobison a traversé

le paysen'arir dernierv d Wiliânbïí B3ytwn,
et deprès ce qu'il i eteës'rdúseignemens guils'est procurés, il lui at semblé que ce clme'n étàib de

Appendice
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Appendice
(Q, Q,) première nécessité. La somme do £3000, avec ce

que les habitans fourniraient volontiers, suffirait pour
Jumet. bâtir un bon Pont à Winchester, la rivière n'ayant

que cent cinquante pieds de large, et l'eau étant peu
profonde.

Il faudrait environ £12,000 pour ouvrir et aplanir
un bon chemin tout du long ; même la somme do
£3000, employée judicieusement, suffirait probable-
ment pour l'ouvrir, et rendrait un immense service
aux habitans. Les Commissaires recommandent for-
tement une appropriation Io £3000 pour construire
les ponts nécessaires, et ouvrir, de manière à pouvoir
en faire usage, la ligna la plus courte que l'on pourra
adopter après un relevé fait avec soin. Cette appro-
priation serait d'un grand soulagement, et concentre-
rait les efforts des habitans qui se divisent maintenant
entre des routes rivales, et elle aurait l'effet en peu
de tems, avec quelques secours du Gouvernement,
d'établir un bon chemin qui irait directement du St.
Laurent à l'Outaouais.

Chemin dle Le chemin de Prescott à Bytown est on assez bon
Prescott à ordre et traverse un beau pays ; il est plus long dle
ytow". plusieurs milles que la ronte proposée patLat (le

W illiamsburg, mais ils sont tous essentiellement
nécessaires. La somme do mille louis suffirait pour
mettre lo chemin de Prescott en bon état, excepté
durant quelque teins an automno et an printemps.
Une diligenco qui voyage régulièrement sur cette
route de Prescott à Bytown procura beaucoup de
commodité au public. Les propriétaires se sont sou-
vent adressés au Département dans le but d'obtenir
de l'aide pour améliorer les plus mauvaises parties de
ce chemin, et les Commissaires recommandent que la
somme de £1000 soit appropriée pour cet objet.

Chemin de Cornvall ù l'Orignal.
Une partie do l'appropriation a été dépenséo

l'année dernière, sur les parties du chemin qui en
avaient le plus besoin; lo reste sera déponsé dans
le cours de cet été.

Ouvrages de l'Outaouais.
Ces ouvrages ont été placés sous la clarge do M.

T. C. Keefer, par le ci-devant Bureau <les Travaux
Publics, et en Octobre dernier, l'un ces Commissaires
(M. Robinson) a visité, accompagné de ce monsieur,
toutes les localités où (tes ouvrages étaient an cours
d'exécution, et les eaux de l'utaouais ayant été
extrêmement basses l'année dernière, on a pu enlever
beaucoup de rocs et do battures, afin d'améliorer
l'entrée des glissoires, au grand bénéfice du com-
inerce.

Jusqu'à ce que les eaux de la rivière se soient
abaissées jusqu'au niveau d'été, il est impossible de
déterminer les réparations dont les glissoires ont
besoin; elles ne sont probablement pas considérables,
et la dépense peut être couverte par les péages perçus
pour la passage des bois.

Comme le commerce de bois do l'Outaouais et de
ses affluens est de grande importance pour le pays
sous plusieurs rapports, et rapporte un revenu consi-
dérable, il sembla qu'il n'est que raisonnable que le
Gouverncment s'applique à le faciliter par tous les
moyens lont il peut disposer. Le Rapport do M.
Keefer (Appendice lettre D) qui, depuis qu'il est
employé sur l'Outaouais, s'est donné bien de la peine
pour se mettre au fait, par ses observations person-
ielles et autrement, des besoins de cotte section du
pays, contient plusieurs suggestions qui méritant
'attention. Les glissoires étant aujourd'hui an bon

état, il n'est pas probable qu'elles nécessitent des
dépenses bien considérables d'ici à plusieurs années.
A l'occasion, il sera fait des évaluations et des rapports
à; Sou Excellence touchant los autres améliorations
de ce genre qui scront jugéQs.né.cessaires.

Appendica
Il apport par des rapports précédons du Bureau des (Q, Q*

Travaux Publics, que la somme de £37,007 18s. 9d.
a été appropriée durant les deux dernières Sessions pour 12 Juillot.
des glissoiressur l'Outaouaiset des chemins yaboutissant. -
La totalité de cette somme jointe à ('autres sommes Chemin de
considérables déjà employées, à l'exception des frais renbroke.
de relevé des chemins, des paiemens faits pour du bois
pour des Ponts (£130) et une petite balance qui nous
reste en mains, a été dépensée pour mettre en état de
servir (les glissoires qui avaient été commencées, pour

ii construire de nouvelles, et améliorer le chenal (le la
Rivière en plusieurs endroits, Il ne reste donc pas
assez d'argent pour ouvrir les chemins projetés, dont le
relevé et les évaluations sont faites. Le rapport de M.
Keefer fait voir qu'il faudra £7,000 pour ouvrir un'
chemin passable de Bytovnt à Peibroke, et an faire
d'autres destinés à relier les glissoires entr'elles. Ces
chemins sont indispensables et sont l'objet dle demandes
réitérées, et comme les glissoires auxquelles on a aflecté
l'argent qui était destiné à ces chemins produisent un
revenu considérable, cn proportion tde ce qu'elles ont
coûté, les Commissaires se flattent qu'ils pourront réa-
liser les prétentions premières de la Législature, dans
le cours tde l'été, si des fonds sont mis à leur disposition
assez promptement. Le Département de la Poste a
iisîsté à plusieurs reprises sur l'importance d'ouvrir un
clieijiu de Bytown à Pembroke, et faute de ce chemin,
on éprouve beaucoup de difficulté à transmettre les
malles dans cette section Lu patys.

Le chemin de Bytown à Aylmer, sur la rive nord Chemin dle,
de POutaouais, la distance le sept milles, est très in- ytown a

portmit et très fréquenté. Les habitans des environs Aylmer,

et les autres personnes intéressées dans le commerce
des bois ont souvent demandé qu'il fMt amélioré. Vu
l'abondance de la pierre, il pourrait être macadamisé
pour £6,500, et alors, pense-t-on, il donnerait un bon
revenu. Si le Gouvernement n'est pas disposé à s'en
charger, les Commissaires recoin mandent d'accorder une
charte à touto Compagnic particulière qui voudrait
entreprendre de l'améliorer.

Comme se rattachant à l'amélioration de l'Outaouais Chemin de
on doit tnentionner l'ouverture d'un chemin de Bytown "lr igna
à lOrignal, complément de la communication par terre
de ce premier endroit à Montréal. Une allocation tIe
£5,939 a été faite pour cet objet, et la ligne a été
tracée et marquée par sections, par ordre du ci-devant
ßureau ties Travaux Publics, et l'on se disposait à
commence r les travaux l'été dernier. Cependant les
habitaris élaient pou <I'ac 2ord sur la meilleure ligne à
sui vre. Ceux qui habitent sur le chemin tde front ou
de la I irière prPtendaient que lallocation était destinée
à ' améliorer ce chemin" et que par conséquent l'argent
ne pouvait être appliqué à aucun autre chemin.

Le ci-devant Bureau des Travaux Publics a fnit faire,
un relevé par M. T. C. Keefer, Ingénieur chargé de
la direction générale des ouvrages de l'Outaouais, et
cet Ingénieur a fait rapport d'un tracé meillo-ur et plus.
court, et le Conseil de District, et plusieurs habitans,
se sont exprimés en sa faveur par des Pétitions. Dans
ces circonstances, les Commissaires ont cru devoir sou,
mettre l'atlhire à l'Exécutif, avant d'entamer aucune,
partie ties travaux, excepté sur les points qui étaient
communs aux deux routes en question. Il- est"à espérer
que la question sera tranchée promptement par la L_
gislature, et alors on se hâtera d'ouvrir le chemin.

Le besoin de ce chemin se fâit sentir depuis plusieurs.
années, et il serait à propos de faire une allocation plus
considérable, pour construire une route en harmonie.
avec le commerce croissant de cette section du pays ;
il en. sera préparé et transmis un,,dêvis.

-L'immense valeur des aflhires transigées sur P'Outa-.
ouais, à raison du commerce des bois, particulièrement
à Bytown, exige absolument qu'uno voie de communi,
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cation soit ouverte durant toutes les saisons de l'année
entre cette Ville et Montréal. Aujourd'hui, il y n des

12 Juillet. tems de l'année où cette communication est complète-
ment interrompue, à moins (le traverser la contrée
jusqu'à Prescott, par un chemin presqu'impraticable à
ces époques et de descendre ensuite le St. Laurent.
Depuis le moment où les bateaux à vapeur cessent de
naviguer sur l'Outaouais dans l'automne, jusqu'à ce que
la glace soit prise, il n'existe pas de moyens directs de par-
venir à Bytown; et des accidens malheureux arrivent
chaque année aux voy ageurs qui passentsur la glace avant
qu'elle soit assez forte pour porter leurs attelages. - On
éprouve la même interruption de toute communication
dans le printems, après que la glace est devenue mau-
vaise et avant que les bateaux à vapeur ne commencent
leurs voyages. Ceux qui n'en ont pas été témoins ne
sauraient s'imaginer le nombre de voitures qui passent
constamment des endroits situés au-dessous de Bytown,
à cette Ville et plus haut, sur l'Outaouais durant l'hiver.
Elles sont maintenant obligées <le passer sur la glace
et de suivre les détours de la Rivière, ce qui- allonge
beaucoup le chemin.

En déterminant le tracé d'un chemin do Bytown à
Montréal, il faut par conséquent ne pas perdre <le vue
que ce ne sont pas seulement les habitans des environs
qui en ont besoin ; il faudra donc avoir soin de choisir
ra route la plus directe et la moins accidentée, afin que
les nombreuses voituresemployées pour le transport <les
approvisionnemens destinés au commerce des bois,
puissent porter de fortes charges, sans quoi les frais de
ce mode de transport seront de beaucoup augmentés.

Pont de Ste. Anne à l'Ilc Perrot et de l'Ile Perrot
à Vaudreuil.

emin de st. Il n'y a pas probablement d'amélioration plus néces-
me à Vau- saire que les Ponts mentionnés ci-dessus, vu, que, sans
"' eux, la communication entre le Bas et le Haut-Canada

est imparfaite, et il est surprenant que des ouvrages
aussi indispensables n'aient pas été entrepris et acE
vés plutôt. Des relevés et des devis du coût do ces
Ponts ont été préparés, et seront soumis à la considé-
ration de Son Excellence.

Si ces Ponts étaient construits et le chemin qui
traverse l'Ile Porrot était améliore, il n'y a pas de
doute qu'ils rapporteraient plus que l'intérêt des
sommes dépensées. Le transit vers 'Outaouais, sur
la rive qui appartient au Haut-Canada, est très con-
sidérable à toutes les saisons de l'année, et l'on peut
en dire autant du grand chemin du Haut-Canada le
long du St. Laurent, qui passerait aussi nécessaire-
ment sur ces Ponts.

Les inconvéniens et les dangers. de faire ces deux
traverses au printens et en automne ont été éprouvés
par tous ceux qui ont ou occasion d'aller ou de venir
du Haut-Canada à ces époques de l'année; mais ceux
qui en souffrent le plus sont les habitans-du Haut et du
Bas-Canada qui vont vendre leurs produits au.marché
de Montréal. Le nombre des bestiaux que cette
section du pays envoie à bfontréal est très considérable,
et ceux qui les conduisent sont souvent retenus aux'
Cascades en attendant le bateau à vapeur qui retarde
à raison du mauvais ten,,pendant assez longtemis pour
faire des dépenses qui lour semblent lourdes. On
évitei.ait tous.cés inconvênions.en complétant la com.
munication par la, construction, de ces deux Ibnts; et
si l'on ouvrait un chemin plus court et meilleur, do Ste,
&nno à Montréal, c qui pourrait. sans douÏe- se faire,
à peu de:frais, il or ev, ulterait de très grande avan-
tages pour cette Ville, eussi bien que pour les.habitans
d'une immense étendue de pays. Cette dernière
amélioration.serait bientôt e«ectuée:sansdlesecours, du
Gouvernement,, si.lo principal.obstaclo était surmonté
par la constructiea dies;onts. pmoposés

Rivière Trent. ppend(Q. Q.
Aucun ouvrage n'était en cours d'exécution quand,---.r

les Commissaires sont entrés en charge, inais plusieurs 12 Jn1met
personnes engagées dans le commerce des bois s'étant
plaintes de certains défauts dans le glissoires destinées.
au passage des bois, lun des Commissaires (M. Robin-
son) en compagnie do M. Lyons, Ingénieur (qui avait
été employé par le ci-devant Bureau des Travaux
Publics) et do M. Ranney, le Surintendant, a examiné
on Novembre dernier, toutes les chaussées et glissoires
entre les rapides de Crooks et do Chisholm, et a
fait les arrangremens qui lui ont paru nécessaires pour
les réparer, dans le cours de l'hiver suivant.

Le tableau ci-dessous fora voir les travaux qui sont
encore nécessaires, et ceux qui ont déjà été faits sous
la direction de M. Ranney, dans le cours de l'hiver
dernier. Il y a encore quelque chose à faire aux chutes
de Heales, ou en d'autres endroits, mais on ne peut
l'entreprendre avant les basses eaux de l'été. Le
coût total des réparations estévalué à£1,838 16o. .d.
La somme dépensée est de £451 17s. 3d.; laissant
une balance de £1,386 199. qui, on y ajoutant une
p otite somme, suffira, nous l'espérons, pour mettre
les ouvrages en bon ordre, pour les objets auxquels
ils sont destinés.

Bien qu'il n'y ait pas d'appropriation pour continuer
les améliorations commencées sur la Rivière Trent,
il y a un objet qui s'y rattache qemérite l'attention,
et auquel on devrait pourvoir.

Les propriétaires riverains présentent des réclama- Réloamations
tions considérables pour des dommages causés à leurs p°"ur lamtn-
terres et autres propriétés qu'ils prétendent avoir été vièro Trent.
endommagées par la construction des chaussées. Il
est fort à regretter que les Commissaires sous lesqpels
les ouvrages do la Rivière Trent ont été commencés,
n'aient pas fait d'arrangemens, conformément aux
Statuts en vertu desquels ils agissaient, avec les pro-
priétaires pouir les propriétés que Irs améliorations
projetées pouvaient affecter, avant de commencer les
travaux. Il est aujourd'hui beaucoup plus dificile de
s'assurer de la véritable étendue des dommages; dans
quelques cas, des moulins et d'autres édifices ont été.
enlevés et par conséquent leur valeur ne peut pas être
appréciée par le, arbitres eux-niemes, mais doit être
établie par des personnes qui demeurent dans le voi-
sinage, et qui souvent ont à faire des réclamations du
môme genre pour leur propre compte

La plus forte partie des dommages rêcTamês sont
causés par la chaussée des rapides de Chisholm,, à,
10 milles au-dessus de l'embouchure de la Rivière
Trent. La chaussée a été construite par les Comi.
inissaires nommés en vertu du Statut, et subséquem-
nient une écluse en pierre a été construite et un canal
creusé à travers le roc vif, depuis cette écluse jusqu'à
la Rivière au-dessus (la distance d'environ un demi-
mille)., par le oi:-devant Bureau des Travaux Publics.
L'écluse a été terminée en 1845, et avec quelques,
réparations faites aux portes, elle est encore en Ion
ordre; cependant elle n'est d'aucune utilité quelconque
pour le pays, et ne servira à rien jusqu'à ce que dse
reste de la Rivière ait été rendu'navigble, moyenw
nant des dépenses considérables. La Législature'doit
donc s'occuper sérieusement d'examiner s'il- ne coný,
viendrait pas de détruire une partie de la; haussée
suffisaite pour rendte à la Rivière son ancienniveauk
et retirer des terres inondées l'eau qui les 'rend
aujourd'hui inutiles- à leurs propriétaires. Il y avait
antériuremont.en cet endroit uno chausséo, construite'
etpossédéepar un partioulier,à laquelle est due suivait
nous, une bonne partie des- dommages. dontý o;'- :
plaint. Les Commissaires se feront un devoir dài
s'assurer jusqu'à quel point c'est là le cas,,avanti qu,&
les arbitres s'assemblent pour ajuster lesréclamationis,
La chaussée nest'pastnéeessair&pour lb. pasegèdfs
boisyqui forment aujourd'huile seul conuae'ièe detëtt'
section da pysget mniña oue rorPaitihtio
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1Ielanlations

pour Ies ou-
vruges de
n it et de
croos.

d'exécuter, dans toute leur étendue, les améliorations
projetées par la Législature, il serait inutile de la
conscrver.

La hauteur des écluses nécessaires peur joindre le
Lac du Riz au Lac Ontario est do 365 pieds ; et à
part l'éclusé de huit pieds de hauteur au rapide d
Chisholm, la seule écluse qui ait été construite est
aux rapides de Crooks, à moins de sept milles du Lac
Rico, ce qui laisso 3419 pieds à surmonter entre ce
point et le Lac Ontario, à travers un pays où toute
l'excavation nécessaire pour les écluscs et leurs appro-
ches devra se faire dans le roc vif. (Voir le Rapport
de 1845, Appendice U.)

L'écluse des rapides (le Crooks a été iusqu'ici do
peu d'utilité, mais comme la chaussée de ilealv à 16
milles au-dessous, rend la Rivière navigable 'depuis
cet endroit jusqu'au Lac du liiz, au moyen de l'écluse
de Crooks, elle peut avant longtems être de quelque
utilité pour les Colons do ce voisinage en facilitant
leurs communications avec Petorboroughi, Cobourg et
Port Hope. Elle serait utile également dans le cas
où les mines de fer de Marmnora seraient dle nouveau
exploitées. La chaussée do Crooks a besoin d'être
resserrée, et l'on s'en occupera dans le cours do cet
été.

Il y a égalementdes réclalnations pour (les dom-
mages aux ouvrages de IIcaly et de Crooks, mais
leur montant est minimo comparé à celui de Olisolm.

Ecluse aux rapides de Whiflas.
Ekiîîçe de Cette éclusa est en bon ordre et facilitelo commerce

entre la Ville florissanîte de letcrboi'ough et les atter-
rage§ do Cobourg et Iort Ifope, sur le Lac du Riz,
mais le revenu qu'elle produit nie vaut pas la peine
d'être mentionné.

Chauss(e de Bobcaygean et Buckhorn.

On prétend que ces chaussées, pour avoirété laissées
incomplètes, ont eu l'effet do rendre les environs
extrêmement malsaims durant les mois d'été et laGou-
veronment a été plus d'une fois appelé à les détruire.
L'un dcs Commissaires (M. Robinson) les a visitées
toutes deux l'automne dernicr et a recommandé do
les resserrer avec des graviers de manière à empêchier
l'eau de s'échapper en été, et d se répandre sur
une vaste étendue de terrains bas et raarécageux
exposés aux rayons brûlans du soleil, ce qui engendre
des maladies. Ces travaux ont été autol'isés et des
mesures ont été prises pour les exécuter an teins
convenable. En attendant on s'est efl'orcé, autant que
possible, d'empêcher le pays d'être inondé par l'eau en
ouvrant toutes les écluses de décharge, etc., etc.

Une écluse en bois a été construite à Bobcaygan,
mais elle est maintenant dans un tel état do ruine
qu'ello est tout-à-fait inutile et ne vaut pas la peine
d'être réparée. Comme il y a dans lo voisinage âin-
médiat de la pierre d'excellente qualité, avec laquelle
on aurait pu construire l'écluse, avec une dépense
modique, il est beaucoup A regretter que les Commis.
saires ne s'en soient pas servi, La chauss6o paraît
bien construite, et comme une écluse placée cin cet
endroit servirait à relier les Lacs inférieurs avec les
Lacs de PlEturgeon et de Scugog au-dessus, et à
ouvrir ainsi ina voie de navigation jusqu'à ]9ý idilles
au havre de Windsor sur le Lac Ontario. Il sera peut-
être convenable, d'ici à quelque teins, de remplnaer
l'écluse aujourd'liui inutile par une écluse peu dispen-
dieuse mais construite en pierre. L'évaluation s'en
élève à £4000.

Au village do Lindsay, à la décharge dii Lac Scugog,
une autre écluse et une chaussée ont été construites
en bois. L'écluse ne sera d'aucune utilité tant que la

Appendice
Rivière au-dessus et au-dessous n'aura pas été débar- (Q, Q.)
rassée dos arbres qui an obstruent le chenal. La -
chaussée est très utile, en fournissant des chutes fort 12 Juillet.
considérables, dont se sort avec avantage M. Bigolow,
propriétaire entreprenant des oxcellons moulins récem-
ment bâtis par lui.

Conjointement avec les glissoires de la Rivière Trent Chemin cn.
los Commissaires doivent mentionner les Chemins qui lsoianr aux
y conduisent et les relient les uns aux autres. Rivière Tremi

Bien qu'il n'ait pas été fait d'appropriation pour
améliorer los chemins entre les diflorentes glissoires
de la Rivière Trent, les Commissaires prennent la
liblerté do signaler la nécessité d'y faire quelques
travaux. Le Commissaire en Chef, an visitant lau-
tomne dernier les ouvrages de la Rivière Trent, a vu
l'état des chemins, et plusieurs personnes Pont prié
de représenter leur condition au Gouvernement.

Une dépense do £2000, avec l'aide que fourniraient
volontiers ceux qui prennent part anu commerce des
bois, sorait d'un immense service et les rendrait pra-
ticables.

Chemins des Toînships de l'Est.

Ces chemins ont été sous la charge de M. Pigney
jusqu'amu mois d'Août dernier, époque à laquelle il
terîina les relevés et les devis qui s'y rapportent;
mais les Commissaires n'ayant pas an main les fonds
nécessaires pour continuer les travaux, ils n'ont pu
faire autre chose que de recueillir des matériaux pour
en faire certaines portions.

On alintention de macadaniser4j milles du chemin chemin de s
de St. Athanase à Spiers Corner et de paver le resto Jew, et Stan
on madriers ; les matériaux nécessaires se rendent sur bridge.
les lieux. La pierre nécessaire pour en faire plus de
deux milles est livrée et cassée, et elle sera placée sur
le chemin sans délai. Uno.grandopartie des madriers
est égalomont livrée, et tous les efforts seront faits
pour teruminer le chemin jusqu'à Spiers Corner avant
l'automne. Le coût de cette partie du chemin est
évalué à £9,527 3s. 8d., et vu le montant du transit
sur cette route, il y a raison do croire qu'elle produira
de bons revenus, au moyen de péages modérés.

L'amélioration do ce que l'on appelle le chemin do chemin de la
la montagne de Sutton a été évaluée à £868 is. 5d. Montagne de
Les sections depuis la troisième jusqu'à la neuvième, Sutt"'
toutes deux inclusivement, ont été données à l'entre-
prise l'été dernier pour la sommo do £755, et une
partie do l'ouvrage est faite; lo reste sera terminé
dans le cours de l'été si l'on a des fonds.

, Le chemin de la montagne do Potton a également chemiln de la
été examiné et évalué: et il parait qu'il faudra Montagne de
£9G9 10s. id. pour l'améliorer. Le reste de Pap- I'tti.
propriation (plus de £4000) sera employé pour aplanir
et égouter lo chemin depuis Spiers Corner jusqu'à
Stanstead par Broones Corner, Le chemin actuel
passe sur la montagne do Bolton, mais M. Rigney a
découvert un tracé qui l'évite entièremont, et qui,
suivant son rapport, peut êtro ouvert aves une dépense
modique.

Chemin de Chambly à St. Césaire.

Cette partie du chemin est la plus mauvaise de
toute la route entre Montréal et Stanstead, traversant,
presque toute la distance, un pays plat de terre forte,
qui est presqu'impassable en automne et au printemns
-la distance est do quinze milles. Les madriers et
les poutres sont donnés à l'entreprise pour la longueur
de 12, milles. Environ 2J milles sront macadamisés
et le reste dn chemin qui passe sur dos terres eil sable
sera aplani et égouté. Il est px'obable que ce chemin
romboursora une partie de la dépense.
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Q. Q,) Le reste de l'appropriation sera employé pour

améliorer le chemin de Granby à Stanstcad et Stan-
2 Juillet. bridge, de la manière h lIs avantageuse pour les ha-

bitans. Comme on a l'intention do placer des barrières

pour y percevoir des péages entre Granby et Chambly,
i est à désirer que lo chemin, entre ce premier endroit
et Stanstead, soit tracé de mnanière à éviter, autant
que possible, les côtes escarpées que Pon rOncoitre
sur le chemin suivi aujourd'hui ; et dans ce but M.
Rigncy, a près avoir attentivoment examiné leslocalités,
a trouvé qu'il était nécessaire 1dc' dévier de la ligne
actuelle et de suivre les vallées, vu qu'il est impos-
siblo de réduire les côtes à un dégré convenable
ùi-'rais6n du roc vif qu'il faudrait creuser. Co chan-
gement a causé quelquo mécontentement chez les
habitans qui demeurent le long clu vieux chemin; mais
les avantages qui doivent résulter de ce que la partie
du chemin ctire Granby et Clambly sera macaaisée
et pavée on madriers, ne pourront étre conplètemnent
r'éalisés qulle si toutes les côtes le longe de la route sont
abaissées de nmanière a pà net trc aux cultiviiteürs do
transporter au marché d'assez' lourdes charges pour
coinpcnser les péages. Les mêmes remarques s'ap-
pliquent au chemin oufro Spier's Corner et Stanstead,
par Broonmo's Corner. Le terrain sur leqûcl passent
ceos deux chemins, lesquels entront dans ce qu'on
appello les Townships, est tim sol cIe gravier ; et une
fois aplanis et égoutés, ce qui peut su faire à peu le
frais, ces chemins seront généralement excellons.

Le pont cle lIle ci Rocher, à Stanstond, est donné
à lentiprisu et doit êt-e achevé le premier Novembre
prochain. Il est fort néocesaire, et coûtera, y'eon-
pris la ?êduction dle la côte, £750.'

La dépense totalo 6tant évaluée à £9,145, il restora
encoro une balanco disponible pour les sections qui
restent jusqu'à Granby, Stanstead et autres localités
prévues dans l'appropriation, com mo suit

De Cliably à St. Césaire, 15.
miiilles, pivés on madriers et
nicad se ,....................... £0,145 0 0

Montant déltoné j usqu'à cotte date, %.1,870 16 0
Balance disponible,................... 21,873' 3 8

M%1ontant (e l'appropriation, £82,889 0 0

Chemit de Kennebec.
La sori1mr1od <le £3000, appropriée pour réparer et

améliorer ce chemin, a été dépensée par N\. Baird,
Ingénieur Civil ; mais elle a été tout-à-fait insuffisante
po.ur lanéliorer d'un bout à l'autre, ce qui exigerait,
suivant le rapport et les devis do cet Ingénieur (voir
Appentheo lettro V),. un sommo addionnello
£12000. Les Commnissairet; ne croient pris -devoir-
recommander une dépenso aussi considérablo dans
les circonstances actuelles ; ils demandent seulement
une appro'priation de £299 pour réparer le pont do
la Famime, et le pont près (le chez Cahway, et pour
d'autres petits ponts sur la ligne.

Chemin d'ArIhabaska et'2ont de Melbourne.
La somme de £15,761 a 'été appropriée pour ces

ouvrages, et lorsqu'o les Commnissiires actuels sont
entrés en chargo, ils ont découvort que des travaux
avaient été entrepris et s'exécutaient sur le chemin
d'Xtirthabaskmi pour un montant tel qu'il ie resterait
pas assez pour construiro lo pont conformément au
pOln dressé par lo ci-devant Bureau des Travaux'
Publics. 1is ont par conséquent été obligés do changer
les foncdations et la structure du pont de manière a oli
iéduirà le coût; ils y sont parvenu avec assez do
difficulté, et cet ouvrago est à P'ntreprise et sera
ac'hové.

Lo chemin'd'A tuhbaslca est égalenint sous îY
direction- de M. Baitrd et est assez avancé pour 6ti;e
déjà très utile aut liabitans. Cet'Ingénieu ùiya:t.
àtort que Poln' devait, dépenser our ve ohàthiniino

sommo plus forto que colle que l'on avait l'intention
d'y consacrer, a passé des contrats, avant lontrée on
charge des Commissaires actuels, pour un montanti
plus considérablo que ne comportait l'appropriation,
qui a é té'dpassée de £898 '1is. I d. que nous doman-
dans pour faire face à l'excédant. La construction d'un
pont sur la petite Rivière B6cancour, et do huit
milles do chemin aûdelà do ce potit,"cxigera unê
sommo additionnello do £1,859, à laquelle il f.ãudrà
ajouter £792 8s. l1d. pour couvrir les frais de surin-
tendance et les dépenses contingentes sur toute la
somme qu'il reste à dépenser. (Voir le rapport de
l'Ingénieur, Appendico W.)

l'es matériaux du pont <le Béeaucour ont été livrés
et payés. Cet ouvrage et la réparation etlanéli'o-
ration do-c cshuit milles de chemin en particulier, pour
rejoindro lo grand chemin On arrière de Gentilly, sont
considérés comme indispensables, vir que cette route
ost le débouché principal et'la voie de conmunicatioi
directo entre la ville des Trois-Rivièï.es, chef-lien dci
District, et les Townslhips do Halifax, Chester, Arthîa-
baska, Somerset< Stanfold, Bulstrodo; etc., et que
l'absence <le ce chemin a bcaueoup retardé l'établisse-
ment de des Townships, où il se trouve d'excellentes
terros. Le montant- total do lappropriation qui est
maintenant requise, serait de £3,550, savoir :

Appendice
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Pour faire face à lexcédant dès
, contrats actuels .............. £898 il-- 1

Pour le prolongement d Gentilly
et le pont do B6camçour,......... 1,859 0 0

Su.intendance et dépenses accessoi-
res sur toute la somme qu'il reste
à, déponsor, ......................... 792 8 11"

£8,550 0 0

Pont de Peterborough.

Un pont solide sera achevé on cet endroit dans lo
cours do l'été ; il est maintenant en cours d'exécution
et bien avancé. La dépense est augmentée à raison
do ce qu'il faut traverser la rivièro au moyen de
Ideux arches seulement, afin de laisser le plus d'espaceo
que l'on peut pour lo passago des bois, ou la stabilité
du pont 'serait compromise.

Pot le la 7f1-ent.

L'arche tournanto do ce pont est en si mauvais
ordre qu'elle ne peut pas servir, et empêche les bâti-
mens et bateaux le remonter la rivière. Des'ordres
ont été donnés pour la réparer à îmîme le produit
les péagos.

Pont de Belleville.

Co pont est achevé, et est une construction belle
et solide.

La nécessité d'une approprigtio' pour' construiro ront à shan
un pont à Shannonville, a été signalée à l'attention noindile.
du ci-devant Bureau des Travaux Publies, et lés
Commissaires recommarcent que la somme do £300
soit appropriée pour cet objet. Il se trouve sur le
chemin de Poste entre Belleville et Kingston, et est'
fort nécessairo.

Ponts'au sud du St. Laurent.

Ia sommûio de £14,000 a été. approprieo pour la
construction des ponts de

-Eteliemin,
Bêcancour,
Godfroy,

icolet et
Chateauguay

sur la rive sud dlSt. Laurent et sbgiï6emônnt on.
'a ajoutunâútr pontt' a iière du Çhen you
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Appendice
(Q. Q.) lequel on n'a rien alloué, dans l'espoir que la somme

, dléjà accordéo sutllirait.

Doux de ces ponts, savoir ;-coux d'Etemini et de
l'tnts'Etche- Chatcanguay sont achevés et livrés à la circulation ;
lii et CIa- les autres son à l'entreprise et seront achevés cet

artevé.i: automn, pour uno somme moindro que l'appropria-
tion, s'il ne survient pas de depenses imprévues, malgré
quelques dépenses inévitables pour les ponts d'Etche-
min et. de Chateanguay. Dans ce but, les Comidssaires
ont été obligés de moditier et do simplifior les plans,
en ayant toujours égard à la solidité et à la durée des
ouvrages.

olents do Ni Des différenices d'opinion, duos principalement aux

cOtl c 1r. intérèts de parti et de localité, ont existé relativeinent
au site coivenable pour les Ponts de Nicolet et de
Bécancour. Mais après avoir entendu les raisons des
parties opposées, ct après avoir visité personnellenitt
et examiné les deux localités avec les Ingénieurs
habiles, les Commissaires croient avoir déterminé les
sites les plus avantageux pour les besoins et les ilitérts
du publiecii général, Le tableau des sommes dépe-
sées et de celles qui sont nécessaires se trouvera dans

l'Appendice lettre I.

Pont dle la Rivière Chaudière.

Le pavé (lu pot a été complètement remis à neuf
et recouvert de madriers de pin rouge dle six polices,
et d'autres réparations ont étd faites aux endroits oùi
l'humidité avait détérioré (les parties de la charpente.

Les poutres circulaires de l'arche et leurs appuis,
suir lesquelles le pont repose entièrement, sont, suivant
l'avis de .'ingénieur, assez saines pour durer encore
quelques années, mais les avenues du poit sontraideset
difliciles, et leur réparation sera toujours onéreuse, par-
ticulièrencutdui côté est, où la Chaussée clu chlmin assise
sur du bois (le corde empilé pour servir de fondation,
se tasse continuellement, à mesîure que le bois se pour-
rit et a besoin d'être coiistaininent rempli do nouveau.
Uno petite somme, destinée à roinédier à ce défaut
pour cette année, aussi bien qu'à réparer légèrement
la maison des péages, a été demandée et obtoînue.

PonIs au nord du SI. Lairent.

rolt Jtegi C'est avec difficulté, et en adoptant un plan plus
Cariier. économique, que les Commissaires sont parvenus à

faire entrepremlre lit construction die ce pont sans
dépasser lit sonna appropriée. Les travaux se pour-
suivent activement et seront terminés ci Septemlbre
prochain.

Les propriétaires de lancien pout ont réclamét
des douages pour la pierte des péages, et d'autres
personnes pourt les chemins et les approches du
nouveau pont ; les Commissaires n'ont pas encore
pu s'assurer exactement du montant de ces réclama-
tions.

Plonft de Champlain.

La soinmmo de £1000 la été appropriée pour la cons.
truction d'un nouveau pont ci cet endroit. Ilapport
que dès 1841, en vertu d'un Acte co la Législaturo
dt U3as-Canada, I George IV, chap. 24, le nommeé
Michel Dubord, aujourd'hi représenté par I. Dubord,
Ecuyer, obtint la privilege de construire un pont
de péage sur cette rivière ; et· les Commissaires
voyant que M Il. 1. Dubord ne voulait pas abandonner
son privilégo sans une compensation suflisante qu'ils
n'étaient pas autorisés à donner, et on outre qu'aucune
procédure n'avait été commencée contrdoli pour le
déclarer déclin do son droit, tel que prévu pair l'Acte,
ils n'ont pi faire aucun arrangement pour la construe-
tien du nouveau pont.

ront (lu Cap Le pont du Cap Rouge aujourd'hui sous la charge
Rouge. des Syndics des Chemins i barrières, est généralement

parant on bon ordre; mais les fondations du qu ai qui

supporte le pont-levis, ayant été détérioir6cs on partie
par lo courant, il faudra une petite somme pour
rétablir lo véritable niveau, et rendre plus facile
l'ouverture du pont-levis.

Appendi
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Les ponts construits sur les doux branches do la ronts de Sb
rivière Ste. Anne de la Pérado, et celui qui traverse p"it"d
la rivière Batiscan, ont été, dans lo cours de l'hiver Batisean.
dernier, rajustés et rehaussés presqu'au niveau régulier
d'où ils avaient dévié par suite do ce que los constructions
nouvelles en bois sont sujettes à s'affaisser ci séchant
et en forçantles écrous. On peut diro qu'ils sont main-
tenant on bon ordre, et tout ce qu'il resto à faire, pour les
faire durer, consiste à recouvrir de planches minces les
bords et les grosses pièces du pont, afin de prévenir la dé-
térioration résultantdePilhumidi té quise fait déjiàsentir.
A Batiscan, oun a construit une nouvello maison de
p6ago plus commode, dans une position plus sûro.

Les ponts siur la rivière St. Maurico nécossiteront Pon clu St
bientôt une dépense semblablo à colla dont on vient Maurice.

de parler, pour empêcher les arches do s'affaisser
davantage et las remettre à leurs places ; tous les
pilierset quais de ce pet ont bien tenu jusqu'à présent.

Pont du Bout de l'1e.

Dans des rapports antérieurs du Président lu
ci-devant Bu reau des Travaux Publics, le coût <le ces
ponts a été évalué à £24,277 ot. Sur l'appropriation
primitivement faite pour las ponts du nord clu St.
Laurent, il reste une somme cie £6,052 12s. 7d. qui
n'a pas été dépensée. Les Commissaires soumettent
respectueusement à la considération de li législature,
l'urgence le faire une nouvelle appropriation pour la
construction <le ces ponts.

Phares.

L'eficacitê et la bonne administration des phares
placés dans les eaux intérieures de la Province est un
objet de grande importiince pot le commerce di pays,
et qlui exige une aittention constante.

La charge d'inspecter et de réparerlas phiaresdu Haut-
Canada a été confiée par le ci-devant Bureau des
Travaux Publics à M. John \lclntyr'e, bien connu
pour être un navigateur cxpérimenté et intelligent, et
qui, ayant cornmandié pendant plusieurs années des
bâtimens sur les lacs, était bien capuable d'apprécier la
nécessité de tenir les pliares en bon ordre, en tout
tens., dorant la saison de la navigation. Le Càpitaine
Micintyre a paru s'acquitter de sa clarge à la satis-
faction dii Btreau( des Travaux Pitlic s, et les Coin-
missaires l'ont employé dans la même capacité l'année
dernière et cette année.

D'après un lapport du Capitaine McIntyre, dressé
à la suite d'tine inspection faite en personne, les diffý-
rens phares ont besoin cello année de réparations au'
montant de £630 7s. Od. Une grande partie cde cette
somme sera employée pour des reflecteurs neufs ; ceux
qui servent maintenant était usés et ne pouvant plus
servir. Les Commissaiics en ont fit une commande
à Boston, le seul endroit où Pon peut facilement s'en
procurer de bonne qalité, et ils ne perdront pas cIe
tems à les faire placer.

Les lampies sont d'un modèle perfectionné et uni-
forme, ce( (ui facilileru le remplacu'n:ant dle celles qui
viendront i manquer. On en conservera de toutes
prêtes à être posées sans dlai, lorsqu'il sera nécessaire,

LAes Commissaires sont d'avis qu'il est possible d'à-
méliorer le mode die fournir l'huile et les autres choses
nécessaires aux phares. Aujourd'hui ils sont approvi-
sionnés au moyen d'un conteat passé avec le Dépar-
tement de Ilnspecteur.Général, et lexpérience a faits
voir que l'Entrepreneur fournit souvent des articles,
inférieurs, à des prix quisuffiraient pour obtenir les
meilleurs articles,
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ýpendice
2. Q.) Les articles fournis en 184G, par contrat, ainsi 1

. . nous l'avons dit plus han , se sont montés à £2,289 E
Juilet, 11d. Le prix en gros des meilleurs articles délivrés

Kingston aurait été de £1,701 1s. Sdl. L'Entrept
neur est obligé de délivrer ses fournitures aux diff
rens phares, ce qui entraine beaucoup dl trouble
de responsabilité, et si l'on tient compte des profits c
dinaires lu commerce, peut-être que les prix ne so
pas trop élevés. Mais comme le Département c
souvent obligé d'envoyer le Cipitaine Mclntyre,
quel ti'autre personne pour examiner l'état des phar,
et flire les réparations, les Commissaires pensent qu'
vaudrait mieux acheter l'huile et aux meilleures sou
ces, la faire livrer à Kingston et Toronto, et la disti
buer ensuite par les personnes ainsi employées à vie
ter les phares. La difflérence dans le prix <le l'huil
etc., achetée de cette manière, aurait été en 1816
£588 2s. 8d., somme amplement suffisante pour i
service, outre que l'on serait sûr d'avoir les huiles
des articles de la meilleure qualité.

Au sujet (les phares se rattache l'indication <lu chii
nal depuis Kingston jusqu'à Lachine par <les fanau,
des vigies et des bouées. Les Commissaires ont pr
(les informations et ont fait faire des examens dans I
cours de la saison dernière et <le cette année, et ils or
fait ce qui est nécessaire en ce moment, depuis Beat
harnais jusqu'à Lancaster pour indiquer le meilleu
chenal à travers le Lac St. François. L'extrait su
vant du rapport du Capitaine McIntyre, du inois-<l
Janvier dernier, mérite considération ; et les Commie
saires ont l'intention de l'employer durant lété pou
continuer ce qu'il a commencé dans le Lac St. Frar
gois;

Fanaux.

" Quoique je ne sois pas appelé spécialement i
" traiter ce sujet, néanmoins il est, suivant moi, troj
" important pour l'omettre.

'' Lorsque les Canaux seront achevés au-dessous di
" Kingston, quelques-uns les chenaux pat où passen
" maintenant les bateaux-à-vapeur le la Malle ne con
" viendront pas pour les bàtimens de plus grande
" diiensions qui seront employés pour le transport

parce qu'ils exigent une plus grande profondeu
d'eau ; et il y i peu le personnes qui soient en éta

"(de commander et piloter les bâtimens <le cette classi
" au-dessous lo Kingston. La raison qui me fait par
" ler ainsi est que les bâtimens dont on se sert aujour

"ld'hiî ne tirent que 4 ou 5 pieds <'eau, tandis qu<
les bfttimens (le grande classe tireront de 8 à ý
pieds, et en plusieurs endroits où l'Pon passe.aujour

" d'hui il n'y a pas plus de 9 pieds d'eau.

La plupart de ceux qui connaissent le fleuve
" ignorent cornplètement la manire <le conduire le

viiisseaux de plus grandes dimensinrs, et inalheureu.
" senent ils forment une classe cl'htimmes péU favo
" rable aux améliorations. En.prenant toutes chošes et
" considération, on , verra qu'il y oura dos difficultéi
" cýusidérobles ù' surmonter 'à Ilouverture les cath
" aux, dle la part <le ceux qui s'engagdront dIabo

dims le commerce <le transport avée' les' gro
'' btimens. Le bateau-à-vapeur ireland en a-, déj
" fl'mrndi u'exemple. .Le COipitáirie mai. déclaré qu'il
" rMniit qie peu' de confiince lans l'1îabileté dei
" Pilbtàs po clé diiger des bâttiberdtirant 8du 9 pied
" d'~iad. .alpt'ès ce lue viens de I ri e pósE
" riditUféllátent c'tte itestt0a :-qtfefaird lpury rm
"~' dièr?' .Ie sùggereralà e tuensemetd fair<
'" lacn iod fùatît et 'dé igiée finfod if ú?qér le
"ve lddi l te vli

4 figÚef deUs grftd l ae des év dß
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" avec urlitre <le direction se rapportant à'ceà finaux, (Q )

un patron intelligent, après un.où deux Voyages, pouri a
" ra piloter lui-même son bâtiment. Je considère 12 i11enet.
" l'amélioration de la Rivière, comme étant de là-plui
"grande importance, vu que <le l'avis de blusiÉurs

lpersonines, expérimentées dans le commerce, ce sera
" la facilté et la vitesse-aveclàquelleles ls timenspdur-
" ront voyager entçe 'Montréal et Kihgston, quiferit
4 décider si les produits de l'Ouest s'exporteront lar le
" St. Laurent ou par New-Yurk."

On a suggéré aux Commissaires'qu'll serait avanta-
geux d'étendre la juridliction du Bureau de la 'tri-
nité do Montréal au 1-laut-Canada ertre Monfréal et
Kingston, au moins en ce qui concerne l'examen et la
nomination des Pilotes ; et <le commettre làdiinistra
tion des phares, le placement des bouées, etc., là
rédaction des cartes et <les instructions relatives aux
Havres les Lacs Supérieurs, à un homme intelligent et
expérimenté dans la navigation, auquel on donnerait
l'aide nécessaire pour approvisionner et réparer les
phares,, etc. Les Commissaires se, procureront à ce
sujet tous les renseignemens qu'ils pourront obtenir, et
les soumettront pour l'information de Son Excellence.

Les Commissai'es ont également pris ert doesidéra-
tion une requête de fal " Société des Navigateurs du
Commerce " de Kingston, demandant que des mesures
soient adoptées pour subvenir à certains besoins qti' se
font sentir, savoir:-

1. Des vigies, et des améliorations dans le " chenal
écarté," dans le Lac St. Clair.

2. Une vigie à lenibouchuro de la Rivière Tha-
mes.

3, Une vigie à l'extrémité sùit dé la pointe de
l'Ile au Bois Blanc à l'entrée de la Rivièr, du
Détroit.

4. Un phare tournant sut la Point Pelée, sut it
rive nord du Lac Eie.

5. Le remplacement des verres blancs par des ver-
res de couleur au phare flottant de la Longie-Pointd,
afin de distingùer se& feux de ceux% de. là Loôgu-ý
Pointe et de Port, Burwell.

6. Une bouée sur la batture de Tecumseh dans le
Lac Erie, au S. O. lu Port Maitland.

*
7. Une lumière W l'extrémité est de la Unrre' de'

l'ouest à la Presquitle. ainsi que des vigies pour mur-
quer le chenal.

8. Unejetée et une vigie sur la batture4de l!Ile-aui
Serpents, près, Kingston.

9. Une lumière sur la batture de Guanano¡ue.

10. Un fanal à là Bide <le F'ole, à envirdnr 5 ifillei
au-dessus d'e Boedkville,"

Les Commissaires feront faire' des reeherches'par
leurs Officiers, dans- les différentes parties di faPro
tijnde, et' en aoutettront les réstiltats avec n avis' d
coût des anéliorations defiatidées.

Lac St. PM

Cet"uvrngÿ est ecoured'ekécution depu 4
mais ilas été' suspendu-én Juin',dernier avari1qire'le~
CordiniMali. ne %rissent' la 'surintedancea des Tra
vaux ublies. Cette úsupeniion' des travatixi aivait
pourt objet de conrmnItre l'piniond C' itame 'BayfIeld
reiAtÑêt'iitúWdêûn'il i tde "iêi ftr' ' ,ns i

''''
'Il f~liié'* in~a~e& [~'~lîS~' X'ûl~ ~sdin, f~Ii~ l~f~i~ÀI

neûverm que
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AppendiceQ ,) cutifenl Septembre. Des ordres furent alors dlonniis I
e pour continuer le creusage du henal adopté par le

12 juillt. ci-devant Brreau des ravax Publics, ce qui fut fait
jusqu'àla fin de la saison de 18416.

Durant l'hiver les curc-mles et lés chalands furent
complètement réparés, et les travaux furent commencés
le 17 Mai sur la batture de St. François : cote
localité étant la seule ou Peau émit assezc basse pour
permettre aux cure-môles de fGmetionner avec avantage.

Les Commissaires espèrent achever l'été prorhain
lë OhealI de 150 pieds. La profuoleur moyenne de
la tranchée qu'il fiut creuser depui, la sixième buée
jusqu'à lextrémité inférieure du Canal est de deux
pieds ; mais il est évideu, qu'il y a beaucoup à faire
au-dessus de la Ome bouée, le chenu n'ayant pas la
largeur complète (le 150 pieds, ainsi qu'on le supposait
dans toute sa longueur.

Ci-annexé est tin tableau (Appendice lettre H)
indiquant la totalité des dépenses jusqu'à ce jour, et
unu évaluation aussi précise qu'il est possible dle la
faire maintenant <les sommes nécessaires pour compléter
le chenal dans toutr sa longueur, suivant le. dimensions
adoptées par le ci-devant Bmieau des Travaux Publics;
savoir, 150 pieds de large et 14 pieds de profondeur.

Dans son rapport à la Légishiture en laie du 2 Avril
1846, NI. Killily prétend qu'une largeur additionnelle
de 150 pieds peut tre " e"fectuée noyennalnt le surcroit I

de dépense de deux années de travail évclué à
£17,000 ou £20,000."

l'es Commissaires i éfèrent à lia dépense faite jusqu'ici
pour prouver que li sonne indiquée par .NI Killaly ne
serait pas suflisante, et qu'il fcdrait uresqie le double
de li somme mentionnée par lui pour réaliser cette
entreprise.

M. Rubidge, la fuit monter à £38,698, l0s. Od.,
et abasé ses calccls sur les sondages minutieux (ails
durant l'hiver à travers la glace par ordre le M.
K illv.

Il est impossible de s'assurer exactenent de ce que
coûtera un ouvrage fait s leau, mais il est évident
que £20,000 le plus seraient tout-à-fcit insuflisans pour
élargir le chenal jusqu'à 300 pieds.

Dübarcadère de Ic Grosse-Ile.

Les Commissaires rcegrettenct beauccoucp q i'à ison de
circonstances tcut-à-fli t ilndpintes de lIur contrôle,
cet ouvrage n'ait pas é achevé, inisi qu'ils IPcpcrnient
dans le cours cu mois de Mai dernier, vu que le besîcoi
le cette amélioration nc s'st jamais autan t fat sentir que

dans cette ocasion. Il a fallu de titoue nécessité liaisser
cet ouvrage inachevé 'autmne dernier, et quoiquen
apparence PEctrepreneur ait pris tcus les moyens de
le mettre à labri dls accidens, il a soufl'ort beaucoup
de dégats de lI part des glaces et d'un irt coup de
vent, au commencement du printems, i'étant pas assez
élevé a-cssus de Peni. Cet accident joint à li
difliculté de se procurer des ouvriers à Ii Grosse-île, à
cause ce la mllie régnante, en retardera l'achèvement
jnsqu'au mois (dAoût prochain.

M. Laurencel, homme de beaucoup ('énergie et
d'intelligence, dirige les travaux de ce débacacdère
ainsi que Ia construction de plusieurs édifces ordonnés
par le Gouvernement piur le logement des émigrés,
sous la direction du Surintendant · Mdica le la
Grosse.Lle.

Le rapport <le M. Barrett et le devis de quelques
améliorations nécessaires suggérées par le Dr. Douglas,
se trouvent dans PA ppendice lettre F, et ces, travaux
sent maintenant en cours d'exécution.

Chemin de Gasp.-PonIs de Mélis et de Ilimouski.

iLa majeure partie de la somme de £8564, appropriée
pour ces rhemdis et ponis, a été dépensée avec beaucoup
de jugement et d'économie par bibM. Russeli et Sims.
Nais pcr sict ice Ii nécessité de rcconstruire plusieurs
des ponts détruits par l'incendie l'été dernier, et le
réptioi ns indispiesables et imprévues du chein de
Kenpt, ainsi qu'il appert par le irpport de AI. Sims
(Acppendice, lettre L,) afiic dle laisser ouvert ce chemin
le Pste, (lui est la seule voie dl communici on entre

Québec et Gaspé, cet lingcnie'ur ci été obligé <le fîire
plus de dépense qu'il n'était prévu, et il c par consé-
quent déissé les évalu ions dle lac somme de £1I 10,
ce qui Iaisse un déicit d'autant sur li somme de
£12 10s., que devait cofter le pont Ie Riornciski,
et cqu'il faut supléer, eisemble avec £158 13s. 6d.
nécessuires pour faire face à li bicalice dIes contrats
existans, et une cutre somme de £203 5s. 5d. pour
couvrir les frcis de répartion les ouvrages détruits piar
'incendie sur les chemnins de Gaspé ;--en tout, li
somme le £471. 18s. ld. ci.

Le chemin de Ic Rivilie Banche, à 'anse des Sau-
vages, n'c pas été achevé ;-MI. Sicris signale son utilité
et son imporance, dons leircses suivcntes de son
rapport dlu 9 Février dernier.

Appendi
( Q. Q
12 JaIiU

cmin de
ivière 1v

elle û 1'An
c sauva

" Ce chemin est très ncé'esaire, vu que Péfat incer.
Stain le li glhwe empchcu les hcabiiccns, pendant la .
"i lus grande partie le lhiver, d'cller au Bassin-de
" G pé où sont silcés le Bureau de Poste, la Douane

et la Cour de Justice; et durant l'été, ils sont obligés
" de faire uscge du mode de transport par ciiu qui est
" à la ris inrertiin et dispendiecux, ou bien d'autendre
"C que bl marée leur ermcette de scivre la grève à

pied.-

"' 1or compléter le cheinii depuis la Rivière
" Blanche à 14ç imilles au-lkssus dlui moulin lde Mcashîer
"jusqu'l Panse aux Sauvages, la distacce d'environ
" 16 .nilles, il fcAurcit, en sus de ce quii c été dépensé
" cet te' dnnée l smame de £108 4 2."

M0. Sims, dans son rapport, [it quelques autres sug- Chemins
gestions relivmect à drs amélioratimns très urgentes G t
dans Ic ligne du chmic de Gaspgé à Métis; mcis ltat Més.
actuel des finances le Ic Povince, et les besoils pluus
pressanis d'autres parties du pcys, le permettent pas
aux- Coirmmissires Ie recomiander d'adopter tcluel.
femîent ces siggestions, cef ee qcui regarde l'achève-
ment Ii chemin de la IUivière Iliancle à Pacse doles
Sauvages, et du scNir depuis nnise jusqu'à la pres-
qu'île aux Gritl;chns suc le Si. Laurent et les dépenses
absoîlument néeessaires pour tenir l'importtte et cinique
voie de comunliii icaitiocn entre Québec et Gcspê, et
partie du Ncuverswick, en assez bon état le
réparutionci poiur pouvoir y voyager et tracnsporter le&
Malles,-se icnoniucant en tout à £1808 4s. 2d.

Une communication relire à ce sujet i ét,
alrssée par le Mdtre-Général des Postes, iecmpagnée
d'un rapport de W. IL Griflii, Ecuyer, Inspecteur <les
Postes, où il est dit :-

" Il est de mon devoir (le vous représenter qu'il sera
" impossible à ce Département de macintenir une com.
" munication postale avec le District de Gaspé ou
" d'accomplir les devoirs que le Gouverntment Pro.

vincial en auend, pour le transport de la correspon~
" dance publique, papiers Parlemîîeinta ires, StatutsPro-
" vinciaux,etc.,etc.,d'une mnière satisfiisante, àmoina
" que le Gouvernement n'accorde les sommes nêces,
" sairespour tenir le chemin le Kempt, entre le Fleuve
" St. Laurent et Ristigouclhe en assez bon tat pour
4 être parconru par les voitures à roues, et !our y
" placer un assez grand nombre Io stations ou postes
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p ppendic
" habités, pour rendre le trajet sûr pour le Courrier, dans Afin de -iettre les Commienires en état d'ac
" les tems <lorage et de dif'iculté. d'autres soumissions pour la construction de ept

12 juiU. et faire flic aux délenslstincidentes, ils'recommn-: 1
Eln traitant cet important sujet, M. Sinis, qui a dent une allocation <e £10O1en sus

succédé à M. Russell comme Surintendant des chemins sés comme Susdit, par M. Sims, sur les chemins, mais
<le Gaspé, fait les observations suivantes- qu'il peut maintenant rmbourser.

onili de Quoiqu'aucune partie dle l'appropriation ne fût Conjointement avec les chemin, de Metis et Gaspé, Chemin (le
I"i destinée au chemin de Kempt, la somme de £37 il est à os de mentionner la nécessité (le prolonger

" 18s. 9d. a été dépensée pour en enlever les arbres le gran dehemia de la côte depuis le premier dl ces
renversés, et réparer les fossés couverts et les autres endroits jusqu'à latane, afin delfaciliter l

" ouvra.es endommagés par 'incendie et les crues dl'eau ment do cette Partie. du Pays et encourager son cern-
C' du printems. merce et son industrie, d'autant plus que c'est un pays

boisé, avec plusieuirs rivières et des chutes il'eau, -et'
Dans certaines parties de ce chemin le passage qui présente ces étendues considérables où le sol est

" est obstruC par des branches. Pour les couper, et bon. Ce chemin Aerait aussi très utile aux mariniers
réparer les détériorations qui résultent de l'usage <lu et à la navigation en général, à cause des fréquens

" chemin,.et rétablir le pont construit un 1831 sur la naufrages qui ont lieu sur cette côte chaque automne,
" petite Rivière à 5 milles do Itistigouche, il faudrait et plusieurs personnes y ont péri, faute <le cette voie

Sd communication.
Le che min <le -tmpt, contruit par M, Russell,' La distance est d'environ vingt-et-un milles et

"par ordre du Bureau des Travaux Publics en 1842- demi, et le coût probable <le cette amélioration serait
3 et 4, (qoie précédemment ouvert e partie) ae £2,61u 2s. 9dd, courant.

dt 97u milles da longueur; et uads un espace ple
78 milles il n' y a que trois maisons. Il doit son mei sdit Portage autour du Lac Temiscota.

imnportance à ce qu'il est loseul chemin qui con-u
duise du St. LaurCnt aut District se Gaspé, et à lu ac l sconsu M e n Cheln deo
partie est du Nouveau-Brunswvick, et dans l'évn- hiverp; on t au'moyen d bateaux àvoile ou M

" talié 'un gerr avc es tas-lnis i of'rrai jar (les chevaux,. A l'automne et- au en 1mimënccmnt<le gra n que la glace soit se frte,e dceln seule route <le copauniyatienn sûreavec cettes n
Province. Pour maintenir ce eîmin en bon état, printems lorsqu'elle commence à se gterc' le uchemin

et le rendré constamment praticable, il faudrait une autour du Lac est très fréqueintv, faisant partie<lu,

quin prsete des éTendus cons liidélu lSt.Lauest

épens annuelle d'environ £200, et ilserait à dé- a uille arn

cce à le a naviga e géél la causèe dS fren

niaer quue ns seulement on eegtgect, par toushe anet
cMoyens possibles, les établissemens lu îng <le cette constitue une grande route cnpémercial et un dbou-

c route, mais aussi (ue l'un donnât £25 par an a cié im nt pour le commerce le partie m mNouveau-
ne chpersonde qui costrt la R sseot Brunswick. Les Commnissires ont appris qu'en 1845
c pa le sol du Binpropre de lT a culture ; et la une set e maison de la Rivière du Loupati eéit

c e some pr emen e e are par cette route plus, <le 4000.charges < marnandises

personne lui serait station ée au Pont r;e Mitaiek. et <le produits ded anisérentes espècs-et le commerce
a augmenté depuis. - En outre, c'est la route di ect

" Les Colons qui rcesvraiet les allouances lui de la Malle de I-latitlx. Le macon-is état <le ceche-
"Gouvernement devraient tre tenus de Gaprrsser le min ergage les gens à se confier trop tôt à la glace
" chemin dles arbres renversés. Les deux personnes n ' ans l'aut amae et trop tard coansle printems, ce
" que le Gouvernent subventionne maintenant sont est cause que, plusieurs ersones ont péri.

très utiles aux Courriers et au autres voyageurs, et Lat du Lac Tnsat
" elles ont contribué à sauver a vie à plusieurs ier- grad prtange de oemiise eiona u dL e t. ilesnt

d ont sept milles sont n issez bon ordre; mises lix
En conséquence, les Coisseirs recommandent milles qui restent sontpresque impassables, n'ayant été

fortement l'octroi de lu somne ( £355 r. ad., pour qu'ébauché. Il faudrait une répense de 2,u50
les résarltions immédiates d càe:i le esmi et Bour le réparer et Ciairesun bon chemin.
<es subventions (le £25 cacune pour deux autre; une ' En rrière le la paroisse des Trois upistols, versje
Ions à luuie anièrn Aàuamiguuagte et le Pont de 4 .ance de 24 d se trouvae

ac augmnduais. En ouditre ktl ot iet

Atpedia, avec les concessions de terres suflisantes, un orceau le terre le qua litéx suprieure abod an
"souercnditins devasétreenus d dé diirntes sortes e bois, et entrecoupé <le plusieurs

ont dh Md r ers. Le Pout <e Metis a été d0ustruit, nais le public ne petites riviève, et sur lequel ilay dandéjà quelques
peut encove S'en servir librventitn n raisin < ol ce queu Colsisu Qelrues pribtans (les Trois-Pioles Potit
le tassae est obst ri à sen extrémité est par lat<dalle fait examiner, et y ont uuvert un chemin d'hiver à

costruie par M.o nLrrivé pour l transport le ses leurs prpres frais ; ce chemin, à raiso dela surfact
madriers au lion d'eqabarquemDgnt. M Sims a offert plane du pays et de 'c.ès fa le il donne maux
soixante-cinq louis poCr l'enlever ou la reculer; quoi borlds lu Fleuve, a été très féquenté pa rles habitantts

1 'te cette somme parût suffisante, M. L£rriV5 hi refusa (le Madpr u a ska durant l'hiver dernier.- dne £,1ptt 0n
ans ltit, t nis il laccepterait adjourhui; le ét présentée à la Législature. un b n hdernièreSeSsion

Commissaires recormmaderint respectueusemnt "une dans le -but- - une ahlouance'sufllsan'tepu
appropriation nr'cet ob t, afin que cb pont puisse aire un rrin d'été prs es voitures î roues, a rl
ét'enivré complètement u lit circulation publique n gat Tem nta, iadite d revenilU, q i rou

terni t s s e boistà r eco de plia ven u rs
'ont de El. Le Pont de Rimouski fut aansitn, dans le cours do terres re s, et r · permis de y pa déj u s

eul'été dernier, et i na bprésenté qiune e e sou- ceabi'tans ds Tuissites it
cission quine épasiv pu l tans, de ss le ur propresfrais ; ce chemn àr inea suf

smaruisaionuired n'ayant ise nt furni, S, a eot plano du, payet de Paccès face'i dne aa
roqi, econtrt ne put pestrle oasà et 'ex uoi- eo iu, Ftemuvea rrles h abitans wY

<le cettevrg s inmpoat umsnte, M. arriv la, î~ refu aie Mdawask dôumnt ive dernPier Une piion,,

sêdnt retam, mus grai c(teriÙfén poti e l égisb d erni ecr 'i
menmissaies rer nt e.n eMbutrobtenir ue lä e.tsnte eg,. r , t V.â

1Qng~erns .steradrpoturesoin, eucettemeniraisonnde' a vente .(es ~ S

' -tp d e u r , s

kd r e nr nu qu e
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Appendice
. Q.) Si l'état financier de la Province le permet, los

Commissaires recommanderaient ('ouvrir des chemins
12Juillet. sembhabls jusqu'à la ligne Provinciale en irrièro (les

paroisses d Kaourasa Ste. Anne, PIlslet, et St.
Thomas pour encourager les établissemens et faciliter
le transport des approvisionnemens nécessaires au
commerce des bois.

C'omié de Saguenay.

Aucun Comté dans la Province n'a plus besoin
d'améliorations ou n'en mérite davantage que le
Comté de Saguenay. Il est séparé (le tous les autres
établissemens par une haute chaîno (le montagnes
stériles à travers lesquelles passe un très mauvais et,
en quelques endroits, un très dangereux chemin appelé
le " Chemin des Caps," lequel est leur seule voie le
communication par ter-e, avec Québec en particulier
où les habitans sont obligés (le se rendre au marché et
aux Cours dle Justice.

La Rivière Saguenay, d'où le Comté tire son nom,
a été le siège d'un des premiers établissemens (lu
Canada, qui a été ensuite abandonné et concédé avec
le territoire adjacent par une concession spéciale à une
Compagnie de Commerçans en pelleteries, maintenant
représentée par la Compagnie <le la Baie d'Hudson;
et jusqu'à ces dernières années, cette vaste rivière n'é-
tait fréquentée que par les Aborigines dans leurs canots
d'(écorce, mais maintenant elle est traversée et naviguée
par des goelettes, (les bateaux le rivière et des gros
vaisseaux qui viennent directement <les ports d'Europe
pour y prendre (les cliargemens aux nombreux moulins
A scies établis sur .es bords et sur ses affluents. Et
malgré les* désavantages qu'il a à combattre, cette
secti n est devenue la partie la plus iutéressante et la
plus importante du pays par l'augmentation de sa popu-
lation, le son agriculture et de son commerce; et elle

'attend que la bienveillance de la Légiulature pour
donner l'importance et l'encouragement nécessaire au
développement dle son industrie et (le ses ressoirces
agricoles; couverte qu'elle est d'imeninsrs quantités dle
bois le conîstruction, de nombreuses rivières et le
vastes terrains d'un sol excellent.

Suivant les rapporis faits par il. Jessopp, Ecuyer'
Collecleur les Douanes à Québec, (voir Appendice
lettre M) il appert qu'en 1845, pas moins <le 30 navires
mesurant 13,369 tonneàiux, et en 1846, 43 navires
mesurant 16,328 tonneaux sont partis du Saguenaay,
emportant dles cargaisons évaluées à £63,365,

Will. Pr ice, Ec'uyer, Marchand cde Québec, homme
anim<né dle l'esprit public et très entreienant, est inti-
mement lié aux établissernens du Saguenay, et peut
être appelé à juste titre le père et le fondateur le cette
petite Colonie, qui compte déjà environ 7000 labitans ii
preu'e'xcl usivement Canadiens-Français. Il a placé
dle grands capitaux sur des moulins à scies et à tarne
et autres améliorations; il a fait des avances libérales
aux Colons, et encourage de tout son pouvoir l'industrie
individuelle.

Pair l'Acte 8 Victoria, chapitre 69, la somme ie
£1500 a été appropriée pour l'amélioration dlu'
" Chemin des Caps," long de 290 milles, depuis
l'extrémité inférieure le la paroisse de St. Joachiin, sur
la rive nord dii St. Laurent jusqu'à la Baie St. Paul,
et la somme <le £961 Os. 7d. a 6é dlpensée par le
ci-devant Bureau les Travaux Publics, sous la surin-
tendance de M. Russell,.sur 4ý milles le ce chemin et
trois ponts, ce qui laisse une balance de £538 10s. 5d.
pour les 25 milles qui rest"nt. Cette somme étant
tout-à-fait insuflisante, et les Commissaires, voyant
gu'ils ne pouvaient trouver, l'étù dernier, les ouvriers
a des prix raisonnables, après s'é(re consultés avec les
parties les plus intéressées, ont cru devoir remettre à

cette année l'emploi de cette balance, espérant que dans
l'intervalle la Législature accorderait un nouvel octroi
pour les améliorations nécessaires sur toute la ligne
qu'il faut reparer, et qui, outre la balance mentionnée
plus haut, exige encore une dépense de £2000.

Appendie

(Q. i
12 Juillet

Un accessoire à ce chemin, est la construction d'un l'ont du
pont sur la Rivière du Gouffre à la Baie St. Paul, Gouffre.
l'ancien pont ayant été emporté par une crue d'eau, il
y a quelques années. Il coûtera......£1400 0 0

Pour améliorer la descente au Cap
Corbeau.................................... 350 0 0

Le prolongement lu grand chemin le long
lu St. Laurent, depuis la Rivière

Noire jusqu'à l'entrée du Saguenay,
environ 24 milles........................

Un chemin de communication entre Chi-
coutimi, au point' le plus élévé de la
navigation du Sa'uenay et la Baie <les
1-la! Hal la distance de Il milles,
passant à travers un mariais d'un peu
plus d'un demi-mille, qui coûtera......

1500 0 0

1500 0 0

Et finalement un chemin de la Baie les Ha I Ha! à Chemindeài
Ste. Agnès au-dessus de la Mallbaie. Cette amêlio- n à laBaic des lal
ration est extrêmement importante et indispensable, car, dal
lorsque vient l'hiver, ces établissemens sont complè-
tement bloqués pendant six mois le l'année et le seul
moyen de transmettre ou de recevoir des nouvelles est
par îles Courriers ou coureurs de bois qui sont obligés
le traverser les bois et suivre les traces de's Sauvages.

Mais les Commissaires ont appris que M. Price, ayant
ouvert un chemin d'hiver, à travers les terres depuis
la Rivière Noire jusqu'au petit Saguenay, leà habittns
ont pu, l'hiver dernier pendant quelque tems, on se
confiant à la glace depuis la Baie les H a! Ha!ijusqu'au
petit Saguenay (la distance <le 36 milles,)communiquer
avec les anciens établissemens, mais non sans un
danger imminent en plusieurs occasions, lorsqu'ils
étaient surpris par le grands abats <le neige qui arrivent
souvent en ces endroits, n'y ayant ni abris ni habitation.
dans toUte cette distance.

Dès l'année 1843, la Législature sentit la néces- Chenii do
sité de venir au secours le cette section du payset elle Urbain à la

1 Baie dsla
fit un octroi de £1,500, pour examiner et ouvrir un
chemin d'hiver depins St. UI bai:- au-dessus de la Baie
St. Paul jusqu'à la Baie desfla ! H-a ! L'examen seul
coûta £675, parsuite les grandes diflicultés que l'Arpen-
teur eut *à surmonter, en passant à travers un pays
montueux, coupé de lac4 nombreux et <le rivières pour
la distance de plus <le 60 milles jusqu'à la Baie des
Ha ! IIa ! On dut s'en tenir li, vu qu'on s'aperçut
que l'on ne pourrait tracer un chemin dans cette direc-
tion, sans <le grandes dépenses, et sans l'espoir d'y
pouvoir former d'établissemens, Les habitans ont,
depuis cette époque, faitif'ire à leurs propres frais un
relevé des recherches dans la direction de Ste. Agnès
en arrière de la Malbaie, et elles but été heureuses
au-delà de toute espérance. La distance est calcu-
lée à 45 milles, 15 milles <le moins que par St.
Urbain, à travers un pays plan, possédant un lion spi,
et favorable à des établssemruens, qui, assure-t-on, s'y
formeront si cette voie,4e communication est ouverte.

Le prix que cotierait un chemin ordinaire <le cam-
pagne pour les voitures -à roues, a été évalué par MM.
Russell et Duberger, Arpenteurs à £5,500 .(voir Ap-
pendice N). En prenant pour à peu près correct le
rapport du relevé, et en déduisant li somme de
£825 non dépensée, pour l'ouverture du chemin d'hi-
ver do St.Urbain i· la Baie des Ha ! Ia ! mentionné
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ci-dessus, il resterait à approprier une balance de
£4,675, dont les Commissaires recommandent forte-
ment l'octroi, en considération des graves inconvéniens12Juillet dont les habitans lu Saguenay ont à souffrir, et de ce
qu'ils paient maintenant à la Province plus de £2,600,
seulement pour des permis de couper des bois.

Il serait à désirer qu'en approchant de Ste. Agnès
un embranchement de ce chemin fût dirigé sur les
Eboulemens et les profondeurs de la Baie S;. Paul;
on établirait par ce moyen une, communication directe
et courte entre la Baie des Ha ! Ha I et ces 'paroisses
bien établies aussi bien qu'avec la paroisse de St.
Urbain, et lion éviterait une route tortueuse et acci-
dentée le long du St. Laurent. La distance ou lon-
gueur du chemin serait de 15 milles dont neuf sont
déjà faits; l'ouverture 'des six milles qui restent, et
l'amùlioration de quelques parties du chemin coûterait
£600.

Débarcadèro Comme complément dlu chemin projeté de Chicou-
le In Maibae. timi à Ste. Agnès, un débarcadère sur le St. Laurent,

à l'entrée de la Malbaie, à ,un endroit favorable
appelé le Grand Débarcadhré où les vaisseaux et par-
ticulièrement les bateaîux-à-vapeur pourraient tuucler
à tous les états de la marée, serait extrèmement avan-
tageux et commode pour les habitans et leur assurerait
une communication prompte et régulière. A la de-
mande des habitans, ce Département a fait faire un
relevé dont le résultat sera donné dans un Rapport
subsêquent,>que les Commissaires espèrent avoir l'hon-
neur de présenter dans quelques jours: mais si les
finances le la Province ne permettent pas toutes ces
améliorations, les Commissaires recommandent, comme
indispensables, les appropriations nécessaires pour
l'amélioration du " Chemin des Caps" et l'ouverture
du chemin de-Ste. Agnès à la Baie des Ha ! la ! et
do la Baie dles Ia i If! à Chicoutimi pour lesquelles
la somme de £7675 sera nécessaire, ainsi que nous
l'avons dit ci-dessus.

Chcmin de Los Commisnires appellent également l'attention
TruloussuaU 11 L(gisIl1tUre, arh

e la, à une autre partie du Comté de
Saguenay, au-dessous de Tkidoussac, le long (lu Saint-
Laurent,où se trouvent, jusqu'aux Betsamites, plusieurs
scieries, mais qui ne possède aucun chemin ni moyens
(le communication par terre, autres que les sentiers des
Sauvages à travers les bois, et le long (lu rivage. Un
chemin prolongé jusqu'aux Betsamites, à la <listance
le 75 milles de Tuidoussac, serait très utile tant aux

établissemens qu'aux mariniers et aux bàtimens, qui
sont si souvent, particulièrement à P'automneJ poussés
sur cette côte déserte au-dessous <le Quêbec, où beau-
coup de personnes périssent faute de ce chemin.

Améliorations Ce chemin, ainsi que le chemin proposé, sur la côte
reomandées sud, vis-à-vis de Metis à Matano, contribuerait beau-
dMtlo but
d'empêcer les coup à empêcher ces sinistres. Les Commissaires ont
naufrages. donné beaucoup d'attention à ce sujet, et ils se sont

dans ce but adressés au Bureau dola Trinité et au
Bureau de Commerce de Québec, pour avoir leur avis
et leur coopération. Des copies de cette correspon-
dance sont annexées à ce R apport (voir Appendice O)
et les Commissaires y appellent spécialement latten-
tion de la Législature. Entr'autres suggestions, ils
proposent plusieurs quais et débarcadères,, dont les
Commissaires font l'objet d'une recommandation spé-
ciale, les considérant comme les améliorations les plus
nécessaires.

Débarckdèrés.

De Québec, en bas, l'absence de cette commodité
se fdit plus vivemcnt"sentir que jamais, etelle a été le
plui grand obstacle au commerce et à l'igriculture, 't
par conséqueut à-ia prospérité des habitans.

Lés facilités dÔ la navigation à la vapeur; et les

-communications journalières et économiques avec le
marché de.Québec sont perdues pour les habitans qui
s'élèvent aujourd'hui à plus de 150,000. .Jusqueci,
dépendant uniquement des vents et desý marées, ils
ont fait leur commerce et transporté leurs produits
au marché dans des goelettes et autres petites em
barcations le rivières, pour lesquelles des débarca-
dères et des quais seraient d'une grande utilité, pour.
les mettre à couvert dans les coups de vent du
printems et de l'automne-et sauver par là la vie
à beaucoup de personnes et empécher de grandes
pertes.- Ils serviraient également aux maiiriniers qui
vont en mer, qui pourraient également y trouver un
refuge dans l'automne lorsqu'ils' sont surpris par- dés
coups (le vent, ou sont arrêtés parles glaces.

T.es Commissaires renvoient respectueusement aux
différens Rapports de lPHlonorable M. Killaly et de M.
Rubidge (voir Appendice lettres P et Q) à ce sujet,
qu'ils présentent maint'enant, et qui feront voir évi-
demment la nécessité, de la part de là Législature, d'a-
dopter promptement des mesures afin de faire partager
à cette section importante du pays quelques-unes des
améliorations si désirées et si indispensables pour le
développement de ses ressources diverses, et l'encou-
ragement de son commerce, de son industrie et de
son agriculture.

Il n'est peut-être. pas généralement connu qu'en Commerce an-
1845-46, pas moins de 139 bàtimens (tonnage 52,214) Qu 'u de
ont pris les chargemens complets de madriers -aux
différens établissemens situês au-dessous de Québéc,
et sont partis du Saguenay et de la Pointe des Pères,
sans compter un grand nombre d'autres cargaisons
semblables envoyées les paroisses 'éloignéés de Ste.
Anne, St. Roch, St. Jean, Cap St. Ignace, St. Thomas,
St. Vallier, etc., au marché de Québec, pour y être
mises à bord <les 'àtimens.

Cette seule branche d'industrie est déjà. évaluée à
plus le £12,000 par année, ainsi qu'on le verra par les
rapports fournis par H . Jessop, Ecuyer, Collecteur de
Québec, auquel nous avons déjà référé.

Le relevé que les Commissaires ont ordonné de
faire sur les principaux points, sur le St. Laurent au-
dessous do, Quêbec, qui offrent des facilités et iles
enu.ouragemens pour y construire des débarcadei-es,
n'ayant pas été terminé l'automne dernier, il a été
continué ce printemps, et les Commissaires se flattent
que d'ici à qîuelques jours ils pouriont présenter à la
Législature des rapports détaillés, sur les sites les plus
éligibles, avec devis pour la construction des jetées et
des d6barcadères nécessaires.

EDIFICES PUB LCS

La Douane de Toronto, pour la construction de
laquelle la somme de £2,500 a été appropriéG par l'Acte
8 Victoria, chap. 69, a été achevéa enJuin, 1846.
C'est uri êdifice.solide et comfiiode, et qui olire 'toutes
les commodités ,lue lon peut dsi-er. Elle 'oûte Y
compris lesndisbl.attacliês à l'êdificô et uti apþïreil dé
chauffage, £2,560, ce qui laisse une sorhme de £60
non prévue, ôt qui est encore due à l'Ertréþr'eneur.
Ce surcroit'de 'dépense est dûh elivà PhabtTril'étë
à ce qu'il a fallu asseo r ls fondationis Anà'>'e ,', plus
granIe pofondéur qu'on ne s'y fitteùdai à" s de '

'la iature du tIain" '

-rtLes di nses ordinaire oit ét' fatoesurour lanrrpt
ration des Prisobs ét des Couirs de "JuisticéMlains kl,

Appendice
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en Q Canada Est, mais la Prison de Montréal est tellement

fQ A insutfiante, et la classification des prisonniers et si
12 juljl.t indispensable que sur des représentations adressées à

- ce sujet au Gouverneur-Généial par le Shérif, et
Prisons et ren voyées aux Commissaires, ils ont jugé qu'il était
Cours de Jus-

lieur dJu-cessaire do recommander certaines réparations et
Prison de améliorations immédiatement nécessaires. La plus
Ltoutrél. importalte est la construction d'une aili) ouvelle, qui

coûterait, suivant le devis de M. Rubidge, £2,720 de
plus que la propriation ordinaire; à laquelle somme
il faut ajouter la somme <le £105 pour élargir les cor-
ridors die 4 à 1 pieds, non prévue dans le devis,
recommandation qui a été adoptée par un ordre de
Son Excellence en Conseil, du 28 Octobre dernier.
Le rapport de M. Rubidge se trouve dans lAppendice
lettre S.

plis (l Jus- Le Palais de Justice le Québec, ainsi 'qu'il apport
ticedeQuébec. iar le rapport (o M. Rubidge (voir Appendice lettre

t), est tout dilapidé et en ruine, et exige plus que les
dépenses ordinaires pour le préserver elicacement.
Les dépenses les plus urgentes ont été commandées
et faites l'automne dernier et ce printemps, mais un
surcroit de 61S 7ç. Sd. (également en sus de l'ap-
roriation) sera nécessaire pour les compléter et

empêcher l'édifice de tomber en ruine. Cette dépense,
sur la recommandation des Commissaires, a été ap-
prouvée par Son Excellence le Gouverneur en Con-
seil.

Aucun changement n'étant d'ailleurs survenu à
P'gard des autres édifices publics depuis la dernière
Session du Parlement, les Commissaires ne peuvent
que répéter ce qui a été dit par-le Président du ci-de-
vant Bureau des Tiuvaux Publics, dans son dernier rai-
port à la Législature, qu'ils aipprouvent entièrement

" Les dépenses appliquées à l'autre classe d'édifices
(les Prisons et Cours de Justice dans le Canada Est)

" sont de la nature laà moins satisfactoire. Ainsi que
j'ai déjà en occasion d'en faire rapport, ces édifices

" sont tout-il-fait insuofisans piour les besoins de la
" popuhition croissante du pays ; et Pon peut con sidé-

rer les sommes que l'on y consacre nôcessairement
chaque année, CoIfle dé1 pensées en pure perte.

" Les Prisons en général n'ont pas de moyens de ven-
" tilaiion ni de classification des prisonniers. On se

plaint beaucoup du manque de logement dans les
Cours de Justice (celles qui exitent ) et l'immense

" nombre d'atlidres légales de cette Ville et Disi rict se
" font dans un vieux édifice, disposé tempodrirement

et tout-à-fait impropre à cet usage.

Il Le non-achèvementde Pilophial de Québec est
également un sujet le plainte, ainsi que le besoin

" d'un asylo des alinés. Il existe aussi un grand
" désir, en cette ville, <le voir consacrer la Douane
" actuelle à quelqu'autre destination, ou de la vendre et

d'en consacrer le prix à la construction d'une Douane
" dans une situation plus commode, à portée les
< Banques, Bureau, etc.

Les )épartemoens publics, malgré les loyers
"lev6s que paie li Province, sont logés d'une fiçon
très incommode et très insullisante. On a proposé
différens plans pour couvrir lit dépense (le substituer

"(des édifices convenables à ceux dont on se sert
maintenant, soit au moyen de la vente les éditices
actuels, ou des terrains publics sur lesquels ils sont
construils ou qui y sont adjacents, ou en les consacrant

" à d'autres usages, de manière à en tirer partie pour
4 des objets rémunératifs; et quelquee-uns <le ces pro-

jets méritent considération, mais jusqu'à ce que la
SLègishiure juge à propos d'en venir à une décision

" générale sur ce sujet, il n'est pas nécessaire d'entrer
" dans d'autres détails."

Relevé de la Rivière St. Chlarlea.

Le relevé de la Rivière St. Charles a été ordonné
en 1845, mais les Commissaires n'ont rien trouvé de fait
à cet égard, ni aucun document dans les archives de leur
Bureau qui pût leur donner quelque renseignement à
ce sujet.

Les Commissaires sont allés à Québec à la fin de
Plautomne dernier pour des affaires relatives à des
ouvrages en cours d'exécution au-jessus et au-dessous
de cetle vile, et ils ont saisi cette occasion d'en parler
nu Maire et aux Membres de la Corporation, et à des
Messieurs faisant partie du Bureau de la Trinité et du
Bureau de Commerce. Ces Messieurs ont exposé les
dif'érens plans qui avaient été suggérés pour utiliser
la Rivière St. Charles commeý addition étendue au
Havre de Québec déjà si vaste; mais il était manifeste
qu'ils ne s'accordaient pas entre eux sur le meilleur
moyen de réaliser cet objet. Les Commissaires étaient
accompagnés de M. Barrett, Ingénieur du Cgiial de
Lacline, -homme rempli de connaissances pratiques et
de beaucoup d'expérience dans sa profession. M.
Barrett n'avait jamais visité Québec, et lie pouvait se
décider à la hâte sur une mesure de cette importance.
Néanmoins, d'après les relevés faits par le Capitaine
Biiyfidlrl, et les autres renseignemens que le toms lui a
permis d'obtenir, il a rédigé un rapport ci-annexé
(voir Appendice lettre U), dans lequel il suggère
quelques améliorations au banc <le sable, à lembou-
chure de la Rivière St. Charles, comme prolorrgement
(les quais actuels, depuis près de l'extrémité duquai
des Indes, du côté de Beauport

Il n'a pas été au pouvoir des Commissaires de pré
parer <les plans et devis pour l'amélioration 71e la
Rivière St. Charles, comme il convient de le faire avant
d'en recnmmanler quelqu'une en particulier à Son
Excellence pour être soumis à la Législature; ils ont
été occupés toute l'aunée (lerièr3e, après leur entrée
en charge, à imi.çpecter les travaux commencés et à en
faire entreprendre dentres pour lesquels des appro-
priations avaient été faites; et M. Keefer, lingénieur
dii ci-devaint Bureau, ayant é6 envoyé ai> Canal de
Wellanid, ils n'ont pu enlever aucun autre Officier aux
ouvrages dont il était chargé, pendant assez longtems
pour faire le relevé convenable.

Québec est aujourd'hui un des plus beaux ports du
Continent, et toute tentative faite pour taméliorr ne
doit être décidée q î'uiprès rexamoi le plus attentif fait
par dles capables tant ingénieurs, que naviga-
teurs expériment('s. Il n'y il guères de douto qu'une
palt ie des produits il liat-Canada et, des Etats de
l'Ouest dle l'Amérique, scia transbordé à Québec dans
des navires destinés aux ports <le l'Atlantique; il devra
par conséquent s'y réunir un plus grand nombre le
bttimens, et si le port qui existe n'est pas assez vaste
pour les contenir, il faudra faire tous les elibrts 1 ossibles
pour leur faire de la place.

Logement pour les Emigr6s.

Depuis le mois detnier les Commissaires ont été
appels à préparer de nouveaux logeinens pour les
émigrés; plusieurs vaster bâtimnents ont été érigés dans
le plus court espace le tems possible, et on leur a pré-
paré bien des commodités, 'lont il sern fourni un compte
et un rapport aussitôt que les bttimens maintenant en
cours (l'exécution seront terminés.

Les Commissaires ont fait établir les comptesjisq'uàu
15 Mai, 1847. Cette époque n'était pas régulière, il
s'en est suivi quelque retard; mais ils ont cru qul
était nécessaire d'en agir ainsi, afin que la Législature
pût être mise au fait de létat des diflérens travaux

12 Juillat
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12 Juilot.
Les comptes sont aussi plus détaillés qu'ils ne l'ont

jamais été, ce qui leur a également imposé plus de
travail.

Les Commissaires, ont signalé les améliorations qui
so sont présentées à euxi, dans leurs tournées d'inspec-
tion, et d'après des renseignemens provenant d'autres
sources, quoiqu'il n'ait pas été fait d'appropriation pour
les exécuter. Il en est beaucoup d'autres, dans les
parties du pays, que les Commissaires n'ont pas encore
ou l'occasion de visiter; mais ils consacreront à cotte

Appendico
partie de leurs fonctions tout le tems que les circons- (Q. Q.)
tances leur permettront d'y employer, dans le cours de
cet été. m Juillet,

Nous avons l'honneur d'étre,
Monsieur,

Vos obéissans serviteurs,

W. B. ROBINSON,
Com. en Chef do& Trav. Publics

C. E. CASGRAIN,
Com. des Trav. Publics.
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R , Rapport de Samuiel Kerfer, sur le Canal de
Welland.

BuREAU DU CANAL DE WELLAND

Ste. Catherine, 22 Mai, 1847.

\oysrnun,-,P'ai l'honneur <le présenter, pour l'in-
formation des Commissaires les Travaux Publics, le
Rapport suivant sur l'état actuel de ce Canal.

L'eau a été introduite dans le Canal, cette année, le
3 Avril, et les bâtimens sont partis <le Ste. Catherine
pour remonter le 11 <lu même mois, mais la navigation
n'a été libre, d'un bout à l'autre, que le 14 Avril, c'est
à dire, plus le trois semaines plus tôt que le Canal
Erie.

Si notre Canal eût été complétement achevé de
manière à ce que l'eau eàt pu y rester tout l'hiver,
on aurait gagné plus d'un mois de navigation, le
Port Maitland et tout le Lac à l'ouest, étant débar-
rassé des glaces le 28 Mai.

L'aspect les aflires est très encourageant. Le
transit a commencé activement et les péages promet-
tant un revenu beaucoup plus considérable que l'année
derniòre.

Les péages perçus en 1844 se sont montés à£25,513 310
Sen 1845 4 19,086 5 9
c en 1846 206,524 18 9

On peut, avec certitude, s'attendre à voir augmenter
progressive[ment les péages chaque année, maintenant
que les nouvelles écluses sont presque terminées, et
comme preuve de cet accroissement probable et de1
confiance en cet ouvrage, on peut observer que plus
le cent nouveaux bâtimens ont été construits l'année
dernière sur les rives des grands lacs, et qui sont tous
adaptés aux dimensions de nos écluses.

Deux amnéliorations importantes ont été ciTectuées
dans la ligne <lu Canal, durant l'hiver dernier; la pre-
iière consiste à avoir livré a la circulation la Nouvelle
Ecluse No. 1, et la nouvelle ligne le Canal entre Ste.
Catherine et le Port Dalhousie, au moyen lesquels on
gagne trois cinqtuièmes <le mille, on évite l'ancien
chenal tortueux, et on obtient l'avantage d'une traction
direcie-

L'autre amélioration est le creusage de ce qîue l'on
appelle le Canal alimentaire (Feeder) qlui fit partie
du Canal entre Marshville et Broad Creek, au moyen
luq iel on a obtenu la profondeur régulière <le 8.
pieds dans toute la longueur du Canal. L'année der-
nière les bâtitmens tirant 8 pieds 2 pouces passaient
avec dilliciltée; cette année les bâtimens tirant 8
pieds 6 pouces ont pu traverser le Canal sans toucher
le fond.

Quant aux nouveaux ouvrages et aux travaux né-
cessaires pour faire, lu niveau du Lac Erie le sommet
du Canal, je regrette le <lire que les dépenses ayant
été limitées, les progrès <le tous ces travaux n'ont pas
été tels qu'ils auraient pu être, ni tels que l'intérêt <le
ce Canal l'exige. Néanmoins, ce qui a été fait est
important, et sera trouvé extrêmement utile d'ici à

quelque tems.

Il ne faut pas perdre de vue que la navigation de ce
Canal est maintenant dépendante de la Grande Ri-
vière, au moyen de laquelle il faut maintenir un
niveau extrêime de 8 piedls au-dLessus di Lac Erie.
Pendant deux mois, <le l'année, cette rivière ne fournit
pas assez d'eau pour la navigation et les moulins, et cin

Appendic
conséquence on est souvent obligé d'arrêter ces (Q, Q
derniers pour ne pas faire tort à la navigation. C'est
un fait bien connu qu'à mesure que les kays nouveaux 12 jaUlot
se défrichent et que la surface soumise a l'évaporation
devient plus étendue, la quantité d'eau charriée par
les rivières et les cours d'eau moins considérables
dininue progressivement. Il est lone assez incertain
que, dans vingt-cinq ans d'ici, la Grande Rivière
sullise pour subvenir au Canal agrandi comme il l'est -
aujourd'hui et avec l'augmentation (le transit que lon
peut espérer raisonnablement si non certainement.
En principe également, il faut admettre que c'est un
mauvais moyen de maintenir une voie de navigation
au moyen d'une chaussée à travers une rivière expo-
sée à (les crues d'eaux subites et considérables.

Ces considérations importantes, ainsi que l'avantage
supérieur présenté par la ligne la plus courte que l'en
puisse tirer entre les deux lacs, et d'une alimentation
illimitée et infaillible, ont engagé à adopter ce qu'on
a appelé le niveau du Lac Erie, ce qui veut dire le
creusage du Canal entre Allenburg et Port Colborne,
jusqu'à un niveau dle 10 pieds plus bas que la surfaco
ordinaire (lu Lac Erie. Lorsquo cet ouvrage sera
accompli, le Canal d'un lac à l'autre n'aura quo 28
milles de longueur, avec 26 écluses. Par la ligne de
navigation actuelle le Canal a 40 milles de longueur et
28 écluses d'exhaussement. Ces deux routes, néan-
moins, serviront toujours suivant que les vents ou la
direction du bitiment rendront l'une ou l'autre plus
avantageuse. Mais le principal avantage que l'on
tirera <lu niveau dlu Lac Erie sera une alimentation
d'eau infaillible, pour faire face aux exigences
futures du transit.

La dépense additionnelle nécessaire pour amener
l'eau lu Lac Erie est évaluée à £77,000, en sus le la
construction d'un Canal <le Port Colborne au niveau
supérieur; ce montant étant la somme que la Province
paie potir avoir une alimentation d'eau ceituine. Mais
en déduction il n'est que juste <le tenir compte dlu
loyer (les chutes d'eau et dles profits des moulins, car
jusqu'à ce que l'eau dui Lac Eric soit aienéecjusqu'au
Canal, ils ne peuvent gières être augmentés, et même

n'y en a pas slliam t pour les établissemens
durant toute l'année.

Le revenu provenant <les chutes d'eau, directement
et indirectement, se mointe maintenant à environ
£3000, mais lorsque les nouveaux travaux seront ter-
minés, ce montant sera bientôt doublé, et rapportera
près <le huit pour celt, sur le coût <lu niveau du Lac
Erie, indépendamment des avantages de la navigation.

la question de suspendre les travaux rqui se rat-
tacient au niveau du Lac Erie, ayant été examinée
sérieusirment pr le Gouvernement depuis quelque
teins, j'ai préparé les évaluations pour I achèvement-
les travaux, dans lesquelles la dépense a été calculée

jusqu'à la date <lu dernier certificat, le 0Ol du courant;
ces évaluati iis sont annexées à ce rapport.

On observera que ce montant brut correspond avec
celui de l'évaluation que j'ai transmise avec mon rap-
port d'Octobre dernier. La connaissance parfaite que
j'ai <le l'état des ouvrages, obtenue i la suite de ma
résidence sur le Canal depuis onze mois, ne fait que,
me confirme .dans l'opinion qu'ils sont exacts; mais
pensant qu'i était de mon devoir 'de soumettre aux
Commissaires, à cette époque, un tableau complet <le
toutes les dépenses qu'entraînera nécessairement l'a-
chèvement complet <le cette grande entreprise, j'y
avais compris quelques items de dépense qu'il serait
peut-être désirable de retarder pendant quelques années,
vu les circonstances actuelles. Pour le détail des
items je prends la liberté de référer les Commissaires
à l'évaluation No. 3, de l'ouvrago à l'entreprise.
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A ajouter comme
indispensable-
ment nécessaire
pour la sûreté
et le bien de la
navigation, la
somme le......£51,300

Et pour aug menter
le nombre des
passages, dans
la branche du
Port Colborne, 5,000

0 5

0 0
£56,390

'Total indiquant le coût minimum du
Canal,.................................£863,529

Ajouté dans ma
première éva-
luation, pour
faire le Canal
de 45 pieds <le
largeur, d'un
bout à l'autre,
ouvrage que
l'n recomia.li-
de maintenant
de remettroepen-
dant quelques
années, la soin-
me de...........£31,343 3 O

Et autres sommes
que l'an propose
maintenant d'o-
mettre, on i'al-
louant que o
lui est absolu-

ment nécessaire
pour livrer le
Canal à la cir-
culation,........£22,477 18 Il

£53820

4 5

4 4

16 il

Total,..,...£917,350 1 8

Conformément à mon évaluation d'Octobre dernier, en
y ajoutant le montant transporté des anciens ouvrages-

Encore:-
La moindre somme que. coûtera le.

Cananl a été- ortéen a £86352 4 4
Le montant déjà dInsest de. 6,29 ...y ~ .... ...........

Le montant dóùjà dépensé-est de ...... 707,822 0 0

La différence,...£156,207 4 4

est encore nécessaire pour mettre les
nouveaux ouvrages en pleine acti-
vité, mais de ces................... 156,207

il faut retrancher la balance de l'ap-
propriation qui reste en main...... 7? 331

4 4

2 il
mi

Le montant les dépenses, jusqu'au
- 10 lit courant, sur les contrats com-

plétés et non complétés, pour les
dommages faits aux terrains, les
dépenses contingentes, militaires et
de police, et les frais d'ingénieurs
et le compensation aux Entrepre-
neurs, est de.........................,£707,322 0 0

Le mentant nécessaire pour achever
les contrats non complétés, y com-
pris la remise due aux Entrepre-
ieurs, et les dépenses contingentes
et autres, est <le.........,............ 99,906 17 il

Coût total des travaux sous contrat,.£807,228 17 11

Ce qui laisse...... £82,87G 1 5 La rédution de la peite de la berge do l'ouest fut

Appendice
pour dernier montant qu'il est nécessaire d'approprier, Ap.dQ
en addition aux octrois antérieurs pour mettre en état
de servir tous les ouvrages, conformément au plan 12Juillet.
commencé, et suivant le principe (le tirer du Lac Erie
une alimentation d'eau qui ne manque jamais, pour
subvenir à une navigation nrandie pou tous les toms
à venir. ' Mais aucune partie de cette hlocation ad-
ditionnelle no sera demandée cette année.

Il reste maintenant à considérer ce que Pon peut ga-
gner on adoptant le niveau de la grande Rivière pour les
deux routes, ou plutôt quels sont les obstacles à sur-
monter qui peuvent engager à abandonner un plan qui
possède tant d'avantages bien reconnus, et à avoir
recours à un niveau plus élevé, (nt la suffisance,
pour les besoins (le la navigation, d'ici à 25 ans,
peuvent raisonnablement être mis ci doute.

La question de la suspension des travaux paraîtrait
dépendre de la possibilité des éboulernens qui pour-
raient survenir dans les berges de la grande tranchée
(Deep cut).

Depuis mon Rapport du mois d'Octobre, je me suis
fait une idée beaucoup plus favorable du succès com-
plot de ces travaux. D'après un examen approfondi
les faits qui se rattachent à l'histoire antérieure des

opérations, ainsi que d'après le succès qui en a accom-
pagné les progrès jusqu'à cette ýdato et l'apparence
satisfaisante des travaux, maintenant que la lourde
chargo qui pesait sur les berges et tendait à les faire
glisser a été en grande partie enlevée, j'en suis venu
à la conclusion que les éboulemens sont presqu'impos-
sibles, mais qu'il y a, au contraire, toute probabilité
qu'ils n'auront pas lieu.

On a prétendu que parce que des éboulemens onteu lieu
ils devaient avoir lieu encore, mais l'examen des faits
conduira à une conclusion toute contraire. Ayant
commencé ma carrière comme Ingénieur sur le Canal
de Welland, je me rappelle avoir - vu plus les deux
tiers de la longueur le la Grande Tranchée (Deep
Out) creusée jusqu'à la profondeur primitive, 8 pieds
plus bas que le fonds actuel du Lac Erie. Le reste
fut creusù en moyenne,. environ jusqu'à la surface de
la Chipiîouais, ce qui correspond à la profondeur
actuelle <lu Lac Erie. Le Canal étant vide alors, il est
évident que les berges (levaient être plus exposées à
s'ébouer qu'elles ne Pont'jamais été depuis, ou qu'elles
le seront à l'avenir, parce que l'eau n'était pas encore
là pour servir le contrepoids et empêcher les mouve-
inens de terrain. Il est également évident que lors-
que les berges ont commencé à s'ébouler, les terres
auraient glissé d'avantage avant de s'arrêter, que si
l'eau fut restée clans le Canal. Par conséquent on
peut inférer le ces faits que toutes les parties qui pou.
vaient ébouler se sont consolidées depuis longtems, et
cet (tat <le repos n'est près d'être troublé, à moins que
l'on ne tente le creuser la tranchée jusqu'au niveau
primitif de la Chipaouais.

Lors les éboulemens off a observé que le fonds
s'élevait à mesure que le sommet s'abaissait, le sable
se soulevant et la terre allant, prendre sa place. Mais
en établissant le Canal suivant le niveau du Lac Erie,
nous ne creusons que jusqu'à 8 pieds do sa profondeur
primitive, de manière qu'au-dcessous du fonds du nou-
veau Canal nous avons encore au moins 8 pieds de
terre pressée par les plans inclinés des berges, et for-
mant on quelque sorte une arche renversée sous le
fonds pour supporter les bords.

Un autre trait important dans le, plan actuel, favo,
rable au succès le l'ouvrage, consiste à faire diFpa-
raître les berges trop droites- et à réduire les pentes qui
faisaient auparavant un angle de 50 degrés avec Phlorizon,
à un angle <le 26J degrés, en lao'ant de larges bermes
à la surlce actuelle de l'eau, afin de décharger la
base d'un poids considérable.



11 VIctorio. Appendice (Q. Q.) A. 1847.

Appendice
(Q. QI)

12 Jutillet.

colmenictc à la fin de l'été de 1843. Le Canal fut mis
à sec Piver suivant ; et l'été suivant, 1844-1, la ré-
duction lus plitus du côté ouest fut terminée ; tous
les travausx jusqu'à cette époque ayant été exécutés par
des ouvners,.

Dans l'été de 1S44, un chenal cie 12 pieds de pro-
tndeur fut commencé du côté ouest, avec l'excavateur
àla vapeur, et lhiver suivant la matière fut tirée du
bateau et eipjloyée pour creuser sur les bords ; nis
apre avoir 'té en activité pendant environ six semaines,
il fallut l'arrêter à cause cde la diticulté d'égoûter les
terres. Durant tout cet hiver il n'y eut pas d'eau
dans le Canal. Le chenal die 12 pieds fut continué
dans le printeins de 1845, au moyen du Cure-Môle,
compluté cette anîée-là. Les passages furent fiits et la
navigation fut dirigée liu côté ouest. En Octobre et
Novemabre de la ménie année, sous la direction do M.
Power, et dans le but d'éprouver le succès dles opé-
rations, un espace Ie 700 pieds, dans la partie la plus
profonde et celle lue l'on considérait la plus dangereuse
de la tranchée, fut creusé jusqu'à la profondeur cdu
fonds du Lac Erie, sur une largeur de 20 pieds-on
n'y observa aucune indication d'éboulemens. L'hiver
suivant ( 1845-6) l'eau s'échappait du Canal à travers
les écluses dle Allainburgh, et la surface s'abaissa
jusqu'u niveau du Lac Erie, et y resta tout l'hiver.
Cep endaiit on ne vit aucune indication d'éboulement.

L brisure observée dans la berge le printems suivant
(1840), après que la brèche <lu Port Rîobinson eut fait

biibuer l'eau tou t à coup de six pieds, Sc trouvait à un
tout autre endroit. Mais depuis cette époque aucun
hangieIet n'est survenu là où elle avait eu lieu.

L faut se rappeler que la réduction des petites lu
c6t Est. n'était pas encore commencée lorsque cet
es.sa eut lieu, ct qIue les berges droites de ce côté
existaieit encore lorsque Peau fut retirée, si bicen que
l'on a fatit subir a Pouvrage une très forte épreuve,
qui a prouvé la stabilité de la plus mauvaise partie de
la ttanclhee dans dus circonstances très désavantageuses,
pendant un espace dle six imîois.

Je suis, par conséqu1 ent, convaincu que les sommes
dépénsées jusqu'ici dans le but île se servir du Lac Erie
pour alimenter le Caial, ont été bien empiloyées ; au
reste, l'ouvrage est maintenant tellement avancé, qu'il
ei coûterait, moins pour le compléter suivant le niveau
clu Lac Erie que suivant le niveau uei la Grande Rivière,
<le manière que sous le point de vue économique, il i
n 'yi a rien à gaigner à changer le plan. j

Quarit à Pétat actuel des IIouveaux ouvrages, en i
référant aux pages 2 et 3 des évaluations ci-annexées,
on verra ce qu'il reste à dépenser, iour les mettre
tous en état d'activité.

Le bavre île Port Maitiland est terminé.-Aui Port
Colboirne, l'excavation du iavre intérieur est prî esqu(e
comiiplcte. La jete ie 'Est, dle 500 pieds cde lontîgueuor,
est rendue jusqu'à sm hauteur, et le bois nécesstire
pour la construction dle lit jetée de l'Est reilu sur les
lieux. Le havre intérieur sera complètement terininé
le 1s'r Septembre. Les jetées lu iivre extérieur sont
lans l': t'mêmc état qu'à 'époque le mon dernier
rpet" je n( puis y tihre d'autres travaux, excepté fi

e . M faI t ieiir conservatoî, jusqu'à ce qu'une
n le oca< l é16 faite pour achever le havre ;

t I ner sott m tttcinsiste là-dessus troll lortement
upt 'du Gouvrne:uent. il faut £11,10il 12e, 6d.

roi' Ornpl ri ce aliivre, il sus ties appropriations
,unt C urr:s.

io Port h Ie les jeténs ont 61 tprilongées
jsu. âI it,1tieds lu rivage, et tous les caissons ont
e: u'afoices las 12 pieds d'eau, profbîndeuir obtenue
par cr 1 usage, in chenal e 12 pieds ce profondeur
t gi. 100 pieds de largeur a été crelusé le long dle la

jt(e do l'ouest. Awtune partie de la supcrstrcturo
n cncore tLté construite, nmtis toutes les forces dispo-

nibles sont maintenant employées à prolonger les jetées
dans le lac, aussi loin que l'appropriation actuelle le
permet, afin que le nouveau havre puisse servir le plus
tôt possible, si quelque accident survenu à l'ancien (ce
qui n'est pas du tout improbable) le rendait nécessaire.

Dans l'automne l'entrée du vieux havre devient très
dangereuse, à cause de lexisteneo de vents plus vio-
lents, et il est arrivé plusieurs désastres sérieux depuis
que j'ai la direction (lu Port. Le vieux havre est en
efllt la partie la plus mauvaise de la ligne (le navigation
actuelle, et l'intérêt (lu pays exige que le nouveau
havre soit livré au commerce sans délai. La somme
nécessaire pour prolonger les jetées jusqu'à lécor (le
dix pieds, et creuser le chenal et compléter le havre
jusqu'à la Iro écluse, on sus die l'évaluation de M.
Power, est de £19,000.

Ecluse No. 1.-Lesdeuxvannesd'écoulementauNo.
1 et au No. 2,et la vanne chez Higgins, sur le niveaude
Thorold, ont été achevées Phiver dernier et des portes
ont été construites au Port Robinson. La vieille écluse
No. 2 a été détruite, et un beau et large chenal a été
creusé entre la première et la seconde écluse.

A la grande Tranchée (Dcep lCut) unchenalde 26
pieds de largeur, creuse jusqu'au niveau du Lac Erie,
a été exécuté les deux tiers du chemin. Le chenal
de 45 pieds a été creusé jusqu'à mi-chemin, dans la
partie la plus mauvaise et la plus profonde de la tran-
chée, et la réduction (les pentes du côté Est est plus
qu'aux trois quarts faite. Tout ensemble, les nouveaux
ouvrages et la grande tranchée, auxquels l'appropria-
tion pourvoit, sont achevés à plus des trois quarts.

Entre Port Robinson et la jonction, les nouveaux
ouvrages sont très avancés. Les sections 17, 18, 21
et 22 sont sous contrat, et presque terminé,s. Les
sections 19 et 20 ne sont pas sous contrat, mais comme
la plus grande partie des travaux a été exécutée, le
reste pourrait bien être fini lhiver prochain, si per-
mission m'était donnée de les continuer, et vu que
pour compléter cette partie clu Canal entre le Port
Iobinson et l'aqueduc, il est nécessaire d'en retirer
eaug on ne peut y travailler que durant Phiver, et il

faudrait par conséquent la finir aussi promptement que
possible, afin qu'à l'avenir le Cunal puisse être com-
plèteient rempli d'eau, ce qui est nécessaire tant pour
ta conservation (les berges que pour la prompte ouver
ture le la navigation au printeins aussi bien que pour
les moulins et les manufactures.

Le progrès des travaux à l'aqueduc a été jusqu'ici
satisfaisant. Toutes les arches ont été tournées, les
centres ont été enlevés et li magonnerie cles culées et
des appuis a été élevée jusqu'au iiveau des clefs dle
voute. Une grande quantité de blocs pour les parapets
a été préparée dans les carrières et se délivre mainte-
nant, et la bâtisse se continue en même tems. La
maconnerio de cette construction importante sera
achevée cette année, et l'on pourrait s'en servir le
printems prochain si les autres parties du Canal étaient
également prêtes.

Je me suis cru obligé d'accélérer autant que possible
le nouvel aqueduc, parce que l'expérience nous prouve
que l'aqueduc en bois, maintenant en usage sur le
niveau le plus élevé, n'est nullement aussi sûr qu'il
devrait l'tre, vu la fonction importante qu'il remplit.

Plusieurs fuites à Plune des coulées, .quelques-unes
assez considérables, ont dâ être réparées 'année der.
nière, Il est bon de se préparer contre ce qui pout
arriver de pire, mais je ne ldoute pas que je rie pusse
faire durer laqueduc en bois jusqu'à ce que le niveau
inférieur ait été éprouvé et que l'on ait pu juger posi-
tivement do ce qui en résultera.

L'écluse de la jonction a été complétée ce printems
sauf le placement des portes.

Appendio

(Q. Q,
12 Jumii
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Entrq la Jonction et le Port Colborne, les tra-
vaux sur toutes les sections de terrassement (23 à 26
inclusivement) ont ét6 suspeidus depuis Septembre
dernier, par suite (le ce que les Entrepreneurs Ilighan
et Cie. les ont discontinués, et qu'il ne leur a pas été
permis de les reprendre .sous un nouveau contrat.
L'ouvrage était aux trois quarts fait. Sur la section 27,
(section des Rocles), il ne reste qlue peu de roches
à enlever ; l'ouvrage avance et sera terminé cette
année.

Tous les matériaux de l'écluse de garde au Port
Colborne ont été préparés et livrés, et les Entrepre-
neurs s'occupent maintenant à asseoir les fondations.
L'éeluse peut être terminée le printemps prochain.

En terminant mon Rapport sur l'état (les nouveaux
ouvrages, il ne me reste plus qu'à observer que la pro-
fondeur <le l'eau dans le Canal, en passant par la
Branche de Maitland, est limitée fà 8J pieds, mais
lorsque la Branche du Port Coliorne et le niveau (lu
lac Erie seront achevés, la profondeur sera portée à

.9j pieds, excepté aux époques où les eaux sont très
basses dans le Lac Erie. Car, quoique les écluses
aient été faites pour 8J pieds d'eau sur les portes, on

peut les faire fonctionner avec 9J pieds d'eau sans
danger ni difficulté, et dansl'étatordinairedu lacle Ca-
nal lui-même aura 10 pieds d'eau. Chaque pouce d'eau

que l'on ajoutera à la profondeur actuelle le 8 pieds
d'eau, correspond à une addition de 7J tonneaux, et

1ppendice

TABLEAU indiquant les dépenses faites pour l'agrandissement du Canal de Welland, jusqu'au 10 Mai, 1847.

No. 1.

Oùinragc achevé.

Ecluses No. 2 à 25, (toutes deux inclusivement,) ... ---••••.-t. .......... •............

Id. 29, (Port Maitland,)........•••.......•...•••••••••••••••....................
Vannes d'ecoulement, No. 3 à 36, (toutes deux inclusivement,)...•••••...............
Tranchée de Broad Crcek,....--- --..... ..........•••.•. •••••••••••••••••...........................
Agran~dissement du Canal alimentaire,....................................
Canaux d'ecoulement à idem., .-•......... • • •................................
Ecluse de garde et Pont tournant à Dunnville, ...... ••• ••••·••••...................... r .............

Tranchée de Clipaouais,••••••. ··••••••••••••••••••······••••••••••••••••
Bassin sec à Ste. Catherine,.........•.-.. --... •••••••..........•.........
Fossés couverts et Pon s courbés,.... . •••••••••••••........................................•••
Chemin à rails, Pont et Chaussée,---.......••••••••••••••...................•••....... •.......
Elargissement de la petite Tranchée creuse et du Canal de Thorold à Allanburgh,......

Idem du Canal au-dessous de Ste. Catierine, Section 81, et entre les Ecluses 4 et 5,
Diverses,....................................................... . ..- •-• •...
Chemin de halage de la Grand' Rivière, ....................... • •.........

255,444
16,229
18,063
18,711
74,847

2,649
1,623
1,137

882
828
677

4,589
4,540
5,,500
5,301

-383,973
0

383,974 1 2

Appendice
cette augmentation est (le telle conséquence pour les (Q Q,)
bâtimens que l'on en tirera partie sans délai. Ils évi-
teront ainsi, excepté les gros bâtimens, les frais de i Jumet.
l'allégement.

L'augmentation étonnante du commerce, sur le Lac
Erie, depuis quelques années, parait justifier toutes
les dpenses nécessaires pour compléter ce Canal le
la manière la plus parfaite. Ilsemble quo, depuisuncer-
tain tems, le Canal de l'Erie a été employé autant que sa
capacité le permet, et que le transit y a presqu'atteint
son extréme limite,-tellement que, suivant le cours
naturel (les choses, le commerce a besoin le s'ouvrir
<les voies nouvelles, et il-n'en est pas une qui présente
autant d'avantages sous lo rapport de la position, de la
capacité, dle l'efficacité et <le l'économie des transports
que ce Canal ci pourra offrir lorsqu'il sera terminé.

Respectueusement soumis pour la considération des
Commissaires.

Par, Monsieur,

Votre obéissant serviteur,

(Signé,) SAMUEL KEEFER,
Ingénieur du Canal <le Welland.

T. A. Begley, Ecr.,
Sec. du Bureau des Travaux Publics.

__ % 1
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- - --~ -AppendicAppendice No. 2.-Ouvrages sous contrat non terminés. (Q. Q.
(Q.. Q.)

l ~ Jul12 Juillet.
ay ju1qu'au l Restant suivant coût total.ai, 1847. le Devis.

;C sd.1 d. £ .d.

Port Dallhousi, 10,070 0 10,630 0 O 20,700 0 0
Colborne, Creusage, Phare, etc. 9.808 1 0 4,816 0
Maitland, 17,122 16 0, 2,849 17 0 19,92 1 0

Portes d'Eelnse, .......................................... .. 19,3377 0: 4,859 O O1 24,19617 0
Ecluse No. 1, Port Dalhousie,.... ............................. 20,791 0 0 1,794 O 0, 22,585 0 0

26, Allanburgh,..................................... .9,250 15 2 , 1 4
" 28, Jonction ............ 6,84 8 1,668 8 10 18,512 17 6
" 27, Port Colborne,........................................ ........ 6,642 0 0! 9,433 2 6 ; 6,075 2 6

Vanne d'écouilement nu No. 1, et 2 Vannes au Mvulin à 1'ltre et choz Iliggins,..... 4,334 3 904 7 5,238 76
Chemin de hulage flottant,....................................................... '4916 0 0 1,110 4 0 6,026 4 0
Aqueduc,..............................................................25,282 O 0 10,758 1 0 36,040 1
Ponts tournants,.................. ........................ 5,897 7 0 3,518 1:3 0 9,416 .. .
Elargissement, (Petite Tranchée creuse,)........................... 792 O 0 120 10 0 912 10 

Do. G rande Tranchée creuse, Sues. 15 et 16,...................27,160 O O 8,840 0 0 86,000 0 0
Do. Du Port Rubinson à la Jonetion, Secs. 17, 18, 19, 20,

21 et 22, .................................................. ,375 Il ,292 15 0,668 6 Il
Do. De la Jonction au Détour de Raney, 23, 24, 25, et 26,.. 24,788 17 1& 7,431 12 01 32,220 910

Section des Roches, 27,...........................................35,359 ) 0ý 9,601 13 44,96013 
Portes d'Arret, Port Robinson,.................................................. 1,880 12 4i 89 17 8, 1,97010 0
Valves et Ecrous pour les Vannes d'écoulement,............................ 600 0 6 ............... 60000
Canal au-dessous de Ste. Catherine,........................................... 2,839 0 0 3,984 6 8 6,823 618
Vanne d'écoulement additionelle à l'Ecluse No. 2,......................... 682 ( 0! 350 17 5 1,032 17 5
~Diver-ses,.........................1.................................... 597 14 10' 166 15 O 764 9 10

262,37 1 2 O: 87,260 19 4! 349,632 1 4
Somnme à dédýtuire.suivant certificat, et qui nurait dût être portéo au

compte des dépenlses contingentes, et comprise dans ce compte,....... 1,393 3 0O1......... ... .. 1,393 3 0

_____260,.977 191 9~ 87,260 19 4348,238 18 4

£ s. d. £ s. d.

letalissemient des Ingénieurs,.... ..................................... 21,189 5 11ý 2,531 10 7 23,720 16 6j
Dommaginees pour terrains, &c., ........................................ 13,570 1! 91j 5,995 3 2.1 19,565 150O
Dépenses contingete 3................0£7,553 3 01
A déduire, ...................... ......... 207 13 7

___ _- £7,345 9 5., 8,78 ' 0 3,219 01I 11,97704j
Id. Emnis par certificat,.............................. 1,393 O 0
Police et Agent moral,.....................................t.........I 6,638 13 9 671 1,3 4 7,310 7 1
Dépenses militaires,.6........................................ 2,17810 9 208 2 6 2,386 13 

6,64 0 129,43 2 6493 2

No.3,Ou'un :8qui nec sout pas SOUtS contrlat, ]iais (Ijîi sont îécsaires potti complfter le Canai d'uneQ
mniière con veutabtu'.

Sunî~> iîdiq>ena. éu)týens que l'ut ranitoal

jîuur lu scirté et' reumettre a mie autre Cotoal
utilité dul Cunal, époque.

4,334 3 £ s. I.
Port Dalhousie...4..................................19,000 0 1,219 4 3 23,219 4 
Port Coiborne, ........................................... 11,109 1 ,9 ....... .. 11,109 12 9

nouée aReqsit' le 'ccuîisel......................... 120 O ................... 120 0 0
Vannle d'écoulemnit à Ila Jlton...................... 1,0:33 o o............ ... ... 1,033 O O

IdI. à l..A....c..........................2,057 ( 0............... 2,053 0 0
lu de garde Dunville.....7 0 ..................... 1,970 0 1 ............... 1,970 0

oe composite, nut Port Robinson.2.....................5,10 0 0 ........ 0...... 5,000 0 
CelucIse de garde il )à Janctioî ......... 2.......................... 4,788.1,970 7 , 1,970 0 
Pièces de buis pour la protcvtion dles vaisseaux,............. 683 6 .......... 683 6 8
EILeVer les berg-es du Cnl llimenlltai.'1-.............................. .. 1828 8 0 1,828 8 O
Aee'r le Canal de Ste. Ctlwri3 à 5... ......... ... ... 2,500 ,0 2,500 0
[zêparations à laClî e de DoI)îville,............. * * * 1,000 () (6 .. ....... ... ... 1, 0
Maisons dles .....s............................... ..... 500 0 0 4,000 O O 4,500 0 0
Maisos des 1e pteur6 00.................................500 0 0 1,000 0 0 1,5o .

Port D r, ... ousi. ................................................ 5,710 1 8 5,710 1 8
Couvertures en fonte pour le's CuveaxG-randes licluses,.. ................. 500 0 0 500 0 O
Bassin de lat Baie des Graviers, Sec. 27,.................. 2,877 7 0.......... ... .... 2,877 7 0
C'rtnitiige dclaTranchî&dgu 1'. Iuiîedimu' le Ruissau , l~'luiPIawa, 200 0 0.................200 0 0
Dépenses résultant du l'Octroi (les Privilègcs d'Eau,......... 250 O 5 O 0 1,000 o OI
E là l'Aquc ................................... 6,000 0 0o............2.... 0 5,000 0 0

51,30 1 -i- 2 7 13 i 3,6 1 4

.0 0 6 2 2 4 7 7 1 3 1 1 , 723
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CANAL DE WELLAND de Thorold nu Port Colborne, 45 pieds de largeur au fond.
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Ces dépenses ne sont pas immédiatement nécessaires, mais le seront d'ici à quelques années. La somme d'environ
£5000 consacrée aux Sectipns 23,à 26 pour augmenter le nombre des passages serait très utile.

RÉsuMÉ, des Evaluations, indiquant le coût total de l'ouvrage, et le montant des sommes qui y ont été
dépens6es.

1° Ouvrages termin6s,...........,.......................
2° Ouvrages non terminés,..................................
Dépenses pour Dommages aux terres, dépenses contin-

gentes de rolice, Militaire et des Ingénieurs,.........

Transportedesanciens ouvrages par "Ordre en Conseil,"

Montant
des

Palomens.

Montant nécessaire
pour .

complétor l'ouvrage.

Coût total
suivant

lEvaluation.

£ s. d. £ s. d. £ s. d.
88,973 13 1 0 8 1 383,974 1 2
260,977 19 0 87,260 19 4 848,288 18 4

52,315 11 94 12,645 10 64 64,961 2 si

697,267 8 10 99,906 17 I1 797ï174 , 1 9
10,054 16 2 ......... ... ... 10,054 16 2

707,322 99,906 1 17

3° Travaux non sous contrat, nécessaiies pour compléter le Canal,................ ....
De Thorold au Port Colborne, jusqu'à 45 pieds au fonds,.............................................

(Signé,) SAMUEL KEEFER,

B13nnEU »U CANAL DE WELLAND,
Mal, 1847.

807,228 17 111

73,778 0 4
.86,343 8 0

917,350 1 3

Ingénieur, Canal de Weland

Memorandum :-
Montant total-payé jusqu'au Mai, 1847,...... ....... £707,322 0 0
Montant nécessaire pour payer les ouvrages sous Contrat,.. 99,906 17 il
Ouvrages non sous Contrat, No. 8,.............................. 51,300 6 5

assages,............................................................ 5,000 0 0

£8638529 4 4
Appropriation, .................................... 780,653 2 11

-vontant nécessaire en sus de l'Appropriation, ................ £82,876 1 5

- £ s. d.

De Thorold à l'Ecluse de Allnburg, Sec.. 5,400 0 .
Id. Id. ....... 2.. ...... 

Grande Tranchée, Sec. 15 et 16,.............................................. 8,000 0 0
id. 17 ot 18,............................................. 2,543 14 0
Id. 21 et 22,.......................,...................... 500 O 0
Id. 19 et 20,..........................................5,315 7 0
id. 23, 24,25 et26 ...................... 14,100 .0 0

' .36,343 8 0
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Les graviers devraient être enlevés, et la couche de
I pierr. être 0ndue assez pour porter les charges;
1: les terî'assceis devraient être plus lairges, les fossés

creusés, quelques parties nivelées de nouveau, et la
surface dii chteininî devrait être formée et relevée conve-
nablemnent.

- Depuis l Ten Mile Creek jusqu'à Ste. Cathterine,
21 mllies, le chemnin a été bien nivelé, et quoiqu'il
ne soit pas miiacadamisé, il est supérieur à toute autre
partie du chemin, à raison de la position avantageuse
sur une côte et de la nature favorable (lu sol. Il exige
peu de réparations et n'a pas besoin d'être miicdamisé
pour le présent.

Appendice

(Q. l.

Queenîston et Grimsby, avec un devis por i'ciùvl Dans les limites e lat Cotprtion tve Ste. Catte-
mit île la partie de ce chemin sur laquelle les amélio- Dans le les den t Croaientt S fat
rations ont été entreprises. rine, les Syndhes des chemins avaient beaucoup fait

Savant que 'Acte d'Incorporittion ne fû)t obtenu ; mais le
Le chemin de Queenston et Grimsby, de 31. milles dernier Acte, i Vict. chapl. 37, ne prévoit aucunie nou-

de longueur, s'étend île la Rivière Niagara à la froi- volle dépense d'argeit dans ces limites.
tière Otest (Ii District et oi l dit l, i ltipl I De Ste. Cathterine à la côte Est (le la vallée deportion dut chenmin (IL Quelîs<î à li amîiltuit, qlui al (te Jotrdan (six mî illes et neuf chtaînîes) lat nature du, cite-
déclaré chemin Proviil par l'Acte 9 Vict. cl. 37. i min est lai même qu'entre St. David et le Ten Mile

Une déense considérable yantt été faite sur le che- Creek, ,décrit plus ltut ; mais il est cn bien plusmUn de Quee nst ia et G rimysb, sous les S unldcs n o- mauvais ordre ; en plusieurs endroits la couche dedml n- ierre est coupée complètement. Les terrassemens
nés eiu vertu de l'Acte 7 Cuil. IV, lap. 8 ou so es flem end SiIfen 1île C-reeks devront êtreprocurer (les mantériatux et cil conîplé ter quueeîis it ies Flslri utiuc dstre tlve u
poartes, un nouvel octr oîle £,000 l t tiattn pis le côtes, îles fossés ouverts et ci-cusés, la couche de

ur son l uarnehvemet dlont le cof t total, deptis le pierre mise d'une épaisseur convenable, au moins <demoment ou il est tombé sous le evntrôle du Bureau (les lix pouces, et le couronnement devra tre exhaussé,-Travatux Pulics, a été évalué a £24,000 quelques parties otit besoin d'être nivelées, et il faut
La totalité des £8,000 a été dépensée sous la direc- unt pîlus rnid tombre de fossés couverts, les êgoûts

lion de Francis Ilail, Ecr. entre St. David et la côte actuels tant tsuiisans,
ouest de la vallée de Jlordn (Twettill Creek), L'évaluaItio pour compléter ce chemin dlvuite mu-
mais le mauvais itlt actuel du chemin prouv'e que tiere convenalble est comme suit
Poln a trop entrepris avec les movenis limités dont on
pouvait dtisposer. DeQueenstoti k Ste. Catherine

Les premiers trois milles,£852 0 .0
Depuis que ce chemin a été placé sous ima ldirection, 4me et 5ne milles,... 838 *0 0

en Janvier dernier, il mtt'a donc été impossible d'y 6me mille,............. .547 12 0
faire autre close que de légères réparations qui étaient 7me mille,............. 5.0 0 0
iidispeisailes et quti ont été payées à même le produit Partie du 8e mille,...... 133 0 0
des péages. De Ten Mile Creek d

Ste. Catherine,...... 1.18 16 0
Lt' cleiin est aujourlii en très mauvais état, et £3,079 8 0

exige des dépenses considérables pour être mis ent bon . ,
ie Ste. Catherme a la vallée de Jordan:

C ela est l dù en grande partie à lIa manière impar-
frjite en laquelle il a été fait ; mais comme méêtme les
mei lbiiury chemins exitgeit toujours des réparations
iiuells considérables, il n'est pas étotnnantît quie ce
chinîmî soit en si tis ordre lrq ' to siidère

qu'il l'y a pas îl'amgenlit poir tidre les réparations
necessutlres.

T'ili fait faire iernièrentet ln r irlevé, examen et
évluatiîon do ce chem in, par M. Page, Assistant.hngé.
tieur, lit rapport duquel j'ai fait le résuim6 suivaiit.

Les preiers 3 iilles, de Qutieeinston à St. 1vid,
ont éé Ci premier liet acidUmises convenablemet
par les Syndics dles chemins, mais comme on n'y a
f ait atcune oi presqu'auune réparationi depuis lors,
il s'y est f drmó des ortières et la cltaiMssée forrée est
devetue très mine. Il flîmitdrait y ajutter tut lit (le
pierre de trois poutces, et y faire des égoûts, etc.

De St. Diavid at Ten Mile Creek (4 milles) le
chemin, généralement parlant, est trop plat et le dos
d'antie n'est paF assez élové au milieu ; on y a mis une
très mince coIche île pirre, et l'eiploi île gravier
1101n recouvert au lieu de pierre cassée, fait que ce
chemin ne vaut gières mieux. en temts de pluie qu'un
ethemin nivelé ordiaire.

1er mille,.............£320 o 0
2ine do.............. )503 0 0
3mne do................. 430 12 0
4me do................. 229 18 0
burie d...............321 I11 0
Gmle dIo...........,..... .135 12 0
35 perches sur le 7111U

tiille,........... 01 15 0
1 2,303 5

5,382 13 0

Le nou veau chemin à travers la vil Ilí('e de Jordan
(llng de 77 chatnes) n été 'tm depîtis le mois
d'Avril dernier ; il est devenu impraticable à raison
d'èbmutlmteus de terres,

Il sera nacessaire îiattre les arbres (lu côté sud
afin d'exposer le chemin à titiluence du soleil, et
faire croître lu gazon pour* proéger les pentes. Le
chemin a été fait trop étroit en premier et' ,es pentes
trop idts, mais oit peut le fa ire maintenant (le la
largeur convenable en coupant les pointes qui projettent,
et ei portant les terres îles deux côtes sur les levées ;
par-ce moyen le tracé sera meilleur et on évitera le
danger des ébîulemns.

Pour mettre ce plan à exécution il sera nécessaire
d'enlever 5,000 verges cubes de terre du côté est, et

B.

Rapport de S nuel Kcefee, swr le Chlemin de
Qucension ii Girimsby.

T. A. 13EGLY, Ecn.,
Sec. dii Bureau des Travaux Publics.

BUFtE4U DU CANAL DE WLnI),
Ste. Caitherine, 17 Juin, 1847.

Molsn,- J'ai' l'honneur de transmtcttre pour
l'in lormat ion des Commissaires des Travaux Publics,
le Rapport suivant sur l'état acttel du chein I e
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vallée, et do construire un plus grand nombro de fossés
12 Juit. couverts.

Le bois do cet ouvrage comme suit:-

Niveler l'excavation, 17,000 verges
cubes @ 8d.,...........................

Défricher 10 arpens @ 80s.,......
Huit fossés couverts @ 100S.,...
Macadamiser 304 perches @ 36s..
Land Damages, 20 acres, @ £45,....

£566 13 4
40* 0 0
40 0 0

547 4 0
300 O 0

£1,493 17 4

11 apport qu'il n'a pas été payé do domaiges pour
terrains, et qu'il existe des réclamations pour dem-
mages aux terrains et autres contre les anciens Syndics
des chemins, dont une liste a été fournie aux Coin-
nissaires des Travaux Publics par M., Hall, et qui se
montent à £336 139. 9d. et devaient, suivant lui, étro
payées au moyen des péages; mais ces réclamations
n'ont pas encore été acquittées.

J'ai également obtenu do M. Hall, un état des obli-
gations résultant des divers arrangemens qu'il avait
faits pour renforcer certaines parties faibles du chemin
avec des pierres cassées, et en couvrir d'autres de
gravier, -o montant à £648 Os. Gd. qu'on aurait dû

- payer à môme lo produit des péages par tormes
trimestriels. ' '

Les dépenses totales pour compléter le chemin entre
Queenston et la côte ouest de la Vallée do Jordan,
17J milles, de manière à achever d'une manière con-
venable ce qui'a été commencé, seront par conséquent
comme suit:-

De Queenston à Ste. Catherine,......
Sto. Catherino à la Vallée de Jordan,
Nouveau Chemin à travers la Vallée

de Jordan,.........................

ý£3,079 8 0
2,303 5 0

1,493 17 4

Total pour les Ouvrages,......... £G,876 10 4

,-Réclamations existantes contre
les anciens Syndics des
chemins, produites par M.
Hall,..........................£236 13 9

Obligations contractées à la
suite d'a.rangemens faits
par M. Iall depuis l'accom-
plissoment du premier con.
trat, pour réparations au
chemin, etc.,.................. 648 6 6

3 Maisons de péage, à £50,...............
Surintendance,.............................

885 0 3
150 0 O

-350 0 o

Total,................................ £8,261 10 7

Le tout respectueusement soumis pour la considé-
ration des Commissaires, par

Votre obéissant serviteur-

(Signé,) SAMUEL KEEFER,
Ingr. du Canal de Welland,

Thomas A. Begly, Ecr.,,
Secrétaire Dépt. des Travaux Publics.

A,
C.

Rapport de J. B. Mills, sur les Canaux de Williams-
burg.

MATILDA, 15 Juin, 1847.

MoNs1EuR,-En faisant ce rapport sur les Canaux
de Williamsburg, je suis porté à croiro, vu leur état
d'avancement, qu'il n'y a pas autre chose à dire qu'à
indiquer l'état actuel des travaux, et le montant qui
doit être encore . dépensé (eu égard à l'évaluation
générale du coût des dits ouvrages, Novembre, 1845),
ainsi que do faire connaître l'époque où ils seront
complétés et livrés à la circulation. Il convient d'ob-
server préalablement que comme lo chenal du Fleuve
St. Laurent, vis-à-vis les Canaux do Williamsburg, est
assez lent et profond, et qu'il est sàr et bon pour
toutes les embarcations qui naviguent sur le Fleuve,
.ces canaux n'ont été crousés que pour les voyages en
montant seulement; ils sont par conséquent do.30 pieds
moins larges que los Canaux de Lachine, Beauharnois
et Cornwall, tandis que les écluses des Canaux de
Williamsburg sont des mêmes dimensions que celles
dos Canaux de Lachine et do Beauharnois.

Afin de faire mieux connaître l'état actuel de ces
Canaux, je vais référer à chacun d'eux séparement.

Conal des Galops.

Co Canal à 2 M milles do longueur, il a une écluse
de garde et d'oxhaussement par dessus une descente
do 6' 8¾". Il a été livr6 à la circulation en Novem-
bro dernier, et a été constamment en usage depuis
cette époque excepté durant l'hiver dernier. Bien
qu'on usage, il n'est pas terminé, il y a encore quel-
ques portions de certains ouvrages qui ne sont pas
terminées. Pour le coût de ces travaùx et les sommes
nécessaires pour t'achever, voir le tableau ci-ànnexé.

Canal de la Pointe des Iroqois.

Ce Canal à 2 ' milles do longueur, avec une
écluse do 5' Gi" d'exhaussement. Il n'a pas d'écluse
de garde, circonstance dont je parlerai ci-aprs. Cet
ouvrage est presque terminé et j'espère que, s'il ne
survient pas d'accidens, avec les moyens disponibles
il pourra étre livré à la -circulation la ou avant le' 1er
Septembre prochain. Voir le tableau ci-annexé.

-Canal du Rapide Plat.

Ce canal a 3J millès de longueur, avec une écluse
do garde et une écluse d'exhaussement, pour surmon-
ter une élévation de 11 j pieds. Cet ouvraÈe' est
également presque terminé, et en employant avec
succès los forces disponibles, je crois qu'il pourrai être
livré à la circulation le ler Septembre prochain. Voir
le Tableau ci-annexé.

Canal de la Pointe de fat.

Ce* canal a d d nille en ngu ,a
écluse d'exhaiussementde glad. Il n a u
de >de. Nous epéons certrine ont, pouvY"oiÔmhr
ce can1a coMndrcdans le cous du présentin a
de Jpii. o _ bl âteMnd

ppendicer
Q. Qi)

'n

t n

A. 1847.
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Canal des Calols.................. ..
Pointo (les Irogiq ois,.............................
R apitle 1'111,..... . .... , . ......................
pouto de Farran,............. ...............

Chemins, ponts, et cliangemens aux routes,
Enluver les Chaussées i cotre,'........,......

TABLEAU.

Coùt tottil deq vlain
ouvrages sui. Travaux x. Montantticispo- D)ficils iivers dies utivin-
vilnt l'évalila- cués cin Mai, iible te l'évt- <IatisI'vlun- ges à exd- Roinise noa
tion do Nov., 1847. lItatioudeNuv. tion (lu Nov,, citerà par- payée.
1s45. 1s45. 1s45. tir du ,nuois

le lii, 1817,

£ s. Cl.
52,169 17 -5
47,7419 16 6
7s,'9 n 12 4
35,610 14 1

214,521 O 6

6i1 14 o
3,056 o o

4
48,457

S45',502
73,272
3:1,889)

I 201,122>

I -is

i 64

Il y a certains ouvrages qui ne sont pas sous contrat,
mnais qui sont nécessaires pour conpléter les canaux.
Egalement des ouvrages nécessaires pour réaliser les
desseins et les promesses du Gouvernement, qui
remontent à lépoque du premier rapport des "l Coin-
inissaires pour t'amélioration de la navigation du Fleuve
St. Laurent," en Décembre, 1833.

Premiiérement.-Pour rendre ces ouvrages complets,
pour leur conservation et leur usage, des écluses oit
portes de garde sont nécessaires près de leurs oxtré-
nités supérieures. On projeta, Cn premier lieu, de
construire des écluses do garde aux canaux des Galops
et du Rapide Plat ; on îîmêmne teis on se décida à
n'on pas établir aux canaux de la Pointe des Iroquois
et de la Pointe de Farran, à cause des grandes
dépenses qu'entraînernient les canaux du St. Laurent.
Mais afin do mettro le commerce du pays à labri d
tout désastre possible, on propose maintenant do
construire ces écluses ; les principales risons qui
engagent à lefaure, sont les sivantes:-pemiernmnt'
afin de pouvoir arrêter l'eau tout à coup, si c'est
nécessaire, do prévenir les désastres autant qu'il est
possible à la prudence iumnioie, et pouvoir réparer
tout dérogement qui surviendrait entre le terminus
supérieur des canaux et l'écluse d'exhaussement. Les

alternatives de ces circonstances sont d'une grande
importance et entraînent la perte de l'usage des canaux
pendant un teis indétermné, et de grands frais de
réparation qu'autreient on1 éviterit; et 2o. afin
d'enlever, de tems à autre, les dépôts au fonds du
canal, provenant de la dégradation des berges et
d'autres causes.

Les évaluations portent la déponse nécessaire pour
construire ces portes de gardo, telles que proposecs
dans le plan que j'ai transmis au Bureau des Travaux
Publics, le 21 Févrior, 1845, it £3,147 Is. chaque,
deux jeux de portes exigeant £G,294 2B.

Secondement. - Un revlement itérieur ou uitir
deprotection pour empêcher la dégradation des berges
du Canal, par l'action de l'eau agitée par le vent ou
mise en mouvement par le passage rapide des blitimens;
aussi, afin do prévenir le dérangement des berges par
Pl'ffet doz la gelée. Une protection do ce genre
contre les effets des agens indiqués plus haut est
nécessaire àila conservation et à 'ungel des canaux,
aucun de ceux qui connaissent les canaux de ce pays
ne le conteste, et les effets de la gelée particulièriement
ont pu étre remarqués ce printenis dernier, et le
Commissaire a pu s'en assurer par ses observations
personnelles lors de la visite qu'il vicnt de faire des
ouvra gs dont il s'agit. Je recommando au Départe-
ment o construire immédiatement ce revêtement, et
bien qu'au premier coup d'Sil, il paraisso un ex pédieAt
coûteux, sur le tout je pense que c'est encore le moins
dispendieux. Suivant le document No. 2 de mon
rapport du 28 Octobre, 1846, Pespèce de protection
dont il s'agit ici pour les canaux do Williamsburg
coùtera £24 16s, 8d,

Appendice

12 Juillet.

s. d, £ s. i. s . ' £ Il. s. (1,
7 597 14 (1 885 14 4 1,861 15 5 189 O o

11 ,780 7 5 533 2 1i 5,025 10 2 1,519 0 o
0 ' 6,598 11 io sse 5 3 2,607 4 1 1,150 0 o

9 8 1,721 4 5 ............ s65 17 1i 23 O O
3 1i) 15,697 18 4 2,299 i si 10,360 6 10, 3,111 O O

14 Og
0 O ............................... . 2,292 o 0

frl-siênment..---Lo premier ra pport des Commis-
saires mentionné ci-dessus, de Décembre, 1833,
signalait les avantages quo les habitans pouvaient
retirer do ces canaux sous le rapport dos forces Iy-
drauliques. Depuis cotte époque (pcndant 14 ans)
les nombreuses populations qui avoismnent ces canaux
ont toujours espéré ces avantages promnis par le
Gouvernement, et il semble que le Gouvernement
manque à ses conventions, en mettant à 1a 'ouissanco
de ces avantages un emplicmonlct aussi formidable
que la non-construction des vannes des différentes
úcluses.

Je vais exposer plusieurs rnisons pour construire
ces vannes immódiatement et d'une manière per-
nînente.

Premièrement.-Les vannes pour les moulins étant
construites, leau et les sites de inoulis pourraient
être loués a un taux qui produirait un rivenu annuel
plus quo suffisant pour payer les intérets des sommes
qu'auraient coûté les vannes, et cin outre, leur cons-
truction mettrait, uno fois pour toute, les terrains
situés vis-à-vis des écluses à l'abri do tout dérange-
mont.

Seconden-n-A moins que le Gouvernement ne
construise ces vannes, il s'écoulera un tems considé-
rable avant que les sites de moulin et les chutes d'eau
no0 soient loués ;-si, conformément aux 'vues du
Gouvernement, ces vannes doivent être coustruitea par
les locataires, afin de desservir les iabitans des envi-
rons, il y a en vérité très peu do personnes dans cette
Province qui soient on état de les entreprendre et de
les posséder. En conséquence, ,jo recommanderais de
construire des vannes à tous les sites, excepté a celui
des Galops (dont on n déjà disposé et qui est hors
des mains du Gouvernement). Les vannes dont il
s'agit coûteraient :-

A la Pointe des Iroquois,......... £743 5 I1i
Au Rupide Plat,................... 743 5 11l
A la Pointe de Farran,........... 819 9 11

£2,306 1 10

Troisièmn em en .- Lorsquo les eaux du St. Laurent
sont à leur point le plus bas, on a observé qu'il était
nécessaire do débarrasser ou creuser le chenal près de
l'Ilo de la Cheminée (immédiatement au-dessous de
Prescott); je crois que Pon peut le faire pour £750 ou
£1000,

J'ai l'honneur d'etre,
Monsieur,

Votre obéissant serviteur,

(Signé,) J. B. MILLS.
L'hon. W. B. Robinson,

Com. en chef des Travaux Publics.
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Rapport de T. C. Keefer sur les ouvrages de l'Outa-.
ouais et autres ouvrages.

BrrOWN, 1 Juin, 1847.
MoNsmnUn,-En faisant rapport généralomont sur

les ouvrages confiés a nia charge sur l'Outaouais, je
parlerai an premier lieu des ouvrages terminés et
autorisés, et ensuite dos ," ouvrages proposés."

Dos ouvrages terminés, les premiers sont :-
Les glissoires et les travaux de Rivière.

Les glissoires de la Chaudière à Bytown, common-
céos on Octobre, 1845, ouvertes on Mai, 1846, ont
coútéjusqu'à cctte dernière date, £4,639 7s. 1Oid. Las
roOettes pour péages, pwndant la saison do 1846, sont de
£1,838 15s. Od. L'amélioration du rapido do la Petite
Chaudière et las canaux qui se rattachont aux glissoires
au-dessus et nu-dessous, l'addition à la glissoire, etc.,
£790 8s. lid., ce qui porte le coût total dos ouvrages
jusqu'à ce jour à £5,429 16s.

La glissoire dos Chats (35 milles- au-dessus de
Bytown,) commencée on Octobre, 1845, ouverto en
Avril, 1846, a coûté jusqu'à cette date, £4,011. 59.
Les recettes provenant des péages de la glissoire se
sont montées, pour 1840, à £3,123 17s. 6d. L'amé-
lioration du rapido des Chats et le canil qui conduit
à la glissoire £279 10s. 41d., faisant un total pour
ces ouvr'agesjusqu'à aujourd'hui do £4,890 15s. 41d.

Los ouvrages ci.dessus ont été commencés depuis
l'époque où j'ai pris la direction des ouvrages de
l'Outaouais; mais les ouvrages suivants avaient été
construits dans les années 1843 et 44, mais ils étaient
inachevés et ne pouvaient servir lors de mon arrivée.

Amélioration des ouvrages do la rivière Madavaska,
commencés cr Octobre, 1845. Glissoire ouverte en
Mai, 1840 ; dépense jusqu'à cette époque, £4,270
1ls. 10id., et pour les ouvragos de la nouvello rivière
plus bas que Ie Lac Calabogie, £473 Os. 6d., total,
£4,743 12s. 41d. Recettes provbnant des péages
de la glissoire pour la saison do 1840, £501 2s. Od.
Amélioration de la " Chmûte do Barrotte" et travaux
additionnels aux Grandes Chùtos, £245 Ils. Gd., ce
qui fait un total do dépenses sur la Madawaska, depuis

ctobre, 1846, jusqu'à aujourd'hui, de £4,989 8s.
IOd.
Amélioration des ouvrag os au Calumet et à la

Montagne, commenncés en Octobre, 1845, suspendus
en Avril, 1846; dépense durant cet espace do toms,
£2,677 ils. 10d Recettes provenant des péages
des glissoires pour 1846, £1,509. Pour creusai.
l'entrée du canal, faire sauter les roches dans les
rapides audessous des glissoires, profondeur d'eau
additionnelle, etc., £840 7s. 11d. ; ce qui porte la
dépense totale sur ces ouvrages, depuis Octobre, 1845,
jusqu'au lr Juin, 1847, à £3,517 19s. 9id

Améliorations aux ouVrages des Rapidos doc Joa-
chitn, (150 milles au-desus do By town,) commerncés
'on lovitbré, 1846, suspendus on Mai, 147. Dé-

ense durant ce lapse de teuir £1j23 ls. 7d Les
bois traversent niaintenant' "ces o gegs4'pour la
prefiièrefois. ,Roveéu stnntial pr*bble £2OO Js-

Résumé du coût des ouliragns nécessaires pour
compléter les canaux do Williainsburg non sous con-
trat.
1o. Portos do Gardo, à la Pointe dos

Iroquois,~.s.............,....... £3,147 1 0
Do. do., à la Pointe do

Farran, ......................... 3,l .1 0
20. Rovetement intérieur, ou mur

do Protection,. ................. 24,016 16 8
3o. Vannes à moulin ................... 2,300 1 10 
4o. Creusego près de l'le do la

Cheminie,...................... 1,000 0 0

£84,217 0 6i

ppsefidlE
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Le coût des arpentages surce chemin est
Relevé du chemin de front, par M. West, £151 Il 9
Examen di Chemin de Hll et de

Grenville, par-M. West,...i........ 14 0 0O
Relevé de la nouvelle route, du Ruissau

de Green à Hattfield,........... .6 10 O

Coût totaldes 96104é... 242 1
Plus, le coût duf Pont de ideau,.. .8O0 0

Ce qui éiblit une dépense totale de £ 2, 19da,
laissant sur lapropriation alance, 4 36
18s,3d , 8d~,44

La fournàiture du bois i epaie"S 'ourle, a àùt n
a~i~i.e atin du studHatfteld~ ai e u ,

un' pontsur le Ruiss u.auxtiotóò (etr äàtld *~

et '1yOrignal), etpse u t
6*i"iéséuï"-apàrýýt e e teaïgi'éëe, pati

q'à ce que les bois soient passés, il est impossible do
ire s'il faudrad'autros améliorations on cet endroit.

D'après ce que j0 vions' do dire, on verra que la
somme de £9739 16s. 3d. a été déponsée surr la
Madawaska-le Calumot,'la Montagno et 10 Joachim,
et si l'on en déduit £473 Os. Od., pour les nouveaux
ouvrages sur la Madawaska, il resto encore plus de
£9,000, qui ont été dépensés pour rendre ces ouvrq.
ges efficaces. Il n'a été fait aucune appropriation
pour cette dépense dans l'hiver de 1844-45; parce
que l'on supposait ces ouvrages complets ;jusqu'à ce
que l'expérience démontra leur insuflisance au prii-
tems de 1845. L'appropriation qui comprenait la
somme destinée aux chemm était générale pour les
glissoires de l'Outaouais et los cheminm qui s'y råtta-
client. Lors done que l'on se fût assuré en Juillet,
1845, qu'on no pouvait fmire passer des bois par
aucuno des glissoires du Gouvernei t sur lOutà-
ouais ; que des parties do bois considérabled avdient
été retenues par l'insuccès des ouvrages de la Mada-
vaska, et que las hommes ds côges -vaient été

obligés du " sautar " les chûtes au Calumet et ah
Joahim, il fut assez naturel do se décider à> complé-
ter cos ouvrages sur lesquels on avait déjà d6petis6
plus do £20,U00. Ces exigences ont épuisé les
appropriations et il n'est rien resté pour les che-

Chemins.
Chemin de Bytovn et 1'Orignal. Pour, cet

ouvrago il avait été fait une appropriation spécialeet
par conséqupnt elle no fut pas aff'ectée par .les dé-
penses des glissoires. Co chemin a été placé sous
ma surintendance en Octobre, 1845; il avait été
antérieurement relevé par M. West. En examinant
la routa tracée par M. West, j'ai cru qu'il était né-
cessaire do recommander au Bnreau d'abandonner
cette ligne, et d'en,.cherchor une autre dans -une
direction que j'indiguais. Leu 8 Juin, 1846, des ina-
tructions m'enjoignirent do me hâtor de trouver la-
ligne que j'avais recommandée, entre k Ruisseau de
Greon et fattfiald ; cela fut exécuté, et rapport fut
fait que cotto partie de l'ouvrage était prete à étre
donnée à l'entreprise an Août, 1846. Depuis qu'elle a
été relavé cette routa a regu la sanction du Conseil
du Disret do l'Outaonais; miais une réclamation,
adressée par* quelques personnes (demeurant sur la
route tracée par M. .West et passée sur la lettre de
l'octroi) a jusqu'ici empêché la continuatjon de cet
ouvrage. Le seul ouvrage terminé qui se rattache à
ce chemin est le pont situé sur lo chenal ouest de la
.Riviè're du Rideau, qui a, été construit l'été dernier
au prix de £300. Co pont a été exposé, dunt, le
mois dernier, a une des plus fortes crues d'eauù' qui
soient connues -sur le Rideau, sans étre qndommagé.
Aucune appropriation n'a été fàite pour exhausser
les approches e ce pont; le terrain de chaque côté
étant bas, est submergé le printems et alors ce pont

impassablo.
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Chemin de Bylown et Penbroke.-Ce chemin, dépendra du plan qui sera adopté par lo Gouver,
ainsi que les chemins do portage depuis lo portage nonent pour lcur admuistration.
du fort jusqu'à la téte du Calumet, le portage de ila Pour la protection de ces ouvrages, un fort baume
Culbute et des Rapides des Islottes à l'ole des dans l'eau calne au-dessus, près des Rapides do la
Allumettes, et le portage des Papides des Joachim, Chaîne, devrait être construit dans uno situation
ont été compris dans l'appropriation générale faite telle, et assez fort pour retenir tous les bois qui
pour les ouvrages de l'Outaouais. Les sommes sui- pourrait arriver dans la mnemo dérive ; et par ce
vantes sont les montans que l'on propose do dépensor moyen oit pourait régler la quantité do bois qui
sur chacun le ces chemins, tels que détaillés dans le passerait par les ouvrages dans un tems donné a la
Rapport supplémentaire du Président li Bureau des sortie do co baume.
Travaux Publics, du 3 Février, 1845. . On a proposé d'étendro plus haut les ouvrages de

Madawaska, et de retirer les ouvrages appartenant
chemin do Bytown et PmGroke, aux particuliers les mains <le ceux-ci. .11 serait à

longueur 8 milles.............£6,140 désirer que ces ouvrages s'ctendissent assez loin pour
Du Portage du Fort, jusqu'q la ttles bois pussent arriver à Québec le ômeo été.

du Calumet (soit 10 milles,). cu00 0 0 Co point (situé à environ 10 mu illes plus haut.) ombras-
Chemin de Portage a la Culbuto et serait les principales diflicultés. Les vastes torres à

aux Islettes,.......................... 200 0 0 bois dont cetto rivière est le débouché, sont peut-
Chemin de Portage aux Rapides des être un motif d'étendre ces ouvrages ; il est aupar

Joachim, ............................ 120 0 0 i ravant nécessaire, d'en faire un examen et une
Le chemin de Byton à P brok a été relv évaluation minutiuse.

moyennant la somme de £160, et le bois nécessairo Cmins.
pour les ponts sur la Mladawaska et la IonIInechèore a L'exploration d'une ligne de chemins (en prolon-
été entrepris, Si les dépenses faites l'hiver dernier au gemenut de la grinde route d la Rivière) depuis
Calumet et aux Joachiim sont mises (ainsi que cela Peibroke par la Rivière Amaîble lu 'onds, et <le là
était entendu) à la charge des péages les glissoires, Par le Liac Nipissing et la Rivière Française jusqu'au
il restera sur l'appropriation ue balance suffisante Lac Iluron, est un suijet qui mérile t'attention du
pour achever ces pmnats. L'appropriation de £0,14Io Gouvernoment.
est suffisante pour comnpléter lo chemin dans toute Egaleiment l'exploration de deux ou trois routes qui
cette longueur; il faudrait encore £4,000 pour en relieraient les terres à hois tu sud le l'Outaouais avec
fairo un chemin à barrières d'un bout à l'autre, mais, lu profonleur dos Districts situés sur le Lac Ontario,
ainsi qu'on lo verra par non rapport et évaluration si elle était suivie le leur construction, serait le la
du 23 Octobre dernier, le Chemin pourrait être abattu plus haute importiace tant pour le comnierçant en bois
et nettoyé, et les ponts et fossés couverts construits que pour le cultivateur dus )istricts reculés; en dimi-
pour le montant de l'octroi. Cola en ferait un excel- nuant le prix les alpprovisorinoniees pour lo premier
ent chemin d'hiver, ce à quoi il serait principalement qu'en ouvrant pour l'utre une débouche à l'intérieur
destiné pendant quelque teis encore; et l'augmn.ri facile pour ses produits qui seraient payés argent
tation des établissemons le long ce cette ligne, qui comptant.
résultérait de la construction cie ce chemin d'hiver, Les transports de Bytown fru District des Pins
suffirait, à mon avis, pour engager les habitans i le Rouges de l'Outaouais Supérieur coûtent maintenant de
tenir ensuite ouvert comnmoeb cheinia d'été. Je n'ai 10s. à 15s. le quiital, ou le 20s. à 30s, le baril <le
pas examiné les autres chemins ce portage ; mais farine, et IL 30s. à 45s. le baril dle lard. J'ai vu
d'après le rapport détaillé cde M. Nagle sur ces ou. payer C10 par tonneau pour le foin, Gs. le minet
vrages (Août, 1845), je pense que lasomimre proposée pour l'avoine, et le même prix pour les patates au
sera collectivement suftisante; le Joachima coûtera Laic Kminiskeek, sur lia Mdawaska.
davantage et la Culbute moins. Quant à laî réouverture d'une communication avec

Ouvrages prooposs. le Lac lHuron, il ilpirt que le transport et les droits
seuls sur un quart (le lard, apporté de Cleveland via

La navigation des bois sur la Rivière des Outa- Kiigston et BytIowin, et transporté ensuite sur la
ouais peut être considérée comme comiplèto, vu que reigejusqu'à la'Rivière Ainible <lu Fonds, se monte'nt
les trains (cribs) peuvent maintenant passer sans égre- ' à 65s par baîril ou plus que le prix moyen du lard à
ner depuis le Lac Teniscaming (300 milles au-dessus Cleveland. Or, (suivant hi nouvelle carte de M.
do Biytown) jusqu'à Québec. Sauf quelques petites ii Bouchette) ce point n'est pas à plus <le 100 milles <le
additions et les réparations anuielles, il ne reste plus lia Rivière Française sur le Lac Iluron. Si un dépôt
rien à faire aux endroits améliorés par le Gouiver: était établi au Luc Rturon, il serrmblerait que (en accor.
nement. Au Portage du Fort, le seul rapide qu9 i dant 25 pour cent pour la déviation éprouvée en cher-
exige une ghssoiro et qui n'ait pas encore 'tà chant une route) le lard venant cles Etats <le l'Ouest
mentionné, le bois passo dans de vieilles glissoires pourrait être fourni, par la route lu ·Lac Nipissing, à
construites par los particuliers, dans la sison los meilleur mnrché qu'aux taux actuels. L'exploitation
hautes eaux ; dans les eaux basses cette glissoire et le des lois a aujourd'hui lieu immnédiatement autour du
chenal clats lequel elle est construite ne sont pas Lac Nipissing.
navigables,-en cette saison, néanmoins, les hommes Quant aux chemins se dirigeant sur hi profondeur
des cages peuvent (avec beaucoup do difficulté et de les Districts do l'Ontairio, Ie plus hauts prix payés
danger), sauter les chûtes entre les îles. A mesure our les denrées de toutes sortes, et l'oceupation quequelesclintirss'étendront plus haut, la plupart desque les chantiers i plus hsleur procurerai, ainsi qu'à leurs attoliges, le transport
cages arriveront ici a leau basse, et éprouveront <les provisions -et l'extraction <les bois durant l'hiver,
beaucoup de retard, et comme il est à désirer (afin do sont dos raisons assez fortes pour eingager les habitans
permettre aux cages venant du District Supérieur do les Townships situés en profondeur de ces Districts à
parvenir au marché la mênio année) que la durée préférer le marché de l'Oûtaouais ; quelques Commer-
du transit à chacun de ces endroits soit abrégée au- çns <le bois entreprenans <le la Madn(awaska Supé-
tant que possible, je suggòrerais de faire l'examen rieure ont pénétré jusqu'aux Townships situés dans la
des îles et des chenaux dle cetto localité afin de d- profondeur du District de Victoria, par des chemins
couvrir un chenal plus sûr et qui prendrait moins de d'hiver, et ont par cette voie approvisionné leurs
tems et dont on pourrait se servir à tous les degrés chantiers, aux prix <le Bytown,
d'étiage. L'inportance <les chemins de portage sur la Rivière

Toute addition aux ouvrages de la Madawaska j des Outaouais a été reconnue par l'appropriation de.

Appendice

(Q. Q.)



1 I Victori. Appendice (Q. C.) A. 1847.

Appendice 18414-45, ces ouvrages doivent être considérés comme
autorisés plutôt que comme proposés ; mais comme ils
n'ont pas été commences, on peut signaler la nécessité
de leur construction, Il en coûte aujourd'hui Is. 6d.
par quintal pour lu transport à travers le portage actuel
de 7 milles depuis le portage lu fort jusqu'au haut du
Clumet : ce taux équivalant à 8s. par baril dle farine,
à 4s. Gd. pour l lard, et à 30s. par tonneau en
généraI, serait diminué de moitié par la construction
<Pun ibin chemin ; et la somme épaî rgrée annuellement,
sur le transport de 500 tonneaux, Lqivanrt à 25
pour cent du coût de cette amélioration. Un autre
uvantiage important qui s'en suivrait certainement dle
l'amélioration de ces portages, et de la cousi ruction du
chemin le Bytown à Pembroke, serait P'tablissement
d'u11nt tu--vapîeu au-dessus lu Cimiil et, d'où il
pourrait remonter pendiint 42 milles jusqu'au lapide

Tam u de li quntité de bois exploité aiu-dessuls des Chûtes de la Chaudière -à Bytown, sur lia Rivière des
Ouitaouais et ses atlluetns, pour la saison de 1 840, avec les approvisionnomnîens n6cesshires pour
cette exploitation.

Outre les v'6teromeis, le tiabac, etc.

En évalîant ces bois au bas prix de 9d. pour lo pin
rouge et 5d. pour le pin blauic, et à la rioyenne des
prix diiu chèie et de lormie, leur valeur, rendus 'à
Quee, seriait de £500,000. Des susdits 18,000,
10, millions sont de pin blane, 6" millions de pin rouge,
et le reste de clène, orine, etc.

L'évapluation por les hommes et los mr'ovisions est
basée sur les taux d l'exploitation dui pinm rouge; une
grande partie du i n blian c 6 tant plus rapproiheoil
probablement i[ ê tre tirée à meilleur mach mais
le co6It di pin blanc est très irrégulier, et il n'y a pas
d'autro moyen d'établiir uno (O valuation.

Outre ce que je viens d'énumérer, 0,000,000 du
pieds cubes (principalement dlu pin blane) ont été
manufacturés pour la saisonî( de 1840 sur l'Outaouais
et ses tributaires, plus basque les Ch6l tes de la Chaudière
à Bytown ; naiis j'ai born6 mon tableau au territoire
à bois situé plus haut que Bytown, comme se trouvant
plus en rapport avec les ouvr'ages di Gouvernement
(il n'y a pas do glissoires plus bas que Bytowun).

Sur, les 27 millions do pieds cubes de bois, prove-
nant (l la livière des Outaouais et do ses aflluenits,
environ 4 millions ne se sont pas rendus au marché
à cause des eaux basses et do la modicité des prix.

Le produit moyen cie d Oiotiiouis peut être évalué
aux deux tiers clu montant extirnordinairo d e 1840.

La question (lo la dur'êo clu commerce les bois de
l'Outacuais est do li plus grande imIlportanîlce, attendu
que c'est de là que dépend la convenanco cIe toute
dépense faite pour Plavantage de ce commerce et l'éton-
duo de cetto déponse.

Il est à regretter que nous posséudions si peu die
renseicinmens statistiques sur la première époque de
Phisto do ce counerce ; dans mon rapport gén6ral
je nie suis 6tondu sur cette question autant que lo pur-
mettaient la nature et Pétendue do mues connaissances
sur un sujet aussi incertain. C'est 'opinion de ceux
que je considère comme les mioux informés que la
quantité do bois qui sort annuellement do l'Outaouais

tic subira aucune diminution d'ici IL cinquante ans.
Il a été tiré des bois de la Rivière Bonneclièro
(un îlos itlluents du l'Outaouais) depuis plus de
trente années, cependant la moyenno de l'exploitation
des cinq dernières années s'est montéo à environ
1,000,000 do pieds cubes, consistant principaleinent
en pin rouge. Cette quantité est plus considérable
que la moyenne d'aucune s6rie île cinq années qui ait
précédé celle-ci.

Un fait important qui a trait à cette question est
qu'aucune dies anciennes limiîites n'a été remise au
Gouvernement comme épuisée; elles sont encore
exploitées.

L'uexpérience de l'année dernière démontre que
toute quantité quelconque co pin blanc peut être
fournie lorsque les prix sont suitlisans; ce bois se trouve
principalement dans les Districts agricoles, où, lors-
qu'il est nécessairo, toute la pmpulatîon petit concourir
à la inanutfacture. D'un autre cté le comnmrco du
pin rouge doit àtre comparativement restreint pour le
présent, non à cause di manque d bois, mais à cause
dlu ianque Ie communications. Co bois croit sur les
plaines de Norvège, comme on les appelle, qui se
trouvent à une granîide distance lu mnarclé, et qui sont
considéres cmeinie stériles; comme il n'y a pas d'autres
chemins que ceux qui sont forný.s par la glace et la
neige, los approvisionnemens no parviennent aux chan-
tiers qu'après lo loerJanvior, etcomme les petites riviè-
res sont celles où la débâtclo s fait le plus promptement,
fauto cde ponts pour les traversoi, les attelages em-
ployés pour charrier les billots sont _oblig6s Àd'aban-
donner les chantiers pour s'en retourner vers le 1ci' do
Ilîîrs, presque un mois plus tôt qu'il ne serait nèces-
sairo, et toujours avec do grands inconvt'miens pour
les marclainds do bois; ce qui limite le toms des tra-
vaux àà peu près dieux mois ou doux mois et demi dans
Pannée. On suit qu'il y a une grande quantité' do
bonnes terres dans ce qu'on appelle " le Territoire de
l'Huron et do Poutaouiais," et qu'il y a, dans les onvi-
rons 'immédiats do ce torritoire et dans ce territoiro
mme, des forêts inépuisables, du côté sud de l'Obta.
ouais.

les Islettes, à PIlo dos Allumettes, et d'un autre
bateau-à-vapeur, sur le Lac d'on haut des Allumettes,
naviguant depuis Pomnbroko jusqu'aux Joaclims (50
milles) et rencontrant le bateau-a-vapeur- du Calumet
à la têtu (les portages de la Culbute et des Islettes.
Aujourd'hui tous les transports par la rivière au-dessus
du Calumet se ont dans <les canots, mode d transport
si dispendieux qu'on n'y a recours que lorsque c'est iné-
vittble ; ceux d'ontre les commerçans de bois qui
peuvent le flire préfèrent envoyer leurs approvisionne-
niens par les clheminits dl neige, l'hiver précédent, ce
qîui les oblige à f'aire leurs achats neuf mois d'avance.

Pour apprécier correctement la valeur des améliora-
tions que l'on pourrait proposer sur la Rivière (les Outa-
ouais, il faut considérer la valeur du commerce do
bois qui se l'ait sur cette rivière.

Appendice
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. Appendice
L'achèvement de la navigation par les glissoires sur i au comptant par les commînerçans d bois les engageront (Q, Q.)

la grand'ltivière permet à chaque coupeur de bois de à s'y Q .xer.
remonter plus haut les alluenits, et d'étendro la ds 12 Juillet,
tance de son exploitation, attendu qu'il a maintenant la Jai lhonneur d'être, Monsieur,
certitude (le i'rvenir au niarehé une fois rendu à la Votre obéissant serviteur
grand'Rivière. Les coupeurs de bois pénètreront
donc ius loin dans ce territoire (le uron et d'Ou- TIl1OS. C. E
taouais; et si une voie de communication y est ouverte, Ingr. Ouvrages do 'Outaouais.
elle fournira aux Emigrés et aux Colons le moyen de Tlios. A. Begly, Ecr.,
s'en aplroclier en même teins que les hauts prix payés Secrétaire des Travaux Publics, Montréal.

Tam die tontes les sommes dépensées sur chacun des ouvrages de l'Outaouais, numrés ci-dessous,
sous ma surintendance, depuis Octobre, 1815, jusqu'au 1er Juinî, 18417.

Date du comi.
iliceine mlit

des travaux.

Glissoires et ouerrages. sur les Iiritres.

Glissoires de la Chaudiere, Btown..............................
Do. des Chats, do. .............................

livière Nadawaska (au.dessous des G randes Chûtes),.......
Grandes Chûtes, aUngged Chute,.................................
Glissoires de la Montagne et Bannie, . ..........................

D o. du (Cahnîet,............................................
Do. des Joaclim,....... ................................

chemins et Relerés.

Chemin de lvtown et Petilbroke,.................................
Chutes de Smitlh, de l'erth et de la llonneclre,...............

Dépenses contingentes, y compris les salaires de l'Etablisse-
ment, la papeterie, les impressions, etc., (y compris £90
Is. puri faire sauter des roches, réparer un pont, etc.,) ...

Anicieisouvrages (anciens comptes et réparaitiois aux iicieis
o v g e , ................. ..-............ ....... ............. .

Cheminî de ytown etl'Original, 1elev s du vieux Chemin de Front,Ilull et Grenville,...
" Nouvelle ioute, .....

Ponit du Rideau, ..................................

Total.

£ s. d. £ s. d.

5429 16 0
4890) 15 4

473 0 6
4516 3 4
1237 9 41.1
2280 105
1232 12 7

20060 7 7.

262 0 1
60 0 O

322 0 1½

2336 15 2k 2336 15 21

638 10 Ili

'23357 13 1l

151 il 9 i
14 0 0
( 10 0

300 1 t
- · 542 1 9

£52 1 9

Bytown, 1er Juin, 1847.
(Signé,) Tl'7OS. C. 1REE1B,

litgénieur ties ouvrages de l'Outaouais,

E.

Rapport de A. Ba rrell, sur le Canal de Lachine.

MCO>THÉ-AL, 4 Juin, 1847.

MoNsmu,-J'ai Plhonneur de soumettre, pour
l'information lu Département des Travaux Publics,
une évaluation qui lfait connaître le "l coût total" de
l'agrandissement du Canal de .acliine, " la somme
de travaux exécutés" jusqu'ici et " ce qui reste à
faire" pour compléter le tout, comprenant les dépenses
afférentes aux préparatifs nécessaires pour fournir
l'alimentation d'eau nécessaire aux privilèges de mouý.
lins,, vendus et garantis aux locataires des différons

lots, et defaire un rapport succinct sur Pétat ties
ouvrages.

La plus grande partie ties travaux d'excavation est
maintenant terminée, de manière -à admettre des bâti-
mens, tirant 9 pieds d'eau, et les écluses sont assez
avancées, sauf une seule, pour être do suite mises on
usage lorsque l'eau sera retirée du Canal durant l'été.
La plus grande partie do l'excavation qui reste à faire,
entre Montréal et Lachine, est dans les sections des
roches près tIc Lachine, comprises dans le contrat do
MM. Chamberlain, Walker et Cie. Cotte partie do
l'excavation a été reprise l'automne dernier, à la
clôture de la navigation, et l'intention était do terminer
tous les travaux pour le 1er Mai de cette année on a
l'ouverture tie la navigation. Les Contracteurs ont
commencé avec assez de vigueur et ont poussé leurs

Q1.endice
(Q Q.)

*12 Juillet.

18-15.

Octobre.

Déc., 1846.
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travaux avec assez do zèle pour faire espérer que
toutes los roches du fonds seraient extraites, Mais ce
but n'a pu tro accompli par suite do la rigueur et do
la longueur do l'hiver, la glace et la neige étant
devenues trop épaisses pour pouvoir continuor los
travaux. L'excavation était d'autant plus diffcilo
qu'elle se faisait au fonds du Canal et au-dessous du
niveau do l'ancien. Cepondant on a pu crouser
d'un bout à l'autre un chonal do 28 pieds de la pro-
fondeur requise, on mêmo teis qu'une grande partie
do cette so.etion est crousée dans toute la largeur (100
pieds).

Toutes les sections sont maintenant on condition
d'6tre comiplétées cin pou l teims, lorsque l'eau aura
été retirée du Canal, durant le suspens do l'été.

Les deux principaux obstacles nu passago des bati-
mens sont, le bassin de Lachine et l'écluse de la
Rivière et le bassinl No. 1, à Montréal.

Dans lo bassin situé - l'entrée supérieure, il reste
à enlever environ 10,000 verges cubes de roches.
Pour parvenir, avec le plus (le succès, à cette excava-
tion, Plégoûtenent des sections situées au-dessous est
important ; et l'on pense que l'on peut le'eIctier par 1
le chenal actuel, complètement ouvert même, a son
point le plus rétréci, et qui sera élargi aussitôt que le
Canal sera mis à sec, vo qui rendra l'égoutement tous
les jours plus parfait à mesure que les travaux avan-
(eront.

On n'a pas l'intention (le s'en rapporter entièrement
à Plégoutement par les sections situées au-dessous,
mais de construire, partout où il sera nécessaire, des
chaussées à cof're, et e pomper Peau <le manière à
pouvoir enlever les roches sans délai jusqu'à une pro-
fondeur sumisaute. Les Entrepreneurs ont reçu avis
de s teunir prêts il commencer activement les travaux
aussitôt que le Canal sera mis à sec, ce qui devra
avoir lieu le 1er Ao6t. La superstructure des jetées
sera continuée aussi loin que possible, avant les autres
opérations; mais quand même ces ouvrages ne seraient
pas terminés, ils n'empêcheront pas de pouvoir navi-
guer avec succès dans les bassins.

A Montréal, l'écluse No. 1, ou Pcluse de la
Rivière (mcm. Harvey et lH.wison, Entrepreneurs,)
est assez avancée, les fondations sont placées, les
murs s'élèvent à 8 pieds de hauteur dans la partie la
plus basse, et une grande partie du mur dle l'écluse
dépasse cette hauteur, Toutes les parties de louvrage
qui présentaient quelque dificulté sont terminées, et le
reste s'açhîèvera rapidement, lorsque tes travaux de
maçonnerie seront repris.

Principalement tous les matériaux sont préparés et
rendus sur les lieux près du site de Pécluse, tout près
à être mis en usage.

L'eau clu St. Laurent s'est maintenue plus haute
cette année que depuis longtems, et un mois ou

Appendice
davantage a dû être perdu avant qu'on pût reprendre (Q. Q.)
les travaux de maçonnerie. Les Entrepreneurs sont 1maintenant à placer la machine a vapeur, et d'ici à 12Jîuwet
quelques jours elle sera prête à commencer le des-
sòchemont de la tranchée.

J'ai la satisfaction dle déclarer que, depuis la passa-
tion du premier bâtiment à travers le Canal, ce qui
eut lieu le 5 Mai, le Canal n'a 6té sujet à aucune
brûche, et a toujours été en bon ordre.

On verra par la Cèdule ci-annexée que le coût
total de l'ouvrage, non compris les dépenses contin-
gentes sera le..........................£256,042 il 3

Dépenses contingentes,............ 20,123 7 0

Total, non compris les dommages
pour terrains et le coût (les teri-
rains, ou les dépenses de moulins,£276,105 18 31

Travauxex6eutês jusq u'au 1er Mai,
1847,................................ 234,010 14 7J

Travaux qu'il reste à faire, ........ £42,155 3 8
En addition à cette sommo,' on a

évalu6 pour les dépenses nêces-
saires pour fournir Peau aux diffé-
rons lots dle moulins qui ont été
donnés à bail, une somme non
comprise dans la première éva-
luation de........................... 6,821 4 10

Sur laquelle les travaux adtlitionnels
ont été faits au montant de la
som me (le.......................... 1,578 13 li

Total des ouvrages encore à faire ce
1er Mai, 1847...................... 47,397 15 4J

EN Rtesuir .- Coût total du Canal,£276,165 18 3S
A ajouter pour les moulins,.......... 6,821 4 10

Coût total,.............................£282,987 3 1
Appropriation ........... ............ 267,693 0 0

Exceo l'appropriation de.......... £15,294 3 I

Durant le printemps dernier, on a construit au bassin
No. 2 cles quais permanens sur une surface d'environ
19,800 pieds, et on a fait des excavations corsidé-
rables pour en faciliter l'approche. Cette dépense, et
l'attention qu'on Ia donnée aux chemins qui traversent
la propriété lu Canal, a beaucoup ajouté de commo-
dité aux transports.

J'ai l'honneur, etc.,

(Signé,) A. BARRETT,
Ingénieur.

T. A. Begly, Ecr.,
Sec. les Travaux Publics, Montréal.
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12 Jimet, i'Rapflporl de C. S. Gzowski, sur les ouvrages
placés sous sa direction.

HUnlAu ns INGi.NIm.1t,

N s.:e-n,--Conformîment aux instru'tions re-

(:lies des Comsarsdes TravauxPbie, red
l.1 liberté de ioumnettre Il, liappor néra suivant ..sur

les dvroges dont j'ai la direction.

Je pm;îi'rai, ( en premiîîer lieu, <es vrages qui isnt

achevès, l'I inliquant lOur éitt actuel, leur emiît pri-
wif, e't les soiiinues déensies en réparins depuis

lour neleèv(een ; (.1 se bnenlt, Iles ouI-lvrg S l-
joun'hl i 1-1n cois ruli e lli, im iquant ou ls travaux

lep'it. urî înucement jusqu'au lur du mlt:

couant <t éalmen ls sonnues nécessaires Imær lis
cop rsuivant lus phmis originaux.

Le premilier ouvrag ahvfu:-i

Le ('hi <da L.ondion e1 l'ort Saria. ( e
ulheunin il îtéqciv et lr par le!; E.ntrepreneulis ('n

A\oiut, 1 11.

Commeîil est a's s sur Io sil m (e, et n'est reiou-
vert i dI l n drirs nii di, pilr'res, (ni n'y n p s pel i
lu p-1titg"< ; l'l n t'a rien fitit nion plu!, pour le tei

ýtat dlu, m tin

Tiavers;mt, comme il filit, lu pa s r t temen
plan, il it l nq h i

rtet fmuie d'aemion mur 4p0
d p i on ieav n et la m lo ic n idera l 'it

vniloe r endritis ; h·s cours d'eau aikl ant queii peu
de penn, S. ant bientt l obs ; et ea c' t fit
un cheini Ï1 tIiiws la r-oute, en higa tbeu o p

Les tonrassemens out soulfI t beauoup Ii' la ine
ia ' utlndant lis unuts lont s éiu\ p, de

donuar coshhrabesmais is, onit besVn d'i
exatnins m'un uit < lautre ; et, s'il y aueih qelp-

que l eil faudrai-; Iles répimrer inconinem(Ii, m quoi
la ttrui ture tla e t r pourra solllrilr f'At d'une

v piiil ni b I'sigite faite ni tem u opportun,

e p e pu l ement du pt ( i i.n ' ret l i Il Ri..

viIie Thane Mur cette route2 lrud lai Vilb. de
Lnn ; (t ,(>l (ilun cnslrutin du grande cmn'lue et

quii a :ut £ , 1u' 2 ut.

Que%.1i lg -în''es de's icsd pont, lin goe dIu, et l
meilu. il mliti', et l mchée t aussi sîots qu'a pu 'e

perintur' h. li"lai accorl au e Entrepreneurs tour
rinlor loiîvrag'e, se bo t aIloissréci':e et le serle

1'eXC s*n r (lua as dnespis d hn le seul
remnie i d dlever tout le pont au t oeinn < (lu
et dlu ii lon(re s i vourbe piriitive. Si culte opé-ra-
tion l, ý, i (1, Puag c n ta t u o t 11e fera
baiser auîhnu du niveau de it l igne droite, et il
erai alor ililiell de le remnettre en s première
positiin :aus Cóa e l. placer dles coins da su t

l.a dilo ncessaire pour (.crouer et relever la
pon tu deud4r à ly remettre en NU position pirimitive,

nl'excederit pas la summeii de £ 1 5 Os. Od.

Lc coût lde la construction du chemnin (la
d ishonci do li1 inilleh) y comprs Ae punts, s'es"t élevé

o, £20, l s. l d.

Chemiin de Lonlon et Chalhamll.-Ce chemin, 'à
xceptIin de deux cvées consiî'îr'ble" los du

Village de )elaware, a été co«nplété enî eIcmbre,
ISe11. Les 'av'es dont il s'agit oni é"t ternunces,

l'une ci Juini et l'autre cI .NoveImlbre, 1815.

Ce elinli est dle la nimémi description qIule le che-

main de Sariia i; iléanmîoins, il traverse un pmys plus

pil, et 'st pur conaflS(Iet li beaucoup plus fr'quenté;
le sol sur cett li;gne est géni nl'ment ine ricfie terre

QUISal, et demande bemiroup de tems pour su von-
solider, ainsi que beaucoup d'ttention pour l'goute-
ment.

Cuimlilo il s i'onîve dans li êinme position qIue le
climiiu Ie 'rnia, i eltiveet aux rép artions (n'y

a ' vant pas le tnIIis alprol is pour e't objet), il est
ltri* e < plusîiurs endroits, e't je crai'nis qu'il ne

devi'nn' impauicable durant la (aio les pluies.

LIa lîrnmtionprticulh'e d'unIe liarlie de ce pays,
i tirais h. Twship tue Msa, lus ' i)strict de

l oiui, a renu u.iit1 aIco struel'i dI plusieurs

Illns, d'unel gnionie èélvationI ; et quloiqu'ils aient été-
colnstrVui:s aussi liideu t que po 'bl 1e grosses

pi;'ces lu lis, cpeildant il y vi a iun qui, 1 cause le
sa griaId' huitumr et dt la I 'ssioi oistinte de la

vrn. conitr' lis c'tues, menne dlt <d<er, et à moins

qul'i ne Soit b ns rprce qui pout être Cuitil lipeu
du fr''is, il <I'viendra peut'tre iinpassuble.

lul<si'uirs des hauts terrass'm'ns sont en imauvais
orrpar i'UeIt dos plliis, ut faute dle réparations.

'ai pris la libertt' le signiler à l'attenîtion des
Cunisshair'uelsp u lis diuiluN <<nins, et la nécessit'

absoilue Je pour-voir àl ce qu'ils soient rót'parès ; pro-
Inii ementIl, il cauise dus sommIIes cons"idérables qu'il

linr îld'tenier si l'n emI t à une autie ainée, et
pr qu*'Ile le suj't de la rdearation d ces clemiis n
i l'" jri d" ivali t les Cinsiis de Distriet, et qu'ils

Il'ni 1 i'n fait "i cet egard ; 't je suis d'avis quil moins

que ces rIparalin u n" e siil aies iPiue man'îièr
con~elih'iîî<s eti a I ,b ucoup pllus tIt' urgeti

MWr tc hemini t ce qui Punîi udai appeler des répa-
ratins p urrat p ut-l'Ire le dütériorer.

Pavaluo lit dlpeno nwce aire plourf meI1ltr ces
de-uxý chemins en hoit était dle répmtationi à

Poi ueChmi de ildonl et Soi nia, £L250 0 0
(1ailhan, ......... 500 0 C

£750 0 0

U n pn sr la Rivire Th'mes Chatiiam, cons
truit L'n I3, su la direction dle Cuires, est

umbi, et le siul moyen le communication qui existait
entre lis deux illuges situés sur les rives nord et sud
de i ette rivin're, est détruit.

Ce pnt était 'ga'lnt le 'hinon qui relinit les
deux eins, conduisant l'uiti (Le London à Chalthiam,
'autre de Cltham à Sadwich et Amerstburgl.

Le pont avait été en mauvais état de réparation
depuis quelque teis ; et qoIiiquie je i'i pas anicipó
son éroule'ment à une éplque aussi rapprochée,
cependant, vi lai ianière en laquelle il était construit,
et l'absence complète de protection pour sa clharpente,
j'éti s convaincu qu'il cèderait bien plus tôt que
n'aurait fUt un pont construit et protégù couvena~-
bloment.

Appendic
(Q. Q.
12 J umaî~
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Des droits du péages ont été perçus sur ce pont 1 La Chemin dit Marais de la Grand'Rivière.-Ce
jusques à quelques jouirs avant q'il soit tombé ; ils chemin établit la liaison entre l chemin macadamisé
étaient loués pour £210 par année. do H lamilton et Aneastor, et le chemin do tira'tford

et London ; sa longueur est do 10 milles, il a toujours
Depuis cette époque, des arrangemens ont été con. été considéré comme l'un dos plus mauvais chemins du

clos avec une personne qui réside à Chatlhan pour c Canada Ouest.
réparer le pont ; et pour se remboursor des frais qu'il f
avait Ihits, il avait ité autorisé à pircvoir lus péngMs Il a été donné à 'entropriso on Juillet, 1845, et a
onlinaires. Le pont lut mis un état passable, miais les été compiété jusqu'à la 11 Villo do Brantford on No.
cnes d'eiau de ce puintems, ont enlevé ses supports et vom ubre, 1840.
il est encore impossible d'y passer; il ne saurait
subir de réparationis. Le transait sur ce Chemin depuis son1 achèvement al

été très considérahle; Cependant, ' PoxceptiQn do
Je crois qu'il n'est pas nécessaire, aiijourd'hui, i quelques madriers qui sont décloués (ce que pon no

do signaler aux Conmmissaiîres, l'absoluo, nécessitó peut éviter entièrement dans les chemins do madriers)
de cotmrture un nouveau pont sur cette rimriè, aten- et l'affaissement du quelques-uns (les terrassenons
du que celle inikîière leur a l.jà été soumise, et qtle tous nouveaux, ce chemin a toujours été on bon ordre.
les relevés necessal·cs pour îire une appropriation
pour cet objet ont été complétés. Depuis Io point oe il se termine, -à la Ville do

rantford Jusqu'à l'extrémité Est du chemin doUt pont solidement construit avec Dont lis ceCI 0 it
terait envi'on £2,000.

Le chemin de Londou et Clatham la distance de
(0 lllies), y coinpris le pont sur la Rivière Thamocs à
lelaware, a cot £23282 4s. Od.

Chemin de Madriers de London et Porl Stanley,
-Ce chemin a été achevé ct livré a la circulation en
Novembre, 1844.

lndn et B1a11tfou, il so trouveo Un espcO du 2
chaînes qui n'est pas amélioré, à raison do côtes qui
se trouvent dans la Ville, et qu'il faut abaisser pour les
mettro au nivean établi généralement sur cette ligne
do vhemlnin, et parce que l'abaissement de ces ctes
allectera la situation di pont actuellement construit
sur la Grand' [iviòre à 'extiéiiitù ouest do cotte
Ville.

Appendice
(Q. Q.)

12 Juillet.

Ld poit dont il s'agit est trop bas pour répondre
Eu conséquenco de plusieurs terriasseis élevés au niveau auqluel ou doit abaisser la cote qui so

qui oit deiaidé beacoup do teis pouir se conso. trouve à son extrénit Est ; il se détériore rapide-
lider, ce. chein a exigé bcaucoup de sois, et de ment et n'est pas, à ion avis, assez sûtr pour la
grands travaux après avoir clé recouvert. circulation.

DIepu is (ule les terrassemniis se sont afaiS>ls i leur
niveau pernialient, la réparation (lu chemin a cxig <
peu de dépetses.

Tous les ponts dont quelques-uns sont très élevés
se sont très bien conservés, et nî'oit pas eu besoin ce
rlarations'

Les p-ages ont été perçus sur ce chemin depuis
.Juin, 18,15.

La construction de ce chemtinin
(long le 72 m9ill) a enté..

Total pav îtouir réparations, de-
puis la plweoption (les taux......

£32,207 10 3

344 15 Il

Chein de London t Brancford.-Cc chemin est
eni partio recouvert do iiaudriers, et cin partio maca..
damiîs; il a é te achevé cin Novembre, 1844, et depuis
son achèvement il n'a exigé que peu de réparations.

Le sol de la partie du chemin qui est on mad'icrs,
est trèi proprO il cet objet ; il se compose d'une terre
sabloiînose, où les madriors sont bien assis, et qui
taorbî peau îles pluies, et lui pormet de s'écouler
dans ks fossés do chaque côté au-dessous des ma-
driers, tandis que les terres furtes retiennent Peau à
la surlae et t'ont que les sommiers et les madriers se
relaclont et s'ébranlont.

La pario macadamisée est on bon état do répara-
tion, et les sommes payées peur cet objet sont minimos
coiparées Ci celles que cutont d'autres chemins
durant le mômo espaCe (le toms.

Les péages ont été perçus sur ce chemin depuis
Juiv, 1845.

La construction de ce cemin, long
do 57J milles, a coct............ £49,503 8 7

Total payé pour réparations, de-
puis la perception des taux...... 1,105 4 2

Portion du Chemin do Hamilton et Brantford,
appelée

Il un cointcrait le grosses sommes pour le réparer
convenablenent, attendu que non seulement des
aities de la charpenio ont cóétd, niais encore les

quais et l:s culées sont danîs un état périlleux; et ce
qoI"t est si Ias que l'eau et la glace arr'vent presque
jusqu aux pièces ti'ieuros, et tout l'édiice est souvont
en danger d'6i'o enlevé.

Le meilleur moyon, et le plus économique, à mon
avis, et celui (lue je reconmande très respectueusement
do0 suivr, est de construire un nouveau pont, au mois
6 pieds plus élevé que le pont actuel; hauteur suffisanto
peur le mettre à labri do tout danger provenant des
erues subites do la rivière, et du refoulenont dos glaces,
et pour rendre beaucoup plus douce la montée vers la
ville, sans exposer les aisons do cette rue à tre on-
doiminagées par ue cavéo pratique sur leur front.

Peur construiro un pont durable, avec
(les quais et culcs con pierre, et pour
abaisser les côtes, et compléter la
partie du chemin qi n'a pas été
touchée, en la m anisant, il en
coûtera la soten de............... £2,500 0 0

Total dépensé sur la pl1-io le ce ellc-
min qui est achevée (la distance do
10 milles)................................ £9,968 0 7

Chemin de Hanilion et Ancaster.-Co chomin a
été retiré des mains des Commissaires (qui on étaient
chargés) par lo Départoment des Travaux Publics on
Novembre dernier.

Quoique ce chemin ait été en bon état de répara-
tion depuis sa construction, il s'est défoncé ce printoms
cn plusieurs endroits, tellement que les réparations
qu'il exige se monteront à uno sommo considérable,
et beaucoup plus grando que pour toute autre partie
do ce chemin entre Hanudton et London.

Les causes pour lesquellos eo chemin s'est dêfoncé
sont premièromont, lo pou d'épaissour de la couche de
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(Q. Q.) pierres qui était usée (presquo dans toute sa longueur)

- jusqu'à uno épaisseur n'excédant pas 5 pouces; et
12 Julet. seconrdeiment, la plus grande pesanteur des charges

transportées sur ce chemin depuis l'achèvement du
prolongement de Brantford,

Chemin de H1amilton et Port Dover.-Co chemin,
à l'exception de la section do la montagne près do
HIaiiltons, a été complété et livré à la circulation do-
puis 1844.

La section do la montagne a été livrée à l'usage
du public au printenis do 1846; un éboulis considéra-
ble a ci lieu, sur le flanc de la montagne, et il faudra
enlever les terres éboulées qui empiètent sur lo chemin
et l'obstrueront complètement,

La dépense nécessaire pour enlever les terres ébou.
lées et en garantir le chemin pour toujours sera de
£350; en sus de cette somme il est encore dt à l'En-
trepreneur M. Buell une somno dlo £48 8s., pour
balance de la comnission retenue sur le contrat jusqu'au
complet achèvement do la section.

La somme entière qui est par conséquent nécessaire
pour terminer ce chemin est de £308 5s.

La partie macadamisée d ce chemin exigeait do
grandes reparations; elle a été cependant beaucoup
amélioreo, et assurée de manière à n'avoir besoin do
rien autre chose que les réparations ordinaires.

La partie qui est pavée on madriers, à partir des
chemins macadamisés qui conduisent à Caledonia, la
distance de J milles, a besoin de grandes réparations;
en plusieurs endroits les madriers s'usent si rapide-
ment qu'en peu dlo tems il faudra recouvrir à neuf
toute cette partie du chemin.

J'attribue la détérioration rapide des madriers à ce
qku'ils ont été mal placés en premier lieu, et à la quan-
tité des transports (lui comprennent le halage de très
gros bois de construction.

Je reenminenderais très respectueusement quo cette
partie dlu ci eminn lt mnacadaiimisée dans toute sa loti-
gueur ; la dépense sera considérable,maisthun6lioration
sera durable, et d'après les recettes des péages de ce
chemin et l'augmentation du transit, je no doute pas
qu'on n'en tiro un revenu considérable.

Pour macadamiser cette partie du chemin, on muet-
tant ci ligne de compte lavattago do transporter la
pierre sur le chemin de planche, il en coûtera £0,310.

Chemin de front de Sandwioch et Anmhersburg.-
Une appropriation d £1000 Os. Od. a été faite pour
lamélioration de ce cinemin durant la Session Parle-
mentaire de 1845, L'ouvrage a été terminé cn No-
vembre, 181G.

Le montant limité de la somme octroyée a obligé
de borner l'amélioration des chemins aux plus inau-
vaises parties seulement.

Les travaux qui ont été accomplis ont été fort
utiles à ce chemin; les ponts qui étaient imnpassables
ont été reconstruits, et les parties du chemin qui
passaient dans des endroits bas et mouvans ont été
exhaussées et (goûtées.

La somme entière dépensée sur ce chemin s'est
montée à £033 Is. 10d.

('henins de C'haftun et Amilherstburg, et Macidstone
Cross et Sandwih.-Les travaux sur Ces chemins
n'ont pas fait de progrès satisfaisans depuis un
certain tes.

Les Entrepreneurs, MM. Read et Larned, ont été
obligés d'abandonner louvrage faute le moyens do
le continuer ; lo bas prix pour lequel ils avaient entre-
pris do leo compléter, et quo, je crois, ils avaient
fixé sans connattro les dilicultés qu'ils avaient à
vaincre pour égouter cotte partie du pays, et l'étendue
de l'inondation à laquelle il est sujet chaque printems
et chaque automne, on addition à la hausse survenue
dans la valeur do toutes les provisions, ileur a fait
perdre do l'argent, non seulement au point de leur
faire dépenser tout ce qu'ils avaient de moyens à
eux, muais aussi do compromettre leurs cautions.

L'étendue dos obligations qu'ils ont contractées
pour exécuter leur contrat, est très considérable ; ils
sont endettés pour des sommes considérables envers
leurs ouvriers et conducteurs, aussi bien qu'envers les
personnes qui leurs ont fourni (les provisions et d'autres
objets de nécessité, pour les mettre à même de conti,
Iluier les travaux,

Ils ont accompli presque les quatre cinquièmes de
leur contrat, et ce qu'ils ont exécuté leur fait beaucoup
d'honneur, et est d'un bien inestimable pour cette
partie du pays et ceux qui y sont établis; attendu quo,
dans la construction de ce chemin et les dessèchemons
effectués on conséquence, personne n'aurait pu y résider,
et on n'aurait pu y faire croître aucune espèce de grain.

Depuis la faillite des Entrepreneurs je me suis efforcé,
conformément aux instructions reçues du Bureau des
Tlravaux Publics, dle faire des arrangemens avec
d'autres personnes pour compléter l'ouvrage au prix du
premier contrat, seulement pour le creusage de fossés
de décharge et la construction de quelques fossés cou-
verts lui étaient absolument nécessaires pour la sûretû
de la partie du chemin déjà terminée.

La partie non achevée du chemin devrait être
complétée, attendu que la communication entre Cha-
thmin et Amherstburg ne petit être ouverte avant (lue
cela soit fait; la partie du chemin qui n'est pas améliorée
entre Maidstone Cross et Amherstburg passe à travers
les bois et est impraticable.

Somme dépensée sur ce chemin jus-
qu'au 1er Janvier,,.................. £11,983 17 7

Commission retenue sur le contrat (le
Read et Larned............. 1,252 13 0

Somme nécessaire pour compléter le
chemin,............................... 2,500 10 10

Coùt total dii chemin lorsqu'il sera
complété,............................. £ 15,737 1 11

D'après ce tableau on voit que, pour payer aux
Entrepreneurs la somme qu'on leur a retenue et pour
compléter le chemin, il faudra une somme de £4,003
485. 4d1.

Chemin de Chiatharn et Rondeaut.-Cette ligne
dle chemin établit une communication directe entre
la ville de Chatham et le havre de Rondeau sur le
Lac Erie.

Vu sa situation particulière, ce chemin était simple-
ment destiné à conduire à un havre qui n'est pas encore
complété, et qui ne sera probablement pas fréquenté
avant que les ouvrages du havre soient livrés au com-
inerce du pays, son achèvenent n'a pas été considéré
comme étant d'une grande importance, et les Entrepre.
neurs qui se sont chargés de le construire n'ont pas ét6
pressés d'en poursuivre les travaux.

Il sera, néanmoins, tout à fait fini lo 1er Septembre
rochain.

Appendi
(Q.Qg
1. Jum11



1 i Victorioe. Appendice (Q. Q.) A. 1847.

Appendice

(Q. Q')
r-^- Jul

Pour construire le chemin de Fergus
et Owen Sound, comme un bon
chemin à barrières, .................
do. do. jusqu'à Dundas,

£7,550 0 0
2,000 0 0

£9,550 0 0

Sommes dépensées sur cet ouvrage

jusqu'au 1er du mois courant,......£1,597 16 il
Somme nécessaire pour compléter lou-

vrage,.................................. 783 13 0

Coût total du chemin une fois terminé, £2,381 9 il

Je prendrai la liberté de suggérer qu'il serait à
propos <le paver en madriers quelques parties le ce
chemin aux endroits où l'on ne peut obtenir (le gra-
vier. Il n'y a pas de doute qu'il deviendra le princi.

paI débouché de l'une les contrées lu IHaut-Canada
qui exportent le plus (le grains, et l'avantage (le pou-
voir les charger directement dans des bátimens du
Rondeau, qui n'est éloigné que de 10 milles <le
Chatham, devra faire préférer ce débouché à la route
de Chatlham par la Rivière Thames et le Litc St. Clair,
et la Rivière <lu Détroit au Lac Erie, la distance (le
140 milles.

Je n'hésite pas à déclarer que, si ce chemin était
pavé en madriers, et s'il y était perçu les péages, il

produirait un revenu considérable au Gouvernement.

La dépense de la construction d'un chemin de ma-
driers (le 8 pieds <le large serait de £343 10s. par
mille (on peut flaire la même évaluation pour un
chemin de gravier), toute la longueur coûterait
£5,839 10s.

Chemin de Dundas et Owen Sound.-Une allo-
cation le £4 ,000 Os.Od.'a été faite dnriant la Session
Parlementaire le 1845 pour ouvrir ce chemin, et des
instructions me fuient adressées par le ci-devant
Bureau des Travaux Publics, prescrivant que, comme
cet argent avait été octroyé pour ouvrir le chemin
dans toute sa longueur, il ne pouvait être dépensé

pour ci améliorer queliues portions en particulier,
mais qu'il devait être employé -à ouvrir la ligne d'un
bout à l'autro.

En conséquence, j'ai demandé. par avis public, les
soumissions pour l'ouverture du chemin, et à raison
de la position particulière (lu pays et du petit nombre

le personnes résidant le long le la ligne qui pouvient
entreprendre un ouvrage de ce genre, le contrat a été
donné à un taux beaucoup plus élevé que dans d'autres
circonstances.

Lo prix payé pour ouvrir et nettoyer ce chemin
jusqu'à la largeur <le 60 pieds, défricher une chaussée
de 16 pieds de largeur au milieu du chemin, et couper
les souches au niveau lu sol sur une largeur addition-
nelle de 2 pieds,. de chaque côté <le l'espace défriché,
était <le £90 Os. Od.

La somme dépensée sur ce chemin a été de £4,025
Is. 3d.

Il reste dlà à M. J. Watson, sur son contrat, une
balance le £116 Os. Od.

Je prendrai la liberté d'exposer que, quoique la
somme dépensée ait été employée de la manière la plus
avantageuse, néanmoins ce chemin ne pourra etre
parcouru par le's voitures, à moins d'une dépense
additionnelle d'environ £1,500 et. En conséquence, je
soumets, pour la considération favorable des Commis-
saires, l'évaluation suivante pour l'amélioration du
chemin --

Pour rendre le chemin passable pour les voitures,
en toutes les saisons de l'année, depuis Fergus jusqu'à
Owen Sound, £1,500.

Montant des travaux faits sur le che-
min jusqu'au 1er Décembre,...... £15,851

Montant nécessaire pour compléter
le chemin jusqu'à Holland Land-
ing,................................... 15,008

Coût total <u chemin jusqu'à Hol-
land Landing,....................... £30,860

Montant total pour réparations depuis

9 7

11 9

1 4

le 1er Novembre dernier,.......... 238 5 0

Je ferai observer qu'il y aura une augmentation dans
la dépense du chemin, à raison de la perte de la pierre,
lorsqu'elle est placée sur le chemin.

Depuis le mois d'Octolbre dernier, cette division
est tombée sous le contrôle (les Commissaires des
Travaux Publics.

Les répuarations (le cette division, macadamisée par
les Commissaires, sont considÜrables et continueront à
se monter à une somme considérable annuellement, vu
que ce chemin est un <les plus fréquentés <le la Pro-
vince Supérieure, et est le principal débouché pour
l'exportation des produits agricoles <le toutes descrip-
tions <'une contr6e riche, très peuplée et bien
cultive,.

Une section de ce chemin le 4 milles de long, au
Nord <le l'ancien chemin macadamisé, a été donnée à
l'entreprise en Septembre, 1845 ; et le reste du chemin
en Octobre suivant.

La première section a été terminée et retirée des
mains <les Entrepreneurs en Octobre, 1.846; le reste
du chemin a été donné à de nouveaux Entrepreneurs
à trois reprises difflrentes. Il avait été entrepris
d'abord par 1MM. Thomson et Cie., qui, pour avoir
soumissionné à les prix très bas, et par ignorance de
la manière de iriger îles travaux le ce genre, ont
failli après avoir travaillé au themin seulement pen-
dant trois mois.

Leur cautions, MM. Watson et Leslie, entreprirent
<le compléter l'ouvrage après eux, mais ils eurent le
même sort uprès avoir travaillé 4 mois.

Fnlin, l'entreprise fut donnée à MM. Hewitt et

Schram, les Entrepreneurs actuels ; depuis qu'ils
s'en sont chargés, Ilouvrage a avancé régulièrement et
fait des progrès satisfaisans; touis les travaux de
terrssemens,jusqu'à 3 .ýmiles de Holland Landing sont
presque terminés, et le reste fait les progrès. Les
Entrepreneurs ont déjà livré et fait casser une grande
quantité de pierre et continueront à en livrer.

On a commencé à placer la pierre depuis que le
terrain est en état <le la recevoir.

Le chemin sera macadamisé et complété jusqu'à
Holland Landimg, pour le 1er Octobre prochain. Je
recommanderais le retarder l'empiètement des terras-
semens élevés jusqu'à l'été le 1848, afin qu'ils
puissent se tasser et se consolider complètement; ils
peuvent être protégés temporairement en les pavant en
madriers, moyennant une dépense qui n'excèderait
pas £300, attendu qu'en les macadamisant on le ferait
en pure perte.

Appendice

Grand Chemin du Nord de Toronto.-Sous ce (Q. Q.)
chef sont comprises trois portions du grand chemin, m
'uneide Torounto à li!lland Landing, appelé le " Chemin 12 Jumet.
'le Yonge Sireet ; " une autre portion est le chemin de
lolland Landing à Barrie, par le Village de Brant-
ford appelé le "l Chemin de Brantford et Barrie," et
la troisième est le chemin le " Barrie d Penetan-
guishene." Le chemin de Yonge Street, la première
le ces portions de chemin, était sous la charge des
Commissaires, qui l'ont macadamisé, la distance de
12 milles, à partir de la Cité de Toronto.
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Montant les travaux exécuts sur le
chemin entre Bradford et Barrie,.

Montant îles travaux nucessatres pour
compléter convenablemncit ce qui
a été comincî é,.....................

Mottant des travaux pucessaires pur
améliorer le chemin dans toute sa
longueur entre Bradford et Barrie,

Coût total (lu chemin,.........

Lesmtmcs remarques sur P'absolue necessité decom-
£2,720 0 o plter l'ou vrage d'un bout à l'autre s'appliquent à ce

lhemin comme à celui de Bradford et Barrie, et on
peut dire de plus que, tandis que, durant la saison d'été,

2,251 13 3 les tratisporis dîu Lac Ontario au Lac Huron peuvent
I ire usage de la navigation le la Rivière H-lolland et
liu Lac Sincoe, et- par ce moyen éviter la division lu

d,07.1 10 8 chemin entre Bradford et Barrie, ils doivent nécessai-
- reinent se faire par terre de là -à Penetatguislene;

£9,040 10 0 également, les stations navales et militaires <le Pene-
---- tanguishene, et l'excellence et l'étendue du havre exi-

Je considère qu'il est le mon devoir le suggéîrer
très respectueuisetieit que ce chemin soit amélioré
dans toute sa loigueur.

Cette ligne île chemi fait Parte du grantîd chemin
<lu Nord qui conduit ttlu Lac Otntitio l 'oronto, lit
Lac Iuron I>Ptnetanguisheîe, et comme il traverse
une contrée très peutiplee et bien cultivée, d'où pro-
vient réellement li plus grande partie dii reveniu du
chemn de Yotnge Sireit, il est nécessaire qIte cette
amélioration soit complétée.

Je suggèrerais la convenance de prélever un droit
de péage modique sur cette ligne le chemi pour le
tenir en état de rparatioti. et former un reventu pour
rembourser lh coût prmitif; je suis covaeicît que les
liabitans d tout le District y consentiraient volontiers
plutôt que de laisser le ciemin dlats lPétat où il est
maintenant.

Une partie le ce chemin, depuis le dillage de St.
Albin, (Ilolland Lilig) jusqu'à Bradford, a été
améliorée iune niiière toute particuliere, il y a quatre
ans, sous la charge tles Commissaires, mioyennat ue
dépense, aiy appris, d'environ £1,050, et un péage
a ét établi sur ce chemin; les droits pmrmuis a la
barrière se sont montés, lannée dernière, à '145.

Ce chemin traverse la branche Ouest de la Rivière
Holland, au point le plus favorable pour un atterrage
et au terminus de la navigatimn ; car, qutique Pon ait
eu le projet <l'améliorer la braithIle Est dle la Rivière,
jusqu'au pied tîe la ligne droite de Yonge Street, îles
relevés et examens ont clairement drmontré qu'il en
coûterait davantage pour améliorer lia branche Est
jusqu'à l'ancien aLierrage (au pied de Yonge Street)
que pour construire titi chemin permanent jutsquu'à
Bradford, la branche Outes.t n'exigeant presque pas
d'amélioration, à l'exception le la construction d'un
quai et dt creusage d'un bassin pour permettre aux
bàtimens (le virer de bord sans perdre de toms.

En addition à l'économie dans la construction d'un
chemin permanent, indépendamment <le ce que cet
endroit deviendrait le lieu de débarquement, au lieu

gent que les communications avec ces endroits soient
améliorées et rendues plus faciles.

Montant des travaux faits sur le chemin <le Barrie à
Pienetanguislne jtsquî 'au ler dt mois

courant................................. £ 913 0 0
Motlant des travaux faits pour coin-

pléter d'aue manière convenable
les portions qui ont été conuiineItcées, 2,073 13 2

Montant nécessaire pour compléter le
chemin dans toute sa lougueur...... 9,519 10 4

Montant nécessaire pour compléter le
chem in ................................ £ 13,406 3 6

hemain de Bond lead et Barrie-Sur la somme
appropriée Pour I constrution tuiti grand chemin dii
n10111 le Toronto, il a été pourvu -à qulq ues anliora-
t tions sur les chemns (le Bond lead à Btarrie, ligne <le
chemin quti en avait extrêmement buosoit, et lotit cer-
taines parties t raversenlt des marais et sont impraticables
pour les voitures.

L'ouvrage a été donné à l'entreprise en Novembre,
1845; il est maintenant comupjlété, a l'exception <le
l'ouverture d'une Partie du chemin de Barrie à la ligne
est du Township d'Essa, ouvrage qui ne peut être
exécuté d'une manière avantageuse durant l'hiver.

Ce qui a été fait est d'un grand avantage pour le
cheminili et le pays environnart, attendu que les liabitans
peuvent maintenant apporter leurs produits au marché
par des endroits qui étaient impassables auparavant.

Montant <les travaux faits sur ce cie-
min jusqu'au 1er courant............

Montant les travaux nécessaires pour
compléter les améliorations proje-
t6es......................................

£1,952 0 0

410 3 5

Coût total des améliorations sur le
chemin le Bond Iead et Barrie.... £2,871 3 5

Chemin de Barrie et Nottawasaga.-Le Secrétaire
du ci-devant Bureau dles Travaux Publics m'ayant
donné des instructions pour examiner cette ligne de

La seule pierre qIue l'on puisse trouver dans le pays 1 d'anéliorer lt branche Est de la Rivière, le chemin
est le galet à gris grains, qui se pulvérise et s'use ainsi amhjré serait d'un immense nyantage pour le
tellement qu'api s avoir été cassé et placé sur le pays au Nord et à l'Ouest, d'où il s'exporte une
chemin, la perte est de 8 à 9 pour cent. grande quantité de produits ; et coaime ils se vendent

s9it à Ilollnd Liandiing ou à Toronto, ils passeront
Chemin de Bradford à Barrie.- Ce chemin est par le chemin (o i;dlradford qui est le seul débouché, et

la seconde division du chemin lu Nord de Toronto ; il je n'6lsile pas à dire que ce chemin une fois amélioré
a été donné à l'entreprise en Août, 1846. Le con- d'une manière dniable, rapporterait uu revenu consi-
ttat ne se rapporte qu'à des améliorations partielles, dérable en proportion <le la somme dépensée.
qui doivent être faites aux endroits indiqués l'Entre-
preneur. La dépense de macadamiser cette partie du chemin,

qui a trois milles en ligne droite, serait de £3,164.
Depuis le comnencenent des travaux ils se sent

continués sans interruption, mais avec ui petit nombre Chemin de Barrie et Penelanguishene.-Ce chle-
d'ouvriers ; l'incer titude d'avoir à aiélorer un he- min est la dernière division du grand chemin lu Nord
min entier, et li dépense (le se pourvoir d'outils et de de Toronto. Le contrat Pour l'amélioration Partielle
matériaux pour chaque enmroit où Entrerenetr cIe ce clenin a été donné en Septembre dernier, et
devait travailler, l'olt obigé à employer un moins depuis cette époque Piou vrago a avancé d'une manière

grand nombre d'ouvriers qu'il n'aurait f'it dans d'autres satisfaisante ; P Entrepreneur avançait rapidement si
circonstances. Pon tient compte du nombre d'ouvriers qu'il emploie.

Appendice

12 julletî.
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chemin et faire un rapport sur l'état où il se trouvait,
et faire l'évaluation <le ce qu'il en coûterait pour l'amé-
lorer, Je me suis acquitté de ces devoirs dans le mois
le Mars, 1846. Je me contenterai dle <lire maintenant

q te ce chemin est en très mauvais ordie, et qu'il est
dangereux d'y passer lans des endroits où le Gouver-
nement a dëpensé de l'argent il y a quelques années
pour comtruire dles ponts et dles chemins le traverse;
j'ai évalué les dépenses nécessaires pour améliorer
toute la ligne le manière à rendre le chemin praticable
dans toutes les saisons le l'année à la somme de
£4,805 8s. 5d. courant.

En améliorant ce chemin, une étendue de pays con-
sidérable et importante, susceptible le la plus liate
culture, serait ouverte et établie, tandis qu'aujourd'hui,
le manque do chemins et l'impossibilité de transporter les
produits au marché, retarde les progrès du pays et
empêche qu'il ne soit promptement établi. A partir
de Nottawasaga, j'ai examiné la ligne du chemin actuel
à travers les Townships le Mulmer, Melancilion,
Amaranth, Mono, Albion, Chinguacoucy, le Gore le
Turonto, jusqu'à la Ville de Toronto.

Le territoire qui traverso cette ligne le chemin est
le beaucoup le plus vaste, le plus riche et le plus propre
à l'agriculture que j'aie vu dans toute la partie nord-
ouest le la Province, et l'ouverture et lamélioration
d'une ligne directe de communication à travers ces
Tovnships jusqu'à Tcrorto qui est le marché le plus
important et le meilleur, serait non seulement un
imîmense bienfait pour le grand nombre d'émigrés qui
occupent déjà les terres, mais serait encore le moyen
d'établir rapidement les parties <le ces Townships qui
sont encore désertes. Le chemin passant par Mono,
Chinguhcoucy, Albion et le Gore do Toronto, est bien
ouvert et coupe un territoire bien établi et fortement
peuplé; mais, comme le sol est d'une riche terre végé-
tale, le chemin est à peine praticable, au printems et a
l'automne, et cette partie dlevrait, à mon avis, être amé-
liorée d'une manière permanente, et l'on devrait y
établir les péages qui, à raison sle limmense transit, se
monteraient à une somme considérable; le reste lu
chemin jusqu'à Nottawasaga n'est qu'un chemin le bois
qui a besoin, d'être ouvert, formé et égouté avant
qu'on puisse s'en servir à toutes les saisons de l'année.

D'après la forme générale lu pays, l'amélioration
le ce chemin ne présentera aucune dilliculté, mais je

ne saurais évaluer exaîctemnent les dépenses avant de
faire l'examen et le relevé dlu chemin.

Chemin depuis Barrie jus qu'au Détroit du
Lac S i ncoe.

Conformément aux instructions les Commissaires
des Travaux Publics, j'ai examiné les dilffrentes rouî-
tes que l'on se propose d'améliorer, et après examen,
j'ai trouvé que la ligne sur laquelle il convenait <le
faire les delêpensrs pour l'avantage de cette partie lu
pays était le Chemin dit Centre; il passe presque par
le centre des Townsliips d'Oro et Orillia, et lors-
qu'il sera amélioré il sera, suivant moi, plus utile aux
parties éloignées les Townships (en rendant les <lis-
tances égales pour tous les Colons jusqu'à la, ligne
amêliorëe) que toute autre route qui pourrait être
adoptée; j'évalue la dépense de lamélioration dle ce
chemin en l'ouvrant d'un bout à l'autre de 66 pieds
dle largeur, en desséchant les endroits bas et humides,
et on réduisant les plus mauvaises côtes à £2,100.

Cette section lu pays fait des progrès rapides, et
l'ouverture d'une ligne de communication entre Barrie
et le Détroit lu Lac Simene, le manière à permettre
aux habitans d'y voyuger en toute saison d:pl'année,
serait d'un immense aveptago pour cette partie du pays
en génýral.

Appendie
Chemin de York Ouest ou de Toronto et Hamil-

ton (Dundas Street) et Chemin de York Est, ou o
Toronto et Kingston.-Ces chemins font partie du
grand chemim provincial de Québec à Sandwich.

Ils ont été améliorés par des Commissaires, qui les
ont fait paver en madriers et macadamiser.

Le Chemin de l'Ouest est macadamisé jusqu'à la
distance de 16 milles, à partir de la Cité de Toronto
et le Chemin de l'Est est pavé en madriers ou maca-
damis6 environ la même distance.

Ces chemins ont été retirés des mains des Commis-
saires et placés sous le contrôle lu Département les
Travaux Publics en Octobre dernier.

Le Chemin de l'Ouest a besoin dle grandes répa-
rations; en quelques endroits le chemin est usé com-
plètement et l'égoutement est défectueux ; il y a des
ponts qui sont aujourd'hui dans un état très périlleux ;
le pont sur la Rivière Humber est miné et détérioré
au point qu'il sera enlevé par la première crue d'eau.

Il conviendrait de construire un pont dans le cours
de cet été, et pour un pont de cent pieds d'arche la
dépense serait de £500.

Il y a trois autres ponts, dont l'un situé sur la
Mimico devra être reconstruit immédiatement au
prix le £75; quant aux deux autres, savoir: l'un sur
la Rivière Crédit, long (le <le 215 pieds, et l'autre sur
le Ruisseau de Cary, de 73 pieds, quoiqu'en mau-
vais ordre, je recommanderais seulement de les répa-
rer, attendu qu'on ne. peut les reconstruire sans en
même tems abaisser les côtes dle chaque côté, lesquel-
les sont aujourd'hui trop escarpées, ayant une incli-
naison de 1 pied sur 8; et l'amélioration entière,
suivant le plan le plus économique, coûterait la somme
do £1,865.

A mon avis, on peut réparer les ponts de manière à
les rendre passables pendant encore un an ou deux
pour £200.

Les dépenses de ce chemin, à part les réparations
ordinaires, se monteront comme suit:

Pont nouveau aur la Rivière Humber, £500 0 0
'< (9 "g Mimico, 75 0 0

Pour réparer les ponts sur la Rivière
Crédit................................ 200 0 0

£775 0 0

Le Chemin de 'Eet ou de Kingston est en partie
pavé en madriers et en partie macadamisé.

La partie qui est pavée en madriers exige des ré-
parations continuelles et considérables, vu qu'il y a
dles sections du chemin où les madriers sont tout-à-fait
usés, à raison le ce qu'ayant été posés sur la terre sans
être appuyés sur des sommiers, ils ont baissé au centre
et l'eau a pu y séjourner.

La partie du chemin de madriers qui avoisine la
Ville est en très mauvais ordre, et demandera un gratid
nombre de madriers neufs.

Dans les limites du chemin retiré par le Départe-
ment des Travaux Publics des mains des Commis-
,saires, il.existe un point au Highland Creek q4ý n'a
pas été amélioré ; cette lacune cotnprenl un, très
mauvais bout de chemin et unP côte trèsescge
entre la partie qui est pavée en madriers et l
macdAMisée; je regoçpaneras s
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.* Q liorer cette partie dlu chemin, vi que Pon a élmbli une

barrière de péage à environ un ille et demi à Post.
12 uillet.

L'amélioration nécessaire consiste dans la construe-
tion d'un pont sur le Higldul Creek, plus élevé le
huit pieds que le pont actuel, et à llaisser les côtes
de manière a leur donner la pente convenable ; à part
les réparations ordinaires du chemin, cette amélioratiun
coûtera £1,094,

Imm iatement au-delà dle la partie clu chemin qui
a été améliorée par les Commissaires et comme con.
tinuation du chemin de Kingston se trouvent:

Les anéliorations de la Ctde Rouge.--Les travaux
autorisés ci cet endroit ont été donnés à l'entreprise
en Août, 1815 ; depuis cette époque, ils ont toujours
avancé, mais il a faIlu surmonter tous les obstacles et
toutes les dillicultés, qui peuvent se rencontrer dans
les travaux de terrassement. En premier lieu, ne
grande partie <le la terre qu'il a fidlu déplacer était unle
couche le lat plus grande dureté qu'il n lililu faire
sauter ; ci second lieu, on a trouvé, nu plus proiiond
de la cavée, un lit de sable mouillé, plein <le sources
vives, qmi a tellemeŽnt retardé Pouvrage que, pendillt
deux mois de travaux pénibles, le progrès était à peite
sensible ; des ébouleniens qui se sont étendus beaucoup
au-delà des limites dlu chemin ont dû <tre enlevés
enfilu la position et la nature le I'ouiv rage, quancd
même toutes les circonstances auraient été [avorables
(il fallait faire une cavée d'une grande longueur),
sont telles, qu'on ne peut y employer qu'un petit
nombre d'ouvriers, ce qui fait que son exécution exige
beaucoup de teis. 'ouvrage est néanmoinîs très
avance.

Le pont sur la Rivière Rouge, cie 120 pieds d'arche
est terminé, -à Pexception <lu revêtemeut extérieur et

les gardes-fous, et supporte maintenant te poids des
chariots qui le traversent continuellement pour trans-
porter les terres du côté ouest tu côté est <le ce pont ;
les travaux de terrassement seront achevés cet été, et
le chemin sera en état d'être livré à lu circulation ci
Septembre prochain.

Je recommanderais respectueusement île ne pas
macadamiser les levées jusqu'à l'été de 18.18, vu qu'ils
sont très élevés et s'cîliisseront considérablement ; la
dépense que l'on ferait pour les imacadaiser serait une
dépense ai recommencer, parce que la pierre s'illais-
serait avec les terres ; il faudrait lia relever et
une grande partio serait perdue.

Outre ces travaux une partie lu chemin s'étendant
à deux milles de la Côte Rouge, qui était impraticable
durant le priiîtemris et l'automne a également été
améliorée, par la construction d'un pont de 60 pieds
d'arche avec des culées en pierre, et t'aboissement des
côtes de chaque côté.

Les dépenses faites pour ces améliorations et (lui ont
été couvertes par j'appropriation destinée à la côte
Rouge se sont montées à................ £287 5 6
Montant des travaux faits à la côte

Rouge jusqu'au 1er dlu courant...... 5,095 0 2
Des travaux à faire pour la compléter 2,106 14 1

Coût total les améliorations le la côte
Rouîge et <lu creux de Dunibar....... £7,548 19 9

L'augmentation de dépense est dûe au sable mouvant
et aux êgcîûts qu'il faut faire avant que cette amélio-
ration puisse êtro considérée comme un ouvrage per.
maient, et qu'aucune indication extérieure ne pouvait
faire soupçonnor avant que l'ouvrage fût commencé.

Clenin dte llindsor ai Lac Scugog et au Détroit
di Loc Sieoe.-Ce chemin a été amélioré sous la
surintendance du ci-devant Breau des Travaux Publics
qui la lit former et niveler Pespace de 19 milles, et a
fait paver en madriers seullement les parites de ce
chemh qlui étaient alors considérées coiimmu les plus
mauvises.

J'i exin avec soin cette parie idu chemin et
j'ni fa i t rapport aux Co mmssaires des 'iravaux Publics
le Mon opinlioni sur j'absolue ndcessilé de le paver en
madriers cd'un bout à l'autre out ,]ul lolins jiisqi'à trois

i milles aui-dessouîs dlu Village de Winiclester et d'y placer
îles bairières de péage.

L'état dans lequel se trouve aujocnlhui ce chemin
fait qu'il în'est guéres le service à cecUx <i y passent,
vu que les porlions qui se trouve entre celles qui Sont
pav cs en madriers sont si mauvaises qu'on le peut
transporter des charges plus lourdes qie par le passé
et Poi ne retire aucun rreveiiu des dépenses faites,
tandis qu'en y con)lsaicraiit l tmoititaiit que je propose,
ces dépenses rapporteraient dle gros intérèts.

Le t ranîsit sir- ce cheminî est très considérable et va
en ugenitati

d1'valuc la somme nécessaire pour compléter le che-
in jusqu'à la distaicce le trois milles au-dessus cle
Vinclester à £2,607 -s. Od.

Uit) octroi (le £2000 il été fit dans la Session Parle-
ineiltaire de 18.51, pioir ouvrir ut chemin depuis l'ex-
treinité dlu chemin de Wiindsor et Scugocg jusqu'au
détroit <Ici Lac Siicoe.

Ei conséquence de coiictestaiois locales relativement
ià lic partie dii cleinii qui se prolonge depuis le terminus
Ilu cieimlin (le Viidsorq et Sccîgog jsqu'à la rivière
TabIit dns le Twnship de Thirah, et à raisol dle ce
qu'il y a dléjà deux chemins dont on .îiit cusage et qui
travvrsenut cetti secti id pays e11 passan t Par Biaverto
jusqu'à la rivière Tailbot, oI a jugé ()lis à propos de
commencer à ouvrir le chemin dcepncis la Rivière Tibot
jusqu'au détroit du i Lac Si incoe, vque cette partiedu pays
n'il pas <le clieuii, et que par là on petit faire usage
d'un pont considlrablu tonstruit sur le détroitcet quiserait
inutile Sa11s ce ebendii. La dlistance de la rivière
Talbot au détroit est le 14 milles.

La position particulière du pays qui est très plat et
dililîcile à éguîter à <ansi de lii proximcnité dcli Lac
Simnîcoe qui Se trouive à une tié i distance le la
ligice lu ît' che<ci et dont li su rface est presque de niveau
avec celle dIu iys inviiir t, l-a que les fras I d'égoute-
mîent seronct conîsicdérasbles, et l'ciluverture dle cette pasrtie du
chemin absorbera la totalité de (taropriation de
£2000.

Les travaux pour Iouverture dlul chemin de G pieds
de largeur, et pour déiicer et nettoyer une voie au
centre, de 16 pieds de lrgeur, ont été donnés à l'entre-
phise Cii Septembre, 1816, et nit depuis ce tems fait des
progriès satisfaisacns.,

L'épaisseur île hi neige et les hautes eaux duci printems
out forcé (le les abandoier; néaimoins I'Entrepreneur
a commencé l'ouvrage et le chemin sera ouvert dans
toute sa longueur cin Août prochain.

Montant des sommes dépensées sur ce
chemin jusqu'au ler clu courant...... £600 il 5

Montant (les sommes npcessires our
ouvrir le chemin jusqu'à la Rivière
Talbot.......... ............. 1,399 8 7

Coût total <le Pouverture <lu chemin
depuis le détroit du Lac Sirmicoe jus-
qu'à la Rivière Talbot..... ..... £2000 o 0

Appendice
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(Q. Q.) ,En conformité d'instructions reçues des Commis-

sauies des Travaux Publics, j'ai examiné la ligne du
a auiut. chemin de Beaverton à Plextrénité du chomin du Lac

Scugog, et j'ai fait rapport en faveur de Pamélioration
de la ligne telle que relevée par M. Lyons sous l'auto-
rité du ci-devant Bureau (les Travaux Publics.

Le tracé qui a été relevé est de 4 milles plus court
que toute autro ligne de chemin suivie aujourd'hui.
Il traverse un pays très plat, taudis que les autres
lignes présentent des côtes qu'il faudrait abaisser.

Il passe aussi par le centre des Townships de Rach
et le Brock, et est également avantageux aux habitans
le toutes les parties (le ces Townslips, tandis que <les

chemins mýjoird'hui fr'quentés, lun passe près de la
ligne de District à l'est du tracé nouveau et 'autre sur
la limite extrême ouest des deux Townships. Pour
tous ces motifs, j'ai recommandé et je prends la liberté
de recommander encore que 'amélioration soit fjite sur
la ligne relevée par M. Lyons au lieu de suivre l'un ou
l'autre des chemins pratiqués maintenant.

J'évalue les dépenses nécessaires pour ouvrir cette
partie du chemin, le la mêmo manière que se construit
le chemin du Détroit à lit Rivière Talbot, à £3,740.

Attenant à ce chemin, et comme prolongement se
trouve le chemin du Détroit <lu Lac Simcoe à la Baie
des Eturgeons sur le Lac Huron, qui est long <le 22
milles., Ce chemin avaiit été complété jusqu'à la Baie
des Eturgeons, sans prolonger son extrémité jusqu'au
quai construit en cet endroit, ce qui obligeait ceux qui
y embarquaient ou recevaient des marchandises à les
décharger des voitures pour les mettre dans de petits
bateaux qui les transportaient la distance d'environ 1500
pieds avant le pouvoir les charger à bord des btimens
ou (les bateaux à vapeur amarrés au quai.

L'été dernier, j'ai reçu <les instructions pour cons-
truire la levée jusqu'au quiuî; ce qui a été exécuté
pour la somme de £341 17s. Id.

Je ferai observer que ce chemin tout entier est cons-
truit d'une manière inférieure si l'on tient compte
<le li somme qu'il ait coùtê ; savoir . £7 ,228 12.. l Id.

Il est mal rkirmé et égouté, et en plusieurs endroits,
au lieu d'adopter (u bons moyens (e dt-mécliesen on
y a substitué le système abandonnée depuis longtems
des traverses.

Chemin de Port Hope et du Lac ice. Ce
chemin a été construit sous la direction du ci-devant
Bureau dles Travaux Publics, et a été achevé et livré à
la circulation depuis 1845, mais il n'y a pas encore été
perçu de péages ; ce chemin est en partie recouvert
de graviers et en partie macadamisé ; il est maintenant

'en mauvais état de réparation, et pour le bien réparer
il faudrait £525. Les maisons (e péage Construites
sur cette route ne sont pas assez gtandes pour loger les,
percepteurs, et il faudra en buir de nouvelles; elles
cofterornt £120. Une partie de ce chemin, à la tête
du Lac Rice, entre le chemin macadamisé et le
chemin de Peterboro, est seulement nivelé, et la chaus-
sée n'est pas assez élevée, et elle est exposée à être
inondée; elle devrait être exhaussée et façonnée à
demeure. J'évalue la dépense à £165.

Montant des sommes nécessaires pour
les chemins, savoir : Pour réparer le
chemin, ..... .................. £55 0 0

Pour construire les maisons de péage, 120 0 0
Pour améliorer le chemin à la tête du

Lac Rice,-. ---. .... ............... 165 0

Sonime totale nécessaire, ........... £8i0 0

Chemin de Kingston et Napanee.-Ce chemin a
été construit sous la direction <le Commissaires des
Chemins, et a été retiré de leurs mains et placé sous
lu contrôle <lu Département des Travaux Publics en
Octobre dernier. En conformité d'instructions des
Commissaires les Travaux Publics, j'ai inspecté ce
chemin et soumis un rapport et devis des réparations.

La somme que j'ai considérée comme nécessaire
pour réparer le chemin pour une année se monie à
£1150. Quoique ce montant soit considérable et plus
élevé en proportion que ce que l'on dépense sur les
autres chemins macadamisés placés sous ma charge,
cependant la situation de ce chemin est telle qu'un
montant moins considérable serait insuflisant : une par-
tio du chemin qui traverse un marais et qui a été
construie d'une manière peu durable quoique dis-
pendieuse sur un pilotis recouvert de pièces et de
terre qui s'élève anu-dessus de leau et de la surface du
marais, et est exposée à se détériorer promptement,
est devenue périlleuse et a besoin d'être reconstruite.
D'autres parties du chemin sont mal égoutées et for-
mées, et leur amélioration entraînera (les dépenses
considérables.

On fait maintenant des améliorations pour réparer le
chemin par contrat,

Le Pont-Lvis sur le Détroit du Lac Simcoe,
qni relie le chemin de Coldwater avec un autre
chemin qu'on améliore et qui conduit à la Rivière
Talbot, est un édifice d'une grande étendue.

Le pont-levis est placé dans une mauvaise position
relativement au chenal qui nest pas droit ; tellement
que le bateau-à-vapeur qui y passe journellement touche
invariablemnent une des culées du pont-levis, en cau-
sant des avarics soit au pont soit à lui'mome.

Le seul remède, à mon avis, est <le creuser un chenal
droit ; ce qu'on ne peut exécuter sats construire un
cureýmôlo et faire <les frais considérables ; ou enlever
de toutes pièces le pont-levis actuel et une <les culées,
et les replacer dans une position convenable ; ce der-
nier moyen serait, à mon avis, le moins dispendieux,
néanmoins il coûterait encore la somme de ;400.

Pont sur la Rivière Otonabée à Peterboro'.

La contrat pour la construction d'un pont a été
domné en Novembre dernier à M. Grover, do Peter..
bore'. S'étant trouvé gêné dans ses afhhires, il a été
obligé d 'abandonncr l'entrepriser, après avoir préparé
seulement une partie des matériaux.

Depuis cette époque l'ouvrage a été continué à la
journée et le pont sera achev l'e mois-prochami de
manière à pouvoir passer dessus; il aurait été achevé
plutôt sans l'élévation <le l'eau dans la Rivièro Oto-

yabée lepuis le mois de Mars usqu'à aujourd'hui, qui
e p hede terminer les culées.u

Montant dépensé sur le Pont juscju'au
ler D écembre ..............£,239,18

Montant nécessaire pour compléter le
pont ' "''''....................... 600 0 0

Coût total du pont (270 pieds de lon-
gueur)'-........-.. .........£1,889 13 6

Pont de Belleville.-Ce pont na été terminé et
délivré par l'Entrepreneur en Octobre dernier; c'est
un des ponts de cette dimension les mieux _construits
.dans cette partie de la Province; il a conté l1;446' 5 7.

Pont de Trent.--Ce pont a besoin de raations
considérables, et surtout le pont lovsqui est en tr

Appendice
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mauvais ordre et prosqu'inutile, vu qu'on ne peut qui demeurent à une certaine distance des barrières, (Q. Q.)
l'ouvrir sans beaucoup de trouble et de risque ; on soit 1 de mille, ou dont les terres s'étendent jusqu'à ,
pourrait véanmoins le réparer de manière à fonction- cette distance, d'y passer sans payer les droits de 12 Jumet.
ner facilement et sûrement nour £100. iéage.

Avant <le terminer mon rapport sur les chemins et Havre du Rondeau.--(Lac Erie.) Les travaux le
les ponts placés sous mia charge, je prendrai la liberté ce port ont été donnes lentreprise on Jumi, 1844
(le faire quelques remarques, et <le soumettre diverses depus cette époque, leur construction a fait des pro-
suggestions pour la considération des Commissaires, à grès considérables ; et quoique les travanx le la sortie
l'égard le la perception des péages sur les ouvrages eussent liu être terminés avant aujourdhui, si les
qui sont déjà alrermés et les autres ouvrages Où le Entrepreneurs eussent été pressés d le faire, cepen-
Gouvernement jugera à propos <'exiger des péges. dant ce retard n'est, a mon avis, nuisible on aucune

s manière.
14 Je suggèrerais de rendre uniformes dans toute la Durant les deux derniers 6tés les ouvrages ont êté,

Province Supérieure les péages perçus sur tous les avancés assez pour permettre aux bàtimens d'entrer
ouvrages, tels qtue les chemins pavés en madriers et dans le port avec sûreté et de jeter l'ancre dans le
macadamisés et les ponts. bassin.

2" Je suggèrerais respectueusement d'adopter les l La longueur du tems qu'en a mis à construire les
taux <le péage suivans : jetées, a permis que <les changemens nombreux et

importans eussent lieu naturellement, dans la formation
d. <le grands bancs de sable qui vont du nord au sud <le

Wraggon tiré par 4 chevaux ou autres bêtes,....... 9 l'entrée de ce havre; ces changemens seront très
6 avantageux pour les ouvrages: premièrement, par

Waggon à ressort d'agrément avec 2 chevaux,..... ' rapport à la durée et à la sûreté des ouvrages addi-
"L "c "c 1 cheval,....... 5 tionnels que l'on jugera nécessaires de construire dans

Waggon tiré par 1 cheval ou autre bête,............ 4 le but d'augmenter les dépôts sur ces points ; et
Cheval et cavalier,...................................... 2 secondement, par rapport à l'économie dans la cons-
Pour chaque cheval extia,........................ 1 truction de ces ouvrages, à raison le la diminution de
Vache, bouf, mule, etc.,......................... 0 la largeur <les différons chenaux <lui existaient aupa-
Moutons, chèvres, cochons, etc.,...................... 0i vant et, exigeaient <les brise-lames pour les garantir, et

qui sont maintenant comblés par les sables et les dé-
3 Je suggèrais <le percevoir un droit le péage il pôts provenant du Lac et des côtes voisines, par le

chaque fois quîe l'on passe soit en allant soit cn reve. 1 travail le la nature, depuis l'ouverture d'une sortie
nant ; le systè me qui consiste à permettre lusage du plus profonde entre les deux jetées.
chemin pour 24 heures ne retombe paJs également sur
toutes les personnes qui s'en servent, attendu que L'Entrepreneur qui s'est ciare le compléter cet
qui demeurent le plus près de la ville usent leche obvrage a éprouve de grandes diflicultés par suite
min autant et plus que ceux qui demeurent à distance, d'embarras iécuniaires ; à un tel point que l'une de ses
car ils peuvent transporter des charges en plus grand cautions a été obligée <le se charger <le toute la res-
nombre et plus lourdes, tandis qu'une personne qui ponsabilité des receues et des déboursés de cet ouvrage,
demeure à distance et fait 20 milles de chemin, c'est- et depuis quelque toms poursuit les travaux à son
à-dire la même distance que parcourt dans la journée propre compte.
celui lui demeure près <le la ville, paie quatre peages. Presque tout le bois dont o1n aura besoin est délivré

I sur les lieux, et une grande partie est prête à être
41, Je sufgèrais que IPon ie rit pais dle distinction Ilemlployé.

entre les voitures qui transportent des charrges à Ioua- il
go et celle qui ne sont pas à louage; il arrive que les On apporte maintenant la pierre ; et s'il ne survient
charretiers de louage se servent de toutes sortes de f pas d'obstacles imprévus, tous les ouvrages extérieurs
moyens <le déception que les percepteurs ne sauraient seront achevés cette année.
découvrir ; toute personne qui transporte du fer se <lit Le quai de débarquement, qui on cet endroit a
forgeron, et ceux qui transportent des marchandises se beoi <l ne r nt, quen (47 chait a

fon pase >,ur le nirc!aus <e cmpgne etévten besoin <'être <'une grande longueur (.17 chaînes) etfont passer pour dles mrchands dle camagne, et évitent construit très solidement, est eni cours d'exécution, et
par ce moyIen <le payer la surcharge alffrente aux s'étend déjà jusqà' 700 pieds, et jusqu'à 5 pieds dr
voitures de louage' profoondur d'eiu.

5" Je prendrai la liberté de suggérer qu'il n'y ait Motant des travaux exécutés au havre
pas <le dlilrence entre les taux d'hiver et ceux d'été ; jusqu'au ler de ce mois............... £5,949 18 9
les droits de péage, à mon avis, devraient être aussi Montant des travaux né:essaires pour
peu élevés que possible, et devraient être les mêmes le compléter et achever le quai,... 5,655 7 3
durant toute l'année, attendu que l'hiver est la seule
saison penldant liaiu elle ls volyagis devieiielit plus Coût total des travaux du havre <lu
fréquents, et où le chemmn devrait produire un revenu Rondeau et <lu quai de 47 chaines
plus considérable afinl de faire face aux réparations d<e longueur,......................£11,605 6 0
nécessaires dans le printems, et qui sont toujours les =
plus dispendieuses et les plus indispensables.

6" Je suggÜrerais la nécessité d'établir les règle-
mens qui assujettiraient ceux qui évitent les péages à
être punis par un Magistrat, et auraient l'effet d1'emp..
cher toute fraude des droits soit en passant par les
terres des particuliers ou autrement,

70 Je suggèrerais également que les barrières ne
soient pas placées à des distances fixes les unes <les
autres, mais aux points où l'abondance lu transit peut
l'exiger, en permettant en même tems aux personnes

J ai ci lasnil, 1, ls eurs rupr ses, e a re rapport

de l'étendue et les avanitges <le ce havre ; il suffira
<le dire aujourd'hui, qu'il ,oit acquérir une grande
importance et rapporter à la Province 'un revenu
considérable. Sa situation est telle que tout le Dis-
trict <le l'Ouest devra s'en servir pour ses importations
et ses exportations ; son étenduo est immense, c'est un
bassin de près <le 6½ milles <le longueur et d'une
largeur moyenne de 1 ï mille ; la profondeur moyenne
de l'eau dans tout le bassin est de 12 à 13 pieds, sur
un fond mou,

Appendice
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,) Hare du Port Stanley.-Les travaux do ce port

ont été terminés on Mars, 1844.

"J'lt Malgré qu'ils soient très exposés, ils n'ont pas
souffert de grands dommages dos coups do vent ou do
l'action de l'eau; le pou d'étendue des jetées actuelles
et le peu do profondour de l'eau entre ces otées a
excité beaucoup de plaintes ,do la art des différons
propeiétaires do bâtiiens qui font e commerce avec
ce part.

La nécessité absolue de prolonger les jotées actuelles
et do construire un bassin pour donner plus d'espace
aux bâtiments a été signalée à l'attention <lu ci-devant
Bureau des Travaux Publics et des Commissaires des
Travaux Publics, dans mes différons rapports; et je
dois dire que si ce havre est laissé dans son état actuel,
les btinens qui voudraient s'en servir, non seulement
comme havre de refugo mais aussi pour y apporter et
emporter des marchandises, no pourraient y venir
faute d'espace.

Les recettes provenant des péages de ce port sont
considérables et augmenteraient bien davantage, si
l'entrée était renduoplus facile, et le havre aggrandi;
à co point que je n'hésite pas à (lire que cet ouvrage
serait un des plus profitables do cette section du pays.

J0 dirai en outre que, si on le laisse tel qu'il est, les
difficultés deviendront encore plus grandes, les
jetées actuelles ne s'étendant pas à une distance suffi-
santo pour empêcher la formation d'une barre qui
existe tout lo long du lac, à une certaine distance du
rivage.

Un octroi do £1,200 a été fait durant la Session
Parlementaire de 1845, pour continuer cet ouvrage;
mais cette somme était tellement faible en proportion
du montant nécessaire pour lo compléter, qu'il n'a pas
été fait autre chose quo prendre des arrangemons
pour faire livrer le bois néCeessairo pour prolonger les
Jetées, et dont une petite partie est déjà renduo sur
les houx.

Le coût total des travaux déjà exécu-
tés au Port Stanley, est do.........£16,704 4 11

Le montant réuni des sommes néces-
saires pour prolonger los jetées, est
de........................................ £4,329 3 0

L'évaluation pour la construction d'un
bassin,.................................. 2100 0' 0

Dépense totale pour améliorer lesjetées
actuelles,............................... £6,329 3 0

Havre du Port Btmrell.-Les ouvrages construits
à ce purt par une Compagnie ont été remis au Gou.
vornetent; mais il n'a été rien fait pour les amélio-
rer, et ils sont aujourd'hui dans un tel état do dilapi-
dation que le havre ne peut servir que pour les bati-
mens de la plus petite description, et seulement dans
les tems favorables.

L'embarquement des bois qui est très considérablo
(le pays en profondeur abondant on pins de la meil-
leur espèce), s'opère au moyen de bacs qui les trans-
portent aux bâtimens et ne peut par conséquent avoir
lieu quo lorsque le toms est beau.

Do sa nature, laposition de ce havre, quoiqu'aussi
favorable quo colle de tout autre havre sur lesbords
du LacBrie qui dépend d'une'rivièro venant delin-
térieur, est très exposée,; il est souniis 5ux vents'du
sud-ouest, qui-y arrivent après'avoir-,acoura une sur-

face unie de 180 milles, et demandent que los ouvra- Appenice
ges soient d'une construction solide et durable.

La rivière est profonde et navigable pour une dis- I2Juilet,

tance considérable.

Considérant le vaste territoire dont ce havre est le
débouché naturel, et 'étenduo des affaires qui s'y
font même aujourd'hui, que ce port est tellement dila-
pidé et, jedirai, presqu'inabordablo, il y a toute raison
do croire que, si les améliorations étaient construites
d'une manière durable et donnaient aux bâtimens les
facilités et l'espace dont ils ont besoin, on tirerait de
ce havre un revenu considérable.

D'après les examens de cet endroit faits l'été der.
nier et ce printems je prendrai la liberté do soumettre
le devis suivant pour sa construction:-

Pour construire des jetées de 30 pieds
de largeur jusqu'à 14 pieds de pro-
fondeur d'eau,........................£15,080 12 a

Pour améliorer les jetées intérieures
existant aujourd'hui,................. 550 0 0

Pot construire un phare sur la jetée, 250 0 0
i un bassin et un endroit pour

permettre aux bàtimens de tourner, 1,615 0 0

Montant de l'évaluation du coût des
ouvrages à construire au Port Bur-
well,....................................£ 17,495 12 6

Havre du Port Dover.-Les ouvrages de ce havre
consistent on deux jetées prolopgées jusqu'à 692 pieds.
La jetée do l'ouest est terminée; celle do l'est ne
s'élève qu'à 2J pieds au-dessus de l'eau, et n'est pas
consolidéo parfaitement.

Co havre, comme celui du Port Stanley, n'est pas
assez gt'and ponr loger les bâtimens, situé u'il est à
l'embouchure d'une rivière; l'espace entre os 'etées
est étroit afin que le courant puisse enlever les dépôts
qui pourraient s'y former, et quoique les vaisseaux
aient assez d'espace pour entrer dans le port, ils ne
peuvent virer de bord sans la construction d'un bassin;
et pour sortir ils sont obligés d'aller en arrière, mé-
thodo incommode et lento on tout toms, et plus parti-
culièrement lorsque lo vent souille dans le havre.

Ce havre étant situé au pied d'un chemin do ma-
driers et macadamisé en partie, qui vient do la Cité
de lHamilton, et ayant un riche territoire au nord-
ouest, doit, s'il est rendu commode pour le commerce qui
voudra s'en servir, être un do ceux qui produiront un
revenu sullisant non seulement pour couvrir les intérêts
des sommes qui ont été dépensées, mais encore
pour rombouror le capital on très peu do tems. .

Je prendai la liberté do recommander très respec-
tueusement la construction d'un bassin, au moins assez
grand pour perrmettro aux bâtimens d'y tourner, et
la consolidation de la jetée de l'est.

J'évalue la déponse nécessnire pour
consolider la jetée de l'est à......... £400 0 0

La dépense do la construction d'un
bassin à................................. 800 0 0

Dépense totalo recommandée,....... £1,200 0 0

Sômmo dépensée pour les ouvrages
actuels,............................... £9,668 18 a

Coût total du havre du Port Dover,..£10,868 18, 3

Canal de la Baie de Burlingtoni-Cet ouvrageim-
portant a été dbnné à l'entreprise, en Mai, 1844, et'
a été en cours d'exécution 'depuis cette épo4ue jus-
qu'%u printoms dernier.
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Il s'est formé uno barre du côté du canal qui
donne sur la Baio do Burlington, qui, à mon avis,
peut être enlevée au moyen du cure-mole do manièro
à Pempêcher do se former do nouveau ; et dans le
cas où elle monaccrait de reparaitre, il faudra prolon-
ger uno potto jto jusqu'au-delà ; jo no recon-
iîando pas néanmoins do lo faire maintenant; mais

lenlèvemeiit de la barre est un travail qu'il faudra
exécuter, soit que l'en prolonge les jetécs ou non,

L1Entreprencur Ml\. lusscll, a laissé ce pays avant
d'avoir terminé louvrage et peu de tems après son
départ, les travaux se sont arrétés, et rien n'a été fait
depuis lors.

Lc ereusage est incomplet, et pour obtenir une pro-
fondeur do 12 pieds, dans toute sa longueur, les devis
exigent l'enlevemîent de 18,093 verges cubes de terre.

En plusieurs cas l'ouvrage n'est pas fait conlforné-
ment aux devis, qui exigeaient spécialeiont que les
fondations de to's les caissons fussent creusés jusqul'i
la profondeur de 12 pieds, ce qui évidemment n'a pas
été fait, et. il en est résulté que quelques-tins dos caissons
nyanut été placés très près de la surface au lieu d'êtro
i la profiondeur nécessaire ont calé considérablemîeit
et d'une manière très inégale.

Une autre chose qui, suivant moi, a fuit beaucoup de
tort à l'ouvrage est qu'on a placé les pièces qui pro-
jettent au-delà du carré des caissons a trois pieds au-
dessus du premier cadre au lieu de les placer iiiné-
diatemient sur ce cadre, ce qui oblige les caissons à
s'enfuoncer de 3 pieds avant que les pièces qui projet-
tent le touchent la terre; la conséquence a été que,
vu l'impossibilité de calculer avec exactitude jusqu'à
quel point chaque crib s'enfoncera, les caissons emplo-
ves dans cet ouvrage, s'enfonçant d'un cûté assez
pout' que les i lces de projection s'appuilent sur la
toi', ont été soutenus par elles et Ie le côté opposé
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£47,133 16 5

3,229 3 9

450 0 0

500 0 0

1,869 6 ()

90 0 0

Coût total le louvrage. £53,272 6 2

Tc<re de Trno ositrcinmnfet
S'est î'e et a été exposé à être iniié par dessoý adIresées par lu ci-devant Burcau (les Travaux

. Publies, pour faire un relevé le ce havre ; en y
Q"elques-uns des caissons, à l'extr'émit extérieure i rférant on verra qu'il existe une barro à l'entréc (lede la jetée du sud, ne paraissent pas s'être entonés ce bavro et qu'ello se formo dans la direction duassez pour que les pièces de projection aient vu atteiii- Nord-Ouest.

dre à la suilatee (le la terre, et par suite d l'action i
(le leau, le fonds du caisson a cédé et la pierre est , D'apîrès les données que j'ai pu obtenir de diffé-srn'tie. tellement qu'aujourd'hu les caissons au lieu remis patrons de btincns qui ont des vigies perma-
d'être pleins jusqu'en haut no le sont, cin plusieurs or- nontes (qui existent aujourd'hui) pour' les guider à
droits, quejusqu' à5 et 6 pieds au-dessous le la surface. l'entrée et à la sortie d ce havre, je ti suis assur6

J'ai également 'rm'rqué qu'une grand parie do que depuis 7 ans la barro a avancé le 280 pieds, et

1,i Pierre. au lieu d'être de l'espèce la plus lourde des a retrêci le chenal jusquà 250 pieds.
pierres de carrière (pour le transport de laqueile le Il n'y a pas de doute que la formation <le la barro
Gouvernement a fait construire a grands irms un doit êt tti aux sables et aux graviers qule lschemnu lisses) n'est le plus souvet que de la pier'e eauxi et le vent enlèvent à la Partie Si de l pres-
du lac, d'une qualité tr's infé urioi'c, et beaucoup trop uiy arài lorsq lo arnt sufl de lpEst,petite pouri' être omulî)loyée danîs aucunie par'tie (le 1(li '~''vetorqelvetsuf (e's,
'to re et qui, faute d'un courant suffTitnunnit l'ort venant de

la Baie, lorsque le vent tourne à l'Ouest, ne sont pas
En enfonçant les caissons, on n'a pa pr'is soin de transports au dehors, muais restent pour farier la

les xa r smr barre dont il s'agit, et qui, si oi ne lempcho canlsîxtuposer suiflistinunent, et la supeu'sti'nctui' 110. constr'uisant (les olivi'atrs et cen aumluieîtant et pétr'é-
été élevée sans avoir auparavant rempli et consolid6 le ouvra ge eti' n ' gmc at e trm-
les vides ; le sable s'enfiltr travers la jetée dii Nord e'ssant le courant, détrra, on très pou de tols,

et forme (les barres cn de(daun du Canal.
.iL'augmîentationI dun commerce do ce havre exigeo

Dans un grand nombre d'endroits, les jicO.e se quo des mesures soient prises pour on renrdre leitrêo
sont affaissées considérableneot ; la plus giande d- et la sortie facile et sûre, et je prendrai la liborté do
presionî se trouvo dans la jetée dI Nord ; la partie suggérer très respectueusement la convenanco d'or-
lituée près de l'angle 1NorId-est de la retraite s'est d loer de laire un examen et un relev du havre,
abaissée très inégalement, et il fuudra lehausser' de accompagnés (le plans et de devis pour l'améliorer
trois pieds pour la iettre le niveau. Le caisson dii d'une manièro eficace, et do la manuère qu'il sera le
phare et 4 autres, dans la Jetée du Sud, eut été plus convenable do suivre, après avoir interrogé et
beaucoup endomniagé, et une grande quantité de pris l'avis des navigateurs qui ont suivi les différons
pierre ei est sortie. nouvemxens et ebangemîens survenus dans la barre.

Pour rendre ces ouvrages durables, et le service
au coinnerce, ce qu'exige la position le ce havre et
1% orand noibre dle bitimnues qui le fréquentent, les
jetees devront êtr prolongées jusqu'à une plus
grande pirofondeur d'eau, la distance de 200 pieds.
Il est nécessimre aussi (le construire une jetée étroite
grossièrement faite, adossée - la jetée du Nord pour
empêcher le dépI t qui se formo par suite (les espaces
laissées entre les caissons, et do nettoyer le cienal
entre les jetées, do manière à avoir partout une
profondeur do 12 pieds.

Havre de Windsor.-Los ouvrages do ce havre
sont devenus tellement inutilos à la navigation durant
la saison dernièro, par suite du pou do profondour do
l'eau entre les jetées et dans lo bassin, qu'il n'y n
pas été pergu de péages depuis cette époquo.

On s'est aussi beaucoup plaint deola difficulté d'emu-
barquor les marchandises, ce u'on noe pouvait faire
qu'on les transportant dans du.s bateaux depuis les
magasins jusqu'aux bàtimons; et pour remédior à ce
mal, et mettre Pouvrage en assez bon état pour per.

Evaluation du coût de louvrage jus-
qu'au 1er di courant,...............

Evaluation du coût du prolongement
des jetées juisqn'à 200 pieds,.....

Evaluation du coût de la réparation
des jetées on les iuettant dc niveau
et on remplissant los jetées exté-
rieures avec de la pierre,...........

Evaluation do ce qu'il en coûtera
pour combler les vides entre les
eaissons de la jetée du Nord,......

Evaliation (le ce qu'il en coùtora
pour creuser le chenal jusqu'à 12
pieds de profondeur',...............

Evaluation (o ce qu'il on coûtera
pour creuser la barre dans la Baie,
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Phare de Goderich.-Lo phare construit on cet
ondroit a été achevé par l'Entrpreneur en Juillet
dernier; plusieurs coups do vent, on Novembro der-
nier, ont considérablement endommagé la lanterne.

mettre d'y percovoir des péages, j'ai recommandé,
dans mes différons rapports, aux Commissaires dc
construire un quai de débarquement au pied de la
route qui conduit au hlivre, et do crouser le bassin.

Cela permettrait aux bâtimens de chargôr au quai
où ils seront complètement à l'abri do tous los vents.

Co havro étant le seul entre Toronto et la Longue-
Pointe où les bàtimens puissent se mettre à l'abri
dans los mauvais toms, devrait êtro assez grand pour
leur permettre de venir chercher refuge et do jeter
l'ancre dans le bassin sans déranger ou rencontrer
ceux: qui chargent ou déchargent dos cargaisons.

Los af'aires qui se font à ce havre sont suffisantes
pour justifier un surcroit raisonnable do dépenses ;
si los péages avaient été porçus l'année dernière ils
se seraient montés à plus do £100, et d'après les
ronseignomtens que j'ai obtonus do personnes qui y
résident et s'occupent des transports, je suis certain
qu'ils augmenteraient considérablement cette année,
vu quo la quantité do produits à ripporter est beau-
coup plus considérable que l'année dernière; et le
montant dos affaires serait encore plus grand si lo
havre eut été disposé do manière à ce que los bàti-
mons pussent venir s'amarrer près d'un quai ou
d'une jetée et y charger tel qu'il est à présent ;
plusieurs bàtimons qui trouvent les mêmes commodités
â Oshawa qu'à Windsor, prennent leur chargement
au premier de ces endroits.

On évalue lo montant des principaux articles qui
doivent être embarqués à ce port dans lo cours do la
présonte saisonà 74,000 barils de farine, 151,000 minots
de bled, 37,000 pieds do bois de chêno, 1,500,000
pieds do bois scié, et 60,000 pieds de bois do mature;
ces quantités sont déjà livrées pour êtro embarquées,
où leur fourniture a été entreprise pour un tems
déterminé pendant l'été.

Le montant de l'argent dépensé dans la construc-
tion du havre est do £24,425 18s. 7d.

J'ai reçu des instructions, le 28 du mois- dernier,
pour faire à la construction de la jetée intérieuro les
changemens nécessaires pour lo passage des attelages
et d'y construire une place pour tourner los voitures;
cet ouvrage est maintenant on cours d'exécution, et
sera très utile attendu que los bàtimons pourront
charger directement hors dos voitures ; la somme
qui dovra êtro dépensée pour cet ouvrage ne devra
pas excéder £150.

Somme que je recommande do dé-
penser pour la construction du
quai do débar umetinnt, et pour
creuser le chenal et le bassin...... £3,416 18 9

Montant total nécessaire pour amé-
lioror ce havre,,,..................... £3,556t 18 9

K.

Quelques réparations ont déjà été faites, et les
autres réparations nécessaires le seront lorsque toutes
autres pièces dos grands fanaux seront posées, ce qui
no peut s'offectuer que sous la surveillance de per-
sonnes capables.

Co Phare est d'une grande importance pour la
sûreté do la navigation du Lac Huron et est le seul
guide des bàtimons, dans toute la longueur de la
côte.

Le montant des sommes dépensées pour la cons-
truction do ce phare est do £492 7s. Od.

Douane de Toronto.-Cot édifice a été terminé
et occupé en ,Juillet dernier.

Il est encore dà à l'Entrepronour une balance pour
des travaux extraordinaires, dont il a été fait rap-
port au Bureau des Travaux Publics, au montant
do............................................ £ 119 15 3
Montant payé à l'Entrepronour et dé-

penses contingentes,.................... 2,417 15 10

Coût total de l'édifice,.....£2,537 11 1

En conformité d'instructions reçues du ci-devant
Bureau dos Travaux Publics, j'ai. fait un relevé du
chemin à partir de Dundas Street à Cooksville jus-
qu'à Port Crédit, et des côtes des Ruisseaux dos Douze
et Seize Millos.

J'ai transmis, le 10 Mars, 1846, des rapports et
des évaluations, auxquels je prends respectueusement
la liberté do vous renvoyer.

Les côtes des Ruisseaux des Douie et Seize Milles
sont los endroits les plus dangoroux do touto la route
entre Montréal et Sandwich, et ellos exigent qu'on
s'en occupe et qu'on les répare immédiatemont.

Ci-annexé est un rapport indiquant le montant
dépensé sur chaque ouvrage jusqu'au lor du courant
-les sommes nécessaires pour les compléter,-ot le
coût total de chaque ouvrage.

Le tout respectueusement soumis par,
Monsieur,

Votre obéissant serviteur,

C. S.. GZOWSKI,
Ingénieur.

Thonas A. Begl, Eer,
Sec. Dép. irav. Publics,

Montréal,

Appendice
(Q. Q )
is Juinlet.



il Victorim. Appendice (Q. Q.) A. i .

Appendice Appendice(4. Q.). Q.)
1 JuJillt. 

t
- o

O r,

_ o,

eà
C.E

C1 42

tocz
o--

E - -z
zi., -o

a a

- e

t, .C

Q Qr...~

4>

c.'~~ a

L o

5)a =>. .

n -x e -- e.me CO 14> eee .

C ''o

-~ K
::>

s-..< • .

zs - 4>

. cr

Se

cr e .-

o -

o4 >
-o C
o- _

o- eo
o- .. , T

0 -,C<,

e ca

e
e -

-S oC

to

etn- .. o o. . ,o oo

n- f

t.: -

ee. et 1

t,- . --. . . . . .
* .i % C t .a- se

2e m -t .i

a o o . .... ...-.. & -

Cs0

.-- :-
-c . :.

' 
.

e s . , Q .Q .Q -Q - . >o .r . .Q Q 4> Q J. -

e~' l aese -- .. g,'ArgÏ0edåå I s d ds e.

.3
c.?



1 I Victorio. Appendice (Q. Q.) A. -1847.

Appendico
(Q. Q.) G.

Rapport de il'on. H. FI. Killaly, sur le Sautl Ste.
Marie.

MONTREAL, 80 Mars, 1847.

MoNsinu,-En conformité d'instructions reçues
du Bureau des Travaux Publics, j'ai relovû et exa'.
miné 1'lle Ste. Marie, et la partie do la côte qui
l'avoisine, au nord du Saut Ste. Marie, dans le but
do déterminer la possibilité et le coût do construire
un canal sur la rivo Canadienne, au moyen du qiol
la navigation du Fleuve St. Laurent et des grands lacs
pourrait so continuer sans interruptions jusqu'à la t6te
(lu Lac Supérieur.

Appendice
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Avant do faire l'examen do la côte Septentrionale, Quand à la artie inférieuro des jetées (celle qui
j'ai inspecté le côté américain (le la rivièro, do manie s'élòvo depuis es fondations jusqu'à deux pieds au-

pouvoir Juger si les facilités naturellos qu'offrirait dessus du niveau dle la rivière à l'eau basse,) je pro-la construction d'un canal, pour éviter les rapides du pose do les construire sur les mêmes principes queSaut Ste. Marie, dle o côté, étaient beaucoup plus ceux que j'ai suivis à la terminaison supérieure dugrandes que du côté canadien, car, dans ce cas, je prt- Canal de Lachine, afin de les rendre inporiméables;suimerais qu'il ne serait pas expièdient, quelques fussent par ce moyen et en 6tablissant un batardeau do lales circonstances d'ailleurs, d'entrcprendro la dépense pointe d'uno des jetées à celle do l'autre, lau qui sod'un canal au nord. trouverait entre les jetées pourrait êtro enlevée au
Détrit qu'un relevé et uno va. moyen do pompes et l'excavation poussée jusqu'à laAyant appris au neaa n ft p rotondebr nécessaire. Le même principe serait suiviluation Pour un catl sedmblable avaient ét faits par pour la partie supérieurO des Jetées, mais ici, il neordre dle la Législatureo lel'tat <le Mcg je meserait pas nécessaire de pomper 'cati, il sutfirait d'unsuis adressé au Bureau de l1 rpentour dnérale fossé ordinaire pour la déverser vers le niveau infé-cette Ville, et j'ai obtoiu avec bienveillainee la permais- rieur,

sion d'examiner tous les documinens qui s'y rappor..
taient. L'une des considérations qui doivent- naturellement

Le rapport fait par J. Almoy, E cuyer, sur ce sujet, srvir à dêtermciner les évaluations do cet ouvrage est
expose ci premier lieu que l'importance et l'utilité l'échello do dimension§ qu'il faudra adopter, principa-epoelimiotic lemn araprau liss Daslsdvspéde cet ouvrage peut se déduire des preuves les plus cou- ment par rapport aux écluses. Dans les devis pré-
vainquantes et les plus satisfactoires; qu'il ne présente pars par l'ordre <lo lEtat de Michigani dout j'ai déjà

as d'obstacles sérieux, que la longueur totale entre parlé, les dimensions les écluses étaient 100 pieds
les eaux profondes au-dessus et au-dessous est <le pour la longueur et 32 pieds poui la largeur. Je consi-

0pieds. L monitat dnétait <e dre que cesdimensions nesontnullementadaptêesaux
112,564 piastres. batinens qui naviguent actuellement sur les grands

lacs, et je suis sût, que le monsieur qui a préparé ce
Après un examen attentif des doux rives, o sis devis, ne recommaîndorait pas <le les adopter dans les

d'avis que les facilités sont plutôt cil faveur du côté circonstances actuelles.
canadien. Do e côté, la distancé entre les eaux pro-
fondes est un l'eu moins que 4,000 pieds, mais on peuit Ces bâtimons sont dIm trois classes:-lo de très gros
lui donner cotto longueur. L'extrémité est ou infé- bateaux d vapour mus par d ls roues de c 0té; 2o des
rieure aboutirait à uio baie calme et offrant un bon propulseurs d'un fort tonnage e plus do 300 ton-
ouvrago; et à lextirmité ouest, quoiqu'il faudrait neaux; 3o <les goelottes très tinles et d'autres bâtimens

a 'Voiles.
rait dans une partie <le la rivière qui est bien abritée
et offre un bon hivernemeit aux bàtin6îs. Aujour-
d'hui tous les bâltimeons hivernent du côté canadien,
vu qu'ils y sont à l'abri des glaces, qui so portent for-
tement vers les rapides <lu côté amuéricain.

L'lie do Ste. Marie est très basse et plate; sa
partie supérioure s'616vo bien au-dessus <lu niveau des
lautes eaux. Elle est traversée par plusieurs chenaux
pou profonds, qui sont presque secs en été, mais à tra-
vers lesquels il se décharge des masses d'eau consi.
dérables au prittoms.

J'ai dressé une carte do cette lle et do la côte voi-
sine, que je transmets avec ce rapport; et sur laquelle
j'ai tracé la ligno du canal projeté, dont j'ai également
donné la coupe. En adoptant pour tracé du canal,
le cours de l'un deseoenauux dont j'ai parlé, et dont
on pourrait facilentant distrairo l'eau au moyen d'une
chaussée construite à son extrêitité sum érieuro, on ob-
tiendraitle minimum d'excavation, et 1 on parviendrait
à l'eau profonde à l'extrémité inférieure au moyen de
la jetée la plus còurto. Les lits de ces chenaux sont
appuyés généralement sur la surface de la couche de
grès (sandstone) dont se compose le substratum de

Ces bàtimens de ces deux dernières classes traver.
sont les écluses du Canal de Welland qui ont 150
pieds de longueur par 26 pieds 6 pouces de largeur;
et je crois que, quant aux dimensions à donner aux
écLuses du Catal du Saut Ste. Marie, la question est
de savoir si elles seront semblables à celles du Canal
de Welland ou à celles des canaux du St. Laurent à
travers lesquelles passent <les bateaux à vapeur de
175 pieds do longueur sur 44 pieds 6 pouces de lar-
geur. Cette question entraino bien des considéra-
tions, et n'est pas facile à résoudre.

En faveur de l'adoption de cette dernière échelle
do dimensions, on peut dire qu'on petit les obtenir
moyennant la dépense additionnîello comparativement
peu considérable de £6,750; mais d'un autre côté, il
ne faut pas perdre de vue que les bàtimens qui exi.
gent des écluses do cette dimension devront borner
leur parcours aux Lacs Supérieurs; que plusieurs.des
bâtimens de la première classe qui' mavigueit sur ces
lacs ne pourraient pas.traverser même des éeluses do
cette grandeur; et, par conséquent, que les bàtimens
construits pour le service du Lac Supé'ieur devront
étro construits pour correspondre aue éclusos.: Dans

lilo; mais, en certains endroits, cette assise est creusée
dlo plusieurs pieds et les cavités sont remplies do gra-
viers et do pierres libres; une grande partie do la sec-
tion supérieure lu lile est également de cette forma-
tion.

La clito de l'eau depuis lo haut jusqu'en bas du
rapide, en Octobre dernier, était de 18 pieds moins
quelques décimales, et en faisant le plat du canal je
propose do surmonter cette chûto au moyen de doux
écluses, dont la hauteur ordinaire serait do neuf pieds
chaque; les murs et les portes de l'écluse supérieure
seraient assez élevés pour on faire une écluse de
garde en nièm toms qu'une écluse d'exhaussement.
Les crues d'eau à la tète des rapides excèdent rare-
ment trois pieds do hauteur.
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ce cas, jo ne vois pas pourquoi ils no seraient pas de la J
classe des propulsours, que l'oxpérience a fait recon-
ntitro comme des bàtiinens do fret commodes, sûrs
et économiques, et auxquels convieimont les écluses
moins grandes du Canal de Welland.

C'est là une question dont, suivant moi, la solution
n'appartient pas tant à lingénieur qu'au Départe-
mont, sur lequel, à cause des reiseignmens qu'il
possède, ou auxquels il peut avoir accès relativement
au commerce, au transit, aux ressources et aux statis-
tiques du pays, doit retomber la responsabilité <lo dé-
terminer les dimensions.

J'ai établi l'évaluation de deux manières; premiè-
rement, sur le principe qui consiste à adopter <les
écluses des dimensions de celles <lu Canal <le Wellanld
et un canal do 35 pieds de largeur au fonds avec 9
pieds d'eau, les jetées éloignées de 100 pieds dans
Pun et l'autro cas; mnutant £50J,388 Os. Od. La se-
conde suppose l'adoption des dimensions des écluses
des canaux dut St. Laurent, fonds du canal (le 45 pieds
(le largeur, les jetées et la profondeur d'eau comumo
dans lo premier cas ; montant £63,138 0s. Od. Vu le
peu de longueur du canal, je ne vois pas qu'il soit
nécessaire, au moins pour le présent, dle le faire assez
large pour que les vaisseaux puissent s'y croiser; on1
pourra l'élargir par la suite si cela devient nécessaire.

En faisant l'évaluation j'ai compté comme si toute
l'excavation devait se faire dans le roe, et j'ai ajouté
une somme considérable pour faire face aux dépenses
contingentes, aux dlessehemens,aux chausséesetc.,etc.
Au fait, je considère l'Pvaluation ontière comme étant
très élevée, et je suis persuadé que l'ouvrage serait en-
trepris et exécuté pour des prix bien moins elevés;
mais j'ai cru qu'il valait mieux établir le maximum de
la sonnnone qu'il pourrait cou ter, dans les circonstances
les moins fauvorables.

Dans le cas où la construction de r.ce canal serait
décidée, il sera nécessaire de faire un nouvel examen
de Pile, avant de déterminer définitivement le tracé
et les sites précis des écluses, mais toute déviation de
la ligne indiquée sur la carte n'aurait lieu que dans
le but de diminuer la dépense.

Quant aux écluses on pourrait trouver la pierre
nécessaire pour los construimre soit i quelques nulles
plus bas sur la rivière, ou au-dessus sur les bords dut
lac. La chaussée viendrait d'en bas, le sable d'en
haut, et la terre-glaise se trouverait plus facilement,
je le crois, du côté américain.

J'ai compté sur 8 pieds 6 pouces d'eau à la bAse
des portes des écluses; jo considère que cette proo.ti-
dour est plus grande qu'il n'est )eut-êtro nécessaire,
si l'oi tient compto de la navigation du Lac George,
et do partie <le la rivière au-dessus du Lac Iluron;
et j'ai adopté cette profondeur d'eau plutôt pour se
mettre on garde contre l'éventualité des grandes ra-
rotés d'eau dans le voisinage <les rapides, a raison du
concours de plusieurs causes d6pendantes de la nature
des lieux.

Sur une longueur de quelques chaînes, près de
l'entrée lu Lac George, il existe une barre, sur la-
quelle ù l'époque où j'en ai fait le relevé, il no se
trouvait que six pieds d'eau, le niveau du lac étant
alors très bas. Dans le devis se trouve une somme
destinée à couvrir les frais de lenlèvement do cotte
barre.

Les ressources minérales du territoire du Lac Su-
périeur, quoique <lévoloppées très partiellement jus-
qu'ici, ont déja attiré l'attention publique et sont la
bâse d'un commerce important.
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La ligne do transit de ce commerce doit être les
eaux du Lac Supérieur, et traverser ensuite les obs-
tacles que présente le Saut Ste. Marie, soit qu'on les
surmonte au noyen d'un canal ou d'un portage amé-
liorê. Tous les traisports qui se fbnt maintenant
s'opèrent du côté américain, et au moyen d'un chemin
de portage très inférieur ; l'extrémité inférieure ou
orientale de ce chemin communique avec les quais du
Village, lo long desquels les bateaux-A-vapeur et les
goplettes peuvent se ranger, mais à son extrémité
supérieure ou ouest, les bâtimens restent à pancre
dans la rivière, au-dessus do la tète des rapides, à huit
ou neuf cents pieds <le la côte, et se chargent au
moyen de petits bateaux. Nonobstant ces dillicultés,
le commerce augmente et continuera à augmenter, et
le Village (le Ste. Marie prendra bientôt <le l'impor-
tance, tandis que, du côté canadien, il ne se fait main-
tenant aucune affaire, sautf celles qui se rapportent à la
Compagnie de la Baie d'ilHudson qui a un poste en cet
endroit. Sur l'emplacement tracé dernièrement pour
une ville ou un village par ordre <lu Département des
Terres de la Couronne, il n'y a pas une seule cabane,
et je ne vois pas <le probabilité qu'il s'y fisse jamais
aucune amnlioration, à moins qu'on n'y soit engag6
soit par la construction d'un canal, ou par l'améliora-
tion du chemin <lu portage avec une bonne jetée à
chaque extrémité, où les vaisseaux pourraient accos-
ter et recevoir ou décharger leurs cargaisons.

Dans 'éint actuel des finances de la Province, je
suis d'avis, très respectueusement, que le revenu sur
lequel on pouinait compter d'ici A plusieurs années,
provenant du capital qui serait consacré à coistruire
un canal des dimensions convenables, ne serait pas
suflisant pour justifcr cette dépense, ni même on
aucun tems, si l'oni ne considère que le commerce et
les établissemens dont est susceptible cette partie lu
territoire canadien ; et bien que j'aie appris que l'oh
propose en ce moment au Congrès <le consacrer une
somme d'environ $,400,000 à la construction d'un
canal <lu côté américain, je doute fort que l'on s'em-
barque dans une pareille entreprise, malgré les motifs
beaucoup plus engageans que présentent la quantité
lu transit et la vaste étendue du territoire cultivable,
ou les ressources minérales du côté américain du Lac.

J'ai également fait une évaluation <le ce qu'il en
coûterait pour améliorer ]e chemin du portage, avec
ou sans rails, et j'en porte la dépense, ainsi que celle
<le la construction d'une jetée, à chaque extrémité à
£6, 117. Cette évaluation est basée sur le principe
le construire les jetées à l'épreuve <le l'eau, dans la

prévision dle la construction d'un Canal à une époque
ultérieure ; mais si l'on se contente <le jetées ordinaires
la dépense serait comme suit :-

Pour li construction (les jetées et l'améliorn-
tion du portage, sans rails.................... £2,750

Avec des rails, il faudrait ajouter £950.........£3,700

L'emploi <le cette somme <le la manière que j'in-
dique serait, à mon avis, très avantageux, et dimi-
nuerait <le beaucoup les frais de transbordement.
Sans ces améliorations, les entreprises individuelle'
ne se dirigeront pas le ce côté; il ne se formera pas
d'établissemens ; toutes les affaires de cette section au
pays continueront toujours à se faire du côté américain,
et l'emplacement réservé pour y bâtir une ville ou un
villago restera toujours dsert comtife il l'est aujour-
d'lLit.

Je suis,
MNIonsieur,

Votre obéissant serviteur,
(Signé) HAMILTON H. KILLALY.

L'Ion. W. B. Robinson.
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EvAIuATIoN pour la construction du Canal du Saut
Sto. Marie :.-

Bases de l'évuation-argeur entre les jetées, 100
pieds; creusé à la profondeur de 9 pieds au-dessous
de la surface les basses eaux.

Largeur de l'excavation pour le fonds du canal, 8
pieds ; les écluses des nièmes dimensions que celles

du canal de Welland. Les jetées, depuis le bas jusqu'à (Q
deux pieds au-dessus de la surface de l'eau, sont formees
de deux rangs parallèles do caissons de 10 pieds dé n
large, avec un espace de six pieds entre les deux rangs,
cet espace devra être bien nettoyé et rempli de bousil-
lage. A partir de deux pieds au-dessus de l'eau jusqu'au
sommet, les jetées seront formées <le cadres traversant
toute la largeur de 26 pieds,

1er Plat.

ixeavation entre les jet6es, et pour les fondations des jetées, et de là jusqu'à l'écluso,
le tout au-dessous. du niveau du lac, 15,155 verges cubes, ù 6s. 6d.,...............

Excavation de l'eluse, 11,500 verges, à 59., ............ ..................
Placer et enlever les batardeaux,........................ ..... ,. ,.............................
» essèchem ent, etc;............................. ...........................................

Qime plait.

Excavation dans le conduit du canal et écluse, 25,375 verges cubes, t às. ld.,. .......
Transports extra, et rejeter l'excavation sur les remparts, ........................
13ousillage. . .............................................................

3me Plan, (plan prheua.)

xcavation depuis la tâte de l'éclusejusqu'à la ttte <le la jetée, y compris l'excavation
entre les jetées et pour les fondations les je'tes, 31,940 verges, à 48. 6d.,..

Transports extra et rejeter l'excavation sur les remparts, ..................... ......
13ousillage,....................... .........................................
Batardeaux, et les enlever,.b....,..........................................

Ajoutes 10 pour cent pour la surintendance et les dépenses contingentes,............

Iaçonnerie.

2me écluse.-Mômes dimensions qu'au canal de Welland ; encolgnures, retraites, bases
des portes, etc., en pierre de taille bien drossée, murs de côté, etc., de gros blocs
de pierre piquée, chaperou à deux pieds 6 pouces au-dessus de l'eau haute,.

Portes, mécanisme, etc., complets, ..............................................

Jlousillage.

Ire dcluse.-Id. Id. les murs élevés pour agir comme écluse de garde contre les
hautes eaux, avec un double jeu de coulisses pour les vannes,..i.............

f'ortes, m écanisme, etc., coiplets,....................................................... .. ...
leormation générale, près do l'écluse,...................................
3ousillage, ................................................................................ ........

Maison d'écluse, etc.,........................ ...........

Ajoutes 10 pour cent pour surintendance et dépenses contingentes,... ..............
Jetées, construction déjà décrite en tête de l'évaluation, 3,168 pieds linéaires, là £2 15s,
Ajoutes 10 pour cent pour les dépenses contingentes,....................................
E nlever divers cailloux,..................................................................... .
Creusage inécessaire dans le Lac George............... ...........................

4,925
2,875

250
1,000

4,440
500
300

7,186
250
200
250

8,000
500

,9,000
600

8,712
871

s.ild.

0
0

9,050|

5,240j

à

0!
0 7,886

2,217

24,395

0

0 8,500

09,000

500
1300
200

19,100
1 1,910

01
0 9,583

300
1,100

s. d.

7 d

12 0

10 Ô

10 0
15 0

50

0 0

0 0
o 0

0 '0

0 0
00

0o 0

9I 0

Coûttotal <le la construction ducainal, avec des écluses
sentblables à celles du canal de Welland, £56,368 9s.
Od. Un sureroit de £6,750 couvrirait.les frais n6ces-
sait'es pour agrandir les écluses, etc., jusqu'aux dimen-
sions des écluses du St: Laurent, et donner une largeur
proportionnée au canal, ce qui porterait lu coût <lu
canal, suivant la plus gralnce échee, à £63,138 9s.

EvALUArrro do ce qu'il en coûterait pour exhausser,
former et améliorer le portage, en changeant le
tracé de manière à ne pas traverser Penclos dle la
Compagnie de la Baie d'Hudson, et pour construire
utih jetée (tello (lue décrite ci-dessus) à ch'aqdue extré&
mité, où les vaisseauxt pourront recevoir et décharger
leurs cargaisons,........................£4,61 t 0 0

Pour y placer des rails de fer,........... 950 0 O

561 0 0
10 pour cent pour les dépenses contin-

géntes, etc ,........8...... 56

Totl,.,,......,. 6,172

(Sigé,) «E. IIL4LY*41
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1* Juillet. Rapport de l'Hoin, H. Il. Killaly, sur le Havre et

le Phare de Goderich.

MONTRÉAL, 3 Avril, 1847.

MONsEUR,--Aprs avoir terminé mon relevê du
Saut Ste. Marie, je Ile suis rendu à Goderich, afin
d'examiner l'état de ce havre, conformément aux ins-
tructions que j'avais reçues du Secrétaire Provincial
et de votre Département. A près avoir fait un relevé
général du havre et de ses environs, et avoir examiné
la nature, Pétendue et la cause de la baire, les profon-
deurs <le Peau, l'état des jetées, etc., j'ai maintenant
Plhonneur de faire rapport comme suit:-

Toute la partie de la côte est du Lac Huron qui
s'étend dephis la Pointe Edouard, vis-à-vis le fort
Gratiot, par 431 <le latitude,jusqu'au cap llurd (environ
à 450 15') est entièrement ouverte et exposée aux coups
de vents du nord-ouest, qui 1-ègnent souvent sur ce lac,
et soulèvent fréquemment les vagues énormes. La
plus grande partie le ceit, étendue le côte est con-
parativenment basse; depu is la Pointe Edouard jusqu'à
quelques milles au nord de Godericli, la distance d'on-
viron 60 milles, la côte est plate avec des grèves
(le sable sur presque touto sa longueur, et ne pré-
sente aucun abri ni lieu de rcfuge pour les bâtimens
qui pourraient étre surpris sur cette côte par tout vent
soufllant depuis le S. S. O. et par Pouest jusqu'à nord
par est. A partir lu nord de Goderich jusqu'au Cap
Hurd, le caractère général de la côte est bas, bordé
(le rochers et en plusieurs endroits il ollre un imauvais
tonds pour l'ancrage, jusqu'à une certaine distance au
large.

A l'exception des jetées et du phare construits à
codericli, toute eetc côte n'a pas une lumière au havre,
ou un abri de quelque description que ce soit. Les
terres qui se trouvent ci arrière de la côte frin.t un
territoire, qui, pour l'étendue, la richesse <lu sol, et la
possibilité d'y faire les anéliorations, égale touL autre
section <le la Province. Autour (le sa partie nord le
lac présente des pécheries magnifiqies, et Patiention
publique et les entreprises des individus qui se dirigent
vers l'exploitation les riches mines le la côte.nord <le
ce lac sont les inotifs. qui feront accélérer l'établisse-
ment de cette section du pays. Néanmoins, les tenta-
tions qu'offrent ces ét ablissenens sont, en grande partie,
contrebalancées par le mauvais état le la côte, et il ne
fiaut pas s'étonner que Pon s'en soit plaint hautement.

La Ville de Godericb, placée dans une situation char-
miante et possédant des pouvoirs d'eau immenses, me
semble devoir être le chefdieu du territoire que je viens
de décrire. Elle est presque iu contre (e l'étendue
de lacôtedont il s'agit, etprésenteplusd'avantagespnur
la construction d'un havre que tout autre endroit que
j'ai vu. C'est le déhoché naturel des terres fertiles
et très propres à la culture qui se trouvent en profon-
donr; et lua Rivière Nailtrnd qui la traverse, indépen-
damment les chrOtes d'eau qu'elle présente, constitue
un puissant auxiliaire pour la formation d'un havre dont
on a tant besoin,

Je crois que des sommes considérables ont été, à
diverses époques, dépensées par la Compagnie du
Canada, pour la construction <le jetées à l'embouchure
de cette rivière, à travers laquelle s'étend une barre (le
sable. La rivière charrie sans doute (le teims à autre
une quantilt de'linmon, mais je crois que la barre est
due en grande partie, sinon tout-à-fait,' au sable entraî-
né par le cours des eaux le long du rivage, surtout

Appendice
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en est ainsi est ]'étendue (le grève qui s'est formée au
nord-de la jetée dui nord depuis sa construction et ou Il
ne se transporte aucun dépôt <le la rivière. La plus
grande partie (les sables qui se transportent le long de
la grève obéit aux vents du nord-ouest; un fort vent
du sud-ouest ou dlu sud, produit le mêe ellet mais plus
faiblement. Quand le vent est sud, le flot court sud-

Le seul remède que présentent les ressources ac-
t tuelles de la Province pour faire disparaître cette

diliculté naturelle est, à mon avis, le prolongement
des deux jetées jusqu'à une profondeur d'eau sutlisante
pour placer les entrées à l'abri <les influences dont j'ai
larlé. C'est ce que l'on trouve sur les différens lacs <le
la Province à 20 ou 22 pieds et davantage. Ayant fait
la traversée rdo la Pointe Edouard à Godorich dans un
bateau de peche durant une forte tempéte dui nord-
ouest, j'ai eu une excellente occasion <le juger de la
position et de la direction les jetées, et de la 'distance
entr'elles, et, suivant moi, ces positions et ces dimen.
sions sont judicieusement choisies; et j'ai égalemtent pi
voir le ressac produit par ces vents dominants, et
juger de leurs etTets sur l'entrée lu havre.

En dedans les jetées, la rivière est divisée en plu-
sieurs chenaux, à travers lesquels on a jeté, il y a'
quelque teis, une chaussée à qIuelques centaines do
verges en, amont de la rivière, dans le but, je m'ima-
gine, de diriger son principal courant et lo plus fort
vers le côté sud, près <le la ville et lu Juai ; mais je
suis porté à croire que son efTet n'a pas été avantageux.
Cette claurssée rejette la rivière le long d'une côte
élevée de sable et le gravier cîue peau entraîne facile-
ment et qui se déposent dans le bassin. Sauf les cir-

0 constances bien particulières, je ne préconiserai jamais
le détournement d'une rivière de son cours naturel.
Cette dilliculté est néanmoins très peu importante, et
ce sujet attirera sans Joute l'attention de ceux qui sont
intéressés à maintenir 'ellicacitè <le ce havre, et si
Peilet le cette chaussée est par lan suite reconnu, tel que
je l'appréhende, elle sera enlevée. La tendance qu'a
le dépôt à se faire dans le bassin, sera beaucoup moins
grande lorsque les lalles Iotr les moulins seront
établies plus haut sur la rivière.

Le cherial le la rivière du côté sud est protégé par
une jetée qui, à soi extrémité extérieure, est formée
de caissons, et pour le reste de pilotis assez serrés,
recouverts et écroués, consolidés par des solives assu-
jetties par les traverses à un rang <ld pilotis, placés à
20) pieds en arrière du premier rang et à 8 pieds les
uis <les autres. Cette jetée, quoiqu'aujourd'hui en très
mauvais état, est susceptible d'être réparée ; vu sa
tendane à se reinplir en arrière, a lipartie qui est
composée <le pilotis ou la paîrtie intérieure peut être
rîparve et conservée à peu de frais, mais la partie <lui
est faite de caissons ou la partie extérietre est très
dilpidée et coûterait plus cher à réparrer qu'à recons-
truire -à neuf. Le caissoin extérieur est tellement
penché et mal assis qu'il faudra le déplacer. Tout à
côté se trouve une ouverture <dù peu près 25 pieds <le
large, à travers laquelle les vents dt sud charrient un
dépôt considérable dans le chenal. P'our mettre cette
jetée en bion état, je considère qu'il faudrait enlever

t les caissons rinés, creuser et ,niveler les fondations,
reconstruire les caissons, fermer l'ouverture, et prolon-
ger la jetée d'environ 150 pieds, at moyen de caissons
de 30 pieds rIe largeur, appuyés sur une base solide,
chevillés et liés solidement, et lereste de lia section
bâtie sur pilotis réparée, et mieux consolidée et
appuyée.

La partie <lu nord, à propreaent parler, a été cons-
truite beaucoup plus solidement que celle du sud, vu
qu'elle était beaucoup plus exposée. La plus grande
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mais environ 150 pieds de l'extrémité extérieure est
1.2Ttilitt. dans un état très imparfait et dangereux. Il est né-

cessaire que cette jetée soit convenablement réparée.
En ce faisant on pourrait réduire de beaucoup la
hauteurde la partie intérieure, au los de laquelle la
côte a été élevée considérablement au-dessus <le l'eau
depuis sa construction. A mon jugement, cette jetée
devrait, également être prolongée ae 200 ou 250 pieds.
Par ce moyen le courant de sable qui la contourne serait
retardé de beaucoup, sinon arrêté tout à fait, et l'entrée
serait rendue plus sûre. Elle devrait être terminée
par un caisson <le 40 pieds en carré, parfaitement coté,
et construit de la manière la plus solide, et sur ce
caisson il faudrait construire un phare qui indiquerait
la tête de la jetée, attendu que le phare actuel situé
sur la partie <le la côte qui s'élève au-dessus (lu havre,

uoiqu'indispensable pour construire le havre et pour
'autres objets généraux, est tout-à-fait insuffisant pour

permettre à un btiment d'y entrer avec confiance et
sûreté durant une nuit obscure avec une brise de
terre.

Le phare <le la côte est érigé dans une position
excellente pour son objet spécial, mais, quoique bien
construit, il a dles défauts qui exigent une attention
immédiate. Un fbrt coup de vent du mois ie Novem-
bre dernier a tellement détérioré la corniche projetante
du toit dle la maison qu'il a été nécessaire <le la répa-
rer incontinent. Les vitraux de la lanterne sont beau-
coup trop faibles, il faudrait y substituer (lu crown-
glass épais. Des vitraux avaient été posés sur cinq des
côtés, mais ceux-ci s'étant brisés il n'y en avait
plus que trois (ii fussent éclairés lorsque j'étais sur
les lieux, les autres côtés ayant été fermés avec <les
planches. En cet état la lumière était assez apparente
(lu côté du nord, mais elle ne portait qu'à environ
S. ýS. 0. Un autre rang <le vitraux devrait être éclairé
lu côté du sud.

La confection des barres <le fer qui retiennent la
lanterne est très imparfaite ; il y manquait des écrous

Apendice
et la lanterne était par conséquent fixée d'une manière (Q. .)
peu sûre. Les feuilles-de fer blanc de la coupole de M
la lanterne sont imparfaitement rabattues; la couverture 12 Juillet.
est déjà soulevée par P'effet du vent et une autre brise
un peu forte pourrait l'enlever tout-à-fait; l'intérieur
du côté et demi que l'on propose de ne plus éclairer
devrait être recouvert de ter blanc, et la gouttière à la
base de la lanterne devrait être resserrée, attendu
qu'elle laisse passer beaucoup d'eau.

J'évalue la dépense nécessaire pour réparer les
parties de la jetée du sud sur lesquelles on peut comp-
ter, enlever les autres parties et les reconstruire conve-
nablement, et prolonger la jetée comme je l'ai proposé,
à........... .. ......................... £4,352 10 0
Roparer les anciens ouvrages de la

jetée du nord, la prolonger, coût du
cure-môle et du creusage, construc-
tion du phare de lajetée, etréparation
et amélioration du phare de la côte, 12,675 0 0

£17,027 10 0

La somme ci-dessus peut être regardée comme très
considérable, mais si l'on fait attention à la situation
très exposée des jetées, et par conséquent à la néces-
sité <lu construire chaque partie de l'ouvrage de la
manière la plus solide, je ne crois pas qu'il serait
prudent d'indiquer une somme moindre pour les cons-
truire convenablement ; et si l'on tient compte - des
besoins et des intérêts de la vaste section de pays qui
dépend nécessairement de la bonne construction et
conservation lu Port de Goderich, je suis d'avis que
la dépense de cette somme est non seulement justifiable,
mais qu'elle est très urgente et due à cette section
importante de la Province.

J'ai, etc.,
(Signé,) H. HI. KILLALY.

L'Hon. W. B. Robinson,
etc., etc., etc.

ÉVALUÂTICN des sommes dépensées et nécessairos pour les ponts au sud du St. Laurent, sur l'otr'oi
primitif de £14,000.

Etchemin achevé a coûté ... ... ... ... ... ... ... ... ...£1713 19 5
Chateauguay " " .,. ... ... ... .. ... ... ... ... ... 1865 0 0

Nicolet-sous contrat-coûtera ... ... ... ... ... ... ..
Godfroi "" ... ... ... ... ... .... ...
l3écancour " -... ... ... ... ... ... ...
Du Chêne "... ... ... ... ...

Ajoutez 10.pour cent. Surintendance, etc.,... .. ...

3378 19 5
...£4067 10 0

1700 0 0
... 1850 0 0
... 1470 0 0

9087 10 0
... 908 10 0

Coût total .(non compris les dommages pour terrains) ... ... £9996 0 0
Balance disponible le 1er Juin, 1847, ... ... ... ...£10461 9 7
Frais extraordinaires en moins, pour le Pont d'Etchemin,... ....... 271 13 Il

Balance actuelle,........... ... £10189 15 8

Èlat de la dépense totale.

Etchemin et Chateauguay, comme ci-dessus,. ... ... ... ... £3378 19 5
Dépenses diverses,... ... ... ... ... ... .. ... ... 159 Ji1 o

Balance, 1er Juin, 1847, ... ... ... ... ....... .... -10461 9 7

£14,000 0

(Signé,) F. P. RUBIDGE,
Ing. Travi Pblics.

. 1ý
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K. 1 qui ont été enlevées ; mais co montant n'a pas été
indiqué ou déduit du tableau, pr suite de ce que les

Rapport de P. P. Rubidge, sur le Chenal à travers (éboursus du mois du Mai n'ont pas été payys jusqu'aà
le Lac St-Pierre. ce jour à même la balance de l'urgent un main.

étur e IurjeP lu ao Livi.[ln tr eýb n- i
état dee décrire pls ex icmet la nature es haus sur les tableaux 13 et C iimliquîenît également l'étendue
lesqjuels oni exécute les hortions. Leretard dle lde lexcavation qu'il faut tenlever tour liire le chenal
lu saison et les hautes vaux avmniiit eupéllhe les tr"i iildlitioiel d 150 Pieds de laîrgeuîr, ayant 14 pieds
vaux de cire des progrs rapides ; le iveau du lac e pofondeur à leau basse, portée à 61,176 pieds

qui se tenait a dix pieds au.dessus île la muarque îubes, et évaluée à £3,3 10s. Postet. L'esemble île
orirleà de lau hW empèchit les ntmîchinres de l ( qlllntites et de ces dépînsis, Pour compléter un
pravailler de las no>r CL plus-asaningse, xceptt cheal ample et suîtistmt de 300 pieds de lorueur, for-
pour rédutire les dos d'at, et autres pnt1 ks ii miaiît une liasse de 990,683 verges , et une
laissés 'das le coures optraons aérieuressr le d 1 . C

buîîîc e (eSt. FIraîîçoi, duéstis deuîxièmue et il siét <irîelîse totale de £05M226 la. ML1, et atlgîer Coiîn.
bzn u d eSt ngs il des01C etxte toq rosde pltemet lit besogne, avec l'établissement actuel et le
bu s sur lesqueh l Y anI, à ceu époque ci 7 io umure d'hommes employés, exigerait ue péliode île

0 t quitre ainnée au-delà de la saisonî actuelle.
couper uit lit cdmparte de sable fin de 3 ou - piedIs

d'épaisseur, supporté tlpspact nl espace jpr tics cu- uEn comparant les qulantites détaillées daits la feuille
c iemabls dumme ca:Iratre ; cett matière , qu'il ftut encore etilever pour donner au chemin

;uin largeur additionnelle île 150 pieds, aveu les quial-
bles se brisent souvent, iuli que Ie.s che'. illes qui lient titésldonnées comme déjà enlevées, entre lt première

lesmaillesdes eaines t wetaux,et d'atres picsde la et la seconde bouée, la faiblesse les prlmièrts compwa
rées à Il masse des dernières, devient apparente,

vittitiitIo tilue utte tte omolle et teîae tqui se durcit Celte dilléreunce est dlue à ce que l'on trouve nue plus
[romptwtnt a eupsuitt Ù 1li; les sceaux traversent grande profndeur d'eui dans lu Haie du St
fauilement ce subs/ranuu tlia , rpitaut suîventt a lei u sud dt rbenal creustl le premaier, où il existe dles

siu dlr ir u o pl u ga it d tll r q u e tro us'î, ti ui b ie n o ù li c o u ra n t e s t l a rv ei nt c re u se r u n

Ig atimle r' n e le c O p r r la q u e d e c t e c h en a p a rlie l, a in si q u e in d iq u e lt a rte ré c e n te uit

gà mt , 1 u ni d r pW ce n le s du C p taini Ba i l,e nùie né e p s la ue te des so Idg es

génrlmen du doub(!le de b-imaslen délvcrditit. dí.posée nu Bureaui do ce Département, t également
i ,1Ce ue les enre-môles o.nlt souvent travaillé trop nu

las bas-f nds biférieurs au-dessous îe la sixième
boutée >e cjomposent uinliquemtent de ce fonds de erre
bleue et mille, et le fait est que la priticile Partie de
Pouvrge oqu'il roste à faire, est un argument eIi faveur
du b lt jpidité et île 1'économîîie future du creusageo. le
ce canal'-

Le crteusage, juîsqu'auu 31 Mai de cette année,
d> 1, ilnité adlitiîmnnelle de 13,000 verges cubes,

q
sud. Ntanins le nombre de verges cultes f'il faut en-
lever (hns le chenal du sud u chenal additonnel, entre
la première et li seconde boue, calculé à 50,014, don-
lierait un10e profondeur moyenne de trois pieds cimq

pouces à Pexcavaton générale. Je lerai observer que
les calculs ci-dessus sont bâsés sur les sondages exé-
cut.s à trmvers la glaué (non pas néanmoins par moi,
mais qui sont, je crois, suffisamment exacts), ainsi
que sur les livres le loc du Département.

Appendice

(Q. Q.)
(Q. Q)

A Ltprtir de la sixième bouée jusqu'à une distance à

BenU DEs TRAV A Ux PUBLICs, eu prs égale entre la 1l. et la 12e bouée, j'ai donné à
3 i\lai, 18.47. l'eau une profondeur moyenne de 12 pieds, ce (lui

,E-iol i donnue 2 piedsà l'excavation;je m'npergos q(ue les cul-
avoir revu avec som le rapport culsdes années précédentes out supposé pour toute cette

sur les améliorations du Lac St. Pierre, quej'ai ii distance une profondeur moyenne de 13 pieds, ne nécessi"
'honeur ne vous soumettre le 23 Mars dernier, et tant ainsi que 1 pied d'xcavation gêénérale, et fiisant
après avou obtenu die nouvelles données pour servir le entrevoir des résultats moins foruitLibles ; mais, sur
bases à mes Calculs, je Prends aujourd'lhi la liberté (le n eximel plus approfondi, il faut considérer cette
soumettre respectueusement un tableau corrigé du mo 6vluati comme beaucoup trop baisse, ainsi que le
tant des opérations le creusge jusiqu'à ce jour, depuis prouve l'extrait suivant d'un rapport dut Capitaine
l'époque où elles ont été coliuences en 144,Vauhn, lu ci-dent Surintendant, en date du 8
indiquant le total ties sommes qui y ont été depensées, dans quriniedt (" ilu c

et li q an i t d excava ii > q ei et ~ < ~~ F6v ern uier, dIa ns leuquel il (lit il fon dra cre user
et la quantité 'eavanon qui est enpori ne ssu re " 3 pieds dans lit terre bloue molle, depuis li bouée
pour Compléter un cenal de 150 pieds le largeur,' " No7,l squ'à la bouée No. 12 ,"'etc. Ce travail seul
ainsi quo pour uni au te eial de 300 pieds de largeur exigerait l'enlèvement de -.10,000 verges cubes d'ex"

que 520 m entioe ne e s l, tar et le sv le cavatio, et, nu Prix le moins élevé le is. 3d. par
qut ét enlevés, au toux supposé, excédabt l verge cube, se monterait à £27,500. Après mûr

délibération, en prenant la n.oyenne entre les deîux
rement Is. 5 d. par verge cube, et ponr l soiiiiie extr'èîmes, savoir un creusage de deux pieds (ce que
dle ....................................... 38,207 7 0 confiru e t les sondge s its par le C pitained ayield)

Et n évalunt lu totalité de létabhs j'ai dressé le tableau ci-aînnexé auquel j'ai référé ci-
suieent méecalnique tdes haîteaux divant
S- vapjeurl, eîue-mnòles, chlands,î. evmt

berges, machines,mrages, bouées, J'attireri ensuite votre attention à la quantité d'ex-
ancres, outils, etc,., c., à leur cavatiii ainsi déteriniiié comme iécessai ro pour

valeur réduite île 20 Pour cent. 31tb 0 3 compîlèter un chenal de 150 plies de largeur,
Voir le tableau C, savoir : 374,507 verges cubes, qui

Nous voyouns qu'il a été dpeinsé.. £69,873 16 4 au taux îe Is. 51, sans coirptue fractio, ex igeraient
i eue nouvelle somme de £26,527 Ils. 7d., et suivant

l'a maisse flexavation solide nleve comme ci- les progrs faits js'iii, j Prendraient toute lia nison
dessus étant d'environ 70,000 tonneaux actuelle et teut Pété de 1848, avant d'ètre terminé

Avani suivant vos ordres, visité le Lac St. Pierre .our ftaire lce à cette dépense alditionnelle, il reste

dernièrement ou pet dc lurs après avoir étabb les liWtill te balance (e £4,619 s. 2., sur le
'.s o-u-r les opration s d- pi-tens suis en ]ppropriaons precedntes.



1 I Victorio, Appendice (Q. Q.) A. 1847.

Appendice(Q. Q.) Le but do ce rapport n'est pas d'établir la comparai-
son enire los mérites relatifs des chenaux rivaux, mais

uina. je ferai observer qu'en un jour calme, un courant
considérable se fait sentir dans le nouveau chenal
d'autant plus remarquable que ce courant a lieu dans
un lac de sept milles (le largeur, où l'on pourrait
supposer que le courant se serait perdu dans cette vaste
étendue d'eau. Quant à l'assertion que ce chenal ou
cette tranchée "se remplit," je ne puis dire, d'après
mes- propres observations, que je partage cet avis.
L'été dernier, en une occusioni favorable pour les son-
dages, j'ai trouvé les dos d'âne bien arrêtés et distincts,
avec deux ou trois pieds d'eau (le plus de chaque côté.
Si donc la tranchéo était en train de se remplir, ces
obstructions auraient arrêté naturellement le sablo
mouvant, et ou seraient devenues plus proéminentes ou
auraient été enterrées dans le dépôt accumulé. En
outre, lors du travail (les cure-môles, sur les points
les moins profonds durant les eauxhautes de ce prin-
tens, la teinte plus claire (les terres superficielles qui
étaient enlevées, et dans laquelle les jonus croissaient
on abondance, faisait voir incontestablement que le fond
n'était couvert d'aucun dépôt et n'avait pas encore
été dérangé. J'ajouterai que le 20 Août (le Pannée
dernière, en un jour parfaitement calme, le " Vesper,"
brick de 290 tonneaux, remorqué par la " Princesse
Charlotte," s'est échoué un peu au-dessous du phare
flottapt inférieur dans l'ancien chenal des bàtimens,
quand ce brick ne tirait que 10 pieds 6 pouces d'eau ;
les sondages que j'ai faits alors à la poupe (lu brick
n'ont donné que 10 pieds 2 pouces d'eau, et en me
rendant de suite au nouveau chenal, les bas fonds n'ont
donné en aucun endroit une profondeur moindre que
Il pieds, ce qui prouve clairement qu'il y a un peu

Appendice'
plus de profondeur d'eau sur les bancs situés au sud pQdu chenal actuel des bàtimens. Et ici encore, sur ces
bancs, dans la ligne du chenal droit, on peut s'attendre 12 Juillet.
raisonnablement à 4 une espèce de dépôt" savoir,
comme les cure-môles troublent le fonds, ils produisent
un courant épais et boueux, qui est transporté par le
courant le long de l'étroite tranchée, jusqu'à ce que
sa rapidité s'arrête sur les bancs inféieurs, où le sol
en suspension se précipite graduellement au fonds.
Cet effet, à mon avis, doit se produire considérablement.

Conjointement avec le creusage du lac St. Pierre
pour les bâtimons tirant 14 pieds d'eau à l'eau basse,
il faut prendre en considération lenlèvement de deux
bancs à Lavaltrie, sur lesquels il n'y a que 11 piedsd'eau
à l'eau basse. N'ayant pas examiné personnellement
ces obstructions, mes observations sont basées sur les
renseignomens que j'ai reçus d'autres personnes, et
<lesquels je conclus que ces bancs ont 150 verges de
long, et exigent par conséquent l'enlèvement de. 15,000
verges cubes, en supposant que lo chenal soit fait de
800 pieds <le largeur avec une moyenne do 3 pieds de
creusage. Cette excavation consistant de boue entre-
mêlée <le cailloux, j'ai-évalué la dépense à 1s. 8d., par
verge ce qui ferait une dépense additionnelle de £1,250.

Le tout respectueusement soumis.

(Signé,) J. P. RUBIDGE,
Ingr. des Travaux Publics.

Les Honorables
Commissaires des Travaux Publics,

etc., .etc., etc.

No. 1.

TABLEAU de toutes les op6rations exécutées dans le nouveau chenal du Lac St. Pierre de 150 pieds de
largeur, pour obtenir 14 pieds de profondeur à l'eau basse; avec indication du coât de 'excavation
par verge cube, et la valeur actuelle de l'établissement des cure-môles appartenant à la Province.

Le curage et l'excavation, pendant les années 1844 et 1845 (suivant le tableau No. 2,) se sont
montés en verges cubes à..................................................................................

Le curage et l'excavation, pendant environ trois semaines de 1836,............. ..............

Terres enlevées en verges cubes,................

Le coût des préparatifs et do l'achat des bateaux à vapeur, cure-môles, chalands, berges, chaînes,
ancres, bouées, machines, outils, instrumens et matériaux, suivant le rapport,.................

Dépréciation pendant trois années do service, bris et usure, soit 20 pour cent,........................

406,111
114,852

520,963

£39,508 1
7,901 12

31,606 9 3520,963 verges cubes d'excavation, à ls. 5¾d., ou soit,.............. .............................. 88,267 7- O

Etant le montant total des dépenses jusqu'au 15 Mai, 1847,...... £69,873 16 8

F. P. RUBIDGE,
. Ingr. des TravauxPublics.

(Signé,)
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Appendice A ppendie
(Q Q) No. 2.Q.)

u Tjanuar1 ~1 (le la quantité de creîsage exécuté dans Io Lac St. Pierre, jusqu'à la clôture de la navigation do
lainée 1815, avec les quantités qu'il faudra encore enlever pour faire un chenal de 1-50 pieds de largeur
égatmet un Cenal deL. 300 pieds de largeur, avec 14 pieds de pîrutofdetr à len Jasse2 déterminée
par des sondages exécutés à travers la glace, en 1836, et d'après lu livre de loc du Surintendant
jusqu'à cette époque.

Localité.

Eutre la I re et la 2mn bouee,
"Ille " 311

dînle 5' 111e
51uie " (I'un
(în 4 7me

ic bine
" Sme " 9imlu

9i110 Mll en4
" ilme " J ino "

A ini-distanco entre la 1 Imîu et

..................

Ili 12mle bouée,

Distance. Quantité enlevée.

- mille.
4

i

cg

1 mille.
cg

i''

-½ mille.

153,023
141,1t73
72,178
22,553
11,884

l.a profondeur
rioeno ri é e .U J

12 lelï '\sa

loti est portiss.
pieds àriii ru bass,

8½i milles, vgs, C. 406,111
Eilevée en 18,.. ... x 1141,852

Total jisqu'à 18,17, ci verges cubes,... 520,963

A enlîever ouir A enlever pour' Totai enlever
150 pieds 150 pieds pnou. unti elîcjii

do lirgeur. en sus. dao pieds,

7,19 50,014 6-,133
19,090 17,273 66,363
18,256 63,522 81,778
14.780 2,1 1,9
48,G 58,1q5 106w1
67,576 (7,5î6 135,152
67,576 6î,r,6 135,152
67,70 67,576 135,152
67,576 67,;76 135,152
67,576 (17,i76 135,152
33,788 33,788 67,576

'18G7,579 1,152

489,350
114,852

37.1,507

619,176

619,176

1,108,5353
1 14,852

|998,63

*Nour. 1w0 ieds X 2 pieds d'excavaîtioi = 300 pieds X 1,082 pieds ou mille iatile = 1,824,600 = 67,577 vergos c.

(Signé,) F. P. RUBIDGE.

No. 3.

(Anur les (quatttités et du coût de l'excavation qu'il reste -à enlever pour compléter luin chenal de 150
pieds le largeur, et égalîement un autre Chenal de 300 pieds de largeur, avec 15 pieds de profondeur -à
l'eau basse.

Pour enlver, suivant le tahleau No. 2, 37-1,507 verges cubes d'excavation pour le chenal de
150 pieds deI largeur à soit, Is. 511. par verge,.....................................................

Pour enlever, suivant le tableau No. 2, G19,176 verges cubes d'excavation pour lia largeur
additionielle de 150 pieds, (en supposit que les travaux se feront mieux) iti taux réduit
du is. 3 l. par verge,............................ ....................................................

Pour eilever la imassev e 993,683 Ni erges cuibes pour un chenal de 300 pieds de lai-rur avec 14
pieds de pr oldtir h l'eu basse, il 1%ud1 rait uno som me de £ 65,226 Ils. 7d.

Pour y fatire thaec' il reste disponible sur les appropriations précédentes, non dépensées jusqu'au
15 M ai, 1817, une balaice de ............................................ ..........................

Balance nécessaire pour un chenal de 300 pieds,.......,......

(Signé,)

£ s. d.
26,527 Il 7

3 8,G8 10 0

£65,226 1 7

41,601 8 2

£60,606 13 5

F. P. R UB3DGC-,

L.

Rapport lu Cuapiaine field, . R., sur les
ch enaux à inîrvos le Lac St. Pierre,

A nOî11. DU Gum.Nuu:, Lac S'.r Pirmnic,
17 Septembre, 1840.

Mmi .on ,--Ayant rçu des Lords Commn issaires de
'Anruutl Pordre de me placer à ta dispositioni d
Gouverneur-Guéral dî Canld., alu le Ih c ilexamen
du Lite Si. Pierre, dns- le but de déterminer dains
leiquel dIcs deuux il serai à propos le continuer
IX .s ation, et ayant, dans l'entrevue dont Votre

Excellence a bien voulu mnVliorer, appris ce que
Votre Excellenco déisait que je àise à cet égard, je
me suis immétdiatement ut s en communication avec
PH-1on. W. 13. Robinuson, Coinîssoii en chef des
Travaux P (us, qi a mnis un bateau à vapeur à mi
disposition et m'a donnS tous les fenseignemeus que
son Bureau cotnlentnil. Dans son lìureaui jPi égolement
reniont r PilJon. Il. Il. Killaly, qui na doniCIi volon-
tiers toutes les explicatins que je désirais et qui, ainsi
que le Su riluit des 'liuvuux Publics, pa raisent
désirer l'e plorttion.

Los exposés et les opinions contradictoires contenus
dans les documensqii m'ont été soumis m'ont convaincu
tout d'abord que rien autre chose qu'un examen du
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lac fait par moi-même, re niòro à formor un juge-
nent indépendant et impartial, pourrait mo donner lo

2 Juilt moyen de remplir le devoir imporlant dont j'êtmschargé,
de manièro à satisfairo Votre Excellence et à étre
utile à la Province. En conséquence, les 10me, l ime,

i2ne et partie du l4on jours de ce mois, j'ai sondé
avec précision les deux chenaux, avec mon principal
assistant, le Capitaine Orlebar, M. R., dans le bateau
à vapeur V1lcan et des canots du Guilnare, en prenant
toutes les précautions nécessaires pour déterminer les
profondeurs réelles et rebitives, en clTectuant les son-
dages dans les deux chenaux le mêmo jour, et cn
faisant enrgistrer l'étiage dle la marée heuro par houre,
aln qu'aucun changement dans le niveau du lac durant
nos opérations no pût échapper à nos observations. La
quantité d'excavation dléjà exécutée dans le nouveau
chenal a été examinée avec soin ; la dirnction et la
rapidité du courant sur divers points ont été déterinés
et enfin, les sondages ainsi obtenus, les sites des
phares flottans et les bouées du nouveau chenal ont
été indiqués au moyen d'angles pris par moi et le
Capitaine Olebar, sur la carte origina le du lac, dont
copie est annexée Û ce rapport.

Notre examen a ou pour résultat de déterminer les
faits suivans:-

10. Qu'il n'est survenu aucun changement po'rcep-
tibla dans les profondeurs relatives du chenal actuel et
du chenal proposé depuis los seize dernières années,
ou depuis notre relevé exécuté en 1830, excepl à la
tête (lu nouveau chenal, où une partie considérable du
banc qui existait précéedmment a été coupée par le
courant, ainsi que l'indique la ligne ponctuée rouge
sur la carte.

20. Qu'il existe (à l'exception d'un ou deux endroits
le peu d'étendue où la proflondeur est la mème que par

la route actuelle) d'un à deux pieds d'eau d ce plus
dans la ligne du nouveau e nul proposé, à paîtir de
la cinquième bouée en descendant jusqu'au point B,
qu'il n'y on a dans li ligno cde l'ancien chenal ou
chenal actuel ; d'où il suit que si Ces espaces de peu
d'étendue étaient creusés, et la t ianchée à travers le
blane de St. François, depuis la première jusqu'à la
cinquième bouée (doux milles), complétée, on gagne-
rait-de suite un pied d'eau cIo plus.

30. L'excavation exécutée dans la nouveau chenal
équivaut pleinement it montant indiqué dans le rapport
du Prüsident lu ci-devant Blureau des Travaux Publics
et porté sur le plan les sondages faits par M il. Keefer
et Vaughian. S'il y a quelque ditl'érence, ella consiste
dans une augmentation plutôt que dans une diminution
de profondeur depuis la confection de ce plan. L'àlat
dla la tranchée de 150 pieds est précisément le mèmoie
que décrit par M. Killaly ; elle est, piur la plus grande
partie, de la largeur de 150 pieds et dle la profondeur
requise, savoir, 14 pieds, tandis qu'il y n 11 pieds
d'eau sur les bancs au-dessous lu plire flottant inférieur;
en quelques endroits ello est beaucoup plus large et
ylus profonde ; de moindro largeur en un ou deux
endroits seulement ; et de moindre profondeur seule-
ment sur les dos il'àne laissés par le cure-môle, et
qii devraient, dit-on, être nivelés par lo rateau.

40. Quoique la première tranchée (le 150 pieds soit
encore incomplète, et n'ait pas été exécutée beaucoup
plus bas que la sixièmo bouée, il s'y est déjà établi un
courant assez fort, au moins aussi rapide, sinon plus
rapid que celui quo l'on trouve dans les parties cor-
respondantes do l'ancien chenal ; par exemple, à la
deuxième bouée du nouveau chenal, la vitesso du
courant était do i noud, tandis qu'au phare flottant
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supérieur elle n'était que le 1;1 nSud ; à la septième .p .)
bouée § co nSud, et au phare flottant inférieur j nSud.
Ces faits indiquent que dans le nouveau chenal il n'y 12 Juillet.
a pas tendiance à se remplir, mais que le contraire a
lieu ; ainsi qu'on devait s'y attendre, lorsque Poh
considèro quelle serait nécessairement la direction <les
courians prinbipaix clu fleuve qlui se réunissent à une
petite distance au-dessous de l'île à la Pierre, s'ils ne
trouvaient pas d'obstacles, la r-ésolution des forces cde
ces courans doit évidemment se faire dans la direction-
du nouveau chenal, ainsi que cela se prouva clairement
non seulement par le courant qui s'y est établi, mais
également par le fort courant qui se dirige vers le sud,
a partir dlo lextrémité des marais qui s'étendent au-
dessus de l'île <lu Moine, et enfin par action lu
courant qui coupe le banc entre la ligne ponctuée rouge
et la première bouée ainsi que je Pai déjà dit. Cetto
inclinaison du courant vers lo sud est très importante,
par rapport à la question dont il s'agit, et elle paraît
avoir été une les raisons qui ont engagé à choisir la
ligne qui a été adoptée pour faire l'essai décidé par
la Législature.

Le but que l'on se proposait paraît avoir 616 non
seulement la formation d'un chenal plus profond par
lequel les btimens d'un plus fort tirant d'eau pourraient
travers' le lac et monter jusqu'à Montréal, mais aussi
d'effectuer par la site une grande amélioration dans
la navigation, par la substitution d'un chenal, droit,
sulisant pour tous les objets, an lieu clu chenal tortueux
et incommoda qui existe actuellemEnt. Or, si ce der-
nier but doit avoir le moindre poids, il tendra beaucoup
à prouver, en metant de côté les considérations
pécuniaires, que le choix du nouveau chenal au lieu
de l'ancien a été dicié par des vues éclairées; et je
puis ajouter que jusqu'ici les travaux ont été habilement
exécutés.

Néanmoins, la formation immédiate d'un chenal
comme celui que j'ai imaginé, nécessiterait que la,
tranchée à travers, le banc de St. François et t nu moins
100 brasses de plus large qu'on ne l'a projeté, et
exigerait probablement une dépense additionnelle de
£SO,000 ou £90,000, à moins que le courant ne fût
d'un puissant secours durant le cours des travaux.
Cette dépense serait considérable, mais le i ésultat, j'en
suis convaincu,, sciait la formation d'un chenal vaste
et sûr, qu'il serait facile d'éclairer et de marquer avec
dés bouées, -à travers lequel coulerait la grande masse
clos eaux clu fleuve, et qu'on pourrait espérer de voir
s'élatgir tous les jours davantage.

Le coût d'un parVil ouvrage dépasserait de beaucotp
'appropriation faite par la Législature, et est tellement

considérable qu'il serait peut-être imprudent de faire
maintenant celte dépense, mais c'est une considération
importanto que lu conservation de ce chenal empêche-
rait de pearclrq de vue la réalisation possible qt définitite
d'un but aussi désirable, par l'action graduelle du
courant lont l'existence se fait sentir -à son extrémité
supérieure, et par une quantité dle travail limitée, que
l'on pourrait juger expédient d'y consacrer chaque
année. Je vais maintenantexaminer si cet avantage
ou d'autres avantages poss6dês par le nouveau chenal
proposé sont une compensation suflisante pour les
dépenses plus considérables qu'entraîne son creusage.

Afin d'évaluer la dépense, il n d'abord fallu calculer
la quantité <'excavation. qui. serti nécessaire pour
former un chenal de 800 pieds dle largeur et 14- pieds
dlo profondeur, dans les basses eaux ordinaires de l'été,
savoir, lorsqu'il 'y a 11 pieds d'cku sur les bancs -au
dessous du plre flottant inférieur. J0 l'ai fait comme
suit 'e
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Pour crenser l'ancien chenal ou chenal actuel depuis le point C, imdiatement an-dessus du phare dottant (Q. Q.)

inférieur jusqu'au point 13, en 14 pieds d'eau.
12 Juillet.

Voir la carte.

Depuis C. jusqu'à a.
a. jusqu'à b.
b. jusqu'à c.
c. juqu'à di.
d. Jusqu'à b.

Distance totale, ou 5 milles marins
Moins 55 verges....

Appendice
(Q, Q.)
12 Jauilet.

A creuser.
Pieds.

3

... 2 ..

Toal,

A enllever.
Verges cubes.

100,000
23(0,000O
200,007

00,000
71,667 Sans compter la petite barre

au-dessus du phare flottant su-
periur (lui peut étre évaluée
de 10,000 û 15,000 vgs. cub.

Pour creuser le nouveau chenal ou chenal projet:

Diîacei.
Pour conpléter les premiers 150 pieds 40

de la 1ère a la bime houée ..........
Pour compléter les seconds 150 pieds

de la 1ère à la 5mo bouée ...........

Total à enlever dans le chenal (le 300 piedst
à travers le banc (le St. François ............ f

De la 5mo à la 7me bouée .
7me à la 1oie bouée .
ONe jusqu'à *sur la carte...

* jusqu'à ß... ... ...

Distance de la mo houe à B. ..
yo. de la ire à la me bouée

40 v4il5)cri Ces chißi-es sont tirés du plan des sondages
par MI. Keeffer et Vaughan, vérifié par le Capt.

. , J~ I3aylield, et sont peut-être un peu trop élevés.

Verges cubes.
258,89325s, 93 ...

1)istaucc.
\'crgc's.

3 ,2tit)
5,050
2,200
o

13,200
4,000

A ereuser.

. 24 ..
. o .

64

r>

A enlever.

100,000
.. 378,750
.. 140,.007
.. 45,833

-731,250
milles marins -.

Total... 090,143

Distance totale de la Ire bouée à B ... ... 17,200 ... ... 8 id.

En supposant qu'il en coûte pour enlever une verge cube (le terre un chelin et trois deniers courant, c'est-à-dire
un denier de plus que l'evaluatiun de M. Killuly, la dépense sera comme suit

Pour l'ancien chenal ou chenal actuel ;-
Depuis C. jusqu'à B. 72,334 verges cubes, £45,583 7s. Od. exigeant trois saisons de travaux

A ajouter pour une petite barre au-dessus du pîhare fluttant à 245,000 verges cubes par
supérieur.................................................. 1,000 saison.

Total.................. £46,583 7s. Gd.
Pour le nouveau ebenal :
De la 1re bouée à 1., 090,143 verges cubes, £G1,883 1SS. Od. exigeat quatre saisons de travaux.

Dilférence............ £15,300 l s. 3d.

Il laudrait, néanmoins, di miuer considéiablement la
dill'rene en fa veur du creusage de Pageien chnnal,
si l'on décidait d'abandonner aujourd'hui ce qui ai été
fuit dans le nouveau; car l'enlèvement des bouées et
leur replacement sur une nouvelle ligne, et la fermet ure
de la tranchée déjà exécutée à travers et au-dessohus du
banc de St. François coluiienît probable.ewn plusieuîrs
nille louis. Il ne serit pus iudent de lisSer le

nouveau chenal ouvert, parreque la andu quantité
d'eau qui y passe maintenant diminuerait les chawes
de succèS de toute tranchée qui serait exécutée Li
traveis les baues de l'ancien chemal

Les frais <le ces ouvrages excèdent presqLe invirlli-
blement les évaluai ions, lmuis dans ce cas, Si les dépetses
de Pétablissement employé pour ereuser le Lac St.
Pierre ne se montent, suivant le rapport du Président
du ci-devant Bureau des Travaux Publies, qu'a £8,500
par année ; et si par suite du perfeciionnement des
machines et d'une plus grande expérience, on peut
enlever par saison beaucoup plus de 245,000 verges
cubes, ahis la dépense sera bien moindre que je l'ai
indiquée. En supposaut, néanmoins, que la dil'rence
de dépense contre le nouveau chenal, sans aucune
réduction, soit de £15,000, je vais maintenant examiner
s'ln' a pas des avantages équivalons à le conserver
en le considérant comme un chenal additionnel destiné
spécialement au passage des bâtimens d'un plus fort

tirant d'eau, le chenal actuel étant suffisant pour tous
les autres objets.

Un chenal de 300 pieds n'est pas sufilsant pour
aucun eutr bjet q uei celui que j'ai indiqué ; cette
largeur est susante pour que les bateaux à vapeur,
soit qu'ils remoniuent dles bâlimens ou non, pisn
nler le long d'une ligne continue de bouées 6loignées
l'une de lautre d'un quart de mille, et se croiser avec
les précautions ordinaires durant le jour; et il semble
que cela suilit pour l'objet dont il s'agit, car c'est
seulement dans les tems clairs et lorsque les eaux sont
hautes que l'on tente jamais <le faire traverser le lac
dutant la nuit à des bWtmens d'un fort tirant d'eau ;
le retard (le quelques heures qu'ils éprouveront de toms
cn tems à attendre le jour ne sera jamais (le grande
conséquence. A envisager-ce chenal sous ce point de
vue, toutes les oljections qi se rapportent à son peu
!le largeur tombent d'elles-mêmes ; et je ferai remarquer
ici que la fucilité avec laquelle le bateau à vapeur le
Vu/can a pu être guidé le long de la ligne des bouées

suRit pour me convaier que si la tranchée actuelle
de 150 pieds de lirgeur avait été achevée, tous les
bà imens alors échoués dans le lac ouraienît pu étre
amenés par ce chenal un à un et avec si.: quoiqu'un
chenal aussi étroit doive être tout à fait insuffisant dans
les circonstances ordinaires.

Distance.
Verges,
1,500
2,300
3,200

900
2,180

10,080
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donc qu'il est droit d'un bout A 'Poutre; que, d'après la
direction du courant principal de la rivière qui le

l2Jik traverse en ligne droile, et son action dont l'existence
est déjà prouvée, il y a de fortes raisons d'espérer que
ce chenal, une fois achevé, continuerait avec peu
d'aide A s'élargir à la téte, et pendant les deux pre-
rniers milles, à partir de la première bouée jusqu'à la
cinquième, où il traverse le banc de St. François et
où seulement ses bords sont très pou profonds; pendant
les ci milles qui restent, il aurait lavantage d'avoir,
jamais moins, et en gê96ral un ou dteux pieds d'eau de'
plus de chaque ce< qu'il n'y en aurait auprès d'une
tranchée faite à tr.avers -les bancs qui se trouvent au-
dessous du dernier phare. C'est seulement dans la
direction lu nouveau chenal que lon peut espérer
raisonnablement des améliorations dans la navigation
pour les objets généraux.

Maintenant nous n'avons à opposer à ces cnsiidé-
rations qu'un seul avantage possédé par l'ancien
chenal, avantage important, qui consiste dans sa lar-
geur jusqu'au phare flottant inférieur ; avantage tel que
si l'on avait l'intention (le faire un chenal pour tous les
objets, on ne pourrait le contrebalancer qu'en coupant
à travers les bancs de St. François un chènal de 100
toises plus large que l'on ne se l'est proposé, ainsi

.que je l'ai d(p remarqué..

Les raisons que l'on donne contre l'ancien chenal
se rapportent A sa direction tortueuse. Dans les
brumes épaisses qui couvrent si souvent le lac, il est
extrêmement ditficile <le savoir quant il faut prendre
les détours, ou même quepluefois de trouver le

phare flottant inférieur lorsque l'on remonte sur les
bancs. Une autre objection est la moins grande pro-
babilité, comparativement au nouveau chenal, du
succès de toute tentative que l'on pourrait fiiro pour
Je creuser d'une manière permanente, à cause (le la
faiblesse du courant depuis la phare flottant inférieur
jusqu'au point 13, qu'il paraît impossible de rendre
plus fort en y dirigeant une plus grande masse dl'eau,
et que l'inclinaison des eaux au sud, mentionnée dans
une partie précédente de ce rapport, semble menacer
d'une plus grande diminution.

Enfin, avant <le clqrcher à 6tablir la balance entre
ces avantages et ces désavantages contradictoires, afin
de donner l'avis que l'on attend <le moi, je prendrai la
liberté d'observer que la question n'est plus la même
.aujourd'hni qu'avant le commencement des travaux,
çuisqu'on y a dépensé une somme considérable, et que.
la formation du nouveau chenal est très avancée, et
qu'on a acquis beaucoup d'expérience sur la direction
lu courant, etc.

Si, en premier lieu, lorsque j'ai été consulté avant
le commencement <les travaux, on m'eùt représenté
que la quantité d'excavation nécessaire pour creuser
le nouveau chenal, et par conséquent la dépense,
serait presque le double de ce qu'exigeait l'ancien
chenal, au lieu de mae dire inconsidérément, comme
l'a fait une personne <lent je ne pouvais mettre en
doute la compélence, qu'après avoir comparé les ltoux
chenaux on avait trouvé que la quantité qu'il fallait
enlever dans le nouveau chenal Il n'excédait guères
cello qu'il fallait enlever dans le chenal tortueux
J'aurais pu douter que, quelqu'avantage qu'otrftt le nou-
veau cheÉial, ils fussent une compensation sufdisante pour
une aussi grande difdêrence dans la déiense, dans l'état
embarrassJ où se trouve le revenu <le la Province, et
j'aurais été forcé de décider que l'essai devait être
fait dans la ligne de l'ancien chenal. Mais aujour-
d'hui que les dirconstances sont changées, et consi-
dérant que £29,000(ou, suivant M. Ki raly, £28,000)
ont déjà été dépensés sur cet ouvrage, et qu'il fait des

gpr6É ê consid'rabl e l; expérie c e obtenuet rela-
tivem unt à lna irectionndu inourt veri et à- trier
1e nouveoau céhenal, donné une t M gînadce probabilit6i,
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non seulement qu'il restera ouvert, mais encore qu'il
s'élargira graduellement, et amènera par la suite une
grande amélioration dans la navigation, qu'on ne
pourrait jamais espérer du creusage <le l'ancien chenal
tortueux ; considérant également l'avantage d'avoir en
même teins un chenal additionnel droit pour les gros
bMiimens, avec ses nombreuses et pesantes bouées de fer
en dehors.du chemin les petites embarcations et des.
rapides bateaux-A-vapeur destinés aux passagers qui
voyagent durant les nuits obscures; également la né-
cessité, la dilliculté et la dépense de fermer le nouveau
chenal, aujourd'hui qu'il est si avancé ; et enfin, la
faible différence, vu la grandeur de l'ouvrage, entre la
dépense nécessaire pour compléter ce nouveau chenal
et celle qui.serait nécessaire s'il fallat l'abandonner
pour reprendre l'incien : de tout cela je conclus,

je l'avoue, sans hésitation, qu'il serait inexpédient
aujourd'hui de sacrifier la somme déjà dépensée et
d'abandonner-un ouvrage aussi avancé pjour une autre
route, qui, quelquesgrands que fussent ses avantages
en premier lieu, sous le point <de vue de l'économie,
ne possède aucun <les avantages que promet le nouveau
chenal qui peuvent eire conbidérés comme une com-
pensation de la faible ditTérence de dépense qui, a été

En conséquence, je soumets très respectueusement à
Votre Excellence, comme mon avis, que le nouveau
.dhenal devrait ýtre complété jusqu'à la profondeur
re uise, savoir : 14 pieds dans les eaux basses des étés
ordinaires, et jusqu'à la largeur <le 800 pieds ; cette
largeur étant, à mon avis, suffisante pour l'objet spé-
cial et principal le permettre aux bâtimens -d'un fort
tirant d'eau, <le traverser le lac à la remorque des
bateaux-à-vapeur. Dans ce but la ligne actuelle
d'excellentes bouées devrait être tenue complète, maiis
jusqu'à ce que ce chenal soit élargi ou s'élargisse de

lui-même, il ne sera pas nécessaire de faire la dépense
<le l'éclairer, vu qu'on n'a pas Pintention <len faire
usage durant la nuit, tant que le chenal actuel des
bâtimens continuera à suitire pour les objets généraux
du commerce. Les bateaux-à-vapeur 'peuvent s'en
servir avec avantage durant le jour, en gagnant un

.mille, mais il devrait étre défendu aux cages d'y
passer de crainte qu'elles ne brisent les bouées ou
n'obstruent le chemin des bâtimens.

J'ai, etc.,
(Signé,) BENRY W. BAYFIELD.

Cap. M. R.
Chargé de faire le relevé du Golfe St. Laurent.

Au Très Honorable
Comte vthcart, CI. C. B.,

Gou verneiur-G énéral, etc., etc.

Rap)portl de A. IH. Sims, sur les outwges dus
District de Gaspé.

MONTRiAL,, 9 Février, 1847,.

MoNqstrEvn,.- En conformité des instruictions du
Département, je soumets le court rapport, qui, suit sur
l'état des'ttavauk commis à ma chanrgo, Çt, des objetí
qui s'y rapportent sur lesquels on pourrait faire'd'àu'
tres dépenses avec avantage,

L'appropriatiôn denstiné,e à ces-ouvrag.es artéit
d'apies des évaluations de M. Alexandier Russell,- et
ils ont été exécutés par luii, entre le lierMa 84,e
1l80 Juin der-nier,depuislaulepqeesdvisd
leur achèvement me sont dAvolus; par conséquent,' daos

de chose qi ont étéý xposées plus- au- long da ale

ýLês ouvrages pà4r, lesquels-- la s ïtin, .'. Vr .op!ý6SI, iâ ét un,os- 60
?

V,

J,
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chemin de Percé au Bassin de Gaspé ; l'amélioration
du chemin de la Tête Rouge dans le Township <le

12 js1itet. Percé ; la réparation du lPont <le Kenmore, qui fait
partie du chemin de la Petite Rivière Ristigouche, à
Matapédiar, et la construction de ponts sur les rivières
Metis et Rimouski.

Un pont solide sur la Rivière Metis, long <le 360
pieds et haut le 22, a été construit pour £452 17s. 2d.
A l'extrémité est lu pont le passage (lu pont est
obstrué par une dallo qui sert à envoyer les planches du
moulin à scie de Metis au lieu d'embarquement ; £100
ont été demandés et Pl'fre de £25 refusée par la lier-
sonne qui occupe lu moulin pour reculer une partie de
la dalle do sa position actuelle sur le bord de li côte, à
l'extrémité du pont, de manière à fournir soussa dalle
un passage de 12 pieds de haut. Ce polit sera d'une
grande utilité pour les habitans du voisinage et ceux
<le Matane, aussi bien que pou r le chemin de la Poste
et les voyageurs lu District de Gaspé et du la partie
adjacento du Nouveau Brunswick.

Quoique l'îppropriaition ne comportât rien pour le
chemin dle Kenpt, la somme ie £37 18s, 9d. a été
dépensée pour enlever les arbres renversés et réparer
les fossés couverts, et les autres ouvrages oimagès
par l'incendie et les crues d'leau du printems. Le
parcours do partie <le ce chemin est obstrué par un
repoussis de broussailles; pour les abattre, et réparer
les détériorations causées palr l'usage, et rétablir le
pont construit on 1831 sur la Petite Rivière, à cinq
milles de la Ristigouche, il fludrait £355 15s. 6d.

Comme la somme accorlée pour lun6lioration <le
ce chemin ne s'élevait pas à la moitû de la somme à
laquelle sa construction avait 6t6 évaluée, il n'a pas
été complété sur la même échelle dans toute sa
longueur : pour le fimir le la même manière il fidrait
une dépense addil ionnelle cde £1,224 G6.

Le chemin de Kempt, construit par M. Russell pour
le Bureau cles Travaux Publics on 1842, 1843 et 1844
(quoique déjà ouvert en partie), a 97,î milles le
longueur, sur 78 desquels il n'y a que trois maisons.
Il <toit son imlortance à ce qu'il est le seul chemin
entre le St. Laurent et le District <le Gaspé et la partie
est du Nouveau-Brunswick, et dlans le cas d'une
guerre avec les Etts-Unis, ce chemin offrirait la seule
communication sûre entre les Provinces. Pour maintenir
ce chemin en état ericace il fiudrait une dépense
d'environ £200 par année, et il serait à désirer que
non seulement on encourageât les 6tablissemens sur
cette ligne par tous les moyens possibles, mais encore
qu'on accordlat £25 par anée à une personne qui
résiderait à li Rivière Assametqungan où le sol e t
impopre à la culture, et environ li même sonmme pen-
dant cquelquîes années à une autre personne .stitiotinée

,au pont de il anpdia. Ces Colons qui recevraient la
subvention du Gouvernement seraient tenus de nettoyer
le chemin des arbres renversés. Les deux perso mtes
qui reçoivent aujourd'hui les subventions ont été fo'rt

- utiles aux Courriers et autres voyageurs et ont contri-
bué à sauver la vie à plusieurs personnes.

Le site du chemin depuis Nobles, à la jonction <le
la Causapscal et <le la Matapédia, jusqu'à quatre
milles cde la llistigouclio, pourrait être transporté
avec avantage de sa position actuelle sur les terres
hautes de l'iitérieur, à la vallée do la \atapêdia,
qlui offrirait moins de côtes: et l'exploitation les bois
et une moins grande quantité de neige sont cles motifs
qui engageraient à tenir ce chemin ouvert pour ce

istrict durant l'hiver, ce qui n'a pas lieu sur la ligno
actuelle ; et un système judicieux d'êtablissemens
contribuerait puissamment au nième résultat sur
d'autres portions <le la même route.

La section dit chemin qui serait remplacée par ce
nouveau tracé est celle à laquelle on a jusqu'ici con-
sacré la plus faible partie des appropriations, et elle
oxige maintenant la plus grandedépense ; la distance

.Appendico
qu'il faudrait ouvrir a environ 34 milles de longueur, (Q. Q.)
dont 9 sont établis on, partie. Si l'on on jugé par co
que coûtent los chemins construits dans ce District, 12 Jumla
ce changement de tracé exigerait une somme d'environ
£5,100,

Il est digne do remarque que cette somme ajoutéo
à £5,514 18s., montant dépensé sur ce chemin sous
la direction do M. Russell serait moindre que £10,875
8s. Cd., somme estimée en premier lieu pour compléter
la ligne actuelle seulement, sans cette modification
considérable, qui seule ferait un chemin utile, outre
qi'ello augmentorait la valeur et l'utilité du chemin
de Kempt. Ce changement aurait lieu à partir de la
terminaison lu chemin do Matapèdia, décrit dans la
section suivante.

Le chemin qui va de la Petite iivière Ristigouclho
à la Matapédia est bien habité depuis la Pointe do la
Croix, vis-à-vis Campbelltown, dans le Nouveau-
Brunswick, jusqu'à sa terminaison à l'embouchure do
la iatapèdia; 78 milles de ce chemin ont été bien
faits, de 18 pieds de largeur sur un terrain sec et plan,
et do 10 à 14 pieds sur le bord (les côtes, avec la
construction (lo trois ponts d'une meilleure manière
que celle qui était indiquée dans le devis, qui n'était
fait que pour 6-,, milles seulement. Le coût, y compris
lo relové et lo salaire du surveillant, ne s'élèvo qu'à
£581 1s. 9d.

L'ouverture d'un chemin sur le bord de la côte
qui s'élè,ve derrière les terres basses, et la construction
d'un pont sur la Petite Rivière, n'étaient pas prévus
dans la somme accordée suivant l'évaluation, mais
comme e territoire estsubmergé au printems tellement
quîe les iabitans sont obligbs d'en sortir, ils désirent
vivement que le chemin on profondeur soit fait de
manière à pouvoir servir à cette époque de l'année.

La ligne a été arpentée, et le chemin jalonné ; la
longueur à faire est de 1 mille, et le coat probable,
y compris les ponts et l'aide pour construire un pont
sur la Petite Rivière Ristigoucho,serait de £350 13s.

Le chemin dlo Grand' Nouvelle, construit par M.
ulissell pour le Bureau des Travaux Publics, a 28

nilles do longueur, et relie le chemin <le Kompt aux
établissemnîcs do la Baie des Chaleurs; £123 16s. 8d.
(auxquels l'évaluation no pourvoyait pas) ont été
dépensés pour reconstruire des ponts détruits par
l'incendie et consolider la levée de celui qui traverse
la rivière de li Grand' Nouvelle, faute duquel on ne
pouvait faire usage du chemin; comme les habitans
des environs avaient souffert de l'incendie ils n'étaient
pas en état de reconstruire lo pont.

L'ouverture d'un chemin depuis la Rivière du Loup
sur cette route jusque près dlo la Pointe do la Croix,
où un Bureau do Poste a été dernièrement établi,
épargnerait aux habitans et aux voyageurs qui vont à
Campbol4town un détour de trois milles. La distance
est d'environ 1ý, mille, et coûterait probablement £85
en sus <le ce que les labitans pourraient fournir.

Après avoir examiné le pont do Kanouraska on a
trouvé qu'il était trop détérioré pour pouvoir otre
réparé, et comme il existait un site beaucoup plus
avantageux à une petite distance en remontant la
rivière, on y a construit un pont do 325 pieds de
longueur et do 18 pieds d'élévation ; ce qui a pu
êtro effectué au moyen (Id la somme de £20, accordée
pour réparor l'ancien pont, en se servant dos pièces
do bois qui étaient encore saines dans ce dernier.

Ala suite d'une très forýte crue,un baume qui sorvait
à retenir les bois dans la petite rivière du Port
Daniel a été emporté, et en bôuichant la rivièr une
partie des eaux se sont ouvert un chenal à travoxi la
cto do sable, à l'extrémité otest" du pont, et il a
fallu en conséquence continuer la cuIlée et construire
une ailo on amont pour lo protégr. Cestravaut
ceux qu'il fl fo pour onsôlider o pont do
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A ppendicc
eQ.) l'anso à Beaufils, endonmagé par la mer, ont occa-

sionné une dépense de-£41' 10s. non' prévue dans
a juiIli't l'appropriation.

Dans le Township do Percé, doux milles du nouveau
rhemin ont été faits près do la Tête Rouge, et il a'
été construit dans cette distance neuf ponts de 80 à
115 pieds do longueur, et de 6 à 13 pieds do hauteur
moyennant une déponse do £340 19s. 9d.

Il est à propos d'observer que certaines parties du
chemin entro la Grand' Rivière et Percé sont dans le
plus mauvais ordre possible pour le passage des
voitures à roues et do beaucoup inférieures à toute
autre partie de la route postale dans ce District.

Les endroits où il y a le plus à redire sont deux
descentes dangereuses près de la Grand' Rivière, d'un
dans quatre et cinq. Pour éviter ces cinq-huitièmes
d'un mille, il faudrait un nouveau chemin qui coûte-
rait probablenient,........................ £106 8 2
Et la construction de 1 mille de ele-

min près de Percé ferait éviter le
maintien d-deux ponts assez dispon-
dieux et réduirait deux mauvaises
descentes, moyennant une dépense
probable do..............,............... 163 10 10

Pour assimiler cotte partie de la coin-
miunication aux chemins do can-
pagne ordinaires, il faudrait dépon-
ser entre Percé et la Grand' Ri-
vière, en sus des sommes ci-dessus,.. 480 0 0

Totul,............ £749 19 0
Le chemin entre Porcé et le Bassin de Gaspé, long

de 31 milles, avec le chemin qui se dirigé sur la pointe
St. Pierre de 2î milles de longueur, relie ensemble
des établissemens dont la valour des exportations ex-
cède annuellement £25,000, et facilite le transport de
la Malle et la communication avec la Douano et les
Cours de Justice. Cette route n'était ci-devant pra.
ticable que pour les piétons.

Co chemin a été construit de 18 pieds do largeur.
excepté sur là penchant des côtes où il n'y a que 15
pieds, et'les arbres ont 6t abattus 1 23 pieds de
chaquO côté, avec 22 ponts le 60 à 214 pieds de lon-
gueur et de 8 à 22 pieds do hauteur,

La construction do ce chemin y compris lo relevé
et la surintendance locale, a coûté £4,481 13s. 2d.

La dépense de la construction de ce chemin a été
le beaucoup augmentée par suite do la destruction

par l'incendie des ouvrages presque terminés, et en
conséquence d'un grand abas do neigo survenu le 20
et 21 Octobre dernier, les contrats passés pour Pen-
lèvement du bois le long do la route du côté nord de
la Baie de Gaspé n'ont pu étre exécutes complète-
ment.

Pour ces raisons, il faudra une somme de £158
13a. 6d. pour régler les balances des contrats .exis-
tans.

Pour compléter l'utilité du chemin de Percé au
Bassin de Gaspé il serait.à propos d'établir d'oa'tra-'
verses sur les riières Mailbalo et St. Jean ou Douflas,
lesqueied c6ûteraidntprobablmàoit£70 pour les bac,
et il fa0d'ait encore £20 6l å'ue année, d'tre cque
pourraieitdônnei loe voyageors, peur engager un
traversier à demeur'r à ladlriidro Doula, qui coule-
à teniïilé laÈüguà do teo abl'ni o des bara-;
cl idòi, qui -est sans habitans :pondKii plus do deux
milles o les voyaers éprouvent souve beän
coup e etrd et de di 1 se poer l n

a eis di assifde sp au
B é àhló$ièbid4 iill '8 6

Appence
directe, et celle que Pon suivrait en hiver lorsque la
g lace existe, nmais n6.té et pendant le printems et
I autorne, il serait difficile Qt.sOutent inmpossible d'y uu
traverser les chevaux et içs voitures.

,?our relier le chemin de Percé au Bassin de Gaspé
avéö là chemin, de la rive nord de la lîie de Gasp4
il serait lioéssair de traïer' un cllemiin à travers
la pointe do terr" 'qii sépare les bras du nord-
ouest & du sud-ouest ubstitunt s traverses, qui
sont plus dbeltéci lu vent et qi no'soit longues qiué
d'un demi-mille ou trois quars dé'mille hacunie; à
colld que nous avons mntioniée,' qui est beaucop
plus exposée et trois fois pls'lge.

La distance serait d'environ doux milles et la dé-
pense se monterait à £165 1s.,

Du côté nord de la Baie de Paspé, il milles ont
été relevés et la plus grando partie' du bois a été
enlevée au prix de £/8 1'0s. 9d.

Pour compléter le·chemin depuis White Brook à
un millo 'et un quart au-dessus du moulin de Masher
4usqu'à Indian Covo; la distance d'environ 16 niillàs
il faudrait, en sus du mitant' dépensé cette année
une sonme do £1,608 4s. 2d.

Ce chemin est nécessaire parce que l'état incertain
de la glace empéche, pendant la plus grande partie de
l'hiver, les habitans d'aller au Bassin do Gaspé. où
se trouvent le Bnroau de Postq, la Douane et la Cour
de Justice, et pendant l'été, ils sont forcés de faire
usage de voitures d'eau incommodes et incertaines, ou
d'attendre que la marée leur permette de suivre 'la
grève à pied.

L'ouverture d'un chemin de la Baie de Gaspé à
l'anse aux Griffons, et de là-à la Qivière fi Raenard
et au Cap Rosier, serait avantageuse aux habitans et
à ceux qui font naufrage sur cette partie. de lv àcte
et qui souffrent de grandes incommodités et souvent
perdent la vie faute de ce chemin.

Do la Baie de Gaspé à l'anse au Grif-
fon la distance est d'environ 8J
milles, et le coût probabm serait...., £1,32 5 6

De l'anse au' Griffon à la Rivière au
Renard, envirun 6J mille,......... 969 14 2

De lanso au Griffon à i'établissement
situé au-dessous du 'Cap Rosier, en-
viron 10 milles, coût probable,..... 1,131 18. 6

Total,...£88 13 2

Le pont de Rimouski est le seul ouvrage, comprïis
'dans 'l'appropriation qui n'ait pas été exécuté; sa
construction aurait été livrée à la concurrence 'pu-
blique il y a-plus de dix-huit mois sans 1s bjetioni
de W. Prico, Ecuyer, quia prétendu "que le site et
le plan projeté gèneraient P'accès:de son quai à bois.

Dses soutmssions.pour la construction do ce pont ont,
été reçués on Novembre dçtnir, mpis,o p ela
soumission là plus basse dfpssaà le nrtant
à ce ,service, le contr4 pour la constr ciond pont
n'a pas encore été doné.,

t '4rr"'



1l Victorioe, Appendice (Q. Q.) A. 1847.

Appendice
(Q. Q,) La distance est d'environ 21j milles et la dépense

serait probablement do £2,611 2s. 9d.
is Anei~t, Les obstacles que présente le chemin entre Québec

et le Bassin de Gaspé, qui n'ont pas encore été signa-
lés dans ce rapport, sont :

La Grande Rivière Cascapédia, large de 2040
pieds à la traverse ; elle n'est pas guéable ; le coût
probable d'un pont serait de £2,160.

La Petite Rivière Cascapédia, 2,100 pieds de large
à la traverse, guéable nu quart de la marée; coût pro-
bable d'un pont, £2,040.

La Grande Rivière Bonaventure, traverse 2,400
pieds de large, guéable à l'eau basse; un pont sur les
Barachois coûterait probablement £1,514 Is. Od.

La Grande Rivière du Port Daniel a une traverse
guéable à l'eau basse; longueur du pont requis 500
pieds, coût probable £840.

La Rivière du Grand Pabos, non guéable, a une
traverse de 736 pieds de largeur.

La Grand' Rivière, guéable à l'eau basse; coût pro-
bable d'un pont £660.

£ s. n.
La dépense totale pour ouvrage sur les

diverses sections, ainsi que détaillé ci-
dessus .................................... 6,358
A ajouter : £ s. n.

Coût du relevé du Pont de
Rimouski, site et plan du
même,...................... 39 4 0

Compensation pour domma-
ges, ............ ........... 6 5 0

Montant du salaire
de A. J. Russell
comme Surin-
tendantdeseie-
mins de Gaspé,
et du chemin
des Caps, de-
puis le ler
Mai, 1845,jus-
qu'au 30 Juin,
1846, ........ £369 17 4

Montant du salai-
re d A. 1-.
Sims comme
Surintendant
des chemins <le
Gaspé, depuis
le ler Juillet
jusqu'au s1
Déc., 1846,.,£128 0 0

497 17 4
Moins partie le cette dé-

pense couverte par une
remise faite par les niar-
chands sur des approvisi-
onnemens fournis aux
Entrepreneurs nu risque
du Surintendant,......... 3 10 8

8 0

-- 45 9 0

464 6 8½
Frais de Poste des envois

d'argent, lettres et comp-
tes,......................... 65 12 4j

Magasinage, loyer le Bu.
reau, combustible et chan-
deltes, ...................... 39 15 10

Papeterie, impressions et
avertissemens,............ 2 6 34

Frais d'encan,................ 16 17 9
Autres dépenses contin-

gentes, ..................... 221 5 9
376 18 0

Total' jusqu'au 31 Décembre,tS46,. £7,244 I 8

Appendie'
Les chemins, comme ci-devant, ont été donnés à

l'encan au rabais, à la personne qui demandait le
moins cher et pouvait donner caution, les Entrepre- 12 JaW.&
neurs et les ouvriers recevant de petits paiemens e
mesure que les travaux font des progrès.

Des arrangemens ont aussi eté faits pour fournir des
provisions à ceux qui ne pouvaient pas s'en procurer
autrement.

Le nombre des contrnts passés a excédé 180, et en
intéressant personnellement un aussi grand nombre
d'ouvriers, on s'st assurù la plus grande somme
d'ouvrage possible pour la somme lépensée.

La cédulo suivante qui indique les ouvrages pour
lesquels il conviendrait le faire des appropriations est
une récapitulation rie ceux qui ont été évalués et
proposés par M. Russell, avec quelques autres dont la
nécessité s'est fait sentir depuis.-

Montant dépensé sur les
chemirniset pontsdeKempt,
Grand' Nouvelle et Port
Daniel et nécessaire
pour faire face à la répa-
ration des ouvrages dé-
truits par l'incendie sur le
chemin <le Gaspé,.........203 5 5

Nécessaire pour satisfaire
les contrats nun yéglés sur
le chemin de Gaspé,...... 158 18 6

301 18 il
Pour acheter des bateaux pour les traver-

ses de Malbaie et Douglas, et ouvrir
un accès au Pont de Métis........ 170

Pour compléter le chemin de White
Brook i l'A nce des Sauvages, du côté
nord <le la Baie de Gaspé,.......,...... 1,608

Pour réparer le chemin de
Kempt,.................... 355 15 0

Autres améliorations nu
même,......................1,224 0 0

1,5S0
Pour les réparations et l'nmé- 269 19 0

lioration <lu chemin le
PercéàlaGrand'Rivière, '480 0 0

0 0

4 2

749 19 0
Chemin le l'Anse au Griffon à la Baie de

Gaspé, ......... .................... 1,632 5 6
Chemin de Metis à Matane,............. 2,611 2 9
Ouvrir un chemin (lu bras nord-ouest au

bras sud-ouest du Bassin <le Gaspé,... 105 1 0
Chemin en arrière des Terres Plates,

près <le la Maap i .................. 353 13 0
Chemin depuis le Chemin le Grand'

Nouvelle jusqu'à l'Eglise dle la Pointe
<le la Croix,.............,.............. 85 0 0

Chemin pour joindre le Chemin de
Matapêdia au Chemin <le Kempt,
(près de Nobles,)........................ 5,100 0 0

Chemin <le ['Anse au Grimmn à la Rivière
au Renard et au Cap Rosier,.......... 2,101 7 8

Pont sur la Grand' Rivière,.......... 060 0 0
" la Rivière du Port Daniel,..8.. 840 0 0

1aGrandeRiviè~r3enaventure, 1,514 i 0
la Petite Rivière Cascapédia,..42,040 0 0
laGrande " ... 2,160 0 0

Les ponts mentionnés dans cette liste sont placés
dans l'ordre de leur utilité, comparée avec la d6pense.
Les ouvrages énumérés au commencement de la
cédule sont de,bien plus gratido, inportance que ceux
qui sont mentionrns à la fin.

1
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La carte ci-annexée des chemins de Kompt et dà
Gaspé, compilée par M. Russell, indique* la position
dos différons ouvrages exécutés depuis 1842 jusqu'à
ce jour, et ceux dont l'évaluation se trouve dans la
cédulo qui précède,

Jo demeure, etc,,
(Signé,)

T. A. Begly, Eer.,
Secrétaire dos Travauï Publics.

A. H. SIMS.

N.

Rapport sur le commerce du Sa8uenay.

PORT DE QUE1Eo.

TAULEAt du commerce qui se fait au-dessous do Quâ-
bec, le nombre et le tonnage des bôtimions qui y
sont employés, et les quantités et la valeur des
exportations des rives nord et sud du St. Laurent,
suivant les acquits pris à la sortie du Saguenay
et la Pointe aux Pères, on 1845 et 1840.

1845.
Parti du Sagonny,......36 vaisseaux,.. ..13,369 ton.

d de la Pointe aux
Phos,...............36 " .... 12,347

72 Ce
Du Saguenay, etc.

Madriers, morceaux,.3884,301
Bouts de madriers,...... 39,069

26,710 <'

£ s. d.
28,757 10 0

De la Pointe aux Pères.

AppenIëaeO.Q Q
Rapportsurle cheminprojetéde la Baie des Ha! Ha!

12 JniJ[le i

Bytown, 1cr Avril, 1847.

MO4SmEU,-J'ai été fort aise d'apprendre par votre
lettre du 24 du mois dernier, que l'espoir'de trouver
unc meilleure ligne de chemin pour aller au Saguenay
était réalisé, car, s'il m'est permis de me servir de
cette expression, je m'intéresse vivement aux éta-
blissemons qui y ont été commencés,- et je connais
peut-être mieux que personne la mauvaise influence
quo lo mauvais choix des lignes de chemins exerce sur
les nouveaux établissomens.

Je crains néanmoins quo lo rapport qui a été fait
no donne trop d'espérancos quant à la brièveté de la
distance, probablement parce qu'elle n'a pas été
mesuréo ; car si je ne me trompo pas on supposantý
que la Baie dos fta Ilia 1 est la meo que la Grande
Baio,la distance do cet endroità Ste. Agnès doit, suivant
la géographio du pays, excéder 50 milles, même ei
ligne droite. La facilité avec laquelle cette route a-
pu être parcourno comparativement à l'autro. a fait
que les explorateurs ont attribué un chiffre trop faible,
à la distanco., Pour éviter do semblables erreursdanï
ces explorations, lorsque je n'ai pas réellement clafnê
la distance, j'ai toujours tenu note du nombre do pas
comme pour un livre de campagno régulier, mmen
lors que los distances étaient plus grandes. A moins
que la distance ne soit mesurée de cette manière, ou
chaînée, il est impossible (o ne calculer cette distanc-
qu'à 40 milles si la Grande Baie est la Baiôbdés
-1a ha 1

Madriers, morceaux,....331,320 Je crois comprendre en quoi consiste la diece
Bouts de madriers,...... 28,988 entre les deux évaluations. D'après cquej7a, ap0 i
Lattes,...................... 5,875 ... 350 0 0 do la ligne de St. Urbain à la Baie desJ-a I Ha j

__n'ai aucun doute qu'elle coûterait réelôment près1 do
£56,855 10 0 £20,000, pour construire un bon ehômin de 18'W 26

1846. pieds de largo, bin arrondi au milieu> toutts lespierres enlevées, et les marais bien fossoyés, et'cM&
Parti du Saguenay,......43 vaisseaux,....16,328 ton. pierrés, avec des fessés couverts et des ponts solàkii

4 do la Pointe aux et les crêtes des côtes bien abattues commo
Pères,...............24 " .... 9,170 " snt dans la plupart dos chemins quo j'ai faits

- - dans un pays rem pli, de montagnes et de rcés o
67 " 25,498 il y a bie des Coupes à faire d»ns fl'Rdnb dés c6tes

Du Sauena, ~.des rochers àfaiire sauter, des marais àX fasciner-et'à'De Seguenay, etc.un pareichemin pourrait coOter £800p
£ s. d, mille in plusieurs endroits, dans un pays aussi dificile,

Madriers, morceaux,.415,559 et aussi impraticable (ue celui que paratti
Madriers, bouts,......... 41,908 '' 34,532 10 0 ligne do St. Urbain; et je ne loute pas qiýun ch6miK
Planches,............... j.376 76 o o comme celui que j'ai décrit doit 0é 0valu

somme, et peut-être qun'après tout il s'y trouverait tô
De la Pointe aux Pères. de côtes pour quil fûtvraimnttile. Egalemntla

Madriers, morceaux,....241,096 distance à laquelle èc rapporte 1êvaluàtion
Madriers, bouts,......... 18,870 ... 20,088 0 0 i
Lattes,.................... 3,376 ... 202 10 0 par Ste. Agnèsà 40 milles Seulement (cifre peut.;tre

de moitié trop faible), et l'esp'èce de.' cheminý dont il.
£5e4,898 0bien sr,'être tishpIe

dli erd 10 0o1 12 piedsdo largeur, ibrtueux polir
La séchorosse extraordinaire do l'année dernière éviter les obstacles, et construit d'e manro tiàs

a empêché do marcher un grand nombre do moulins,
autrement plus do 600,000 madriers auraient été dans les maras. Un:parei chemi serait indubita-
ajoutés aux exportations. blement très utile, car

charrettes, il ferait un, boncemndpietue
Le commerce entre Québeo et les localités situées

au-dessous peut-être porté à plus do £120,000 par et c'est précisément la saison où il serait l lu c
année. caro ranspor peuve

(Sigué,), Hi. JESSOP. ment pàl! eau.
Collecteurr .*-Q

Douané, Québoo, L om e£~0,ae 2~eis'
6 Jaavier, 1847'fGe~sd 1~é ufrmtpu a?1d hmb'd

£20,00,pou construire dn on chn d 1'2

nt loPrtsdsctsbonaatY óm lòl
son dasl lpr o heisq.ja at

das n ay rmpi o otano e d .ohrs;
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Appendice
(Q, Q,) Malbaie ni sur aucune autre grande rivière. Mais la

constructiond'unchemincommecolni que j'ai décrit cn
12 Jull. premer lieu, quand méme le pays serait de la nature

ia plus favorablo, coûterait £110 par mille y compris
tous les frais d'arpentage, les dépenses contingentes
et la surintendance, avec de bons ponts bien solides
sur tous les cours d'eau. C'est là le taux le plus bas
auquel j'ai pu faire exécuter de semblables ouvrages
sur des chemins d'environ 30 milles de longueur, pris
dans leur ensemble, et c'est environ 20 pour cent
moins que ces travaux m'ont généralement coûté
dans cette Province. Rien que pour déraciner les
arbres, sur une chaussée de 20 pieds de largeur, dans
les bois de grosseur ordinaire, et dans une terre facile
à remuer, il en coûte £50 par mille, sans former le
chemin en aucune manière.

Supposé que la distance soit de 50 milles, et la
dépense de £140, il coûterait £7000. En faisant
Ie chemin de 15 pieds de largo, en ne travaillant pas
sur les points où lo terrain est naturellement sec, et
en concentrant toute la dépenso sur les plus mauvais
endroits, et ei ne calculant la distance qu'à 50 milles,
on peut construire un chemin do charrette pour
£5,500 sans un pont sur la rivière de la Malbaie,
c'est-à-dire si le site est aussi bon qu'on le dit.

Etant accoutumé aux travaux durs, pour les avoir
faits dans ina jeunesse. et ayant en outre l'avantago
de l'instruction que j'ai reçue do mon frère aîné et 0
son expérience dans la construction des chemins, et
ayant par moi-même construit 250 milles do chemin,
et ayant pris lhabitude de noter la somme d'ouvrage
que les hommes peuvent faire, et les pertes, les inter-
ruptions et les dépenses auxquelles ils sont exposés
par suite d'une grande variété de circonstances, et
de les réduiro à des cliffres, il ne serait pas naturel
de supposer que l'évaluation d'une personne mmo
intelligente' qui aurait une expérience locale limitée
serait exacte si elle différait beaucoup de la niiennte,
relativement au coùt des chemins et ponts. Je suis
conduit à faire cotte assertion par le désir que j'ai de
vous épargner les inconvéniens et le désagr 'nment
que pourraient causer des évaluations trop faibles.

Si je suis bien informé la sommo de £1500 a été
obtenue ci-dovant pour ouvrir un chemin jusqu'au
Saguenay, et je crois que plus do £600 (le cette
somme ont été dépensés pour tracer la route de St.
Urbain à la Baie des lIa ! Ila ! Je nu sais si cela est
vrai, mais je ri crois que cette dépense d'arpentage
soit aussi exhorbitante qu'elle le parait, vu la nature
du pays. Sur la ligne proposée par Ste. Agnès, la
difficulté sera bien moindre, mais il n'y a pas d'éco-
nomie a faire des relevés précipités et umparfaits ; en
plusieurs cas, la P>rovince a perdu beaucoupm d'argent
par des chemins mal tracés.

Il y a des hommes peu instruits dans les paroisses
de la Baie St. Paul, les Eboulemens et la Malbaie,
dont le Dr. Laterrière peut nommer plusieurs, (lui
pourraient mieux juger d'une ligne do chemin que
plusieurs de nos Arpenteurs, qui né sont pas versés
dans cette branche des travaux d'art.

J'ai, etc.,
(Signé,) A. J. RUSSELL,

ci-devant Surt. des chemins do Gaspé.
L'hon. C. E. Casgrain,

Commissaire des Travaux Publies.

MALAIE, 14 Mars, 1847.

MoNI;EUR,-J'ai eu l'honneur de vous adresser
une lettre le 10 du présent, par les personnes qui ont
dernièrement traversé de la Baie des Ha ! Ha ! par
la ligne que je vous ai communiquée, comme êtent
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plus avantageuse pour un chemi de communication (Qrue le tract qu'en fait M. J. B. Duberger. Au
départ dles susdits explorateurs (qui sont B. Ville-
neuve, E. Côté et J. Audet,) poutr les Eboulemens,
je ne pensais pas que l'esquisse, que nous avons fait
faire de ce chemin, serait termimuée ; mais comme ellu
ne l'a été qu'à l'instant du départ des sus-mentionnés,
et que ma lettre était écrite, il n'en a pas été question,

Uis, à présent que vous êtes en possession de cotto
esquisse,je vais répondre à votre lettre du 3 du pré-
sent, dans laquelle vous me faites l'honneur de me
communiquer l'intention de l'Ilonorable C. E. Cas-
grain, C. T. P., relativement aux deux chemins
projetés et dont le choix ne peut être fait que d'après
la rapport le plus favorable des deux.

Conformément à ce que vous trouvez nécessaire, je
vais répondre à votrò lettre en forme le rapport.

1.-L'esquisse on question a été tracée d'après des
distamnces estimées, le chemin qui y est tracé en noir
est d'après des distances connues par les limites des
seigneuries, et les colonnes sur les terres de la Cou-
ronne.

2.-La course générale du chemin, partant du
premier pont sur la rivièrc de la Mabaie à gagner
la Baie (les Ha ! lia! est nord-ouest.

3.-De la rivière de la Malbaie où nous démon-
trons le chemin la traversant, à gagner les habitations
(le St. Urbain (Baie St. Paul) la distance peut être de
neuf milles, et ce en terrain planche et fertile ; les bois
sont,--merisiers, bouleaux,pin (blancet rouge), épinette,
cèdres, sapins, etc., etc., et pareillement de ce point
de traverse à revenir aux habitations <le la Malbaie1 et
des terres de la Couronne.

4.-Partant de ce même point (le traverse (voyez
l'esquisse) à gagner la .-ieu <les la ! fa ! les bois
sont,-érables, m.erisiers, bouleaux, cèdres, pins, épi-
iiettes, sapins, etc.; le sol, terre jaune et terre végéta-
bi, et ainsi, ce chemin se continuerait dans une
vallée fermée par des inolitagnes, qui sont à une
distance irrégulière les unes des autres, laissant entre
elles des espaces considérables, propres à y former les
établissemens avantageux.

Les montagnes, (telle que démontre l'esquisse) en
quittant la rivièru de la Malbaie, se rapprochent
les unes des autres, mais cri gagnant l'intérieur, elles
s éloignçnt graduellement pour nie se rapprocher qu'au
petit Lac St. Jean ou le passage entre des monts du
granit, devient pour un court espace, très étroit ; ce
qi est cause (lue de pitécédens v'iiteurs ne pouvaient
trouver un pssage convenable ; et ce point formait un
obstabl ue s dernières recherches ont enfin fait
avantageusement disparaître.

5.-Depuis le petit Lac St Jean, à gagner la Baie
des ia ! la! la distance est d'environ douze milles,
et les montagnes, plus l'on gagne le nord-ouest, plus
elles s'éloignent, laissant entre elles un vaste pays,
plan et fertile, tel qu'il doit étte déjà connu par de
précédens rapports.

6.-Tant qu'aux différentes distances nécessaires
à être connues d'un point à un autre, il vous plaira
d'avoir recours à ma lettre <lu 10 du courant, et à
l'esquisse que vous possédez, où, en basant nos estimés
sur une échelle de trois milles au pouce, nous avons
,Mrs toutes les précautions possibles pour rapprocher
nos distances idéales aux distances réelles.

7.-D'après ce rapport, l'on voit que la vallée dans
laquelle notre ligne de chemin passerait (c'est-à-dire
dl la rivière do la Malbaie à gagner la Baie des Ha!
lia !) pour les trois quarts de cet espace, dans un
terrain fertilé otpresqu'ontièrement planche,conséquem-
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âécouragement, la misère et les dettes, et après des
années le travaux, sont forcés d'abandonner des terres
qu'ensuite l'on suppose n'être pas fertiles, quand le
plus souvent elles le sont, mais que les forces du
premier occupant manquent assez souvent au moment
où il est à la veille de retirer le prix des sueurs le
son front ; la preuve de ce fait, c'est qu'assez souvent ce
n'est que le deuxième ou troisième occupant d'une
même terre qui retire les fruits que Io premier n'a pu
atteindre.

8.-Avant de terminer ce rapport, je me ciois
obligé clans l'intérêt publie, de vous observer que
pas même vingt mille louis suffiraient pour faire le
chemin de la Baie St. Paul à la Baie des Ha ! -la ! et
les longs espaces que ce chemin traverse dans un sol
aride et inculte, tantôt traversant des montagnes, sans
autre moyen que celui d'en gravir le sommet, tantôt
des plaines incultes, que l'art ne pourra jamais essorer,
tel que doivent le mentionner le plan et le rapport le M.
J. B. Duberger ; lorsque ces choses seront prises en con-
sidération et comparées avec les avantages queNle
second chemin offie, je ne crois pas qu'il soit alors
possible de sacrifier de nouvelles dépenses dans le
premier chemin, tandis que déjà des personnes s'offrent
pour deux milles louis (£2,000) à faire les explora-
tions, plans et ra pport olliciel, ouverture complète du
chemin que nous proposons, pour toutes saisons, et
même bâtir les maisonnettes nécessaires à la suite <les
voyageurs.

Croyant, Monsieur, avoir rempli ce que vous expri-
mez comme nécessaire à vous être communiqué en
forme de rapport, il me resto à vous prier de m'écrire
dans le cas où ce rapport ne serait pas suffisant et que
d'autres informations deviendraient nécesaires.

J'ai, etc.,

(Signé,) THOMAS SIMARD.

GitANDE BAIE, 25 Mars, 1847.

C. E. CAsanGrt<, Ecr., C. T. P.

MONsiuER, - Votre lettre du 3 lu présent m'ist
parvenue le 22 etje m'empresse d'y répondre en vous
donnant les renseignemens qui sont on mon pouvoir;
quoique je ne sois pas en ma demeure où se trouvent
déposées mes notes d'arpentage pour y avoir référence
sur les principaux points, je pense pouvoir répondre.
EIn même toms vous trouverez ci-inclus un petit plan
fait à la hüte sur du vieux papier, le seul de cette
description en, ma possession pour lequel je vous prie
de m'excuser. Ce plan devra, dptn coup d'oeil,donner une idée des chemins déjà tracés dans ces
localités, ainsi que des autres seulement ébauchés.
Vous me permettrez do faire quelques remarques là-'
dessus.

Vous mé demandez, premièref t, quelle est lkditance etre la Baie St.idl dlaGåran deB'ié Bufaje
des I H'a? La longueur2de à rò e 'tracée pa moi e'n
184$, årt t dû jn dédpmrt situé è nirn È

Il nest pas aisé de vous donner un aperçu du coût
probable de l'ouverture de ces routes sans en avoir fait
un examen tout exprès, tel que recommandé par M.
Russell dans son rapport à ce sujet; quand à moi,
l'idée que j'en aurais, fésant allusion à la route de la
Baie St. Paul, ne serait fondée que sur une estimation
moyenne qu'ont faite des gens qui y ont passés. Je
pense néanmoins que leurs estimations étaient souvent
exagérées, et pour cela je ferai une certaine allouance,
et dirai qu'avec £15,000 courant, il me semble que
l'on pourrait faire une ouverture suffisante pour.y pas-
ser des voitures, hiver et été. La route de M. Ballan.
tyne à Chicoutimi est d'une nature un peu difficile à
estimer, ne sachant pas ce que coûterait l'excavation
profonde de îOssés indispensablement nécessaire pour
l'égoût de la savanne qui n'est pas de moins de 50 à
55 arpens de longueur sur cette route.

Aujourd'hui nous devons parler d'autres routes dé-
couvertes depuis l'exploration de ces deux dernières,
et si nous on jugeons -d'après le rapport des gens qui
en ont dernièrement. exploré une nouvelle, partant de
la Grande Baie à la Malbaie, laquelle vous. trouverez
désignée sur le plan nommée "Audet's track," serait
d'après ce qu'ils en disent, des plus avantageuses, et
ce sous plusieurs rapports; premièrement, en ce que
cette ligne serait directe à la Malbaie, passant tout le
long on bois vert favorable pour l'entretien des chemins
d'hiver, avec peu <le côtes, et deux tiers de l'espace
propres à y former des établissemens do culture, et- la
distance n'exéèderait pas 15 lieues de la Grande Baie
aux établissemens du Lac Nairne, dans la Paroisse de
Ste, Agnès, joint à cela une portion de cette distance
est déjà ouverte par des chemins de pinière du côtf
do la Malbaie qui doivent se continuer dans cette'direc.;
tien. Je pense que l'ouverture d'un toi chemin pour
les voitures d'été n'excèderait pasla somme le £5,000
courant. Je ne <lois pas omettre quo la Poste, par,
cette route, pourra aussi toucher aux deux paroisses
voisines, lesquelles par le chemin de la Baiet.Paul
on seraient privées. Cette autre route, à laquelle vous
faites allusion, de la Grande Baie à Chicoutrnimitracée par
M. Ballantyno, est aussi désignée sut le plan. Je
dois vous dire qu'elle est impraticable en fait de chemin
d'été; nous nous en servons on hiver parce que1a
partie qui est en savanne en prend unebonne,pàrtiôn le
fonds en étant gel6 permet de pénétrer à travers, et,
le nombre de côtes dans les autres prties 'sont de
plus désavantageuses à franchir, de manièrenq
considérant la nécessité qu'il y aiurait de putyir - Ux
savannes et les travaux ensuite nécessaires pour faire
cette partie-là passable, ' joints au nombre de c6
toyages qu'il faudrait aux côtes sontsiltants pour
adopter d'autres lieux -de commurication. tAcette
fin vous trouverez une f oute trac6edr* leOur
depuis la lettre A, comme point de dépa 'Ni la e
chez Mars à C, Rivière du Moulin,passant par Bþ
D, laquelle offre un passaa qui serait d lfacies
vu le peude èôtés suriettslgne, qi, "telles oll
sont, serontirès aisées à franchir, etel utre lasa vaie

ri cette parti&ëst r4tr6l sird5 å

-

Pý

uno rot e1ja'ead
V r,.

ment avantageusement habitable, ce qui engagerait au-dessus de PF4glise de St. Urbain, laissant 8j lieues a
assurément des Colons à s'y fixer, et par ce moyen, gagner la mer, est de-60 milles en suivant les sinuositées
la plus grande partie des dil1icultés, qui ordinairement exprimées sur le plan. Ensuite la distance ou longueur 12J et.
accompagnent l'entretien, tant en hiver qu'en été, d'un depuis Bagot Town (connu sous le nom de Village
long et nouveau chen.in dans nos forêts lu Canada, chez Mars) à Chicoutimi, sur la ligne tracée par M.
disparattraient ; car. il est assez à présumer que nos Ballantyne, Arpenteur, doit être quelque chose comme
cultivateurs Canadiens, désirant se fixer sur les terres onzemillesetce d'aprèsles connaissancesquel'ai prises
de la Couronne, préfèreront le fairo sur un chemin en traçant une autre ligne de chemin plus a l'est du
passant, (quant surtout le sol y est convenable) que <le môme point de départ à gagner la rivière du Moulin
s'établir comme ils le font souvent, dans des endroits à son embouchure qui est de 9J milles ; ajoutant 1
où pendant plusieurs années, ils sont exposés à ne mille pour gagner Chicoutimi cela donnerait les onze
voir, ni y être vus dle personne, ce qui est cause milles.

u'assez souvent ces cultivateurs tombent dains In
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considérées les plus convenables pour ces localités.
12 Juillet. Au sujet du court trajet qu'a fait M. Blair d'ici à

Québec, ce que vous avez lu sur les papiers publics
enî est vrai. Vous trouverez aussi désignée sur ce
plan la route par laquelle il est passé, ouverte l'automne
dernier par M. Alexis Trenblay dit Picotte, agent de
Wm. Price, Eer. C'est une route d'hiver seulement
prenant a7antage des lacs et du Saguenay, et sur ce
dernier, pour une distance dIe 36 milles, cette route
n'est propre, comme vous pouvez l'observer, que pour
l'hiver, et ce pourvu que le Saguenay soit fiable et les
lacs aussi. Celle.ci à sa découverte était une grande
acquisition pour ces lieux, mais depuis que Audet a
trouvé l'autre l'on ne s'occupe plus que de cette
dernière, et les gens ici, sans savoir ce qui se passe
ailleurs, ont dhjà pris les mesures pour en faire de
quelque manière l'ouverture. Je pense que sous peu
vous en aurez quelques intelligences. Et autant que
je pourrai vous être utile en ce genre, je vous prie de
ne point vous gêner et je me ferai toujours un plaisir
de vous donner les informations en mon pouvoir.

J'ai Plionnôur d'être, etc.,

J. B. DUBERGER.

Correspondance
de Québec.

relative aux naufrages au-dessous

£3UREAU DEs Tirlv.AUx PUBILics.

20 Novembre, 1846.

MfoNsÎEUa,-Le nombre de naufrages qui ont lieu,
surtout dans la saison rigoureuse de l'automne, dans li
partie inférieure du fleuve, et la perle <les propriétés
et l'extrême souffrance des marins, qui cri sont les
conséquences, n'ont pas manqué d'attirer l'attention
particulière de ce département, et c'est dans la vue
de remédier, autant qne possible, à ces maux et venir
au secours des malheureux marins, que ce Département
s'adresse avec confiance à voire Bureau, pour profiler

le ses lumières et sages suggestions qui ne manqueront
pus de contribuer beaucoup à le mettre en état d'adop-
ter des moyens ellicaces sinon pour empêcher <lu moins
diminuer le nombre (le ces calamités. Nous pensons
que l'établissement <le quelques autres phares, et cor
tains lieux de dépôt et le refuge sur les côtes nord et
sud du fleuve, serait lu plus grand secours pour l'avan-
tage et la sûreté le lai navigation,et préviendraitgrande-
ment ces déplorables accidens.

Personne d'ailleurs n'est plus en état d'en juger que
Messrs. les membres de votre Bureau et <'indiquer
les places convenables à cet effet, et la manière de
parvenir à ces fins, aussi bien que de donner un état
approximatif du coût de ces divers établissemens, ou
égard à leurs localités particulières et respectives.
Information que nous désirons beaucoup avoir et que
vous donnerez avec plaisir, nous n'en doutonspas.

Je suis, etc.

(Signé,) C. E. CASGRAIN.

I. LeMesurier, Ecuyer,
Mattre de la Maison de la Tté,

de Québec.

A ppenlice
MAISON DE LA TRINITE, QUEBEc.

MONsiREU,-Le Bureau a eu sous les yeux votre
lettre du 20 Novembre dernier, et nous avons reçu
l'ordre de vous informer, en réponsu à icelle, que
dans le but de rendre plus sûre la navigation du fleuve
St. Laurent, au-dessous de Québec, et prévenir, autant
que possible, les lamentables accidens qui y ont lieu si
souvent, le Bureau s'est dernièrement adressé aui Gou
vernement Exécutif pour autoriser la dépense <le la
somme do £6000 (Ù même les fonds appropriés par
l'Acte Provincial, 9 V., c. 60) pour les améliorations
suivantes, savoir:

La construction d'un phare sur l'Isle Rouge.

Le placementde plusieurs nouvelles bouées et ancres,
afin le marquer plus distinctement le cours de la
rivière.

L'éclairage de lia lanterne à la pointe est dAnticosti,

La construction d'un petit phare sur la Grande Isle
(le Kamouraska, etc.

L'établissement d'une station (le secours sur la côte
nord, dans le voisinage <les bancs <le Manicouagan.

Le Bureau, a en outre recommandé fortement <le
faire le relevé d la Pointe St. Roch, dans la traverse
au sud, afin (le s'assurer de la possibilité d'y construire
un phare fixe au lieu <lu phare flottant; et le relevr
de la côte (lu sud entre l'Isle au Bic et le Cap Chat.
dans le but d'y former un havre <le refuge pour les
bâtimens naviguant sur le fleuve St. Laurent, le Bureau
considérant ces objets comme étant de la plus grande
importance pour le commerce.

Le Bureau est également d'avis qu'il serait très
désirable de former des havres pour les petits bâtimens
aux endroits suivans, savoir:

Berthier, Comté de Bellech)asse,
L'Islet,
Pointe à l'Orignal, un peu au-dessous <lo la Rivière

Ouelle, et
Rivière lu Loui.

Le Bureau considère les améliorations énumérées
ci-dessus comme étant celles dont on-a le plus essen-
tiellement besoin. Il ne doute pas que la navigation
<le lia rivière et du golfe est susceptible le bien d'autres
améliorations, mais comme il existe différentes opinions
relativement aux points particuliers où elles doivent
être elbectuées, le Itureau n besoin de plus <lo teins et
de renseignemens pour former son opinion à cet égard.

Nous avons lhonneur d'être, etc.,
(Signé,) LINDSAY & LEMOINE,

M. T. R. Q.
A PHIIon. C. E. Casgrain.

BUREAU DU BUREAU bd
CoMEicE DE QUEDE.

Québec, Il Décembre, 1846:.
MONsIEUn,-J'ai lhonneur d'accuser là réceptiot

de votre lettro lu 20 Novembre dernier, clans laquelle'
vous demandez au Bureau du Comzierce de voug
suggérer les mesures qui seraient les plus propres, à sof
avis, à empecher les fréquens nautraes et les misèret
qui en sont la suite. Après avoir pris votre lettre en
sa considération, il m'a prescritde e0s répoklclaa que,s
après múro délibération, il est d'avisque lesamélioral
tions suivantes sont Abdoiment nécessairs, et v'une
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aux dangers.de la navigation du St. Laurent, savoir:

L'éclairage du phare à la pointe est d'Anticosti.

La construction d'un phare sur l'le Rouge.

La construction d'un petit phare (Harbour Ligi)
uur la grande lie de Kamouraska,

Le placement d'une bouée sur les bancs de Mani-
coungan.

Et la formation de havres pour les petits bàttimens
à la Pointe à P'Orignal ou Rivière Ouelle, et à la
Rivière du Loup ou Cacounn.

Le Conseil est également d'avis que le placement
de nouvelles bouées et ancres faciliterait beaucoup la
navigation du Fleuve et lu Golfe St. Laurent, mais
la Maison de la Trinité est mieux en état d'indiquer
avec précision les endroits ou ils pourraient être placés.

L'établissement de dépôts le provisions, pour le
secours des naufragés près les bancs de Manicouagan,
serait aussi fort à désirer.

Il y a sans doute d'autres améliorations qui se pré-
sentent, comme l'amélioration des havres naturels,
partout où il s'en trouve, sur les côtes nord et sud,
comme Bic, Matane, etc., mais qui ne sont pas peut-
être d'une importance aussi immédiate pour le co-
nerce et la navigation.

J'ai l'honneur d'être, etc.,

(Sign6,) W. STEVENSON,
Sec. Honoraire, lu

Consl. du B. de Con. de Québec.
L'lon. C. E. Gasgrain,

Corn. Trav. Publics.

Q.
Rapport de lHon. H. H. Kilaly, sur les débarca.

dores au.dessoua de Québec.

MONTJUL, Il Sept., 1846.

MoNsiEun,-Ayant it dernièrement loccasiun ,de
mieux connattre la partie inférieure de la Province, je
prends la liberté <le présonter au:e Commissaires un
tableau indiquant les différons items que les besoins de
cette partie lu pays, à mnon avis, signalent comme
étant ceux auxquels l'attention du Département des
Travaux Publics pourrait s'appliquer, dans le but de les
soumettre au Parlement afin d'en commencer l'exécu-
tion aussitôt que les circonstances financières de la Pro-
vince le permettront.

Premièrement-Au nord du St. Laurent, sous le
nom de District de Snauenay, je comprends toute la
partie de la Province située au nord du Fleuve St.
Laurent et à l'est du Cap Tourmente.

Ce District, quoique par la nature il soit de beaucoup
inférieur ' celui qui est situé sur l'autre rive au sud
du Fleuve et quoiqu'éloigné et, peu peuplé, a de grands
droits à' l'attention du Gouvernement. Il contribue
anduelliient pour un mUtitant consiclérable au revenu
général ettepondaut on peut dire g'il n'a ou aucun

rt ax dépeanses faitea à m e, revenu, Vu du'
leuv il pnatt 'u tabli~ t coritnir pu de'terres

culti~v . Cee ndant d itte rière ' dessit n
disptt, *cè'pne l he l'on Piràù tN 
rieuröh bt utbùnt o~U'lo ié an'Idel autres i
pkidi«~ ~ ablimsêinense ~roiés; o y ÊŸ föv de I
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vastes étendues de terre cultivable, et les charmans , .)
Villages de la Baie St,. Pauliet de Murray Bey, avec
les établissemens situés le long des vallées et des rivie- umet
res sur lesquels ces villages sont placés, peuvent soutenir
la comparaison avec ceux de l'autre rive.

J'ai Du l'honneur, il y a déjà longtems, de faire rap-
port des ouvrages les plus nécessaires, à mon avis, pour
encourager ce District, et lui aider.

Ce sont:-

L'amélioration (lu chemin dos Caps dans icute sa
longueur;

La construction d'un pont sur la Rivière du Gouffre
avec 'amélioration de la descente .actuelle du Cap
Corbeau, qui s'élève de 645 pieds dans une espace
d'environ 60 chaînes;

Le prolongement du grand chemin, depuis la Rivière
Noire jusqu'à l'embouchure du Saguenay, vis-à-vis
Tadousac;

L'ouverture d'un chemin d'hiver depuis la tte de
la Baie St. Paul jusqu'aux établissemens de la Grande
Baie des Ha! Hal

L'ouverture d'un chemin d'été depuis la Baie des
Ha! Ha! jusqu'à Chicoutimi. Ces deux derniers che-
mins seraient. d'un grand avantage pour ceux qui rési-
dont dans le Saguenay et y exploitent les bois, et le
premier procurerait une communication non inter
rompue depuis le Saguenay, à travers tous les établis
semons jusqu'à Québec.

,Outre les améliorations ci-dessus, je considère que
la construction -d'un quai à la Baie St. Paul et d'un
autre quai à Murray Bay, où pourraient accoster les
bateaux-à-vapeur côtiers, serait extrêmement utile. -

Vu l'élévation de la marée, et la solidité avec la-
quelle les ouvrages de cette nature doivent être cons-
truits dans des localités pareilles, je ne puis en porter
le coût à moins de £2,500 pour choque quai..

La rive sud du Fleuve, depuis Qtiébdö plréjîe jus-
qu'à Metis, présente une ligne non iùte rom ue de pays
bien cultivé et densement peuplé. L'habitant"de la
partie occidentale dle cette:Provine, qui visite pouf la
première fois cette vaste étendue d'établissinens idahns
les mois de Juillet et Août, partiotilièremdnt s'il ôya
par terre, ne peut contehir son admiration"et son éionne-
ment àla vue de la propreté et de l'étehduô dei'villa.
ges qu'il rencontre, généralement à deux lieues et
quelquefois à une'lietie seulemtent l 1 usdsit' é,
avec leurs grandes ët belles Eglises, maisonsd'école,
etc. La contrée qui les onvironne oi're a ses regards
les-plus riches récoltes de foin, ei pres(ue Partôöt d'ex-
cellentes récoites de patates, d'orge, avoine, iset
souvent de blé, dont le surplus trouverait à Qtiébe n
marché certain et de bons prix, si le prodùcteiùr'(à
l'exception de ceux des paroisses qui sont immédiate-
ment conti&ues à la ville). n'étaient pqs privés en
grande partio de ces avantages, par lit 16ùguedr de la
route par terre d'une part, et d'autre part pafter diffi-
cultés et les retards qu'occasionnent les mares efes
courants qui règnent danscette'pà'rtie de la"navigati n.:

L'établissement d'uie'ligne régulière dle bättaux-
vapeur pour l marché, voyageanit rdle'd Jo.irs l uh
en montant e descendant, et totòhantà 'eé*di*s
principaux " illages ui offrent' dè sites donÝ4ñablés
pourila construction de débarcadères seraient, ' -mon
avsdo ta p l hute irïpoftan'e pui''cétosectîon du

Là totalité des tèr 'es qui btdent la' rivière'tant
aie l P li céuver d'Ïtblissmr'ns t"'dèo de1-

~làsouktin e es établisesner' s's focentdn'n
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Appendice
(Q.Q.) térieur et l'extention de l'exploitation des bois, en ar-
ýQ rière de ceux-ci, a dernièrement fait naître un trafic

12 Juillet. considérable. Sur le tout,je considère que les améliora-
tions les plus nécessaires du côté du sud sont de deux
,genres. Premièrement, la construction de débarcadè-
res où les bateaux-à-vapeur pourraient accoster en tout
teins de la marée, et à l'absence desquels il aunt attri-
buer la non existence d'une ligne régulière; et secon-
dement l'ouverture et l'amélioration de chemins de
traverse, allant des établissemens du front on profondeur.

D'après la connaissance générale que j'ai le la rivi-
ère jusqu'à Matane, je serais porté à recommander que
les locations d'abord choisies pour y construire ces dé-
barcadères soient:-Berthier, l'Islet, Pointe à l'Orignal,
Rivière lu Loup, et Pointe aux Pères. Le choix de
ces points distribuerait assez également le long dc la
rivière, dans cet espace, les avantages et la commodité
que procurerait le piassage régulier de bateaux-à-vapeur.
A chacun de ces endroits la nature a rendu possible la
construction d'une jetée <le longueur modérée, à la-
quelle un bateau-à-vapeur pourrait accoster en tout
tems de la marée. Cela est indispensable pour assurer
les voyages certains d'un bateau.

Les villages populeux de St. Tlhomas, St. Ignace,
St. Roch, Ste. Anne, St. Jean, Kamouraska, Trois
Pistoles, Rimouski, etc., etc., etc., sont privés de l'es-
poir le voir construire le ces jetées dans leur voisinage
immédiat, à cause le la vasto étendue de grève qui
s'avance vis-à-vis dans le Fleuve, mais la construction,
à chacun de ces endroits, d'un débarcadère où pour-
raient accoster les petites embarcations appartenant à
ces localités, et où ces bàtimens pourraient toucher aux
tems propices de la marée, et jeter l'ancre en stretib,
serait indubitablement d'une grande utilité, et n'entrat.
nerait pas de grands frais.

Je mets Berthier on première ligne après Québec. A
la vérité on pourrait choisir un site pour l'une <le ces
jetées un peu à l'ouest <le St. Michel, mais vu sa pro.
ximité dé la ville et la facilité d'y aller par terre ou de
monter et descendre avec la marée, je crois que, jusqu'à
ce que les moyens soient plus abondans, on doit d'abord
construire les jetées les plus éloignées.

Vis-à-vis les grands villages (le St. Thomas, St.
Ignace, etc., se trouvent l'ile aux Grues et la Grosse-
Isle, ayant une population d'environ 600 habitans et
très productives. La construction d'une jetée près <le
cbez M. McPherson, sur l'île aux Grues, serait sans
contredit très utile et très commode non seulement pour
les habitans du ces lIes, muis encore pour ceux des vil-
lages que j'ai nommés, <lui pourraient traverser dans
leurs Petites embarcations et venir à la rencontre lu
bateau-à-vapeur. Et à l'automne, vu la manière dont
la glace prend, et les vaisseaux se trouvent enfermés,
l'existence d'une jetée en cet endroit aurait quelqu'im-
portance.

A quelques milles au-dessous de Rimîouski, à la
Pointe aux Pères, il y a un établissement considérable
où résident un grand nombre <le pilotes, et à cause de
la commodité de la position, il s'y trouve toujours un
grand nombre de bateaux-pilotes. Cette partie du
pays retirerait également <le grands avantages de la
construction d'une jetée. Elle servirait de liou de (6-
barquement pou r imouski et serait très avantageuse
pour les pilotes et les caboteurs, on fournissant un abri
pour leurs embarcations.

Sous le second chef (les améliorations nécessaires
du côté sud du Fleuve, je signalerai 'amélioration lu
chemin qui conduit le St. Thomas à la ligne le la
-Province pour encourager les établissemens et faciliter
le transport des approvisionnemens nécessaires aux
chantiers.

A ppondies
L'amélioration <lu chemin de PlIslet en profondeur, (Q. Q )pour les mômes objets.

12 JuW.e.
L'ouverture et l'amélioration du chemin allant des

établissemens di lac Témiscouata aux Trois Pistoles,
lo. do.

L'amélioration <le la partie du grand chemin de
Kempt, qui avoisine le lac Témiscouata. Cette partie
du chemin n'étant pas achevée présente, en certaines
saisons <le l'année, de grands obstacles à la communica-
tion fhcile que fournit d'ailleurs le chemin le Kempt.
Enfin l'extension du grand chemin do la côte jusqu'aux
établissemens situés au-delà dle Matane.

Les ouvrages ci-dessus sont ceux que les besoins dlu
pays réclament comme étant les plus nécessaires, et
auxquels il serait le plus utile <le consacrer <les deniers
publics. On ne peut guères espérer, dans l'état actuel
des finances, que l'on pourra trouver d'ici à quelque
tems des moyens pour entreprendre toutes ces différentes
améliorations, mais j'ai cru qu'il était le mon devoir
de les signaler à lattention <le votre Département, afin
que les réclamations et les besoins de cette partie du
pays, jusqu'ici trop négligées, ne soient pas làissées
le côté lorsqu'un changement ivorable dans la situa-

tion financière le la Province justitiera l'exécution de
nouveaux travaux.

Suit un tableau sommaire les ouvrages ci-dessus
mentionnés avec une évaluation approximative, dans
lequel j'ai placé <les chiflres <levant les diférens items
afin d'indiquer leur ordre d'importance.

J'ai l'honneur d'être, etc.,
(Signé,) H. H. KILLALY.

W. B. Robinson, Ecr.,
etc., etc., etc.

TABLEAU SOMMAIRE.

Rive nord du Fleuve.

1. Amélioration lu Chemin <les Caps, 29h
m illes,................................... 1500 0 0

2. Amélioration <le la descente <lu Cap
Corbeau,............................... 350 0 0

3. Prolongement du grand chemin de la
côte jusqu'au Saguenay,............. 1500 0 0

4: Ouvrir un chemin d'hiver depuis la tête
les établissemens le la Baie St.

Paul, jusqu'à la Baie des Ha Ha! 3500 0 0
5. Ouvrir un chenin semblable depuis la

Baie des la ! Ha ! jusqu'à Chicou-
timi,.................................. . 1250 0 0

6. Construction d'un pont sur la Rivière
<lu Gouffre,................... 1400 0 0

7. Construction le débarcadères pour les
bateaux-à-vapeur -à la Baie St. Puil
et à Murray Boy,..................... 5000 0 0

Rive sud du Fleuve.

1. Cdnstruction <le débarcadères:
à Berlihier,.........2000
à Islet, ............ 2000 0 O
au Cap Origneaux, 2000 0 0
à la Rivière du

Loup,..........38000 O 0
à la Pointe aux

Pères,.......1500 O (
2. Amélioration do la section de Témis-

couata <lu grand chemin de Iempt, 2000 ' 0
S. Extension du grand chemin de la côte

(rive sud) jusqu'aux établissemens
au-delà de Matane.............C8 Q
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4. Améliorer les chemins de traverse con- dé nse. Et si la grandeur des dépenses empêchait Apen
duisant en profondeur les établisse. lia Législature- de commencer tous ces ouvrages la
mens riverains (o St. Thomas,...... 5051 0 0 fois, la constructior de deux ou trois de ces débarca-

l r e d l'islot,......... 15009 00 dères ne saurait être retardée plus longtems.
les Trois Pistoles,.. 250 0 0 Rivière du Loup.-La première loalité qui a ét

6. Construire un débarcadère à l'Isle aUXRiirduZop-areèe elt6q:',6
...on..re un....................2000 O0 0 examinée, et l'une des plus favorabes pour y cnstruire

un débarcadère, est à l'embouchure de la Rivière du
(Signé,) Il. Il. KILLALY. Loup-rivière considérable, ayo deç *chûtes, d'eau

considérables, qui se décharge dans le St. Laurent: à
un beau village <lu même nom, à 114 milles au-dessous

R. de Québec, à la terrinaison du portage ile Témisco-
ata ; ç'est par conséquent. le point de débarquen;ent le

Rapport de P. P. Rubidgqe sur les débarcaderes plus rapprochù entre le Canada et la, capitale du Nou-
au-dessous de Québec. veau-Brunswick. Larivière, à la marée basse, ne porte

que 3 pieds d'eau, mais le fonds étant, <le vasoe molle,
les goélettes et même les navires peuvent s'y réfugier

BUREAU& DES TRAVAUJx PUnLICs, à marée haute ou à trois quarts (le marée, et faire note
15 Novembre, 1847. en sûreté. Cet endroit offre donc un havre excellent

MEsmnuRs,-En conformité <le la résolution <le a pour les goelettes presqu'en tout teris.

Législature, et en obéissance à vos instructions, j'ai La place choisie comme étant celle qui est la moins
exécuté, dans le mois 'l'Octobre dernier, les relevés éloignée de la profondeur d'eau requise se trouve à la
nécèssaires et l'examen <le divers sites le long le la pointe de rochers qui s'avance clans la direction du sud,
rive sud du Fleuve St. Laurent, au-dessous due Québec, ouest, et la jetée projetée s'étendra jusqu'à la distance
afin de me mettre en état dle faire l'évaluation de ce de 800 pieds, pour obtenir 10 pieds de profondeur à
que coûterait la conltruction de "l débarcadères" à l'eau la plus basse, dans la direction de l'ouest, ou vers
certains endroits proposés, lesquels débarcadèresdoivent la tète le tlsle aux Lièvres. La largeur de la plate-
s'avancer de la côte jusqu'à une profondeur de dii formesera de 30 pieds, les côtés inclinés on dehors de
pieds dans les plus basses eaux les marées du printems. 1 sur 12. La tte le la jetée aura 80 pieds de Ion-

Mais Pépoque de l'année où les tempetes surviennent gueur, afin de donner l'abri d'un angle rentrant aux
p e l . ls t t s bâtimens qui y accosteront; cette dernière aura 25 piedsgénéralement étant arrivée, eO fus obligé, relativement de large, dont 10 pieds de chaque côté formeront desaux opérations à faire sur I eau, <le differer la visite escaliers de débarquement de l'eau basse à l'eau haute.de toutes les localités comprises dans vos instructions, Quoique cette position ne soit pas parfaitement abritéespécialement celles de la côte nord, la saison propice dans les coups de vent du nord-ouest, elle est cependaintpour les sondages étant passée; et en effet les grands la plus falvorable que l'on puisse obtenir, les plus rgau-

vents que j'ai éprouvés continuellement aux endroits vais vents soufllant N. et par E.et N'.N. E.et on cher-
désignés, m'ont forcé <le m'en rapporter, pour quelques- chant à placer la jetée plus au sud ou tournée vErs es Pé-
unes des mesures que je n'avais pu établir d'une manière

satifaiante à<es apeneursou es çiloes qi dvrue crins, il faudrait inévitable'mnt suivre la direction de lasatisfaisante, à des arpenteurs ou dcs pilotes qui devaient grève, et donner à là jetée presqu'un demi-mille de'les pbtenir la première fois quo le calme le leur per- longueur., L'élévation moyenne des maréès au þrin-
mettrait. tems est de 17 pieds au-dessus de l'eau b.asse, mais

Le caractère général <le la côte sud <lu St. Laurent, dans les gros vents de l'ouest, 'Yai reconnu 'par<les
depuis Québec jusqu'à l'est le l'ole Verte, présente marques sur la côte qu'elles s'étaient'élevées de 3
des rescifs continus de rochers d'ardoise peu élevés ou pieds plus haut; et alors la mer est, trop forte pour
<le grèves de sable avec de gros brisans s'avançant dans permettre aux bateaux-à-vapeur d'accoster aux débàr-
le Fleuve jusqu'à une distance qui varie <l 600 pieds cadères. En conséqiience j'ai placé le plancheer dû
i plus de deux milles ; par conséquent on n'y trouve quai deux pieds plns hiut'que le point des gràndes
pas beaucoup d'endroits favorables pour la construction marées du printems; vu que toute augmentation d
<le débarcadères. Ces obstacles à l'approche de toutt hntiteur ajouterait beaucoup à la dépense. Le codt
vaisseau tirant quelques pieds d'eau, et les travaux de cette jàtée, ainsi qu'il appert par l'évaluation' ci-
dispendieux nécessaires pour les surmonter,:ont sans annexée, est le £7,817 13. 8<. courant qdto
doute empêché jusqu'ici les sociétés Particulières dle cent quatre-vingt pieds le son étendue étant construits
construire des déburt:adères partout où les besoin <les <le cadres pleins, et les quatrecents.pieds restant adjacens
liabitans sembleraient exiger ces commodités. .11 suait à la côte, do cadres à jour pour diniinuer' la dépense.
d'une visite personnello dans cette partie denseieint
peuplée et fertile de la Province,, particulièrement D'aprè tous les renseignemeris que j'i pu me pro
lorsque les chemins sont mauvais pour convaincra tout curer dans cette !ocalité et les environs,je vois que hi
observateur du besoin urgent de ces communications glace en hiver n'aflecte guères ceté,ndroit, vu qu'èlle
avec les marchés éloignés, et du tort que fait à la pros est bisée et entrainée p ction mdtuelle des couraïs
périté des marchands et les agriculteurs cette position te la rivière et du reflux do la e are. La. poito de
isolée. Si l'on procurait ces facilités aux bateaux-à-va- rre, pour laiplus gandeparie étriteet nulte, est
peur qui touchent régulièrement aux villages intermé- actuellemenila propiété dualu agsgu
diaires au-dessous le Québec, il n'y a pas e doute fouiti au public un' .henih pout. s rend lruquu
<zu les terres du Gouvernement situées entre le St. qdîi où accostent les bateaux-à 0.ur I p hau e

Laurentet la frontière Américaine, au lieu d'ôtre ce quai est éloigné d1un peu Ilus d un quartcle
complètement i ncu lteA, se "rempl iraient"graduellement < j pro etle e ddns dè' 'eré d, lar
et seraient Cultivées; ei, après un cheminé fer, rien penslque,<1e la partd t prQprieairei'n trou at
ne contribuerait laventago E relie lés 'set aucun obstacle à la cmin
populations séparées des Provin'es du intue- les t a le granddclnirg,'
wick et du Canada. Fgalement ces udbarcadèrês sont Ùointe aOrignate-Sidée àqatre inn
nécessaires comie pcnuton§ milimiiféi'"itr les mille au-deo e 'àQ@ je tret txtoide lanonb'euxl vantagesqu'on retirêraienttle bïtý,iès Rivièrà dú -Loþpintaur"réset une n
athltiques qui puranitgrerdre du fretet dos p- a sife faahblé porn dé å i
visions on n a n desondpnt Orinesaurait e'de a dpard uen i sister sr e do et meia ntag
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Appendice une vaste baie, abritée des vents d'est, où; les goëlettes
' Q' et les bàâimens côtiers pourraient aller chercher un

refuge à mi-marée, le fonds étant de vase mollo. La
12 Tuingt.> jetée projetée en cet endroit s'étendrait la distance de

650 pieds jusqu'à la profondeur d'eau requise, et la
position est indiquée sur le plan, suivant une lige:
tirant au nord-ouest. L'évaluation se monte à £6,836'
7à. 6d. et la forme générale de la jetée et sa descrip-
tion correspondent à celle que nous avons donnée du
débarcadère de la Rivière lu Loup; Il- faudra acheter
environ 5 arpens de terre, pour former un chemin de
40 pieds le large, pour établir la communication entre
la jetée projetée et le chemin fréquenté le plus voisin;
cette avanco piut s'ouvrir en ligne droite, le terrain
étant très favorable;, il en résultera un suroroit de £50,.
dans le cas où les Commissaires le décideraient ainsi.

SaintýRoch.-Près do l'Eglise de la Paroisse de St.
Roch, des particuliers ont construit grossièrement une
jetée le 150 pieds de longueur, à partir d'un banc de
galet, jusqu'à 16 pieds dle profondeur d'eau aux marées
<lu printems ; par conséquent li marée basse laisse la
jetée sec; mais elle fournit un faible abri aux bateaux-
pilotes, et facilite le chargement<des petites embarcations
qui fréquentent les environs ;, mais toute jetée au moyen
e laquelle on pourrait atteindre dlx pieds 1ý l'èau

basse, devrait s'avabcer jusqu'à trois quarts de mille,
avec les rochers isolés très dangereux dans le voisi-
na ge, et seulement sept pieds six pouces d'eau, jusqu'à
près de trois milles nu large sur les battures de St.
Roclh. On rie saurait donc penser à exécuter ce.projet,
quelque soit le désir des habitans, mais une dépense
do £500, employés pour prolonger et compléter d'autres
manières la jetée actuelle, serait un bienfait pour cette
population entrepreiante, qui s'est déjà efforcée d'am6 ,
liorer sa position au moyen de ses propres ressources.

L'Islet.-Il est également question do construire
un débarcadère au village de l'Islet, à 47 milles au-
dessous dé Québec et à 34' milles <le la Pbinte dès
Orignaux. Le site qui se présente le plus naturelle-
ment paraît âtre le I Rocher du Télégraphe" qui
termine une pointe le terre basse et marécageuse -qui
s'avance d'environ 1200 pieds en avant <le la ligne
ordinaire les hautes marées. A partir dle ce point,
il faudrait uio jetée le 750 pieds le longueur pour
atteindre 10 pieds d'eau, outre 140 pieds environ sur
lès rochers, ou cin tout 870 pieds. Mais la construc-
tion d'une jetée en cet endroit imposerait aux Com-
missaires l'achat <le terrains et la formation <le terrasse-
mens considérables nécessaires pour communiquer avec
le grand chemin. 1'évaluatioi du coût de cet ouvrage,
si l'en se décide par la suite à l'exécuter, se monte
à £10,559. 16s. 3d.

Sur le plan le la localité est indiqué un deuxième
site (lui mérite considération, d'autant plus qu'on
améioreruit essentiellement l excellent havre qui
existe actuellement pour les goclettes, qui chargent
on sont à l'àncre dans l'anse, en les mettant complè-
tement:Û l'abri le toute mer roulant <le l'ouest sous le
vent <le la jetée prolongée. On a tenté, je crois, do
former une compagnie pour cet objet particulier, et
suivant le désir des habitons, je prends la liberté de
soumettre ce sujet aux Commissaires et j'ai en consé-
quence fait l'évaluation qui s'y rapporte. Le plan
que je recommande, est celui d'une jetée pleine pen-
dant 1200 pieds pour parvenir áu fonds co'nvenable, et
placée de manière à donner une entrée de 300 pieds
de largeur entr'ello et le banc de galet dlé l'st; il
fiudrît encore 700 pieds, ainsi que le plan l'indique,
pour joindre cette jetée à la côte; on pourrait cons-'
truire cette partie de la jetée au moyen de piles nit cais-
ses détachées, avec <les ponts en bois pour'les réunir en-
semble, ce qui diminuerait conqidérablement les dé-
penses. Je me suis donc décidé, à recommander de
construire (le cette manière la partie de la jetée qui
spryirait.à reunir le quai à la côte ; l'évaluation s'élève

à.la somme considérable dé £14259" Os. 10d. courant.
Nonobstant cela, je soumets ces dleu xsplans i la décision
des Commissaires et de la Législature.

lRe aux Grues.-A l'établissement de l'le aux
Grues la jetée aurait environ 650 pieds, et coûterait,
disons £7000, dépense que l'étendue le l'établissement
justifierait à peine, Près de la côte do Illeon pourrait.
asseoir une jetée sur des rochers bris6s jusqu'à environ'
500 pieds de longueur, moyennant une dépense de
£6,200; mais ce site serait incommode et presque
inutile aux habitans de Pile.

Berthier.-A Berthier, à 24q milles de Québec,.
on trouve un des sites les plus favorables et dont on a
déjà pris avantage pour y construire une jetée de 140
pieds de longueur, qui se termine à peu près à la
marque de la marée basse. Une jetée placée à cet
endroit, qui abriterait l'entrée du trou ou havre des
vents d'est, s'avancerait de 500 pieds jusqu'à la pro-,
fondeur d'eau nécessaire. Je suggèrerais que la jetée
actuelle, de vingt pieds de largeur et remplie de pierres,,
fût incorporée dans la nouvelle jetée, en l'entourant
de caissons à 6 pieds do distance de chaque côté afin
de donner toute la.largeur.voulue ; ces oaissons seraient
réunis par. des traverses auxpièces de P!ancienne jetée;
ils seraient remplis do pierre et le tout serait mis (le ni-
veau et ponté. Je ferai observer qu'un excellent chemin
conduit directement à ce débarcadère. L'évaluations
se monterait à £6,568 17s. 9d. courant.

St. Michel.-La dernière localité qµi a été examinéé
est située à St. Michel, àenviron cinq lieues au-dessous
de Québec, et au centre d'un canton prospère et popu-
leux. La marée se retire sur une grève plate jusqu'à:
une assez grande distance, et il faudrait un quai d'au
moins 1350 pieds pour parvenir à une profondeur de
dix pieds d'eau à la marée basse,

En cet endroit le St. Laurent se trouve fort·resserré'
entre l'Ile d'O.léans- situéèvis.à-vis,. et la côte sud.
Par conséquent les ouvrages qui s'àvancerienit (Ions l
Fleuve seraient plus exposés au refoulement den glrces,
en cet endroit, que dans les autres lieux situés 1ilus'à
l'est. Il faut observer également que les habitans de
cette section du pays ne soumrent pas autant que lès
paroisses éloignées, vu qu'ils ne sont éloignés du
marché que <le 15 milles, et peuvent parvenir facile-
ment à Québec par eau crn une seule marée. A un
mille du village; soit à l'est soit à l'ouest, on trouvernit
un emplacement où l'on pourrait construire une jetée
beaucoup moins longue ; mais il faudraitfaire 'àcqui-
sition dti terrain ;-ot les liabitans, désirent fôritenien
qu'ùn choisisse lé site qui est justement au-dessousdè
l'Eglise Pàroissiale, formant un havre ou un abri pour lés
petites embarcations, et suivant leur rapport ci-annexé,
ils paraissent préférer que la jetée se termine dans six
pieds d'eau plutôt que le la placer aDIllourg. J'ai
par conséquent soumis des devis psur St. Michel,, sut,
vant trois projets différens:-

Premièrement.-Presde l'Eglise Pô.
roissiale, depuis la côte jusqu'i une
profondeur de 10 piedsd'eau, Injetée
s'avançant de 1350 pieds, évaluée i £12,005' 14 O

Secondement.-Depuiis id. id.
jusqu'à sik pieds d'eau, laugueur
960 pieds,.............................. 6,667 19 0

Troisièmement.-Depuis le point
situé à Pouest' dé celui qui est
mcntiônné ci-dessus, jusqu'à dix
pieds d'eau, jetée de 970'pieds <le
longueur,.............................. 8,014 1 3

Pour conclure, je, prends la liberté de vous référer,
ipour plus ample information, aux plans et'deviÀ, et

J'ai Phonneùr etc.
S(Sigrié,) ,F. P. RUB1'DGE.

12 Juilet.
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EVALu.Aýi0IX po11? Un Débarcadère Islet, (Rochers du Télégraphe,) ou à lendrot proj en-reier henppendic
Q. Q,)
12 JuiIllt.

A jouter 5 pour gentr pour surietendaet dépenses cont ..es...... ......

Sand erain). . t tota

* ' r -

-' T':

6,619
328,

r ' re

Tète de lajet4c, escaliers et bases,'v. e. ,712
Jetée jusqu'à l'eau basse, 647 X 27X32= 20,704

"la terminaisoni 180 X20M31= 4,133

2,4veps cubes a 6s. 3dd ...... o- l

Achat du terrain, sot ..... . . 8, . .r c a..........................................8.
Ènlever des roches,..~............................................................... 100 0,'
Terrassement, 30 pds. de largeur au sommet, pente l à 1.,
Soit 1 X 30 300 X 670 =V.. 7,444
Prisme soit 30 X 20 5,703

13,47 vergescubes a l.6...........986 .

£10,056 19 8
A ajouter o pour cent, pour surintendance et depênss contingentes,...;........................... . 602' 17 O

£10,559' 16 3

Siteprojos6 en deuxième lieu, formant "havre.

Tate, escaliers et base, verges cubes.................. 3,712 -
Au.dessous de l'eau basse, 370 X 3'l..6" X 3'2.6"= 14,029

Id. id. 300 X 26'6" X 32 9,422
este, 520,X19.9 X 31.6= 12,211

39,.174 verges cubes, a 6s. 3d.............. 12,304 .
Jetées détachées, 81 x 15 x '12 × 14 = 2,893 " " a 6s.'3d............ 904

'Hauteur moyenne supposée. l
pouces p. c.

Pièces de bois, 700 X = 4,900, soit 5,000 p. c. a 7id........................................... 166
Pavage, 700 X 80 = 2,100, a £8.............................................. 168
84 écrous en fer, =873 lbs. a 5&................... 18 9
Fichos, 1,400 I1/s.. ................................................................................... 23

* £13,580 O 1
A ajouter 5 pour centg pour surintendance et dépenses contingentca,......... .... ....... ... 679 >

7Y

EYÂLUÂTION, pour la construction d'un D6barcadètre à la, Rivière âu Loup longueur 80pids

Depuis l'eau basse jusqu'à 10 p. de profondeur, 450 p. de longueur X< 32 X 28 14,9 ,' r334

18,615 v. c. a 6s 8d. 116 i

Depuis l'eau basse jusqu'à la cÔte (caisson ouvert), 400 ý'l 2-X 31 85 l v. c., a 5is. 10id. î ,18 1

3 4

S- £14259 8 10 .

A, ajouter 5 pour ceint, pour surintendance et dépenses contingentes,>.......... ... ....... ' 372 '

(Sans 'acheter de terrain,) . .... i6... C oût total,.. ...... £78? 1

EVALUATION pour la construction d'un Débarcadère à la Pointe u o u ongueur 80 pieds.'

Depuis l'eau la plus basse, p80' X 32' X 28',4r .. c. 12,778
Tète, escaliers et bases............... 8,712 r,712

86 . v. 6s. 6d. . .. 5,82
Depuis l'eau basse jusquà la c6te (caisson ouvert), 2400 2-X 16 v. c. 4,62 a 10½d. 1,61

£7,445



11 Victorioe. Appendice (Q. Q.) A. 1847.

EVALUATION de la construction d'un Débarcadère au troude Berthier, longueur 500 pieds.

12Juillet.

(signé,)

Bureau des Travaux Publica,
Novembre, 1846.

F.gP. RBIDEu, i
Ingénieur Civil.

Au-dessous de l'eau basse, 2,738 v. c., jetée, téte, escaliers et base, v. c. 3,689=v. c. 6,427 s. a.
Au-dessus de l'eau basse jusqu'à l'ancienne jetée, 330 X 27 X 32 = ............ 10,560
Reste, y compris l'ancienne jetée, 143 X 18' X 31'.6"=................,.... 1,678

v. c. 18,665 a 6s. 8d. 5,842 16 3

A ajouter 5 V ceit, pour surintendance et depenses contingentes,..,................ 292 2 9

£6,134 19 0
Vieille jetée 20' X 12'.6" X 143 = v. c. 1,324 a 2s. 6d...................,.......... . ... 165 10 0

Coût total,............ £6,300 9 0
En se servant de l'ancienne jetée on épargnera £248 5s. Od. et.

EVALUATION pOUr un éb.arcadëre à St, Michel, se prolongeant jusqu' 9060 pieds, ou 0 d'eau la plus basse.

£ s. d.
Depuis l'eau haute sur les rochers, 216 X soit 8 X 30.6 caisson ouvert, 1,952 v. c. a s. 1lid. 578 8 0
Delà à 6' d'eau 744 X 22 X 31.6, v. c. 19,096 a 6s. 3d................................................ 5,967 10 0

, £6,540 18 0
A ajouter 5 ?p cent, pour surintendance et dépenses contingentes,.........1........................ 327 1 0

Total jusqu'à 6 pieds d'e.au,... £6,867 19 O
Delà pour donner 10 pds. à l'eau la plus basse, toute l'étendue, 1,350 pds.

360' X 28' en moyenne X 32, v. c......................... 11,946
Tête de la jetée, escaliers, et bases, v. e....................... 3,712

v.c. 15,658, a 6s. 3d......£4,893 2 6
A ajouter 5 V pour cent pour surintendance et dépenses contingentes,............. 244 13 0

_________ 5,137 15 -6

Tutal, 10 pietd d'uctu....................... £12,004 14. 6

ÉVALUATION pour un Débarcadère à St. Michel.

Seconde position.

Se prolongeant depuis la pointe jusqu'à 970 pieds.
Tête de jetée, escaliers et bases,- v. c. 3,712
940 par, soit 20 X 31".6"= 2ý,933

v. c. 25,645, a 6s. 3d............................................... £ 8,014 1 .

RÉCAPITULATION.

£L s. d. 4 s. d.
Rivibrd du Loup, coût................... 7,817 13 8
Pointeaux Orignaux, coût ...... 6,836 7 6
Berthier, coût.......................,................. 6,300 9 0
L'Islet, rocher du Télégraphe, coût............... 10,559 16 8

£31,514 6 5
St. Michel jusqu'à 6 pieds d'eau,,t ................ 6,867 19 0
Améliorations à St. Roch,.................. 500 0 ......................... £38,882 5

OuI

£ s. d.
Rýivière du Loup, comme ci-dessus,............... 7,817 13 8
Pointe aux Orignaux, do. ..................... 6,836 7 6
Befthier, do. ..................... 6,300 9 0
L'Ilet, deuxième site,............................. 14,259 0 10

£35,213 11 0
St. Michel, jusqu'à 10 pieds d'eau,................ 12,005 14 6
Améliorations à At. Roch,.......................... .500 0 0

.... ........ ........... £47,719 5 6

Ou,
Soit l'un ou l'autre de ces montans et la diff'érence dans le placement de la jetée à la Pointe St. Michel, longue

de 970 pieds.

Appendice

12 Juilký
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Rapport de P. P. Rubidge, surle Palais de Justice
de Québec.

B3uA~&u nas TnAVAux 'PorLis,
23 Octobre, 1846,

MEssimUs,-Ayant vu M. Bourrougis, le Protho-
notaire de Québec, il y a quel ues joura au sujet des
réparations que nécessitele Palais de Justice de cette
ville ayant visité l'édifice avec M. Patry l'architecte,
empoyé our faire le devis des dépenses nécessaires
pour ré lir l'édifice en bon oidre, et ayant parcouru
avec ce Monsieur les différons items de la dé>,n"'
projetée, et examiné en personne l'état de Pc .*",e
d'un bout à l'autre, je prends la liberté do faire rapport
comme suit :-

Le!Palais de Justice de la Cité et District de Québec
est, à l'heuro'qu'il est, dans un état de dilapidation et
de ruine, et il est absolument nécessaire que l'on fasse
de sUite les dépenses nécessaires pour le réparer, si
l'on no veut pas être obligé d'abandonner bientôt
l'édifice,. qui ne conviendra plus à sa destination
actuelle.. Après l'ancienneté de l'édifice, les p'inci-
pales causes do cet état de destruction doivent être
indubitablement attribuées à la pluie et à l'humidité
qui pénètrent par les fenêtres mal jointes et les murs
lézardés, par suite de leur exposition et de la violence
des orages; lo mortier est tombé de ,la plupart des
joints de la maçono, les cadres des fenêtres sont
pourris etmal clos, et le mastic a disparu du tour des
carreaux. La première chose à faire sera donc de
mettre ces parties, autant que poeiblo, i 'abri don
effets do la tempiératuro et do les consolider; sans
celatoute dépense à l'intérieur serait faite en pure
perto. Néanmoins la saison est trop avancée pour
permettre de faire les réparations aux murs extérieurs.
Il faudra attendre au printoms prochain ; par consé-
quent il faudra également différer la plus grande
partie des réparations à l'intérieur. Il y a cependant
certains ouvrages indiqués ci-après, qui peuvent être
commencés immédiatement, et que je recommande
d'entreprendre.

Les propositions de Parchitecte comprennent une
restauration complète do l'intérieur et de Pextérieur
des murs du corps principal do l'édifico, la réparation
des cheminées et du toit, de níouveaux planchers
partout où il sera nécessaire, le remplacement des
fenêtres défectueuses, et les réparations générales à
y fairo, et également nettoyer, peindre et restaurer

tout, d'une manière convenable et appropriée aux
intérêts importans qui s'y traitent, et digne des
besoins croissants do ce District étendu. Ces propo-
sitions ombrassent également, l'examen général et la,
réparation des arrangemens extérieurs, tels que,
romises, égoûts, murs de clôture, portes, etc.

Les dépenses, telles qu'évaluées par les architectes,
paraissent fort élevées, mais on parcourant la liste des
travaux absolument nécessaires pour rétablir l'édifice
dons un état décent et sûr, je no puis prendre' sur,
moi d'on mettre aucun de côté, dans le but de réduire
la somme, sauf deux items qui me paraissent plutôt
devoir se ranger sous le chel "d'ameublemet et non
de «réparations,"

Ce sont:
Items 24-1 bureau avec tiroirs,......... £3 0 0

'" 38-1000 boites do ferbianc, à 3s. 150 0 0O

£158 0'0

Quant aux armes royales,'presque effacéès de la
cour des sessions Trimestrielles, dont' il est parlé

'dans le rapport de M. Patry, on pouirait les avoir
plus en petit, pour,£15 environ; mais cet item sô
rattache plus strictement à-l'aieiblenient,l et je ne r
l'ai pas' compris dans le tableau général des répara-
tions. On pourrait aussi trouver à - redire à Pitem
de £ pour une -clothe plàcée %.ilextérieur, én cas
d'inendie, comme faisant partie des articles d'ameu-ù
blement, mais )cette cloche mhe jaraissant 'essentielle
pour la sûreté de toutlédifice, je ne l'ai pas effacé.
Les prix indiqués dans l'évaluation me paraisseiù
justes et raisonnables ; nonobstant que-le plâtrage soit
c0té 'à la. -8d. par verge, soit à cause des circonstan-
ces locales ou de la quantité d'ouvrage qui occupe
les plâtriers.

Les alléges des fenêtres et les linteaux étant com-
posés de trois morceaux dle pierre de faille, qui sont
dérangés ou déplacés entièrement, et à travers les joints
desquels la pluiè pénètre et sature les murs ou pourrit
la boiserie à l'intérieur, on propose de les réparer et
repiquer, en couvrant -les alléges de féuilles de zinc,
Mais je ne recommande pas cette manière de faire, en
tant qu'il s'agit- d'employer du zinc, parce que je pré-
vois qu'il sera difficile d'assujettir les feuilles â plat et
solidement sur la pierre, de manière à n'être pas
dérangées ni enlevées par les grands vents, lorsque les
clous seront détruits par la rouille ou autrement. Aui
lieu de cela je suggérerais d'ôter les allégos actuelles
et de les remplacer par d'autres faites d'une seule pierre
taillée dle manière à incliner en dehors et bien jointe ;
et en plaçant des larmiers en bois suriles. cadresdes'
fenêtres, on parviendra à exclure l'humidité. .'Cette
amélioration ajoutera £27 7s. 6d. à l'évaluation telle
que dressée. Il y aurait du risque à remplacer les
Itntrnne d la mArme manière, ou au moins-il faudra'
faire des frais considérables pour étançonner les murs
nu-dessus, En conséquence, je mb contenterais: de
remplir les joints avec du ciment hydraulique, on 'la
manière proposée par l'architecte,

Je ne saurais partager l'opinion exprimée dans le
rapport de M. Patry, que la menuiserie devrait être
faite par des ouvriers travaillant à la journée !, A mon
avis, toutes les réparations et fournitures devraient être
données à l'entreprise, et exécutées par Une seule
personne, conformément à une spécifßcation détaillée,
contenant l'indication en particulier de chaqpe chose
nécessaire pour chaque partie de l'édifice et de ses
dépendances.

Les ouvrages dont l'exécution devrait conirfrcer.
immédiatement, ou être préparés pour le printtems
prochain, sont les strivans:

£. s.
Item 1. Réparations à la' cheminée et

échelles rouvelles, . , , . . 11 10,
2. Placer six toises 'de plancher brut,

joint, etc., platrer et réparer
le belvédère, etc., . . . . . 12 ,10 O

4. Préparer 'de nouveaux chassis
doubles avec les ferrures, etc., 2 18 6

6. Préparer une grande jalousie, . . 2 10 O
7. " ,4 ... 210 ",0,
9. " "' ". , .. 2-10 0

11. Plancher on ohene dans le passsge
du nord au premier étage, . , 25'- O

14. Préparer une grande'jalousie, . . 2 10 O
I0t15. 4 't" . . . 210 0

16. Réparation et renouvellement des
"b'arlcs,. ........ . 510'

1'Préparer 4 chassis doubles,' . Il.1 '141 O
18. Pré åàùer une gt-ande jaldu'sio,. 2 to "0
20. P lr dans le passage du sud

80 'o;
21. Préparer un½rarid chassis, , 2 18 6

4*déu*tdîts rèdves, etc., 4. 0 0
- 80.R¥noiyel'éV 19paie, , .', .. , 8 "0

il Victorioe.~
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J11 Victoria. Appendice (Q. Q.) A. 1847.

Appendice
(Q. Q.) 31. Renouveler 10½ toises <le pavé,.

32. Deux paires dle contrevens en fer
1Juillet. neufs (voûtes), placeret réparer

2 ic. vieux, . . . . . . .. .
33. Fournir 6 doubles chassis neufs,
34. " 4 jalousies peintes, etc.,
36. Porte d'entrée en fer neuve, . . .
39. Changemens au perron dIe devant,

etc., . . . . . . . . . . . . .
A ajouter pour dépenses contingentes,

L'évaluation de M. Patry s'élève i . . .
A déduire les items 24 et 38 . . . . . .

A ajouter la différence sur 73 alléges de
pierre, à Is. 6d., . . . . . .. . . . . .

23 12

7 0 0 112 0 0O
8 0 0 i

20 0 0

75 0 0
13 9 8

283 8 2

079 9 1
153 0 0

826 9 1

27 7 6

-853 16 7
A ajouter pour surintendance, . . . . .., 42 13 10

Montant total, £896 10 5
J'ai, etc.,

(Signé,) F. P. RUBIDGE.
L'hon. Commissaire des Travaux Publics.

T.
Rapport de F. P. Rubidge sur la Prison de Montréal.

BUREAU DEs TRAvAUx PUnLrCS,
Montréal, 21 Septembre, 1846.

L'Hon W. B. RoisoY,
Commissaire en Chef,

Travaux Publics.
MoNsiEUnR,-Après avoir examiné la Prison de

Montréal, par rapport à certains changemens et répa.
rations projetées, je prends la liberté de faire rapport
comme suit :-

En premier lieu, le Shérif se plaint du peu d'espace
laissé pour les personnes qui viennent visiter les prison-
niers, dans la salle d'entrée; et les communications
parfaitement libres qui s'établissent on conséquence,
rendent presqu'inutile la surveillance la plus sévère
qu'on puisse exercer pour empêcher les visitburs (le
fournir aux prisonniers les moyens de s'évader.

Pour remédier à cet inconvénient, on propose (le
transporter l'apothicairie de la chambre à droite à une
autre chambre préparée dans l'aile (le l'hôpital, et
d'abattre une partie des murs et établir (les arches pour
Supporter le plancher au-dessus, tant sur le côté qu'à
l'extrémité de la pièce, et le plus en construisant des
séparations au moyen le grilles de rer, avec un espace
intermédiaire, afin d'empêcher toutes communications
autres que les communications verbales entre les prison-
niers et leurs amis. Le mur du côté de la chambre
située à gauche di vestibule, employé comme Bureau
de la Prison, a besoin d'être percé d'une fenêtre on
arche, afin (le fournir un point d'observation plus parfait
durant les visites faites aux prisonniers. Ces amêlio.
rations ont donc été évaluées.

Le Shérif a exprimé le désir que la rangée de cellules
fût subdivisée afin que chaque cellule contînt deux
chambres pour y coucher les prisonniers. L'examen du
premier étage et les étages supérieurs fait voir (lue
ces cellules n'ont que 5 pieds 5 pouces le largeur ; et
que si elles étaient divisées par uig cloison en chêne
(de 4 pouces d'épaisseur) la largeur (le chaque cellule
se trouverait réduite à deux pieds 6i pouces, espace à
peine suffisant pour permettre à un homme de se retour-
ner. Considérant le coût des changemens, matériaux,
grillages en fer des portes, etc., nécessaires, et le loge-
ment resserré, ,imparfait et malsain qu'on obtiendrait
par ce moyen, je ne crois pas devoir recommander cette
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subdivision des cellules, d'autant plus que les débiteurs (Q.
et les personnes (lui attendent leurs procès seraient
obligées d'occuper ces cellules en commun avec les 12 JuUl,'
criminels déjà condamnés.

Dans lesoubassenent, lesailes de chaque côté de l'édi-
fice central contiennentchacune 12 cellules, <le 8 pieds de
long, sur 11 pieds4 pouces de large. Le soubassement de
l'aile de derrière contient également8 cellules de la même
grandeur. La division de celles-ci en deux comparti-
mens fournirait un surcroit de 32 chambres à coucher
pour les prisonniers. Mais l'opinion <lu Dr. Arnoldi,
Médecin (le la Prison,' paraît rendre bien douteuso
l'utilité de ce changement, parce qu'il considère que
les cellules du soubassement sont à peine propres à être
occupées même avec leurs dimensions actuelles, et
dans l'état où elles sont ; tandis qu'en réduisant leurs
limites à la moitié de leurs dimensions actuelles, on
ne ferait qu'augmenter et retenir <les vapeurs humides
et malsaines, et ajouter à la difficulté dle leur ventilation
déjà si imparfite-opinion que je partage complètement,
Tout ce que Pon pourrait faire aux cellules pour empe.
cher l'absorption de l'humidité et la reflection du froid
de la maçonne serait <le revêtir les grands murs de
refeid seulement <le planches <le deux poucesen laissant
un petit espace vide entre la planche et le mur.

Un mode <le construction plus sain aurait consisté,
lans porigine, à.placer les cellules dans le centre de

Pédifice, ci laissant les passages à l'intérieur des murs;
par ce moyen on aurait garanti les prisonniers dles effets
pernicieux de la gelée et <le l'humidité qni pénètrent
à travers les murs, mais tout changement de cette
nature obligerait <le défliire.toute la Prison à l'excep-
tion les murs, et l'on ne doit pas y songer.

On devrait faire disparaître les cloisons du quartier
Ie l'hôpital, qui contient plusieurs chambres, et n'en

faire qu'une grande et biei aerée, avec une pièce
convenable pour les opérations clirurgicales.

L'extérieur de l'édifice a aussi besoin de réparations;
les joints le la maçonnerie, cn beaucoup d'endroits,
devront être remplis etlpeintsà neuf, et il sera nécessaire
de placer des gouttières en ferblanc partout où il en.
manque.

Il est également fort à désirer que les tuyaux qui
servent à conduire l'eau soient isolés les murs extérieurs
et placés dans un angle intérieur des diflreutes cham,
bres à laver, vu qui'en hiver ils gèlent souvent et
crèvent ; et l'eau qui en coule le long dles murs pénètre
à travers les planciers voûtés, les détriore et oblige
à <les réparations continuelles.

A ces exmeptions près, et après mûre délibération
(en tenant compte du manque d'espace suflisant pour
les occupans actuels, et leur nombre toujours croissant
à mesure qlue la populaition augmente), j'en suis venu''
cette conclusion, relativement aux changemens proposés,
de rie proposer que <les dépenses peu considérables sur
l'édifice actuel ; et de les réserver plutôt pour la cons-
truction d'une aile additionnelle, afin d'agrandir la
Prison aujourd'hui encombrée; et au moyen de laquelle-
il seraitpossible d'établir uneclassification dlesprisonniers-,
précaution presque impossible aujourd'hui.

J'ai, en conséquence, préparé pour les joindre à ce
rapport, un plan et une évaluation, aussi bien que des
évaluations uux iliaires pour certaines améliorations et
réparatipns 1 l'édifice actuel.

Le tout respectueusement soumis,
(Signé,) F. P. RUBIDGE,

Ingénieur.

Note.--En consultant le SheriF. il a recommnandé que les corridors
de l'aile projetée fussent construits do sept pieds de largeur, au lieu
de cinq ce qui entraînerait un sureroit do ddpenso d'enfun £io5,
ea oui do l'évaluation.

(Signé,) il, P. X
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Rapport de A. Barrett, sur les améliorations de la
Grosse-Isle.

MONTRÉAL, 23 Octobre, 1846.

MoNsiEun,-J'ai l'honneur de faire rapport pour
l'information du Département des Travaux Publics,
que, lors de ma visite à la Grosso-Isle, au-dessous de
Québec, le 13 du courant, je reçus des Commissaires
des Travaux Publics l'ordre d'examiner et d'évaluer
les dépenses do certaines améliorations suggérées par
le Dr. Douglas, le Médecin résidant, comme étant
nécessaires pour la commodité et la santé des émigrés
malades. Je recommande maintenant l'exécution de
ces améliorations ; ' et ci-annexé est un tableau détaillé
de ces travaux, avec un état des frais.

Premièrement.-A raison de la difficulté et même
du danger do débarquer à la marée basse dans le
voisinage de la demeure du Médecin résidant, la cons-
truction d'une jetée do petites dimensions est indis-
pensable en cet endroit; elle coûtera £148 5s.

Secondement.-Vu le manque d'une clôture do
séparation entre la grève et les hôpitaux, les malades
sont tous réunis pèle-méle en débarquant, si bien qu'il
est impossible de séparer ceux qui sont affligés de
maladies contagieuses des autres, jusqu'à leur arrivée
à leurs logomens. La conséquence est que quelques-
uns do ceux qui, avec un meilleur arrangement,
seraient bientôt on état do laisser l'hôpital, sont bien-
tôt atteints do maladies plus sérieuses, qui non-seule-
mont augmentent les frais do l'établissomont, rnaiï
augmentent le nombre des décès. Le coût d'une
clôture suffisante pour effectuer cette séparation néces-
saire, serait do £24 4s. 6d.

Troisièmement.-Il y a besoin do remises commo-
des et d'un logement pour un assistant ou un homme
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de Police au lieu do débarquement, qui rend im- ,
portant la construction d'un édifice de 48 pieds sur
16, divisé en deux eppartemens, l'un pour y déposer
à leur débarquement les articles lourds qu'il faut
aujourd'hui charrier jusqu'aux abris et les rapporter
au lieu d'embarquement, et l'autre pour l'usage de
l'assistant; ce qui placera cette personne en position
de protéger en tout tems les objets ainsi remis,
ainsi que de s'occuper des autres petites affaires ; et
il sera également placé au point où ses services sont
le plus nécessaires, et où, dans les gros toms, il, ne,
peut demeurer dans une situation aussi exposée. Mais,
comme sa présence ici ne sera nécessaire que durant
les mois d'été et d'automne, un'édifice des dimensions
susdites, propre à ces deux objets, pourrait être cons-
truit pour £40.

Quatriènement.-Les chemins qui conduisent aux
abris et aux hôpitaux, aussi bien qu'au débarcadère
du quai actuel, sont très inégaux et incommod6s.
Pour les mettre on, bon ordre il faudrait une dépense
de £7 109.

Le montant des items précédens est de £219 19 6
En y ajoutant pour dépenses contingentes, 10 0 6
Ou environ 4J pour cent, la dépense

totale sera de . ....... £230 0 0

Je dois ajouter qu'en dressant l'évaluation ci-dessus
j'ai été aidé par le Dr. Douglas, qui m'a paru bien
connaître ces matières, et par M. Patton, entrepre-
neur de la jetée que l'on construit jnaintenantla
Grosse-Isle.

J'ai l'honneur d'étre, Monsieur,
Votre obéissant serviteur,

(Signé,) A. BARRETT,
Ingénieur Civil.

Thomas A. Begly, Ecuyer,
Secrétaire'des '1ravaux Publies.

Evaluation du coût des améliorations de la Grosse-Isle, au-dessous de Québec, recommandées dans le
Rapport qui précède.

Description, etc. Montant. Total.

Jetée--24 pieds X 16 pieds X 13 pieds de Bois, etc. £ s. d £ a. d
hauteur=.............................. 1,248piedscubes@1/., ......... 78' 0 0

Chaperon d cne ................ . 64 " @ 2/6........... 8 o 0
Pierre,........................................ 17 toises @ 25/.......... 21 5 0
Fer,............ 1 tonneau................... 25 o 0
Madriers,..................... 100 pieds 3 pouces ............ 12 0 o
Id. sur le dessus,......... ........ 83 3'pouces.......i...... 4 O 0

-- -- 148 5' O
Clôture-Madriers,..................... -26 /4 8 0 8

Cèdres .............................. 54 2/6....... 6 15 
Piquets,........................................ 1,987 pieds B.N. 90/....... 8 18 10
Clous,......... ............................... .132 lbs. ® 0/10 ............... 5 10 0

-.-.-- -- 24 ~4 6
Maison en bois contenant deux chambres, 48 pieds × 16 pieds, toutes deux

brutes sans plancher de haut out plafonds,................ ....................... 40 0 O
Chemins et lieu de débarquement, nivellement, ............... ....... . .... .. . 7
Dépenses contingentes, environ 41 pour cent,........... ...... ...... .... 1 6

U
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Appendice V.
A~' Rapport de A. Barrett, sur le relevé de la Rivière

12 Juillet. Si. Charles.

MON'rilÉAL, 21 Juin, 1847.

MfoNsxEuR,-J'ai l'honneur de vous annoncer pour
l'information du Département des Travaux Publics,
que, par ordre des Commissaires, et en compagnie dle
l'un de ces Messieurs, PMon. W. B. Robinson, j'ai
fait un voyage à Québec, le 14 Octobre dernier, et
que j'y ai alors passé partie de la journbo. Le prin-
cipal but do mi visite était d'examiner la vallée le la
Rivière St. Charles à son embouchure, site où l'on
propose de faire îles améliorations considérables pour
la commodité clu commerce du Port de Québec, qui
se trouve resserré et très géné faute de place.

Notre intention ctait île voir les personnes intéressées
dans cette matière, et qui avaient suggéré les phns
pour l'amélioration, et spécialement celles qui font
partie do la Corporation de la Cité de Quêbec, la
Maison do la »Trinité, et le Bureau de Commerce,-
dont plusieurs étaient absentes en ce moment.

Après avoir fait visite aux Officiers de la Corpo-
ration et de la Maison de la Trinité, nous fûmes invi-
tés à assister à une assemblée tenue dans la Salle du
Bureau de Commerce; plusieurs plans furent alors pro.
duits pour les améliorations projetées; notus eNnin..
mes ensuite rapidement "le Banc île Sable" à lem-
bouchure de la Ilivière St. Cliarles.

A.la fin de Novembre, 1840, une seconde visite fut
faite à Québec, on compagnie de lPH onoralble C. E.
Casgrain, Commissaire, suivant la promesse faite anté-
rieurenent par M. lIobinson, alors que je passai une
partie de la journée dans cette ville. 'Nous fI*mtres
invités à nous rencontrer avec le Bureau dle la Trinité;
plusieurs îles membres di Bureau île Commerce, et le
Maire et la Corporation de Québec étaient présents.

Plusieurs projets furent présentés en cettn occasion.
Le Capitaine Boxer a présenté son plan, qui, je crois,
est celui quo préfère la Corporation, et auiuel on
objecta piitce qu'il gènerait directement la navigation
le la Rivière St. Charles, affectant surtout les enibar-

cations du Fleuve St. Lanrent, et parce qu'il causerait
aux individos des dommages considérables, le long dle
la livière St. Charles, depuis le hovre clu Palais jus-
qu'au Quai îles Indes. Nous examinaines en person-
ne les lifférentes localités affectées par les améliora-
t ions. Aujourud'hui, il est évident qu'on éprouve les
délais et des embarras qui disparatraient si l'on exécu-
tait ces amtlioratio-ns sur l'échelle dont elles sont sus-
ceptibles. Nous avons jeté un coup d'Sil sur les bâ-
timens dans le port et sur les quais, et il est évident,
qu'en ce moment tous les endroits où l'on peut le muttre
sont occupés, et le besoin de plus d'espace qui se fera
sentir bient 1t noe pourra otre satisfait qu'en cherchant
quelque nouveau site.

Lorsque l's canauxdlu St. Laurent seront terminés,
on fera usage sur les- eaux intérieures de bâtiimens
beaucoup plus grands, île båteaux-à-vapleur et propel.
leturs île plus forte chasse, et à raison de l'augmentation
.rapide du tonilunge de l'ouest, une bien plus'grande
sonei' daftires se concentreront -à Quêbec; il est par
conséquent à. désirer que les facilités qu'offrira ce port
pour l'échange'des cargaisons soient proportionnées aux
besoins nouveaux du commerce.

Alors se présente la question de savoir où seront
placées les améliorations projdtées? L'opinion générale
et dominante à Québec paraît être en faiveur du plan
qui embrasserait l'ensemble des facilités que peut pro-
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curer le confluent le la Rivière St. Charles et du
Fleuve St. Laurent.

Cet endroit paraît o'rir les plus grandes commodités 123îi11k
et tout à fait assez d'espace pour ajouter à ce port
important, un havre assez grand ou des quais assez
étendus pour tout accroissement que l'on puisse anti-
ciper dans le commerce.

Le Banc de Sable, ou "Ile",visible à la marée
basse entre les deux branches de la Rivière St. Charles
est assez large pour fournir tout lPespace nécessaire
pour les transactions commerciales et (dans le cas où
l'on trouverait convenable et utile que l'le fût habitée)
pour recevoir un granit nombre d'habitons.

Au-dossous du Pont Dorchester la Rivière St.
Charles se divise en deux branches, qui se jettent dans

-le Saint-Laurent sAins se réunir; l'une do-ces branches
se dirige du côté do Beauport, l'autre coule le long
di faubourg St. Rocl et (lu Cap Diamant, et se r6unit
au St. Laurent au Quai des Indes; elles laissent
entre elles à la marée basse "une large batture" (Fiat
lsland) contenant de 100 à 130 arpents en superficie,
compos6e d'un dépôt (l'alluvion le 12 à 18 pouces
d <6pai'sseur reposant sur le roc (de pierre calcaire, je
crois,) qui fournirait un fondement solide pour les êdi-
lices qu'on voudrait y construire.

Dans l'anticipation (le l'achèvement (le la ligne (les
améliorations lu St. Laurent, et prévoyant, d'après
d'autres indications, la direction quo doit prendre le
commerce croissant de cette ville, en même teis que
l'emploi d'ou plus grand nombre de bûtimens venant
lu Grand Ouest, les citoyens désirent se truver

prêts à faire faco à ces circonstances nouvelles avec
demirplos maoyona

Quant au.plan île l'amélioration, il nie sera impossi-
ble dle l'exposer en détail, attendu qlue je n'y ai paggé
que partie île dueux jours, et que je n'ai pu faire l'exa-
mon qu en courant pour ainsi (lire, et que les plans
présentés (et dressés antérieurement) diffèrent telle.
ment les uns des autres, qu'il serait indispensahlement
nécessaire de passer plusieurs jours au terrein, et d'en
faire le relevé avec des instrumens avant île pouvoir
mûrir et proposer un plan.

Il y a un plan qui,je crois, rencontrerait l'approbation
générale; ce serait de construire une jetée dans le St.
Laurent, dans trois ou quatre brasses d'eau à la base
de la grande Baiture, où viendiraient accoster les vais-
seaux <le mer de la plus grande classe. Ce plan
parait être le meilleur pour commencer, et pour rèpon-
ire aux besoins immédiats; et ce serait le point de

départ sur lequel on se règlerat pour exécuter toutes
les.autres amloraions, soit que l'ile dpive ètre occu-
pée en tout ou en partie.

Si cette-seule jetée était construite, longue cle 2 à
3000 pieds, et suflisamment large pour y établir des
motngasins, avec (les quais convenalbles, les besoins prin-
cipaux de la place, tels qu'ils existent aujourd'hui,
seraient comblés, en autant qu'il. s'agit du trinsbordà-
ment des cargaisons.

Cette jetée étant placée dans une si grandu profon-
(leur d'eau soufirira l'approche îles vaisseaux de mer,
du côt4 le- la rivière, et toutes les. embarcationsq»i ,
naviguent sur les eaux intérieures pourraient entrer
dans le bassin formé sous- le vent ou du côté intérime
de ln jetée

Ces derniers btimens qui sont moins propres à tenir
contre lt grosse mer qui s'y fait sentir, seraient entière-
ment à1 couvert at protégès par la jite,"et les trîmtbor-

, demens pourraient s'y faire sans interruption.

Une autre jelée, d'une construction moins dispen-
(lieuse, pourrait être plaéee le long île la base de l'lie
ou y étre appuyée, et on laisserait assez d'espace entre&
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Appendice les deux Jetées pour y former un bassin; on pourrait y
établir des magasins pour la commodité des bâtimens
venant d'en haut; je no sais pas si ce bassin pourrait
étre employé utilement comme dépôt pour y placer les
bois iciés, mais comme la jetée principale servirait de
brise-lame, on pourrait mettre les cages à l'abri derribre
cet ouvrage et déposer les bois tout prêts à être embar-
qués à une distance beaucoup plus commode qu'au-
jourd'hui.

[I existe un obstacle à la libre communication entre
lle ou les jetées proposées et li ville par la Rivière

St. Charles qu'il faut traverser.

Cette difficulté est due à la nécessité de laisser un
passage pour les embarcations de la rivière et autres
petits bâtimens qui sont aujourd'hui très nombreux et
le deviendront davantage à mesure que Québ e aug-
mentera et que le pays situé au-dessous prendra de
la'ccroissement.

On pourrait y construire des ponts-levis qui reste-
raient stationnaires à la marée basse, Mais IL passage
serait exposé à de fréquentes interruptions lorsque la
marée sera haute. Oit ne devrait rien faire qui pût
géner tentrée ou la sortie de cette rivière si lon peut
'éviter.

Je me permettrai de dire un mot, en passant sur la,
proposition de furmer complètement ce chenal-iCée
qu'embrassent quelques-uns les plans d'amélioration.

Mais, indépendamment de l'importance de ce chenal
pour les bàtimens de cabotage et autres, je suis d'avis
que la salubrité du faubourg St. Roc-h no doit pas être
négligée dans la décision dc. cette question, et que,,
quelque soit le pln que l'on adopte, d filisser un'
passage par où les égoùt4 puissent so décharger dans
le St. Laurent.

Une autre question qui peut s'élever et qui so ratta'
ehe à ce sujet, est de savoir s'il n'est pas important de
laisser un passage libre et non interrompu aux marées
et aux eaux de la rivière jusqu'au-dela du Quai des,
Indes, afin d'empêcher les dépôts qui autrement pour-
raient s'y former.

Pour cn revenir à la grande jetée, je crois qu'on
n'aurait pas le peine à trouver placo pour unejetée de
deuk ou trois milles pieds de longueur dans Peau pro-
fonde, sans obstruer aucune des branches de la Riv iUre
St. Charles. Le meilleur mode de construction consis-
terait'dans l'emploi de caissons solidement faits et rom-
plis de pierres et d'autres matières communes.

On peut tdujours facilement se procurer <lu bois à
Québec; la pierre pécessaire pour remplir les caissons
est également à portée.

Les bàtinens apportent tous les. ans une grande
qunatité dle lest, au'point qu'il est ditlile d trouver
près de Québec un endroit où l'on puisse le déposer
sans obstruer des chenaux importans, ou; des abords
dont l'intérêt général exige la conservation.,

Lajetée que l'on projette pourrait scrtir de. dépôt
général pour ce lest; ce qui diminuerait les finis de
construestion

il est impossible, ainsi que nous Pavons.dit, de faire
le plan, et l'évaluationî de la jetée principale et des"
autres oureagés qui seraient impoptns pour le port de
Québec, ivant d'avoir fait un examen plus complet et
plus approfondi.

La nature des améliorations nécessaires, aussi bien
que le montant de la somme qu'il faudra y consacrer,'
entraînent la nécessité d'une mOro délibération et
d'une inspection personnelle et minutieuse des localités.

L'importance de Québec, comme port de mer, et les
avantages naturels quipossède par rapportau com-
morce, exigent que tout ce que l'on fera soit mûrement
délibéré et établi, non seulement pour faire face aux
besoins actuels mais encore à ceux qui se révèleront à
l'avenir, de manière à augmenter, autant que possible,
les avantages que l'on se promet des améliorations
projetées.

T. A. Begly,
Secréti

J'ai l'honneur d'être,
Monsieur,

Votre obéissant serviteur,
ALFRED BARRETT,.

Ingénieur.

lire des Travaux Publics.,

W.
Rapport de N. H. Baird, sur le Chemin de Ken nebec.

Moin nÀx, 10 Mai, 1847.
MoNsÈUa,-En addition aux remarques contenues

dâins mon rapport général (sur tous les travaux confiés
a macharge, 30 Décembre) àur le Chemin de Kenne-
bec, et afin de mieux vous faire comprendre la néces-
sité <le la faible somme savoir, £299, qui est encore né-
cessaire en sus de l'appropriation de £3000- (8 Victoida,
chap. 69) déjà dépensée en vertu des contratspassés
avec feu John Rogers et Armstrong et Wilson, datés
le 22 Octobre, 1845, et complétés en Novembre, 1846;
je <lirai que la somme demandée est destinée à couvrir
la dépense de la reconstruction de la superstructure dir
pontde la Famine- deux arches de5O pieds chacune;
avec quelques réparations aux jetées et brise-glace, ces
dépenses étant trop élevées pour les mbyens de la
Municipalité, ete.igeant £150. A l'heure qu'il ést, fa
superstructure est dans un état périlfeux'et aurait dtá
être condamné depuis longtems.

L'objet qui 'se présente ensuite.à. votre attention est
le pont peu élevé situé près de chez Calay, qui est
impassable pendant une semaine et quelquefis d avan-
tage à l'automne et au orintems; il est alurs couvert de
3 ou 4 pieds d'eau, et le publie est forcé <le faire un
détour d'un mille par monts et par vaux; il faudra pour
cet ouvrage £60.

Vient ensuite, clans St. Josepli, un griind nom ro
do petits ponts qui ont été reconstruits et soent suffi-
satmment élevés au-dessus des coulées qµi viennent des
hauteurs; mais il reste encore trois ou quatre endroits
qui exigent quelques frais et pour lesquels j'ai inscrit
£50, avec £39 pour surintendance, ce q.ui fornie le
total de £-99.

Je n'ai qu'à répéter les remarques par lesquelles jo
termine le paragraphe de..mon .Rapport du 30 D&,
cembre, qui (rite dc cet ouivrage, pour donner une
idée de l'étendue et de la nature des travaux déj faits
et de ceux qu'il- reste à faire 't Que, quoique la
somme dépensée, £3000, ait servi beaucoupàamébo
rer létat <u chenin" (en' autant qù'il s'agit des lonts
terrassemens, caissons, -fossés couverts, et de l'abais-
semerit des cétes)ý, neaninol'ns ce n'est que la tdoitié
de ce qu,'il faut pour sendre. le ebemin' seulement paso,
sablé cn pusieurs endroits, et particuliërement-dnsaa
partie gui traverse hfuinicipalitä de Sta Marguerite.
Quant aux derniers 9 milles enapproclant de la ligne,
le chemin a- ététotalemetégligé

Autant que j'en puis juger, et j'ai donné quelqu
tention ce sujet, la somme de £ 2,000 serait encore
nécessaire pour mettre toute la distance, 90J muiles,
dans létat où devrait tre cette importante voie de

bcommunication avec les Etats-Unis, qui est la route
,directe entre ,Québec et Boston, etc., eté.
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wQ. Q*) J'ai raison do penser qu'uno demande sera faite à

la prochaine Session, pour obtenir une somme suffi-
il 3uiIht. santo pour compléter les réparations nécessaires sur

toute la distance indiquée.

J'ai l'honneur d'être,
Monsieur,

Votre obéissant serviteur,

(Signé,) N. H. BAIRD,
. C.

Thos. A. Begly, Ecuyer,
Secrétaire,

etc., etc., etc.

x.
Rapport de N. H. Baird sur le Chemin d'Arthabaska

et le Pont de Melbourne.

MONTRE L, 1er Avril, 1847.

MoNSirin,-En obéissance aux instructions que
j'ai reçues, je transmets, avec les présentes, les Ta-
bleaux A et B, indiquant les dépenses faites sur le
Chemin d'Arthabaska, avec le montant nécessaire
pour compléter les contrats existans, et la comparaison
de cos sommes avec l'ap ropriation do £15,701 pour
"le Chemin d'Arthabaska et le Pont de Melbrnn."

On verra par ces tableaux qu'au moyen d'une
modification apportée au devis du Pont de Molbourne
(laquelle semble désirable à tous égards), on épargnera
une somme presque suffisante pour payer les travaux
déjà sous contrat, et les ponts nécessaires, pour la
construction desquels le bois a déjà été livré et payé,
savoir: sur les rivières Iqicolet, Wolfe, Gosselin, le

Appendies
Ruisseau de Moore, etc., dans l'item £1,870 6s. 3d. (Q.
(Voir No. 1 Appendice).

12 Juii#

Il y aura encore un déficit pour le Pont de la
Rivière Bécancourt, et pour l'élargisàoment, la cons-
truction des ponts, et l'égoûtement des 8 milles du
Chemin de Goentilly, quisetrouventau-delà, soit £1859,
pour lesquels les habitans ont l'intention de présenter
une requête au Parlement à la prochain Session
comme étant indispensables, attendu que ce chemin
est la communication directe entre la Ville de Distrigt,
Trois-Rivières, et Halifax, Chester, Arthabaska, Som-
merset, Stanfold, Bulstrode, etc., etc., etc.

Il est une circonstance que je dois signaler particu-
lièrement aux Commissaires: s'il était possible d'ob-.
tenir les moyens de compléter le Pont de la Rivière
Bécancourt et les huit milles de chemin (Gentilly) cet
été, on économiserait une somme considérable sur les
dépenses contingentes, vu que les travaux s'exécute-
raient simultanément avec les autres,

Je prendrai ici la liberté do remarquer que c'est à la
dépense d'uno.aussi faible somme pendant l'espace de
trois aunées, dont la première a été employée pria-
cipalement à faire des relevés nouveaux et des éva-
luations, à raison de la faiblesse do l'appropriation
pour une aussi grande étendue de chemin, qu'il faut
attribuer l'excès des dépenses contingentes qu'on a
été obligé de faire sur cet ouvrage, outre que celles-
ci ont toutes été portées au compte de l'appropriation
ainsi que les relevés et les dépenses contingentes ori-
ginales, malgré que je n'ai jamais ou l'intention de les
inclure dans l'évaluation.

J'ai, etc.,

(Signé,) N. H. BAIRD,
1. C. D. T. P.

T. A. Begly, Ecuyer,
etc., etc., etc.

TABLEAU des dépenses faites sur le Chemin d'Arthabaska, avec le montant des sommes
compléter les contrats existans.

nécessaires pour

Montant du Montant Balance de@Contrats existafl5. contrat. dépensé. contrats.

Division de Somerset. £ s. d. £ s. d. s. d.

T. Devany, 8 milles ............................................ 1,200 o 0 847 18 8 852 6 4
L. Gouirard, 6 " ............... 615 0 0 286 0 .0 829 0 0

Branche de Gentilly.

R.Rulievid, 14J milles............................................ 2,077 10 0 1,818 1 10 759 8 2

Division de Kingsey.

R. Watson, ci-devant Watson et Walker, 13 milles.......... 1,746 0 0 1,125 17 4 620 2 8
L.'Gouirard, 1l milles,. i ......... t........... 1,430 0 0 213 0 0 1,217 0 0

£7,068 10 o 8,790 12 10 £8,277 17 2



il Victorio, Appéndice (Q. Q.)

Montant dépensé pour forraio........... . ........................................ ................ ........
Id. id. pour les onts ..................... . ... ...

Pour.dépenses contingentes, relevé original, surintendance et dommages ...... .....

Total dépensé jusqu'au 1er Avril, 1847...................
Nécessaire pour compléter la; balance des contratsexistans...... . ...........

Total de id. ... ........

Pour compléter les ponts pour lesquels le bois est délivré et payé en item de l'évaluation do la
ligne principale ..................................................................... £530 0 O

Dépenses Contingentes et surintendance, 16 pour cent sur £3,807 17a. Qd.......... 463 8 6

(Signé,)

Montréal, 1er Avril, 1847.

.7,

N. H. BAIRD,
I. C.

No. 2.

Tableau de la distribution de l'appropriation du chemin d'Arthabaska et du pont do Melbourne. .... £15,761 0 0
Montant du contrat du pont de Melbourne passé avec Chamberlain et Merryman,... £4,212 10 0
Ajoutez pour dépenses contingentes 10 pour cent.................................. 421 5 0

4,633 15 0
Balance de l'appropriation du chemin d'Arthabaska.................... .,.......11,127 '5

15,761 0 0

Montant des contrats existans suivant le Document A......... ..... £3 277 17 2
Id. id. des ponts, id. ......... ......................... 998 3 6

£4,271 O 8
Montant dépensé jusqu'au ler Avril, 1847................................... 7,754 15 5

£12,025 16 1
r

balance en sus de l'appropriation............... ...... ....... ... 898 11 1
Déficit de l'appropriation du chemin d'Arthabaska (proprement dit) sous contrat

sans compter le pont'de la Rivière Bécancour, et 8 milles du chemin de Gentilly
du 8me au 17me mille ................................................ 1,859 0 0

Total nécessaire en sus de l'appropriation.... ..... . ....................... 2757 11 1
Ajoutez les frais de surintendance et les dépenses contingentes sur toute la somme

à dépenser............. .......... ............ .. .: ,. . .. ,........ 92 8 "1Y

£8,,650'Ô0 Oý

(Signé,) bA i'4

M tél1 Ari 184

4 r

'4'4

'4 " .4r

'4- "'r' 4"' '"r ,

$ '''';' ''"r (fî

Appendice
(. Q;)

12Jumlet..*

~A 847-

£3,790 12 10
,8 ý6 3-s

2,093' 16 4*1uùib.

£7,754 15 '5
£3,277 17 2

£11,032 12

£993 3, 6

£12,025 16 1

onra er- V4 , .
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TABLEAU )ETAILLE'

DES Somnms dépensées pour les Travaux Publics, depuis le 15 M1ai, 1847, ainexé k à Rapport
Annuel des Commissaires des Travaux Publics pour l'année 1840.

TABILEAU des Appropriations et SoRUncs dépensées' sur les Travaux
Mai, 1847.

NOMS DES OUVRAGES.

1 Canal de W elland,....................
2 Canal du St. Laurent,.......

Canal dd Lachine,............
Canal de Beauharnois,.......
Canal de Cornwall,..................
Canaux cde Williamsburg,.........

3 Lac St. Pierre,.........................
4 Canal de la-Baie de Burlington,.....
5 Chemin de Hamilton et Dover,..
6 District de Newcastle, etc.,........

Itapides cde Crooks,.......... ......
Chûtea de Ileef,...........
Chûtes de Mid le ...........
Chûtes de Ranny, ..................
Rapides cie Harris,..................
Chemin du Lac Rice,.......
Pont de Seymour,................
Pont de Buckhorn,...........
Rapides dCe Whitlaw,.........
Rapides de Chishoni,..............
Rapides de Scugog,.............
Ile de Fidler,................ ..
Rivière Trent,,.............
Pont de Bobeaygeon,........
Pont de Peterboro',.................

7 11avre de W indsor,..................
Havre de Dover,.....................
Phares de la Longue-Pointc,.....
Chemin de Windsor et Seugog,..
Ilavr'du Port Stanley,..........
Chicn du Port Stanley,..........
Univre du Rondeau,.........

8 Améliorations de l'Outaouais,.......
) Grand chemin du Nord de Toronto,

10 Ponts entre Montréal et Québee,..
il Chemin ci e Brantford,................
12 Chemnctde Chathan, Sandwich, etc.
13 Améliorations ie la hiivièr.lichelieu
14 Prisons et Cours de Justice,........
15 Ediflec Publics,.......................
16 Chemin l'Owen Sound,..........
17 Chemin de Sengog et Narrows,.....
18 Arpentages, Canada Ouest........
19 Argentages, Canada Esti............
20 Chem.deAmherstburgetSandwich
2 t Chemin de Cornwaîli et L'Origuial,.
22 Douane de Toronito,................
23 Chemin des Casendes,...............
24 Chemin de Kennebec,................
25 Chemin i' Arthabaska.............
2C Ponts, Sud du St. Laurent,.........
27 Chemin de Granby,...................
28 Chen.du Marais de ha Grand' tivier
29 Chemin et Pont de la Ctte Rouge
30 Chemin <le L'Orignal et ly towu,..
31 Pont de .elleville,... ......
32 Chemin de Gaspé,...........
13 Chemin des Caps,... ......
34 Pont (le Chiamplain,...........
83 Pont de Jacques Cartier......
U1 Cheini n de Stanstead,.........
37 Pont de Catham,.. .......
as Chetnin du Portage aux Chats.
30 Quai de la Grosse Isle.......
40 Havre de Cobourg,..........
41 Phars,........................
42 Chemin de Grimsby,..........
43 Chemin du Rondeau,.........
44 Chem.de Dover,Sct.dela Montagn

Appropriations en Montant dépensé
mounme d'Halifax. 15 Mai, 1847.

£ s. d.
780,653 2 11

965,460 15

74,500
50,000
42,068

0 0
0 0

15 9

83,114 19 8-

119,148 1310

68,118 16 0
39,833 6 8
37,777 15 6
61,111 2 3
45,077 7 7
25,953 1 7

4,000 0 0
2,000 0 0
1,000 0 0O

600 0 0
1,000 0 0

900 0 0
2,500 0 0

20,322 2 1
3,000 0 0

16,761 0 0
14,000 0 0
32,889 0 0
10,000 0 0
6,600 0 0
5,939 0 0
1,500 0 0
8,664 0 0
1.500 0 0
1,000 0 O
3,500 0 0

15,800 0 0
100 0 0

1,250 0 0
2,750 0 0

500 0 0
7,900 0 0
8,000 0 0
1,909 - 1 2
5,500 0 0

________________________ i

£ s.
709,960 11

1,824 1
293,436 9 1
301,565 2
75,300 2

224,274 19
69,873 16
47,130 6
40,164 9

9,118 4
10,465 il

9,638 1
5,217 7

11,465 18
1,647 3
7,274 9
1,367 7

477 6
6,275 4
7,728 2
0,723 19

220 15
338 14
221 15

1,239 13
24,574. 18 1

9,668 18
2,275 0
0,136 15

16,704 i
,24,678 3 1

9,188 10
67,194 5
28,U62 10
31;662 8
40,603 6
42,973 1
11,200 0.
4,594 15
2,506 12
4,025 1

593 il
952 8
458 13
929 9
599 9

2,417 15
20,320 18

2,926 12
7,847 .8
3,489 4

,.1,86 12
9,954 19
5,478 10

544 6
1,4414 18
7,249 8

961 0

1,360 9
1,528 5

49 7
2,047 18

2,526 5
7,954 6
1,593 il
4,378 15

Certilié Extrait véritable des Livres du Départementt.
DÉPAiREENT DEs TRAVAUX Pu13Lics, -

12 Juin, 1847.

ci-dessous n ntionné6s, jusqu'au 15

1)p)ong(, à ineie 1is A prup ntlus tietées par la Let.g
ttüre aui dópee mprévues.

Pas de dépense.

Pas de dépense.

Pas de dépense.

THOMAS A. BEGLY,
Secrtraire des Travaux Publics.

A.ppendico
(Q. Q.)
12 ~'i et

APpendit

....uile
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TABLEAU montrant on détail les Dépenses sur les Ouvrages suivans dépuis 101er Janv. jusqu'au>15,Mai, 1847.

Juillet.

Canal de Welland .................

Canal de Lachine ....................

Canal de Beauharnois.................

Canaux de Williamsburg, ............

Lac St. Pierre...................

Taie de Burlington,,,..........

Chemin de Dover (Montagne),......

Navigation de la Itivière Trent,.....

Ouvrages de l'Outaouais,..............

Grand Chemin du Nord de Toronto,

Ponts entre Montréal et Québec,...

Chemin de Chatham,.................

Riviîre RichèUeu............

Chemin de Cornwall et L'Orignalb.

Entrepreneurs, .... .... .. ........
Paie-maître, (Etablissement, Matériaux, Ouvrage, etc.,)

Dépensé depuis Juin, 1842, jusqu'à Dée., 1846 .......... *

Entrepreneurs,...... ................ .......
Police,................. ..................
E tablissement, etc.,........... ... ,.............................
Tèäri ét Donia'gs ............... ..........

D6pens6édepuisJuiùà 1842 jäsqi'à Dec., 1846;.....

24,026 13 11
2,866 0 4

26,891 14 3
683,068 17 6

11,043 13 5
661 12 0

1,156 16 6
1,492 13 10

14354 15 9
279,061"14 1

Dommages aux Cacrières,...................... 120 0 0
DépensC dépuis Júid, 1842, jusqu'à Déé.; 1846. * 301,445 2 7

Entrepreneui.s,...........;...... .. ......
Police, ............. ........ ,... ...........................
E tablissement, etc,................................................
Terrains et Dommages,...................................

Dépensé depuis Déc., 1843, jusqu'à Dée., 1846,........

Paie-maître, (Etablissement, etc.)
Comptes, (Fer, Chaînes, articles demarine, etc.,).
Salaire du Surintendant,....;'.... .;,......
Loyer du Chantier de Marine,....... ...............

Dépensé depuis Sept., f'841, jusqu'i Dée , 1846,........*

Paie..maître, (Etablissément, Oùvrage, etc.,)............
Dépensé depuis Déc., 1842, jusqu'à Déc., 1846,.........*

8,169 4 1
752 19 4
941 4 2
587 17 5

10,451 & 0
213,823.14 ~6

887 Il 9
539 16 10
250 0 0
62 10 0

1,739 18 7
68,133 17 8

. 75 0 ô
47,056 6 5

Entrepreneurs,,...................................... . 200 0 0
Dépensé depuis Juin, 1845, jusqu'à Déc., 1846 . * 4,178 15 9

Pont de Peterboro,..........................
Glissoires des Chtes de Ranny,.......................
Paie- aître ....................................................

Dépensé depuis Déc., 1845, jusqu'à Dée., 1846,........*

Entrepreneurs,.............................
Paie-maitre, (Efablissement, Ouvrage, Matériaux, etc.,).

Dépensé depuis' Sept., 184*, jusqu'à Déc., 1946,..........*

Barrie et Penetanguilshene, (Entrepreneur,)..........
Bond Ilead et 'Barié do. .................
Bradford et Barrie, do. ..................
Yonge Street, do. ..........
Paie-maltre, (pour Etablissement, etc.,),...........

Dépensé depuis Dé., 1842, jusqu'à Déc., 1846, *

1,187 19 10
451 17 3

78 .0 o

1,717 17 1
8,937 4 8

1,523 16 3
1,030 8 6

2,554 3
64,640 1 9

849 0 0
275 0 0

1,142 0 0
3,285 0 .0

596 O O

6,146 0 o
22,516 10 '0

Réparations,................................... 100 0 0.
Dépensé depuis Avril, 1841, jusqu'à Dée., 1846,..;,.....* 31,662 8 9

Paie.maltre, (Etablisement,. Ouvrage, etc.,)... .. 376 0 0
Dépensé depuis Dée., 1842, jusqu'à Dée., 1846,........... 35,068 9 0

Entrepreneurs,............. ......... ...........
Dépensé depuis Déc., 1843, jusqu'à Deó 1846,.,... .

Entr.epreneurs..................
Surintendant..............................

Dépensé depüis Déc,, 1845, jusqu'à Dc., 1846 .

1,e87 O O
.10,118 '0?9'

66 12 0
38 2. 6

1041 4 6
494 16 3

*Les dêtaill de ces nmontans se trouvent dans le tableau sulyädt.

.~ s,* ci.

709,960 1 8

293,436 9 10

301,565 2 7

224,274 19 a

69,873 16 3

47,130 6 S

4,378 15 9

10,665 1 9

637,194 5 5

28,862 10 0

31,662 8 9

35,443

''s

.11,200

y

s! ~99 9 O

k' ~
tt.,
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TABLEAU des dpenses depuis la 1er Janvier jusqu'au 15 Mai, 1847.-(Continu.)

£ s. d. £ s. d.

Chemin d'Arthabaska,................. Paie-maître, (pour ouvrage,)....................... 227 14 3

Ingénieur,..,..................... ............... 187 L0

415 4 3

Dépensé depuis Déc,, 1845,jusqu'à Déc' 1846,......; 7,432 3 11 2
..... 7,847

Pont, au sud du St. Laurent,......... Chntenuguay, (Entrepreneur, Etablissement, etc.,)....., 817 18 1
Etchemin, do. do., .43 13 3

1,461 12 2

Dépensé depuis Déc., 1845, jusqu'à Dée., 1846,.......... 2,027 12 6 8,489 4 8
- -9 4 ,8

Chemin de Granby,.... ........ Entrepreneur, .................................. 629 3 4

Surintendant, ........ .... ...................... 
116

645 6 8

Dépensé jusqu'à Déc., 1846 .................... 21 1,856 12 7

Chemin de la Côte Rouge,............ Entrepreneur, .................................. 808 0 0
Paie-maitre, (Etablissement, ouvrage, etc.,)............ 100 0 0

968 0 0

Dépensé depuis Déc., 1845, jusqu'à Déc., 1846 ......... 4,510 10 8 5,478 10 8
750 0_____ 0 ,7 1

Pont de Jacques Cartier,............. Entrepreneur,......................... ......... 70 0 O

Surintendant, ..... .............................. 91 0 0

841 0 0

Dépensé jusqu'à Déc., 1846, .................. 519 9 11
01,360 9 il

Chemin de Stanstcad,......... Entrepreneur,.............. .. 00 0 ,
Pai-atre, (Etablissement, ouvrage, etc53 8

053 6 8
Dépensé jusqu'à Déc., 1846,........... 874.19.............1,528 5 8

Pharep,............................. Crabbe Island,................ .................... 47 17 9
Presqu isle, (Entreprencur,)......................... 105 0 O
Comptes, (Matériaux, Chaînes, Ancres, etc.,)111 11

264 9 8
Dépensé en l'année 1846..................... * 2,261 15 5

2,526 5

Chemin de Grimsby, ............... Entrepreneur, ................................... 8 0 6
Dépensé jusqu'à Déc., 1846....... ............ 7,888 6 8

77,954 6 8

Chemin du Rondeau, ........... Entrprnur........... ....................... 270 
Dépensé depuis Déc., 1845, jusqu'à Dée., 1846,............ 1,317 il il

1,893 il il

lavre du Rondeau,..... .......... Pae-maitre, (Etablissenient, Ouvrage, Matériaux, etc.,) 300 0 O
Dépensé depuis Déc., 1843, jusqu'à Déc., 1846......... 8,888 10 9

09,188 10 9

Havre du Port Stanley, ............. Creusage ............. ........................ 200 8 9
Paie-maître, (Etablissement, ouvrage, etc ,)............... 280 18 9

Prisons et Cours de Justice,......... Réparations .................................. 398 12 10
Dépeusé depuis Déc., 1845, jusqu'à Déc., 1846,......... 4,196 3 0

- - 4,594 16 10

Edifices Publics,.................. Réparations, ...................... ......... .....342 4 9
Dépensé depuis Juin, 1843, jusqu'à Déc., 1840..... 2,166 8 0

2,508 12 1)

• Les détails de ces montans sont donnés dans le tableau suivant.

Certifié extrait véritable des livres de ce Département.

THOMAS A. BEGLY,
Secrétair0 des Travaux Publics.

DÉÀlBTEMENT DES TBAVAUx PUBLIcS,
12 Juin, 1847.

2 JuilleLt



1 I Victoria'i. A ppendice (Q. Q.) A. 1847.

ppendice -
Q.Q.) T2ABLEAU G]ÉNIÉIt. des dépenses faites sur le Canal de Welland, depuis Juin, 1842, jusqu'û Décembre, 1846.

12Juillct.

Etablissement,....................................................
Plans, etc.,.................... ....................................................,...............
Avertissemens, impressions, etc.,.................................................... .... ...
Relevés,..........................................................
Entrepreneurs, .. . .... .................................................................................
Spécifications, contrats, etc..........................................................................

Port de lettres,.....................................................
Frais de voyages,...................................................................................
Intérts,.................... ...........................................
Dévenses militaires,................................... .............
P olice,................... ........................ .........................................................
Agent moral,........................................................................................

Prix des terrains et dommages, ........ ,.........................................................
Comptes, (pour bois, :utriaux, etc.,)...................................
Dépenses contingentes, (ouvrage, matériaux, frais de justice, etc.,).............................
Cure-mâle,.........................................................................................
Poudre,.......................... ......., ..................................
M ain d'oeuvre,.........................,.........................,..............................,...........

r ~ t

£ s.. d.
19,755 17 9

342 14 2
196 17 i
302 2 9

603,300 8 0
4815 0

270 8 8
129 13 7
258 6 6

2,689 15 9
5,520 7 il

816 13 4

14,018 18 2
796 5 6

3,235 16 Il
1,153 2 6

102 2 4
971 5 10

Ancien tracé du Canal de Welland,.........................................

Reçu en moins pour matériaux,...............................

£

£ s. d.

'.A.ppendice
(Q. )
12 Juillet.

623,046 14 9

9,685 5 9

20,277 Il 3
29,284 3 2

683;193 14 11.
124 17 6

683,068 17 5

TABLEAU indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, depuis Juin, 1842, jusqu'au 31 DCcembre, 1845,
et durant l'année se terminant le 31 Décembre, 1846, suivant les comptes semi-annuels, et les pièces
à l'appui déposées au Bureau de l'Inspecteur-Général.

Montant dépensé jus.-
qu'au 31 Déc., 1845.

Décembre, 1846,.........

Montant déensé jus
qu'au31 Dée., 1845,

Décembre, 1846,.....,.

Montant dépensé jus
qu'au31 Dée., 1845,

Décembre, 1846,........

Etablissement

£ a. d.,

16,072 16 8
3,683 1 6

19,755 17 9

Plans, etc.

£ a. I1.

342 14 2
..............

342 14 2'

Impressions
et avertisso-

mens.

£ a. d.
185 13 10
il 3 3

196 17 1

Relevés.

£ s. d.

287 2 9
15 0 01

302 2 9

Entrepreneurs.

£ s. d.

507,677 15 4
95,622 12 8

603,300 8 0

Sgócifica-
tions et
contrats.

£ s. d.

48 15 0
...............

48 15 0

Total.

£ s. i.

524,614 17 4
99,331 17 e

Postages. Frais de Intérêtâ. Dépenses roce. Agent Total.voyage. militaires. moral.

£ s.d. £ .d. £s.d. £s.d. £ s.d. £s.d. £ s.d.

229 18 2 119 18 7 258 6 6 2,115 8 5 4,578 13 11 616 13 4 7,918 18 Il
40 10 9 15 0 ................. 574 7 4 941 14 0 200 0 0 1,766 6 10

270 8 8 129 13 *7 258 6 6 2,689 15 9 5,520 711 816 13 4

Terrans Comptes. Dépenses
etdomaes cntn Cure mâle. poudre. Ouvrilge. Total.et dommages. enngentes,

£ .d. £s.d. £s.d. £s. d. £ as. £ .d. £ s. d.

13,786 6 7 796 5 6 2,475 8 0 1,153 2 6 102 2 4 911 S 8 19,224 13 7
232 11 7 .......... 760 8 11 ................. ....... 59 17 2 1,052 17 8

14,018 18 2 796 5 6 3,235 16 Il 1,153 2 6 102 2 4 971 5-10

Décembre, 1845.-Dpense de l'ancien tracé portée au compte du Nouveau Canal,...............................

Eeçu en nioins pour matériaux,.. ...... i..... .................

w

£ s. d.

623,946 14 9

9,685 5 9

20,277 il

29,284 3 2

683,13 14 Il
124 17 6

683,068 17 5'

'z
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Aj endice 'APPondi
(.Q,) TABLEAU ds dépenseS générales ponr l'amélioration du St. Laurent, depuis Juin> 1848, jusqu'à Dec., (Q

......A-t _1846.r--^l

12 Juillet. 12 Juillet

Etablissem ent,.......................................................................... ................
Main d'oeuvre,................................................. .........
Plans,..................................................... ...........
Spécitications, ...........................................................
Salaires des Commis, etc ............................................

Comptes, (matériaux, fer,'etc.,).............................. ...............................
Avertissemens,............................................ .......
Services professionnels, (Notaires, frais de justice, etc.,)..........................................
Phare de Lancaster, ...................................................................................
Frais de voyage, ......................................................................... ........

Port de lettres, ...................................................................................... ....
Arbitrages,......................................................
Relevé,...................................................................................
Gardien de Phare,........ ................................................. .........

£ s. d.
131 4 10
157 8 5
227 8 4

17 8 9
262 7 6

309 16 0
26 7 11

326 17 10
156 19 7
30 0 0

32 14 2
93 0 0
18 5 9
34 7 0

£ s. a.

795 12 10

850 1 4

178 6 1,

£1,824 1 1

TABLEAU indiquant la proportiOn des dépenses ci-dessus, depuis Juin, 1843 jusqu'au 31 Décembre, 1845,
et durant l'année se terminant le 31 Deembre, 1846, suivant les comptes semi-annuels, et les pièces à
l'appui déposées au Bureau de lEnspecteur-Général.

IEtablissement.

Montant dépensé jusqu'au 31 Déc.,
1845, ................................

Si Décembre, 1846,..................

Montant dépensé jusqu'au 31 Déc.,
1845,..............................

31 Décembre, 1840,..................

Montant dépens6 jusqu'au 31 Décembre, 1845,....
31 Décembre, 1846,...........,......, ........

Maind'œuvre. Plans. Spécification. Examen des
comptes, etc., Total.

£ a. d. £ B. d. £ 5. d. £ o. d.l £ a. d. £ s. d.

90 9 8 157 8 5 227 8 4 17 3 9 262 7 6 754 17 8
40 15 2 ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... 40 15 2

131 4 10 157 8 5 227 8 4 17 3 9 262 7 6

Comptes. Avertisse- Services "Phare de Frais de Totrl.Comptes. ment. proronnels. Lancaster. voyage.

£s.d. £s. d. £ .d. £s.d. £s.d. £ s. d.

295 17 6 26 7 11 212 15 0 156 19 7 30 0 0 702 0 0
33 18 6 ... ... ... 114 2 10 ... ... ... ... ... ... 148 1 4

309 16 O 26 7 Il 326 17 10 156 19 7 30 0 0

Porta do lettres.

£ s. d.
32 14 2

32 14 2

Arbitrage.

£ s. d.
68 () 0
25 0 0

93 0 0

Relevé.

£ 8. d.
18 5 9

18 5 0

Gardien do
Phare.

£ . d.O
34 7 0

34 7. 0

'--I--I

Total.

£ s. d.
153 6 il

£

795 12 10

850 1 4

178 6, 11

1.824 1. 1



11 Victorie. Appendice (Q, Q.) Ai 1847.

Appendice feéc
(Q. Q.) TAmLAU générai des dépenses faites sur lé Camla de' Lai dep Juin, 1842, Jusqu'à Décembr, 1846.Q.Quppedic h'C.â dè JJp'ýe fusqu's surmr 1846 CaQ. Q.)hit

Xelev 's,...............................,............. ..... ........... .......... ......... ...................
Prix des terrains et qomimages,....................................................................................
Frais de voyage,......,.........................................................
Etablissemont, .............................................................
Plans, etc.,......... ..
Port de lettros,.................................... ....................

Meubler la maison d'écluse,............. ... ... ....... ,.........,........ .........
Services professionnels, (Notaires, frais do justice, tc.,)............................................
A vertissemons, .... ........................ ,.... .... ..................... ... ....... ,..... ....... .
Casernes militaires,,,.........., ............................. ..... ,..... ......... ... ..... ........
Ouvrage,.............. ..... .................. ............... .......
Entrepreneurs, ....................................... ........... ......

M ur de pierre et clôtures,.................................................................... ..................
Comptes, (madriers, bois, ouvrage do forgeron, etc.,).........................,................................
Matériaux,,............................., ,........,........................
Force m ilitaire,....................... ..... ... ............................ ....... ..........................
Force de police,........................ ............. ..... .................
Bois de chauffage,........................... ..................................................... ,................

B rise-glaces, ......................................................................................................
Bornes de pierre,............................................................
Examen des comptes, etc. (salaires des commis, etc.,)....................... ................................

Adéduire pour bois de chauffage vendu à Chamberlain et Cie.,...
A déduire pour outils vendus à T, P. Veeder et Cie,,.............

£ s. d.
572 6 1

37,708 8 Il
143 0 4

9,948 9 Il
307 7 9

69 7 2

144 0 0
390 2 0
174 14 5
299 2 4

4,039 9 2
215,384 18 8

340 19 a
1,327 14 1

.1,345 0' 9
246 7 5

4,693 1 3
743 15 6

1,100 0 0
59 17 0

141 0 10

94 16 0
8 13 0

£

TABLEAU indiquant la proportion des dépenses ci-dessus depuis Juin, 1842, jusqu'au 31 Décembre, 1845,
et durant l'année se terminant le 31 Décembre 1846, suivant les comptes semi-annuels et les pièces

l l'appui déposées au Btreau de l'Inspecteur-énéral.

Montant dépens6 jus.
qu'au 31 Dèc., 11145,

Decembre, 1846,,.....

Montant dApensé jus-
qu'au 31 éc., 1845,

Décembre, 1840,,...,.

Montant dépensé jus-
qu'au31 Dto., 1845,

Deembro, 1846,,......

Prix
Relevé. des terrains

et dommages.

£ s, d. £ s. d.

548 18 1 33,605 13 1
23 8 0 4,102 15 10

572 6 1 37,708 8 Il

Frais
do voyage.

£ s. d.

123 12 7
19 7 9

143 0 4

Etablisso-
mont.

£ s. d.

0,910 17 4
3,037 12 7

9,948 9 Il

Plans, etc.

£ s. d.

198 7 9
109 0 0

307 7 9

Port
de lettres.

£ s. d.

51 19 ð
17 7 9

69 7 2

Total.

£ s. d.

41,439 8 3
7,309 il il

Meubler Services .1 Lvertisso- Casernesla maison prentonels, mons miltaires Ouvrage, Entrepreneurs. Total.
d'(cluse..

£ s. d. £ s.& £ s.d. £s.d. £ s.d. £. s.d. £ s.d.

144 0 0 307 1 4 119 7 Il 299 2 4 2,028 17 3 131,832 18 9 135,331 7 7
83 0 8 55 6 6 ........ ,........1,410 il1 Il 83,551 19 11 85,100 19 0

144 0, 0 390 2 0 174 14 C 299 2 44,039 9 2215,384 18 8

= ,

Mur Dfpenses
de ierro Comptes. Matériaux. mi taires. Police. d Bois Total.

et o~turdochaufo'age.et euo
£ s. d. £ s. d. d.. s.a. £s. d. £ a d. £ s.d.

337 10 6 1,108 14 4 854 7 10 240 7a6 2,786 5 8 743 15 6 6,077 7 3
9 3 0 218 19 9 490 12 11 ............... 1,906 15 7 ................ , 2,625 11 3

346 19 6 ' 1,327 14 1 1,345 0 9 240 7 5 4,693 1 3 743.15 6

Montant dpons jusqu'au 31 Dc., 1845,
Déicembre, 1846,.............,......

Brise-glaces. Bornes
do pierre.

Exampn'.
des comptes. Total.

s. s.d. £ s.d £ s.d.

1,100 0 O 59 7 0 54 7 6 1,214 4 6
, ........... ...... . 86 13 4 86 13 4

1,100 0 0 5917 0 141 0 o
_____ ____ ___ 2

A ddiuiro pour bois de chaufàage vendu a
Chamberlain et Cie,......j...........

DVduirepoer outUsvendusàJ. P. YeederetOlo.,

d

.813 C

£ s. d.

48,749 0 2

220,432 6 7

8,702 18 6

1,300 17 10

79,185 3 1

79,081 14 1

b

£ z. d. 12 Juillet.

48,749 0 2

220,432 6 7

8,702 18 6

1,300 17 10

270,185 3 'l

103 9 0

279,081 14 I

1

2



1l Victorioe. Appendice (Q. Q,) A. 1847.

TABLEAU général des Dépenses faites sur le Canal de Beauharnois, depuis Juin 1842, jusqu'au 3 (Q Q
Décembre, 1846.

12 Jiidi1t

Relevé,,........................................... ..............................................................
Plans,.......,.........................................................
E tablisom en t, ........ ,...............I.. ........................ ............................... .........
Etablisseient du Curu môle, (chevaux, ouvrages, etc.,). .................................. ,
Force de police, .....................................................................................................
Force mIlitnire. .................................................. ...........

rour enlever les armes,........... .............................................
OUVmg.. e,....................................................................................................... ..
Entrepreneurs, ...................................................................................................
C lôtures, ........................................... ....................................................... .......
Natériaux, ....... .......................................................

Cabaues,. ..............................................................................................................

P ont ,....................................................................................................................
Cure uôle,,....... ................................................................
'Prix des terrains, dommages, ................ ...... ..............................................................
Charroi, ..................................... ....................... ..........................................
Frais de voyage,..... .......................................................................................
D iverses, ........................................... .................................. ...... .............

Préparation des docuinens, salaires des Commis, etc.,..................................
A vertsse e ............................................................ ............................................
P ort le l ttres,.............................................,.................................................. .........
Comptes, travaux le forgeron, fer,................................................................................
Maitres d'éeluse, .....................................................................................................
C halands,.................................................................................. ...............................

£ s. d.
321 13 4
100 3 41

10,000 16 2
1,011 17 9
2,600 15 0

271 2 6

:30 15 0
28,979 0 6

'.36,600 4 2
1,406 10 2

507 1 2
281 18 0

265 1 3
1,617 3 5

15,470 5 4
40 18 1

540 2 9
49 6 2

- 109 il 8
68 9 9
94 15 3

586 15 6
330 0 4

53 0 0

£ s. d.

14,405 8 1

267,814 15 0

17,982 17 0

1,242 12' 6

£301,445 2 7

TABLEAU indiquant la prOportion des dépenses ci-dessus depuis Juin, 184b, jusqu'au 31 Décembre,
1845, et durant l'année se terminant le 31 Décembre, 1846, suivant les comptes semi-annuels etles
pièces à l'appui dêp036ecau Bureau de In5pecteur-066léral.

Montant dépensé jus-
qu'au 31 Dée., 1845,...I

31 Décembre, 1846,.....

Montant dépensé jus-
qu'au 31 Déc., 1845,..

31 Décembre, 1846,......

Montant dépensé jus-
qu'au 31 Déc., 1845,..

31 Décembre, 1846,.....

Montant dépensô jus.
qu'au 31 Déc., 1845,..

31 Dýécembre, 1846,..

Relevés. Plans.

£ a. d. £ s. d.

321 13 41 160 3 1

BEtablissement.

x s. d.

9,557 13 2
7~ .

Etablisse-
unt du

cure môle.
Force de

police.

£ s. d. £ s. d.

743 12 il 2,596 8 10
8 1 4 2

Forco
militaire.

£ s. d.

271 2 C

Total.

£ s. d.

13,659 14 1
745 1. n

3213'~* -** .- " -,u vu .tu a. .......- - .-
321 13 4 169 3 4 10,00 16 2 1,011 17 9 2,600 15 0 271 2 6

Pour enIe-
ver les MNaind'euvre. Entrepreneurs. Clôtures. Matkriaux. Cabanes. Total.armes.

s,d. £ s.d. £ s.d. Ls.d. sd.£s.d. . s. d.

30 15 028,079 6 6 231,481 13 I 1,406 10 2 507 1 2 281 18 0 262,687 3 11
5,127 11 1 ... .. ... ... .. 5,127 11 1

30 15 0 28,979 0 6 236,609 4 2 1,406 10 2 507 1 2 281 18 0

Prix des ter-
resDépenses de

Ponts. Cure môle. dommages. Charroi. voyuge. Diverses. TotaL

£s.d. £ .d. £ s.d. .s. .. .d. £ s.d

151 2 G 1,617 3 5 14,499 1 5 40 18 1 476 5 0 49 G 2 16,833 17 1
113 18 9 ...... ... 971 3 11... ... ... 63 17 3 ... ... ... 1,148 19 1l

265 1 3 1,617 3 5 15,470 5 4 40 18 1 540 2 9 49 6 2

Prémration
des

documens.

£ s. d.

56 5 10
53 5 10

Avertissemens.

£ s. d.

66 4 9
2 5 0

Port de
lettres.

£ s.

66 9
28 5

Comptos.
Maîtres

d'0cluse.

£ s. d.

330 0 4

Chalands.

£ s. d.

53 0 0

10 -- 8 6 9 -41 561 3 O 4 5

Total.

£ n. I.

968 9 10
274 9 8

£ s. dI.

14,405 8 1

267,814 15 0

17,982 17 0

1,242 12 6

801,446 12 7

12 Jlullct.

.

109 i1 8 68 9 9 94 15 3 Ô86 15 0 330 0 4 53 0 0



l Victorioc. Appendice (Q. Q.) A. 1847.

pdcAppendice
Q. QI) TiALEAU GI BAL les Dépenses sur le Canal de Cornwall, depuis Juin, 1842, jusqu'au 31 Décembre, 1846, (Q. Q.)
S illet. ~~~- ¯12 Juillet.

Etablissemicnt,.... ............... ....................................
M atériaux,....................................................................... ......
Port de lettres ....................... ......... .....................
Frais de voyage,....................................................................
P lans,,........................................................................,...........
Entrepreneurs,...................................................................,.....

A vertisseiniis,...................................................................
?Mai n d'oeuvre.............. . .... .... ............................
Comptes, (pierre, fer, outils, etc.,) ..................................................
Débenture8s,....................................................
Gtardiens. d'lses......... ...........................................
Chalands , ..................................................

£ s. d.
2,423 10 0
2,061 10 7

62 19 9
226 14 7

57 10 0
37,512 7 0

il 5 0
22,233 11 5

1,197 14 11
7,661 6 3
1,098 17 4

752 16 4

£ s. d.

42,344- Il 11

32,955 10 3

£75,300 2 2

TanuEU indiquant la proportion des dépenses ci-dessus depuis Juin, 1842, jusqu'au 31 Décembre, 1845,
et durant l'année se terminant le 31 Décembre, 1846, suivant les comiptes semi-annuels et les pièees
à l'appui d6posées au Bureau de PInspecteur-Cênéral.

Montant lé ensói jus.
qu'au 31 Dc., 1845,...

31 Déeombre, 184,.

Montant dépensé jus.
qu 'a 31 lIée., 1845,..

31 Dcembre, 1846,.,,,..

Etiblisse-
ment.

£ s.

2,223 10
200 0

Matériaux.

£ s.

2,050 8
11 2

Port de
lettres.

£ s. dl.

02 10 9
.....~.......... 

Frais de
voyage.

£ s.

209 13
17 L

Plans.

Ss.0

35 0
22 10

Entrepre-
nleurs.

£ s. d.

37,512 7 0
.....,. ............

Total.

£ 5.

42,093 17
250 14

2,423 10 0 2,061 10 71 2199 22G 147 57 10 0 37,512 7 0

Avertisse- Gardiens
mens. Mraind'ouvre, Comptes. Débentures. d'Ecluses. Chalands. Total.

£ s. d. £ s. cl. s. d. £ s, d. £ s. d. £ s. d. £ s. d.

............ 22,223 19 1i 1,177 12 5 7,661 G 3 1,098 17 4 752 15 4 32,91411 3
il 5 0 9 11 6 20 2 6 ................. ................. 40 19 0

il 5 0 22,233 Il 511,197 14 1117,661 O 3 1,098 17 4 752 15 4

£ s. d.

42,344 11 Il

32,955 10 a

£ 75,300 2 2

1- I



I I Victoi'ioe. Appendice (Q. Q.) A. 1847.

Appendi
T UlEA J 1 N RAL des DépenSeS sur le Canal (le WiUinîusburg, (leptis Décembre, 1.843, jusu'au 31 (.

Décembre, 18-10.
12 Jille

Frais do . . .... . 187 8 5 
Et.blisseme.nt . 7,3 13 
Comptes (outils, ouvrages en fer, etcc. ,. 2);
Main d. . . . .i. 19 '1
Imlipressions et . .vertissemile.s . 47 1 I
Port de lettres, ....... 66 10 8

Entreneurs,............ ............................................ 190,069 15 q ;
P terains et donnag.s . 12,329 1

P lice, .......................... 3,1( 17 0
*lns ', *:: 10 9

Relevés,............................. .........................e., (Salaires des Commis, etc.,) s,......................

Exame (le coliptcs e87 18 4

,0;,905 3 2

S6 19382 44

'FB.~Uiîîdiqtwait la proportion des dé ùss<i-tlessiîs depuis 1)C-c., 184i, jusqu'aut 11 Dé.cembre, 1845,
et durtamniti se termîinanît le 31 Décent1l)I*(' 18416, suivanlt les Comptes seilli-aîuîutels et les9 pièeti
à l'appui dé( posévs -.li l3tueai d ti setu-Gémr

Montant dépensé jus.
qu'au 31 1)écembre,
1845,............

Déeembre, 1846,......

Mon tant dépensé jus-
qu'au 31 )écembre,
1845,.................

Décembre, 1840,......

Frais de

S s. d.

99 7 5

$8 I 0O

£ s. l.

4,728 8 8

2,585 0 7

Comptes.

2 s. d.

127 4 i

139 5 3

'Main Imnpressign
d'Sttvra. et averu s,.

sXd. ees.

£ s. d. £ s.

16 19 4

187 8 51 7,313 9 ' 286 9 4 16 19 4

Entrepreneurs.

£ s. d.

'Terrains et
dommages

£ s. d.

Police.

£ s.<1. £s

32 3

13 10

47 14

Ite1evés.

nsPort de
-lettre~s.

il. £ s. dl.

5 33 310

10) 33 G 10

3 00610 8

Examen des

£ s. d.

'T'otal.

£ s.<. £ s. d,

5,037 G 9

2,881 4 ,

Total.

£ s, d,

140,021 18 4 9,740 10 G 1,282 7 3 28 10 1f 213 16 9 22 17 6 15l,310 7 1
50,047 17 5 2,588 8 1 1,887 9 9 7 00 0 0 0 64 0 10 54,594 16 1

120,009 15 9 12,329 4 7 3,169 17 0 35 10 9 213 Ir, 9 86 18 4 ., .. , ...

7,918 il 3

205,005 3 2

213,823 14 5

Appendice

12 Juillet.

p iis



1l Victorke. Appendice (Q. Q.) A. 1847.

pply dico Appendice
Q. Q.) TABAnU f0!u 1ýNfúu1Ar des dépenses dans le Lac St. Pierre, depuis Décembre, 1841, jusqu'à Décembre, 1846 (Q. Q-)
2 Jiillt. - -

R elevés,.................. ...................... «...... ........... ..................................................
lansi , ................................... I....I........................., .....,....., ..,...,.,.... I................., .

E tablissemnenlt,.. ........................ ....... ............................ ............................ ........
Entrepreneurs, colât dles bateaux à vapeur, chalainds, Le.; .............................................
Por t due le ttres, ................................,....................................................................

F ret et rem orquage, .,.........................................,1.................................................
M atériaux, ......... ............. .... ..... .... ............................. ................ ............. I........
Avertissemens, ...................................................................................................
Services professionnels, ...................,I................,....................................................
B ois de chanullige, .................................,..............................................................

F r-ais dle voyage,. .......... I.............................................. ........................................
Comptes, (f.er, chaines,
Examen des comptes, etc, (salaires de Co lmm s, )......................................................
A ssurances, ............,..................................,.. ... I..................................................
Ouvrage dans le chantier de nærine, etc.,........................... ..................................... -

C harbon,.....................................................,......................... .......,I....................
Blateau à vapeur V u'tlcan,...................................,......... ... ,I................................... I
Loyer dlu Chantier dle inurine, ........... I.......................................................................
E i qué e ...........................................................................................................

£ s. d.
650 2 7

76 0 9
15,274 10 1]
16,224 18 4

86 14 5

1,483 0 10
20,783 3 2

16 6 3
21 5 0

2,195 14 8

239 1l 11
2,029 18 (

102 6 8
161 2 0

2,246 13 2

3,862 14 9
2,500 0 0

281 5 0
il 10 0

A déduire le mointat reçu pour matériaux vendus,.................

12 Juillet,

32,312 7 0

24,499 9 il

4,779 12 3

6,655 9 9

68,246 18 Il
113 1 3

£68,133 17 8

TAnLEAU indiquant la prution des d6penses ci-dessus depuis Déceitbre, 1841, jusqu'au 31 Décembre,
1845, et durant l'année se termiliant le 31 Dèvenibrc, 1846, suivant les comptes senii-annuels et les

pièces déposées à l'appui au Bureau (e l'nspecteur-Général.

Montant dépensé Jusqu'au 31 Dé-
cemîbre, 1845,.................

Reolevés. Plans.

£ s. d.

650 2 7

ai Décembre, 1846,.....,..,...................

Montant diépense, ju squ'au 31 Dé-
8embre,, 1845,........... .

31 Décembre, 1840,...........

Montant dépensé jusqu'au S1 Dé-
cembre, 1845,............

s1 Décembre, 1846,.................

Montant dépensé jusqu'au 31 Dé-
ceubre, 1845,..................

31 Décembre, 1846,............... ...

£ s. d.

56 0 9

20 0 0

050 2 7| 76 0 9

q'ret et reino Mdatériaux. t

£ s. di. £ s. d.

969 19 : 19,519 13 O

513 0 4 1,203 10 2

1,483 0 10 20,783 3 2

Frais de
voyage, Comptes.

Etablissement Entrepre- Port
neurs, de lettres.

£ s. .. £ s. i. £ s. I

10,723 8 Il 16,224 18 4 69 12 7

4,551 2 0 .................. 17 1 10

15,274 10 Il 10,224 18 4 8G 14 5

Services DoisApvrrtoisseeess s de chauffhige,

£ s. d. £s d. £ s.cd.

16 6 3 21 5 0 2,195 14 8

.................. ............... ,. ..... , ....... ,..

10 6 3ý ' 21 5 0 2,195 14 8

Examen:des'
cornptes. Assurance. 1Main d'uvre.

Total

£ s. d.

27,724 3 2

4,588 3 10

Total.

£ s. d1.

22,722 18 5

1,770 11 6

Total.

£s.d. £ s.d. £ s. d. £s.d. £ s. £ s.d

105 10 6 1,52 17 1 5 7 6 101 2 0 2,246 13 2 4,583 10 3

741 7715 44 19 2 QOO 000 196 2 0

239 11 Il 2,029 18 6 102 6 8 161 2 0 2,240 13 2 ... ... ...

Datea à Loyer du
Charbon. VBlcaa chantier de Enquéte. Total.

pour marine.

sil. d. £ s.>d £ sCI. £ s. .£ s.d.

2,405 18 10 2,500 0 0 156 5 0 0 00 5,02 3 10

1,450 1511 ................. 125 0 0 11 10 0 1,593 5 1

3,862 14 91 2,500 0 0 281 5 il 10 0

£ s. d.

32,312 7 0

24,499 9 Il

4,779 12 3

-ooo

A déduire pour matCriaux vend 1 1 r

:9 ~ ~ £ 08,133 17 a ~M~

| |

£ S. d.



1I cTjC.i.jj A ppendice (Q. Q.) A. 1847.

TA nu.uu 0úsBA dcs dépenses ICt Canal de la Baie de Burlington, depuis Dée., 1842, jusqu'au 31 D6., 1846- (Q,

12 Juillet

E tablissem ent,......................................................................
Main d'œuvre,. ......................................................... ....
B3ois de construction,.................................................
Port de lettres...............................................
Chaland,.......... ................. ...............

Pierre,......................,...,..........................................
F rais de voyage,................,............................................ ..,......
Comptes, (ouvrage en fer, papeterie, etc.,)..........................................
Avertisseniens,.........................................................

]E ntrepreneurs, .................................. ,.......................................
Chars de chemin à lisses, ........................................... . .......
Examen des comptes, (salaires des Commis, etc.,)..............
Plans, ............................... . .....................................

£ s. d.
1,632 18 4
3,07 1 19 2

850 4 3
102 6 3
74 10 7ý

180 0 0
54 0 0

l473 8 4'
12 9 [0

40, 1 38 2 9
269 18 G
13i 15 0
58 13 4

£ s. d1.

5,731 18 71

719 18 2½

40,603 9 7

£47,055 6 5

TABUAU indiquant la proportion des dépenses ci-dessus depuis le 31 Décembre, 1842, jusqu'au 31 Dée.,
1845, et durant a'nnnée3 se terminant le 3 t Décembre, 1846, suivant les comptes semi-annuels et les

' 'pièces déposées à l'al pui au Bureau de 1Ispecteur-Gèuéral.

Montant dépensé jusqu'au 31 DéC.,
1845, ......... .. ,.........

31 Décembre, 1846,.................

Etiablisse- Main d'auvre cnis de
construction.

Port e.
lettres. Chaland. Total.

p C s. d. £ s. d. . s. d. £s i. £s.d. Ls.d.

1,282 12 1 3,071 19 2 850 4 3 88 9 il 74 10 7ý 5,367 16 0)
350 6 3 .................. ......... ....... 13 1G 4 .................. 364 2 7

1,632 18 4 3,071 19 2 850 4 3 102 G 31 74 10 7j

Montant dépensé jus.
qu'au 31 Dée., 1845,

31 Décumbre, 1846,..

Pierre. Frais.
de voyage. Comptes. Avertisse-

mens, Total.

£Ls.d. £ s.cl, £ s.d Lsd. Ls.d.

180 0 0 50 0 0 449 1 0ý 12 9 10 691 10 10
............. 4 0 0 24 7 4 ................ 28 7 4

180 0 0 54 0 0 473 8 4.1 12 9 10

Entrepre- Chars du che- Examen
neurs. min àt lisses, des comptes. Plans. Total.

£ s. d. £ s. d. £ s. d.
Montant dlépensé jus-

qu'au 31 Déc., 1845, 40,138 2 9 269 18 6 124 5 0
31 Décembre, 1846,.... .................. ................. 12 10 0

40,138 2 0 269 18 6 136 15 0

£ s. d.

58 13 4
.......... .......

58 13 4

£ s. d.

5,731 18 7½

710 18 2j

Appendice
(Q. Q.)

12 Juillet.

£ s, d.

40,590 19 7
12 10 0

40,603

£1 47,055 6 5
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Appendice Appendice
(Q. Q.) TABLAu aNItAL dCS dépc0îses du Chemin de Dover et i.Ianilton, depuis Juin, 1842, jusqu'au 80 Juin, (Q. QY

4, 1845.
12,Juillet, '.- ____ ______ 12 Juillet.

Relevés, ....... ...................... ...........................
llins,......... .............................................

Port de Lettres,..... .......................... .................... ......
Dépenses de voyage.... ....................... .....................
Avertissenns,,.............. ............... ......................

1 uewe~î*............................................. ...... . ...............

Poit de Ctledoni,..... . .. .......... .........................
D)épencses générales,* ........... ,,..,...........,.........................
Comptes,............... ' ....................... ..... ,.................
Etablisseient............., . ..... ................................
Halage des madriers,............... .............. ,........ ,,..... ,,..... ..

Pierre livrée,.................. ........ .................................
Surintendance du Pont de Caledonia...... ................................. .....
F ich es, .. .............................. ......... .............................................
Examen des comptes, (sahaires des Commis,)-..............................
M ain d'Suvre,................... ...... ........................ ..... ,............ ............

£ s. d.
2609 17 1

39 10 0
85 12 1
28 3 4
51 8 10

25,989 4 1

2,898 19 9
45 2 2

318 1 0
1,514 13 9
1,243 9 7

517 13 8
125 0 0

2,107 10 9
, 3 17 6

5,069 10 0

£ S. d.

20,463 15 5

5,820 6 3

7,853 il il

£40,137 13 7

TILEAU m 1l, indiquant la proporton des dpenses ci-dessus faites durant les semestres respectifs, se
terminant en Juin, 1842, Décelbre, 1842, Juin, 1843, Décembre, 1843, Juin, 1844, D6cembre, 1844,
et Juin, 1845.

1842.
Juin,......
Décembro,,......

1843.
Juin,.......
Decemubre.

1844.
Juin,......

1845,
juin,.... . . . . . .

Relevés.

£ s. d,

100 0 0
M11 15 0

43 2 1

15 0 0

Plans.

£ s. d.

15 0 0

9 10 0

15 0 0

269 17 I 39 10 0

Plont de
Caledonia.

1842. £ a. d.
Décembre, ................... 653 0 0

1843.
Juin.................... 9600 0 0
Décembre,.............. 1,210 0 3

1844,
Juin.....-............
Décembre, ..............

1845.

............•...

75 13 6

................

2,898 19 9

Port de lettres.

£ s.

8 1
8 7

11 12
13 33

16 18
14 4

Dépenses de
voyngo.

£~ s. d].

8 13 4
14 10 0

5 0 0

Avertisse-
nns,etc.

12 13 10 j.................. ............

85 12 1

Dé nses
gn raes.

£ s. ].
45 2 2

45 2 2

Pierre Surintendance du
livrée. Plont de Caledonia.

1843e £ s. d. £ S d.
Juin,..... ............... 408 6 8 76 5 0
Décembre, ............................... 48 15 

1844.
Juin,.....................72 2..........
Déconmbre, ................. 1 5 10..............

1845.
juin........... ..... . ....... 22 0 0 ..............

517 13 8 125 0 0

28 3 4

Comptes.

£ P. CI.

Entrepre-
neurs.

£ s, .

1,460 0 0O

5,407 17 2
11,190 17 11

3,392 2 11
2,802 10 11j

1,735 15 2

51 8 10 125,989 4 1

Etablisse-
ment.

| C s. .

4 6 3 175 0 0

....... 147 2 6
2 17 6 267 16 3

37 19 2 871 5 0
66 19 4 382 10 0

5 18 9 171 0 0

118 1 0 1,514 13 9

Fiches.i Examen des
comptes.

£ s. d. £ s. i,

355 16 5 il 5 0

546 410 i.....,..,....
1,150 19 6 Il 12 6

54 10 0

Ilainge dTes
madtriers.

£ s. d.

236 11 4
274 15 4

78 5 10
123 17 1

............. n....

1,243 9 7

Masind'œuvre.

£ s. d.

1,410 9 8

783 4 5
2,767 12 0

Total.

.£ s.

134 0
1,601 11

5,1506 8
11,213 3

3,412 6
2,847 15

1,748 9

Total.

£ s. d.
877 8 5

1,343 13 10
1,755 15 41

487 10 0
1,178 19 1l

176 18 9

Total.

£ s.
484-11

1,820 6

1,401 10
3,945 9

il 0 0 l 108 3 111 195 13

2,107 10 9) 33 17 6 5,0O9 10 0

£ s. d.

26,463 15 5

5,820 6 3

5
10

11
-7,853 11 11

£ 40,137 13 7

*Faisant partie du coût do l'établilssement des ouvrages de l'OUeSt.
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PpeniceAppence
en* Qe) T .iwu a IbnMAT~ les dépenses flits dans le Distriet de Newcastl, depuis ,Juin, 1842, jusqu'en Juin 1845. (Q. Q)

112 juillet. ~. .£ ~ . 12 Juillet

Chûtes du2 Milieu.
Journées d'ouvriers, ... .. .

Mfaté-riaux, . . . . .

Comptes divers, ... ..

Chemin de WJIndsor et Scugog.
Diverses, ... ... ...

Pont de Seymeour.
Journées d.ouvriers, ... ... ... ... ...
M a1ftéri aux,.. ... ". ... ... . •.

.RaPides de Bichhorn. I
M atéra x .. .. .. .. .. . .

iapides de Harris.
Tournées d'ouvriers, ... ... ...
M atériaux,... ... ... ... ... ...

Rtapides de Whitlaw.
Journées d'ouvriers, ... ... ... ...

M a é i ux .. ... ... ... ... .". ,.
Diverses, ... ... ... ...

RIapides de Chisholin.
Journées d'ouvriers, ... ... ...
Matériaux,... ... ... . ...

Rapides de Scugogi..
Journées d'ouvriers, ... . .. . .. ..

Chûtes de Ranny.
Journées d'ouvriers, ... ... ... ... ...
M atériaux,.. .. ..... ... ... ...
Etablisseient, ... ... ... ... ...
Diverses, ... ... ... ... ... ..

Rle de Fiddler.
contrat, ... .. .. .. .. .. ..
Journées d'ouvriers, ... ...

Chemin du Lac ice.

Entrepreneur, ... ... ...

Journées d'ouvriers, ... ... ... ... ...
Terrains et doniiages, ... ... ... ... ...
Diverses, (Matériaux, etc.) ... ... ...

Chtes de HIeely
,Journées d'ouvriers, ... ... ... ...
M atériaux,... ... ... ... ...

Rapides de Croohs.
Jonrnées d'ouvriers, ... ... ... ... ...
M atériaux,... ... ... ...
Diverses, papeterie, etc., ... ... . .. ...

Etablissement, ... ... ...

Rivière Trent.
Journées d'ouvriers, roches éclatées à la poudre,
M atériaux,... ... ... ... ... ... ...
Etablissenient, ... ... ... ... ...

.Pépenses généraies.
Etablissenent, ... ... ... ...
Diverses, main d'euvre, matériaux, etc.,

Réclamations contre les ci-devant Commissaires, ...

2,784 10 31
1,105 18 8.

1 11 0

39G 4 O0
- 69 14 7½

.. ." ... ... ...

882 19 11
... 764 3 6 -

4,458 19 2½
1,686 4 7

17 15 0

.. 6,380 4 il
1,219 9 0t

5,657 16 5½
1,015 2 11½ l

.. 2,784 2 7
233 15 7

12 13 3

153 17 6
25 12 9

176 13 7
6,465 0 5

297 14 0
62 5 0

. 44 19 Il

... 7,478 9 9
1,910 2 4

7,391 16 11½
... 1,664 19 3

21 16 8½
... 12 12 11

... 199 5 8
7 10 8

53 17 1

4,400 11 2
... 533 3 9

... ,,. ... .. .. , .-

3,892 0 0

66 12 11

465 18 8

12 Ç 0

1,647 3 5

6,162 18 10

7,599 14 0

6,672 19 5

8,313 16 7

179 10 3

7,046 12 11

9,388 12 2

9,091 5 10

260 13 .5

4,933 14 11
2,976 13 2

£68,710 6 6
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Appendice Appendice
(Q. Q.) TABLEAU GÉNÉRAL d1s déPenSes faites pour la ntavigation de la Rivière Trent, depuis Décembre, 1845, (Q. Q.)

jusqu'en Décembre, 1846.

Etablissemient, .. .. .. .. .. .. .. .. ..
Port de lettres, .. ... ... ... ... ...

Comptes, (papeterie, etc.,) ... ... ... ... ... ...
Dépenses de voyage, ... ... ... ... ... ...
Examen des comptes, etc., (salaires les Commis, etc.,) ...

Copies de plans, ... ... ... ... ... ... ... ...

Rapides de titlaw.
Gardien (le l'écluse,... ... ... ... ... ...

Main d'Suvre, ... ... ... ... ... ...

Bois de construction, ... ... ... ... ...
Comptes, (papeterie, etc.,) ... ... ... ... ... ... ...
Matériaux, ... ,,. ... ... ... ... ... ... ... ...

Chûtes de Ranny
Matériaux, ... ... ... ... ... ... ... ... ... ...
Bois de construction, ... ... ... ... .

Etablissement, ... ... ... ... ... ... • ...

Main d'ouvre, ... ... ... ... .. .

Rapides de Crooks.
Matériaux, ... .. , ... ...

Bois de construction, ... ... ... ... ...
Etablissement, .. , ... ... .. ,

Main d'couvre, ... ... ... ... ...

Rapides de Buchhorn.
Bois de construction, ... ... ... ... ...
Matériaux, ... ... ... ... ... ... ...

Etablissement, ... ... ...

Main d'couvre, ... ... ... ... ...

Pont, baumes etjetées de Seymour.
Main d'couvre, ... ... ... ... ... ...

Bois de construction, ... ... .. , ... ...
Comptes, (ouvrage en fer, etc.,) ... ... ... ...
Dommages, ... ... ... ... ... ... .

Chûtes du milieu.
Comptes, (ouvrage en fer etc.,) ... ... ...

Bois de construction, ... ... ... ...
Main d'couvre, ... ... ... ...

Chemin du Lac Rice.
Entrepreneurs, ... . ... . ... ...

Main d'oeuvre, ... ... ... . • .

Comptes, (papeterie, etc.,) ... ... ... ...

C/ûtes de HIeely
Main d'couvre, ... ... ... ... ...

Comptes, (ouvrage en fer, matériaux, etc.,)

Rapides de Scugog.
Main d'oeuvre, ... ... ... ... ...

Comptes, (matériaux, etc.,) ... ... ... ...

Rivière Trent.
Consolider la glissoire, ... ... ... ...
Roches éclatées à la poudre, ... ... ...

Pont de Peterborn.
Avertissement, ... ... ... ... ... ...

Surintendant, ... ... ...

Dépenses de voyage, ... ... . .. .

Plans et spécifleations, ... ... ..

Pont de Bobecaygean.
Main d'ouvre, ... ... . .. .. .".

Bois de construction, ... ... ... - •

l'e de Fiddler.
Roches éclatées à la poudre,

Rapides de Clhisholms.
Ouvrage en fer, ... .. .. ...

£ s. d.
877 5 4

42 7 a
1 18 3

163 5 9
49 7 9

5 0 0

27 15 0
58 5 3
15 0 0
3 0 0
8 à 8

377 0 7
668 19 11
265 8 9

1,888 14 11

46 3 0
252 19 3

39 0 0
1,036 3 5

98 16 10
57 6 1
42 10 0

266 12 8

451 3 il
241 3 0

9 1 10
200 0 0

9 7 6
313 5 4

1,002 14 11

137 15 0
19 14 3
2 17 2

231 9 il
17 19 8

48 13 4
2 7 0

4 14 2
73 6 5

1 19 8
28 14 0

8 10 0
12 10 0

166 7 7
55 8 1

..

.. . . .

£ s. d.

1,139 4 1

112 5 il

2,700 4 2

1,374 5 8

465 5 7

901 8 9

1,325 7 9

160 6 5

249 9 7

61 0 4

78 0 7

51 13 8

221 15 8

41 5 0

65 il 6

£8,937 4 8

2 ,Juillet. 12 Juwlet.

... ... . ...
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Appendice Appendc 8Q )TAB AU DTAILL de la p)rOportion des dépenses ci-lessus durant les snhstrcs se terminant respectivement (Q,
en Décembre, 1845, Juin, 1840, et Décembre, 1846, suiva i les 'omptes et pièces à l'appui dposés ,-

12 Juilet au Bureau de l'Inspecteur-Général. 12 Juilet

Décembre, 1845,..
Juin, 1840, ............
Décembre, 1846,...

Etiblisse-
ment,

4 s. d.
302 7 6
248 8 10
320 9 O

877 5 4

Décembre, 1845,
Juin, 1840,.......

Port de lettres Comptes.

£ s.d £ s. d
17 il 2 ( 17 C
16 7 7 1 0 i

8 8 . . ..........

42 7 3: 18: 3

G ardieni
d'éclIuse.

£ s. d.
27 15 0

27 15 1)

Décembre, 1845,
Juin, 184G.......

Mlain d'œuvr ie'

£ s. d.
4 6 7

53 18 8

58 S :1

Dépenses Examînen Coui 's
de voVago. des comptes. de p ans.

. £sd. £s.d £s.d £s.d.
18 7 A 11 U 0 ............. 353 3 8

1400 0 22 17 5 0 1 433 14 8
S 4 18 3 12 10 ............... 35259

163 5 9 49 7 6 5 0 o

RAPlDES DE WlIlTLAV.

Bois (fi,
co t tion. Comptes. Matériaux.

£ s. d. s. . £ s. d.
15 . 0.......... ..............

. o 0 8 5 8

15 0 1 ) 1 , 8 s s

CîîUTIC;S DIE îtANNY.

Total.

£ s. d.
47 I 7
(15 4 4I

Mtatériau.x. (ab e Mîidi n vro. Total.

£ s. d. £Lsd. s.d. Ls.d. Ls,d.
305 9 Il 577 1 S7 207 18 9 1,344 5 7 2,435 12 10
7I 1 N 91 1 4 :7 1 4 9 4 26411 4

377 0 7 668 19 il 265 8 9 1,388 14 11

IRAPIDCS DE CiB0OKS.

Maéi. Bois dIo Etabl sse- .
Matrmu' o- m amenure Total.

£s.d. £ s.. sd Lsdd
Décembre, 1845, 39 13 172 15 11 30 0 6 02 1 : g11 10 7
Juin, 181........ G ) 7 3 4.................. 4 2 2 400 15 1

46 3 tc 252 19 3 39 1 0 1030

RAPIDES DE RUC IlON.

Bois de ,. Etbie
construction, Matériaux. a Maindeuvire. Tota

Cofstrîjtopî Xntd.t
Cs. d. £ s. d. £ s.d. .Cs, d, Ls

Décembre, 145, 98 10 1 57 6 1 42 10 0 243 1 2ý 441 14
Juin, 1846,...."•.. ... .. . ... " ." 23 il 0 23 11 0

98 10 10 57 G 1 42 10 () 206 12 8

PONT BAUME ET JETEES DE SEYMOUR.

Moi, d"s'ore. Bois (le
Monsrur ion. Comptes. Dommages. Total.

£sd. £sd. £cs. .Decembre, 1845, 124 2 2 23................ .............. 147
Juin, 1840,..... 327 1 9 218 1 e 9 11> 200 0 O 754 .5

451 3 Il 241 3 0 9 I 10 200 0 0

Montant porté,.... ...................... £

£ s. d.

1,139 41 I

112 S 11

2,700 4 2

1,374

468 5 7

11! 8 9

6,692 14 2
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TABLEAU DÉTAILLÉ des d6penses faites pour lanavigation de la Rivière Trent, etc. (Contin

Montant rapporté,.,............
PONT DE PETERBORO.

Avertisso- Surrntendant. Dépenses de plans, etc.Mons. voyage,

£ s. i. £ s. d. £ - s. d. £ s. d.
1 19 8 28 14 0 8 10 0 12 10 0

CHUTES DU MILIEU.

Comptes. Mco n Main douvre. Total.

£ s. d. £ s.d. £ s.d. £ s. d.
0 12 6 296 10 4 662 7 10 959 10 8
8 15 0 16 15 0 340 7 1 365 17 1

9 7 6 313 5 4 1,002 14 11

CHEMIN DU LAC IRTCE.

Entrepre- Maind'ouvre. Comptes.fleurs.

£ s. di. £ s. d.4 £ s. di.
137 15 0 19 14 3 2 17 2r CHUTES DE IIEELY.

Maind'œuvro. Comptes. Total.

£ s. CI. £ s. d. £ s. d.
116 5 10 8 19 8 125 5 6
115 4 1 9 0 0 124 4 1

ag1 0 i 17 19 8

RAPIDES DE SCUGOG,

Maind'ouvre. Comptes. Total.

£ s.d. £ s.d. £s. d.
31 11 4 2 7 0 33 18 4
17 2 0 .................. 17 2 0

48 13 4 2 7 0

RIVIERE TRENT.

Consolider la Roche oehttes
glissoire. à la poudre.

£ S.. £ sd.
4 14 2 73 6 5

PONT DE BOBCAYGEAN.

Main d'oeuvre. Bois (le
construction.

£ s. d. 5 s, .
166 7 7 55 8 1

Décembre, 1845,
Juin, 1846,......,

Décembre, 1845,
Juin, 1846,.......

Décembre, 1845,

Juin, 1846,..,..,'.

pécembre,

Décembre, 18451

Appendice
.) (Q. Q.)

£ s. d, 12 Juillet.
6,692 14 2

'51 13 8

1,325 7 9

160 6 5

249 9 7

51 0 4

78 0 7

221 15 8

41 5 0

65 il 6

8,937 4 8

Appendice

(Q. Q.)

Décembre, 1846,

Décembre, 1845,
Juin, 184Q,.....

Décembre, 1845,
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T'InLEAU CGNI1AL ( dCs dépenses sur le IRYri de Windsor, depuis Juin, 1842, jusqu'en Décèmbre, 1840. APPendiC

12 Juilliot,

Avert.isseme.s.......................................................
l'lt ....... ......................... 1.............................................

........... ....................................................................

Port de lettre,,............................................................. ............
...................................... ... 1.... ............................ -.................

Guîlrdicil (l- l'écluse ...... 1 1................ 1... ........... ...........................

£ s. d. x q. (.
36 1

7 14 6
23518 ) 0

814 7 11
128 14 2
22 18 11

4 14 7
41 8 0

24,574 18 10

TAILEAU <0 1NÊRAL des (lépenses sIr le hiavre (le Dover, dilepuis .Jidn, 1843, jusqu'en Décembre, 1846.

3M ain d'œ u vre,............................................................................ ... ..............
A vert issei ens,................................................................................. .... ......
A crluisition du11 havr ................................. ..................................................
Ent repîreneurs, ..........................................................
Riamasser les bois,,...................................................... .............
B ois de ch r e t , .................. ...............,.................................... 1... ....,.........

£ s. d.
31 16 3

3 4 9
1,930 8 4
7,332 19 !)

43 11 6
326 17 8

£ S. d.

I 9.f08l 18 3

Tm,îîmu indiquant la proportion des dépenses ci-dessus depuis Juin, 1843, jusqu'en Décembre, 1845 et
durat t l'aunée se terminant le 31 Décembre, 1840, suivant les Comptes semi-annuels et les pluces
1 l'apput <i diposes au Bureau de l'Inspecteur--Général.

Avertisse- AequisitionI Entrepre- Rmasser les Bois de
mens. di luvre. nieurs; bois. charpente. .

.Cs.cd. £ s.d, £ s. d. £ s. d. £ s. d. £Ls. d. £ s. d. £ s.cI,
Montant dlpépnsu

jiusqu'au :î ió.
1845,................ 31 16 3 :l 4 9 1,9.0 8 4 4,798 1 C 43 1 ti :126 17 8 7.134 0 0

31 .lte., 1846...... .... ....................................... 2,534 18 3 • ................. ....... 2,5 4 18 5

- 9 -9,668 18 3
3118 3 3 4 9 1,930 R 4 7,32 19 9 4311 i 312G17 S

9 ,668 18 3

TAdLEAU (éEN1.R.L leS dpenses pour les Plarts du llavre de la loilgue-Pointe, depuis Déc., 1842, jusqu 0e1
.Jumu 184.15

1eevés et surimtendance ........ .................................................
M aiii i d'ieuvre et mat ri.au .,........................... . .............. . . . . . .
Phare.."...................... .... ........ ...... .............. ..........
Liimnpes, etc.,..................... ........... ........................

Uglht Sip....".."......................................~.............
Anres, cdaince, etc.,,.................... ... . .... ...................
Lest,................................................ .. ........
Avertissemen...................... ...............".."..".. ............

X s. d1.
194 12 2

1,285 10 4
19 0 4
25 0 0

577 12 0
121 2 5
49 10 0
2 13 4

£ 2,275 0 7

Appendice

(Q. Q.)
1,2 Juillet.

£ s. d.

1,524 2 10

750 17 l)

,681
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-Appendice

TABuLAu GÉNÉRAL des dépenses sur le Chemin do Windsor et Scugog, depuis Juin, 1842, jusqu'en Déc., 1846. (Q. Q,)

£ s. d. £ s. d. 12Juillet.
R elevés,.................... ................................. ............. . .................................
A vertisse ens,... .......... ....................... ...................................................... 1
Reddition des interèts perçus sur le chemin, par la Compagnie du Iavre, ................ ..... 1 6
Entrepreneurs, .............................. ............................................................... 7,846 13 4
Terrains et dommages, ...................... ................. ......................................... 154 0 0

Etablissement,....................... ......................... ,........ 17 O
M ain d'Suvre,...........,..................................... ................. ,....1. . 14 9
Comptes, (maté riaux, papeterie, etc.,)................. ........................ 8 4 
Fiches,.............1...................................................................... 143 5 7

424 9 10

£9,137 15 7

TAlBLEAu indiquant la proportion des dépenses ci-dessus depuis Juin, 1842, jusqu'au 31 Décembref
1845, et durant l'anne se terminant le 31 Décembre, 1846, suivant les comptes semi-annuels et les
pioces à l'appui déposées au Bureau de P'Inspectcur-Gùnéral.

Relevés.

Montant dépensé jusqu'au 31 Dé.
cembre, 1845,...............

31 Décembre, 1846,................

Montant dépensé jusqu'au 31 Dt*c., 1845,.........
31 Décembre, 1840,...................

Avertisse-
mens.

Reddition du
chemin.

Entrepre-
neurs.

Terrains et
dommnges. Total.

s.d. .£s.. £s.d. as. . s. d. £s.d.

119 17 il 0 19 0 500 15 6 7,348 2 3 154 0 0) 8,213 14 E
.......... ,......, ......... ,........ ................ l. 498 1 ................. . 498 Il 1

119 17 11 0 19 0 590 15 6 7,846 13 4 1154 0 0

Etablisse-
mnent

£ -s. d
113 15

3 10

117 5 0

Maind'œuvre.

01 155 14
0 ......... ,.

155 14 91

Comptes.

£ s. d.
8 4 0

8 4 6

Fiches.

£ s. d.
66 15 0
76 10 7

1.13 5 7

Total.

£ s. CI.
344 9 3
86 0 7

TABLEAU (lNelL des dèpescs sur le Havre du Port Stanley, depuis Déc., 1842, jusqu'en Déc., 1845.

£ s. d. £ s. l.
Etablissement,................. .............. .................................-............. 350 9 0
Relevs,................. ............................................. 2 6 O
Matériaux, etc.,............... ....................... . ... 1 ........... 2,7, 7 i
F ret, etc.,............................................................ ......................... - .......... i4 7 2
Main d'ouvre,...............................................................1. 4,804 16 7

7,817 6 4

Entrepreneur,............. ... /............................................................ 8'30 1 8
Scows, .............................................................. 1! 0 0
D épense générale,................. ................................................................... l 31 8
A vertissem ens,................................. ......................................................... 10 15 2
Port de lettres, ................ .............................. ..................................... 8 19 4

8,605 19 1o

£16,423 6 2

£ s, 5 .

8,712 15 9

424 9 10

9,130 15 7

- -"" , ", , 1
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Appendice
Ta.neu ü:cha des dépenses sur le elm înhi du Port Stanley, depuis Juin 1842, jusqu'à Dc., 1845. (Q. Q.)

- 12 Juille.

Rlecvés,...........1....................................................................
Etablissemlen t...........................................................
Main1 .. ................ ......... 1...................... ...........................

Attelage, FVret, et........ ................. ...............
Bois de construction,......................................................
Terrains et Dommages..............................................

C. W. Boggs, pour avoir coupée la Montagne à St. Thons....................
Chein de sable,...... ..................................................
Répîaration s au chemin, .................. ..................................
Réparntions aux Maisons de péage........................................
Dépenses aux Maisons dle pége ................................. ........
Entrepreneurs,...................................... ...........................

D ép )ense g né rale,...................................................................................... ,
F ieh es, ..... ... ................. .................. .......... ................................... .
A vertissen ens,........................................................ ................................
Port de lettres,................................................................
C ollecteurs,......-.. ...............................
Ilornes milliaires et tableaux de péages,.......................................

£ s. d.
30:î 6 i)
797 1 5

(65 S 11
1,087, 9 8

25 10 11
0 15 7

G14 0 1

210 19 5
308 14 (

70 16 (1
14 7 O
41 7 0

28,028 12 11

11 3 9
46G 5 0

2 16 8
19 2 8
25 0 0
43 0 0

£ s. d.

2,953 10 4

28,080 17 10

507 8 1

32,207 16 3

T'AlumE indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, depuis Juin, 1842, jusqu'en Juin, 1845, et durant
le semîestre se terminant en Décembre, 1845.

Ieeé. Etablisse-.Relevas. Conm tes,.mient.

£ s. d. £ s. d. £ s. i.
Motccant 't.encs u .

u('uni J5 Jeui, 3(13 <3 9 7451 1 5, 65 5 11

30 Déc., 184................ 5 0 o .......

303 6 9 797 1 5 Gs 5 Ili

Chemin deG.W.Boggst  ~sable.

Mton tatdépenséju.
qur'nu J30 Julin, 1 15

Décembre, 1845,......

nman t d épenîséjus.
qu'u30 Juin,1845,

Dcrenbre. 18415,......

210 19 5 308 14 0
............. ,...... ... ....

216 19 5 308 1.1 G

Di-pense Fiches.
générale,

£ s. d. £ s. d.

Main Attela e t Terrains et
d ivivre. etc. du, dommages.

£ s. d. X s. I. £ s. d. £ s. d,

1,087 0 S 2., 10 1 0 15 7 604 0 1
............ .... ........ ........... 10 0 0

1,187 1 2 1 0 15 7 114 t) 1

Ri~ura épara- Dépenses îirpe

mtaisons le maisons de neur,

£ a d. £ s. d, £ s. d. £ s. d.

50 00 141 7 6 12 12 ri 28,028 12 Il
2t6 Ir1G - . . .... 28 14 6..........

70 16 0 14 7 6 [ 41 7 0 28'128 12 il

Untnes mlil-
Avertisse. Port de 'Clers e et tn-

ineas. lettres. t bleaux de
pd ngeS.

£ s. di. £ s. d. £ s. ci. £ s. ,

Total.

£ s. d.

2,891 10 4
62 0) 0

ToSa.

£ s. d.

5G 11.0

Total,

£s. dI.

11 3 U 416r '5 o 2 16 8 19 1- 8 .... ........ .... ... 409) 8 1
...... ..... ........ , ............... .... ......... 43 0 8 )

1 92108 1928 250 43 0 0

£ s. d.

2,053 10 4

28,18G 17 10

5G7 8 1

£ 32,207 16 3

La somme de £7,529 12s. 4td., incluse dans le montant ci-dessus, dépensée sur la partie du chemin en commun aux chemins clu PortStanley et Chatian, a été prise sur l'appropriation de ce dernier.

Appendice

(Q. Q.)
12 Juillet.
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Q.)T LAU GÉ NÉRAL des dépenses Sur le Havre du ROndeau, depuis Décembre, 1848, jusqu'au 31 Dée., 1846.

u2J1iIllet.

E tablis c ncnt,........ ........................... ................................... ......
Dépenses diverses,................... ............................ ,..... .....................
Déplacer la pierre,.. ................................................................ ,.........
E ntrepreneurs, ............ ,.................................. ..................
Com ptos, (matériaux, papeterie, etc.,)................, ..............................................

Phare temporaire,........,........,.....,...........................................
Gardien de phare,......... ............................................ ... .....................
Frais de voyage,... .................................. ,.,................................
Relevés,...................................... ........... ,...................
Main ('oeuvre,...............................................................................

Port de lettres,....... .......... ,.....................,.......................... .... ...
-Services professionnels, (loi, etc.,)............... .................................
Dépense g ...rale,.................................................*
Co'nserver les bois, ,........ ... ................................. .....

£ s. d.
664 0 0
18 9 2
19 2 6

7,604 0 0
78 12 4

13 5 0
45 10 0
28 9 10
10 16 6
18 12 4

15 2 2
18 8 8

318 12 3
29 10 0

., d.

8,384 4 O

122 13' 8

381 13 1

8,888 10 9

TAnurBuu indiquant la proportion des dépenses ci-dessus depuis Décembre, 1843, jusqu'en Décembre,
1845, et durant l'année se terminant le 31 Décembre, 1846, suivant les comptes semi-annuels et les
pièces à l'appui déposées au Bureau de l'inspecteur-Génêral.

Montant dépensé jusqu'au 31 Déc.,
1845,............... ,,..................

31 Décembre, 1840,...................

Montant dépensé jusqu'au 31 Déc.,
1845,...............................

31 )écembre, 1846,...................

Etablisso.
Ment,

Dépensos
diverses.

Déplace la
pi rro,.

Entrepre.
nieurs. N

£ s. d. £ S. d. £ S. d. £ . d.

375 0 0 17 19 21 19 2 6
289 0 0 0 10 0 ..,...............

664 0 0 18 9 2 19 2 6

5,244 0 0
2,360 0 0

7,604 0 0

comptes.

£ s. 'd.

57 1 8
21 10 8

78 12 4

£ s. d.,

5,713 3 4
2,671 0 8

Pharo Gardien dIo Frais Relevés. Maind'œuvre. Total.temporaire. phare. de voyage.

£ s. d. £ s. d. £ s. d. La.d Lad. £s.d.

13 5 0 19 10 0 5 19 10 16 16 6 18 12 4 43 8
............... 26 0 0 22 10 0 .......... ............... 48 10 0

13 5 0 45 10 0, 28 9 10 16 16 6 18 12 4

Montant dépenséjusqu'au 31
Décembre, 1845, ............

31 Décembre, 1846, ...........

Port do
lettres.

£ s. d.

2 17 6
12 4 8

15 2 2

Services Dépenses g6- Conserver les
professionnels nérales. bois.

£ a. d.

............
18 8 8

£ s.d.

83 2 3
235 10 0

S1--- . . --- I

18 8 8 318 12 3

..................
29 10 0

20 10 0

Total.

L s. d

85 19 9
295 13 4

* Etant une portion du coût de l'établissement général pour les ouvrages do l'Ouest.

Al

£ s. d.

8,384 4 (I

122 13 8

381 13 1

8,888 10 9

Appendice
(QI Q.)

12 Juillet

1 1

r
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App--n~i~e

ApQenQi) nuU GÉNÉAL des dépenses sur les ouvrages de 1'Outaouais, depuis Sept., 1842, jusqu'au 31 Dec., 1846.

12juillet.

Relevés..........................................."" '."".............
Main d'œuvre journalière,................. .................................

Matériaux,.......... .".•.. ".........................................
Bois de construction,......................................................
Fret, etc.,..." .................. .......................................

Fiches ......... .. ............................ ........................

Entrepreneurs,...........................................
G. J. Nagle, pour iatériaux, main d'uvre, salaire, etc.,. ............. .........

TI'hom,îas Croasdaille, salaire et voyage,....................."" ." ...... ........

Port de lettres,...................""""""""".......... ............

Diverses,............... ....... ....................................
Poudre,..............."... .""""'"...........................
Acquisition de la glissoire,................ ...... .....................
Plans, etc., ...................".." : "·".'........................
Examen des coumptes, etc., (salaire des Commis, etc.,)....................... ....

Frais de voyage,........ .............................................
Etablisseniît,......... ..... -... ""'""".....................".""' ""

Imprimés et avertisseiens,.............. ........ .......................
Conduire les bois, ........ .". . """""""""""""""""'""""""..
Relevé du chemin de Bytown et Pembroke,........ . ......................

Ponts de Bytown, ..................................................

Montant en moins reçu des péages,............... .

Montant en moins porté au crédit de la Rivière Trent,

£ s. d £ S. d.

144 5 4
18,384 0 8

1,022 2 1
3,994 Il 5

298 19 3

828 9 8
18,066 5 8

1,442 8 il
%179 16 9

65 4 2

151 10 10
376 6 0
425 0 0
53 10 0
68 12 6

100 16 4
1,743 19 1

17 3 6
159 13 6

63 10 0

557 8 7
51 17 1

£

TAuEAU indiquant la proportion des dépenses ci-dessus depuis Septembre, 1842, jusqu'en Décembre 1845, et

durant l'année se terminant le 3l Décembre, 1840, suivant les comptes semi-annuels et ïes pièces

à l'appui déposées au Bureau de 'inspecteur-Génral.

eleés. Main d'Suvre M ériu Bois cde
Relevés. jounalière. construction.

Ls d £ s.d. £ s d £ s. d.

Montant dépensé jusqu'au 31 Déc.,
1845....... ................ 144 4 17,140 5 Il 3015 2 3,792 12 4

1 cembre, 14..............." "......... 73 14 ) 30 G 1t 201 4

144 5 4 18,384 0 8 1,022 2 1 3,994 Il 5

Fiches. Entrepre G. J. Nagle. T. Croasdiaille
nieurs.

£ s. d.j 4 . d. £ s. d., s. d.
Montaut dépensé jusqu'au 31 Dée.,

1845................ ....
SDé emb e, 18 ....................

Montant dépensé jusqu'au 31 Déc.,
1845,.....................

31 Décembre, 1846, ...............

Montant dépensé jusqu'au 31 Déc.,
1845 ....................

,11 I)écembre, 1840,............

828 9 8
.. ..........

828 9 8

Diverses.

3;017 3 3
15,049 2 5

18,066 5 8

Puudre.

Ls.dj Ls.d.

.' 2 5,
116 8 5

151 10 10

Frais de
voyage.

£ s. d.

47 10 01
53 6 4

100 16 4t

376 G 0

376 6 C

Etalblisse-
ment.

£ s. d.

75 19 6G

1,67 19 7

1,743 19 1

1,204 10 3
2:17 18 8

1,442 8 tl

Acquisidondle.lu glisoire.

£ s, d.

279 15 9
..... 2. """ .

279 15 ÎJ

Fret, etc.

............... .

298 19 3

Port. d
lettres.

42 19 8
25 4 2

65 4 2

Examen des
ans, e. comptes.

Total.

£ a. d

22,547 17 9
1,296 1 0

Total.

5,372 18 7
151,309 5 7

Total.

£ s. d. £ s. d. £ .d.

425 Ù 01 5? 0(0
""""..."" " 3 10 0

425 0 0 53 10 0

Imprimés
et avertisse-

mens.

1 s. il.

0 12 O
10 11 G

17 3 G

Conduire lesbuis,

£ a. d.

159 13 6

159 13 6

21 12 6
47 0 t>

68 12 O

chemin de
BiL town et
l emabro ke.

£ s. d.

63 10 0

63 10 0

908 0 il
106 18 S

Total.

£ a. d.

124 1 0
1,961 0 il

M ontant port(,..."...."........ ........ ... £ 4',686 4 8

Appendi

12 Juille

23,843 18 9

20,G82 4 2

1,074 19 4

2,085 2 5
17,563 2 9

65,249 7 à

609 5 8

64,640 1 9

£ s. d.

23,843 18 9

20,682 4

1,074 19 4

2,085 2 5

1



11 Victorio.

Montantdépenséjus.
qu'au 31 Déc., 1845,

Appendice (Q. Q.) 'A. 1847.

TAnLlU sur les ouvrages de l'Outaouais.-(Continu.)

Montant rapporrt............................

PONTS DE BYTOWN.

Entropro- Surinten- Frais do riens, etc. Avertisse- Port de
neurs. dance. voyage. mens. lettres.

£ s. d.

16,096 0 0

£ s. d.

487 15 9

£ s. d.

30 71

£ s. d.

32 3 0O

£ s. d.

12 136 6

£ s. d.

4 0 Il

Montant on moins reçu par les péages...............557 8 7

Montant en moins reçu par les pags, ........................... 557 8 7
Montant en moins porté au crédit de la Rivière Trent,...... 51 17 1

£

Appendice

12 Juillet.
47,686 4 8

17,563 2 9

65,249 7 5

-609 5 8

64,640 1 9

TABLEAU GÉNÉRAL des dépenses surle principal chemin du Nord de Toronto, etc., depuis Décembre, 1842,
jusqu'au 31 Dtcembre, 1846.

R elevés,...................., ................................................ ..........................
Port de lettres,...................................................
A vertissem ens, .............................................................................................
M ain d'oeuvre,... ........................................................................................
Narrows bridge, ............................................................................
Comptes, (matériaux, etc.,)......................................................................

.Assistant et gardien de pont,..........................................
T errains et dom m ages,.................................................,.................................
Examen des comptes, etc., (salaires des Commis,)...............................
F rais de vo .age,.... ....................... ,.............. ................................................
Dépense g iérale,........ ,.........................................
E tablissem ent,.......................... ......................................... .....................

Chemin de la rue Yonge.
Entrepreneurs,............................................... .....................
Etablissement, .................... .......... ......................
televés, ............................................................
Frais do voyage,..................................................
Avertissemens,.......... ...................... ............. ...................
D épense générale,................ ..................... ....................... ........................ *
Dommages,.......... ............................................

Chemin de Bond Head et Parrie.
E ntrepreneurs,............. ............................................ . .. ......................
R elevê ,.............~......... ....................................................................... ......
E tablissem ent, ................ ............................. .. .... ........ ........................
Dépense générale, ............ ....................................

Chminin de Barrie et Penetanguishene.
R elevés,...................................................................................... ........
E ntrepreneurs,........................ ;..................................................................
E tablissem ent, . ................................................. ...................................
Dépense générale,..................... .. ........................................... *

Chemin de Bradford et Barriel
Entrepreneurs,.......... ..........................................
E tablissenient, ...... . ...... ......... . ......................................................
Dépense générale,.......................................................................

£ s. d.
360 16 1
73 3 11
2 0 3

3,848 17 1
1,544 5 2

120 15 1

129 7 0
42 18 0
45 0 0
22 10 0

463 15 6
575 4 10

10,612 19 11
352 19 9
167 6 3

14 7 6
7 2 7

31 7 6
10 0 0

1,677 0 0
37 12 6
29 16 3
31 7 6

189 5 0
236 0 0
50 0 0
31 7 4

1,753 0 0
37 10 0
31 7 6

Montant en moins reçu pour la vente des fournitures du Camp,...... ........................

£ s. d.

5,949 17 7

1,278 15 4

11,186

1,775 16 3

506 12 4

1,821 17 6

22,519 2 6
2 12 6

22,516 10 o

* Etant une portion du cpùt de la dépense générale sur les ouvrages de l'Ouest.
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Q ,) 13L n U DITALLÉ indiquant la p'oportion des dépenses e.-dessus, depuis Decemîbre,
Décenbre, 1845, et durant l'anniée se terminant le 31 Décemnbre, 1840, suivant

î2juîîlcî, onunncis, et les pièces à l'appui dép036es au Bureau de luspecteur-Géral.

1842, jusqu'ait 31
les coluptes senti-

ntantdépemnse j us
u'înm3tDée., 1845

31 ])écemmbre, 1846,

llevés. Potrt.
lettres,

Avertisse-
V'Ils. Maind'œuvre. Déoltuit Comptes. Total.

£L .d. £Ls.d. £ s. d. . d. s. d. £ s.d. £Ls.d

360 16 1 48 18 7 2 0 3 3,560 4 10 1,544 5 2 120 5 1 5,636 10 t
................ 24 5 4 .................. 288 12 3 .,............... 0 10 0 313 7 7

360 16 1 73 3 Il

Assistant et Terrains et
gard.de pont. dommages.

l£ a. d. £ s d.
Montantdépenséjus.
qu'au31 Déc., 1845, 129 7 0 42 18 0

31 Décembre, 1846... ..................

129 7 0 42 18 0

2 0 3

Examnem~ 
Fruis

E xamen
des comptes.

£ s. d.

3,848 17 1

lerais
de voyage.

'£ s. d.

22 10 01 22 10 0
22 10 0 ..........

1,544 5 2 120 15 1

Dépenses
générales.

£ s. 1
,

110 16 4
352 19 2

EtablissO-
.ment.

£ a. d.

309 il 1o
265 13 0l

45 O 01 22 10 01 463 15 61 575 4 10

Total.

£ s. d.

637 13 2
641 2 2

C11EMIN DE LA R UE YONGE,

Enitrepre. Etablisse- go. otal
neurs. ment,. voyage. Total.

£ .d. . . £ s. d £ s. , £ s. d,
Montant d1épensó' jusqîu'au 31

Décembre, 1845............. 1,397 0 o 150 0 0 157 6 3 14 7 6 1,718 13 9
31 Décembre, 1846...,,,...9,215 19 Il 202 19 .............. ......... 9,418 19 9

10,612 19 il 352 19 9 157 6 3 14 7 6

.Montantdépensé jusqu'au
31 Décembre, 1845,..

31 )écemîbre, 184;7.....

Montant dépensé
3 Déc. 1845,....

1 Déc., 1846,.......

Avertisse.
mens.

£ s. d.,

6 15 6
0 7 1

7 2 7

Dlens.
générale.

£ s. d.

31 7 6

31 7 6

i)onimnages.

£ s. J.

lii O O

10 O O

Total.

£ s. d.

6 15 6
41 14 7

CllEMIN DE BOND IHEAD ET BARRIE.

Enitrepr- Déense Etab.lie -neurs. Relve' gdul m Tt

£s. d. £ s. d. Ls.c d s. d. .d.

112 0 0 37 12 . .............. 149 12 6
1,565 0 0 .............. 3176 2163 1,626

- - - -- - - - - - - - - - -- - 9 ý .. - --- - -~ ---

1,677 0 0 37 12 6 31 7 6 29 16 3

CHEMIN DE BARRIE ET TENETANGUISUENE.

31 Décembre, 1846,..

Etablisse. Dépense
neurs. ment. générale.

£ .d. 4 . , £ .d £ s. .
236 0 0 189 5 0 50 0 ,0 31 7 4

ICEMIN DEBRADFORD rBARRIE.

31 Décembre, 1846,.....

Entrepre. Etablisse- Dépense
neurs. ment. générale.

£ s. d. £ s. a. £ s. d
1,753 0 0 37 10 0 31 7 E

Montant en moins reçu pour la vente des fournitures du Camp,...

£

Appeid

12 Joli,

£ s. dl.

5,949 17 7

1,27s 15 4

11,l3~ 13 5

48 10 t

1,775 16 3

606 12 4

1,821 17 6

22,519 2 6
2 12 0

22,516 10 o
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A >endice Appendie
TQ)IAnAU ~fmAL des dépenses sur ]0s Ponts entre Montr-al et Québec, depuis Avril 1841, jusqu'en Q

Décembre, 1840.
12.riilkt. ______ _________ 12 Jtillet,

Surinttendance, ............................
Abattre le ponto.... .. t.............
Frais dle voyage,............................ ......................... ........
A %verti4ssem ens, ... ............ .... ..... ..... ......... .......... . ........

utre reneurs,. . .............................
Port de lettres,...........................

Plan, et.... .t....... ............. .
P. Fleming, (Ingénieur Surintendant,) .
Relevés, ........ ............ ............
Réparations, etc ..........................
Terrains et o ages, ................... ..
Ponts modèles,............................

Montant en moins reçu pour de vieux mnatériaux...........

£ s. d.
1,328 17 2

50 0 0
117 15 6
54 19 11

29,313 2 4
44 7 7

181 G 6
.300. 2 9

18 '5 0
17 10 6
50 8 6
30 13 0

£

£ s. ,d.

00,909 2 6

658 6 3

31,567 8 9

31,562 8 9'

TmAflhAu indiquant la proportion dles dépenses ci-dessus, depuis Avril, 1841, jusqu'en Décembre, 1845, et
diurant l'année se terminant le 31 Décembre, 1840, suivant le8 comptes senmi-annuels et les pièces A
l'appui déposées au Bureau (le 1Inspecteur-Génîéral.

Montant dJpen»6 Jus.
qu'au 31136e., 515,.

31 Dic., 1846,...

Montant dépens6 Jus.
qu'au 31 Déc., Nt'..

31 Déc., 1840,3...

Surinten-
dance,

£ s. d.

1,328 17 2

1,328 17 2

Abattre le
pont.

£ s. d.

50 0 0
... ... ,.. O

50 0 0

Frais do
voyage.

£ s. d.

96 18 4
20 17 2

117 15 6

Avertisomens. Ivintrepreneurs.

£ s. d.

54 5 3
0.14 8

54 19 1l

£ s. d.

29,117 18 4
195, 4 0

20,313 2 4

Port dle
lettres.

£ s. d.

41 8 0
2 19 4

44 7 7

Total.

£ S. d.

30,689 7 4
190 15 2

Réparations, Terrains et
plans, etc. P. Fleming. flolevés. etc. dommages. Ponts-nodèles Total.

i. d. £ s. di 4s.d. £s. d. £ s. d. £ s.d.,d.

181 06 360 2 9 18 50 10 0 6 18 0 0 30 13 0 018 13 9
.. ........... ..... ,............ .................. 7 10 0 2 2 6 . ............ 39 12- 6

181 G 6 360 2 91 18 5C-0 17 10 61 50 8 6 30 13 0

Montant en moins reçu pour de vieux matériaux,,,.

£

30,909 2 O

6 3

81,567 8 9
50 0

31,562 8 9

- -1 1--
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Appendice Appendice
(Q. Q,) TAnLmu ,Nle1IAL des dépenses sur le Chemin de London et Brantford, depuis Juin, 1842, jusqu'en (Q. Q.)

Décembre, 1845.
12 Juillet. Ili Juillet.

Relevés, ......... ,................................. ..................... ...........
Etablissenient ................................ ................................. ...........
D éfrichem ent, ................................. ......... ................................................
Dépense générale,...................................,...... ...... ,9
Frais de voyage,....... .............. .............................
P ort de lettres,............... ............................................... ............. ...............

E ntrepreneurs,..................................... ..................................... ......... .......
A vertisseinens, ........................................................ .. ,........... ........ .. ,
Plans,..........................................................
Examen des comptes, (salaires des Comiis,),...................................
T errains et dom m ages,............................................................ ... .............. ,
P otaux, ............................... ...................... ... ... ........................... ..

A ttelage, ....................................................... ....
Réparations, ............................................................
Ponts,..........................,................ ................. ................................
E xcavation et parapet,................................,.................. . .......... ..............
Bornes milliaires et tableaux de péage,............................................................
Poules pour les maisons de péage,..,.............................. .............

£ s, i.
246 8 .8

1,074 3 7
174 13 2

1,452 17 8
44 10 0
76 8 8

43,295 14 11
1 10 10

26 5 0
34 2 6

1,404 7 0
182 13 0

330 15 9
862 14 1
32 6 3

148 4 6
70 0 0
43 8 6

£

TAsuutr indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, depuis Juin, 1842, jusqu'cn Juin, 1845, et durant
le semestre se terminant en Décembre, 1845.

£ s. d.
Montant dépend<( Jus.

qu'au 30 Jutin, 18i,.. 246 8 8
Decembre, 1845,.......................

246 8 81

Entrepre-
nfeurs.

£s. 0.
Montant Mpess jus.

qu'au 30 Jui'], 1815,.. 43,295 14 Il
Decembre, 1 .45,...............

Montant dpesé jus.
qu'au 30 Juli, O185,..

Decembre, 1815

43,295 14 Il

Attelage.

£ s. d..

.. .. ... .. a

Etablisse-
ment.

Défriche-
ment,

Dépense
générale,

Frais de
voyage.

Port de
lettres. Total

I - - - - 1I 1-l

£ s. d. £ s. d. £ s. d.

1,048 1 7 174 13 2 1,369 J5 5
26 0 ................ 83 2 3

1,074 3 7 174 13 2 1,452 17 8

Avertisse- 1-, Exanme des
mens. Pln' comptes,

£ s. d. .C s. d. £s. d,

1 10 10 26 5 0 34 2 6
................ ............ .. ... ........ .............

1 10 10 26 5 0 31 2 6

Réparations. Ponts'. Excpvatn

£ s. d. £ s. d . £ s. d.

606 9 7
256 4 G

32 6 3 148 4 6
.. .. . . ..... . .............. .

330 15 9 -862 14 1 32 i 148 4 6

£ s. d.

44 10 0
................. -

£ s. d.

71 12 5
4 16 3

44 10 01 76 8 8

Terrains et
doinmages.

1,302 43 0

Potaux.

£ s. O.

152 13 o

. s.

2,955 3
113 18

Total.

X s d.

44,842 10 9
102 2 6

1,404 7 0 182 13 0

Bornes
milliaires et 1 Oules iPour
tableaux de le$ maisons Total.

penge, de pege.

£ s. d. .C s. 0. £ , s .

. ...... ............. - ..... ,1 7 16 1
70 0 0 4:1 8 6 369 13 C

70 0 0 43 8 6

* Etant une partie du coût de l'établissement général sur les ouvrages de l'Ouest.

£ s. d.

3,069 1 9

144,944 13 3

1,487 9 1

49,501 4 1

£ s. di.

3,069 1 ,9>

44,944 13 3

1,487 9 1

49,501 4 1
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Appendico
TABLEAU 01 N1RAL des dépenses sur le chemin de London, Chatham, Sandwich et Amherstburg, depuis (Q. Q.)

Décembre, 1842, jusqu'aiu 31 Décembre, 1846.
12 Juillet.

R elevés, ................. ,.................,..................................................................
Etablissement,........ ...................................................
D épense générale,......,,,............................................................................*
T errains et dom m ages,....................................................................................
E ntrepreneurs,.......................................................................,......................
Port de lettres,....................,............................................

Avertissemens,............................ ........ ............
Frais do voyage,....................................................
Réparations nu chemin,............................................................................
P lans,....................................................................................... ................
Main d'Suvre,........................ . ............................
Dépenses contingentes,...................................................................

Pont de D elaware,,.............................................. . . ........... ..................
Réparations du pont de Chatham,.................................. . ............
Réparations du pont de Westminster,....................................
F icheS,............................ .............. ......................................................
Percepteur du pont de péage,...... ............ .......... ...... .......
Tableaux de péage du pont,.................................... .....................................

£ s d.
410 16 9

1,586 6 11
2,175 9 1

586 5 3
26,916 5 7

101 4 8

20 13 8
84 1 1

323 2 11
49 5 0

439 15 8
162 17 9

1,838 13 9
37 3 10

131 1 7
149 8 10

45 16 8
10 0 0

£

TABLLAU indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, depuis Décembre 1842, jusqu'au 31 Décembre,
1845, et durant l'année se terinîlant le 31 Décembre, 1846, suivant ?es comptes seini-annuels et les
pièces à l'appui déposées au Bureau de l'Inspecteur-Général.

Montant dépensé us
q1'au 31 ., I5,

31 Déo., 1846,.......

Montanlt dépenst jus.
qu'aual De.,1515,

31 Déc., 184,....

biontant dpnsl jus.
qu'au 31 De., 1845,

31 Déc., 1846,.......

lelovés. Etablissoînetît 1Dépenso Terrains
générale. et dommages.

Entrepre-
neurs. Portdo lettres Total.

£s.d £s . £s.d £s. d. £s. d. £s.l. £s. d.

410 16 9 1,573 19 5 2,111 0 1 586 5 3 26,425 4 0 84 16 0 31,192 1 6
.. ....... 12 7 6 64 9 0 .................. 491 1 7 16 8 8 584 6 9

410 10 0 1,581 G Il 2,175 9 1 586 5 3 26,916 5 7 101 4 8

Avertisse- Frais (o Réparations Plans. Maind'avro. Déponses Total,mens. voyage. nu chemin. contingentes.

£es. £s. d. £sd. . £s.d. £ . . £ s. d.

20 13 8 84 1 1 323 2 11 49 5 0 439 15 8 128 7 0 1,045 5 4
.................. .................. ................ . ............. ,.... .............. ,.... 34 10 , 9 34 10

20 13 8 84 1 1 323 2 11 49 5 0 439 15 8 162 17 91.

Pont do Pont de Pont do Perceptour du Tableau de

Delaware. Chatham. Westminster. Fiches. pontdopénge. pagesdtu Total.

£s.d. £ s,.d. £. d d. £s.d. £s.d. £e.d.

1,838 130 37 3 10 131 1 7 149 8 10 . 25 0 0 10 0 0 2,191 8 0
.................. ........... ... 20 16 8 ................. 20 16 8

•1,838 13 9 37 3 10 131 1 7 149 8 10 45 10 8 10 0 0

81,776 8 3

1,079 16 1

2,21R 4 8

I ~*----- -. * ----- ~:.---- - -£ 35,068 9 O

Etant une partie du coût de l'établissement général sur les ouvrages de l'Ouest.

En addition au montant ci-dessus, la sommo de £7,629 12e. 4d., a été prise sur l'appropriation pour le chemin do Chatham, et dépensée
sur la partie on commun du chemin do Port Stanley et Chatham.

Appendicoe

(Q. Q.)
12 Junillet.

£ s. d.

31,776 8 3

1,079 16 1

2,212 4 8

35,068 9 0
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Appedc

TABLEAU (10E AL t dpl)eiises fRitpS pour les illlIiOrations de la Riviðre Richelieu, depuis Déc., 1848, (Q.
jusqu'au 31 Dée., 1846. 2 (Q .

l elev .s,......................................,........,...................... . .............................
Frais de voyage,............................................................. ..................
P ort dt. lettr s.. ."....... ................... I.... . . ................ ..
Extamen des comptes, (salaire des Conunis, etc.,)..... .... ,........................
plans, etc,.................................. .,................................................
Imprimés et nyertissemlttens,......, ........ . ,..,...,...... .............................

Com pt es, (papet crie, etc.,)............. ............................................................
Services profissionnels, (loi, ltc.,)....................... ........................................
E ni repreneu.rs,.... . ..... ................................... ................
Terr oas et datrnage.....................................................
S urint endance,.......................................................................................... ...
A ailn d'a u vre, ........ ,............................................................ ..... ...............

. s. d.
75 14 0
50 15 9
28 1 G
24 2 6

104 15 11
23 19 2

10 2 8
45 17 (

8,875 10 7
441 S 8
3412 18 0

89 14 G

3£ s, d.

307 8 10

9,805 il 11

10,113 0 9

T'A n.E. indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, depuis Déc., 1843, jusqu'en D'., 1845, et durant
l'année se terminant cn Décenbre, 1840.

qu'au 31 De.. 1845,
3l Dée., 1846,.,...

Monîtantdpnsjs

qu'au 3l1 D., 18.
.31 Déc., 1846,1 .......

Ileves. Frais
de voynge,

X s. d. £ s. d. £ s. d. £ s. d.

7514 0 3118 5 23 5 9 2126
... ........... 18 17 4 4 15 9 .................

75 14 0 50 lù - ,S 1 6 21 2 fi

Services Entrrpre- Terrains et
,o ,essionne cs nteurs. ttmmng1s.

.d. £ s i. £ s. d. £

6 5 11 20 0 0 6,970 12 11 314 9 2
3 16 9 25 17 i 1,904 17 Si 126 19 6

..xamnen des
coliptes. Plans, etc. Imprimés et

avertissemeins Total.

-3 33 -

* £ s. d1.

90 15 11l
50 0

104 15 il

Suriniten.
(lance.

£ Ls.d.

171 17 9
171 0 3

£ s. d.

14 1 7
'9 17 7

23 19> 2

au 'atvre.

£ s. d.

29 10 6
60 4 0

£ s. d.

268 18 U
38 10 8

Total.

£ s. i,

7,512 16 1
2,292 15 S

1 1 17 6 8 i75 0 441 8 S 342 18 0 8914 Gil

£ 10,113 0 O

TAntE.Au Ci;ýnRAL (es dpenses pOur les PrisOî1s et Palais de Justice) depuis Déc., 1845, jusqu'en Déc., 1846.

Lspecteur,,. . 60
Réparations et mat-riaux................................................4,028 18 10
Surintendance,................................................................. 76 17 6
Plans,................. .......................................... 30 18 10
Avertissemens....... .......................................................... 3 7 4
Port de lettrees.........................I................................................. 9 2 6

4,211. 3 .
R 18 03 

0

Appendice

12 Juillet. .

.£ m. il .

- - -F
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Appendice
TABLEAU. ads1xRAtL des dépenses pour réparations of soin des Edifices Publics, depuis Juin, 1848, jusqu'en (Q. Q.)

Décembre, 1846.
--- 12 Juillet

lt3parations et matériaux,.......................... ......
Bois de clauflage et sciage,............................ ..........
A voir pelleté la neige, .................. .............................
Suin,..........................................................................
Assurance, ........ .............. ......................................
Surintendanit pour les réparations, ......................................
Casernes à A'onklands,..................................... ..........
Fourniture pour do. (réparant la vieille fourniture, la propriété de la Province,) ....
Services de Notaire,............. .......................................
Port de lettres,.... ..................................................... ........
Avertissenens, .............................................................

Montant en moins reçui pour la vieille cole du canton, ......

£ s. d.
1,355 3 3

85 12' 7
47 0 0

224 16 1
172 16 0'

27 9 10
182 1 3

80 16 10
6 2 6

25 8 0
9 1 il

2,216 8 0
60 0 0

,£ . d.

2,166 8 O

TABLEAU OÓÉ,ÉRAL des dépenses sur le Chemin d'Owen Sound, depuis Décembre, 1845, jusqu'en
Décenbre,.1846.

RelevY s............................................... ..... ................ . .............. 109 3 10
D C.pense géné'rale, ........................................... ,...........................................* 110 16 4
port de lettres,....................... .................................................. ............... 10 12 1
Entrepreneur,..........,.......... ,....................................... 3,574 O 0
Etablisseinent, ...................................................... .. ............................. .216 13 10
Papenrie et iliuprinlées................................................ ................. ...... a 16 2

4,025 1 3

TABLEAU DI"TAITLî, indIquant la proportion des dépenses ci-dessus durant les semestres respectifs se
termiiant oi Décembre, 1845, Juhl, 1846, et Dêcembre 1846, suivant les comptes semi-annîuels et
les pièces à l'appui d6posces au, Bureau de l1nspecteur-oénéral.

Dcéembre, 1845,.....
Juin, 1846,............
Décembre, 1s46,....,.

Relevés. 1 1épense
générale.

Port de
lettres. Entreprencur.

Etablisse-
ment.

Papeterie et
imprimés. Total.

£ s. d. £ s.td. £ s. d. £s. d. £ s. 1. £s.d. £ s,

109 3 10 110 16 4 ................. ................ ............ .. 220 0 2
,................ ...... ,........... 6 17 1 1,070 0 0 145 17 2 , 3 15 2 1,226 9 5

............. ...... ,........... • 3 15 0 2,504 0 0 70 16 s ..... ..... ... 2,578 Il 8

109 3 10 110 16 4 10 12 if 3,574 0 0 216 13 10 a 1M 2

Etant une partio du coat de la dépense générale sur les ouvrages do l'Ouest.

4,025 1 à

TABLEAU otNAL tes dépenses sur le Chemin de Scugog, depuis Décembre, 1845; jusqu'en-Décembre, 18461

£ . . d. £s .
Relev r, ................................................................ 4 10 2
P ort de lettres, ................n................ ......n.............................. 1... ..n........... 8 10 0
Plans,..................... ............................................. 5 0 0
Entrepreneur,......................................................... 374 0 0
Suritedance,........................................................... 21 1 il 3

-.. .- -- 46s 11 5:

TABLEAU DCAILLÉ, Indiquant la proportion des d6penses ci-dessus, durant les semestres lespectifs se
tcrniuaht en Décembre, 1845 et Décembre, 1846, suivant les- comptes seni-annucls et les pièces,
l'appui déposées au Bureau de l1nspéetenr-Général.

Décembre, 1845,.....
Décembre, 1846,....

Rtelevés. Port de
lettres. Entrepreneur. Surinten-

dance. Total.

£ .d. jes. d. d..d: £.d. £s.d. £s.d

54 10 2 ........... .......... .... . , ...... . . 54 10 2
........ •••....... 3 10 0 . 5003740.0 21 113 404 1 a

458 1l'

Jk

1-- !2M

3 10 0 8 0 0 374- 0 0s4 10 2 21 Il ý3au -
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Appendice Appendke
(Q, Q.) Tsuîuu LUGÉNitAI des dépenses pour les relevés dans le Canada Ouest, depuis Décembre, 1845, jusqu'en (Q, Q.)

Décembre, 1846-
12 Juillet. , 12JuIIet.

Lac Wawanosh,.........................................................
Port de lettres, ..........................................................
Rivière Trent, ................................ ............
Canal Desjardins,....................................... ..............
Canal Murray:...........................................................
Chemin de Bytown et Peibroke.......................................

Chûtes de Snith à la Rivière Boucher,......................................
Rapides des Chats,.,.... .....................................
Chenliin de Kingston à l'Outnouais......................
Bytown au St. Latirent,....,.......... ................ .....................
Plans et spécifications, ...................................... ...........................
Dundas à Crédit et 12 et 16-Mile Creeks,............. .......................

£ s. d.
7 5 0

25 19 6
95 16 7

9 1 3
127 18 5

51 5 0

60 0 0
8 0 6

399 7 8
60 0 0
47 17 6
59 17 6

£ S. d.

317 5 9

635 3 2

952 8 il

TABLEAU D1ITAILL, indiquant la proportion des d6penses ci-dessus, durant les semestres respectifs se
terminant en Décembre, 1845, Juin, 1846? et Décembre 1846, suivant les comptes semi-annuels et
les pièces à l'appui dépOsées au Bureau de 1 Inspeteur-Général.

Décembre, 1845,.....
Juin, 1846,............
Décembre, 1846,.....

Dtcembre, 1845,.....
.Tuin, 1846,............
Déoembre, 1846,....

Lac Wawa-
nosh.

£ s. d.

7 5 0
............ I......
..................

Port de
lettres. Rivière Trent.

£ s. dc

18 15 c
77 1 7

Canal
Desjardins.

£ s. d.

7 17 6
..................

1 3 9

Chemin
CanalMurray. de Jyoin et

Penibroke.

£ s. d.

10 0 0
117 18 5.

...................

£ s. d.

51 5 0
.................

Total.

£ s. d.

101 O 2
206 9 4

9 16 3

.7 5 0 25 19 6 95 10 7 ' 9 1 3 127 18 5

ChCtes c Dundas à
de Smith k Rapides des Kemi d Bytown au . Plans et Créditet 12 Total.
la Rivière Chats. ,1 ngsto"a St. Laurent. speifications, et 16-Mile
Doucher, l'utaoua s. Creeks.

£ s. d.

60 0 0

60 0 0

£ s. d.

8 0 6

8 0 61 399 7 8

£ s. d.

60 0 0

.............

60 0 0

£ 8. d

..................
45 7 6

2 10 0

4: 17 6

£ s. d.

.................
59 17 6

..................

59 17 6

317 5 9

635 3 2

t Lr952 8

* St. Laurent au Rideau.
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Appendice Appendice
Q .) TABLEAU GÉ NÉRAL des dépenses polir lesrelevés, dans le Cánada Est, depuis Décembre, 1845i jdsqa'en (Q. Q,)

Décembre, 1846. a
i .MJullet. 12 Juillet.

Havres et jetées au-dessous de Qu9bec, ................................................................
Port de lettres,.............................................................24 16 5
Chemin de St. Thomas à la ligne de la Province,......................... ........ .58 9 7
Chemin de Montréal à Grenville, ....................................................... 151 12 6
Exanen des spécifcations,............................................................... .10 10 0

Plans .................. ......................... .................... 68
Chemin de Gosford.................................................... 0 9 8
Pont de St. Ignace,................................................................. .................. .. .2 0 0
F'rais de voyage,.......... ................................................................. 29 16 1

150 5 9

£ 45813 3

TABLEAU DÉTAILLÉ, indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, durant les semestres respectifs se
terminant en Décembre, 1845, Juin, 1846, et Décembre,' 1846, suivant les comptes semi-annuels
et les pièces à l'appui déposées au Bureau de l'Inspecteur-Général.

Décembre, 1845,...
Juin, 1846, . .......
Décembre, 1846,...

liavres et je-
tées au-des-

sousdoQuébec
Port de
lettres.

Chemin de St'
Thomas à la

E doe la
ËP rovinee.

Chemin doe
Montréal à pE aendaes
Grenville, spécifications.

Total.

£s.d. £s.d. £a.d. .s.d. £sd. a.d.

62 19 0 5 13 8 30 0 0 40 0 0 .............. 188 12 '8
............ il 2 9 28 9 7 111 12 6 10 10 0 161 14 10

........ :.......... a 0 o ................. .................. ................. S 0 E

62 19 0 - 24 16 51 58 9 7 151 12 6 10 10 0

Juin, 1846, .........
Décembre, 1846,...

Plans. Chemin de
Gosford.

Pont de
St. Ignace.

Frais de
voyage.

Total.

£s.d. £s.d £ s.d. £ s. d. £s.d.

8 0 0 45 1 11............ . .............. . 5311 il
60 0 0 4 17 9 2 0 0 29 16 1 96 13 1C

68 0 0 50 9 8j 2 0 C 29 16 1

308 7 6

350 5 9

'1

- 458 1338

4

yt

4

'4

* ~

4,.-'
r'
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Appendice AppoîeG(Q. Q) TABLEAU GrN1$AL (1 e tis dépenseS sur le Chemin de Amherstburgh et Sandwich, depuis Décembre, 1845, (Q
jusqu'en DC6cemubre 1840.

12 JuIllih 2 Juillet.

Port de lettres..... ..................................... ...................... 10
Frais de voyage.. ................................... ........................ 4 0 O
Entreprencur .................... ................................ 88 5 6
tbliment................... .............. ................ .............. 2 3 4

929 9 4

TABLEAU D1ntti indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, di.raut les semestres respectifs se
terminant uii Decembre, 1845 et Décembre, 1840, suivant les comptes semi-ainiels, ut les pices.
à l'appui déposées au Bureau ie l'1iispecteur-Gén6ral.

Port de Frais du Entrepeneur, Etabisse. Total.ires, voyage, p ment.

£ s.d £ s.d sd £ .d £a. d
Décembre, 1845,....,. c 19 10 4 0 0 425 0. 0 .......... 439 1 10
Décembre, 1840,.... 9 0 8 ........... 451 5 6 29 3 4 489 9 6

929 9 4
160 O6 4 0 0 880 5 6 29 3 4

TABILE.&U 0okÉîL des dépenses sur le prn chemin de Cornwall et L'Orignal, depuis Décembre, 1845,
jusqu'en Décembre, 1840.

Re1çwés, ..................................... ....................... ................. 28 O 0
Port de lettres,.,......................... .................. ................. . 4 9
Frais de voyage.............................................. ......... .. 0. 6
Hutreprenieurs, ............. ....... . 4................................ 47 10 o-

494 16 3

TABLEAU DÉCrMLLÉ, indiquaut la propor(ion des dépenses ci-dessus durant les semestres respectifs se
terminant eu D6eemîbre, 1845, et Décembre, 1846, suivant les comptes seii-ainniuels et les pièces à
l'appui déposées au Bu reau de lnspecteur-Gónèral.

]îùlevés. Port de Frais d Entrepre. Total.
lettres. voyage. nieurs. Ttl

£s.d £sd £ s.d £ s. d s.d.
Décembre, 1845,.... 28 0 0 .... ............ ...................... 28 0 O
Décembre, 1846,..... ............ G 4 0 3 0 6 457 10 0 406 15 a

494 15 3
28 00 6 4 9 3 0 0 457 10 0

TABLEAU GuNiiML decs dépenses pour la Maison de. Douane de roronto, depuis Décembre, 1845, jusqu'en
Décembre, 1840,

£ s. d. £ s. d.
Port de lettres,................................ ..................... ....... .. , . 13 6 S
Avertissemens, ....... .................... .............. ...... .-,.... ..........,......... 4 10 5
E ntrepreueur,...................... ................ .............................. ................. 2,203 0 0
Surintendant,. ............. .................................................... 15

2,417 15 10

TALAU 1frAI1lLe, indiquant la proportion des dépenses ci-dessus durant les semestres respecti{s se
terminant en Décembre, 1845, Juin, 1840, et Décembre 1840, suivant les comptes semi-annuels et
pièces - l'appui déposées aut Bureau de l'iuspectuur-G ntlral.

P'ort do Avert!s-
lettres. semons. Entrepreneur. Surintendant. Total.

£s.td £s.d £s.d. £s.d. £s.d. £sd
Déccmbre, 1845, ............ $ .... . 13 5 4 10 o 1,056. 0 0 85 0 0 1,102 a 10
Juin, 184G,.. ................................ .... 2 17 0 ............ 500 0 0 100 0 0 602 17 0
DCcrnbre, 1840,........,......... . ............... 3 14 6 ..... ....... 709 0 0 .. ..... ... 712 14 6

2,417 15 10
130 .5 410 5 2,2650 0 1350 0
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Appendie Apulc
(Q. Q.) TAnEAU GÉNÉRAL des dépenses sur le Chemin des Cascades, depuls Déec. 1842; jusqu'au 81 Déc., 1846.

12 JuIlkt £ sJl

E t liss m t ..... .. .......................................... .......................... ..........
M tn d'o uvre,...........,.......................... ................................... ...... ...........
T errains et om m a es .. .......... ...... ,,,... ..................................................
Pont de la Rivière Ilentîdet,.......... .................................
FI ches,.... ................. .............. ........................................................
Pierres, .................. ................................................... ........

Ent lerpenurs,............... ................................... ....................
AvertissemenH, . ................... .......................................
P ort d let tres .............. ........ ...... ........................................... ........
Comptes, (matériaux, outils, etc.,)...... ............................... ...
Services professioinels, (Notaire, loi, etc.,)...... .. ..... ............ ......... ,

974 17 7
6,743 6 2
2,278 9 10

107 18 0
264 17 3
105 9 8

9,193 7 3
46 17 11
43 12 8
56 16 11

415 5 2

.- -

10,564 18 1

9,755 10 1i

20,820 18 O

TABLEAU indiquallt la proportion des dépenses ci-dessus depluis Décelbre, 1842, jusqu'au 31 Dembre,
1845, et duranît l'aiée se terminant le 31 Décembre, 1846, suivant les comptes somi-annuels et les
pièces el lappui déposées au Burcun du l'n1 specteur-GéItéral.

Mlontant dépens6.jur
qu'au 31 Dec., 1845,

31 Déc., 1846,.....

Eliblisse-monlt.
d Terrains et Vont de la li-aiund'œouvr'. donuages. vièreBoeaudet, Fichtes. lierres. Total.

4s.d. £s.. £ s.J. £ s. d. £s.d £ s. d. £ s,d.

880 Il 4 0,738 14 2 2,200 12 4 197 18 0 204 17 3 105 9 3 10,388 2 4
94 0 3 4 12 0 77 17 ô .......... ........ ................. 170 15 0

974 17 71

Montant dépensé jusqu'au 31 Déc.,
1845,........................

31 D)écemibre, 1846,. ......,Il...... ....

Mu743 .

Enî,trepre-
neu rs.

21 2,278 9 10

Avertisse-
'meus.

197 18 0[ 264 17 3

Portdclettres. Comples.

105 9 31!
surv1ices

professiolne l
l'cit a .

£s.d. £ (. . £ .d d s. d. £ ,.

8,830 17 3 45 5 5 37 4 19 17 1 377 0 2 9,310 3 11
302 10 0 1 12 6 688 86 19 10 3 5 0 445 16 e

9,193 7 3 46 17 il 43 12 8 50 16 il 415 r 21

£ s. d.

10,564 18 t

9,755 19 Il

£ 20,320 18 0

TABLEAU GQ1NARAL des dépenses sur le Chemin de Kennobec, depuis Déc., 1845, jusqu'en Déc., 1846.

Port de lettres,............... .......................................... 12 4 7
Entrepreneurs,......................... .............................. 2,335 3 9
Frais de voyage,...................... .................................. 14 16 4
Comptes, (papeterie, etc.,) ...................................... ............ 4 17 8

-- 2,367 2 4
Plans, etc.,......................................... 1 o
Re)evés, .................................. .................... 10 0
Etablissernient, .I..........................................I............................. 367 10 O

459 10 
£ 2,926 12 4

TABLEAU indiquant la proportion des dépenses cidessus, durant les semestres respectifs se terminant en
Dcenbre, 1845, Juin, 1846, et Décembre, 1846, suivant les c0mples semi-annuels et les pièces à
l'appui déposées au Bureau de l'Inspecteur-Général.

Portdelettres.

£ s. d.
Décembro, 1845,........... ........ .... 1 18 4
Juin, 1840,.......,,,,.......... ................. 4 0 3
Décembre, 1846,..... ............... ,........ 6 0

12) 4 7

Juin, 1846,....,.... ... ....... ,.. . ... ...................
Décembre, 1846,......................... ................

Entrepre.
neurs.

Frais de
vuyage. Comptes. Total.

£ .d. £s.d a.d £ s.d.
150 13 6 5 12 10 .................. 158, 4 8
505 15 8 93 6 1 2 0 520 1 a

1,678 14 7 ................ 3 16 8 1,688 16 3

2,335 8 9 14 16 4 4 17 8

Plans, etc.

£ s. d.
10 0 0
7 10 0o

17 10 0

Relevés.

£ , d.
169 10 0

5 0 0

174 10 0

Etal.e-

£ s. d.
153 15 0O
218 15 0O

Total.

£s.
88 5 C

226 5 C

367 Io o0

£ a. d.

2,367 2 4

559 10 0
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Appenddice
TantIIZAu OixnAhL des dépenses sur le Chemin d'Arthabaska, depuis Dée., 1845, jusqu'en Dén., 1840, (Q. Q.)

t é ., ... ,.. , ........ .............. .. .............. ......... ...... ,................ ......................
ltab m ent,.......................................... .. ..................................
( mptes, (appartemens, papeterie, etc.,)...............,............................................
Port de lettres, ........... ............................. .............................................. .

caomen ldes comptes, etc , (salaires, etc.,)........................... ..........

Plin,'...................................... .. ,.............................................................. .
Frais de voyage,............ ............................. ..................
T ra s or ......................................................................................... .........
E trepr rs ........... 11, .,..................................................
T erram ts et donm ages,............................. ....................................................

Pont de Mclbiourne.
Frais de vyage,...................... ............... ......................
Pla ts........ ... ............... ................. ,.............................
A ve' rt; issem enls, ............,..,......... ., ....,... ........ 1.,..., ......,,1....,. ...... 1..,....... ............

£ -s. de
486 13 3

1,109 0 8
47 16 10
22 10 0
37 18 4

5 1. i
36 0 5
9 a 5

5,514 8 5
17 0 0

47 10 0
3 4 0

£

12 Julit,
£ 5, d.

1,703 19 I1

5,582 4 9

56 0 1

7,432 3 Il

TAnu:E.Va DFntt, indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, durant les semestres respectifs 8e
tcrminant on Diécembo, 1845, Juin, 1846, et )écemiibre, 1846, suivant les comptes semli-ainuels
et le pièces à I'appui déposées au Bureau de l'ispecteur-Général.

lDé embre, 1843, ....... ,...............
Juin, 1846, .....................

fere, 18 , ........... ,...........

Juin, 1846, .............................
Véembre, 1841...... ............

R1elevés. Etablisse.
nent.

Comptes. Portdelettres. Examen des
1comptes.

Total.

L sd 4 s.d. £s.d. £Ls.d. £Lsd.. £ s. d.
479 9 8 225 0 0 511 8 10 0 0 726 0 5

7 3 7 480 1 6 14 13 7 7 10 0 16 13 4 526 2 0
........... ,...1.. 93 19 2 28 2 2 8 10 4 11 5 0 541 16 8

486 133 1,199 0 8 47 16 10 22 10 0 37 18 4

Plans. rais (lu Tensport En rrainet ota.
voyage._ neurs.)rt dommunges. Ttl

£s. d. s.dd. £is.. s.1 £s.d £ .d.
5 12 6 36 0 5 3 13 9 1,136 1 2 .................. 1,181 7 10

............... 5 9 8 4,378 7 3 17 0 0 4,400 16 11
- .. . . ..- 1 -- - -- - -

5 12 6 36 0 5 0 3 5 5,514 8 n 17 0 0

£ s. 01.

1,793 19 1

e,582 4> 5

JDécembre, 1845, ...... ,....,...
Juin, 1846, ................

PONT DE MEL OURNE.

Frais do Plans, Avertisse- Total.
voyage. mens.

£ s. d1 . s. d £ s. d £ s. d.
1 6 40 0 0 3 4 0 48 10 1

.. ........... 7 10 0 .................. 7 10 0

5 6 1 47 10 0 3 4 0

Appendice
(Q. Q.)
12 Juijllet,

56 11

7,432 3 11



l1 Victorioe. Appendice (Q. Q,) A.'1847.

Appendice
TABLntu OINMmAi. des dépenses sur les Ponts au Sud du St. Laurent, depuis Décembre, 1845, jusqu'en (Q. Q.)

Décembre, 1846.
12 Juillet.

PlAn ,..................................,.. .,.........................................................
Port de lettres,...... ......................................................... ....................... .
Frais de voyage,...................................................................................
Avrtissmens.............................................................,,........................
Examen des comptes, etc., (salaires des Commis, etc.,)...........................................

Pont dic Châiteauguay.
Frais de voyage,.....................................................................................
Avertissemen s. .........................................................
Surintendance, .............................................. ...................................
P apeterie,. ............... ..................................................... ............ ..... .........
E ntrepreneurs,.............................................................................................

Pont d< Echenin.
Avertissenenfi,............................................................ ....... .............
Surintendnce, ........................... ................................................ ......
Entrepreneurs,...... .......... ....................................

Pont de la Rivière du Chêne.
Avertissemens,...................................................
Port do lettres .......................................................................... . ......
Frais de voyage, ........................................................................

Pont de Nicolet.
Frais de voyage, .........................................................................
Avertissemens........... . - . ................................ ....

Pont de Godfroi.
Avertisseencn ...... ,......................................... ..................................
Frais de voyage, .......................... ..........................

Pont de Bécancour.
Avertissem.ens,....................................................

.£ s. d,
132 10 0

18 6 1
6 10 0
9 4 1

44 19 2

2 5 0
1 9 4

43 18 0
1 5 6

950 0 0

4 13 3
82 9 0

680 0 0

8 3 8
0 17 6
1 8 6

6 16 0
7 17 6

6 4 4
7 Il 4

TAnLÉAU D*rAîLL,ý indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, durant les semestres res»ectifs se
terminant en Décembre, 1845, Juin, 1846, et Décembre, 1846, suivant les comptes semi-annuels
et los pièces à l'appui déposées au Bureau de lnspecteur-Gnéral.

Décembre, 1845,...
Juin, 1846, ...... ..
Décembre, 1846,..

Decembre, 1845,..
Déesmbro, 1840,...

Plans. Portdelettres. Fris de
voyage.

Avertisse-
mens.

Examen des
comptes. Total.

£s.d. £sd. £ .d. s.d. £s.d. £s.d.
88 10 o 3 19 1 5 0 0 7 10 11 ................. 105 0 0
3 0 o 618 9......... .. 16 13 2 26 12 1

41 0 9 7 8 3 1 10 0 1 13 2 28 5 10 79 18 0

132 10 9 18s0 1 6 10 0 9 4 1 44 19 2

PONT DE CHATEAUGUAY.

Frain de Avertisse- Surinten. Papeterie. Entrepre-~ Total
voyage. mens. dance. neurs.

£ s.d. £ s. d. £ s. d. £ s.d.'L s.d £s.cd
2 5 o 1 9 4 .......... ......... .............. 3 14 4

43 18 O 1 S 6 950 0 O 995 3 t

2 5 0 1 0 4 43 18 0 1 5 6 950 0 o

VONT D'ETCHEMIN.

-Décembre, 1845,......
Décembre, 1846,......

£ à. d.

211 10 1

9

Avertisse. Surinten. Entrepre- Tota.
mens. dance. neurs.

£ s. & £ s. d £ s. d £ s. d.
4 13 3 ..... .................. 4 13 8

82 9 0 680 0 f 762 9 0
- -- 13 

4 13 3 82 9 0 680 0 0

Montant .prt,.i...., 1,917 I0 R

98 17 10

67 2 3

Àpieie

(2Juilkt

4, P~

.£ s. d.

211 10 1

998 17 10

767 2 3

10 9 7

14 13 e

12 15 8

12 3 7

2,027 12 6
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PONTS du Sud du St. Laurent, etc.-(Conlnué.)

Motant rapporté, ............ ,.....,.. ...

PONT DE LA RIVIERE DU ClIENE,

Avertisse- PortJdlettres. Frais do Total,oers. voyage.

£ B. di. £ s. dl. £ s. dI. £ s. d.

8 3 8 0 17 6 1 8 5 10 9 7

PONT DE NICOLET.

Frais de Avertisso.
voyage. mens.

£ s. d. £ s. d, £ s. d.

5 6 0 ......... 6 6 O
1 10 0 717 976

6 16 0 7 17 6

PONT DE GODFROI.

Avertisse-.
mens.

£ s. d.

5 4 4

Décembre, 1845,
Décembre, 1846,

Frais du TotaLvoyage.

£ s.d. £u. d.

7 Il 4 12 15 8

PONT DE BECANCOUR.

Avertisse. Total,
meons.

£ s. d. £ s. d.

0 15 4 015 4
11 8 3 il 8 3

11 3 7

Décembre, 1845,..,
Décembre, 1846,...

Décembre, 1846,...

£ s. d.
1,977 10 2

10 9 7

14 1 6

12 15 S

12 3 7

£ 2,027 12 6

Appendice
(Q. Q.)
12 Juillet.

Appendice

(Q. Q,)
12 Juillet,

Décombre, 1846,



Il yIctoria O Appendice (Q. Q.) A. 1847.

1ppendie.
{Q. Q.)
12 Juillet,

TABLEAU Ltd, indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, durant les semestres respectifs se
terminant en Décembre, 1845, Juin, 1846, et Décembre, 1846, suivant les comptes semi-annuels et
les pièces à l'appui d6posées au Bureau de l'Inspecteur-Général.

Décembre, 1845, ................... ......................
Juin, 1846,...............................................
Décembre, 1846, .......,..... .... .............. .........

Portdolottres. Plans. Releves. Comptes. Total.

£ s. d. £ s. d. £ s. d. £ B.d. £ s. d.
3 14 4 5 12 6 205 14 6 5 139 31015 1
5 16 6 15 0 0 57 1 0 16 12 7 94 10 1
9 8 5 ...,.............. 23 0 10 8 16 8 41 5 11

18 19 3 2012 6 375 16 4 31 3 0

Décembre, 1845, ........
Juin, 1846,..........
Décembre, 1846, ........

Etablisse-
ment.

Avertisse-
ment,

Frais
de voyage. Total.

£ s. d. £ d. £ B. d £ B.
178 0 2 .................. 5 8 9 183 -8 il
386 13 4 9 4 7 .................. 395 17 Il
150 0. 0 23 9 1 il 18 il 185 8 C

£ s. d.

446 Il 1

764 14 10

App 1endice
TABiAAu aÉNÉnAL des dépenses sur le Chemin de Granby, depuis Décembre, 1845, jusqu'en Déc., 1846. (Q. Q.)

12 Juillet.

£ s. d. £ s.d.
Port du lettres, ............................................................................................ 18 10 3
Pl ...................................................................................... ,.......... 20 12 6
Relevés, ......................................................................................... ............ 375 16 4
Comptes, (matériaux, outils, etc.,)..........................,.......................................... 31 3 o

446 i1 I
Etablisement, ........... .................. .... .......................................................... 714 13 6
Avertissemens, ................................................................ ............................ 32 13 8
Frais de voyage,........................................................................................... . 17 7 8

764 14 10

£ 1,211 3 il

714 13 6
82 13 8

17 7 8



1 I Victorio. Appendice (Q. Q.) A. 1847.

Appendiced1 Appendice(Q, Q.) TABîLEAU1 RL des d0penses sur le Clicuilîn du Marais de la Grand' Rivière, depuis Décembre 1845;
jusqu'en IDécunbre, 1846.

12 Juillet. 12Juillet.

Port de lettres ..... .................. ...................................
Ent epreneur ........ ............ ... ......... ... ..........................
Dépense génýra e .................... ............................................ *
E tablisseinent ......... ................ .................................... ...................
D onunages, .... ... , .. ......... . .. ...... ................................... ......,.......... ....

Frais de voyage,......... ................ ................ .. ................. ........
E.xanen des comptes, (salaires des Commis, et c.,)........................ ......
F ciec ,................................................................................................... ....
R éparations, ............... .............................................................................

£ s. d.
21 16 a

8,83: 1 1
188 4 0
318 7 6
2'27 11 9

14 11 9
31 4 2

253 11 10
66 il 3

£ s. d.

9,589 0 9

365 19 0

9,954 10 9

T.VLAu nD1TAllL, indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, durant les semestres respectifs se
ternilnant en Déecnbre, 1845, Juin, 18-16, et Décembre, 1846, suivant les comptes seini-anuels et les
pièces à l'appui déposées au Bureau de llIspecteur-Gónéral.

Décembre, 1845.......................
Juin, 1846,............. . . ...........
Décombre, 1846,........................

Poart delettros.

£ s. d.
6 14 1I
6 7 4
8 15 0

1Entrepre-
neu~trs.

£ a. dl.
1,840 0 0
2,425 0 0
4,568 1 I

Dé.penso

£ s. d.
110 16 4
77 7 8

........... ......

21 10 8,833 1 1 188 4 0 318 7 6 227 Il 9

Décembro, 1845,..
Juin, 1846,.........
Ucembre, 1846,....

Frais Exanien des
Le voyage. coites.

£ s. d.
8 18 0

..............
5 13 9

£ s. dI.

I 5 0
19 19 2

14 il 91 31 4 2 253 Il 10 66 il 3

£ 9,954 19 9

* Etant une partie du coût do la dépenso générale sur les ouvrages de l'Ouest.

Etablisso.
ruent.

£ s. d.
121 0 10
112 10 0)

84 16 8

Dnunages.

£ s. d.
208 1 9

15 0 C
4 10 a

Total.

£ s.
2,286 13
2,636 5
4,666 2

Total.

£ s. d.
8 18 C

1i r a
345 10 0

Fichesî.

£ s. i.

.............
253 1l 10

£ s, d.

9,5890 o9

365 19 o

Réparntiuns.

£ s. d.
..................
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TAuLEAU GÉNÉRAL des dépenses pour 10s améliorations sur la Montagne Rouge, depuis Dtcembre, 1845,
jusqu'en Décembre, 1846.

A1,juuidicc

(Q. Q.)
I.) JLIÎIILt.

£ a. d.
11 16 il
10 0 0
20 4 6

1 14 7
2,774 0 0

125 16 4
27 18 4
1 0 0

26 10 0

R elevés,........................... .. ........................................... ...
Plans,............................................................................................ .......
Port de lettres,.......................................................................................
A vertissem ens,..............................................................................................
Entrepreneurs, .... .................................................................................. ....

D)é pense nral ..................................................................
Exa en s omptes, (salaires dles Commis, etc.,)......................................

Frais de voyage,............................ ......................
E tablissemnent,................................................................................. .............

Pont Rouge.
Surintendance,. ........................................................
Enitrepreneur,....... ........................................... ..

Appendice
(Q. Q.)
12 JulUet.

£ 8. d.

4

2,817 16

181 4 8

0
0

1,511 10 0

£ 4,510 10 8

TmIÂBLEAU DÉTAILLÉ, indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, durant les semestres respectifs se
terminant en Décembre, 1845, Juin, 1846 et Dtcembre, 1846, suivant les comptes semi-annuels
et les pièces à l'appui déposées au Bureau d l'Inspecteur-Gènéral.

Décembre, 1845,.....................
Juin, 1846,....................
Décembre, 1846,,......................

Rlevés.,

£ s. d.
11 16 1il

.... . ......,...
.. , .......,.....

Plans.

£ s. d.
10 0 C

.. .. ...n......

Portdelettres.

£ s. d.
5 12 0

''' . ^

Avertisse-
mens.

£ s. d.
0 7 6
1 0 0
0 7 1

Entrepre-
neurs.

£ , 1d.
408 0 0

1,008 0 0
1,358 0 0

il 16 il1 10 0 0 20 4 6 1 14 7 2,774 0 0

_______ _______ ______ .=

Dépense
générale.

Examen des
comptes.

Frais de
voyage.

Etablisse-
ment.

Total.

£ s. d&
435 16 5

1,016 5 0
1,365 14 7

Total.

£s.d. d. £s.d £s. . s.c.
Décembro, 1845, ...... 110 16 4 1 5 0 1 0 0 .................. 123 1 4
Juia, 1846, .............. 15 0 0 16 NS 4 .................. 26 10 0 58 3 4

125 16 4 27 18 4 1 0 0 26 10 0

PONT BOUGE.

Décembre, 1845,.........!.
Juin, 1846,............
Décembre, 1846,...........

Fntrepre-
neur.

£s. d.
309 0 0
216 0 -0
842 0 0

1,367 0 0

Surin-
tendance.

£ s. d.
124 5 C
20 5 C
.............

144 10 - (

Total

£ s. d.
433 6 C
236 5 0
842 O 0

£ a. d.

2,817 16 'O

181 4 8

1,511 10 0

£ 4,10 10 g

*Etant une partie du coût do la dC'pense générale sur les ouwagesa de l'Ouest.

144 10
1(367 0
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Appendice peg
(Q• Q) TABLEAU GÉN1RAL des dépenses sur le chemin de L'Orignal et Bytown, depuis Décembre, 1845, jusqu'en (Q. Q.)

Décembre, 1846.
12 Juille t. _ - 12 Jillt,

£ s. d £ s.d.
Port de lettres,..... ........................................................... 11. .. 9 2R elevés, .............................,1......... I................. ............. .. 2. .0.2..41lans, ....,.................................................................,.. - .. .....2 0 2 0
Pont du Rideau, ....................................... , 0 .

o o540 Il ô

TAiiLEAUJ DÉTALL, indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, durant les semestres respectifs se
terminant en Décembre, 1815, et Décembre, 1846, suivant les eotaptes seii-aniuels et les
pièces à l'appui déposées au Bureau de l'nspecteur-Gênéral.

t)écemlre, 1845, .......................... .............
Déeembre, 1846, .......... ,.......................

Port delettres. Relevés. plans. 'ont du
liideau. Total.

£s.d. £ s. d. £ L. . £ s d. £ s. d. £s.d.
4 8 2 156 0 6 ....... ..... ............. 160 8 8
7 1 0 64 1 10 9 0 0 3100 0 0 380 2 10

540 91 2
11 9 2 220 2 4 0 0 O 300 0 0

TABLEAU GÉNÉRAL ds dépensCs sur le Polt, de Belleville, depuis Déc., 1845, jusqu'en Déc., 1846.

A vertissenle s,................ . ..................................................................... ...
P ort. de lettres,.... .... ......................................... ..........................................
Entrepreneurs,............... .................. ...........................................
Frais de voyage, ... ..... I ...................... ....................................

Plans, ................................................................................................
Services professionnels, (loi, etc.,)........ ... . .. ..................................
Surintendance,....................... ...................................
Dépense générale,.............. ................ ...................................................

£ s. d.
3 G 7

11 7 8
1,151 8 0

4 0 0

30 0 0
50 0

167 15 0
72 1 2

.C B. d.

1,170 2 0

274 16 2

1,444.18 Il

TABLEAU DITAILLÉ, indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, durant les semestres respectifs se
terminant en Décembre, 1845, Juin, 1846, et Décembre, '1816, suivant les Comptes semi-annuels
et les pièces à l'appui déposées au Bureau de l'inspecteur-Général.

D écem bre, 1845, ...... . ,.. ............................
Juin, 1846,.........I.. .................
Décembre, 1846, ........... ........ ...........

Décembro, 184b, ........... ,.........................
Juin, 1846,..........................................
Décembre, 1846, . .................................

Anertise.
""'ns. Port delettres. lentrpre-.

nleurs.
Frais do
voyage. Total.

4s. d. s.d. s.d, s.d. £s.d.
1 19 1 4 16 10 523 12 0 4 00 534 7 11
1 7 6 2 19 2 361 6 8 ................ 365 13 4

................. 3 11 8 266 9 10 .. .............. 270 1 f

3 6 7 Il 7 8 1,151 8 6 4 0 0

Services Surinten- DépensoIeans. professioinls dan1o. générale. Total.

£ s. d.
30 0 0

.......... ~.......

..................

£ s. d.
.............

5 0 0C

£ S. d.
..... .... .....

50 0 0C
117 15 0

£ s. d.
........... . .

25 0 0
47 1 2

£ B.
30 0
80 0

164 10

30 0 0 5 0 0 167 15 0 '2 1 2

£

• Et.ant une partie du coûit de la dépenso généralo sur los ouvragea de l'Ouest.

£ s. d.

1,170 2 Or

274 o Ir

1,444 18 Il
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TAUEAU GULNÉRl1AL ds tépIoCSO sur les Chemins de Gaspù, durant l'année se terminant en Décembre, 1848. (Q )

R1elcréA' ..........................................................
R ipar i onsf.....,.... .... .. ....................... .............................. .... .............
E itre'prenleurs, -...................................................................
E tabliss..............,. ...... ...... ....... ............. ..................

Port de lettres,..............................................................................................
Comptes, (iiatterinux, Papeteric, etc.,)............................. ...................
Frais, etc., (lom mes d .ai em n................................. . ......................
A vertissem ens, ... .............. , ................... ....... ............... . .......

(Q QI)
1 . Juillet.

Montant, en moins reçu commo escompt,.... ......... ..............

12 Juiet.
£ s. d.

6,79J7 2,9 5

485 9 8

7,282 19 -1
33 10 8

7,249 8 6

TABLEAU DÉTAILLÉ, indiqxunt la proportion des dépenses ci-dessus, durant les semestres respectifs se
terinuait en Juin et Décembre 1840, suivant les comptes seni-annuela et les pièces à l'appui déposées
au Bnreau de Inspcteur-G6ndral.

Juin, 1846, ......... ................. .
Décembre, 1846 ............. ...................

Juin, 1846, ....................... , ..
DCcewbre, 1846, ................ .... ..................

.C s. d.

147 17 1
83 6 0

1p1rations.

£ e. d.

112 17 2

Entrepre-
ieurs.

i 8. d.

2,050 4 3
3,511 17 .7

Eta~bUi-'
ment.

£ s. d.

871 14 5
b1c 2 à

231 3 101 112 17 2 5,571 1 10 882 6 7

Port delettres.

£ s. d.

35 7 6
41 19 0

77 6 6

Comptes.

£ s. d.

31 17 0
30 10 2

71 43 2

lPrais, etc.

£ 8. d.

120 12 6
215 5 0

835 17 6

Total.

£ i. d.

2,61 12 il
4,106 16 6

Avertisse. rvtoi.
mens.

£ s. d.

0 12 '61

0 12 6

£ s. d.

187 17 C
297 12 'a

Montant en moins reçu comme .e.optes," .. "". .

£ s. i,

6,797 9 5

485 0 a

7,282 19 1

7,282 19 1
83 10 8

7,249 8 5

£ e. d.
231 3 10
112 17 2

5,571 1 10
882 6 7

77 6 6
71 13 2

33à 17 6
0 12 6

- == 1 - .1



· 1 I Victorio. Appendice (Q. Q.) A. 1847.

Appendiee
A pen ce Tanuuu GîiNî des dépenses sur le Chemin des Caps, durant l'ainée se terminant en Déemnubre, 1846. (Q. Q.)

1 Juillt. - -- - 12 Juiill .

Compte, (matériaux etc .,)
Port de lettres.
Transport,...
P rovisioniq,.... ............... .. ...................... ........

Maitin d'œuvre, . .
l.tblissemeit

Relevés,.....

Reçu cin moins pour couvertes, etc., vou d us ............... I....................

X 8, (.
87 4 2

3 3 41
8: Il 0

101 ) 4

I131 il 0
46 12
Il 3 9

.£ a. d,

275 7 10

G8} 18 0

964 5 10
3 5 a

901 0 7

'rABLEAU DÉTAILL1', indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, durant les semestres respectifs se
terminant cn Jiuin et Décembre. 1846, suivant les comptes seIni-ainniell et les pièces à l'appui déposées
au Bureau de l'Inspecteur-Gênéral.

Jilin, 1846, ........... ........................... .........
Décem bro, 1846,,.....................................

Comptes.

£ s. d .

87 4 2
... 7.......... .

87 4 2

Port delettres.

4 s. d.

£ s. d 1

Tm~oisport.

.v s. d.

£ s. gl.

1 'r' ,vs~nrg.

£ 5. <1.

1 13 4 83 Il 0 101 0 4
1 10 0 ...............,. ... ..... ,.,1......

Mii n d'œuvre.

83 Il 0

Etuablisse'-
mient,

Juin, 1846,.............. .................. .......... 631 il 9 46 2 6l
D écem bre, 1846,, ...... .......... ........................... ............ ......... ..............

631 il 0 46 2 C.

101 9 4

Relev's.

£ s. d.

S 13 92
'2 10 0

il 3 92

Totitl.

£ s. àt

273 17 la
I 10 C

£ s. CL

275 7 10

Reçu en moins pour couvertes, eto., vendus,.............

TotalI.

£ s. d.

0 86 8 0,

'2 10 0'

-- 88 18 o

904 5 10

061 O 7



l Victorioe. Appendice (Q. Q,) A. 1847.

AppndiceT Appendico
TQ LAU G1NÉUAL (les dépenSes sur le Pont de aTtCtquCS Cartier, durant l'année se terminant en Déc., 1846. (Q, Q

12 Juillet.

R elevé* ... ..... ...................
llns,. ...................................... ......... ......... ......

A vertiss L.eme ............................. .............................
Port de lettres .................................... ................
E.t.pren.urs ...................... .................................
Exmnien des comptes, etc., (salaires ds Commis, etc.,) ... ..........................

£ s. d. '
8

74 0 0
2~4 11 2

2 17 6
400 0 O

11 12 O

£ s. d.

619 9 il

TAnt1EAU DIKTA1LII, Inliqint la proportion des. dépenses ci-dessus durant les semestres respectifs se
terminunt ci *Jin et Déceembre, 1846, suivant les comptes semil-annuels et les pièees à l'appui dépo-
StIes auliuîrenu de l'1 nspecteîr-U nical.

Juin, 1840, ...-......
Décembre, 1840,.....

X s. 1.
0 ~8 9

G 8 0

Phlits.

4 s. d.
70 0 0
4 0 0

74 0 (

Ave~ri1so- Porttdelettres.
melns.

4: s. d. £ s. d.Il 4 .11 4 ......
Ili 6 8 2 17 0

24 11 2

trepre- Examen des' Total.
nurs. coliples.

X s. d. £ s. d.
..... ... . .. 1 .... .. . ...........

400 0 0 i1 Ili G

400 0 f1 2 j il10 9 1

TA'uLEU NIRAL des dépenses sur le Chemin de Stanstead, jusqu'en Décemlire, 1846.

Relevés, .......
Etablissement..
Avertissemnv. .
Port de lettre?.
Imprims,.....

Compte, (pnpeteri,) .
Etreprenetirs,..
Frais de voyage,..
Examen des comptes, (salaires dvs Commnis,) .

.E s. d. £ s. d.
32 10 0

240 13 O
41 15 6
8 2 0
2 10 0

- - 331 14 0
0 19 9

2 11 3

543 6 0
£ 8741 0

TABLEAU DTTL6 indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, durant le semestre se terminant
en Décetbre, 1840 suivant les comptes scmi-annuuels et les pièces à l'appui déposées au 13ureau de
flIspecteur--Généraf.

Relevés. E ntblisse- Avertisse- Irtdîeletiros. Imprimés. Total.

sd. s.d £s. d Ls. d. s. s.d. £s.d.
DZooebre, 1846,.,,,................. 32 10 G 246 15 0 41 15 0 8 2 0 2 10 6 331 14 0 331 14 0

Comptes. Entrepîre- Frais de Examen des Total.neurs. voyage. comptes.

s. d. L sed. ,L . d. s. d.I s. d.
Deemnbre, 1846,............,....................... O 19 9 515 Il 6 9 il 3 24 2 ô 043 r i 548 5 0

£ 874 19 0

£ s. d
87 13 l

431 10 E

£ s. d.

---- 1 ___ - 1

11elovifs.

7 0



Il Victoie. Appendice (Q. Q.) A. 1847.

TlAI1.u.\um î:si des dépenses sur le Quii de la Grossc-sl, dtirait I annéu se terminant ell Dec., 1846.
À ppendice

(Q. Q.)
£ s. ù.
10 0 0
9 5 11
7 12 10

21 0 t)
2000 0 0

Appendice
(O. 0'i

£ s, 4. 12Ju1U01.

2,047 18 I

TABLEU IITA t1, indiqulant la proportion1 (les dlépenses ci-dessus, i urat le semestr' se terminant en
cetmbre, 18I, sAivant ls empies semi-annels et les pièces à l'appui déposées au Bureau de

Il 1 ispectelr-es11ral.

Averctisse'- ('c î~ . . Sicn-in- Entcre- 't'e..11an. l'rtdelett.res. Total.1s mens, tenidanc. neurs.

£s.d. £s. d. £1.. £Xs.d. £sd s. d .(d.
10 0 0 à 3 7 12 in 21 0 0 2,0000 0 2,047 1 1 2,047 18 1

'ABi.\X~U G16R1AdL (les (plesiess pur les l>lMai'us, durallt l'année se trninaîlt mi Décelulbe, 1845.

P la nt . ............................................................................................... .........
Port de lett res,..........................................................................................
S urint en ant, .......................................... ............................. ....................
Exacnci dei comptes, (sablùirres des CommiY etc.,).......................... ....... ,.........

Lc Nt. Louis.
R elevés, .......... ..................................................................... £1 37 Il 2
Rhéparations des bouées, ............................ .......................... 21 17 4
Plans,.............................. ..................... 4 1 8
Frais de voyage,........................................................................ 1 0
T ente,............................................................. . ..................... 4 0 0

C argaison,........................................................ .... ................. 5 0 (I
M ats,..... ....................................... ........................... .......... 0 12

Bntresren eur........... .................................................... 81

Panco t e...... ...... .................. ....... ............................. 0

.......t....... ...................................................................

Entrepcrenceur, .................................................... ...... ......... .....

Phre di, ï1k atrIa.
P'nlat$,............................... .......................................... .....
Avricisselem .....ng ..... ................ ............................... 1...........

LEitrcpretieur,......... ............. 1............................ 1..................

1!*ntrlriei, t.....-......................«..........................................

Ph/are de GCrabbec.
Eitteremncor, .................................................................... .............
},antericcer. ........................... ..........................................

Phare dEre ck' Ici cicgc aic
l'et emporaie, ....................................... ....................................

Etepreneu,............................................................................

Phredi are de avLone. ioli
............................... .................................................

Lac Si. Pe'aliçaî..
Ancres, ciines, bouéecs, etc,...................................1 ............... ............

£ Si.
21 13 4

4 5 0
57 10 O
24

108 10 2

398 1 4

0 17 5
0 16 nO

15
0 15 4

400 0 0

194 17 10
22

108 O 0
7(1 13 6

0 0
484 7 0

£ s. d.

112 10 10

566 14 .6

110 12 5

415 15 4

197 0 4

184 13 6

3 0 0

8 8 9

158 17 9

2,261 15 5

ns, ...... .... .......... ........................................... .......
A ve rt i cens,........... ,...............................................................................
Port de lertes,............. .... ..... ............... ...................
Suri il tendanc,........................... ..................................
Entrepreurs.......... ................................................... ,.....

Décem re, 810,.......................



î -Victô-rioe. Appendice (Q, Q) Ai 1841.

TÀBAtsti D'JhAItrL, il'dignt a pröpoifloti dés, dses ci-dèssus, durtt leA meéiestres riepèectifs se
terminant cn Juin et 'Dc., 1846, suivant les comptes seii-annuiels et les pièces à1 l'appui d6posées
au Büreau do I'lispecteur-Gênéral. lié.

Juin, 1846, ... ,............................
Décombre, 1846,............. ...........

Juin, 1846.................
Dcembro, 1846,..............

Mlans.

£ s. dI.
26 13 4

213 .4

Port .
de lettros,

£ s. d.
... ,...............

4 5 0

4 5 0

-urintendant.

£ . d.

57 10 0

57 10 0

LAC ST. LO1IS.

des comptes.

£ s. d.

24 2 6

24 2 6

Total'.

£ 8. d.
20 13 4
85 17 6

Relevés. Réparations Plans. Frais Tente. Total,des bouces. du voyage.

£ m. d. £ . d. £s.d £ s. d. £ s. £ s. d.
93 9 6 15 -0 0 4 1 8 1 Q 0 ..... ,............ 113 11 2
44 1 8 6 174 .............. ................. 4 0 0 54 100

137 11 2 21 17 4 4 1 8 1 0 0 4 0 01

Cargaison.

£ s. d.
5 0 0

Mats. jBouées en f•or.

£ s. d.
298 15 6

PIl

Avert asu-

Ae . 1
Juin, 1846,.................................... . . . 9 d
D écem bre. 1846 .................. . ....................... i............... ... 0 7 11

0 17 à

PHl

£ s'. d.
Juin, 1846,..... ..................................... 15 0 0
I)ccombre, 1846,........... ................... •......... ......

13 0 0

Juin, 1840,........................... .... " .................
D écembre, 1846, ....... . ......... . i., ".. .. .. .. ........ ....

Juin, 1846, ................. ..........". • .......... '..."..,

-Décembre, 1846................. 1 ....... . ...... "

AtIcr et
eîllaiIIOB

Total.

I Il -

£ s. d.
91 16 10

£ s. d.
398 4- 4

IARE DE LA PRESQU ISLE.

Plans. Entrspr Total.

£ s. d. £ d. d. £ a. di.
O' 1 .......... ....... . 1 4 6

............. 1 5 0 0 115 7 11

0 15 0 115 0 o

ARE DE 10IOlN.IVK ISLAND.

Avrtisse-. Entrepre. T
nUn.rs. otal

£ s.d. £ d. d. £s.d.
..... ........... ....... ... .. . .

0 15 4 400 0 0 400154

P1ARE DE LANCASTER.

Entr(oph- Frais
murs de voydgo.

£ d. £ s.d £s.d.
147 0 0 2 2 6 149 2 6
47 117 10 ............. 47 17 10

1141710 2 2 6

MHARE DE CRABBE ISLAND.

Emrpre anternes,etc. Total,

£s,d. £ s.d. £ .d.
108 0 0 76 13 6 184 13 6

rHARE DE OoDiERICII.

Phave Entrepre- Total.
tempora4re. .n9urs.

£ s.<d. £ s. d. £ s. d
* 8 00 484 7' 01 492 7 0O

LONGUE POINTE, POINTE PAR LAC ST. FRANCOIS.
LAC ERIE. DE GIBRALTAR. DE ÔAKVILLE.

Réparations, Réparations. Réparations.

_______________________I _______________________ - 1

£ s. d.
5 15 0

£ d. a.
3 0 0

£ 8. d.
8 8 9

Ancrus, bou6ca,- chaînes,

158 179B.d.,

Appendice
Q. Q.)

£ s d.

112 10 10

168 10 2

398 4- 4

116 12 5

415 15 4Î

197 0

''184 18 6~

492 7 O'

176 1 6

2,281 15 5'

.............. .,

Juin, 1846, .....,,..



11, Victorioe. Appendice (Q. Q.)

Appen4ia
TABLEAU 61ÉNÉRAL des dépenSCS Sur 10 chemin de Grimsby, depuis le comuemne0ment jnsqu'en Dec., 1846. (Q. Q')

12 Ju

Port de lettres,..................................................
Frais de voynge.................................................
Imprimés et avertissemens...........................................
Entrepreneurs,................... ................................
Etablissement,........................... ............

Comptes, (papeterie,)..............................................
Contrats écrits,....... ......................... . .............
Pliiiîms........................... . .I...................... l........... I........ ..... ...
Examen des comptes, etc., (salaires des Connis,). .........................
Anciennes réclamations contre les Commînissaires.................. .........

£ s. d.
19 10 9

a 1 7
5,918 0 2

362 12 3

0 18 9
4 14 6
20 0

16 13 4
1,351 13 a

£ s. d.

6,512 6 10

1,375 10 10

7,888 6 8

TAULEÀU DÉ1TAII.mü, indiquant la proportion des dépenses ci-dessus, durant les
terminant en Juin et Décembre, 1840, suivant les comptes semi-anuuels
déposées In Bureau (e l'inspecteur-Gnéral.

semestres respectifs se
et les pièces à l'appui

Juin, 1846,........................ ,...
Décembre, 1846,....... ................

Port de lettree

£ s. dl.

11 e s
8 8 1

Frais
de voyage.

£ s. a.

f 2 1
.............. . .

Imprimés et
avertissemens

£ s. (I.

0 1 7
..................

19 10 9 6 21 6 1 7 5,918 0 62 212 8

Comptes.

£ s. d,

Contrats
écrius.

£ s. d.

Juin, 184r,.........0 18 9 4 14 6
Décembre, 1846.. ........... .......... ............

Plans.

£ s. di.

..................
2 0 0

Examen
des comptes.

£ s. d.

..................
10 13 4

O 18 9 414 G7,8886 638

Appendie
(Q. Q.)
12 Juillet.

A. 1847r.

M - M - -

Entrepre-
leurs.

£ s. d.

2,200 o o
3,718 0 2

Etablisso-
ment.

£ s. 1.

007 1 4
254 13 il

Total.

£ s. d.

2,531 4 8
3,981 2 2

Total.

£ s. d

5 13 3
1,370 6 7

£ o. d.

6,512 6 10

1,375 19 10

Anetonnearecia.
matona comi .

£ s. di.

................ .
1,351 13 3

1,351 13 32 0 00 18 9 4 14 6 16 13 4



Appendice

12 Juillet.

11 Victorio. Appendice (Q. Q )

TABLEAU GÉNÉRAL des-dépenSOS sur l0 chemin de Rondeau, depuis Dc., 1845, jusqu'en De., 1846 ( Q

£s.d.
Frais do oyage,,, ... ,, ........................................................... .7 8 4
Etablissernent,........................................................ 17,.7 10
Entrepreneurs, .................... ............................................ 970 10 11
Port de lettres, ......................................................... ,.... 10 4 10
Services professionnels, (oi, etc.,).................................................................... .10 10 O
Dépense générale,* ......... ...................................................... 145 0 0

TABLEAU DÉ~TAILLÉ~, indiquant la proportion des d6ponses' ci-dessus, durant les semestres 'respectifs se.
termnant en Décombre, 1845, Jini 1840, et D6cembrc, 1841, suivant les comptes Sem-annul
et les pièces à l'appui d6post-es au Bureau de l'Inspecteur-Qén6éral.

Vrais E tablisso. Entrepre. Potd ete e'es D.esg- Total.
ad Voyage, ment. lnours. professionnels n&ralo.

£s.d £s.d £sd. £.d, sd £ s. d.d £ s. d

Décembre, 1844.,,... 7 8 4 20 16 8 379 9 8 ................... ...... 407 14 5

Jei, 1846,...... ................ 94 4 6 225 0 0 5%13 10 10 10 0 145 0 0 480 8 4

Dépembre, 1846,........,............,. 58 1 8 366 1 .4 Il 0.............. 429 9 2

1,817 il il

7 84 173 17 10 70 1011l 10 410 10 10 0 145 00o

T ndant une parrtio du coû do l'établissemenSt gnEral sur les oti'roeo de l'Oues t

tD, ,n

et ls pècesà lappi dó0sés auBurau e lispeteurGénral

Fras Eablsso Enrepe. ortelotre ' ervces Dépnsegé- ,p



11 Victorioe. Appendice (Q, Q,) A. 18471

Appendice.
TABLEAU GhNÉRAL, des d6pcnses sur Io chemin de Dover, Section de la blontagne, depuis Juin, 1845, (Q, Q.)

jusqu'au 31 Décembre, 1846. r .~~'m
12 ffl*oL

Port de lettres,..
Matériaux,.......
Comptes, (papeterie, ouvrage (L fbrgerou, etc t) .
Main d'uvre,....
Etahissement,t..
Maisons de péage,.

Frais de voyage,.
Arvertsisset ss..
Etrepreneurs,..
Examen des comptes, etc., (salaires des Conn iss .
Dépense général( I.

£ s. d.
21 7 2
40 4 1
21 10 1
617 1(6 1

723 16 4
576 0 11

à 0 0
1 0 9)

2,55(6 10 8
:î9 10 10

125 9 10

£

£ s. d.

1,451 3 8-

2,727 12 1

4,178 15 9

TABLEAU DÉTAILLÉ, indiquant la propovtion des dépenses ci-dessus, depuis Juin, 1845, jusqu'en Dèceeiubre-,
1845, et durant l'année se ternant le 31 Décembre, 1846, suivant les comptes semi-annuels et
les pièces à I'appui déposées an Bureau de Inspeeteur-Gèl ral.

Montant dntensé J u.
qu'au 31 Déc 1845,

31 Déc., 1846, .....

l'loft
do lutets.

£ s. d.

<i 16 2
14 11 e

21 7 2

Montant déponsé jusqu'au 31 D)é.,
1845 .. .... ........... ......... .

31 Décembre, 184 .. ............

Matériaux, Comptes. Man d'Louvre' mnt.

£ s. d. .c s, d. £ .a. d .C s. d.

40 4 1 4 1 8 64 15 I 460 13 0
................. 17 17 S 3 1 263 3 4

40 4 1 21 19 1 67 10 I 723 1 4

]Fras
du voyage.

£ s. ..

5 0 (
.. ~..............

menis,.

£ s. d.

0 12 0
() 8 (j

noeurs.

£ s. d.

1,115 14 3
1,410 163 33

Examen
des comptes.

£ s. d.

Maisons
dle péage,

£ s. d.

221 13 5
354 7 0

5703 0 11

Dét se gC-
neéraile.

£ s. d.

il 12 n)..................
27 18 41 125 9 10

5 0 0 1 0 192,556 1M 8 30 10 101 125 0 10

Etant une partie du coût de la dépense générale sur les ouvrages de l'Ouest.

Ap ndice
(Q Q.)
12 Jtiillot.

Total.

£ s. d.

798 3 5
053 0 3

Total.

£ s. d.

1,132 18 '
1,59<4 13 4I

£ s. d.

1,451 3 S.

2,727 12 l'

4,178 15 9



Il Victorioe. Appendice (R. R.) A. 1847.
Appendi9o

(R.R.)

~5 3uili~.REPONSE
A UNE ADnRssE (le l'AssiGmrnr LEE GISLATIVE à SoN EXCELLENCE le OoUVERNEUR GNRAL,datée le 10 du mois dernier, demandant tous les documens et renseignemens qui pour.
raient être convenablement communiqués à la Chambre, relativement à l'exploration de la
Rivière St. Charles, et aux améliorations projetées à cet égard,

Par ordre,
D. DALY, Secrétaire.

BuEAu DU SECRÉTATRE,
Montréal, 12 Juillet, 1847.

. = . . - - .----- , ~ t~zr-~:r -. t-,

BunrAU DEs TRAVAUX PuBLICs,
Montréal, 8 Juillet, 1847,

MONsîEUa,-Conformément au désir de Son Excel-
lence, j'ai lhonneur de vous transmettre, de la part des
Commissaires, copie du Rapport de M. Barrett, Ingé-
nieur Civil, relativement aux améliorations que n se
propose de faire sur la Rivière St., Clarles, en bas de
Québec, lequel contient tous les renseignemens que le
Département peut donner pour le présent sur le sujet.

J'ai aussi ordre de vous transmetre un extrait du
Rapport général des Commissaires, expliquant les
délais qui ont eu lieu en ce qui concerne le relevé do
la Rivière St. Charles.

J'ai Phonneur d'être,
Monsieur,

Votre très obéissant serviteur,

THOMAS A. BEGLY,
Secrétaire.

L'Hon. D. Daly,
Secrétaire Provincial.

Relevé de la Rivière St. Charles.

Il a été donné ordre de faire un relevé de cette
rivière, en 1845, mais les Commissaires ont constaté
qu'il n'avait été rien fait à cette lin, et ils n'ont pu
trouver dans le Bureau des Travaux Publics aucun
document qui fût de nature à fournir les informations
sur ce sujet.

Les Commissaires descendirent à Québec très tard
Pautomne dernier pour des aflhires qui avaient rapport
aux travnux commencés au-dessus et en bas de cette
Cité, et prirent occasion d'aller voir le Miaire et les
Membres le la Corporation, et les Messieurs qui ont
des rapports avec la Maison le la Triiité et le Bureau
de Commerce. Ces Messieurs expliquèrent les diffl-
rens plans que l'on a suggérés polir tirer partie le la
Rivière St. Charles, et aggrandir ainsi le magnifique
havre le Quêb6c; mais il était évident qu'il existait
une diversitû d'opinion sur la manière de parvenir à
ce but.

Les Commissaires étaient accompagnés de M.
Barrett, Ingénieur du Canal de Lachine. Ce Monsieur
possède une grande connaissance pratique et beaucoup
d'expérience dans sa profession. M. Barrett n'avait
jamais visité Québec, et ne pouvait par conséquent
prendre une décision à la hâte sur un sujet d'une aussi
grande importance. Aidé cependant des relevés faits
par le Capitaine Byfield, et d'autres informations qu'il
a pu se procurer, il a préparé un rapport <qui est ci-
annexé, dans lequel il suggère certaines amélioratiors à

faire surie "Banc de Sable," à Pombouchure de la Rivière
St. Charles, tel que le prolongement (le la ligne actuelle
les quais depuis ou près de l'extrémité du Quai des

Indes, en gagnant clans la direction de Beauport.

Les Commissaires, néanmoins, n'ont pu préparer les
plans et estimations des améliorations à faire sur la
Rivière St. Charles, tels qu'on les demandait, avant
d'en recommander aucun en particulier à Son Excel-
lence, pour le soumettre à la Législature. L'année
dernière, après leur nomination à cette charge, ils ont
été constamment employés à visiter les travaux corm.
mencés et à fiîire entreprendre ceux pour lesquels il
avait été voté des appropriations; et M. Keefer, Ingé-
nieur du ci-devant Bureau les Travaux Publies, ayant
été envoy6 au Canal Welland, on n'a trouvé aucun
Ollicier dont on pût se passer assez longtems pour faire
un relevé convenable. Les Commišsaires se proposent
île faiire, et de soumettre à Son Excellence sous le plus
court délai possible, un relevé et une estimationcor-
recto des frais de construction.

Québec possède aujourd'hui un des plus beaux ports
du Continent, et l'on ne doit tenter de l'amélioreW
qu'après l'examen le plus soigné et le plus minutiéux
(le la part d'Ingénieurs ciîpables et de personnes lui
possèdent les connaissances maritimes.

Il n'y a guère -à douter qu'une grande: partie des
produits d u Haut-Canada et des Etnts dePOuest, îéront
transbordés à Quêbec pour les ports ce l'Atlantique;
et ce commerce réunira dans le port <le Québec un plus
grand nombre (le vaisseaux pour lesquels, s'il n'existe
pas assez pour le présent, on ne devrait épargner aucun
moyen de créer toutes sortes le facilités.

Lettre de Alfred Barrett, Ecuyer, Ingénieur, au
Secrétaire des Travau: Publics.

(Copie;)

MONTRAÉAL, 21 Juin, 1847.

SONslEU',-J'ai lhonneur de vous, annoncer pour
l'information du Département des Travaux Publics,
que, par ordre des Commissaires, et en compagnie île
l'un de ces Messieuis, Pflon. W. B. Robinson, j'ai
faitun voyage à Québec, le 14 Octobre de.rieri et
que j'y ai alors passé partie de la journée.· Le prim-
cipal but de nia visite était d'exaiiner la vallédde la
Rivière St. Charles à sor)'embÔuclhure, site oàY o9W
propose de faire des améliorations consdérables pour
là commodité du commerce du Port de 'éo quit
se trouve resserré et très géné faute de place.

Appendice
(H, R.)
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Notre intention était le voir les personnes intéressées
dans cette matière, et qui avaient sugg(r des plans
pour la mël ioration, et spci' iTiemnt celles qui font
partie le la Corporation de la Cité de Qîlébec, la
Maison <le la Trinité, et le Bureau de Coiierce,-
dont plusieurs étaient absentes en ce moment.

Après avoir fit visite aux Ofliciers le Il Corpo-
ration et le la Maison de la Trinité, nous fûnmes inivi-
lés à assister à une assemblée tenue laits la Salle lui
Bureau de Commerce ; plusieurs plans furent alors pro-
duits pour les amI tigornuns pinje tées; nous examnu n lt-
mes ensuite rapidement " le Banc de Sable" à Pen-
bouclure de la Itivière St. Cluirles.

A la rin le Novembre, 1816, une seconde visile fot
faite à Québec, an compagnie dle t'Iloiormblo C. E.
Casgrain, Commissaire, suivant la promesse f.'ite anlté-
rieurement par MI. Robinson, alors que je pliassai unîîe
partie dTe la journée dans cete ville. Nous flinies
invités à nous rencontrer avec le Bleu <e li Trinité;
plusieurs des membres du Bureau de Commerce, et le
Maire et la Corporation de Québec étaient présents.

Plusieurs projets furent, présentés en cette occasion.
Le Capitaine Boxer a présenté son phin, q ui, je crois,
est celui que préfère la Corporation, et auquel on
objecta parce qu'il gènerait directement la nuavigation
de la Rivière St. Cliarles, aletanit surtout les enbar-
cations du Fleuve St. Laurent, et parce qu'il cuserait
îiux individus les dommages considérables, le loiIg île
la liiviére St. Charles, dlepuis le havre du Palais jus-
qu'au Quai des Indes. Nous examinîmes ei person-
no les dlifl'érentes localités aTfectées par les améliora-
lions. Aujourd'hui, il est évident qu'on. éprouve îles
délais et des embarras qui disparaîtraient si Poî exécu-
tait ces améliorations sur Péchelle dont elles sont sus-
ceptibles. Nous avons jeté un coup d'reil sur les b.
timons dans le port et sur les quais. et il est évident
qu'en ce moment tous les endroits où l'on peut le mettre
sont occupés, et le besoin de plus d'espace qui se fera
sentir bientôt ne pourra être satisfait qu'on cherchant
quelque nouveau site.

Lorsque les canaux du St. Lotirent seront terminés,
on fera usage sur les eaux intérieures de bâiimens
beaucou ' plus grands, de bateaux-i-vaieur et piopel-
leurs de plus forte cisse, et à raison de litugrmenîtation
rapide du tonnage de louest, une bien plus grande
s.mrhe dl'afmires se concentreront à Québee; il est par
conséulîenît à désirer que les facilités qu'oiTrira ce port
pour l'éclhainge <les cargaisons soient proportionnées aux
besCins nouveaux lu commerce.

Alors se présente la quesiion <le savoir où seront
placées les améliorations projetées? L'opiiion gnérale
et dominante à Qiébec paraît être en faveur liu plan
qui embrasserait l'ensemble des facilités que peut pro-
curéer le conf.iient de la Rtivière St. Charles et du
Fleuve St. Liaurent.

Cet endroit parait offrir las plus grandes commodités
et tout à fait assez d'espace pour ajouter à ce port
important, un havre assez grand ou des quais assez
étendus pour tout accroissement que lon puisse anti-
ciper dans le commerce.

Le Bane dTe Sable, ou fIlFe" visible àt la marée
basse entre les deux branches le la Rivière St. Charles
est assez large pour fournir tout l'espace nécessaire
pour.les transactions commerciales et (dans le cas où
lion-trouiverait convenable et utile que lIle fût habitée)
pour recevoir un grand nombre d'habitans.

Au-dessous du Pont Dorchester, la Rivière SI.
Charles se divise en deux branches, qui so.jettait dans
le Saint-Laurent sans sa réunir; l'une de ces briiches.

Appendice
se ditige du côté de Beauport, Pautre coule le long (R. R.)
du fimbourg St. Roel et du Cap Diamant, et se réutiit
atu St. Laurent nu Quai des hides; elles laissent
entre elles li marée basse "l une large bati tre" (Flat
I Island) contenant de 100 ' 130 arpecnts en superficie,
comrposüe <pun11 dépôt <Pailluqvion do 12 à 18 pouces
d'épaisseur reposainît sur le roc (de pierre calcaire, je
rois,) qui fournirait un fondement solide pour les édi-

fices qu'on voudrait y construire.

Dlans l'anticipation de lalîè ement de la ligne des
amîîêlioraiionîs du St. iaurent, et prévoyani, d'après
d'autres indications, li direction que doîit prendre le
commerce croissanît (le cette ville, enimrme tems que
l'einploi d'un plus grand noionlo du bâtimens venant
dit Grand Ouest, les citoyens désirent se trouver
préts à faire fâce à ces ciîconstances nouvelles avec
d'amples moyens.

Quant au plan de liméliora i on, il me sera inpossi-
bl de l'exposer en détail, attendu que je n'y ai pass6
que partie le deux jours, et que je nî'ai pu laire l'exa-
meii qi en courant pour ainsi lire, et que-les plans
présentés (et dressés antérieurement) ditTèrent telle-
ment les tins des noires, qu'il serait indispensablement,
nécessaire (le plisser plusieurs jours anr terrein, et d'en
faire le relevé avec îles intstruiens avant de pouvoir
mrir et proposer tu plian.

Il y a un plai qui,je crois, rencoîîirerait l'approbation
générale; ce serait de'construire une jette dans le St.
Laurent, daits trois oi quatre brasses dl'eau àX la base
de la grande lhatlare, où viendraient, accnster les vais.
seaux de mer de la plus granide chsse. Ce plan
paraît être le meilleur pour commencer, et pour rùpon-
dre aux besoins innédiats; et ce serait le point île
départ sur lequel on se règlerait pour exécuter toutes.
les nuires aiéliorations, soit que l'le doive être occu-
pè cri tout ou en partie.

Si cette seule jetée était. construite, longue de 2 à
3000 pieds, et sulsamment large pour y établir des
miagusins, avec <les quis convenables, les besoins priin-
cipaux de la place, tels qu'ils existent aujourd'hui,
seraient comblés, en autant qu'il s'ngit du transborde-
ment des cargaisons.

Cette jetée étant placée danis une si grande profhn-
deur d'eai souflrîra l'approche des vaîisseaiux de mer,
du côté de la rivière, et toutes les embarcations qui
riaviguenît sur les eaux'. intérieures pourraient entrer
dans le bassin formé sous le vent ou du côté intérieur
le la jetée.

Ces derniers bLtimens qui sont moins propres c tenir
contre la grosse mer qui s'y fait sentir, seraient entière-
ment à couvert et protégés par la jetée, et les transbor-
demens pourraient s'y faire sans interruption.

Une autre jetée, d'une construction moins dispî'n-
(lieuse, pourrait être placée le long de la base de l'ile
ou y être appuyée, et on laisserait cissez d'espace entre
les deux jetées pour y former un bassin; 'on pourrait-y
établir des magasins pour la commodité ties bâtimens
voant d'en haut; je no sais passi ce bassin pourrait
étre employé utilement comme dépôt pour y placer les
bois sciés, mais comme la jetée principale servirait de
brise-lame, on pourrait mettre les cages à l'abri derrière
cet ouvrage et dêposer les bois tout prêts à être embar-
qués à une distance beaucoup plus commode qu'au-
jourd'hui.

Il existe un obstacle A la libre communication entre
l'île ou les jetées proposées et la ville par la Rivière
St. Charles qu'il faut traverser.,

CettediliçutC est due à la.nécessité de laisser un
passage pour les embarcations de la,,rivière et autrès.
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petits bAtimens qui sont aujourd'hui très nombreux et
le deviendront davantage à mesure que Québec aug-
mentera et que le pays situé au-dessous prendra de
l'accroissement.

On pourrait y construire des ponts-lbvis qui reste-
raient stationnaires à la marée basse, mais le passage
serait exposé à le fréquentes interruptions lorsque la
marée sera haute. On ne devrait rien faire qui pét
g6ner l'entrée ou la sortie de cette rivière si l'on peut
Plviter.

Je me permettrai de dire un mot, en passant sur la
piroposition (le fermer complètement ce chenal-idée
gp'embrassent quolques-uns les plans d'amélioration.

Mais, indépendamment le l'importance de ce chenal
pour les bâtimens de cabbtage et autres, je suis d'avis
que la salubrité lu faubourg St. Rocli no doit pas être
négligéo dans la décision <le cette question, et que,
quelque soit le plan que l'on adopte, il faut laisser un
passage par où les égoûts puissent se décharger dans
le St Laurent.

Une autre question qui peut s'élever et qui se ratta-
che à ce sujet, est <le sfivoir s'il n'est pas important <le
laisser un passage libre et non interrompu aux. marées
et aux'eaux le la rivière jusqu'au-delà du Quai les
Indes, afin d.empécher les dépôts qui autrement pour-
raient s'y former.

Pour en revenir à la grande jetée, je crois qu'on
n'aurait pas de peine à trouver placo pour une jetée <le
deux ou trois milles pieds de longueur dins l'eau pro-
fonde, sans obstruer aucuno des bntehlies de la Rivière
St. Charles. Le meilleur mode de construction consis-
terait dans l'emploi le caissons solidement faits et rem-
plis de pierres et d'autres matières communes.

On peut, toujours facilement se procurer du bois à

* Appendice
Québee; la pierre nécessaire pour remplir les caissons (R. R,)
est également à portée.

Les bâtimens apportent tous les ans une grande-
quantité de lest, au point qu'il est difficile de trouver
près dle Québec un endroit où l'on puisse le déposer
sans obstruer de . chenaux imúportans, ou des abord.s
dont P'intér(t gnéral exige la conservation.

La jetée que l'on projette pourrait servir de dép6t
général pour ce lest; ce qui diminuerait les frais de
construction.

Il est impossible ainsi que nous l'avons dit, de faire
le plan et l'évaluation le la jetée principale et des
autres ouvrages qui seraient importans pour le port <le
Quéhec, avant d avoir fait un examen plus complet et
plus approfondi.

La nature les améliorations nécessaires, aussi bien
que loamontant de la somme qu'il faudra y consacrer,
entrainent la nécessité d'une mAre. clélibération et
d'une inspection personnelle et minutieuse les localités.

L'importance de Québec, comme. port de mer, et les -
avantages naturels qu'il possède par rapport au com-
merce, exigent que tout ce que l'on fera soit mûrement
délibéré et établi,.non seulement pour faire face aux
besoins actuels mais encore à ceux qui se révèleront à
l'avenir, <le manière à augmenter,-autant que possible,
les avantages que l'on se promet des améliorations
projetées.

J'ai l'honneur, etc.,

ALFRED BARRETT,
Ingénieur.

T. A. Begly,
Secrétaire des Travaux Publics.

i

.' .~
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14 JulUlet,

REP 0 NS E
A UNE ADnmESE de l'AssîAm1AE L:ais.Ârmv1; à Son ExCELLNCE le GOUVE1RNEUR GÉ;NERAL ,datée le 30 du imois dernier, le priant de vouloir bien faire mettre devant la Chambre "le

montant détaillé de toutes les sommes dépensées pour la construction des Canaux, Chemins,
Poits et autres améliorations publiques depuis PUnion des Provinces du iHaut et du Bas
Canada, flisant une distinction entre le montant dépensé dans chaque Section de la Province

" respectivement."
Par ordre,

D. DALY, Secrétaire.
Bun u u SCnkTiA8nE,

Monîtréal, 14 dunillet, 1847.

MONTAT des sommes dépensées par le BUreau des Travaux Publics, depuis l'Union des Provinces, pour
Travaux Publics, H1aut-Canada.

Appropriation. Dépensée. Total.

Canal de Welland, ... ...
Canaux du St. Laurent...... ... ...
Canal de Cornwall, ... ... ... ... ...
Canaux de W illamsburgh..... ... ...

Canal dle la Baie de Bulin gton ... ... ...
Chemin (le Ilamilton et Dover, ... ....
District de Newenstle, ... ... _... ...
Havres, Phares et Cheimins,... ... ... ...
Grand Chemin du Nord de Toronto, ... ...
Chemin de Brntutorl., ... ... ... ... ...

Do. Chathm, ..... ... ... ...
Do. Owen' Sund... ... ... ...
Do. Scugog, ... ...........

Rlelevês, .. .. .. .. .. .. ..
Chemin de Amnherstburg et Sandwich.

lo. Cornwail et LUOrignal. ... ...
Douane de Toronto, ... ... ... ... ...
Savane de la Grand' Rivière, ... ... ...
Chemin et Pont de la Côte Rouge, ... ...

Do. de L'Orignal et Bytown,... ... ...
Ponit de Belleville,... ... ... ... ... ...
Chemin de Grisy,... ... ... ... ...

Do. ond'Ealu, ... ... ... ... ...
Do. Dover, section de la Montagne,...
Do. Sarnia, . .
Do. Tecunsetl,... ... .........

Havre de Cobourg, .
Pont de Gananogue, ... ... ... ... ...

Do. Lancaster, .. ... ... ... ..
D o. Paris, ... ... ... ... ... ...

Quai de la Reine, Toronto, ... ... ... ...
Chemin de Toronto et Sanguine,... ... ...

Do. Militaire de Lancaster,........

Phares, .... ... ... ... ...

£ s. d.

53e 11t4 19 8
'if?]148 13 10

dl),833 Qi 8
81,1113 2 1
..5.77 7 7
50,000 0 ()
49000 1 0
01,111 2) 3

4,000 0 0
9,00 0 0

500 0 0
5,939 0 0
1,500 0 0
8.000 0 0
1,969 1 2,
5,500 0 0

20,121 9 1
1,007 3 3

10,379 17 9
1,00G 0 7

170 0 0

331 G 5
579 1 6(

2,823 16 6

£ S. il.

709,960 il 5
912 0 9

75,300 2 2
224,274 10 5

47,130 G t;
40,104 9 4
80,I0 14 5
97,887 4 5
28,662 10 0
49,503 6 5
42,073 1 4

4,025 1 3
593 11 5
952 8 Il
929 9 4
5099 9 9

2,417 15 10
0,954 19 9
5,478 10 8

644 6 6
1,444 18 11
7,954 6 8
1,503 il il
4,378 15 9

20,121 9 1
1,007 3 3

10,419 19 11
1,006 0 7

170 0 0
313 16 9
325 8 11
570 1 6

2,823 16 0

£ s. d.

1,010,447 13

464,145 15 6

1,474,593 9 3
1,251 1 8

1,475,844 10 Il
I -

Certifié extrait conforme des livres du Département.

Département des Travaux Publics,
12 Juillet, 1847.

THOMAS A. BEGLY,
Secrètaire, Travaux Publics,

Appendice
(S. S.)

14 Juinet. L
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pendice Appendice
MONTANT dS sommes dépensées par le Bureau des Travaux Publics, depuis l'Union des Provinces, pour les

Travaux Publics, Bas-Canada.

4 juillet. 14 uW

Appropriations. Dépense. Totaux,

£ s. d. £ s.d. £ sd.

Canaux du St. Laurent, ... ... ... ............ * 912 0 9
Canal de Lachine, ..... ... ... ... ... ... .. 965,460 15 8 293,486 9 10

de Beauharnois, ... .... ..... 301,565 2 7
--- --- 595,913 13 2

Lac St. Pierre,... ... ... ... ... ... ... ... ... ... 74,600 0 0 69,873 16 3
Ponts, Montréal et Québec, ... ... ... ... ... ... ... 37,777 15 6 81,662 8 9
Rivière Richelieu, ... ... ... ... ... ... ... ... ... 25,953 1 7 11,200 ô 9
Relevés, ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... 600 0 0 458 18 8
Chemin des Cascades,.. ... ... ... ... ... ... ... ... 20,822 2 1 20,320 18 0

" de Kennebec,.. ... ... ... ... ... ... ... .. 8,000 0 0 2,926 12 4
" d'Arthabaska,. ....... ... ... ... ... ... ... 16,761 0 0 7,847 8 2

Ponts, Rive Sud du St. Laurent, ... ... ... .. 14,000 0 0 8,489 4 8
Chemin de Granby, ... ... ... ... ... ... ........ 82,889 0 0 1,856 12 7

de Stanstead,.. ... ... ... ... ... ... ... ... 15,800 0 0 1,528 5 8
de Gaspé, ... ... ... ... ... ... ... ... ... 25,248 6 9 2g,983 16 2
( e Gosford, ... ... ... ... ... ... ... ... ... 11,111 2 3 10,840 13 4
des Caps, ... ... ... ... ... ... ... ... ... 1,500 0 0 961 0 7

Pont de Jacques Cartier, ... ... ... ... ... ... ... ... 3,500 0 0 1,360 9 il
Quai de la Grosse-i.le, ... ... ... ... ..... ... .. 2,750 0 0 2,047 18 1
Pont de Bayonne, ... ... ... ... ... ... ... .. ,....1,828 1 8 1,819 9 8

" de la Chaudière,.. ... ... ... ... ... ... ... ... 717 2 8 717 2 3
Réparations du Tont de la Chaudière, ... .... ... ... .... 807 9 8 463 12 7
Canal de Chambly, ... ... ... ... .. 6,355 1 5 6,192 1 6
Douane de Dundee, ... ... ... ... ... ... ... ... 800 0 0 800 0 0
Canal de Missisquoi,... ... ... ... ... ... ... ... ... 119 2 10 119 2 10
Douane de Montréal,... ... ... ... ... ... ... ... ... ...... ....... 215 0 0
Phares du Fleuve, Port de Montréal, ... ... ... ... ... 1,027 15 7 949 15 0
Ecluse et Chaussée de Ste. Anne, ... ... ... ... ... ... 22,396 6 1 22,399 6 11
Phares, ... .. , .. ... ... ... ... * 7,900 0 0 1,275 8 5

224,258 11 3

£ 820,172 4 5

Certifié etrait,conforme des livres du Département.

THOMAS A. 3EGLY
Secrétaire, Travaux ?ub1ies.

Département des Travaux Publics,
12 Juillet, 1847.

N. B.-Ls sommes marquées d'un astérisque, sont propres àÙx deux Sectlons de la Provitee.

MONTANT des sommes d6pensées depuis l'Union des Provinces,, sur l'Outaou"i.

Appropriation. Dépense.

£ s. d. £ s. d.

Ouvrages de l'Outaouais, ... ... ... ... ... ... ... 68,118 16 0 61,159 1 ï 7

Ceftillé etrait conforme des livres du Département.

Département des Travaux Publics,
12 Juillet, 1847.

THOMAS A.BEGLY
Secrétaire, iavaux Publicsi

1 i
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REPONS E
A UNE ADRESSE de l'AssM11BLY.E EGsT SON I XCELLENCE le GOUVERNEUR ÉGLNÉRAL,

datée le 18 du mois dernier, priant Son Excellence de vouloir bien faire mettre devant
la Chambre, " Un état indiquant les sommes dépensées pour le Département des Terres de

la Couronne, pendant les années 1845 et.184, les recettes provenant de la vente des
Terres de la Couronne pendant les dites années, et les sommes payées pour les frais de port,
opinions des gens de loi, et autres items :--Aussi, un état indiquant les sommes dépensées

pour le Bureau du Régistrateur et tout antie Département, ou autre objet lié Li la vente des
terres dans aucune partie de la Province; de quelle source on prend Pargent pour suppléer

" au déficit et payer ces dépenses; lesquels états devront être dressés de la même manière que

ales états 19 et 20, lettre N. N. dans l'Appendice des Journaux de 1844."

" Aussi, de soumettre un bilan, indiquant la quantité de Scrips émis pour liquider les
réclamations pour les terres, le nombre d'acres de terres donnés en échange pour ces Scrips,

"lequel bilan ou état devra parler des Terres de la Couronne, exclusivement."

Aussi, un état de recettes et dépenses de chaque District séparément, indiquant dis-
" tinctement les recettes provenant des Bois et du Domaine Ptublic;-Aussi, un état du

nombre d'acres de terres qui ont été octroyés pour les réclamations admises et reconnues
depuis le 1er Janvier, 1843; le nombre des Scrips émis, la quantité qui reste encore à
émettre, le tout devant être annexé aux Comptes Publies"

Par ordre,
D. DALY, Secrétaire.

BUREAU DU SECRÉrTAlRE,
Montréal, 16 Juillet, 1847.

Produits sur la réquisition de 1lIonorable Assemblée Législative du 18 Juin, 1847.

£ s. d. £ s. d.

Valeur du Scrip de Milice du Bas-Canada, èmiis de 1843 jusqu'au 31 Déc. 1846, 109,400 0 0

Valeur du Scrip émis sur les réclamations de terres du Haut-Canada, depuis
Janvier, 1843, jusqu'à Décembre, 1816,........................................... 76,381 4 1

185,781 4 1

Réclamations de Milice du Bas-Cadnd, à satisfaire en vertu des règlcmens exis-
tans, et pour faire droit auxquelles il faudra émettre du Serip-incertaines, soit, 5,000 0 0

Valeur du Scrip due sur i delamations de terres du 1.-Canada, reconnues valables, 71,532 12 0
--- 76,532 0 0

La somme ci-dessus de £185,781 4s. Id., représente des réclamations au montant de 928,906 arpens nominauxi
pour en faire la liquidation, il faudra environ la moitié de cette quantité d'arpens.

T. BOUTHILLIER.

DtrAÀrEmENT IEýs TERREs Di- LA COURONNE,
Montréal.ý,
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REPONSE
A UNE ADrssE de I'ASSEMnLÉE LÉGISLATIVE h SoN EXCELLENCE le GoUvERNEUR GENiERAL,

datée le 17 du mois dernier, priant Son Excellence de vouloir bien faire mettre devant
la Chambre " Copies des diverses Proclamations, Ordi-es et Lettres d'Instruction en vertu
"desquels il a été perçu des péages au Havre de Windsor, pendant les années 1845, 1846 et
"1847, respectivement, et des diverses Proclamations, Ordres et Lettres d'Instruction en
" vertu desquels les Recettes provenant de ces péages, ont été dépensées pendant chacune de
"ces années; ensemble avec un état indiquant les montans perçus chaque année, durant le
" tems que les dits Ordres étaient en vigueur; et aussi un tableau indiquant les taux de péages
"imposés par le Gouvernement Exécutif en vertu de la loi, sur le Canal Welland, à la Baie
" de Burlington, et au Havre de Windsor, pour chacune de ces années, avec des colonnes
" distinctes et séparées pour indiquer la différence par cent (si aucune il y a) entre les taux
"ainsi imposés au Havre de Windsor, et ceux du Canal Weliand et de la Baie de Burlington,
"respectivement; et aussi, un état indiquant le montant total des deniers publics qui ont déjà

été employés sur chacun de ces trois travaux; indiquaut aussi le montant total des péages
"provenant des dits travaux respectivement."

Par ordre,
D. DALY,

Secrétaire.

BUREAU DU SECRÉTAIRE,
Montréal, 16 Jullet, 1847.

LETTRE du D1puté-Inspecteur-Général, du 15
Juillet, 1847, transmettant les documnens ci-an-
nexées.

BUnEAU DE L'iNsPEcTEUR-GdNIRAL
Montréal, 15 Juillet, 1847.

MoNsIEUR,

J'ai l'honneur de vous tranismettre les papiers sur
vans, conifrméinent à l'Adresse de l'Honorable As-
semblée Législative, du 17 du mois dernier:

EXTRAIT d'une lettre du Député-Inspecteur-Général
au Collecteur de Douane, à Windsor, 19 Mai,
1845.

Copie de do. 'do. 25 Juillet, 1845,

Copie des lettres de T. W. Dunscomb, Eer., au Cul-
lecteur à Windsor, en date du 20 Mars, 184G, et
16 Juillet, 1846.

Do. do. do. 11 Mai, 1847.

État des péages perçus au Havre de Windsor, 1845
et 1846.

Copie de la Proclamation, du 28 Avril, 1845.

Do. NI 4 Octobre, 1845.

Do. 7 Mai, 1846.

Do. 13 Mai, 1847.

Tarif des péages imposés par le Gouvernement Exé-
cutif sur le Canal Welland, à la Baie de Burling-
ton, et au Havre de Windsor, pour l'année 1845,
avec les modifications introduites en 1846 et 1847indiquant la différence par cent entre les taux ainsi
imposés au Havre de Windsor,. et ceux du. Canal
Welland, et de la Baie de Burlington, ci 1845.

Aussi, un état du montant total des deniers publics
qui ont été employés à ces travaux, avec, une esti-
mation du montant requis pour leur aclièvement;
ensemble, avec un état du montant total (les
péages qui ont été perçus.

Je prends la liberté de remarquer que l'envoi de
ces papiers a été retardé, faute des renseignemens
indiqués au sujet de " l'estimation du montant
requis pour lachèvement des dits travaux," ces ren-
seignemens devant être donnés par le Département
des Travaux Publics.

J'ai l'honneur d'être,
Monsieur,

Votre très humble et obéissaut serviteur,

(Signé,) JOS. ÇARY
Député-Inspecteur-Gé€néral.

L'Hon. D. Dal

AppelicO

(U. U.)
6o jillet.

Appendice
(U U.)
16 Juilet.
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(Copie.)
BUREAU DE L'1NsPECTrUR-Gd»NIRAI,,

Montréal, 25 Juillet, 1845.

MoNshvu,-Eu égard aux instructions qui vous
ont été transmises dans la lettre que je vous ai
adressée le 19 Mai dernier, et qui vous enjoignaient
<le commencer A percevoir les péages au Havre de
Windsor, je dois maintenant vous prier <le vouloir
bien, conformément à une minute récente du Bureau
des Travaux Publics, approuvée dn Gouverneur-
Général, cesser, jusquAà nouvel ordre, le percevoir les
péages de ce port ; les travaux du havre n'étant
plas encore achevés.

J'ai etc.,

(Signé,) JOSEPHI CARY,
Député-Inspecteur-Géniéral.

Vmn. Warren, Ecuyer.
Collecteur de Douane,

Windsor.

Certifié,
JosEP G CARY,)

DoUANE,
Montréal, 20 Mars, 1846.

Mosun, - Le Bureau les Travaux Publics
ayant déclaré que les travaux à Windsor seraient
assez avancés pour livrer le Havre au commerce à
l'ouverture (le la navigation ce printemps, j'ai ordre
de vous informer qu'il a plu à Son Excellence ordon-
ner que les fonctions <le Percepteur les péages et de
Surintendant tlu Havre seront remplies par le Collec-
tour des Douanes, et qu'il lui sera alloué pour ce
service, cinq pour cent sur les recettes des péages.

EXTRAIT d'une lettre du Député-Inspecteur-Uénéral
à William Warren, Ecr., Collecteur de Douane, Il
Windsor, datée Montréal, le 19 Mai, 1845.

"' Comme il a plu à Son Excellence le Gouverneur-
" Général, en Conseil, ordonner que le Collecteur
'ie Douane au Port de Windsor, soit en même

tems Percepteur des p6ages au 11avre de Windsor,
' vous voudrez bien en conséquence aussitôt la

, présente reçue, commencer -à percevoir les péages
" indiqués dans la Proclamation du 28 Avril dernier."

Note.-Le Percepteur était autorisé à retenir une
commission de 5 pour cent.

Certifié,
JOSEPH CARY,

Député--inspecteur-Géntéral.

ETAT indiquant le montant despéages perçus au
Havre de Windsor.

HAVRE DE WINDSOR.

Montant des pénres perçus en 1845,
(entre les mois Îe Mai et Août),.......£178 2 G

Dépenses, .................................... S 18 i 1

Net,.........£109 4 5

Do. do. 1846, (du mois de Mars au
mois dl'Octobre), ..................... £405 6 1i

Dépenses,.................................... 20 5 2

Net,........£38.5 0 114

1847.-Les Rapports n'ont pas encore été transmis,
Juillet, 1847.

JOSEPII CA Y,
Député Iuspecteur-Général.

Bureau de I [nspecteur-G én éral,
Montréal, 30 Juin, 1847.

(Signé,) T. W. DUNSCOMB.

Au Collecteur de Douane,
Windsor (Wl<itby).

DoUANE,
Montréal, 16 Juillet, 1846.

MoNSiEU,-.J'ai eu l'honneur de mettre sous les
yeux du Gouverneur-Général, votre lettre du 12
courant, par laquelle vous mandez que, vu la ma-
nière dont les jetées publiques de Windsor ont été
construites, il est impossible de transporter les effets
dans des charrettes ou wagons, hors ou A bord des-
vaisseaux qui sont accostés aux quais, et que, par con-
sq<Iuent, le lavre n'ofire pas (le plus grandes facilités
au commerce et aux marchands, qu'avant le com-
mencemnent les travaux.

J'ai reçu ordre de Son Excellence, en conséquence,
de vous enjoindre <le cesser de percevoir les droits do
quaiage jusqu'à nouvei ordre.

Vous transmettrez, au plutôt possible, un rapport
détaillé le l'état <dans lequel se trouvent les quais, et
vous indtliquerez particulièrement les obstructions qui
s'opposent au transport des marchandises dans des
voitures: si ces obstructions sont de nature à dispa-
raître -à mesure que les travaux avanceront, ou si
elles proviennent de quelque défectuosité dans l'ou-
vrage ; et si elles proviennent <le cette dernière
cause, combien il en coûtera, selon vous, pour les
faire disparaitre, et le tens que cela prendra.

J'ai, etc.,
(Sigué,) T. 4V. DUNSCOMB.

Au Collecteur de Douane
Windsor (WhitLy).

Et comme Percepteur les péages et .Surintendant
du lavre, vous devrez veiller à ce que toutes les
personnes qui proliteront des facilités qu'offre le (lit
Havre, se conforment strictement aux règleinens
établis le 26 Décemîbre, 1845, pour le paiement des
tau le péages et la conservation du Havre. Quant
aux taux que vous devrez percevoir, j'ai l'honneur de
vous référer à là Proclamation émanée le 28 Avril
dernier.

Vous serez tenu de rendre compte des deniers qui
vous seront payés, à l'Inspecteur-Général, tous les
trois mois, comme pour les recettes les Douanes ; et
de déposer le montant perçu au crédit du Receveur-
Général.

J'ai l'honneur d'être, etc.,

Appendi
(U,:ê

16 Jule
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PROVINCE DU
CANADA.

PROCLAMATION.

Par Son Excellence le Très Honorable CHARLES
THÉorniLUs, BARON METCALFE, de Fernhil, dans
le Comté de Berks, G. C..B., l'un desMembres du
Très Honorable Conseil Priv'é de Sa Majesté,
Gouverneur-Général de l'Amérique Britannique
du Nord, etc., etc., etc.

DOUANE>
Montréal, 11 Mai, 1847.

MONS1EUR,-Eu égard aux instructions. qui vous,
ont été transmises le 16 Juillet dernier, j'ai l'honneur
de vous informer que, comme il a plu à Son Excel-
lence on Conseil, ordonner au Département les Tra-
vaux Publies d'enlever les obstructions qu'offre la-
jetée du Havre de Windsor, et d'érigerune plate-
forme à l'extrémité d'icelle;

Et comme le Département a fait rapport qu'il avait
complété les susdites améliorations ;

Son Excellence ordonne que les p6ages soient
maintenant perçus, d'après le tarif que je vous
transmets ci-joint pour votre ouverne, et dont vous
trouverez la copie dans la Gazette" de Samedi
prochain.

J'ai, etc.,

J. W. DUNSCOMB.

An Collecteur de Douane,
Windsor (Whitby).

SALUT ;-

A TTENDU qu'il est expédient de fournir à la
perception des péages ci-après mentionnés sur

les divers travaux publies faits aux dépens de la Pro-
viee,-On, SACnEz, que depuis et après le premier
our de Mai prochamin et jusqu'à ce que le plaisir de

Sa Majesté soit ultérieurement connu à cet égard, il
sera payé, à l'usage de Sa Majesté, ses héritiers et
successeurs, et à telle personne ou personnes qui
seront dûment autorisées à les percevoir, pour droit.
de passage, et sous le nom de péages, les diverses
sommes indiquées dans les tableaux qui accompagnent
les présentes. CE DONT les bien-aimés sujets de Sa
Majest6, et tous autres que les présentes pourront
concerner, sont par les présentes requis de prendre
connaissance, et de se guider on conséquence.

DONNÉ sous mon seing et le sceau de mes armes,
ce vingt-huitième jour d'Avril, en l'année de
Notre Seigneur, mil huit cent quarante-cinq, et
dans la huitième année du règne de Sa Majesté.

METCALFE.
Par ordre,

D. DALY,

Secrétaire.

A tous ceux que ces présentes verront,-

.) oidc
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Appendice
(U. U.) PROvDrcE DU

16 Juillet.
Son Excellence le Très Honorable CirAnas Tnoririius,

BARON METCAI.nO, de Fernhill, dans le Comté de Berks,
Chevalier Grand' Crôix du Très Honorable Ordre du
Bain, un des Membres du Très Honorable Conseil Privé
de Sa Majesté, Gouverneur-Généralde l'Amérique Bri-
tannique du Nord, et Capitaine Général et Gouverneur
en Chef desProvinces du Canada, delaNouvelle-Ecosse,
du Nouveau-Brunswick et de l'Ile du Prince-Edouard,
et Vice-Amiral en icelles.

A tous ceux qui ces'présentes verront, ou qu'icelles pour-
ront concerner,-SLUT:

PROCLAMATION.

A TTENDU que par et en vertu d'un Acte du Parle-
rnent de la Province du Canada, fait et passé dans

la huitième année du règne de Sa Majesté,'chapitre trente,
intitulé: Acte pour pourvoir au prélèvenent de péages
sur certains Travaux .Pucblis, et pour la régie des dits
Travaux,:il est entr'autres choses statué, que depuis et
après le premier Mai, mil huit cent quarante-cinq, telles
parties d'aucun Acte ou Loi imposant les péages qui
devront être payés sur aucun des Travaux Publics, chle-
mins ou parties de chemins mentionnés dans la cédule au
dit Acte, seront abrogées, tous et chacun desquels dits
Travaux Publics sont par icelui déclarés être, investis
dans le Bureau des Travaux Publics; et qu'il est do plus
statué en et par le dit Acte, qu'il sera loisible au Gouver-
neur ou à la personne administrant le Gouvernement de
cette Province, par Proclamation éman'de par et de l'avis
du Conseil Exécutif, dans aucun téms avant ou après le
dit jour, de déterminer et fixer les péages qui seront payés'
sur les dits Travaux Publies, on aucun d'eux, le dit jour
et depuis et après icelui, et de faire les règlemens par et
en vertu desquels ils seront perçus, et pour en assurer le
paiement, et d'autoriser en vertu de tels règlemens la
détention, aux risques et charges du propriétaire, d'aucun'
vaisseau, voiture, animul, elfets, ou choses sur lesquels
aucun tel péage ainsi dû ne serait pas payé, et d'imposer
des pénalités pour l'infraction de tels règrlemens n'excédant
pas cinq livres courant, pour aucune offense, qui seront
recouvrables d'une manière 'sommaire devant tout Juge
de Paix, ayant jurisdiction dans le lieu où l'offense aura
été commise, et de clanger, amender ou abroger de tems'
. altre les dits péages et règlenmens ou aucun d'eux, par
une semblable Proclamation, ainsi que la chose appert
plus amplement dans et par le dit Acte en référant à
icelui. Er &TrTNDU que par et en vertu de trois certai-
nes Proclamations, sous mon seing et sceau, datées res-
pectivement à M Intîéal le vingt-huitième jour d'Avril,
et le sixième jour de Juin, dans la huitième année du
règne de Sa Majesté, j'ai, par et de l'avis et consentement
du Conseil Exécutif de Sa Majesté pour la dite Province,
établi et-déclaré que, jusqu'à ce que le plaisir de Sa
Majesté fût coin u à cet égard, il serait payé N Sa Majesté,
ses Héritiers et Successeurs, à tliles personnes qui pour-
raient être nommées pour les recevoir, pour passage et
sous le nom de pénges, le long des divers Travaux Publics
mentionnés dans et par la fôdulo accompngnant les 'dites
Proclamations, et sur iceux, les diverses sommes confor-
mément aux dites cédules, ainsi· qüe la chose appert, plus
amplement en référant aux dites Proclamations. E-

TTniNDu qu'il est devenu expédient d'établir des règle-
mens pour assurer la perception convenable des pénges,
sur les divers canuitx clans cette Province, et aussi pour
la. régie convenablo des dits canaux; On, soit[EZ EN
CONSEQUI5NOI 9t7' j'ai, par et de l'avis et consentement
du Conseil Executif do Sa Majesté pour la Province du
Canada, établi et déclar' et par ces présentes.établis et'
déclare, que les règleniens qui accompagnient tes présen-
tes, seront le vingt'ciaquième jourdOctobr courant :t
depuis et après iceîni, en force dans;cette Province, pour
et à l'égard -de la ptreeption sconvenable dus .péages sur,
les divers canauxdans la dito-Piovince aitnsi que pour
leur régie convenablë. Ce dont toits les fidèles sujets.de
pe'Mijesté, et tous ceux que ces psentes pourrone "on

cerner, sont par les présentes requis de prendre connais-
sance, et de se conduire en conséquence.

Donné sous mon Seing et le Sceau de mes Armes, à
Montréal, dans la dite Province, ce vingt-qua-
trième jour d'Octobrep dans l'année de Notre
Seigneur mil huit cent quarante-cinq, et dans
la neuvième année du règne de Sa Majesté.

METCALFE.
Par ordre,

D.DALY,
Secrétaire.

REGLEMENS

Apper1t ie

Pour assurer la perception convenable des' péages
sqr les canaux, et la manière convenable de se
servir des dits canaux.

Section 1. Qu'il soit ordonné, que tout propriétaire,
maitre, ou personne en charge'd'aucun vaisseau, bateau
ou berge entrant dans auoune-écluse ou naviguant ou pas-
sant dans aucun canal, fera un rapport entier et complet du
contenu de leurs cargaisons, ou à défaut de ce faire, encoiirra
et paiera au Collecteur des péages une pénalité de -pas
moins de vingt chelins, ni plus de cinq livres courant.
Et les Collecteurs de péages et les Surintendans de canaux
sont par le présent autorisés de réquérir du propiétaire,
maître ou personne en charge d'aucun vaisseau, bates 4 ou
bergo comme susdit, communication de tous manifestes,
décharges, connaissemens ou autres papiers ayant rapport
aux cargaisons de tels vaisseaux; et toute personne refusant
de les commtniquter, lorsqu'elle en sera requise, encourra
une semblable pénalité 'de pas 'moins <le vingt chelins,
nt n'excédant pas cinq livres courant.

Section 2. Et qu'il soit de plus ordonné,Iue tout rapport
qui sera fait'au dit Collecteur des péages 'en vertu de ces
règlemens, 'sera signé par la personne qui le' fera, et elle
déçlarera leur exactitude devant le dit Collecteur de p'ages ,
qui est autorisé à recevoir la déclaration, et pour tout et
chaque faux exposé dans tel .rapport, la personne qui le
fera, encourra une pénalité qui ne sera pas moins de cinq
livres courapt,

Section 3. Et qu'il soit de plus ordonné, que nul vais-
seau, bateau, berge ou7radeau ne laissera le Bureau d'aucur
Collecteur sans obtenir un acquit at permis (que les Col
lecteurs sont par les pirésentes requis d'accorder) lequel
Acquit le propriétaire, maître.ou personné en charge de
tel ,vaisseau exhibera iu Surintendant ou à aucun' Gardien
d'Ecluse, ou'à aucun Collecteur depéages, lorsqueet aussi
souvent qu'il en sera requis par tel oficier, sous une péralité
de pas n»oins de-dix schellings, et nexcédantpa cinq lires
courant, pour' toute et chaque 'fois que tel propriétaire
mattre ou personne en charge refusera de ce Taire

Section 4. Et qu'il soit de plus'orlonn6, que tôut vaisseaq
bateau 'oui berge naviguunt dans lé canil; sera iùn r
cor ou cloche qu'il sera du devoir de -la personne eqicl arge
de faire sonner.à la distaicè d'au moins.vingfcehatnes avant
d'entrer dans une,écluse, ou da.passer ul pontstr les lg
niveaux où lon énmiloie desaldiens dent.ou d'Ecluse
sous une pénalité de pas cains de Ai helin, et texcé-
dant pas inq livres.

otion 5. Et qu'il soit de pins ordin qe aís
seau, bea-à eu bntôau ou bere alvas ,
à lÏancren, aviguant 'dañn autn - anas pissat da' ou,
â trayers açu ne écluse, bu',étani datîs le 1chna tée
d'aucdn canalkou éclue de' t e r es döiceux-

~hibeie uneimie nJ l>eau pé pu

Y.
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Appendice
(U. U.) toute personne en charge d'aucun vaisseau qui négligera

de faire exhiber telle lumière, encourra une pénalité de

to juillet. pas moins de vingt chelins et n'excédant pas cinq livres,
courant.

Section 6. Et qu'il soit de plus ordonné, que les proprié-
taires, maîtres ou personnes on charge d'aucun vaisseau,
bateau ou berge, conduiront promptement ci avec toute dili'
gence, lorsqu'ils en seront requis par le Surintendant du
Canal ou autre officier dûment autorisé, tel vaisseau, bateau
ou berge à tel endroit que le Surintendant ou autre officier
ordonnera, soit que la chose soit nécessaire pour réparer
une brèche, ou pour assurer la liberté et non-interruption
de la navigation du Canal, et pour maintenir l'ordre et la
régularité aux quais et places de débarquement, ou autre-
ment, sous une pénalité de cinq livres courant.

Section 7. Et qu'il soit (le plus ordonné, que nulle per-
sonne n'ouvrira ou ne fermera les grandes portes on les
paddle gates dans aucune des écluses ou des réservoirs
pour laisser échappter Peau, ou ne les abaissera ou nivellera
au moyen du mécanisme ou autrement, si ce n'est du con-
sentementet sous la direction des officiers ou dc la personne
en charge d'iceux; et toute personne commettant une
infraction de ce règlement, ou intert'érant, ou opposant les
Collecteurs des péages, Suririterdans, Maîtres d'écluses
ou personnes employées sous eux dans l'exécution de son
ou de leurs devoirs, encourra une pénalité de cinq livres
pour toute et chaque offense.

Section. Et qu'il soit de plus ordonné, que tous vaisseaux
naviguant dans aucun canal auront leurs vergues assignées,
leurs boute hors poussés ein dedans, ainsi que lour bâton le
foc autant que possible, leurs fers de boute hors de bonnettes
étés, les vergues de contre civadière mises à l'avant et à
larrière ; et leurs ancres arrêtés dle manière à éviter <le
causer lu dommage aux autres vaisseaux, sous une pénalilé
contre le maître ou personne en charge n'excédant pas einq
livres courant.

Section 9. Et qu'il soit de plus ordonné, que nul maître
ou personne en churge d'aucun vaisseau, bateau, berge ou
embarcation naviguiant dans aucun canal, y jettern l'ancre, ou
dans le chenal y conduisant, ou n'attachera ou n'arrétera
aucun tel vaisseau, bateau, berge od emtbarcationu étant (lans
le canal ou le chenal y conduisant, ou ne déchargera aucune
partie de leur cargaison, ou ni prendra aucune clarge sans
la permission expresse dlu Collecteur des pîéages, Surin-
tendant, Grde.quIia ou Maître d''cluse à cet eflit, Souls
une pénalité de pas moins do vingt mchIeliis et n'excédant
pas cinq livres courant, pour toute et chaque offenise.

Appendice
ou personnes en charge d'aucuns vaiseaux, bateaux, bergea (.
ou radeaux, seront tenus responsables pour aucun tort ou
dommage fait u itcnal ou à ses ouvrages, ou à aucune
bâtisse ou terrein contigue ait canal, par les personnes à 16Juillet
bord de leurs vaisseaux, et pourront être poursuivis pour
iceux dans auuitne Cotir <le jurisdiction compétente; et
il dera et pourra étie loisible au Collecteur des péages ou
Surintendant ou autre officier du canal de saisir et détenir
telle embarcation, bateau ou radeau jusqu'à ce que le
dommage ainsi causé ait été réparé, ou jusqu'à ce que
caution ait été donnée aux lits officiers du canal, à leur
satisfaction pour tel montant qui sera accordé à raison de
tel dommage.

Section 13. Et qu'il soit de plus ordonné, que tous
propriétaires de moulins, ou ceux qui en auront la charge,
arrêteront ou fermieront leurs portes lorsqu'ils en seront
requis par le Surintendant ot la personne en éharge de la
partie du canal sur laquelle ils seront situés, et ne feront en
atucun tems baisser le niveau de l'eau att dessous de la plus
haute eau, sous une pénalité de cinq livres.

Section 14. Et qu'il soit de plus ordonné,qtie lorsque,
plusieurs vaisseaux seront en panne, ou attendant pour
entrer dans une écluse ou dans ta canal, ils se tiendront
sur un seul rang, et à une distance de pas moins de 300
pieds de telle écluse ou entrée, sous une pénalité de pas
moins de vingt chelins, ni de plus du cinq livres, et que
clhnque vaisseau s'avancea pour passer dans une écluse
dlaits l'ordre qu'il occupera dans tel rang, excepté dans le
cas <le bateatux-à-vtpetir portant les Malles de Sa Majesté,
ou des passagers seulement, qui auront toujours le droit
le passer les premiers.

Section 1.5. Et qu'il soit <le plus ordonné, que tous
vaisseaux approchant une écluse, lorsqu'un vaisseau
anait dans une direction contraire y sera, seront attachés
aux pitons placés à cet effet, du c[ô opposé à celui do
sa roite, et y dcineurerajusqu'à ce que le vaisseau passant
dains l'écluse y ait passé, sous une péialitó pour chaque
telle offense de pas moins de vingt chelins ni plus de
cinq livres.

Section 16. Et qu'il soit de plus ordonné, que dans
tois les cas de rencontre entre des vitisseaux dans aucun
canal, le vaisseau descendant gardera le chemin <le touage,
le vaisseau montant pasera an côté extérieur, et lors-

ti'ti vnisseau naviuiant dans le canal en rejoindra un
autre qui n'ira pas avec la initn' vitesse, le vaisseau ainsi
rejoint arrtera att premier endroit convenable pour par-
mettre aut vaisseau allant plus vite d la pie sous
une péntalité <le ptts moitis de dix ielilis, et il'excédni

Section 10. Et qu'il soit de plus ordonné, que nulle pas citîquanto eltelitis pou' chaque contravention à cette
personne ne construira ouit ne réparcra des vaiscauex, section.
bateaux on bergessir aucun terrein appartenant à uin ennal 
à moins que ce ne soit avec la permission et à tels endroits Sction 1t. Et qu'il soit d, plus ordonné, qu'il ne er.
que le Surintendant pourra indiquer, sous une pénalité (le peis à iuill vi5u'ttti <b' à travers aucun
pas moins de vingt schellings, et n'excódant pas cinq livres canal dans uitiaitdre es[ua'î île teis quu celui fixé das
courant ; et quire tout maître d'aucun vaisseau, oit toute lier- les i ructi 015 il ir , ititcndatit ou autre officier
sonne quelconque, qui ferut bouillir out chauffer dut goudron, cri liii cge d'ieultli (' don i connaitre les parti-
dut brai, de la té rébentti ne, de la rosine, ou graisse pour culatités à-lit PrcUaierd i intrant <liiii le canal),
curôner et s, i ffer les vaisseaux, oit pour aucune autre fin, SOM; tinu t o, p 1atit' f11Fcnsv, de cinq livres coi-
sur aucun terrein appartenant à un canl, si ce n'cst avec tt, et stjet un Oiltie à ru letttiic à la detiière écltse,
la permission et il tels lieux uite le Surintendant pourra jubqtî'à ce que le teins ii pUr pniser à travers tel
indiquer, encourra uie semblable pf'nnlité de pas ioins do cariai suit expiré.
vinugt clielipns et a'xncédant daxs cin livres cnxract.

Section 11. Et qu'il soit de plus ordonné, que toute
personne nu personnut qui jetteront dans le canial ou dans
aucune éctiuse, bassin alimtait tire, ou réservoir pour laimer
échapper l''au en faisant partie, oui dans le chtinnil tu dans
l'espace le deux cents verges le l'entrée d'icelui, aucune
carcanse ot atniinil mort ou substance putride quelconque,
oa des pierres, dii bois, des broussnilles ou autres saletos,
encourra une pénalité de ins moins de dix chelitis et
n'excédant pas cinq livres courant.

Section 12. Et qu'il soit de plus. ordlonn6, qu'on ne se
servira pas de perches ivec des piques, oui d'instrumens de
métal pointus dans out près des écluses on du canal, sours
une péalitô de cinq livres. Et tous propriétaires, maîtres

Section 18. Et qu'il soit de pluis ordonné, que toits
bateaux oui bites carrés à l'avant ou ayant des coins aigus,
seront pourvus d'tie ste-iore semi-ci r'culaire solide-
ment attaichée à l'avant, et construite de manière à em-

êceitr d'autres bateaux oit btes de venir en contact avec
ces coins, sours uie penalité n'excédant pas deux livres,
dix chelns.

Section 19. Et qu'il soit de pius ordomtié,. que tout
vaisseau, bateau ou borge naviguant dans aucun canal
auront leurs gouvernails conîstr'utits de manière à ce qu'ils
n'itteignent otu ne coupent pas la corde de touage d'aucui
autre vaisseau, bnteau ou berge, sois une p6nalité à être
encourue par le propriétaira,infaître ou personne enohai-rge,
n'excédant pas cinq livres courant.
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-Section 20. Et qu'il soit de plus'ordonné, que nul vais-
seau ou bateau n'arrêtera, ou ne demeurera en panne, ou

. ne sera amarré dans l'espace de vingt perches d'aucune
écluse, si ce n'est dans un bassin, ou quelqu'autre endroit
destiné à cette fin; et les personnes en charge de tel vais-
seau ou bateau le conduira, avec soin, dans, à travers
et hors de chaque écluse, de manière à ne lùi faire aucun
dommage; et pour faciliter le passage de tous vaisseaux
ou bateaux à travers aucune écluse, tous tels vaisseaux
ou bateaux seront pourvus d'au moins deux bonnes
hlaussières ou cordes , pour retenir, (check ropes,)
l'une-à l'avant et l'autre à l'arrière, avec un homme de
l'équipage à chacune, lesquelles devront étre attachées
auX pitons, en entrant dans l'écluse, pour retarder
la vitesse de l'embarcation et l'empêcher de frapper
sur les portes ou autres parties de l'ouvrage, et pour
l'arrêter pendant que l'écluse s'emplira ou se videra,
les hommes ayant soin de ces cordes, devant les tirer ou
lâcher suivant que le bateau s'élèvera ou baissera, et
Tempêcher ainsi d'aller çà et là contre les écluses, sous
une pénalité contre le maître ou la peisonne en charge,
n'excédant pas cinq livres courant ; pourvu nonobstant
que si lors de l'entrée d'aucun bateau dans une écluse,
le maître de l'écluse en voit un autre qui approche et à
une distance raisonnable, et 'i à son jugement tel bateau
peut être renfermé dans l'écluse avec celui qui y sera
déjà, il sera de son devoir de tenir les portes ouvertes
pour recevoir tel autre bateau, et de faire passer les deux
bateaux à travers ensemble.

PaovmcE DU
CANADA.

De par Son Excellence le Lieutenant-Général le Très
Honorable CuARLES MURRAY, CoMTE CATcoAnT, de
Cathcart, dans le Comté de Renfrew,' G. C. B., Gouver-
neur-Général de l'Amérique Britannique du Nord,
'Capitaine-Général et Gouverneur-en Chef des Provin-
ces du Canada, de la Nouvelle-Ecosse, du Nouveau-
Brunswick et de l'Ile du Prince-Edouard, Vice-Amiral
en icelles, et Commandant les Forces de Sa Majesté,
dans l'Amérique Britannique du Nord.

TAUX,DE PÉAGES

Imposés par Son Excellence le Gouverneur en Conseil, sur le mais on blé d'inde, le gypse non moulu, le
charbon de mine américain, le plomb en saumon et en barres, la manganese, les meubles et bagages,
les charrettes, wagons, sleighs, charrues, outils d'artisans et uâtensiles d'agriculture passant par le
Canal de Welland, pour la saison de 1896.

DESCRIPTION DES OBJETS.

s.d.
Mais ou Blé d'Inde,............ ............................ Minot,..... O o
Gypse non moulu, Ton....... 1 3
Carlin de Mine, A.éricain ................ d...... 1 3
Plomb en Saumon ou en barres,...............do....... 1 3
ManaMe. r.........................................do ....... 1 3
Meues etsbagsges, ..................................... do....... 8
Charrettes, Wgons, Slei ho, Charrues, Outils d'ar-

tisans, stensiles d' Culture,............ do.......

d. d. d. d. .d
C3P

a -7 , 32 2
8 7 3 2 2

8 7 '8 2

2- T8 7 8 2

15

8~ 7 - 2
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A tous ceux qui les présentes verront, ou qu'elles pourront U. U.)

concerner,-SALUv: A

PROCLAMATION.

& TTENDU que par et en, vertu d'une certaine
IL Proclamation, en date, du vingt-huitième jour
l'Avril de l'année de Notre Seigneur, mil huit cent

-quarante-cinq, et' dans la huitième année du règne
de Sa Majesté, il a été déclaré et ordonné que jusqu'à ce
que le plaisir de Sa Majesté fat connu, il serait payé au
profit de Sa dite Majesté, ses héritiers et successeurs, à
telles personne ou personnes qui seraient dùment autori-
sées à les percevoir, pour droit de passage et sous forme
de péages, les diverses.sommes indiquées, dans les tarifs
qui accompagnaient la dite Proclamation; ET ATTENDU
qu'il est expédient d'amender et modifier telles parties des
dits tarifs qui ont rapport au Canal de Welland: On,
SACHEZ, que depuis et après la date des présentes, et
jusqu'à ce que le plaisir de Sa Majiest6 soit ulté-
rieurement connu à cet égard,, les taux de péages im-
posés sur le maïs ou blé d'inde, le gypse non moulu,
le charbon de mine américain, le plomb en saumon
et en barres, la manganèse, les meubles. et bagages,
les charrettes, waggons, sleighs, charrues, outils efusten-
ailes d'agriculture, seront et sont par le présent réduits
de cinquante pour cent; et les dits péages ainsi réduits
seront payés d'après les taux plus particulièrement dési-
gnés dans.les tarifs qui accompagnent ces présentes; ce
dont tous ,les biens-aimés -sujets de Sa Majesté; et tous
autres sont par le présent tenus de prendre connaissance
et de se guider en conséquence.

DONN. sous mon Seing et le Sceau de mes Armes,
à Montréal, ce septième jour de Mai, dans

' l'année de Notre Seigneur, mil huit cent qua-
rante-six, et dans la neuvième année du règne
de Sa Majesté.

CATHCART.
Par ordre,

D. DALY, Secrétaire.
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PRoviCE DU
CANAnA.

De par Son Excellence le Très Honorable JAMEs, COMTE
ELGIN ET KINCARDINE, Gouvern'eur-Général de l'Anié-
rTique Britannique du Nord, Capitaine-Général et
Gouverneur en Chef des Provinces du Canada, de la
Nouvelle-Ecosse, du Nouveau-Brunswick, et de l'Ile
du Prince-Edouard, et Vice-Amiral en icelles, etc., etc.

A tousceux qui les présentes verront, ou qu'elles pourront
concerner, SA.LuT:-

PROCLAMATION.

TTENDU que par et en vertu d'une certaine Procla-
mation sous le seing et le sceau de Son Excellence

le Lieutenant-Général Charles Murray, Comte Cathcart,
alors Gouverneur-Général de la Province du Canada,
datée de l'Hôtel du Gouvernement, à Montréal, le vingt-
et-unièrime jour d'Août, dans la dixième année du règne
de Sa Majesté, Son Excellence a déclaré et ordonné, qu'à
dater du jour de la dite Proclamation, et jusqu'à ce que
le plaisir de Sa Majesté fût connu à cet égard il serait
payé au profit de Sa dite Majesté, ses Héritiers et Suc-
cesseurs, et à telles personne ou personnes que Sa Ma-
jesté, ses Héritiers et Successeurs pourraient nommer
pour percevoir les péages dans le Havre Windsor, dans.
notre dite Province, les diverses sommes indiquées dans
les tarifs qui accompagnaient la dite Proclamation; ET
ATTENDU qu'il est expédient de modifier les taux de
péages à prélever dans le dit havre de Windsor: OR,
sACH EZ, que j'ai cru devoir, de l'avis et consentement du
Conseil Exécutif de Sa Majesté de la Province du
Canada, faire sortir cette Proclamation, ordonner qu'à
compter de la date des présentes, et jusqu'à ce que le plaisir

Appendice
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TARIF.

QUANTITÉ
DESCRIPTION DES ARTICLES. ou

POIDS.

Les tatx seront prélevés snr les bateaux à vapeur ou vaisseaux entrant dans
le Havre, et sur les articles mis à bord ou débarqués

Sur les bateaux à vapeur et bâtimens à voiles de moins de 50 tonneaux,...........
Do. do. de 50 à 75 do ...............
Do. du. de 75 à 100 do. ...................
Do. do. de 100 à 150 do. ...............
Do. do. - de 150 à 200 do. ..................
Do. do. de 200 à 250 do. ..................
Do. do. de plus de 250 do. ................ .
l3ateaux du Canal de moins de 50 tonneaux, principalement pour passagers,....
Bacs de Canaux, Bateaux, Alléges, etc., principalement pour fret, .................

SUR CARGAISON.
I.-ErICEnES rET PRovisIoNs.

Chaque...............
do ..................
do ..................
do .................
do ..................
d0 ..................
do ............
do ..................
do ..................

Fleur,..................................................................................... p r quart.......
Lard et Bouf,...............................................................................o. ....
Eau-de-Vie, Genièvre, Ruin, Whiskey, Shrub, Peppermint et Vinaigre ....... do...........
V in, ........................................................................................... do ...........
D o '.............................................. .. ........................... parpipe,. ....
Beurre et Saindoux,.................................................................... par quart.......
Do. do. .................. .................................................... par barrils ou tin.,
Fromage,...................................................................... . . ........ par quintal.
Cire jaune et Suif, ........................................ .... d ...........
Bière et Cidre, ............................................... par quart.......
Pommes, Fruits et Noix, frais et séchés, Riz,.........................do ...........
Huile,.. ..................................................... ........
Poisson salé ou frais,..........................................do ...........

Do. séché,............................................................ ......... par quintal.
Jambons, Viande séchée, Sucre,........................................................ do. ..........
Tabac en feuilles.............................................o............

Do manufactur ,................................................................................
Biscuit et Crackers,....................................................................... .......
H uitre , ....................................................................................... ...... ...
Oignons, Graincs, ................................................................ .. par minet......
Son, Fournitures pou les vaisseaux ............................. par tonneau.........

a. d.
1 3
2 6
2 6
2 6
26
2 6

d.
2s
3
6
0
0
4
2
2
2
4
4

4'

3.

3
3
4
4
4
O
6

A ppendcee
de Sa Majesté soit ultérieurement connu à cet égard, au (U. 11.)
lieu des taux mentionnés dans les tarifs susdits, les soin-
mes suivantes soient payées au profit de Sa Majesté, .e
Héritiers et Successeurs, aux personne ou personnes qui
seront duement autorisées à percevoir les péages dans le
dit Havre de Windsor, conformément aux tarifs qui ac-
compagnent les présentes: ce dont tous les bien-aimés
sujets de Sa Majesté, et tous autres sont par le présent
tenus de prendre connaissance et de se guider en consé-
quence.

DoNNÉ sous mon Seing et le Sceau de mes Armes.
à Montréal, ce treizième jour de Mzi, dans
l'année de Notre Seigneur, mil huit cent qua-
rante-sept, et dans la dixième année du règne de
Sa Mljest4.

ELGIN ET KINCARDINE.
Par ordre,

D. DALY,
Secrétaire.

BUREAU rE L'INsPECTEUR-GÉNÉRAL,
Département des Douanes, 15. Mai, 1847.AVIS est par le présent donné, qu'il a plu à Son

Excellence le Gouverneur-Général en Conseil déela-
rer et ordonner qu'à dater de ce jour il sera prélevé et
perçu nu profit du HAVRE de WINDSOR, les diverses
sommes indiquées dans le tarif ci-joint, au lieu et place
de celles qui sont maintenant perçues.

Par ordre,
WM. CAYLEY,
Inspecteur-Général.

_-__r -
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T A R I F.-Continué.

QUANTITÉ
DESCRIPTION DES ARTICLES. - ou

POIDS.

2.-PRODUITS AGRICOLES.

Blé, Blé d'Inde, Orge, et Riz,..................................
Avoine et Patates, Fèves, Pois, Graines et végétaux de toutes sortes,.......
Coton crm et Laine,............................................................
F oin, ............................................ .............................................
Chanvre et Guenilles,.....................................................................
Moutons, Cochons, Veaux et Poulains,..................................................
Chevaux, Bêtes à Cornes, Anes,...........................................................
Graine de Lin, et toutes autres sortes de Graines en quarts,......................

- 3.-FER, Mmn<RAUX, PIEnRus DE MN, ETC.

Sel,................................................................... ........................
H ouille,......................................................................................
Gypse non moulu,...........................................................................

Do. moulu,...........................................................................
Gypse moulu et Ciment, çn quarts,......................................................
Potasse et Perlasse,..........................................................................
Bré, Goudron, Vernis, Thérébentine,........................................ . ....
Brique. Sable, Chaux, Glaise, Engrais,...................................... .....
Pierres à affiler, Pierres taillées, Minéraux de Fer, Meules de Moulin,,..........
Fer en Saumon et Fonte cassée, Fer battu,...... .. ......... . ................
Fer coulé en montant,.......................................................................

Do. en descendant, ...............................................................
Charbon de mine, Américain,..................................
Charbon de bois, Couperose, Manganèse,...............................................
Plomb en Saumon et en barres,.........................................................
Plomb manufacture, ........................................................................
Pierres brutes,.............................................
Bois de chauffige,..........................................
Ecorce à tanner,..........................................................................
Grès et Poteries;..........................................

4.-FouaRUiEs, PELLETERIEs, PEAUx, ETC.

]Peaux non tannées, provenant d'animaux sauvages et domestiques, .........
Fourrures,...............................................................................
Cuirs tannés et Peaux,....................................................................

5.-MEULES, ETC.

Par minot,...........
do. ............

Par tonneau,.........
, do. ...........

do. ............
Chaque,...............

* do. ...........
Par quart, ......

Par tonneau.
do. .....
do.
do.

Par quart, ......
do.

Par quart, ...........
Par tonneau,.........

do - .........

do. .........
do. ........
do. ............
do. ............
do. ............
do. ............
do. .............

Par corde,............
do. ....... ,....
do. ...........

Par tonneau,.........

Par quintal,.......
do. .........
do. ........

Appendice
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£ s. d.

0
0
o
0
0
0
0
0
0
0
0

0'
0'0
0
0

0

0

O
0

0o
0o
0o

Meubles et Bnggages,.............................................................. .... Par tonneau,..... 0
Charrettes, Wagons, Sleighs, Charrues, -Outils, Ustensiles d'Agriculture...... do. ... 0

.- Bois »E CONSTRUCTION, ETC.

Bois équarri 12 X 12 et au-dessus, en bateaux ou vaisseaux,.............s........
Do. do. do. en radeaux,.......................................
Do. au-dessous de 12 X 12 bois rond ou plat, enbateaux et vaisseaux,
Do. do. do do en radeaux,.......... ....

Petit bois rond de construction, flottes, traverses, en radeaux,..................
Do. do. do. en bateaux, .................

Planches, Madriers, Bois de lattage, et Bois de construction, scié, en radeaux,...
Douves a pipes et fonds, ................................... ...... .... ...........
Douves et fonds des les,............................ ....................
Fonds,....................................................
Bardeaux,.................................. ..............
B illots,......................................................... .............................
Pieux de cèdre,............ ................. .... ...........
Poteaux et Perches pour clôtures,................ ...............
Quarts vides,............. .................. ..............

7.-ARTICLES .NON ]NUMÉRÈS.

Snr: tous articles de marchandises non énumérés dans la'liste ci-dessus,.
Tinettes, Petits Quarts, Ballots etc.,...........................................
Passagers', adultes,......................... ..........

Do. çnfans,................................... .............

Par 1000 pieds cub.
do. do.

Par 1000 pieds lin.,
do. do.
do. do.
do. do.

Par 1000.pi. en m.,
Par mille,..........

do. ........
do. .......

do. ............
Chaque,. .......
Par corde,......

do: ...........
Chaque,..........

Par tonneau,.........
Chaque,.. ........

do.........
do...........

0 o0
0 og.
1 6
1 0
1 0
0 1
0 6
0 4

1 8
1 8
1 3
1 8
0 1
0 6.
0 4
1 3
l' 3
S8'
1 3
1 3
1 3
3 0
2 6

1 3
0 6
0 7
3 0

0 1,
0 3
0 3

1 6
1 6

O, 5 O.
050
0 3 9
0 3
0 2 6
0 2
0 1 3
o o 
0 2
0 1 A
0 0' -3'

'00 2'~0 2

O

.0 0 .
Expt. de doit

do.
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RUE sAINT NicoAS.

ÉTAT indiquait le montant total des Deniers Publics qui ont été dépensés pour les travaux du Canal Welland,
de la Baie de Burlington, et du lavr e Windsor, et le maontant de l'Estimation requise pour les
achever; indiquant aussi le montant des péages provenant d'iceux.

Transmis conformément à une Adresse de l'lonorable Assemblée Léqislative, du 17 Juin, 1847.

TRAVAUX. MoNTA1T DÉPENSE. PO 1IO MONTANT EN GROS

LES TRAVAUX.

Canal Welland:- £ s. d. £ s. d. £ . d. £ s. d.

Avant 'Union des Provinces,-
1 laut-Canada,......................... 277,644 8 10
Bs-Canada,........................... 25,000 0 0 1,107,170 17 11 157,274 4 3 111,981 1 9

Subséquennnent,- Non compris 'nîlocn. de 1831 1 1842,
Jusqu'au 15 Mai, 1847,........... 709,960 11 5 tion de£] C,360, et le inclusivement, etrret de 5,o000 stg. £89 590 10s. 10d.

Fonds privés pris par la Province,... 94,565 17 8 i laComp."C.M de 1843 1 1840,
inclusivement.

Canal de la Baie de Burlington

Avant l'Union, disons,............... 23,000 00,7 130 6 5 O,141 19 9 29,222 10 10Subséquennent........................ 47,130 6 5 1828 à 1846.

Hacre de TI ndsor

Depnis Jnioin,........... .......... .................. 24,574 18 10 3,566 18 9 583 8 7
1845 et 1846.

JOSEPI. CARY,
Député-.Insp.-G én.

BURAU DE L'INSPECTEUR-GTNÉRAL,

Montréal, Juillet* 1847.

1MPRIMÉ, PAR LOVEIL ET GIB SON,

Appendice
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PlEPONSE
A une Adresse-de 'Assemblée Législative à Son Excellence le Gouverneur Général, le'dix-set d rnois

adrnier, priant Son Excellence de vouloir bien faire mettre devant la Chambre, copies de toute la corres-

pondance échangée entre Son Excellence ou' les prédécesseurs de Son Excellence, etSamuel P Ji s

Ecuyer, Surintendant en Chef des Affaires des Sauvages, relativement aux Comptes du Département des

Sauvages ; aussi toute la correspondance échangée entre Son Excellence ou ses prédécesseurs, et les di-

vers, comptables qui ont été employés, à examiner les dits comptes, ensemble avec le Rapport Spé-

cial de la Commission de Kingston sur les dits Comptes. Comme aussi les divers Etats de Comptes et

Rapports des comptables ci-dessus mentionnés, qui ont été soumis à- Son Excellence ou ses prédécesseurs.

La dite correspondance commençant à l'époque où M. Jarvis a reçu ordre de transmettre ses comptés âû

Bureau du Secrétaire,Civil.

Par ordre,
D. DAL

Secrétair
Bureau du Secrétaire,

Montréal, 20 Juillet, 1847.

Copie.

Bureau des Sauvages,
Kingston, 24 Novembre, 1842..

Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre lettre du
23'de ce mois, au sujet du warrant des Sauvages, B. 112.

La convention faite avec M. Borland, que vous avez
demandée, a été dressée par M. John Gvynne, Procureur
de Toronto, et exécutée dans son bureau où elle est encore
déposée; mais je lui écrirai par la poste de ce jour de me
l'envoyer. ' M

Quant à la partie de votre lettre quime demande d'ex-
pliquer ce cue j'ai dit d]ans ma note du 17 du courant,
"qu'un prêt (imprest) de £4.00-avait été obtenu par war-
Tant en Mai, 1842," comme vous savez que le Gouverneur
Général n'a aucune connaissance d'avoir sanctionné l'é-
mission de prets de cette nature, sans qu'il soient distingués
-d'avec un warrant ordinaire, je ferai observer que je vois
par le livrodes warrans, <jue ce wvarrant était destiné à faire
des distributions à la tribu; mais c'est là évidemment une
er-eur, attendu qu'il a été obtenu expressément pour être
'dépensé pour les maisons données à l'entreprise.

M. Murdoch, alors Secrétaire en chef, savait que j'avais
été occupé pendant la plus grande partie de l'année 1841,
et antérieurement, à surveiller la construction do maisons
pour les différentes tribus de Sauvages, et 'je m'e'orçais
d'accélérer la mise en pratique d'un système qui, je le crois,
sera reconnu comme le meilleur et le pius sûr pour leur
faire perdre l'habitude d'errer de côté et d'autre, et les en-
guger à avoir les habitations fixes.

La convention faite avec M. Borland, pour laconistruc-
tion des maisons, et pour le paiement de laquelle le warrant.
ou comme je l'ai appelé le prêt Çimpresi) a été obtenu, fut
conclue verbalement, au mois d Octobre, 1841. M. Bor-
land s'est occupé durant l'hiver à acheter les bêtes de trait,
le bois de construction et les autres matériaux nécessaires,
afin de les transporter à Owen's Sound, aussitôt.que la na-
vigation serait.ouverte au printems. Ce moment venu, il
y achemina ses ouvriers, son bois et ses bétes de trait, etc.,
etc., et il vint lui-meétie à' Toronto, afin de conclure un ar-
rangement formel par écrit.

C'eit dans l'anticipation dlêtre appelé. àfaire des avan-
ces sur ce contrat que lo'warrant on quùestieo fut obtetu.I3e
ne apouvais' connaître le montatt prs somme quîil
faudrait payer tM. n a r qu'il omil'oâ-
vrae qu'i nrp.aatpre4ujaaermîqeleBbé

tes de trait, bois de construction et autres chosesqù lui reste-
raient entre les mails, et qui pourraient étres utiles aux Sau-
vages, à leur nouvel établissement,' seraient pris pr .ux et
qu'ils lui en paieraient la valeur.

Ce sont-là toutes les particularités que je puis me fpliô-
ler relativement à cette transaction.

J'ai l'honneur d'étre, etc.,

(Signé,) 'SAMUEL P. JARVIS.

R. W. RpwsoNq, écr.,
Secrétaire en chef.

Bureau dea Sauvages,
Kingston, 30 Novembre, 1842.

Monsieur,

J'ai l'honneur de vous transmettre, avec les présentes le
contrat original passé entre moi et M. ,Andrew Borlande
pour la construction de certains édifices à Owen's Sound,
pour le logement des Sauvages domiciliés en cet endroit.

J'ai, etc.

(Signé,) S. P. JARVIS.
S. en C. des A. S:

R. W. R AwsoN, écr.,
etc., etc., etc.

Bureau ds Sauûvages,.
Xingston, l' Ù cei e 2

Monsieur,

~J'ai lPhohneur d'accus'r'la rÔàöpiion devre 1 5
de.cd mois, par lau elle "vous me' deißinez' de &làer
pour l'information de Son Excellenc-,'si j ai obten - sanc-
tion de Son Excellence au contrat en vertu duquels dës
sommes ont dté dépéâsées pour la àonstréction de naison
[à PIsl a néitSülin,fet a Owen's' Souùd~ et)pour leaqtiéileu
les Vartïants Be13. '1ee121 ont été préparés

-En réponseeje dois dÔcla'rer qeje:.~
av eu d'are converaton ce
sujet qu une äeulè de nature.générale, Montrel aucom

Apredice
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Aediconiencement du mois de Juillet dernier. En cette oecasion,

v. ) je Gs part à Son Excellence de l'amélioration que je consi-
dérais s'étre opérée dans la condition des Snuvnges depuis
les quatre dernières années, et du systèmo que je suivais

.!0e Juillet, relativement à la construction de maiaans pour leur logement
à l'Isle Manîitoulin, et autres stations des Sauvages, à la pre-
miére desquelles j'étais alors sur le point de me rendre
pour rencontrer les Sauvages.

Je dirai en outre, que par le traité du 9 Août, 1836, fait
avec les Sauvnges par Sir Francis Bond Iend, Son Excel-
lence après les avoir d'abord invités à s'établir d'une ma-
nière parmanente à Manitoulin, s'engagea au nom du Gou-
vernement à leur faire construire des maisons convenalbles,

(Copie.) Í

(CBiureau des Snuvnges.
Kingston, 13 Juillet, 184.2.

Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre lettre du 11
du courant, par laquelle vous me transmettez les ordres de
Son Excellenne, qui me prescrivent de rcndre do suite aux
Comnissiires chargés de l'ienqute sur les aia ires des Sau-
vnges, un compte complet et dlinillé le toutes les transac-
iions monétaires auxquelles j'ai pris part -oficiellemedit, de-
i puis que j'ai été.nomnù Surintendant en chef.

et a teur donner les secours ncessnirets pour les ciiliser Je vous ai déjà déclaré verbalement et par écrit u'il
et de plus que le Gouvernement les protégerait toujours n'était pas en mnon pouvoir de donner aux Commissaires
contre les empiétations des blancs, létat détaillé qu'ils exigent. Je «'ai jamnis eu <le compta-

bI dlans filion bureau, et les, trnatosmoéar d<u
Afin de rilliser ce dessein, Son Excellence Sir George béliarteent, se sont a ites grande esrc o pair le coin-

Arthur, de l'avis du Conseil Exécutif, autorisa la fornmation de
d'uin nouvel étalligsemet à Manitoulir sur une plus graniel jnussariat, le receveur général, et le bureau (les terres dle li

échelle, et je fus chargé d'en favoriser le sucus prus gren e. En plus d'une occasion j'ai représenté au Gou.
mchelle, et jerushargt enon favoisr len suc parts les Ivernement les difficultés que me causnient le manque d'un
moyes qui seraient en mion pouvoir, n encourageant les comptable, et les inconvéniens qui résultnient de ce que
Sauvnges à se fixer dans cette isle, en leur construisant d trois nur
mains, et n leur fiournirsant les secours qui seraient 1 res départemens participent à (les eoncions qui
cesseaires pour les faire vivre jusqu'à ce.qu'ils eussent défri. !devraient être dut ressort exclusir dut département Sauvage

ohé es trreset fit ue réolte1niis jusqui'à ce jour tous muns efrrs pîour me(ttre'ce bureauehé des terres et fait une récolte. -sur u pied difflrent et plus efTectif ont été inutiles.

Depuis l'année 1837, environ 50 maisons, un ningasin, En cnnforift do la requête des Commissaires,j'ni fourni
une grange et un moulin à scie ont été construits pour I u-iil v' a trois moni une copie ntihlentiquie (le mon compte de
sage les Sauvnges, les oiciers le l'établissement et de n nque, et subséguemment j'ai expliqué ce compte aussi
artisans employés sur l'isle et je crois le Gouvernement bien queî je i pu. Il nest impossible de fournir des
lié par le traité du 9 Août, 1836, par lequel les Sauvages comptes tnillés de tous les dmoursés qui ont été faits
ont cédé àne vaste étendue dte bonnes terre, a fourni d nr moi depuis mn nomination ; mais je crois que l'on peutmaisons ceux qui vont s'étabhr d'une manière perma- prêsumer que les sommes obtenues de toms à autre, pour

etedans l'se. déboursés, ont été dépensées d'une manière convenable,

Quant aux niaisons il' s Sound, Sir George Arburaiad'autant plus qu'il n'a pas étd fait de représentations au
ouantiissiî parfaitesn t lés désirs Sles S irvges o ret égard u contraire par aucune personne à qui il était du de l'argent.

Je ferai observer que ces maisons ont été construites aux Je suis prêt à expliquer en tout temps, nutant que j'en,
frais <le la Trihu, et non à nième les deniers publics. Les suis capable, foue transaction qui se rattache à mon bureau,
arrangements furent faits par moi, à la deinando sperinle mis le seul coipte tue j'ai tenu est celui tes warrans
des Sauvages, avant que Son Excellence Sir Charles lBagot p r o <a. 'ae u uest ; ces warrans
arriva dasle py. préprés piîr Ira signature tit Gouverneur ; ces warrani

arivadans pays. noncent l'objet pdur lequel ils ont été préparés.

J'ai, etc., Los sommes avancées par lelecoveur-génêra'et leCom-

(Signé,) S. P. JARVIS. missdire des terres de la Couronne l'ont été sur des réqui-
S. en C. des A. S. sitiens approuvées, qui se trouveront dans ces bureaux.

. r., 1Si le Secrétaire de la commission avait reçu l'ordre <le
e., .aso, tc., m'indiqî uer les items au sujet desquels les Commissaires dé-
etc., etc., etc. irent tles e\xplications, je pourrais en plusieurs cas los leur

donner d'un1e manière satisfnisante, et je ne puis faire plus
.-qu'exprinwr l'intention de mien acquitter autant que j'en

serai capable.

Burenu dui Secrétaire en chef,
Kington, Il Juillet 184.3.

Monsieur,

Les commissaires chargés <le l'enqutête sur les afflaires
des Sauvages ayant fait rapport nu Gouverneur-Générni,
qu'ils n'ont pu, aprés une intervalle de cinq mois, obtenir
de vois une explication satisfaisante <e votre compte <le
banque offliciel, et qu'une lettre qu'ils ont reçue de vous le
28 Juin, n'indique aucune intention de votre pat le rendre
un pareil compte, j'ai reçu l'otdre le Son Excellence de
vous requérir de rendre de suite aux commisaires un compte
complet et détaillé de ces transactions et <le toutes autres
transactions monétaires auxquelles vous avez pris part offi-
ciellement, depuis que vous avez été nommé surintendant
en chef.

J'ai, etc.,

(Signé,) RAWSON W. 1ZAWSON,
Secrétaire en Chel.

9. P. Jlnvis, écr.
etc., etc., etc.

Mais il ml'est impossible <le fournir un compte détaillé do
toutes les transactions monétaires auxquelles j'ai pris part

liiellenmeni depuis mia nomination, car aucun compte
senblable n'a jamais été tenu dans mou bureau.

J'ai, etc.,

(Signé, S. P. JARVIS.

R. W. Rawson, Ecr.,
etc., etc., etc.

(Copie.)

A Son Excellence le Tris Honorable Sir C.-T. Metcalfe
Bari. G. C. B., Gouverneur Général de l'Amérique
Septentrionale Britannique, etc., etc., etc.

Qu'il plaise à Votre Exellènce,

Les Commissaires chargés de 'fre une dnquéleur les,
affaires dés Sauvages du Canada, ont eu occasioni'd'ns
leur rappórt général, defaí• allusion k ditiekentes iub

'r r
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SendcHe larités qui ont existé dans l'administration du Département
Sauvage dans le Haut-Canadt, mais ils ont jugé à. propos
de réserver pour un rappOrtspécial certains détnil», qu'ohi

ne doit pas autant repirocher au système, qu'à la conduito
do l'unficier chargé du Départowent, et que vos Commis.-
snires croient qu'il est de leur devoir de' signaler h Votre
Excellence..

Vos Commissaires regretient d'être obligés de déclarer
que leur enquête sur les aiTaires do-cette branchae du iDé-
prteneut Sauv'ge, et sur ce cas particulier d'irrégularlté,
a éprouvé de la pnrt-du Surintendant en chef, une opposi"
tion qui i b'eaucoup contribué à la difficulté et au désagré-
ment de P'enqîuéte, et en a retardé l'accomplissement.

Pou do temps après leur nomination, les Commissaires
reçurent de Son Excellence, le ci-devant Gouverneur-
Général, l'ordre ile fnire une enquête et un rapport sur la
plainte de Pantashi chef des Sotuvnges du Lac Rice. 'Le
résultat en a été soumis'à Votre Excellence dans un. rap-
port distinct, daté du S A vril 1843, avec des copies de la
correspondance. échangée entre vos 'Commissaires et le
Surinten'dant 'en chef sur ce sujet « et vos Comemissairon le
citent . comme une preuve 'des difficultés qu'ils ont en à
vaincr'pour connaitr•e la. vérité relativement- à certa'nes
transactions dont il était de'leur devoir de soulever le voile.

Cette corres'ondance, qui eut lieu durant la maladie du
regretté prédeemeur de Votre eellence, et la répugnan-
ce qu'a ténmigné d'abord M.'Jnrvis do fournir copie le son
livre de banque offmielle, et ensuite le donner dles explica-
tions sur les détails, aint-i quo Plinterprétation fausse doulnée
par Mi Jarvis aux procédés et à l'intention des Commis-
suires, non seulement dans une représentation fnk(e' au ci-
devant Gouverneur Général, mais encnre à d'autres per-
soînnes, ont engagd les Conmmnissares pendant trois mois, an
conimmnncementt de l'année dernière, à suspendre l'enquète
jusqu'à ce que lerótablisoment do la santé du ci-devant
Gouverncur Général ou la nomination du successeur de
Son Excellence, leur permit de larèprendre, avec la 'pro-
tection h laquelle ils croyaient avoir droit. Vos Commis-
saires rappellent ces cri constances afih d'xpliquer en partie
le rétrd qu'à éprouvé;la Jprésentation de leur r Lport. ln
nature et l'étendlue de l'enquête, la nécessité d'attendre les
rapports priodîiques du département du Conimissariat, et
los autres o':cutpations ofricieljes (l vos Commiswaires les
olnt empùch6 do présenter plutôt lotir rappori.

an deuxrappts dIstincts einotedu 1er Juillet et du
19 Septembre dernier, Votre xelec a été mise nit liait
des dillicultés qu'ont éprouvé vos Comnuissaircs à obtenir
de M. Jarvis des explications satisfaisantes, relativement à
ses comptes. Vos Commissaires savent qu'il n'a pas été
fait de réponse à la lettre à lui ndressée par le Secrétnire on
chef, en consequence du duinier rapport, pou, l reoqitérir
<le nouveau (le ionner los explications técessairea. Il est
par conséquent n'écessaire de -signale les irrégulritis qui
sont apparentes sur la face (les comptes, et qui feront voir
la nécessité de ces.explications.

Vos Commissnires prennent la liberté de rnvoyir à leur
rapport du 1er Juillet, pdur la description de la nature du
cumpte en question, et l'étendue des sommes dont le Su-
rintendant en chef a eu le contrôle illimité. Ils n'ont au-
jourd'hui à s'occuper que de transactions particuli6res.

td Lpremier cas d'irrégularité qui soit parvenu h la côn-
naissance.do vos Co.nmisires retivemnent ux péicnéns
faits à compt des rentis vir (annuijies a'è he uie
1s41, p ouJe joà üÔjprés la iir t ad S ldunharn lor
que le iuintendnt on dlief bbtil gd ti ttoces-||
seur de Va seiguiou.e'h)du Ms'd £0 n
,faveùr de chfs efWob>cii Tlifüçß,t1& ~èc~ t'

furent acauitt~ ets ärå

nues dûs Sauvages par M. Jarvis, lors do la visite qu'il fit Ap die
cette année là à Manitoulirn et il ne par-ait pn q:ue les
messieurs au noin <de qui ilsfurent retirês,:atent pris aucune
part & la transaction, ou eussent connaissance dlin'usage i
que l'on voulait faire de leurs nomsý Ils versèrentde suite
l'argent entre les mains de M. Jarvis, qui le dêposa dlans sa'
banque.

Vos Commissaires sont d'avis qu'il'nty avait pas raison
suffisante pour retirer ces deux sommes, attendit qu' inÔ
pouvait pas y avoir à cette saison de l'année, un besoil i-
mtédiat de-C800 pour une seule tribu ; et le ltvrdebar
que le M. Jiarvis ne fournit aucu'ne explication. quant à l'é-
poque ou la inanière en laquelle cette sommea ét. dépen

2. La procuration signée par le chef Wabatic; mention-
née plus haut est écrite dela main de M.Jarvis etporte la
date du 12 Août, 1841. Le-iémojour et de la même'ecri
turc, une autre procuration. signée du méqme chef, a été
dressée en faveur deM. Jarvis, mais ellei nété pobtdate 'du
25 Juin le l'année suivatnte, 1842. Un Warranple £400 a
ét6 acquitté par M4 Jàrvis, cn'%,ertu de cette' craiiotle
8 Juillet, 1842; mais le montaitt ne fut 'pas 1a)y, à y a
bnue, quoique 1I. Jarvis ait déelaré, en xplicatiorido
paicuens "à compte <l'nd c'ontrat pour la contrti'on do
maisons pour ces Siuvagué" inscrit àa cjlouineduIdébit de
son compte, que ces paiemenà ont été dfrayes au mo on
<le ce warrant.

3. Les 'warrants suivàns qui pa'raissat' avoir étéI ti«
rés pour de grosses sommes - pour l'usage, dela tribu 1
sans-objet défi ni, paraissent, avoir été obtenus les 14 et 16,
Mai, 1842.

1. £500, on faveur de M. le Suriutehdant ,Jones, pour le
compte dos Chippaottis de St.Clnir.

2. 400 do do d'M. le. Surintendatleating, Io' d
3. 250 do" do. de do do 'Clench, drhame.
. 400- [n faveur dCherW aide Sänben.

5. 400 dIo. d(u Cher' M[etic%ýaüb, (Ii.
6. 400 . do du Chef Yellhwlend dei Chippa..

ouais de:Hton et Sin oe.
7. 300 I do dut Chef Aissahe' do do.
S. 200 CI do du Chefdo'.hn S.udo .

9. 500 j ( I do du Chef Pautash, do"Sau.'LacdÉice.

Les cinq premières sommes sont cotées "' pour distri.
hution dans la tribu ;" les quatres dernîdres "our usag
de la tribt."

Toutes ces sommes ont été retirées sans aucune réqui-.
sition des chefs, et sont par conséquent irrégulières à cet
égard. Mais si elles étaient desfinées luetre distribuées à la
tribu (ce qui ne parnit paso:voir été le enslcar dans le cas
du warrant le £400 pour Wabatic, .M. Jarv'is a déclaré
dans une occasion sithséquente, quil était destiné à ore'l'é-
pensé sur des. édihces,et que le warrant avait'été retiré
erronóément ; et dans l'autre cas, à l'égard <lu wauirrant de
£400, en' favsur <le M. Keating' il ppraît quune partieo
considtrable en a été dbperisée poubiriiuudler des dettes e
acheter divers articles) cette destination était réprhenisible,
et personne:ne l'tc reprouvéo plus firtement que l Surin-
tendant ,n chef'lui-ne. L'argent-dodh uu. Sauvages
no leur'fait aucuu profit, mais au contraire les d n à
dissipation et à une prodigalité ex(ravaêéi

Les trois pretniers warrans ont,ét acqu (te parles S
rintendaris en faveur de è'u ils 'avbnt ' r i e'o
quatriène est le arroant iont il 'agit dasle raphe
preéédent núnero'-2. Le cinquie nst ,d! iet é d le
bureau des Sàuva'gIe sn être'é citid ',i

' lvl '18 3et i s attähin dedro åD n le 'oodù lnuête surí'le dade Paufash
apè qu vos~ Co h ieuaoåeauuont dieporcasr'
dl ôni b't'tôtî 'uài è -ohef de'htl î t fé deî reîld
wnarrarl s d sr hflird qd lM. Jurvid avun.' n

Î'f
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A ppendice veur. L'époque où cette lettre a été insérée survenue im-
(V. V.) médiatement après que l'irrégularité découverte dans le cas

de Pautash, a engagé vus Commissaires à faire quelques
20e Juillet, recherches à cet égard, et ils ont des preuves satisfaigantes

que cette lettre n'a jamais été écrite. Le commis du Dé-
partement Sauvage en ignerait l'existence jusqu'à ce qu'elle
lui eut été mcni'epar les Commissaires. Le mattre de poste
de la ville a\ qui cite n dû être adressée, aftirme ne l'avoir
jamais reçue. Le Sauvage n'est jamais venu et il assuie
n'avoir jamais reçu la lettre. Mais en supposant mme
qu'elle eut été écrite, son insertion dans le livre des lettres
de mémoire, d'une lettre écrite six mois auparaanit, afin
de pouvoir répondie à une enquête au sujet d'un warrant
irrégulier, semble mériter'd'être censurée. Dans un rapport
adressé par le Surintendant en chef à vos commissaires, en
Novembre, 1842, cet employé a déclaré, relativement à ce
warrant, que le Sauvage lui avait annoncé qu'il viendrait
et l'acquitterait aussitôt les chemins d'hiver. Comme le
Sauvage n'est venu qu'en Juin et a reçu par un agent, en
Mai de l'année précédente, une somme do £100, et divers
instrumens d'agriculture pour sa tribu, il est difficile de croire
qu'il connaissait l'existence de ce warrant. Mais même ces
circonstances n'ajoutent guères à l'irrégularité résultant de
ce qu'un warrant est demeuré dans le bureau des Sauvages
pendant treize mois sans être acquitté. Il fut finalement
acquitté à l'époque que nous avons mentioîîne, par le chef
lui-même, qui reçus partie do la somme, et lais3a le reste
entre les mains de M. Jarvie, pour être employé à faire des
constructions pour l'usage de sa tribu.

Le sixième warrant fut acquitté par M. Jarvis, en vertu
d'une procuration en blanc, signé par le chef Yellowhead,
et le montant en fut versé dans sa banque. L'inconvénient
de ce mode d'acquitter les warrants déjà signalés dans le
rapport général, et démontré par le fait que d ans une visite
récente du chef susdit à Kingston, il a nié devant les Com-
misaires se rappeler la procuration, ni avoir eu aucune
connaissance de l'emploi projeté ou efflectif de l'argent. M.
Jarvis en fut informé et fut requis de s'assurer comient la
signature fut obtenue, mais il ne l'a pas fait. Lu chef a dé-f
claré qu'il se rappelait avoir signé un papier, mais qu'on
lui avait dit que c'était un certificat constatant la bonne
construction de deux maisons qui venaient d'être terminées
dans son établissement.

Les septième et huitième warrants paraissent avoir été>
acquittés par les Sauvages eux-mêmes, mais avoir été. de'
auite payés à la banglte au compte de M. Jarvis.

Le demier warrant est celui qui a été obtenu dans le cas
de Fautasli, et fut acquitté pnrM. Jarviq, on vertu d'une
procuration, signée par le chef, ainsi que la correspondance
le fait voir, dans la conviction qu'elle se rapportait à un tout
autre objet. Il fut payé à la banque le 11 Juillet, et fut dé.-
pensé dans les mois d'Octobre et Novembre suivant.

Le surintendant n'a donné auèune explication sur la nia-
ière cn laquelle ont été dépensés les six derniers warrants,

mi cc n'est incidentelement, à l'égard des deux warrants
mentionnés ci-dessus.

4. M. Jarvis a reçu pour le compte des Sauvages Oneida
de la Rivière Thanies deux sommes d'argent se montant à
£3755 qu'ils avaient apportées avec eux des Etats.Uni et
confiées à sa garde, afin de payer le prix des terres qu'ils
achèteraient en Canada pour s'y établir. Il reçut en Sep-
tembre, 1841, £1,505, pour lesquels les Sauvages voulaient
un reçu, mais il refusa le le donner, pour le motif que la
banque ne lui donnait pas de reçu pour cet argent. La
somme par lui paye à la banque n'a été que de £1,178
:14., ou £326 5s (le moins que le montait ci-dessus. M.
Jarvis déclare qu'il n'a tenu aucun compte de la dépense
de l'argent à lui ainsi confiée ; et si, conme vos commis-
saires ont raison de le croire, il est dû une balance à ces
Sauvages, elle ne se trouvait pas à là banque att crédit du
compte officiel le 31 Décembre, 1842. Vos commissaires
reférent aux deux lettres sur ce sujet, annexées à leur rap-
port, Nos. 1 et 2.

5. Le surintendant en chef a et lhabitude de:recevoir la
paie de tous les officiers et artisans de l'établissement de
Manitoulîn, à lexception de celle du surintendant, et de la
leur remettre ou à d'autres personnes, suivant le désir des
intéressées. La paie se retire tous les deux mois. Depuis

Octobre 1839, le surintendant à fourni des provisions, etc., à Ap
certains membres de l'établissement, à même les approvision.
nements restons après la consommation annuelle, et il à
communiqué avec chaque état de paie (pay-lisi) un état du 20e
montant à déduire sur le salaire de chaque personne. Ces
sommes auraient du être déduites des états de paie (pay-
lisi), ou remboursées au commissariat, et portées au crédit
du département, mais M. Jarvis a reçu en entier le montant
des états de paie, et l'a versé dans sa banque. La somnme
ainsi reçue s'est montée en Novembre 1842, à £459. M.
Jarvis devrait être requis de la rembourser. Vos commis
saires ont appris que la balance due aux artisons, restant
entre les mains de M. Jarvis à la fin de 1842, était d'au-
moins £600, tandis que la balance totale de son livre de
compte à cette date n'était que de £441, pour faire face à
cette demande et à l'autre.

6. £1300 d'intérêt ont été dépensés, sans égard au droit
qu'avaient les difi'érentes tribus de les recevoir; sans aucune
autorisation des tribus ou du Gouverneur Général ; et sans
avoir tenu mémoire de la manière on laquelle. ils ont été
dépensés.

7. Dans le compte de banque de M. Jarvis, il y a des
items qui sont portés à la colonne du crédit pour lesquels il
a reçu des warrants distincts qui n'ont pas été payés à la
banque. Ces sommes forment une nouvelle charge à ajou-
ter à sa balance de banque.

Ces exposés suffisent pour faire voir la nécessité d'exiger
du Surintendant en chef une explication de ses comptes et
de mettre au jour l'irrégularité de ses actes.

Vos Commissaires doivent de plus faire rapport que l'ex-
cédant des dépenses du département, au-delà de l'octroi,
pendant les deux dernières années, est dû en grande partie
aux actes irréguliers et non sanctionnés. du Surintendant
en chef.

1. En Décembre 1841,il fut ddfendu à M. Jarvis de dé-
livrer des présents à une bande de Sauvages de la frontière
de St. Clair, se montant, suivant son dvaluation à 1200,
avant qu'il se. fut assuré et eût fait rapport du droit qu'ils
avaient à les recevoir. Il n'a jamais fait ce rapport, bien
(lue subséquemment il en ait été requis à trois ou quatre re-
prises i mais il a fait la distribution en 1842, après avoir ob-
tenu permission de se pnsser de la signature du Gouverneuir
Général à toutes les requisitions tendaut à obtenir des pré-
sents, à la suite d'une représentation incorrecte des faits ;
et de p'us des distributions furent faites à ces Sau-
vages la nêmo année, au nombre de 422 pour 1839 ;
et 1501 pour 1840, quoique le nombre total présent en
18-1.2 ne fut que de 74,1. Le Surintendant en chef parait
avoir été disposé à encourager, plutôt qu'à restreindre l'ex-
tension des présents aux Sauvages venant des Etats-.Unis.

2. £1200 furent dépensés à construire des maisons à
Manitoulin, en 184:1, sans la sanction ou connaissance
préalablc du Gouverneur Général.

3, Les règlements necoedent une éertaine somme pour
présents extraordinaires savoir: £9 pour 100 hommes.
Dans les évaluations de deux années consécutives, M.
3arvis a excédé ce montant de cent pour cent. - La corres-
pondance en justification de cette conduite est très peu sa-
tisfaisante'

4. M. Jarvis a renouvelë les répréhensibles distributions
de bracelets et de pendants d'oreilles-brinborions qui ne
sont propres qu'à favoriser la vanité et les prédilections
nationales (les Sauvages-dont la distribution a t6é expres-
sément arrêtée il y a quelques années, et qe par consé-
quent il n'é tait pas autorisé à faire revivre. Pour sa justi-
fication, il a fait rapport qu'il y avait une^quaintite de ces
objets en magasin à Toronto, et qu'il avait 'été fait (le ces
distributions récetnment. Il appert que laseule distribution
de cette natute (lui ait ou lieu depuis 1834, fut faite en vertu
d'un ordre spécial du Liedten'ant Gouverneur; et le preinier
motif est coniedit par le fait qu'en 1842, il a demandé
d'Angleterre un nouvel apprévisomneient de ces artiéles'
dans' son ývaluatie1n pour cette éné. ~

51. La dépense rion autoriseeet impropre. faite poiW les
Sauvages de Manitoulin a été signalée aillers..
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nd&e Vos comrmissafrs doivent signaler les fil etšn'miïèmens à'ux:-6rdres de la part, du S rintendani nhef,I
sont constatés paï la -orrespri-d* ce'de' ou-enü des Sé-
taires. En 4840-h M. Jnrvis reçut l'idt, de caninelir
des r dr p0r rççouvier de P'a'êïdtf üne
persennè qti avait été émiplo'o.e pdur conïtruWir da In-
sàùi jilr lés Sauvègés.' Il'ñ el a ée l-e T'di't't l'aigènt
n'alise été r-écouvré. Lorsque vo 'conis pidres ont vou
s'iMfoi-nr su ce sujét ou Surteh'daht èn chef, ilisfureï,t
rênvôyés pour les ren'signemé'ns ln 'aite' b'ulda'u. -Un
autre cas a été signale en ptùilit des"Sitùvages'dé St.
Clair. La correspondance relative à son compte de banque
est un troisidme exemple, mais il y en a bien -d'autres.
Cinq lettres à lui adress s6P _ar 'völ côndsis,sont de-
nieurées éans'réponse. Il appert égaleïnent qu' ilfs érçuve
dans les rapporté taits à vos commissaires par cette branche
du départeinent, då ine:ra9titudes et des omidsi6ns, pourla
coirction dèsjuellës vos cornmrpissaires ont sôuvent été obli-
gî il'avoir recou 'u"Comnissariat. Les erreurs p us imi
portantes o ns ai l'évaluation des tóiedes Sauva-
ges, cinienues'dans le ripport suppliémentalre du Slrinfn,
dànt en cher, et sur lesquelles il a basé la reçomi'ndaióion
(dite par lui pour labolitión des présens, oWié'. ignardes
ad1leurs. ndsrêesonét gnIè

En conclusion, vos commissaires doivent déclarer, qu'en
conséquence (le la position que le Surintetidant %aï chef a
prise vis..-visd'eux, avant qu'ils fussent sullaminnt'aù fàit
des difFérentes brnnches de l'enqlile potir proûter de se
avis, ils furent obligés de ne pas l'inviter å une -teròoga-
toire persarinelle. Ils ont cependnnt eul'avnntagé de ses
vues, dans le rapport- upplémentaire qu'ils ont reçu 'de lui,
en réponse aux questions à lui adressées, et'jui se trouve-
ront dans l'appendice annexé à ce rapport.

Le tout respectueusement soumis.

(Signé,) RAWSON W. RAWSÔN.
JORN DAVIDSN0i.
WILLIAM HEPBURNE.

Kingston, 22 Janvier, 1841.

No. 1.

Monsieur,

Maison de la mission de Muncey,
28 Février, 1843.

: fonsieur,

Les principaux chefs s Smvags Onéid -s, établis sur
la rivière thaàhes, se sont adress s à moi, comme letie ami
et pasteur, pour écrire au% ommissaires Par votre inter-
m édiaire, au sujet de" iurs affirires de terres ed'argent.

Ils déclarent 4ituen Juin, 1840, ils déposéèrent d lri hai
que du Haut-'nada lsomme de 'rieur nille piastrei des.
tinées à aceltter-les terrés sur lesqitlles il rèsidehitm'ilt-
nant. Que ïübséqiiemment au mois de Seyterbid, 'lI la-
cèrerit entre les mains du Sùi n'tehdariteh chef dës atffaire
des'Sauvages à Kingston, la i6nine de six: iniWe vingi
piast'reg destinée au méme objet, rornt une sorane totale
de'$15,020."

Jva, etc.

(Signé,) PETER10NES
Missionnaire des Sauvages.

R. W. R AwsoN Ecr.,
Secrétaire en chef,

etc., etc., etc.,
Kingat'on. ' ,*'' 'r

P. S.-Le 6 du mois dernier, j'ai tranèmisà votre a'drea-
se, par la poste, mes réponnés aux questionsonoi'entö éés
par les commissaires, etj'espère que vous les avez reçues.

(Signé,) P. J.

No. 2

Département Sauvage
Delaware sur la Thames, 25 Avril, 1841

J'ai l'honneur d'accuser là réception de votre letire du 17
du courant, et'déclure pour l'information des commisairesm
que j'ita présent à I'époqe''mentionnée par lesl cefs
Onéidas, et que j'ai été ttnoin de la remise dieIarent en

? ' . ,

Leè chéfs sè três iiidtis de savoir quelle quanit
terre- &d6Jà d été' ciolièïéi Ii2dr eux a le Surintèndnt s
chef, et le montant de l'argent qu i-este disjoiiiblî. '

1ls désirent également savoir dn qeeaqi r
t SdAç s6Js.Ob å ilI~ eh son pronre n

y au nom idese oef, et si la banque accordî des it t
sur cette aomme.

Les chiefs arep e plus ,comencemeqt d Çet
hîive'r, ils ont pn'éNM. Clench e~érire à.1M. Jaris ,ce su-
jet; ce qu'il a fît; inar il pa ercore rei -de
réponse.

Lès clif prient donc' trêb es netuai iié -
miseaires d'avoir aboat de' tcõ ioh éat
et de-leurs terrés, 'et de lea iñíö f'fo*' a t 't
pourra.

Ils sont très désireux (le connaître l'état dedeura'a à
et ils ont même parlé, de descendre à Kingston aussiîot Yé
les bateaux à vapeur commenceront à 'naviguer, afini de
s'enquérir de ces matièrs'. S'ils pouvaieni'obtenir les ren-
seignemens qu'ils désirent sans faire la:dépense d'en*voyer
une députîtionrà Kiligstôn, je croiäuê cela vaudrait mieux.

C'est avec 'plaisir que je vous annonce qué lés,'Séuv ii
Onéidas ont ddjà rait des nméliorataons nsidérablessur
leurs terres, et promettent de devenir un peuple industrieux
et prospère, et méritent toute espèce d'encouragement dans
leur nouvelle patrie.,
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Apendice Bureau du Secrétaire Civil,
(y. V.) Kingston, 5 Mars, 1844.

Monsieur,moe Juillet.
J'ai reçu l'ordre du Gouverneur Général de vous trans-

mettre la copie ci-jointe d'un rapport spécial' de la commis-
sion des Sauvages sur la manière en laquelle

12 Janvier, vous vous acqtuittez des fonctions de votre char-
' ge ; et de vous demander une explication sur les

irrégularités variées et graves que l'es membres de la con-
mission ont cru de leur devoir de signaler.

Son Excellence exigera de vous un compte exaet et sa-
tisfactoire de chacune des transactiots (lui ont attiré l'ani-
madversion des Commissaires, et.vous voudrez bien répon-
dre aux différentes lettres qu'ils vous ont adressées, et aux-
quelle Son Excellence est surprise de l'apprendre, vous
n'avez fait aucune attention. La commission ayant termi-
ié des travaux, ces réponses peuvent maintenant m'être
adressées.-

J'ai, etc.,

(Signé,)

S. P. JAnvIs, Ecr.,
etc., etc., etc.

(Copie.)-

J. M. HIGGINSON,

Bureau des Sauvages,
Kingston, 20 Avril,- 1844.

Monsieur,

J'ai l'honneur de vous adresser ci-incluse, pour être exa-
minée par Son Excellence le Gouverneur Général, mn
réponse au rapport spécial des Commissaires, qui ont siégé
récemment sur les affaires des Sauvages.

J'ai, etc.,

(Signld,) SAMUEL P. JARVIS.

J. M. HIGGINSoN, Ecr.,
Secrétaire Civil,

etc., -etc.

(Copie.).

.lureau des Saluvages,.
Kingston, 20 Avril, 1844.

A Son Excellence le Très Honorable Charles Théophilus
Metcalfe, Bart. G. C. B., Gouverneur Général (le
l'Amérique du Nord Britannique, etc.,,etc., etc.

Qu'il plaise à' Votre Excellence,

Je crains de m'exposer à être- accusé de'ne pas ngiravec
le calme convenable, en répondant au rapport des Com-
missaires qui ont siégé récemment sur les afflaires des Sau-
vages, qui a été présenté à Votre Excellence un jour ou
deux avant le départ de cette Province du Commissaire en
chef M. Rawson, dans lequel, outre une première accusa-
tion faite contre'roi àý Votre Excellence lorsqu'elle a pris
possession de ce Gouvernement, je suis accusé d'un mtin.
que d'intégrité, qui, s'il pouvait m'être justement attribué,
me ferait déclarer imprbpre à remplir aucun peste de con.
fiance, et c'est un sujet d'extrême regret pour moi' que je
sois obligé de répondre â ce rapport spécial en l'absence dle
M. Rawson. Cependanit je me complais dans l'a c'onviL-
tion où je suis que Votre Excellence m'excusera, si mes:
sentiments, affectés à un dégré peu ordinaire par cette ter-
minaison d'une enquêté longue et fatiguante sur les affaires
des Sauvages,se trahissent par quelqu'expression qui pourrait
attaquer sans juste cause les motifs ou les intentions de

quelqu'un des Commissaires. Ça été mon désir constant Appe
depuis que j'ai été chargé de la surintendance du Départe-
ment Sauvage, de le conduire à la satisfaction du Gouver-
nement, et un veillant fidèlement aux intérêts du peuple
commis à mes soins. Je io suis toujours efflorcé d'avan.
cor leur e.vilieafin ef d'améliorer,leur condition, et en
face d'obstacles presqu'insurmontables de protéger leurs
biens de la spoliation et du pillage dont ils avaient été les
victimes. Par là môme, je sais que j'ai soulevé contre moi
les efforts infatigables des personnes intéressées aà la conti-
nuation de l'ancien système.

Jusqu'ici Pai eu d'autant moins de difficulté à répondre
aux accusations portées contre -moi qu'elles provenaient de
personnes intéressées ; et quoi que j'aie trop de raisons de
croire que certains membres de la commission ne sont pas
à lPabri d'accusations de ce genre, je ne m'attendais pas
que dans un rapport public adressé à Votre Excellence, ils
auraient pu apposer leurs noms à un document qui m'accuse
(les motifs les plus coupables -dans l'introduction d'un sys-
tème dans le Département dont le seul but est (le proniou-
voir les intérêts (les Sauvages, et absolument nécessaire
pour atteindre ce but dans l'absence d'un système plus effi-
cace.

Antérieurement à ma nomination, le département avait
été pendant quelque tems confié à M. Hepburri, l'un des
commissaires: la difficulté de le bien conduira lui était par-
taitement connue. Il m'a été.transféré dans un tel état de-
confusion que je n'ai pu me mettre au fait.des devoirs-qu'il
comporte que longlems après, où que j'ai pu obtenir des
renseignements précis sur la condition des Sauvages. Pen-
dant plusieurs annes il n'avait été tenu aucun livre, à
l'exception d'un livre des lettres imparfait, et un mémoran-
dum des avances faites au compte des warrants. Il n'avait
jamais été pourvu au salaire d'un ènmmis cliargé de tenir
les comptes du département. Toutes les affaires d'ar-
gent passaient par les mains. d'autres officiers. Ce n'est
qu'après des supplications répétées que j'ai réussi à obtenir-
l'assistance d'un commis pour m'acquitter des affaires qui
augmentaient et mettre en ouvre un systènle quelconque
pour la direction dos affaires des Sauvages e! l'amélioration
(le leur condition. Quelles que soient les dèfectuosités4qui
existent, et elles sont nombreuses, dans le système suivant
lequel le département est conduit, elles doivent être attri-
buées à l'absence d'un établissement efficace, et non à moi
qui me suis constamment efforcé de signaler au Gouverne-
nient les nombreuses défectuobités qui existent dans le sys-
tème actuel..

Dans leur rapport, les commissaires se plaignent que je
leur ai fait dès le commencement une opposition qi a aug-
menté les difficultés qu'ils ont rencontrées dans leur en-
quête. Je serais en peine de dire comment j'ai'témnigné
cette opposition ; car loin d'avoir eu la moindre intention
d'embarrasser les commissaires diins léur enquête, je leur
ai transmis volontairement tous les livres ouvertý dans le dé-
partement, afmi de les mettre pleinement en possession de
la manière en laquelle les affaires étaient conduites. Je
leur ai signalé toutes les difficultés que j'avais à vaincre, et
les maux (lu système actuel, espérant les mettre à méihe
d'en imaginer un meilleur., Mon désir était d'appeler- leur
attention à chaque cas particulier propre à favoriser l'objet
de la commission. Je leur ai soumis par écrit un exposé
de mes propres vues, et jpai appelé leur attention aux efforts
que j'avais' raits pour obtenir une amélioration du système
je ne désirais leur rien cacher. - Ju considérais la nomina-
tion d'une commission comme le moyen de parvenirau.but
pour lequel je travaillais depuis l'ongtems, savòir, 'de plaòer
le département sur un pied qui assurat d'une manière pet
manente les intérèts des Tribus Sauvages - mais je in''"
perçus bientôt que tout renseignement venit'de ma pait
et tout offre de secours était vu de-mauvais ,il, et que, oqu'
que j'eusse droit, à ce que je penseis, â un péu dâ coùrtôisieèt
de confinace de l'a pért des commilsairescom"ne' chedt dé-."
partemnent il existait ún. esprit d'luôstilit. eonlie moi:pr
sonnellement ;: quë les rejseigeieii 'ne qe j"' fed
faisaisun- devoir de fournir'vlönteirêàiënt a comi
saires devénaient un iidstrunet d'edüstionföo Winoi
que.l'on témoignait le désir d1 àttribter les vicesds'dit létiíî

.11
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h ui manque de capacité et d'intégrité de ma part ; et fina-
lement qu'au lieu de s'adresser à moi en premier lieu, comfe
chef du département, pour des renseignements, les commis-
saires ont commencé leur correspondance avec, II par
me demander dans des termes sur lesqpels je ne pouvais
Imemépréndre, de me jinstiller d'accusations non fondées,
appuyées sur le (lire de lnes propres subordonnés, et de per-
sonnes qui m'étaient persorinellement hostiles.

Lorsqtio la commission fut promulguée, 'j'étsis absent
pour le service sur le lac Huron. Avant mon retour et avant
que j'eusse vu M. Ràavson, j'appris de source indubitable
que l'on avai secrétement forrié le plan, et que Pon avait
pris des mesures pour réaliser un chîangement d'emplois, nu
moyen de ma résignition, en faveuj de M. Hepburne, l'un
des commissiires qui, avait l'emploi de grefièr de la cour de
chancellerie. Cette conmunication me fut faite par mon
commis, et sa lettre dont copie est transmise avec les pré.
sentes peut servir à faiie connaître ,à Votre Excellence l'es-
prit suivant legpiel les commissaires ont fait leurs premières
démarches. Si j'étais convenu de cet arrangement, l'inten-
tion des parties intéressées ainsi que je l'ni appris par la
voix publique, était que le Département Sauvage fut an-
nexé au bureau du Secrétaire en chef, et que par ce noyen
on pourvut à la réduction de la subvention consacrée à ce
bureau, que la Chambre d'Asseinblée, suivant les rapports
qui circulaient alors avait l'intention de réduire considéra-
blement, sinon .de l'abolir lout-à-fait. Je refusai d'entrer
dans aucune correspondance ou communication pour favo.
riser Il'objeten'qiestion ou de me preter à aucun change-

ient d'appointemens projetés, sans la connaissance du
chef du Gouvernement.

Depuisi lors j'ai en raison de croire que ma conduite en
cette circonstanîce avait ofiTensé grièvement certaines per-
sonnes, vû que peu,de tems après, de pluieurs côtés nie
sont venu des menaces, de la part de M. Hepburn, queje
regretterais bientôt d'avoir frustré fe projeL mis en avant.

Malgré' ce début de la commission, je crus qu'il était de-
mon devoir de mettre les commissai-es en possession le
tous mes livres, en la manière que j'ai déjà mentionnée, per.
shndê qu'aiucune appréhension des conséquences qui pou-
raient en résulter pour moi personnellement, ne pouvait me
justifier ule:ne pas fournir des renseignemens propres à fa-
voriser l'objet de la commission.

Relativement'à la première accusation répétée dans- le
rapport special à l'égard.du warrant de £500 au chef Pau-
tash, je n'Ili rien de plus à offrir que ce que j'ai déjà dit
ddns la réponse que j'ai eu l'honneur de faire à Votre Ex-
cellence, au rapport antérieurement présenté à Votre Excel-
lence, relativement à ce sujet.

Le rapport m'accuse ensuite d'avoir été la cause du délai
survenu dans la présentation du rapport (le la commission à
une époque moins avancée, par'une prétendue rêptîgnnnree
à produire ce qui s'appelle mon compte de banque ofi-
ciel. Immédiatenent après que' mon cormpte de hanqsue
eut été demandé par les commissaires, je leur répondis qlue
j'avais écrit à la banlue du Haut-Cannd, à Toronio, pour
le faire dresser ; et je le transmis à la coniiiinssion peu de
tensaprès qu'il m'eut été fourni. Subséquemment, étant
appelé à expliquer ce compte, J'adressai une lettre au Se.
crétaire en dchef, on date du 2S Mars, 1843, contenant une
expication de l'objet pour lequelý il avait été ouvert'; pour
les raisons exposées dans cette lettre, il est vrai qu'il y a eu
ni. pieu de retard dans lenvoi, de l'explication demandée,
attendu lue j'ai été obligé de référer a mes reçusparticu-
liers à Toronto et ailleurs, pour les' inseignemens'néces-
maires. -,J'ai transmis -le compte anneiéàla leifro ldu 28
Mars, aussitôt que j'ai pu le compléter, sans mutiquer,
l'accomplissement de aies autres devoirs officiels mais je
n'aijjamais témoigné la aioindre répughaie t ra mîetpmle
ce cipt'e. Au ontraire, je ris'ousin 3/'èqliûüÑ er-
ftldidefa M.~ inäñ'r de la thänièä la 'j conöfe

laquelle la manière ordinaire de retirer de l'argent était toutjA1
à-fait inuhl1aante ique j'vis établi l cédit à la bahu
pour cet objet, entièrement à mon propre risequeque ce<
système avait'été suivi avec avantage pour les Savageiet 2
fa d'niaissaneé de"gouverneurs pirécéteas.f 1expliqua
lement à M. Radson que bien je désirassé e mett' des
session da tous les renseignemens que je pouvai foùíir, re-
lativement à ce compte pour Ilinformationi dfe commisson
ce compte ii'était pas olliciel, niais iue je l'av'ais'établi pur
mon crédit personnel, pour la'nécessité ilu cas. Je iesuis
efforcé (et je crus qué j'vais riesii) d'expliqtter,àM. Rà'-
son de la manière la plus complète, que tous les contrats
pour constructions, ouîils, etc., qui avaient été considérés
comme nécessaires pour le bien'etre des Sauvages, avaiént
été consentis par moi, et que j'y étais devenupersoiëll-
ment responsable ; que des avances avaient été nécessaires
à plusieurs reprises; que pour en retirer l'argent pour
laire face à ces dépenses, les contrais cbtractés par
moi, et les réquisitions signés par le Gouverneur. ivaient
été produites onime pièces à l'appui di'bùrea' du Coid-
iissariat ; et comme aucune somme d'argent ne pouvait

être retirée sans ces piéces à l'appui, *et, que j'étais moi-
même personnellement responsable envers les entrepreneufs,
la garantie pour le bon emploi des deniers ee trouvait,en I'ab.
sence de plainte, entre leIs mains des persohnes qui y avaient
droit ; lesquelles si elles n'étaient pas payées par mió, sa-
vaient bien qu'indépendanment du recours par moyen;de
plainte au chef du Gouvernement, elles avaient contre noi
un recours légal. lie S'Janvier, les. commissaires m'a-
vaient promis qu'i!s ii'appelleinient devant eux polir ê,tre
interrogé. C'était là justement ce que j'espérais, et ce que
je croyais avoir le droit d'espérer ; alors, néanmoins, je
découvris que les commissaires ne paraisaient pas ayoir
l'intention de me fournir cette occasion de leur donner le.
explications qu'ils pouvaieni désirer pour l'objet de la' com-
mission, et lorsque je vis, malgré les ekplications que je
donnai -plusieurs fuis à M. Rawson, que'les commisaireës
encore inécontens, nio demandaient do nouvellès ex-
plications, non pas tant comme renseigémêne, lue
çomm,îe justification d'une' conduite impropre et coupable
qu'ils m'attribuaient. *. Ne pensant pas qu'ils étaieht
chargés de s'enquérir de l'intégrité de ma cn'dulit,
je me crus en droit de m'abstenir de touteaut:'om-
munication avec les commissaires 'ur ce polint, jus-
cju'à de que je fusse appelé à répondre aux plaintes qui
seraient portées cintre moi pour mal appropriation de.fonds
qui m'était imputéé. Quant à fournir aux comissiire
les moyens de comprendre la manière en lajiuellefl delpar.
tement utait conduit, je leur ai donné lesreniaciÉ;nemens.les
plus complets, et j'ai toujours désiré donner des explications
sur tous les sujets qui pouvaieit seJrattacher à lobjet de la
commission ; mais j'ai du penserqiie lès Commîissaires, sss
aucune raison n'i îuputéient des actes qui, s'ils étaient vratis,
aur:enit dit étre constatés au moyen de plaintes por.téed
contre moi.

Relativement à, la (dtitpse interprétitinn que j'aurais don-
née à Son Excellence, féu Sir Charles Bagot, du but et des
intentions des conmmiIssaires, dont je suis anocusé,je ne
contenterai de dire,.que toutes -mes communications ave,
Son Excellênce oit eu lieu relaitivemen't à des'açcusations
portées contre moi par la ' communiluation et à'rnoifrans-
mises par Son Excelence pour des expliqations; quele
accusations ,auss bien que les preuves qui s'y rapportehît et
mon explication ont été soumises en tièr à Son EdcéW
lenice, qui a en les mémesfeiliîés que.j aeuesmoi même
pour lormierson opiln surles motifsqui.lles ôeti insßiré'eb,
Loin.d'avoir dans cetto occasiòn'oùi en d'ire'stéma dfn'te
cette fausse ite ré'rêtation des ti oàntin',iées èaIîüss>ie
que l'on m'itribué je me suis on seulement se n dle'
fairé,:maisrnie dj'i eu péins u re'encÔrýer r e

v
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.pendice crainte que les rumeurs qui circulaient dans le public,

(V.V.) relativement aux intentions et aux actes de la commis-
sien n'etissent jeté dans nos relations privées une frai-

2oo Juillet, deur qu'il croyait remarquer dans ma conduite envers
lui. Pour décider jusqu'à quel point j'étais fondé à entre-
tenir les impressions dont se plaignent les commissaires, je
prends la liberté de référer Votre Excellence à la innière
et à la nature de la correspondance sur les accusations à
moi renvoyées pour explication par Son Excellence feu
Sir Charles Bagot. Mais j'apprends pour la premiére fois
que les commissaires, pour les raisons qu'ils ont exposées,
se sont trouvés obligés de suspendre leurs recherches à
cause du manque prétendu de la protection à laquelle ils
croyaient avoir droit.

La première accusation d'irrégularité mentionnée dans le
rapport, se rapporte à deux warrants acquittés en partie, et à
des procurations signées les 9 et 12 Août, 1841 ; si je coin-
prends bien le rapport, cette accusation comporte l'imputa-
tien d'avoir obtenu mal à propos la signature du feu Lord
Sydenham h ces warrants ; et 'patur avoir retiré de l'argent
en vertu de procurations, données à des personnes qui n'é-
talent pas intéressées dans la transaction ; et pour avoir
reçu Pargent, sans raison suflisante pour retirer ces deux
sommes.

Je suis d'autant plus surpris de cette accusation, que j'ai
expliqué longuement aux commissaires la manière en la-
quelle ces warrants ont été obtenus, leur objet et leur
emploi.

sance des Sauvages intéressés. Le rapport appuie beaú- pîrd
coup sur le fait que deux procurations dans Plafflaire di
Wabatie, ont été dressé-s, ainsi qe le dit le rapport par ;
moi "le même jour, avec la mémeplume, etsigné par le
4 même Chef, mais dont l'une prétend-on, fut postdaté du,
" 25 Juin suivant." Il est inutile que je m'informé par
quels moyens et dans quel but les conmissaires ont obtenir
ces renseignemens, mais ile sohà susceptibles d'explication"
ainsi que les commissaires le savent parfaitement bien,
sans qu'il existe aucun fondemetit à l'imputation élevée
contre nioi, par suite de cette circonstance. J'ai déjà ex-
po,ô que pour la commodité des Sauvages et pour don-
ner quittance au Commissariat, j'avaislhabitude de prendre
des procurations en ,blanc. La déponse prévue par Wabaii
pour ses constructions et améliorations était la nième que
celle de Metiewaub ; qu'il était done bien possible que les
deux procurations eussent été dressées le même jour aveç
la même plume, qu'il soit également vrai, que l'une fut
subséquemment exécutée et transmise en date du 25 Juin ;
mais les commissaires savent et ils n'auraient pas dl o-
blier, qu'avant do donner quittance du Commissariat, la
procuration a dû être donnée en présence de deux témoins,
dont ils auraient pu trouver convenable d'obtenir le témoi-
gnage, s'il ne trouvaient pas le mienauisant, avant de por.
ter la grave accusation d'inconduite et d'intention sinistre
qu'ils m'ont imputées. Les comnissdires se trompent
dans l'inférence qu'ils tirent de la circonstance que Pargent
retiré en vertu du dernier de ces warrants n'a pas été payé
à la banque ; ils sont également dans l'erreur en alléguant
qu'il appert par mon compte de banque que l'ouvrage pour
lequel j'ai dêclard qîue ce wvarrant avait été udonné. avait

Lors de ma visite officielle à l'Isle Manitoulin, en l'année été pavé par une traite sur la banque, ou que j'ai Jamiis
1841, j'eus occasion, ainsi qu'il était de mon devoir, le vi- expliqué qu'aucun des items portés à la colonne du débit
siter les Tribu3 Sauvages intéressées à l'emploi de ces de mon compte de banque se rapporitt à ce warrant. Les,
warrants, et je tins un conseil, ainsi que c'est l'usage, afin items mentionnés dlans mon compte de banque ont été en
de connattre leutrs désirs et leurs besoins. A ce conseil les eflet tirés de la banque, non sur le montant du varrant du
Sauvages exprimèrent le désir de voir faire à leurs villages 25 Juin, qui n'a jamais été déposé à la banque, 'et qui a
respectifs des améliorations considérables en agriculture et été payé par nci aux personnes qui avaient droit dte le re-
en édifices. Le Chef Meticwaub n'itforia que plusieurs cevoir ; niais sur le warrant précédent exécuté polr partie
de ses jeunes gens avaient acquis quelque connaissance des du même objet, et qui avait été déposé à la banque, le 18
arts mécaniques, et suggéra d'en faire Pessai en les em. Décembre dans un dépôt'de £400 fait par moi le méie
ployant à construire des maisons au lieu d'employer des jour.
blancs. J'approuvai ce dessein, d'autant plus qu'il le con-
ciliait avec mon désir d'améliorer la condition et encoura-
ger les habitudes industrieuses des Sauvages. En consé- Les remarques des commissaires dais teur rapport relati-
quence, il fut décidé qu'on emploierait un aussi grand nm- vement à une prétendue insertion, dans mon livre le lettres,
bre de jeunes gens de la tribu que possible, et que le Chef d'une lettre à Metiewaul du 19 Mai, 184,2 ; laquelle, ils
demanderait ou enverrait chercher de l'argent au besoin disent s'en être assuré par hasard, aurait été faite iminé-'
pour leur permettre de construire et achever les edifices. 'liatement après avoir signalé une prétendue irrégularité
L'intention des Sauvages à cette époque était (le commen. dans l'aflimro de Pautash, et dans les 24 heures du 18 ýNo-
cer les trauvaux avec toute l'expédition possible. Par la vemubre, 1842 ; et les démarches qu'ils ont faites subsé-
suite (ainsi que que l'ai appris depuis) le bruit se répandit quemment pour s'assurer de la vérité dle limpression qu'ils
parmi eux (lue le gouvernement avnit l'intention deles s'ément formé de ma conduite, sans m'en donner avis, sont
déplacer les villages où ils demeuraient, et pour cette également injustifiables, injurieuses et inc'orrectes. Ce
raison, ils différaient l'exécution des travaux projetés jus-- warrant est le même sur lequel j'ai attiré l'attention des coin-
qu'à ce qu'ils connussent le lieu où ils devaient étro établis. missaires par une lettre du 28 Mars, 1843, dans laquelle,
Dans le but de faire face aux dépenses attendues, et pour pour expliquer la nécessité où j'avais été d'avoir un -livre
faciliter les quittances au Commissariat, des procurations eni Io banque comme je l'avais fait, et-comme exemple de, la
blanc que j'ai l'habitude cde prendre pour la commodité des Ldiliculté et de l'inconvénient d'attendre que les Sauvages
Sauvages, ainsi que je Pai expliqué aux commissaires, vinesent eux-tmîmes acquitter leurs warrants, j'ai déclaré
furent dressées et datées le 9 et le 12 Août respective." qu'en ce moment il me reste entre les mains un warrant de
ment, en faveur des Messieurs nommés dans le rapport, le " £400, fait il y a quelque tems en faveur do Meticwaub,
premier desquels avait été et est encore (ainsi qune les com- " et qui ne peut être acquitté que par lui-même." Je ne
missaires le savent) dans l'habitude constante de s'acquitter sais pas quel est l'accident dont il s'agit dans le rapport, et
de ce devoir dans d'autres cas. Ils furent désignés par moi au moyen duquel les commissaires ont fait cette prétendue
pour le seul but d'acquitter les warrants, afin de rme dê- découverte. L'accusation le post-entrée ,ur l'avis, dM la
charger de la nécessité d'employer mon toms à attendre au plinte dans le cas de Paitasi, n'est aucunement fondée en
Comnisaariat. Au mois de Mai suivant, persuadl que les fait. Et cette imputation n'est aucunement justifiée , par
travaux avaient été commencés, ainsi qu'on l'aviuit projeté, les circonstances alléguées par les commissaires à 'appti
j'érrivis à Metiewaub pour lui dire que son argent était prêt de leur opinion ; les commissaires auraient été nisau fait,
et en même temps un autre warrant destiné à faire face au s'ils avaient condescendu à me communiquer leurs soup-
reste de la dépense projetée fut pr,éparé. Les travaux çons.
n'ayant pas été exécutés pour la raison que j'ai dite, l'ar-
gent retiré en vertu du premier warrant en sa faveit', resta Que le commis du uireau des Sauvages n'y ait pas fait'à la banque à inonîcrédit. Subséquenimeît, 'ayant été in- attention<avant qu'elte lui eût été niontrée par les commi--formé du'délai, et les Sauvages ayant besoin d'instruments sairës, cela est possible, attendu qu'elle, st nrreg éte ded'agriculture, grains de semence et bestiaux; etc., et cet ma propre mpin. u Que le maître e pëeý de lvilleàargent ayant été retiré pour l'usage de s tribu, à la de- lagaelle îl rllivr de leitte quee ét dmande du Chef', je furnis'àh ces besoifs à même l'gnt àflrne ne lijamie 1 tëa à t àtr Aeainsi retiré, rétenahtla balance nécëssaire pour paYen les S nâ e ioit jais ,Ycéla ea- t bìt

, imaisons qui avaient"été achëvéés' dèpïuiset îl reîte cie éa' déclneóé l'slvo1rjau ue ae e r n
-gent appliqué-h cetobjët,à la saitisftciionf et à la dbnai s 'nenobitti tonN ces c arcónetlc ie q' t e
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pndice que le Sauvage Pait reçue ou ne l'ait pas reçue, toujours
est il que cette lettre fut écrito à l'époque et pour l'objet
que j'ai indiqués, et n'a pas été insérée de mémoire ou en
la manière qu'on le prétend. S'il est vrai que le Sauvage

,Jo Juillet. ne l'a pas reçue, et si elle n'a pas été envoyée par la poste,
et si le maître de poste dont il s'agit est le matre de poste
de Goderich, toutes choses qui peuvent être vraies, sans s
les rappeler exactement depuis si longtems, je puis facile-
ment .expliquer toutes ces circonstances. Mes moyens
de communication les plus ordinaires et les plus prompts
avec les Sauvnges Saugeens, sont par les Sauvages eux-
nmêmes,- Godrich, où se trouve le bureau de poste le
plus voisin, étant éloigné de près le 60 milles ; et quand je
trouvais une occasion privée pour envoyer mes lettres à ces
Sauvages, j'ai eu l'hnbitude, pour plus d'expédition, de les
adresser hux soins de l'interprete de Pènálanguishine, afin
qu'il les ,fit tenir à la premuière occasion par des Sauvages
Saugeens, venant à Pônétanguishine.'

A cette époque j'étais sur le point de partir poi me
rendre parmi les Sauvages, et en effet je partis le jour sui-
vant ; et je crois qu'il ost très probable qtie j'emportai la
lettre avec moi pour l'acheminer de. cette manière, u lieu
do l'envoyer par la poste ; mais je nie formellement l'im-
putation faite par les commissaires dans cette matière.
Je ne puis en effet comprendre quels motifs les commis-
saires m'attribuent pour la conduite quills m'limputent ; var
comme le warrant était fait en faveur de Meticwaub,
ninmsi quej'en ai moi même informé les commissaires par
mna lettre du 28 Mars, 1843, il ne pouvait être acquitté
que par lui ou par son-autorisation ; et quant à son emploi,
il est admis qu'une fois acquitté il fut laissé entre mes mains
pour payer des constructions faites pour sa tribu. Si les
commissaires m'avaient fait part do leurs soupçons, et des
démarches qu'ils devaient fhire pour s'enquérir de cette
matière, j'aurais été o état de retracer exactement les
circonstances de l'envoi de cette lettre.

Les commissaires se trompent dans ce cas comme dans
celui de Wabatic quand ils disent que l'argent avancé à
Meticwaub eni Mai, 1842, le fut à compte de ce warrant
préparé seulement alors, et qlui ne fut acquitté qu'en Juin.
1S43. Ce paienent fut effectué sur le warrant antérieu-
rieurehient fiit e sa faveur, acquitté par procuration
d'Août, 1841, et dont le montant était alors déposé à la
banque ; mais ils eut pu fucilement tomber dans cette
erreur en confondant les warrans.

A l'égard des 4me et fime warrans mentionnés dans le
rapport, savoir : les warrans préparés le 14- Mai, 1842 ;
l'un en faveur de Wabatic, et l'autre en faveur de Metic-
waub, et non les warrans précédens en faveur les mêmes
parties, qui ont été retirés " pour distribution à la trili,"
je'dois observer, que par les règlemens dû Commissariat,
si un warrant à trait à des altiires de comptabilité, des
pièces à l'appui (subvouchers) doivent être attachées au
warrant en duplicata, si bien que cinquante, cent, ou môme
un plus grand nombre de petits comptes peuvent être néces-
saires pour coínpléter les pièces à l'appui, avant qu'aucun
argent.puisse être payé par le Commissariat. Afin d'éviter
cette difficulté, il a été d'usage de déclarer, dans le warrant,
que le montant était < pour distribution " ou pour l'usage
de la tribu. Ces warrans étant préparés pour l'usage que
j'ai déclaré, furent retirés de cette manière pour en facili-
ter l'acquittement, et non pour distribution à la tribu en
argent, ainsi que les commissaires semblent le penser, (en
contradiction directe avec mon opinion, sur la convenance
de cette distribution) ; mais comme d'mutres warrans sont
préparés tous les jours, et l'ont été à la connaissa'nco de
tous les gouverneurs, depuis ma nomination pour être
employé au bien-être et aux besoins réels des Sauvages, je
persiste dans l'opinion, àiansi que je l'ai déclaré aux coin-
missaires, qu'il est très à désirer qu'on abolisse complète-
ment le système des distributions en argent, qui sont pour
les Sauvages une source de gaspillage et d'iviognerie. Il
est juste de signaler à l'attention de Votre Excellence une
circonstance (quoiqu'elle ne soit pas spécialement men-
tionnée dans le rapport,) qui se dapporte: la difféence der
époques.auxquelles, les travitix. etc., projetés enr mêne
toes par ,Waba'tio:etMeticwaub,.%ont été achevései: pays,
les qpremter à' la fir de1842- lesiireI, env1a3 -
ce iipent isNxpliquer par la circónstainde que les ~ravaux

de Wabatic furent donnés à'l'entreprise par moi à des pAe
blancs; tandis que ceux de Meticwvaub ainsi que je 'ai (. v.
mentionné, ont.eté exécutés par sa tribu.

L'accusation qui vient ensuite, dans' le rapport, est
relative à d'autres' warrauis, qui semblaient, dit-e ýapport,
" avoir été thés pour de grosses sommes, sans destination
a définie, et paraissent avoirté obtenus les 14 et 16-Mai,
" 1842.

Je dois présumer que dans ce partigraphe, les commisý
saires, en autant qu'il s'arit du ivarrant mentionné par
eux coinme ayant été oblteti le 14 Mai, 1842, confondent
encore ce warrant avec l'un des autres varrans mentionnés
précédemment ; car toits les autres (ainsi qu'il appert par
le livre des warrans, qui étnient ei lu possessn des commis-
saires) ont été émis le 16 Mai,

On allègue que " toutesm ces sommes furent iretirées sans
" aucune requi.ition des chefs, et étaient pav conséquent
I entachées d'irrégularités à cct égard."

En'plus d'une occasion j'ai expliqué aux commissaires
qu.e Je ne vois aucunement de la part des chefs la néces-
sité le signer une requisition personnelle pour chaque
article ou somme d'argent qui peut être requis pour leurs
tribus, et nue cet usage serait presque toujours absolument
impraticable. Tous les varrans dont il s'agit 'furent pré-
parés sur- la requisition et pour Plusage des Sauvages.

Le rapport remarque ensuite, que relativement aux six
derniers warrans qui y sont mentionnés, savoir: en faveur
dle Wabatic, Meticwaul,, Yellowliead, Aisance, Snake et
Pauitash, " le surintendant en chef n'a fourni aucune
explication, sinon incidentellement relativement aux deux
warrans ci-dessus mentionnés." Et à l'égard de l'un deux,
savoir: celui de Yullowhead, il eut dit, que le cher à nié
devant les commissaires se ressouvenir aucunement de la
procuration, ou avoir aucune connaissance de l'envoi pro-
jeté ou réel de l'argent. Il m'est difficile de déterminer
relativement auquel des deux warrans les commissaires ont
l'intention d'admettre que j'ai offert incidentellement une
explication. Je mue suis expliqué relativement aux deux
premiers en la manière que je viens de répéter. Le rap-
port reconnaît que j'ai donné des explications relativement
au warrant de letiewaub (quoique non satisfaisantes à ce
qu'il paraît, et dédaignées.) Je me suis expliqué de la
môme manière à M. le secrétaire en chef Rawson, au
sujet du warrant retiré en faveur de Wabatic, et il y est
également fait allusion dans mes lettres du 24 et 30
Novembre et 17 Décembre, 1844, relativement au warrant
B. 112, étant pour la balance des travaux faits par
Wabatic, restant après la dépense du 'warrant ci dessus
en sa faveur, savoir: B. 53.

Les trois warrans suivans furent- obtenus pour le même
objet, et employés de la mêie manière pour l'usage des
Sauvages <le ces tribus, ainsi que je l'ai déclaré à M. le
Secrétaire en chef Rawson.

Le dernier warrant, ainsi que le rapport lui-môme le dit,
était en faveur de Pautasht ; l'explication relative à ce war-
rant, et à la manière en laquelle ce chef a subséquemment
expliqué qu'il avnit été conduif à faire le faux exposé qui
lui est échappé, ne pouvaient avoir été oubliées par les
commissaires à l'époque où ils ont porté cette accusation.

Toutes ces sommes, ainsi que je l'ai déclaré, ont dti
affectées à l'usage des tribus,, sur la réquisition des chefs, et
à la parfaite satisfaction des Sauvages intéressés.

Je puis facilement comprendre comment le chef Yèllow-
head à fiît la déclarationqui lui eit, attribuée dans lé rap-
port relativement à la prbcuration.

Il a été appelé à comparaître devant les commlssåei'rès,
et il a été interrogé, ainsi que plusieurs autres en différen-
tes occasionde manière à ea irer, ad, rlionsesq qui
pourraient êtr-e inteirprétes ' ne mni edefavoreþleour
mnoi. Cet home sintle a lrïpoiio W qu'il i se rappel pit
pais le fait.: Cétteprocuralo ai dû riêanri s ett- sig;
en présence dl demtéméiünu, poeti cçeu Commi-
sariat aini 'qt'eê'jä lai déjà fait iever. S u dei
dé au chef di des édiices avaient été construits >otirak t;

2 e Juillt.
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Appendice ai elles avaient été construitos à sa demande avec sa sanc-

. v.) tion ou son approbation, et à sa satisfaction ; et si elles
avaient été payées à même lo warrant dont il s'agit-il

^ aurait répondu affirmativement. Mais le rapport même fait
SJuillet. voir que le chef a communiqué aux commissaires le fait

qa'il avait donné son certificat que des édifices avaient été
achetés.

J'ignore qu'elle autre preuve ils pouvaient exiger de la
véracité de mes avancés, ou à même quelle source ils slip.
posaient que ces édifices avaient été payés, si ce n'est au
moyen de la procuration en vertu de laquelle ce warrant fut
retiré.

Le rapport m'accuse ensuite d'avoir déclaré que je n'a-
vais pas tenu de compte des sommes qui m'avaient été
confiées pour le bénéfice des Sauvages Onéidas, et que
J'ai payé à la banque £326 5s. de moins, que la somme
reçue par moi pour leur usage; d'où je présume que l'on
veut inférer que j'ai fait un mauvais emploi de cette som-
me au mépris de la confiance qui m'était témoignée.

En réponse a ce paragraphe, je ferai observer que je n'ai
jamais faitpareille déclaration aux Commissaires. Au con-
traire, je leur ai dit que la somme avait été dépensée presque
en entier à acheter des terres pour ces Sauvages. La raison
de ladifférence dans le montant, remarquée parles commis-
saires dans mon compte de banque, provient du livre de ces
achats. Les Sauvages étaient convenus avec M. Clench
d'acheter de lui un lot de terre sur lequel il avait payé un
terme à la Couronne. M. Clencli accompagnait les Sait-
vages lorsqu'ils déposèrent entre mes mains les £1,505.
Avant d'aller à la banque, je payai à M. Clench la somme
convenue entre les Sauvages et lui, et au commissaire de.
terres de la Couronne le montant dû à la Couronne, formant
ensemble £326 5à, et je déposai la balance £1178 15s,
à la banque. Toutes les terres achetées par moi furent
préalablement choisies, et presque toutes retenues par les
Sauvages eux-mêmes, et les titres en furent examinés par
moi.

Tous les contrats, à l'exception d'un seul qui n'est pas
encore complété, h raison de certaines procédures en Chan-
cellerie qui sont nécessaires pour que le titre soit confirmé
par un mineur, sont en mna possession. J'ai des garanties
suffisantes pour l'accomplissement de ce titre, et j'ai rete-
nu entre mes mains une partie du prix d'achat. J'ai
rendu compte aux Sauvages de l'emploi de l'argent dépo.
sé entre mes mains et qui est aujourd'hui en leur posses-
sien. L'accusation portée devant les commissaires à ce
sujet, fut portée par un métis Mississaga, qui n'était
nullement intéressé à l'appropriation, mais qui doit avoir
eu parfaite connaissance des circonstances et qui, je 'en
doute pas, mau par des motifs coupables, n porté cette
accusation sans la connaissance ou le consentement des
parties qu'elle conserne.

Je suis bien embarrassé de déoouvrir de quelle source
les commissaires ont appris, ainsi qu'ils le prétendent,
qu'à la fin de 1842, il était dû aux artisans de l'Isle
Manitoulin £600 que j'avais entre les mains. Ils ne
l'ont certainement pas appris des artisans eux-mêmes.
Tout ce que je puis dire c'est que cela n'était pap, ni ne
pouvait être le cas; en effet il se passa à peine trois jours
entre le moment où les warrans sont acquittés, et ou ces
personnes reçoivent leur paie, soit en personne, soit par
leur agent ; et je ne connais aucune plainte portée contre
moi par les personnes intéressées.

A l'égard de la somme de £454, déductions prétendues,
je répondrai, que ces déductions sont faites par le surin-
tendant résidant dans l'île, au compte des émissions autori-
sées par lui. Je ne saurais préciser le montant de ces
déductions, mais certainement elles ne s'élèvent pas au
montant indiqué. Quel qu'il soit il est à la banque, pour
y attendre la destination que le gouverneur voudra lui
donner.

Je ne saurais non plus m'imaginer à quelle source les
commissaires ont puisé leur information que £1300 d'inté-
rêts avaient été dépensés, sans égard au droit qu'auraient
en les tribus particulières de les recevoir, et sans l'autori-
sation de ces tribUs ou du Gouverieur-Gtnéral. Je ne
puis dire autre chose, sinon que cette accusation est dénuée
de tout fondement.

Les débentures qui produisent les intérêts dont il s'agit,
sont déposées à la banque, en masse sans égard au droit
des tribus particuières. J'ai déjà informé les commissaires,
que sous le système actuel, le bureau des Sauvagtes ne t
possédait aucun renseignement qui indiquât les proportions 200 Jaili
qui reviennent aux différentes tribus, et que je me suis
longterms efforcé, quoique sans succès, d'obtenir cea ren-
seignemens.

Les intérêts (pour qu'ils puissent porter intérêt) sont de
iems à autre convertis en de nouvelles debentures. La
seule somme qui ait été prise à ma connaissance sur ces
débentures, fut obtenue par ordre de Son Excellence feu
Lord Sydenham pour payer les actions des Sauvages dans la
compagnie de navigation de la Grande Rivière, afin d'en
empêcher la forfaiture. Par cet ordre, je fus autorisé à con-
vertir £6,000 de débentures en actions, dont la plus grande
partie avaient déjà été payées; et la balance reste pour
être appropriée de la même manière,

J'ai déjà expliqué aux Commissaires, dans ma lettre du
28 Mars, 1843, la nature de mon compte de banque ; et si
comme ils le disent, il se trouve à la colonne du crédit des
items pour lesquels j'ai reçu des varrans non disposés à la
banque, la perte ne retomberait pas sur les Sauvages, mais
sur moi ; car bes items représenteraient des traites sur mon
propre crédit à la banque, afin de faire les avances néces-,
saires pour l'achat de divers articles, et fuira pour les Sait-
vages d'autres paiemens qu'il eût été très incommode de
différer jusqu'à ce qu'un warrant put être obtenu et acquitté ;
et en certains cas pour de faibles montans pour lesquels il
eût été fatiguant d'obtenir des warrans distincts,

Quant à la partie du rapport qui est relative aux présens,
aux évaluations annuelles et aux prétendues "distributions
repréhensibles de pendans d'oreilles et de bracelets;" m'é-
tant, je Pospére, expliqué longuement sur ces matières dans
uno longue correspondance avec les commissaires et M. le
Secrétaire Rawson, je prends respectueusement la liberté
de référer Votre Excellence aux correspondances qui ont
eu lieu à ce sujet avec des gouverneurs prêcédens, et avec
le secrétaire d'état, et citées dans mes lettres au Secrétaire
cri chel et aux commissaires, portant date, les 26 et 28
Novembre, 1842; 6 Février, 4 Mars, 20 et 21 Avril,
1843 ; et je me contenterai d'ajouter que je ie suis toit-
jours efforcé d'agir conformément à la manière dont j'ai
compris mes instructions.

Les commissaircs allèguent que £1,200 ont été dépen-
sés pour construire dos maisons à Manitowaning, en 1842,
sans la sanction ou la connaissance du Gouverneur Gêné.
ral. En réponse, je ferai remarquer que tout l'argent dé-
pensé à Manitowning l'a été en exécution du traité de Sir
Francis Head avec les Sauvages, et par l'autoriation du
Gouverneur en conseil.

Je ne sais de quelle autorité ni sur quel fondement les
commissaires ont cru avoir droit de m'accuser de manque-
mens fréquens et signalés à mes ordres, qui paraissent ins-
crits, disent-ils, dans le bureau du secrétaire. J'en suis
complètement ignorant et je l'apprends aujourd'hui pour la
première fois. Ma conduite pendant les sept années durant
lesquelles j'ai été chargé de la surintendance en chef du
département, est mieux connue du Gouvernement, et je ne
sache pas que j'aie encouru sa désapprobation, sous Plad.
ministration d'aucun des gouverneurs de la province durant
cet c.pace de tems. Et je n'ai eu connaissan'ce de cette
accusation que par le rapport spécial des commissairesý

Les commissaires se seraient procurê des renseignemens-
plus exacts, relativement au cas qu'ils citent, s'ils avaient
bien voulu recourir à mes propres livres (qu'ils ont gardés
Pn leur possession) avec le même soin qu'ils l'ont fait pour
d'autres fins.

En exécution d'instructions que j'avais reçues de pour-
suivre "une certainq personne" vaguement mentionnée dans
le rapport, j'ai remis l'affaire entre les mains du Procureur-
Général, afin qu'il intentât les poursuites nécessaires,--la
correspondance qui s'y rapporte se trouve dans mes livres
de lettres, ainsi que j'en ai informé les commissaires. Pa-
voie qu'afin de les mettre à mêmo d'obtenir les renseigne-
mens qu'ils <lsiraient sur ce point, je les ii référés au
bureau du Conseil et à celui du Procureur-Général, où
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seulement, l'on pouvait trouver leé autres renseignemens
qui se rapportaient à l'affaire; et je serais bien en peine de
dire comment ce renvoi peut devenir un sujet d'accusation
contre moi.

J'igno•e quelles sont "les errreurs plus importantes com-
" mises dans l'évaluation des tcrres des Sauvages, conte-
" nues dans le rapport supplémentaire du Surintendant en
" chef; et sur lesquelles il a bâsé sa recommandation d'a-
" bolir les présens, etc., déjà mentionnés ailleurs"-ainsi
que le dit le rapport.

Dans mon rapport supplémentaire, je me suis efforcé de
mettre les commissaires en possession de mes vues relati-
vement aux améliorations à faire sur les propriétés des
Sauvages, et à l'avancement de leur condition. Si donc
les commissaires veulent dire que mon évaluation est diffé-
rente de celle des autres messieurs qui ont été nommés de-
puis pour évaluer les terres des Sauvages sur la Grande Ri-
vière, je ferai observer que mon évaluation est basée sur
une computation de la valeur de toutes les terres des Sau-
vages en général, faite sans les avoir examinées. Et mal-
gré la dernière évaluation, je persiste à croire que dans
plusieurs cas elle est trop peu élevée, et qu'au moyen d'un
établissement efficace, tel que suggéré dans mon rapport
supplémentaire il serait possible de disposer des biens des
Sauvages d'une manière bien plus avantageuse.

Les commissaires sont dans l'erreur, quant ils supposent
que j'ai recommandé "l'abolition des présent.'' J'ai sen-
lement suggéré un plan, au moyen duquel je pense qu'à
une époque ultérieure on pourrait les altolir.

Telle est la réponse que j'ai essayé de faire à tout ce que
contient le rapport spécial des commissaires et je répéterai
seulement que j'ai constamment~ désiré et que je me suis
toujours efforcé, tant verbalement que par écrit de mettre
les commissaires en possession de tous les renseignemens
que je pouvais leur communiquer. Si, dans certains cas
il ne m'a pas été possible d'expliquer les matières à leur sa-
tisfaction, il ne faut pas l'attribuer à des répugnances de
ma part ; mais à la circonstance que,'sous le systeme actuel,
il fiut chercher les renseignemens sur les affaires des Sau-
vages dans plusieurs bureaux différents, qui tous prennent
part à l'administration des affaires des Sauvages.

Si les commissaires, depuis le commencement (le leurs
travaux, m'avaient traité avec la courtoisie due au chef d'un
département, sition à mon caractère et à mes sentiments
personnels-s'ils avaient reposé en mon intégrité cette con-
fiance, à laquelle une vie passée sans reproche dans le ser-
vice puplic devait me donner droit; si, comme je n'en ai
que trop (le preuveo, ils ne s'étaient pas efforcés (le décou-
vrir auprès de personnes intéressées et peu honorables des
sujets d'accusation contre moi ; leurs travaux auraient été
moins ardus, et ils n'auraient pas éprouvé le retard qu'ils
attribuent à d'autres. causes ; et ils auraient eux mômes
évité de tomber dans les erreurs, et <le porter les accusations
injustes et mal fondées qu'ils ont formulées dans leur rap-
port spécial.

Finalement, je ne cesse de réclamer l'indulgence de Vo-
tre Excellence; et que Votre Excellence voudra bien tenir
compte des sentimens que j'éprouve, si en justification de
mon caractère diffamé le cette manière, j'ai été trop cha-
leureux dans ma réponse à ce rapport spécial. Je nie suis
efforcé de demeurer calme nutant que pouvait le permettre
le sentiment de l'injustice qui m'était faite.

J'ai, etc.,
(Signé,) SAMUEL P. JARVIS.

S. en C. A. des S.

(Copie-.)

Lettre privée.
31 Août, 1842.

Mon cher monsieur,

le viens de recevoir une lettre de Madame Jàrvis, m'infor-
mantqu'elle vous a envoyé la lettre que.je vous ai écrite

pidice

)e J:il:et,

précédemment à Amherstburgh, et me recommandant d'é-Appendice
crire de nouveau à Toronto. X ( @)

Ma lettre étant une lettre privée, je n'en ai pas gardé co- 20e Juillet.-pie, mais je vais en récapituler le contenu aussi bien que
possible.

Il est arrivé des ordres d'Angleterre, pour faire une en-
quéte sur le département des Sauvages dans le but de.le ré.
duire maintenant et de l'abolir tout à fait par la suite; il a
été très difficile de faire passer le vote pour la subvention
parlemptaire annuelle, et elle ne fut accordée que sur la
promesse qu'une enquéte serait commencée. Nous n'avons
rien à craindre pour cette année, mais il en sera autrement
l'année prochaine.

Vous avez appris que la cour de Chancellerie a reçu
l'ordre de se transporter, à Toronto. M. Hepburn qui en est
le Régistrateur, désire fortement ne pas retourner dans cette
ville ; tellement qu'il ferait plutôt le sacrifice d'une partie
de son salaire ; il voudrait obtenir l'emploi de Grèflier du
Conseil Exécutifavec les appointements de£450, et d'aban-
donner l'emploi qu'il a aujourd'hui. En parlant de ce sujet,
il *m'est venu à l'idée, que dans les circonstances actuelles,
savoir: la réduction projetée du département Sauvage, et le
séjour de votre famille à Toronto, vous aimeriez à occuper
cet emploi, qui rapporte £600 par année et va en augmen-.
tant, outre l'avantage de vivre à Toronto-les affaires de
routine peuvent être faites par un commis.

Je ne parlerai pas ici de quelques autres arrangemens qui.
pourraieg se faire subséquemment, si cette offre vous con-
vient ; mais je dirai seulement que si vous l'acceptez, je
lai-serai également le Département Sauvage, car je ne crois
pas que la tenure de l'emploi soit bien sûre. Néanmoins,
rien ne peut être fait avant votre arrivée.-Premièrerment,
p*ce qu'il faut savoir si vous consentez ;-secondement,
vous levez joindre votre crédit à celui d'autres personnes
pour vous arranger avec les membres du Conseil Exécutif,
car il y en a qui agiront pour vous et d'autres pour l'autre
paitie, des choses peuvent s'arranger de cette manière,
mais il faut des contraires ponr qu'il y ait adcord dans Plé-
tat de chose actuel. Comme de raison toute cette aftaire
doit rester parfaitement secrète pour le présent.

Vous voyez que le cri de honte poussé lorsque M. Lee a
été placé au-dessus de moi, n'était que pour en faire ac-
croire, et favoriser les buts particuliers. Aussitôt que je
ne serai plus dans le chemin, on ne pensera plus à M. Lee ;
on en a fait un cheval de bataille, et je crois qu'aujourd'hui
il doit être fâché d'avoir servi d'instrument.

Je n'ni pas besoin le vous engager à pousser en avant
sans perdre <le tems, dans le cas où ce projet vous sourirait •
sinon, vous m'écrirez, comme de raison ; mais il est d'im-
portance que je sois mis au fait, dans le cas où quelque
autre candidat à l'emploi de G. C. E. viendrait gater notre
affaire.

Votre très dévoué, etc.,
(6igné,) GEORGE VARDON

fBureau (lu Secrétaire Civil,
Kingston, 25 Avril, 1844.

Monsieur,

Le 15 du mois prochain a été fixé pour la. clôture des
hureaux publics ici, afin de se préparer à les transporter à
Montréal, et j'ai l'ordre du -Gouverneur.Géndral de vous
inform-r que les arrangements relatifs à l'administration du
dépai .- t des Sauvages qui devront résulter de la traàè-
lat... Siège du Gotivergemnent daus la province inférieure
commenceront de cette date.

Avant de remettre les archives h M. Varulon, Il est es-
sentiel que tous les compies soient- balancééj squ'n date
la;phis rédente possible, et que lesdensirs qui vousjreatent
entre lés mains,.soiti appartennit aux aiuvages, soitinés
à étre dépensêWpour leur ' pdiqpte, soient pat'éí ce
milns du Recoveu-énêril; avec uin libleau ind$ nt
quant eà es:preniores somnles ni t
bu, et aux auti'es, la dèetinailon polirlau'ltQ.' cé som esi
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Appendice ont été cn premier lieu retirées. Le reçu de cet oflicier sera Le montant des léductions faites pour narchanlises
(V. V.) une quittance suflisante pour le montant que vous aurez rournies par le surintendant résidant depuis juillet 1843,

y payé. est do £53 10s Id courant, qui restent à la banque.
20o Juillet.

Vous voudrez également me fournir des renseignemensi Les avances faites par la banque du Haut-Canada à la
sur les points suivans, dans le but de prévenir la confusion cotipagnie de la navigation de la Grande.Rivière, à compte
dans les comptes à l'avenir. iles versemens dus sur les actions îles Sauvages îles six

rnaition, se montent à £3500. Lai première avance fut
La balance d'argent reçue pour le compte de l'établiase- 'fite sur ia traite en date du 1er aoùt. 1842, en faveur do

ment de Manitoiliin restant entre vos mainls, les noms di' a banque de Gole 'trèsoner do la coniigîiie) pour £2000.
individus à qui les sommes sont dîtes, et le nianhit de> j La secoide a -i hou sur ma traite en livenir le la banque
déducTions fuites pour iarclhandises fournies panle surin- de Gohre, ci tiate lu 6 décembre IS4-. pour £1500.
tondanît résidant. [ Ces avances furent fiites par la banquo du Ilaut.Canadau,

Un état des lit'érentes sommsni pnyêes par vous pour le sur la garantie dû certniines debentures conservées à titre du
compte des Sauvages ies Six Natioins pour des a ction dépôt par cette institution.
dans la compgnie de0 la navigation de la Grand'Riviére, .

avec indiîtio des dates de paiement, et la source où La c(ieule ci-inclus, marquée No. I conmtienît une liste
l'on a puisé les deniers pour y faire fhce. des dbentures qui ont. 1àillrntesupoques dés

Un état île toutes les dubentires déposées dans la banque-
du 11. C. avec indication dii iiontanit des iniirc ts it Iro-
venant, et la proportion les plicenieis à laiquîelle chaque
tribu à droit. Egalenucit titi cotmpte des débltures venl-
dies, et dle l'emploi de l'argent.

Un tableatu indiquant les dif'érentes seinies reçues par
vous de la tribu dles Onîeida, ls objets auxquels largont a
été consacré, et la balance qui vous reste entre les mains.

Le Gouverneur-Génral désire que les lébentuires qui
vous restent entre les moins soient traiisférées at Receveur-
général, par l'intermédiaire duquel les afflaires pécuniaires
des Sauvages seront dorénavant administrées.

J'ai. etc.,

(Signié,) J. M. IUIGGINSON.

S. P. J.Ivis, écuyer.

(Copie.)

Bureau du1 Secrétaire Civil,
Département Sauvage,8 Mai, 1S44.,

Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception <le votre lettre du
20 du mois dernier, ci réponse aiu rapport spécial île la
ci-devant Commission des Sauvages, sur votre conduite
officielle, dont copie vous a été transinise,avec ma lettre dii
5 Mars ; et j'ai reçu Pordre le vous informer qu'après avoir
donné la considération la plus attentive aux divers points
signalés par les comiinisatires, et à vos remarques à ce
sujet, le Gouverneur-Général est forcé de reconnaître que
vos explications ne sont pas parfaitement satisfactoires ;
Son Excellence suspend donc sa décision, jusqu'à ce que
vos transactions pécuniaires avec les diféircirted tribus
soient terminées par l'ajustoment dé liiitif do vos comptes,
et que la balance de tous deniers restant entre vos mains
ait été payée au recoveur-genéral.

J'îi, etc.,

(Signé,) J. M. IlIGGINSON.

S. P. JAvnys, écuyer,
etc , etc., etc.

Bureau des Sauvages,
Kingston, 30 Mai, 1644.

Monsieur,

J'ai l'honneur de vous informer, en réponse à votre
lettre tidi 25 du mais dernier, qu'il ne me reste pas entre
les mains de balance d'argent pour le compte de l'établis.
sement de Manitoulin, due aux artisans et ouvriers ;
la paie de chacune des personnes employées dlans cet éta-
blissement a été reçue par leurs agens respectifs, jusqu'au
30 Avril 1844.

dans a btinque I] Haut-Cna, pour le compte ce iaî-
viges. Le montant îles ittrùts dos débentures est le
£1568 Os, suivant le compte dlu caissier ; mais il r'est pas
ei miiion pouvoir de statue r quelles sont les proportions de
cette somme qui reviennent de droit à chaque tribu.

La manire ci laquelle ont été tenus les comptes des
venles des terres îles Sauvages par le commissaire tics terres
de la Couronne mtet toute nutre personne <qrui lui méme dIans
l'i ipossibilité (le préparer un pareil tableau ; lesdoorsés
faits aurx agents, les salaires des coumis, lia p péterie, etc.,
ie soi ljamais passé par le buicau des Siu vaiges, bien que
j'aie raison (le croire qu'ils sont considérables, et loutes les
sommes reçues pari le commissaire (les terres le la Couronne
ci pai'iîient le terres dles Sauvages, sont placées att crédit
île diverses tribs" sais délsigiation do la tribu pour le
bénifice de laquelle les terres ont été vendues. La cduille
iairquée No. 1 indiquera les dêberitures vendues. Le mon-
tant en a été consacré à payer les versemens dus sur les
action s des saut viges dans la compagnie (le la mnavigation de
la Grande-Rivire, et à la constîuction d'une église épisco-
pale à Tyendiiiagi.

Les sonmmes reçues par moi pour le compte îles Sauvages
Oieida, sont £2250 et C1500, flormunt ensemble £3750
courant. La cédîile marquée No. 2, doine une liste des
terres achetées poureux, et îles sommes payées ; la balance
reste à la Banque <lu Iat-Canada, pour être frectée a
paiement de certaines terres, appartenant à Mr. Edouard
3aliv, vendues aux Sauvages par les frères et les syndics

île Mr. Baby. Mr. Bby étant frappé d'iiliéónation men-
tale, est incapable par lui mêieî de passer un titre de la pro-
priété, et il faut certaines procédures ci Cour île Chancel-
lerie pour autoriser ses frères à agir en son nom dans cette
matière.

J'ai fourni ao Receveur-général en exercice une liste
des debentures déposées dans la banque du Haut-Canada,
pour le compte des Sauvages, et j'ai requis le caissier de la
banque de les transférer ainsi que toutes les balances d'ar-
gent dépoes au nom dii surintendant en chef, au nom du
Receveur Gntérl on exercice.

J'ai, etc.
(Signé,) SAMUEL P. JARVIS,

Sur. en Ch. A1r. Sauvages,
J. M. HIGGINSON, Ecr.,

Monsieur,

Append
(Vv

20e Ju

Bureau lu Secrétaire Civil,
Département Sauvage, 13 Juin, 1844.

J'ai reçu l'ordre <le Son Excellence le Gouverneur Géné-
ral d'accuser la réception de votre lettre du 30 Mai, ausujet
des deniers et garanties appartenant aux Sauvages qui se
trouvent entre vos mains.

Un grand nombre de points donnent lieu à les observa-
tions, triais en premier lieu, je prends la liberté de vous
référer à ma lettre du 25 Avril par laquelle je vous informe
que Son Excellence exige "l certains comptes indiquant les
balances " tandis que l'état que vous avez soumis, n'est
qu'une esquisse de ce que ces comptes devraient être.
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endicò Vou3 dites que toutes les personnes qui font partie de l'é-¡
tablissemont de Manitoulin ont été payées, et que le mon-
tant des déductions depuis Juillet 1813 (équivalant à
£53 10 Id.) est déposé à la banque du Haut-Canada ; il
est à présumer qu'on a tenu un compte de ces paiements;
et ce compte avec des pièces à l'appui aurait du accompa-
gner voJre lettre; la même remarque s'applique au compte
relatifà la construction de l'église à Tyendinaga.

Vous ôtes requis d'établir le montant (les déductions, an-
térieurement nu mqis de Juillet 18W3. Son Excellence a
raison de croire qu'une somme de £400 à £500, a été dé-
duite, à différentes époques, des états de paie de Manitoulin ;
mais comme M. Anderson vous a fourni régulièrement un
état détaillé du montant qu'il fallait retenir de chaque indi-
vidu, vous devez etre en état de donner à Sun Excellence
des renseigncments sur ce sujet: et vous voudrez bien dé-
clarer, en méme temps, où l'argent dont il s'agit a été dépo-
sé. Vous auriez dû transmettre ce compte avec ses pièces
à l'appi.

J'ai reçu lordrn, en second lieu, d'appeler votre attention
au compte des débenlures que vous avez rendu, et qui ne
fait connattre à Son Excellence qu'un compte courant de la
banque du Haut-Canada avec le département Sauvage,
savoir: que certaines débentures ont été déposées dans
cette banque, dont quelques unes ont été vendues ; quelles
ont produit des intérêts, présentant une balance de £9,245:
mais vous n'avez nullenent expliqué vos propres transac-
tions relativement à ce compte. Son Excellence m'ordon.
ne de vous observer qu'il est nécessaire d'indiquer tous les
Inontans reçus par vous comme balances ou sommes à
placer, avec les dates de ces paiements et la manière
dont vous avez disposé de ces sommes pour l'avantage
des Sauvages, Son Excellence demande également une
explication de la note attachée au compte des débeitures,
indiquant que les débentures 297 et 298 ont été vendues
dans le but de défrayer les frais de construction de l'église
de Tyendinnga, tandis qu'elles sont portées au crédit dans le
compte. Quant aux débentures qui ont été vendues pour
payer les actions de la compagnie de navigation de la Grand'-
Rivière, il appeit que £3,756 83. ont été portés à votre
propre compte ; par contre il n'a été porté que £3,500.-
Il reste par conséquent une balange de £256 Ss. dont il
n'a pas été rendu compte.

Vous avez entièrement omis d'indiquer ce que sont de-
venus ces intérêts; et je dois vous signaler l'absence d'un
compte de dépôt.

Il m'est également ordonné de vous dire, que quoique le
sujet suivant n'ait pas été meitionné dans ima lettre du 25
Avril, Son Excellence s'attendait que vous auriez do vous
même saisi cette occasion pour vous, e xpliquer sur les son-
mes reçues par vous à différentes dpoques ; explication qui
vous a été demandée à plusieuss reprises, et que vous avez
refusée jtisqu'ici. J'ai l'honneur de vous iéférer à la lettre
des commissaires de l'enquéte sur les aflaires des Sauvages,
en date du 27 Juillet 1843, contenant deux papiers marqués
A et B ; vous êtes requis de répondre aux questions qu'ils
conltiennent, afin que Son Excellence puisse connaître de
quelle manière les sommes reçues par vous. ont été em-
ployées.

Il s'est écoulé un si long espace de temps sans pouvoir
obtenir les, renseignemens nécessaires sur ce sujet, que Son
Excellence n'est pas disposée à pè.mettre un plus long' re-
tard ; et je dois, par conséquent, vous prier'de fixer lépoque
la plus iapprochée à laquelle Son Excellence pourra s'atten-
dre à recevoir de vous les comptes ci-dessus mentionnés et
tous les autres renseignemens relatifs à vos actes olfliels que
Vêous avez êté appelé à fôurnir tant par l'ordre de Son Ex-
cellence que par les ci-devants commiaires;i't sans
lesquels il est impossible que Son Excellence puisse vous
acquitter deà graves irrégularités qui vou srit imputêes.

(Sîné~~ J. HIGGINSON.

17 Septembre 184 . Appendice

Monsieur,
Le 13 Juillet dernier, j'ai eu l'honneur ýde m'adresser à

vous pour avoir certains comptes, et Pexplication de divers
points qui s'y rapportent, et de vous .prier d'indiquer Pépo-
que la plus rapprochée à laqueller ces renseignerùents pour-
raient être reçus, sans lesquels; j'ajoutais qu'ilest irnpossi-
ble que Son Excellence puisse vous acquitterI des graves
irrégularités qui vous sont imputées.-Aujourd'hui,trois mois
se sont écouléà ; ernon seulement les enseignemens deman-
dés n'ont pas été fournis, mais vous n'avez fait aucune at-
tention à la communication que je vous ai adressée sur l'or-
dre du Gouverneur Général.

Son Excellence ne se croirait pas justifiée de vous per-
mettre de continuer à occuper votre emploi avec une pareille
négligence de vos devoirs publics, et m'ordonne de vous in-
former qu'à moins que vous n'obdisslez inéontinent, aux
ordres dont il sagit, et ne vous expliquiez sur tous les points
qui vous ont été signalés, Son Excellence se croira obligée,
quelque pénibfe que soit ce devoir, de vous jiémettre de
votre emploi dé Surintendant en Chef (les affaires des Sau-
vages, et d'adopter les mesures ultérieures qui pourront ôtre
nécessaires pour vous forcer à obéir aux ordres qui vous
ont été donnés à plusieurs reprises.

J'ai, etc.

, (Signé,) J. M. HIGGINSON.
S. P. JAnvrs, Ecn.,

etc., etc., etc.

Rureau des Sauvages,
Toronto, 25 Septembre, 1844.

Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception do votre communi-
cation du 17 du courant; etje suis profondément peiné de
voir par son contenu, que Son Excellence est.disposée à
donner une interprétation défavorable au retard qu'à éprou-
vé la préparation des tableaux demnamddés par votre.commu-
nication du 13 Juin. Ces instructions sot @Que nies yeux;
et je prends la liberté de dire, que depuis longtems j'ai
donné toute mon attention à l'arrangepient des documents
nécessaires pour l'information de Son Excellence. Je dois
également assurer Son Excellence, ,que ce retard nest dA
à aucune répugnance de mna part- à fournir les: renseigne-
ments demandés, niais qu'il provient de là dÍfliculté,:vi la
longueur du tems qui s'est écoulé, d'entrer dans "les détails
minutieux de transactions qui comprennént une pêiode de
sept années et se rapportent à l'établisoement'de plusieurs
tribus Sauvages sur difflérents ioints des partiea occidentale
de la Province; à des dlpenses faites pour construire des
édifices, fournir des bestiaux, et faire des avances aux diffé-
rents chefs, alors que dans la pluralilé des cas, les besoins
des Sauvoges qui ne pouvaient être constatés qu'à l'époque
(le mes visites à leurs établisemens, exigeaieitune attention
et des secours immédiats.

Dons ces circonstances,le Lieutenant Gouverneur pour le
tema d'alors, a sanctionné l'usage de pourvoir de suite aux
besoins des Sauvages, et deeubvenr aux avances parWar-
rant accompagné de la signature du chef qui était nu fait des
tranisactions, et avait reçu les secours. ''Il sera plus :parti-
culièrement fait mention des warrants dans ninaréponse aux
cédules A. et 8, daus les comp'es de Pléglise deTyendingn,
et du pilacement des dôbentures etc., que j'es ére pouVoir
transmettre à la fin de la semaine. Pour, nn compte plus
détaillé de plusieurs~tdiisactions qui se raltànunt à ce Bu-
renu, il sera peut être nécessaires de référer au 'Dépaite-
ment des Terres de la Coùronne et au Buea Receveur
Généralsur·pludeurs paints. .

3MlPaNt ec

(si À

Il
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Append
(V. V

20e Jalill

.. (Signé,) T. J. R1IDOUT,
Caissier.

S. P. Janvis, Ecr.
Surintendant en Chef

Affaires des Sauvages.

(Copie.)

Bureau des Sauvages,
Toronto, 4 Octobre, 1844

Monsieur,

En réponse aux questions et instructions reçues de vous,
en date du-13 Juin ; j'ai aujourd'hui l'honneur le vous
envoyer ci-inclus les papiers énumrés- ci-dessous, en
obéissance aux ordres de Son Excellence.

No. 1. Indiquant les balances sur les sommes placées pour
les Sauvages.

No. 2. Résumé des Etats de Paie (Pay-lisis) do Mani-
toulin depuis 1839 jusqu'en 1843, indiquant le montant
des.déductions sur chaque Etal de Paie.

No. 3. Dépenses de lEglise de Tyendinaga.

No. 4. Compte de dépôts pour conversion en dèbentures,
comprenant les intérêts reçus sur débentures, sui-
vant l'état de la banque.

Nos. 5, 6 et 7. Etats de banque, indiquant les placemens
faits par la banque, le compte des intérêts, etc.

No. A. Réponses à la cédule A.

No. B. Réponses à la cêdule B..

.ce (CoPie.) Bureau (les Sauvages,
Toronto, 28 Septembre, 1844.

et' Monsieur,

Eu égard à ma lettre du 25 du cour~ant, par laquelle je
vous disais, que j'espérais pouvoir vous transmettre certaines
explications concernant les aflaires pécuniaires du départe.
ment Sauvage, vers la fin do c e semaine, je dois mainte-
nant vous intormer que le compte des dêbentures que le
caissier de la Banque du laut-Cnnada epérait pouvoir te-
nir prêt pour la malle de ce jour, n'a pas endore été con.
piété. Je vous transmets la lettre qu'il m'a adressée à ce
sujet.

J'ai, etc.,

(Signé,) SAMUEL P. JARVIS.
Sur. en Ch. Ati. Sauv.

J. M. ic;aatNsoN,Ecr,,
Secrétaire Civil.

(Copie.)

Banque du Haut-Canada,
Toronto, 28 Septembre, 1844.

Monsieur,

Je me suis occupé des instructions que j'ai reçues de voue
hier, me demandant de vous fournir un état romplet et dé.
taillé de tous deniers placés par cette banque, d'upres voF
ordres, pour le compte des tribus Sauvages de cette Province,
avec indication de l'époque où elles ont été achetées, et celles
où elles ont été vendues, ou bien où le placement en a été
changé; également le montant des iitérêts qu'elles ont pro-
duits ; mais je regrette de vous informer qu'il m'est imios-
sible de faire les recherches néressaires pour la malle de ce
jour, mais je ferai tout mes eflbrts pour que tout soit con-
þlet au commencement dte la semaine prochaine,étant dans
ce moment très pressé d'ouvragc.

Je suis, etc,

(Copie.)
Bureau du Secrétaire Civil,

Département Sauvage, 5 Octobrc, 1844.

Monsieur, '

J'ai reçu l'ordre du Gouverneur-Gnéral d'accuser la
réception <le votre lettre du 4 du courant, transmettant
divers comptes, numérotés 1 à 7, et les tableaux A et B.

En réponse à votre demande 9 qu'il vous soit permis
d'envoyer un comptable (à vos propres dépens) à Montréal,
anfin de faire des extrnits des warrans et pièces à l'appui et
autres documens qui ont rapport au Département Sauvage,
qui puissent jeter de la lumière sur jes transactions qui
ont encore besoin d'explication," je dois vous informer que
Son Excellence accueille votre proposition ; et afin de
terminer l'enquéte commencée depuis ei longtems, Son
Excellence nommera un comptable de la part du gouver-
nement, qui, conjointement avec celuiqui aura été choisi
par vous, examinera les comptes dont il s'agit, et établiJra la
balance.

Je dois ajouter que Son Excellence est d'avis que ces
recherches devaient être faites par les comptables dans le
plus court délai possible, et désire que vous ne perdiez pas
de tems à y donner effet.

J'ai, etc,

(Signé,) J. M. HIGGINSON.
S. P. Jarvis, écuyer,

et'c., etc., etc.

Au sujet de la clause (13 Juin) dans laquelle vous Aýppedi
remarquez que des débentunes (Nos. 297 et 298), quoique
portées comme ayant été vendues, paraissent à la côlonne
lu crédit du compte, il parait que la vente en a étdi efrec- 20e
tulée oprès la confection du tableau, et que ce fait n'est
établi que par une note en marge en encre rouge. L'état
'que je soumets maintennnt fait voir ces débentures portées
à la colonne à laquelle elles doivent être inscrites.

La clause suivante (13 Juin) relative à la diffrence de
£256 Ss. entre les débentures vendues pour payer les ver-
semens des actions des Six Nations dans la compagnie de
navigation de lay Grand'Rivière, et le montant qui y a été
placé, est expliqué dans le tableau des dtpenses (le l'Eglise
de Tyendinaga où cette somme est portée au crédit.

Dans le tableau des états de paie <le Manitoulin, indi-
quant les déductions, scrialim, j'ai indiqué dans une note
que imie ou deux listes de déductions paraissent être perdues
sur la liasse. Il en est de môine, je regrette (le le dire, à
l'égard de plusieurs autres documtens importants pour moi,
et très essentiels à une explication claire-et satisfaisante de
mes relations avec ce département. L'absenco de ces
documens peut un partie être attribuée à la confusion
presqu'inévitable que cause la translation des bureaux à
deux reprises différentes depuis trois ans, et à l'organisation
imparfaite du bureau, et à mon peu d'expérience comme
comptable. Dans le but <le nie mettre en garde contre les
irêgularités qui pourraient provenir de ces deux' dernières
causes, et, plus particulièrement, à raison de ce que mes
fonctions comme surintendant m'éloiguaient du bureau
pendant plusieurs jours et méme pendant des semaines
entières, je me suis hasardé i plusieurs reprises à solliciter
l'addition d'un comptable au département,mais on n'a pas ju-
gé ex pédieit de satisfaire à cette demande ; et il ne-me reste
plus d'autre mnoyen que de soliciter respectueusement de
Son Excellence la permission d'envoyer (à mes propres
dépens) un comptable à Montral, avec la permission de
faire des extraits des varrans et des pièces à l'appui, et les
autres documens qui ont rapport au Département Sauvage,
qui puissent jeter do la lumière sur les transactions qui ont
encore besoin d'explication, et me disculper des graves
accusations mentionnées dans vos communications du 13
Juin et 17 Septembre.

J'ai, etc.,

(Signé,) SAMUEL P. JARVIS,
Surt, en chef des air. Sauv.
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. V.)
Monsieur,

Bureau du Secrétaire Civil, 1 A ridic
Département Sauvage, 20 Novembre, 1844. .

20esituillet.
J'ai reçu l'ordre du Gouverneur Gépèral, d'accuser r&-

ception de votre lettre du 13 du courant, annonçant que
vous êtes prêt à faire rapport sur l'état des com tes du
Surintendant en chef des affaires des Sauvages ;'et de vous
informer en réponse, que Son Excellence est d'avi. qu'il
sera mieux de retarder votre rapport jusqu'à ce que M.
Jarvis ait eu l'occasion, avec l'tide de son comptable, d'ex-
aminer et réduire la balance qui ressort contre lui.

Bureau des Sauvages,
Toronto, 14 Novembre, 1844.

Monsieur,

Référant à votre communication du 17 du mois derniér,
par laquelle vous m'informez que Son Excellence a bien
voulu accéder à ma demande qu'il me fut permis d'em-
plnyer un comptable pour examiner les documents relatifs
aux affaires des Sauvages, je prends la liberté de vous an-
noncer que Mr. Ifenderson,' maintenant à Montréal,h bien
voulu se charger de cet office.

Le retard que j'ai mis à user de la permission de Son
Excellence est dû à ce que n'ayant pu réussir à m'assurer
les services de M. Williamson, de cette ville, à qui je me
suis d'abord adressé, et épi ouvant de la difficulté à obtenir
les services d'une personne capable de cet endroit qui vou-
lût se rendre à Montréal, j'ai été obligé de m'adresser à
Montréal et d'attendre une réponse.

J'ai écrit à'M. Henderson, par cette malle, pour le prier
do ie rendre auprès de vous, et de s'informer de la marche
que Son Excellence désire que l'on suive relativement à
cette enquête.

J'ai, etc.,

(Signé,) SAMUEL P. JARVIS,
Sur. en chef des Aff. des Sauv.

J. M. }lcGrINsôN,
etc., etc., etc.

Montréal, 15 Novembre, 184.4.

Monsieur,

J'ai lhonneur de vous annoncer pour l'information de
Son Excellence le Gouverneur Général, que je suis assez
avancé dans l'examen et le dépouillement des comptes les
Sauvages qui m'ont été confiés ; que je pourrais les clore et
en faire rapport, si tel était le désir de Son Excellence. •

Je saisis l'occasion d'observer que la balance établie
maintenant du compte courant général, se monte à £9007
4s. 1 Id. courant, et parait êtro contre le Surintendant en
chef des atùrfres Sauvages, après avoir porté au compte du
crédit de cet officier, avec le consentement et au sçu du
Département Sauvage, toutes les sommes, qui paraissent
avoir été employées régulièrement, quoiqu'en l'absence,
dans le plus grand nombre de cas, do"pièces à l'appui pour
indiquer qu'il en a été ainsi.

La balance mentionnée ci-dessus peut être repartie sous
deux chefs, suivant le mémorandum ci-annexé.

La première partie se monte à £4496 Ils. Id.; et en
suivant le même mode qui a déjà été suivi pour les crédite
qui ont déjà été donnée, elle peut en tpute probabilité, avec
aide et recherche de la part du'Surintendant en chef, être
éclaircie et expliquée de manière à permettre de la porter
également en compte au crédit par le DepArtement Sau-
vage.

Quant à la seconde partie de cette balance, se mbontant à
£4510 13s. 1ld. elle est entachée d'une plus grande incer-
titude ; et quoiqu'elle soit encore susceptible d'explication,
la.vue des pièces dont je suisen possession, et.les rensei-
gnements dont je puis faire usage, me porteraient à inférer
que, e Suriòtendant des affaires des Sauvages n'a pas rendu
compte des diCérèntes sömmes dontses compose ce montant.

etc.

Sig )~ El GUSSON

J. M. H1casasoK.

J'ai, etc.

J. M.IIGGINSON,
F. FERGUJSSON, Ecr. .

Bureau du Secrétaire Civil,
Montréal, di Novembre, 1844.

Monsieur,

Relativement à ma lettre d'hier, j'ai l'honneur de sous
informer que M. James Henderson a été choisi par le
Surintendant on chef des affaires des Sauvages pour agir en
son nom comme comptable.

Vous voudrez bien vous mettre en communication 'avec
ce Monsieur, et commencer votre enquête sur les comptes,
aussi promptement que possible.

J'ai l'honneur d'être, etc.,

(Signé,) > J. M. HIGGINSON,.

F. Fergusson, écuyer,
etc.ý etc., cTc.

Montréal, 2 Décembre, 1844.

Monsieur,

J'ai l'honneur de vous annoncer, qu' rés n'tr in or-
mé de l'état des comptes de Samue . arvis, Ecravec le
Gouvernement, leur dépouille nt exigerait plusle temp
que je n'en puis y consacrer. .Je suis pr.onséquent:forcé
de refuser d'agir au nom de.M. arvis, it je lui ai écrit dans
ce sens.

J'ai, etc.,

(Signé,)

J. M, Higginson,
' Secrétaire Civil.

JAMES HENDERSON.

.B- reau du Secrétaire Civil,
Département Sauvage, 2 Décembre, 1841.

Monsieitr,

J'ai reçu l'ordre de Son Excellence de 'vous trauisettre
copie de la lettre de M. Hendè'son, datée jce jdé'f é
à m'oi aressée ; et de yous prier de onomer un autr
son ne pour le r acô , sous le plus ico la Possil e,

àfi qu'ilny à pt de retard dans, r
dé"v6o'l omten

d'i,, etC.

S.P1JrvipEclic

(Signé,)

en111dico (Copie,)
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Appendice Bureau des Sauvages,

(V. V.) AToronto, 13 Décembre, 1814.

0 Jull Monsieur,

En réponse à votre lettre du 2 du courant, j'ai l'honneur
de vous informer que je me suis adressé à M. Thomas Steers
de Montréal, et que je lui ni demandé de suppléer M. Hen.
derson pour régler définitivement les comptes du départe-
ment Sauvage, et je l'ai prié de se rendre auprès de vous.

Je regrette le délai qui s'en est suivi, de ce que M. Hen-
derson n'a pas voulu remplir la fonction qu'il avait entre-
prise.

J'ai, etc.,

(Signé,) SAMUEL P. JARVIS,
S. C. A. S.

J, M. HIGorNsos, Ecr-

Montréal, 20 Décembre, 1844.

Monsieur,

M. Jarvis ayant requis mon assistance pour ajuster ses
comptes en coopération avec une personne nommée par le
gouvernement, j'ai l'honneur de vous informer que j'ai ac-
cédé à sa demande.

J'ai, etc.

(Signé,) THOMAS STEERS.

J. M. Hrooasson, Ecr.
Secrétaire Civilb

Bureau du Secrétaire Civil.
Département Sauvage, 24 Décembre, 1844.

Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre lettre du
20'du courant, m'annonçant que M. Jarvis, Surintendant
en Chef des Affaires des Sauvages, vous a choisi comme
son agent pour l'ajustement de ses comptes, et de vous in-
former que M. Fergusson, du Bureau de lInspecteur Gà.
néral, a reçu l'instruction d'agir au nom-du Gouvernement,
et de vous fournir tous les renseignements qu'il pourra rela-
tivement à l'état des comptes en question.

Je suis,etc.

(Signé,) 'J. M. HIGGINSON..

TfonÂs STEars, Ecr.
etc., etc., etc.

Hôtel du Gouvernement,.
'12 Février, 1845.

Monsieur,

Dans lappréhension denyavoir'pas parfaitement compris
la nature de votre communication d'hier, relativement aux
comptes de M. Jarvis, je vous serai obligé -de la mettre par
écrit, et je vous répondrai de la méme manière.,

J'ai, etc.

(Signé,)

Tgoms STEas, Ecr.
etc., etc., etc.,.

1. M. HIGGINSON.

Monsieur,

A.: 1847.

No. 23, Rue St. Gabriel
Montréal, 13 Février, 1945.

zoo juIlk
En réponse à votre lettre du 12 du courant, j'ailhonneur

de vous dire, que dans une conversation que j'ai eue hier
avec vous, je vous ai demandé si je pouvais considérer les
débits tels que détaillés dans le tableau fait par M. Fergus-
son des comptes de M. Jarvis, comme le montant es obli-
gations dont ce Monsieur était tenu de rendre compte.

. J'ai compris que vous m'aviez répondu affirmativement;
ma conversation n'était pas officielle, et je n'avais pas lin-
tention qu'elle fut considérée comme.telle. En conséquence,
je considère votre réponse comme exprimant une opinion
seulement.

J'ai, etc.,

(Signé,)

J. M. Higginson, Ecr.
Secrétaire Civil,

etc., etc., etc.

THOMAS STEERS.

(Copie,)

Montréalt 14 février, 1845.

Monsieur,

J'accuse la réception d'un pli contenant la lettre de M."
Steers au Secrétaire Civil, datée d'hier, relative au compte
de M. Jarvis sur un point importânt, et également la note
en marge de M. Higginson, déclarant qu'il s'en tient à lex-
actitude de la réponse qu'il a faite à M. Steers.

Il sera nécessaie de faire connaître à M. Higginson que
le compte établi comprenait les items jusqu'à cette époque
qui étaient venus à ma connaissance ; mais depuis lors,j'ai
examiné des documents qui font voir qu'on n'a pas porté
à M. Jarvis toutes les sommes dont il parait qu'il est tesan
de rendre compte. Je fais allusion à un warrant, acquittô
par M. Jarvis, le 14 Msi, 1842, pour £400, qui rie se trou-
ve pas dans son compte de banque ; également une somme'
que des lettres adressées par M. Jones et M. Clench à la
commission siégeant sur les atTaires des Sauvages, à Kings-
ton, disent avoir été payée par les Sauvages Onéida à M.
Jarvis, et qui'se trouve créditée de £3265s. en moinsdans
son compte de banque.

En conclusion, je puis dire quedans les circonstances, je-
ne connais aucune méthode par laquelle on pourrait établir
avec précision quel doit étre le montant total des débits de
M. Jarvis.

J'ai, etc.,

(Signé,) F. FERGUSSON

George Vardon, Ecr.,
etc., etc'., etc.

Montréal, 24 Février, 180;

Monsieur,

J'ai l'honneur de faire rapport, pour 1'Jfnormatloh de Sä
Excellence, le Gou'erneur Général que'j'ai exarinéï
gneusement les documents et papier plac's enftirâs maiiis
rèlativement aux cômptes du Sudite'ndant on èhè"ds
affaires des Sauvages avec le Gouvernemiènt ;:et 'd'aprèW"
ces documents, réunisàdes'erfeignemnns obtents éuDi
partement Sauvage,,j'ai établi le compte ci annex, Wm ùq .'
A, qui indiquè une balance apparente donÎreiloSùr1tii'
dant en chef de £9733 9i. Iid. soùrònt.-

SIl Victorioe. -Appendice,(V. V.)
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pendice Le compte précédent est également accompagné d'un
V.) mémorandum marqué B, qui fait voir d'où provient la ditié-

ronce ; elle est répartie sous deux chefs, dont le premier
Juillet. comprend £4.,896 1ls. Id. J'ai eu l'honneur de déclarerpar ma lettre, dans une occasion précédente, que je le

croyais susceptible d'explication . et qu'il ne devrait pas
étre difficile de la donner; et je disais en môme teins que
le second chef, comprenant une somme de £4836 18s. 1Id.
paraissait enveloppé de plusd'incertitudes.

Parmi les papiers reçus piar moi se trouve un compte
tenu par la Banque du Haut.Canada avec M. Jarvis en sa
capacité de surintendant en chefdes Sauvages,il commence
au 13 Octobre 1837 et se termine le premier Janvier 1843
et porte la signature du président de cette institution.

En transmettant ce document aux commissaires à Kings-
toin, M. Jarvis reconnait qu'il a été ouvert par lui avec la
Banque comme surintendant en chef des Sauvages, et que
l'un des objets qu'il avait en vue était de pouvoir obtenir
(les avances qui seraient de tems à autre nécessaires pour les
besoins des tribus Sauvages, tandis que plus d'une fois dans
la même lettre M. Jarvis déclare qu'il considère le compte
en question comme un compte particulier à lui.méme et
sa propriété individuelle.

En ce qui regarde la première ob.servation, je ne puis dé-
couvrir en parcourant ce compte que M. Jarvis fut endetté
à la banque lorsque la balance mensuelle était établie,
saufen une seule occasion,et évidemment pour quelques jours
seulement. Il semble dillicile de comprendre comment le
compte pourrait ne pag indiquer un crédit en faveur de M.
Jarvis, vu qu'il parail avoir pu commander des fonds pour
le compte des Sauvages, lorsqu'il jugeait à propos de faire
une réquisition pour lui.

Quant à la seconde remarque, elle parait ne pouvoir être
justifiéo,pour le motif que lorsqu'un officier public est requis
cIe rendre compte de. deniers qui sont passé par ses mains
et fournit volontairement certains documents (particulière-
ment lorsqu'ils sont de la nature de celui doht il s'agit,) on
doit les considérer comme autant de preuves dle transactions
qui ont eu lieu en faveur de la partie qui les fouruit.

Conjointenent avec le coipte de banque en question,
deux autres ont été transmis par l\. Jarvis provenant de
la même institution ; l'un est un compte d'intérêts indiquant
le montant reçu sur l'achat de dMbentures pour le compte
des Sauvages ei général, et qui est compris dans le grand
compte de banque ; l'autre est un état des débenturesache-
tées avec celles qui ont été vendues pour des destinatious
spéciales, et finalement, les numéros, descriptions, et mon-
tant total des débentures transportés au crédit du Rece-
veur-Général de la Province, le 4 Juin 1844.

Ces trois comptes ont servi de base à celui que je soumets
aujourd'hui, et sans euk, il eût été impossible d'établir
aucun compte entre M. Jarvis et le Gouvernement Provin-,
cial.

Tel qu'il est aujourd'hui, il n'est ni satisfactoire ni con-
plot ; attendu qu'il n'y a rien qui prouve que le compte de
banque de M. Jarvis comprend toutes les sommes reçues
par lui pour les différentes tribus ; mais au contraire on
peut voir en référant à des documents au Département Sau-
vage qu'un warrant a été acquitté par M. Jarvis pour le
compte du Saugeen Wabàtic, pour C400, le 8 Juillet 1842
lequel n'a été inscrit au compte de banque comme dépôt;
par conséquent on ne peut rendre compte de l'emploi de
cette somme.

Le plan suivi dians l'établissement du compte pêsenté
aujourd'hui a éîé de porter à la charge de M. Jarvis toutes
les sommes que la banque inscrit comme ddposées, aussi
bien que d'autres sommes à l'égard desquelles M. Jarvis
prouve par divers mémol'anîda qu'il y était autorisé,: et
que nous croyons devoir porter à sa charge. Parmi les
plus -considérlbles de'ces ommes sont les retenues sur les
états de paie de, Mnitoulin, se montant h £595 5s. 5d,voir menorandim no. g. et l0compte, courant lettre C.
mais qui est co-rigé par une liste de ces retenu es certi-e
par M. le Surintendant Andéçson, qui les porte à £609

5

139. S1d, ; et cette dernièré somme est celle qui est portée Àpendice
en compte; d'autant plus "que M. Jarvis déclare que (Y, V.)
quelques. uns des états de paie ont été perdus ou égarés 1
lors de la translation'd* Bureau à Kingston, ce qui l'a em- Aue
péché de compléter son mémorandum.

Un autre item qu'il faut porter en compte est une balan-
ce non dépensée résultant de la construction de P'Eglise de
Tiendinaga, qui se monte à £249 8s. 9d.; en référant au
compte marqué de la lettre D, et au mémorandum. de M.
Jarvis no. 3. on verra cette transaction en détail ; les fonds
destinés à construire cetteèglise sont inscrits dans une co-
lonne du compte et les depenses inscrites au 'crédit dans
l'autre colonne.

Un autre item est porté au débit de M. Jarvis ; il résul-
te de transactions avec les Sauvages Oneida, des Etats-Unis,
telles' qu'expliquées par M. Jarvis dons son mémorandum
no. 1 ; la somme totale reçue par lui est inserite à £3428
15,. dans le compte ci-joint, voir la lettre E ; les items -qui
les forment sont à cété, et leur emploi erédité, laissant'un
sur)lu.s non dépensé de £430 18s. 5d, em faveur des
Oneidas, qui o été depuis payé au Reeveur Gý&,val de la
Province le 4 Juin 1844; voir compte lettre F ; on peut se
demander si l'on ne devra.t en justice charger M. Jarvis
des intérêts sur cette balance aussi bien que sur la somme
en discussion, si elle se trouve correcte; restant improducti-
vo entre ses mains depuis Septembre 1841, jusqu'en Juin
1844.

Les circonstances qui ont produit ces items sont tirées de
lettres adressées aux commipsaires des affaires des Sauva-
ge qui siégenient à Kingston et écrites par M. Jones et M.
Clencli, datées respectivement du 28 Février et du 25
Avril 1843. Ces deux messiutrs entretiennent tics relations
fort intimes avec les Sauvges, 'intéressent à leur bion-étre
et écrivent en leurs noms et à leur demande.

D'apré's ces lettres il pairaitrnit que le deuxième paie.
ment fait par les Oneidas h M. Jarvis, a eulieu er présence
de l'un de cea messieurs, et compiend la somme do
$6,020 ou £1505 courant ; pour lesquelles un reçu fut de.
mandé à M. Jarvis tant au montant du paiement qu'à une
époque subséquente, mais fut refusé définitivement pour le
motif que la banque ne donnait pas de reçu à M. Jarvis
pour les dépôts.

Ce paiement est inscrit au compte de banque de M.
Jarvis comme un dépôt de £1178 15s, c'est-à.dire, de
£326 5s., moindre que la somme indiquée ; cette dernière
somme est portée au débit de M. Jarvis, jusqu'à ce qu'il
en soit rendu compte autrement ; voir le tableau général
lettre Q; on peut remarquer en môme teme que cet item
fournit une nouvelle preuve que toutes les sommes qui sont
veries aux mains de M. Jarvis, en sa capacité de sur-
intendant en chef, n'ont pas été inscrites dans son compte
de banque.

Un item qui demande explication est la débenture nu-
.méro 370 qui parat, par le compte de banque des dében-
teres, avoir été vendue, ou rachetée le 20 Juin, 1843 ; et
portée en compte contre M. Jarvis, comme lui ayant été
payée par la somme de £500 10s. 10d.; voir le comptelettre A ; on ne trouve aucune explicatiof sur l'emploi de
cette somme.

Aussi qulqu'explication serait à désirer relativement à
une traite reçue du Département debs Terres de la Cou-
ronne, et qui a été déposée. Le montant est de £1,481
Os. 3d., qu'on suppose avoir été destiné à être lacé,
mais il n'est pas compris dans le mémorandum e M.
Jarvis, No. 4, indiquant les sommës effectuées à cette
destination. Cominme charge, il se trouve dans le compte
général; voir lettre H.

Il' faut également observer que la débenture o 11
parait comme rachetéè, et le prodàit' d'icëlle payée'âà',M
Jarvis ; en conséquence elle est por e.à son débit: dan0 le
compte genéral,' lettre I. En référant dÙ mémnrand'm
No. 4, on verra 'que' M. Jarvis"donne' dette déinturé"'
coie faisant partie des sqmmes qi sont iVenlese i ira
ses mairidepotr placement ; 'naii sur- la totalité desquelles
on trouve un déficit relativement a ces ite-ms de, £1,670
10s,-Voir la seconde divisionà du mémdran'dàa, 'éttre'3.
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Comme dernière observation sur la colonne du débit dut
compte de M. Jarvis, il est digne de remarque, que l'on
peut retracer toutes les débentures et qu'elles se trou-
vent régulièrement portées au .crédit ou au débit dans le
compte courant général ; pour établir lequel il fa.ut référer
au compte de banque des débentures No. 5; et ensuite i
un mémorandum au bas du tableau A, et marqué K, qui
indique que les montans sont les mmes, et que les items
sent régulièrement inscrits ; des lettres de renvoi indiquent
les endroits où on les trouve.

Il s'agit ensuite de passer en revue la colonne (lu crédit
du compte établi, et qui est encore moins satisfactoire que
la partie sur laquelle je viens de commenter. C'est ici que
se rencontrela principale difficulté, parce que le compte de
banque de cette colonne se compose de traites ou chèques,
payables à ordre, nu porteur ou nu tireur, sans aucune note
ou inscription sur la feuille qui indique l'objet pour lequel
la traite est donnée.

Il ne. me reste par conséquent qu'a déclarer que les
motifs fþ lesquels une grande proportion des crédits a
été accordée, résultant de la connaissance qu'a le Dépar-
tement Sauvage que les parties ayant droit à recevoir des
paiemens par l'entremise du surintendant en chef, ont été
satisfaites; et dans tous les cas où l'on a pu s'en assurer
aussi bien que chaque fois où il existait des doutes et de
l'incertitude, la même marche a été suivie et les mtontans
ont été portés au crédit de M. Jarvis.

A ppndice

200 .Juillet.

(Sign ,)

S. M. IIcIGGUSoN, écuVor,
Secrétaire Civil.

F. FERGUSON.

TABLEAU A.

W. S. JARVIS, Ecuyer, Surintendant on Chef des AFFAIRES des SAUVAGES en compte courant

avec Io GOUVERNEMENT PROVINCIAL.

Peur tes sommes suivanites dèposies A~ la Blanqua dwiinaut Canada
et placées au crédit du Surintendant eu Chef des Afikires des
Sauvages suivant son désir, voir le compte fourni par la Ban-
que, en date du 1er Janvier, 1843, et transmis par M. Jarvis
comme partie de ses comptes rendus aux Coinimissaires nom-
mnés pour examiner ses comptes avec le Gouvernement Pro-
vincial.

Par argent dépos ..... ........ . ................
do do Traite du Commissariat ...................
do do do do ....................
do do R . B. Sullivan ...........................
do do Traite du Commissariat ....................

do do do do ..................
do do (10 do ....................
do do Sauvages Mohawk, Baie Quinté ..........
do do Révérend M. Murray ......................
do do .......................................
do do Traite du Commissariat..................
do do do do, ..................
do do John Henry Dunn ........................
do do Intérêt sur DL.benture No. 111 ..............

do do Traite du Commissariat ....................
do do John Henry Dunn .......................
do do R. 13. Sullivan .~..........................
do do Traite du Commissariat, ....................
do do do do ....................
do do do do ....................
do do do do ........ ...........
do do do do ....................
do do do do ....................
do do do do ....................

Por ci-contre ................

324
10

100
125
325

250
46

365
46

251
800

7
236

20

23
1510

150
125
168
213
534
225

a1
136

£3118

0 1 10

2023 131 1

2907? 13 11

Crédit a,été donné pour une autre classe d'item@, sur la Appendi
présomption que chaque fois que le montant d'une traite
correspondait avec un débit sur la colonne opposée du
compte (et en plusieurs cas presque plus d'une tiaite est
nécessaire pour prouver un montant) tous les items de ce
genre ont été portés au crédit de M. Jarvis, nonobstant l'ab-
sence de pièces justificatives, livres d'entrée, ou eutre
compte régulier qui puisse appuyer cette manière de procé-
der.

La totalité des crédits donnés de cette manières se monte
à £22473 98. 3d, faisant face à £27847 12s. 7d. montant
des traites suivant le livre de compte ; cela donne une diflé-
rence de £5374 39. 4d, qui, lorsqu'il aura été démontré à
la satisfaction du Gouvernement que cette somme a été
réculiûrenient employée, contribuera à réduire de beaucoup
le -éicit apparent au débit du surintendant en chef tel
qu'indiqué dans le compte ci-annxo.

Enfin,je remarquerai encore que la première division du
mémorandum, dont il a déjà été question devrait être sus-
ceptible d'être expliquée facilement; que la deuxième
division est également susceptible d'explication, mais qu'elle
est actuellement entachée de plus d'obscurité et d'incerti-
tude que la première. Le tout respectueusement soumis
par votre très humble et obéissant serviteur,

13 Octobre,
du do
6 Novembre,

21 do
22 do

10 Février,
16 Mars,
2 Octobre,
5 do,

15 Novembre,
22 Décembre,
24 do
do do
20 Mars,

26 Février,
4 Mars,

28 do
il Avril,
'7 Juin,

16 Juillet,
1 Octobre,

16 Novembre,
23 do
19 Décembre,

1837..
do
do
do
do

1838..
- do
do
do
do
do
do
do
do

1839...
do
do
do
do
do..
do
do
do
do
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31 Décembre, 1839
do du do
do do do

do do do

Il Février,
14 do
8 Avril,

23 Ma y,
28 do
0 Juin,
2 Juillet,

10 do
14 do
22 Septembre,
do do
29 do
12 Octobro,
15 do
10 DI.comnbre,
12 do,
20 do,

3L do
do do
do dIo
do du
do do
do do
(10 do
<o do

10 Janvier,
26 do
Il Févrior,
27 do
il Mars,
24 do
5 Avril,

17 do
20 do
8 Juin,

16 Juillet,
10 Septembre,
25 do
13 Octobre,
14 do
1 Décembre,

18 ,do
27 do
do do

31 do
do do
do do
do do
do do
do . do
do do
do do
do do
do do

15 Janvier,
b Février,

29 Mars,
9 Avril,

15 do
do do
30 Mai,

4 Juin,
7 do·

Il JuilI'et,
13 do
30 Septembre,
3 Octobre,

28 do
2 Décembre,
5 do

1840
do
do
do ..(10

do
du
do
do
do
do
do
do
do
do
du

do

dodo

do
do

do ..

18,11

do

do ..
do ..

do
do
do
do
do
do (1.
do

do
do
do
do
do
do

do

do ..
do ..
do ..
do ..
do ..
do ..

14

do ..
do ..
do (I)
do ..
do ..
do ..
do ..
do ..
do ..

do
do
do

do

do

do ..
do..

do..

do ..
do..

-do'..
do..
do ..
dé .

Dor.-( Continuation.)

Rappl do l'autre parti..........
Par argent déposé, intérêt au bentuxo No. l1l. £15 0 0

do do do do Nos. 321, 298, 30 O
do do do do Nos. 216, 306,

869, 370, 217.............. ........ 66 O 0
do Dépôt, intérêt su r Débonturo No. 111 ....... 15 0 O

do déposé, Traite du Commissariat .................
do do do R, B. Sullivan.................
do do do dit Commissariat.................
do do do do
do do do do
do do do do
do do0 do R. B. Sullivan..................
do do do du Commissariat..................
do do do 2 (o
do do do do
do do' do do
do do do Jolin Il. Diunn..................
do do do du Commissariat .................
do do S ridjcs do Peter Robinson .................
do do U1 raito du Commissariat .'............
do do do do
do d du do do

do0 do Initérôt sur les Nos. 207, 362 ........... .
do do do do 297,362
do do do do 216, 806, 860, 217, 37
do do <b0 - dIo 210, 300, 309, 217, 370
(10 do do o 321, 298..............
do do do do 821, 298..............
do do do do 111..................
do do do do Ili..................

do do 2 Triàs du Commiss4ariat .......... i...
do do do do
do do do R. Bl. Sullivan ..................
do do do H. Glas.....................
CIO do Traite du Commissariat...................
do do (la do
do d do do
do do do do
do (o do do
do do do do
do do Commissaire des Terres do la Couronno ......
do do Bniqueo doe Core ........................
do do à Kingston...........................
do do Traite du Commissariat...................
do do Blanque Commerciale, M. Vardon...........
do do flilet de gArd re .........................

do o li f.ii i

do o li mèm * ngston ....................
do do do do
do do do do

do do Intérêt sur los Nos. 297, 862...............
do do do 297, 862.............
do> do do 821, 298, ...... .......
do do do 321, 298.............
do do (o 816, 217, 306, 369, 370
do do do 910, 211, 806, 369, 370
do do do 72, 815, 835..........
do de do 72, 815, 835..........
do do do 1... ...........
do do do .................

do do TritedeJackson
do do do do
do do do do
do do lui même à Kin ston
do do do .....................
do do do do
do do do do
do do Traite du Commissariat ........ .........
do . do do de A. Shade.ý............ . . . .....
do do do du Commissariat .................
do ýdo William Vernon.........i..ý.. ý....
do do Traite du Commissariat............. i.....
do do tui môme à Kingston....
do do Traite.du Comrnismiriat ..................
doý do lui même à lngston .....................

PR do'u oe atrepa............

à967] 12

£

3118

126

159
100
50
50

302
100
75

210'
177
199
90

2250
151
289

50
12
50

8o
30
66
66

' 30
30
15
15

56
201

1685
253
192
178
47

200
25

270
1481

822
1178
400
704

16
400
278
452

80
30
30
30
66
66
48
43
15

80
258
382
250'
261

52
386
400
100

85
300'
'514"
200I
290

i [jl996~1] 18

20e Jullet.

O

y;:; ~'0~

P enlico
,T V.)

£
2907

3244

4311

282
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200 Juillet. £ s. d. £ s. ,d. 20eJti
Dor.-( Continua ion.)

19 Décembre, 1842.

1842..
do
do
(10
do
dodo..
do ...
do
do..
do..
do..
do..

do..

do..

1848..

do..
do..
do

(M)

17 Août, 1843..

(m )

1843..

(G, N)

1843..

(C)

do.
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do

1844..
(l, O)

1844..
do
do

1§42..

Rap porté de l'autre part......
Par argent déposé, Débentures vendues comme ci-dessous :-

No. 216, Chonns et Ponts. .£400, intérêt £1 10 3
No. 217, do do .. 400, do 1 10 3
No, 821, Canal de Welland .. 500, do 8 7 8
No. 362. do do .. 500, do 12 16 à
No. 309, Chemin do York .... 500, do 2 17 6
No. 224, Kettle Creek....1...1000, do 26 9 5
No. 306, Chemin de York.... 400, do 2 16 8

£3700, £56 8 0

Par argent déposé, intérêt sur 944, 297, 302...............
do do do 204, 297, 362...............
do do 12 .......................
do do d 12 .......................
do do do 108.... ...................
do do do 408 .......................
do do do 321, 298 ...................
do do do 321, 298...................
do do do 216, 217, 306, 369, 370........
do do do 216, 217, 306, 369, 370........
do do (I0 77, 162, 243, 244, 282, 315, 335, 3.18.
do do do 77, 162, 243, 241, 282, 315, 335, 148.
do do do 366 ......................
do do0 do 366 ......................
do do do 2l ......... ..............
do do o .............................
do do do 115 ............................

Par arge
do
do
do
do

nt reçu, C. los T. de la Couronne Eglise de Tyendanaga..
do do do do do
do do do Io do
do do do do do
do pour Débenture venduo pour l'Eglso de Tyondinaga

No. 297, Chemin cde York................£500 0 0
Inttrêt, 135 jours..........£11 3 7
Moins j pour cent. d'Agonce 2 10 0

--- 8 13 7

Par argent reçu pour Débonture vendue pour l'église do Tyondanagn
No. 298, Chemin de York................£00 0 0

Intérêt, 140 jours..........£11 13 5
Moins j pour cent. d'Agence 2 10 0

Par argent reçu pour Débenture vendue, savoir:-
No. 370, Chemin cde York................£500 0 0

Intérêts, 36 jours..........£3 0 10
Moins 4 pour cent. d'Agence.. 2 10 0

0 10 0

Par ce montant, étant divers articles fournis à même les provisions
du Gouvernement aux Sauvages Manatowaning, comme on
le voit par l'état certifié de M. le Surintendant Anderson,
commençant en 1839, et terminant ce jour, laquelle somme
est portée au débit du Surintendant on Chef, car les Warrants
pour les listes de paiement respectives ont été reçus en entier
par lui sans qu'on on ait déduit les suspensions............

Par argent pour intéret sur No. 297...........................
do do do 369...........................
do do do 335, 315, 72, 244,243, 162, 38, 282
do do do 335, 315, 72, 244, 243, 162, 348, 282
de do do 12............................
do do o 12.. ......................
do - do - do 366 ..........................
do do do 366 .... :......................
do do do 115 ...........................

Par argent re u, intérêt sur No. 115 .........................
do o do do 111 .........................
do do do do 111 .........................
do do do do 408 .........................
do do do do 370...... ..............

do pour Débenture No. 111, rachetée, savoir: Déhenture do
la Corporation de la Cité de Toronto ...............

Par argent reçu, intérêt sur No. 408............. .........
do do do do 12 ....................... ..
do do do do 335, 315, 72, 244, 243, 348 ....

Par argent reçu, étant un Warrant dos Saugéons Wabatic, non
porté nu compte de Banque ............................

Porté ci-contre................

3967 12 1 19961 13 0

3756

60
60
6
6
1

30
30
66
66
66
,66
4
1
15
15
15

100
100
100
30

509

500

609

15
15

*66

6
6

15
16
1515

3
15

6
do

'7724

50,7 10

2458

255

500

74

400

31880

31 Décembre,
do do
do do
do do
do do
do do
do do
do do
do do
do do
(10 do
do do
do do
do do
do do
do do
do do

19 Mai,
17 Mars,
do do
do do
19 do

20 Juin,

31 Décembre,

do
co0
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do

Janvier,

Juin,
do
do

Juillet,
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DoiT.-(Continuation.) £ s. d. £ s. d.

Rapporté de lautre part................. ...... .... .... 31880 14 2
25 Septembre, 1841... Par dépôt partiel sur un paiement fait par les Sauvages Oneidas, ce

jour, voir los lettres de M. Jones et de M. Cloncli à la Com.
mission siègeant à Kingston, daties respectivement du 28
Février, et 25 Avril, 1143 :-savoir.

Montant payé............................... 1505 0 0
(Q) Montant déposé............................ 1178 15 0

826 à I

£ 82206 19 2

22 Février, 1845. Balance au débit rapportée ....................................... £ 9733 I1

1847..
do
do

1838..
do ..

1839..

do
do
do
do

do
do

do
do

1840..
do
do
do
do
do-..

do
do
do
do

do
do
do
do
do

1841..
do
do
do
do
do
do
do
do

do

1842..
do
do
do
do

do

do
(lo ..
do
do

dd
do

Avont.

13 Octobre,
6 Novembre,

22 do

10 Février,
24 Décembre,

28 Janvier,

5 Mars,
10 Avril,
7 Juin,

17 Juillot,

1er Octobre,
do - do

16 Novembre,
19 Décembre,

11 Février,
14 do
3 Avril,

23 Mai,
28 do
do do

2 Juillet,
10 do

3 Août,
do do

14 Septembre,
12 Octobre,
10 Décembre,
12 do
29 do

16 Janvier,
26 do
11 Mars,
24 do

5 Avril,
8 Juin,

14 Octobre,
do do
do do

27 Décembre,

1er Janvier,
à Février,

15 Avril,
do do
do do

30 Mal,

11- Juillet,
16 do

8 Octobre,
do do

28 do
2 Décembre

Pour les crédits suivants admie avec le.consentement et à la con-
naissance du Département Sauvage.

Par traite du Commissariat, supposee payée à Kendrick.........
Payé aux Chippaouais.................. ...................

do état de paie de Manitowaning.......................... .

do mission de Kingston. Baie Quinté, maisons de bois.........
do traite du Commissariat...............................

do do do achat de tbrres, Ramora, à Gamble
et Boulton..... ..............................

do traite de J. H. Dunn, au Commissariat, remboursement....
do mission de Kingston, Baie Quintò.......................
do état de paie de Manitowaning.........................
do Gamble et Boulton, prix d'achat de terres pour les Chippaou-

ais de Huron et Simcoe........................
do état de paie de Manitowaning................£824 19 ô
do do .do ................ 209 .3 8

do Eli Smith, Montant à lui do.............................
do état de paie de Manitowaning...........................

do do do ...........................
do Sauvages Saugeens, traite des terres de la Couronne.......
do Cottrell, constructions au Lac Rice.......................
do do do do ....................
do état de paie de Manitowaning............£127 1'7 0
do do do ............... 174 8 6

do Sauvages Saugeens, traite des terres de la Couronne.......
do Brongh et Darling, traite du Commissariat............
do Cottrel, édifices au Lac Rice.................. £ 50 0 0
do pour matériaux à bàtir...................... 127 .. 0

do état de paie à Manitowaning............................
do do do ...........................
do Saugeen W abatic....................................
do Chef Chi paouais Ecarté..............................
do Chef au L o Rice, Pantash ............................

do mission de Alnwick, Dimanche....................
do état de paie de Manitowaning ..........................
do .do do ..........................
do do do ..........................
do mission de Kingston, Baie de Quintê, caisse de provisions...
do état de paie de Manitowaning...........................
do do. do ................ £238 13 9
do do do ................ 236 5 2
do Sauvages du Lac Rice................... 230 0 0

do état de paie de Manitowaning..........................

do M . Vardon...........................................
do état de paie de Manitowaning............ ..............
do do do ...........................
do M. Vardon........................... .. £32 0 0
do M . W allis................................. 20 ô 0

do état de paie de Manitowaning, partie.......... £886 16 4

do Chef du Lac Rice, Pantash........................
do Whisker, pour à compte des Six Nations..., ........
do état de paie de Manitowaning...........;.'£255 10 7
do do do. ............... 258 18 4

do Chef Huron, Snake......................,............
do état de paie de-Manitowaning.....................

Porté ci-contre ...................

£

247

257

£

10
100
137

250
'7

800
1510

125
168

213

584
225
136

100
50
50

302
'75

210

177
199
151'
,50
12
50

56
201
192
178
47

270

704
278

30
258
261

52

266
500

35

514
200
296

£2414

'.- .v,

20e J uUlet.

d.

0
o

juill.t.

1930'

'7730
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200 Juillet.

19 Décembre, 1842..

25 Septembre, 1841

(E)

22 Février, 1845..

Avoa.-( Continuation.)

ontnt ra por . . ........... ....
Payé ce montant prété à la Compagme do Navigation de la Grande

Rivière, avec le consentement de Sir Charles Bagot,
ainsi qu'il apport par lettre de M. le Secrétaire Murdoch,
sur la demande du Surintendant en Chef, à la suite de
la convention que ce montant serait remboursé en une
année, (voir la liste dos Débentures dans l'autre colonne
vondues pour faire face à cet arrangement)..........

Pour pareille somme indiquie par le Memorandum No. 1, fournie
par le Surintendant on Chef destinée à l'achat de terres
pour les Souvages Oneidas, savoir :-
29 Septembre, 1840, traite de M. Dunn, £2250 0 0
25 du 1811, Dépôt, Kingston, 1178 15 0
Montant reçu.. .................. 3128 15 0
Montant du prix d'achat............. 2997 16 '7

DifW rcnce................ ......... £ 430 18 5

Payé à John W. Hill,~à compte de l'Eglise (e Tiendinaga.
do à Paulus Claus dlo do do
do - John W. 111, do dlo do
do à J. W. Iloward, do do lo .......
do Loyalist, annonces de soumissions ............ £0 10 0
do Whig, do do .............. 0 11 4
do llrald, do d .l. .............. 0 10 0
do Statesman, do do ............. , 0 14 0

<lo à John D. Pringle, à compte... ........................
do à A. M'Leod, pour 514 toises de pierre...................
<lo à James Gardiner............,.......................
do à Hlenry Watson et James Clark.......................
do à Angus M'Leod....................................
do à John W .1 l......................................
<le à John 1). Pringle...................................
do à Henry Watson, transport de la pierre..............
do à John D. Pringle... ... ..........................
do iA W right pour John D Pring ........................
(o à John Craig, vities...................................
do à John D. Pringle. .............................
do à George Brown, Architecte...........................
do à John H ill..........................................
do à Jolin D . Pringlo....................................
do à John Watkins, pour tuyaux <le poëles..............
do à Jonh 1 .......... ,........................

Le Memorandum No. 3, <lu Surintendant, indique les provenanc es
. des sommes ci-dessus, comme suit :-

Du Commissaire des terres de la Couronne..... £330 0 0
Débenture No. 297, vendue.................. 508 13 7

do 298, vendue.................. 509 3 5
Débentures vendues pour la G. R., £3750 8 0
Montant placé................. 3500 0 0

_________256 8 O

1604, 5 0
Dépensé comme ci-dessus.................... 1354 16 3

Par les Débentures transférées au Recevour-Génôral du Canada
au compte du Département Sauvage, savoir :-

No. 335, pertes de guerre.......... £1200 0 0
315, do .. ............. .500 0 0

72J, do ............ 50 0 0
12, District d Simenue........... 200 0 0

244, pertes <le guerre............. 90 0O
243, <e ............. 90 0 0
162, do ............. 60 0 0
348, do ............. 560 0 0
282, <le ............... 100 0 0
366, do ............. 50 0 0
408, do '............ 70 0 0
115, Cité do Toronto ............. 500, 0 0
258, do .75 0 0
268, do ............. 500 0 0

Pour pareil montant, balance non placée pour le compte des Sau-
vages Oncidas, payé à M. Turquand, Roceveur-Général. . .

Balance au débit...........

100
100
100
30

2
2.15
6.1
26
25
18
75

125
21

100
26
15
80
16
50
50
8

'75

249

£
'7730

5914

2997

20 e J

1354 I 16 1 3

4045

430

22473
9783

32206

20 Janvier,
17 Mars,
27 Mai,
do' do
3 Juin,

26 do
do do
do do

15 Juillet,
do do
do Août,
doe do
20 Septembre,
30 do
do do
3 Octobre,

1,0 do
28 do
10 Novembre,
18 do
18 Janvier,
19 do
16 Avril,
12 Mai,
24 do,

4 Juin,
do do
do do
do do
do do
do do
do du
do do
do do
do do
do do
do do
do do
do do
do do
do - do

do do

1843..
do0 . .

do
do
do
do

do ..
do .
do .
do .
do .
do .
do .
do .
do .

do .
do .
do .do

do .
do ..
do .
do

1644..
d1o . .
do
do
do
do
do ..
do..do
do
do
do
do
do

do(P

do
(F]
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S. P. JARVIS, Ecuyor, en compte avec le GOUVERNEMENT PROVINCIAL.t-(Continuation.) App3ndi e'
(V. V.)

(IK)-MÉMORANDUM du compte des DÉBENTURES.

£ s. d, £ s. d.
Total îles Dêbontures suivant l'état do Banqua............. ...... ... 9819 15 10

(L) Vendues pour placement de la Grande Rivière, voir le compte.... 3756 8 0
(M> Vendues pour l'église de Tiendinaga do . ... 1017 17 0
(N) Vendues No. 370, emploi non indiquée, do .... 500 10 10
(O) No. 111 achetées do do do .... 500 0 0
(P) Balance payée au Recovoùr Général, do .... 4045. 0 0

£9819 15 10,

TABLEAU B.-

MÉMORANDUM d'items non expliqués, non portés au crédit dans le compte.

PREMIÈRE DIVISION.

1837. Traile du Commissariat ................... ............... 10
do do. ...................... £325 0 0

Déficit de partie dos états de paie........... 137 10 0

Traite dos Terrcs de la Couronne, Sauvages d'Alnwick..........125 . 0

16 Mars, 1838' . ... Traite du Commissariat..................................... 46 12 7
2 Octobre, do . ... Argent, Mohawks, Baie de Quito...........................865 6 O

24 Décembre, do .... Traite du Recoveur Général, Mission de Manitoulin............ 236 2 2
- - - 048 0 9.

26 Février, 1839 .... Traite du Commissariat, Sauvages do Credit.................. 23 15 6
23 Noveibre, do .... do do Paie des artisans...................... 31 0 I0
28 Mars, do . ... Traite des Terres de la Couronne Mission dle Manitoulin........ 150 19 O

I - _ 205 156 9'
9 Juin, 1840 .... Traite du Commissariat do Chippaouais du Lac 1uron.. .... 100 0 0

22 Septembro,do .... do do .............................. 90 ' O
= 190 0 o1

20 Avril, 1841 . ... do do Mission dos Lacs Rice et Mud......... 25
17 do do . .. l. do do Chippaouais dls acs Huron et Si0e20
13 Octobre, do .... dl do Saugéon Wabatic.................... 400 O O
18 Décembre, do .... Par Dépôt, lui meo, Saugén Moticwab......................'100 O )
27 do .do .... do do Chef Iluroni,.paîrtio............ 452 10 

4 Juin, 1842 .... Traite du Conimi.ssarint, Chef Iuron, Yellow Head..... ........ 400
30 Soptembre, do .... do do do Airsi.,................300

9 Avril, do .... Par Dépôt, lui nime ........................................ 250 O 0
30 Ma-, do .... do do .................. £380 16 4

Déficit do partie des états de paie..........266 16 4
-- 120 0 0

1838.............. Par Dépot, lui nime .................................. 251 15 0
1841.............. Billet de Andrews..............................10 15 0

do renouvellé................................... 0 3 9
- 1 7 18 9

1842........... Au Saugéen WVabîtic, nuit porté au compte de Banque ......... 400 0 0O 78 1; 9

SECONDE DIVISION. £ -s. . 636 . .

Le Mremorandum No. 4, fourni par M. Jarvis, indique comnme ayant
été reçu à difireites ép)oques pouir placement .........

SOctobre, 1838 De M. uîrry...... 46 12 4
T (Io 1840 do uis289 il 10

Il Févrieic, 1841. do Traite des Torres île la Couronne..................... 1685 3 1 l
97 îIe do <1b Traite sur3M. Gfîtss................... .......... 2ý3 14 6
16 Seprtenmbre, do do Traite sur la Banuque de Gare..................... 8 2 18 3
9 1Miars, 1842 do de M. Jackson .................................. 882 15 0-
7 juin, do do A. Stiado ....................................... 100 0o o
5 Janvier, 18 4'4. . (I) do produit de la Débonturo No. 111 .................... .500 0 O

1.844 ............... do Itérôts reçus sur Déboîtturcs .......... ............. 1034 10 0,
5715 0 10'

4 Juin, 1844... >(P) A réduire le montant des Débentures payées auReceveur Général
le 4 Juini, 18414, porté au crédit de M. Jarvis, voirile compte.........404à 0 0

(J)~ Déficitapparent placé.......................17 0
t.841 ........... (1-1) Traite des Terres, (Ie la Couronne, pour placement. i............1481 O 30

(G) Dbntur No-. 370;vendue............. 500 10 o
(D) A ajouter BitlAnce xîon déponséc, EgIlse do Tiendinga. 249 8 9
(E) Déficit'du dépôt des Sauvages Oiioidas ............... 326' 5 ,

(C) Retenties do Manitouliin.................... ......... 0609 13 3
0316 018(

Seconde Division, difIZ!rqnce.q.. ............... ....... .... .... £4830 18 il,
Iremière Division, difreýnces ... 4896 ii- - - 9 0 0 0

toalsvor e opt curnt.......... 25....0. ~.. £9339. O

20e Juillet.
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Appendice
(V.V.)

20e Juillet.

Appendq

20Ju~

ÉTAT DÉTAILLÉS,

DÉTAIL des Différences entre l'état fourni p ar le comptable deJARVIS et celui du comptable nommé
par le GOUVERNEMENT.

15 Novembre,
12 Avril,
19 Juin,
17 Juillet,
do do
do do

29 do
26 Août,
14 Octobre,
12 Janvier,
15 Février;
28 do
22 Avril,

3 Juin,
4 do

15 Novembre,
1 Décembre,
8 Juillet,

21 Janvier,
17 Mars,
do do
27 Mai,
25 Septembre,
do do
do do

do do

do do

1838
1843
do
do
do
do

do
do
do

1844
do
do
do
do
d

o ..

1838
1841
1842
1843

do
do
do

1841
do

do (F)

Dorr.

Par argent pour l'améliorations do Wyendotte.............
do dépôt fait par lu.imême à Kingston....................
do do do do .............. .....
do W arrant B. 221........................£100 0 0
do do 223..... ................ 169 8 6
do do 224 ..................... 250 0 0

do Pantash ..........................
do dépôt à Kingston ............................
do do do Par G. Vardon ..... ...........
do do do do .....
do do do do .....
do do do do .....
do do do par J. Henderson................

Par transport suivant le compte de J. Givins...............
Par argent déposé à Kingston........................

Diferences brutes du comptable de M. Jarvis...........

D É F I C I T.
M. Jarvis ne porte pas à son débit ce qui suit:-
Par argent déposé suivant le compte de Banque................
Billet d'Andrews, et ronouvellement.........................
Par argent pour le Saugéen Wabatic......................

do terres de la Couronne, Eglise de Tiendinaga...........
do do do do ...............
do do do do .................
do do ào do
do déficit dans le dépôt des fonds des Sauvages Onoidas, viz f

Montant payé à M. Jarvis........... .£1505 0 0
Montant deposé...................... 1178 15 0

do .. A ajouter au total des débits du comptable du Gouvernement ....

do .. j do do do de M . Jarvis......................

£

1545
607
269

519
250
273
276
232
214
643
12

418
215

251
16

400
100
100

30
100

326

5478 10

1324 18

4153 il
32206 14

36360 I

S. P. JARVIS, Ecuyer, en compte, avec les Différonces entre les deux états fournis au Gouvernement
un détuil.

DoIT. s. d.

1844. Montant brut des diflerences dans les crédits indiqués par le comitale de M. Jarvis, voir l'état détaillé
(11) Lettre 8 ............................................ .......................... 13887 1 9

£13887 1 9

1844. Par balance rapportéo, items non expliqués ................................. ................ 1873 2 2
Déficit charge, tel qu'indiqué ci-desus .................................................... 7860 7 9

Par balance non expliquée, telle qu'indiquée dans le compte ci-dessus ....................... £ 9733 9 il

£ s. di. £ s. d.

1844. Par balance au crayon, voir l'état détaillé A ............................... 950 7 5
Par Warrants non portés à compte, voir lettre I....... .................. 3737 19 b
Par surcharge do crédit à Dorling pour partie des états de paie portés au crédit en

plein, voir lettre C.. ............................... ........ 310 1 6
Pour autant payé au Receveur Génèral, et non porté au compte, viz: £949 13 6

(D) Déficit crédité plus haut...................... 4 30 18 5
618 15 1

(E) Par Débenture No. 244, crédit dans un compte précédent.... ....... 1018 7
Par ce montant, comprenant diverses sommes un déficit, suivant l'état détaillé let. F. 1324 18 9

7860 Il 9
Montant total des difl'èrences en débits..........................£5478 10 7

Deficit porté on moins........................ 1324 18 9
4153 il 10

- - - 4153 11 10
(Voir l'état détaillé, lettre G.)

Par Balance, items nion expliqués..................................... ...... .... .... 1873 2 2

£13887

f
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DÉTAIL des difflérences, etc,-(Continuationt.)

5 Septenmbrv, 1837..
18 Juin, 1838..
5 Septembre, du

15 Novembre, do
31 Dècemlro, do

26 Février, 1839..
27 do
28 do .d .
28 Mars, <le

2 Avril, do
1 do do
22 Mai, de
17 Juin, do
29 dIo do
13 Décembre, <le

9 Janvier, 1840..
30 do do..
3 Avril, do

29 do do..
4 Juillet, do

t1 'Septembre, <le
28 do do..

D Février, 1841(B3)
10 do do ..
18 do <le (.)
do do do B)
18 Mars, do (B)
10 Avril, do
19 do do

1 Juillet, do (B)
1 Septembre, <lo (B)
29 do do.
13 Octobre, do
18 Novembre, do
3 do do
4 do do

16 Décembre, do (B,
18 do do

6 Janvier, 18412
14 de do
4 Mai, do (B)

do <l do B)
13 do . do (-B314 do (le (13»
16 do d
25 do do (B)

do do do
10 <le do0
20 do do
do do do
29 Julin, <le
27 Octobre, do
do do do
9 Décembre, do

si do do ..
16 Octobre, do
18 Novembre, do

5 Février, 18-13
9 (10 <le
S do do .
7. do do

3Xars, do (B)
la- do do (B)
24 <le do

8 Avril, do
23 Mal, do
do, do do
19 de do (B)
do do do (B)
81 do do (.)
2>7. Jin, de, (B)

14 Judlle, do
do do do
do do do

14 do d

do do do

22 do 'd (B

Avomn.

Par avance aux Sauvages de la Rivière CrLdit..................
Sauvages Sadgéens, terres cédées........................

do do do do ........................
Améliorations, réservo Wyondotto.......................
Missionnairo du Manitoulin, payé à compte...............

Frais de justico, Baldwin . ............. .............
do do . Gwyn ............... .............

Sauvages Saugéens, terres cédées .....................
Mission do Manitoulin, pour ouvrage .....................
Etat de pain de Manitoulin ............................
Mission d'Aln i ............... .....................
Rév. S. ivis, à lui payé.............................. ..
Sauvages SauC'ls) pyé -à Wabatic. ....................

do , pour terres cédées .....................
Cppauais, payé Waanash.............................

Frais d justice payé .G. ynn.... .. ...........................
vyndotte S........... U à ............................

davao .aug..ns pay ... W abaic.. ... ............ ..... ......

Chippaouais, Huron, frais d'arbitrage ..........................
Frais do voyage .....js c py.G n ...............................
Sauvages Saugéens, terres cé es............................
Compagnie du Caada................... ..............

Frais de voyage, Warrant A, 32...... ........................
Fonds du Monumet de ro k ..........................

do do (ltu ratA 0........
do do . . . . , ....................

Frais de voyage, Wo 42 ....................
Fonds du Monument de Brock, Wyendottes................
Frais do justice, Gvynne .............................
Gens de canot, Warrant A, 105 ........................
Frais do voyage, Warrant A, 95........................
Sauvages Monsis, payé à M. Cench e.....................
Sauvages Saugées, payé à Meticwab.......................
Etat do paio de Manitoulin, Dorling, à compte comme Agent..
Juge MLean ........ tA .1.............................
Compagnie du Canada ...............................
Chippaouais, puron et SiMcoec, payé à cottrel, Warrant A, 12...
Sauvages Saugéens, payé à. Wbaetic ........................

Docteur Dgby, pour soins professionnels....................
Tribus diverses .......................... .................
Mississagas, payé à la Compagnie du Canada, Warrant B, 42 ....
Frais de voyage, do 79....
. de do do 417...

do do , do 54....
Mississagas, payé à G. S. Boulton........... - ... £76 0 0

do do do Warrant B, 48.... 75 0 0

Chippaouais, Huron, payé à Yellow Head, Warrant B, 55 .......
Willhmam HIiggins, Constable, dépenses payées ..................
William Reating, certaines dépenses on vertu de l'Acte des bois
Robert Wells, pour arpentage, £10, do £10, do £10.........
Docteur Whicker, pour soins professionnels ..................
Chippaouais, Port Sarnia, payé à Wawanash ...... .........

do Huron et Simcooepayé à Borland .......... .....
Docteur Whicker, pour soins profes'ionnlos.................. .. ;
Sauva es Saugeons, payé Wabatic .......................
Titus Wilson, pour faire le chemin de Orillia à Modonta..........
Etat do paie de Manitoulin, IIenderson comme Agent ..........

Vetomens pour un Sauvage sortant du Pénitentiaire... ..........
W yendottes, pour un temple ................................

do : Clark, Interprète.................£25 0 0
do 'do do .................... 25 0 0

Etat do paie de Manitoúlin, Warrant'B, 156 ............ ....
do do do 159 ..... ..........

Banque de Gore, escompto payé parJ. 11. Dunn, son acceptation...
G . V ardon ..................................................
Docteur Ironsides, poux soins professionnels ................
Dr. Digby. ........ . ......................
Chippaouais, Huron et Shmücoe, provisiôns, Warrant B, 198.

do do do Yellow lead, do 185 .... ..

Etat do paie de Manitoulin, do 194 .
Sangéens, payé à R. M'Donell &-Cie., do 220 .....
Mqhawks, payé à Jas. Henderson pour Jh. :ill, do '223 .......
Sängéons, payé à do Wabatie,: do 224 .......
Mission d'Alnwick, do J. Sriday, do 221 ..
Lss Rice et Mud, do Pantas, ' do 29.
Assenack, dbionseà de 2 enfatns jusqu'âYnifoulin,

Warrantfl.......... ..... . ..... 23>7.

£

50
bu

1293
265

13
9

100
150

13
125
100
50
30

15

1625
9

15
50

200
275

56
'75
10
7

19
10
32
52
30

100
400
310
51

1
590
400

45
68
87
50
76
62

150
400

13
16
30
35
30

350
35
25

.250
30

5
115

50
281
266
87
>74
85

269
*56
87

272
ý58

169
250
10
360

10

.£

1659

594

589

2147

1744

6766 16
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Appendice
(V. V.) -

200 .uillet.

15 Août, 82f)
26 Septembre, do (3)

2 Octobre, do
20 do

7 Novembre, do
4 do do

15 Décembre, do (B)

2. Janvier, 1844,<B>
25 Mars, do (Il)
14 do do
14 Mai, do (B)
23 Février, do
29 do do (B)

8 Avril (I (B)
t5 do do

9 Août, do

(D)

3 Avril, 1840,..
30 Decembre, do
15 Octobre, 1841,(E)

25 Mai, 1842,
29 Décembre, du

18 Novembre, 1841,..

Par étais
do

Par John
P l'O tcr

dla
Par Rober
Par états

UÉRTAIL des dill'ércnces, etc.,-(Continualion,) Ap ndi

Avo t.-( Con inuaion.) £ s. d. £ s. d . r

Rapportié de l'autre ar ............... 2387 19 3 6765 16 il
de paio de Manitoiulin, Warrant B. 236............. . 26 1 3

do dlo do 250.............. 279 7 0
Pringlo, à compte, Eglise do Tiendinaga .... .... .... 15 0 0.
John ................... ........................ '7 10 0

pour divers ch s, ............................ 17 l0 0
t W elis, pour arpentages .......................... 30 0 0
le paie de Manitoulin,-NVarrant B, 273 ............... 235 12 9

3239 0 3
do do do do 299 ............
do do do do 325 ........

Par loyer d'un bureau à Birntford ...........................
Pur états do pai e (l tanitouli n, Warrant 1, 336. ...............
P'ar Saugeons, payé à W abatic ..............................

do do file (le pèche, Warrant B. 325 ............
Par Mississagas, Lacs Rico et tuid, do 321 ..............
Par Chiipaouais, payé - Aissance, do 323 ..............
Par Recevoir-Géiiral, payé on divers teins, à des

S va e ............................ £949 13 0
Déficit déjà porté au crédit................ 130 18 5

Par Docteur Whicker pour soins professionnels............
do do do do ..........

Par dêbenture No. 244, aclotém et revenduo, et
intérèts, £ 18 5s. 7d....... .........................

Par Chippaouais, Iluron et Simncoe, payé à Aissanco.............
Par intUrèts sur l'avance de la navigation de la Grandq Rivière ...

Par intérêts sur débonture payée au Rccevour.Genéral.......
Par M. Aies, payé pour ouvrage pour les Sauvages, Snake Island,

1844........... (A)lPar balance en crayon .....................................

(11) Di1' rences brutes de M. Jarvis, sur les crédits.........
Par totalité des crédits du comptable du Gouv., suivant le compte

do do do do Balance..........

Monsieur,
Montréal, 12 Mars, 1845.

J'ai l'honneur de déclarer que j'ai reçu du département
Sauvage un documncnt f')urni par le comptable do M. Jarvis,
qui est un exposé fait par lui des transactions de ce mon-
sieur en sa capacité de surintendant en chef des araires des
Sauvages, avec le gouvernement depuis l'année 1837 jus-
qu'en Août, 1844.

Je me trouve donc obligé de soumettre un appendice à
mon précédent rapport sur ce sujet pour l'information du
Gouverneur-Général, que je prends la liberté de sotmettre
maintenant comme suit:

Le premier point auquel je donnai mon attention fut de
m'assurer jusqu'à quel point les états du comptable de M.
Jarvis s'accordaient avec les exposés que j'ai déjà eu l'hon-
neur de soumettre et ensuite, sous quels rapports ils diffé-
raient,

Pour le résultat de cet examen j'ai trouvé que le compta-
ble de M. Jarvis a adopté tous les items à la charge, tels
qu'indiqués dans mon compte (dont copie a été fournie à M.
Steers par lPordre du département Sauvage,) à l'exception
des sommes se montant ensemble h £1324 18s. 9d., indi-
quées dans un tableau détaillé,des diflérences ci-joint, marqué
de la lettre S. et auquel il est renvoyé spécialemen t par les
notes marquées F. Il faut également remarquer que deux des
items comprenant le montant ci-dessus ne se trouvaient pias
alors dans le compte fourni au corppable de M. Jarvis ; sa-
voir : un warrant en faveur du Saugéen Wabatic pour £400,
et la différence provenant d'un paiement fait par les Sau-
vages Oneidas, et de la somme déposée, soit £326 5d.

Dans le même document on verra que le comptable de
M. Jarvis l'a chargé de nouveaux 'derns qui n'avaient pas
encore été portés à son débit, et qui se montent à £5478
10a. 7d. Les items qui, composent ce montant sont ins-
c rits sans explication, comme argent, et sans assayer d'indi.
quer de quelle manière est survenue la transaction qui motive
cette charge. Voir le tableau détaillé lettre G.

217
217

20
219
12
18
68
12

518

30
35

1018
300
47

63
1.12

22473
9733

... .. .
9 I 3l

1305 1 8

1430

195
950

13887

-f~32206 19

£1136360 I
A la colonne dri crédit du tableau dressé par la comptable

de M. Jarvis, on verra qu'il prendt crédit pour toutes les soin-
mes indiquées dans la copie du compte fourni à ce mon-
sieur de la part de M. Jarvis ; on verra également qu'il prend
crédit en sus dans ce compte our le montant de £13887
Is. 9d. Voir le tableau des différences, lettre K.

A l'égard des items qui forment cette somme, je ferai ob-
server qu'ils sont exposés aux mêmes objections que j'ai
indiquées dans mon précédent rapport, comme n'étantt ap-
puyés par aucune preuve qui pu.isse autoriser un comptable
à les porter at crédit de la partie qui réclane, sur la simple
assertion seulement.

Dans le tableau en résumé des différences, ci-annexé
marqué T, j'ai pris note de quelques-uns des principaux
items qui peuvent étre considérés comme régulièrement
rapportés, jusqu'à ce qu'il en soit autrement rendu compte,
lesquels se montent à £7860 7s. 9d. et qui avec la balance
de £1873 2s. 2d. qui y est établie, composée d'i-
tems non expliqués, égale exactement le déficit appa-
rent de £9733 9d. 1 Id. indiqué dans mon précédent ta-
bleau et rapport ; et le tableau actuel ne présente pas ces
diverses transactions sous un point de vue plus favorable.

Je vais maintenant présenter quelques observations sur
les différents montants qui semblent devoir être renversés,
et qui ne peuvent être conservés comme crédits sous leur
forme actuelle.

Il est à présumer que la somme écrite en crayon, de
£950 78. 3d. est admise comme une balance dont il'n'a pas
été rendu compte. Voir le résumé, A.

L'item suivant, est une somme de £3737 19.. 5. et se
compose die warrants pour lesquels on prend crédit, et indi-
qués en détail dans le tableau sousla lettre B. mais ces
warrants ne sont pas portds à la charge sur la colone op-
posée du compte; et il ie faut par per're de vue quece,
résultat apparait après avoir tenu compte des nouveaux
items mis à la charge de M. Jarvis par son propre compta-
ble, et qu'il ne paraît pas sur la race du compte, qu'il forme
partie de l'item de £3737 19s. 5. maintenant discuté.
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ud ce Le trois&èmo item de £310 l. 6d. lettre C. est une
traite on ordre à compte de certains états de paie, pour les-
quels dits états do paie il est pris crédit en plein précé-
dmeînnt ; et par conséquent, aucun ordre à compte ne
peuit être porté comme un nouveau cr5dit provenant des
dits états do paie. Il est incertain que d'autres borimes
ne se trouvent pas dans la même position que celle diont il
s'aigit.

Le quatrième item est un crédit pris pour un paiement
ou des paiements faits au receveurgénérai de £949 13s. Gd ;
sur cette somme, il & été donné crédit pour £430 18s. 5d,
dans mon compte précédent, et la difréreince de £518 159.
Id. urait du éire portée à charge auqsi bien qu'au crédit;
ce qui rie parait pas avoir été fait. Voir lettre U).

Le cinquième item est une débenture No. 224, se
montant avec les intérêts à £1018 5s. 7d. qui à été porté
une fois nu débit et une fuis au crédit, dans nies tableaux,
e: la balance lu compte de débentutre de £4045, payée au
Recoveur-Général de la Province le 4 Juin 18,4, a égal-
nent été portée au crédit de M. Jarvis dans les mêmes ta-
bleaux. Il parait dono impossible de se rendre compte
pourquoi cette débenture,-la seul,-soit do nouveau

portée au crédit de M. Jarvis par son comptable. Voir let- Appen(lice
tre E. dans le résumé. (V. V.)

Le sixième item se compose des sommes (lui ne sont pas '200 Juillet
portées en compte par le comptable de M. Jarvis, et sont
chargées dans les tableaux .soumis précédemment; il se
monte à £1324 18s. 9d. et a déjà été expliqué dans une
nutire partie de ce rapport. Voir le tableau détaillé lettre
F. et le résumé lettre F.

Il ne me semble pas qu'il soit nécessaire de faire d'autres
observations pour le présent : et je termine celles qui pré-
cédent en les soumettant respectueusement.

J'ai l'honneur d'être,
Monsieur

Votre tréè. obéissant et humble Serviteur.

F. FERGUSSON.

A J. M. HiaGiNsoN.
Secrétaire Civil.

etc., etc., etc.

SAMUEL P. JARVIS, Ecuyer, Surintendent en Chef des Affaires Sauvages, en compte courant avec I.
GOUVERNEMENT PROVINCIA L, depuis l'année 1837 jusqu'à l'année 1844, inclusivement.

DoIT.

Par argent .......... ........... ............ .............
do D. A. C. G. Knowles, pour payer Kendricl ...........
do payé pour le Chippanuais.............................

Par traite do R. B. Sullivan, pour les Sauvages d'Alnwick .......
Par argént et traite du Commissariat..........................

do pour les Mohawks, Baie do Quintâ...................
Par traite du Commissariat, à payer à compte des Mohawks de la

Baie le Q uinté ............................. .......
Par argent et traito du Commissariat................ .. . .......

île par le Rev. Wm. M'Murray, placé en vertu de O. C. 18
Juillet, 1839....................... .....

do pour améliortions sur la Résorve des Wyendottes .......
Par traite dit Commissariat, pourpayer Gamble et Boulton......
Par traite de J. I. Dunn ........... ...... ..........
Pur traite du Commissariat...................................

do do pour payer Baldwin et Gvynne........
do J. H. Dun, pour rembourser le Commissaire Général Routh.

Par8 mois d'intérêt sur Débenturede la Cité,No. 11,jusqu'au 1Janv.
Par traite de R. 1). Sullivan, Manitowanning....................
Par traite du Commissariat, pour les Mohawks, Baie de Quintô....

do do Manitowaning....................
Par intéret sur Debenture, No. 111 ,, .................... ...
Par traite du Commissariat, pour paye? Gamble et Bouton.........
Par interêt sir Débentures, Nus. 298 et 321...................
Par traite du Commissariat, Warrant 229, 230 et 241 ............

do do do 250 et 251................
do do ....... ........... .................

Par Intérêt sur Dêbentures, Nos. 210, 217, 306, 369 et 370 .......
Par traite du Commissariat, Manitowatning .... ..........
Par intérêt sur Dèbenture, No. 111 ..... ....................

do do Nos. 297 et 362.....................
Par traite du CornmissariaC, Manitovaning ............ .......
Par traite de R. B. Stullivan, pour payer les Sauvages Saigéens....
Par intérêt sur Débentures, Nos. 298 et 321-...............
Par traite du Comntissairiat, pour payer John Cottrell.........
Pur intérêt sur Débonfuros, Nos. 210, 217, 806, 869 et 370
Pùr traite iu Commissariat, pour payer John Cottreil........
Par 2 traites-du Commissariat, Manitowanning .....
Par traite du Commissariat... ......................
Par iitèrêt sur Dôbenturo, No. 111....................
Par traite de R. B. Sullivan, pour. payer les Sauvages Saugténs...
Par traitë du Commissariat, poiurpayer Brougli et Dorlinig ..
Par 2 traites du Comimissariat, Warri<t 335 et 336.
Par intérètsur Dêbontdiros,.Now. 297 et 362..............
Par traita du Commissariat, Manitowianning..............
Pala Intérêt sur Dùbonturee, Nos. 208 et 321..;... ...

£ s.

324 -0
10 0

100 0
125 0
325 0

365 6

250 0
46 12

46 17
545 13
800 0
236 2

-1~
23 15

1510 18
20 0

150 19
125 0
168 1
15 0

213 2
30 0

534 3
225 0

31 0
66 0

136 4
15 0

30 0
153 18
100 0
30 0
50 0
66 0
50 '0

302 5
100 0

15 0
75 0

210 0

80 0
199 4
30 0

PorticI-cone............... £1618 10

884

,

3297

3264

'7445

a

5

13 Octobre,
do do
6 Novembre,

21 do
22 do

2 Octobre,
10 Février,

16 Mars,
b Octobre,

t5 Novembre,
22 Décembre,
24 do
do do

26 Février,
4 lars,

20 do
28 do
I1 Avril,
7 Juin,

2 9 - do
16 Juillet,
30 Septembre,
1 Octobre,

16 Novembre,
23 do
6 Décembre,

19 do
30 do

21 Janvier,
11 Fvrier,
14 do
13 Mars,
3 Avril,

20 MAii,
23 do
28 do
9 Juin,

30 do
2 Juillet,

10 ' do
14 do
24 du
1 0t imbre,

18 do

1837..
do
do
do
do

1838..
do

do
do

do
do
do
do

1839..
do
do
do

do
do
do ..
do
do
do
do
do
do
do

1840..
do ..
do
(10
do
do..
do
do
do
do ..do
do
do
do
do
do ..



11 Victoria. Appendice (V. V.) A. 1847.

Apodico(v..) S. P. JARVIS, en comnpte courant avec Io GOUVERNEMENT PROVINCIAL.-(Continitationi.)

21 Septnmbre,
29 do
12 Octobre,
15 do

16 Novembro,
10 Décembre,
12 do
29 do
31 do

16 Janvier,
26 dln
11 Février,
27 do

Janvier,
Mars,

do
do

Avril,
do
do

Mai,
do

Juin,
do

Juillet,

16 Septembre,

25 do
13 Octobre,
14 do
30 Septembre,
2 Octobre,

15 Décembre,
do do
18 do
27 do
do do
31 do

15 Janvier,
3 Février,
5 do

do do
7 Mars,

29 do

9 Avril,

15 do
do do
1 do

20 Mai,
do do

30 do
4 Juin,
7 do

14 do
30 do
il Juillet,
13 do
20 do
1 Août,

15 do
20 Septembre,
30 do
3 Octobre,

28 do
24 Novembre,
do do
2 Décembre,

1840..
(Io
do
do

(Io
do

1841..
do
do
do

do

do

do..

(1e
do
do

do..
do..
do..
do..

do..
do..
(la

do

do..
do..

do.
do

do

do
do
do
d1..
do
do
do
do

dodo..

1842..
d ..
do
do

do
do .

do ..
do..do

do..
do ..
do..
do ..
do..
do ..
do ..
do
do
do
do

do..
do ..

do ..
do..
do..

Dorr.-( Continuation.)

r porté de l'autre part ............
Par traita dit Commissariat ... . ..... . ................ ......
Paur traiite do..I.Dnpu acheîter des terres pomî les S. Onoidas
Par traite du Commissariat, Minitowanning ........... ........
Par syndics do feu Peter Robinson, placé en vortu de O. C. 1e

Juillet, 1839 .......... .......... ............... ..
:iir intérôt sur Dèbonture, Nos. 216, 217, 306, 369 et 370.......

Par traito du Commissariat, pour payer Wabatic .................
do do do Ecartò ..................
(10 do do Pantash .................

Par intértt sur Débenture, No. 111 ...........................

Par 2 traites du Commissariat, pour payer John Sunday ..........
Par traite du Comnmissariat, Warrint A. ............
Par traite de R. B. Sullivan, placé en vertu de O. C. 18 Juillet, 1839
Par traite sur 11. Ginss, pour £225, perçue Aý compte des terres

vendues au Port Sarnia, placù on vertu do O. C. 18
Juillet, 1837 .......................................

Par intérêt sur Débentures, Nos. 297 et 362....................
Par traite du Commîîissariat, Warrant, A. 16...... ...........

do do do 39....................
Par intérêt sur Débentures, Nos. 298 et 321....................
Par traite du Commissariat, pour payer M. Case ................

do do ..................... .............
do do ................ ................ .

Par intérêt sur Débenitures, Nos. 216, 217, 306, 369 et 370.......
do (o 72, 315 et 335.............

Par traite du Commissariat, Warrant A. 64. ............
Par intérêt sur Débenture, No. 111............................
Par traites du Bureau des Terres de la Couronne, balance des re-

cettes sur (les terres par les Six Nations, et divers Tribus,
(placé en vertu do 0. C., 13 Juillet, 1841,) savoir:-

9 Juillet 1841, Six Nations, balance..........£528 3 7
14 do do do do .......... 178 15 4
12 do (1o Tribus diverses ............... 677 14 2
13 do do de do.. ............... 96 7 2

Par produit du lois des Six Nations, placé en vertu de O. C. 18
Juillet, 1837.......................................

Par argent pour acheter les terres pour les Sauvages Oneida.,. ...
Par traite dit Commissariat, Warrant A. 111................
Par G. Vardon, sur la Ban. Commerciale, Warrant A. 110, 106 et 107.
Par intérêt sur Débentures, Nos. 297 et 362.... ............

do do 298 et 321....................
do do 216, 217, 306, 369 et 370 ......
do do 12, 315 et 335................

Par argent, W arrant A.' 112....................... .........
do do 120 .................................
do pour pay or des ouvriers à Manitoulin, et M. Amos.......

Par intérêt sur Débenture, No. 111 ........... .. ,.............

Par argent par Ci. Varlon......................... ..........
Par intérêt sur Débonturos, Nos. 244, 297 et 362................
Par argent, W arrant B. 15 ..................................
Par intérêt sur Débenture, No. 12..... ..................

do do 408..........................
Par traite do M. Jackson en paiement d'un prêt fait par M. Blair,

Préfêt des Six Nations, f la Compngnie de la Navigatign
de la Grande Rivière, placé cn vertu de O. C. 18 Juil. 1839.

Par argont, réquisition du Commissaire des Terres de la Couronne
pour paver Titus Wilson ....... ............

Par argent, Warrant 11 25 ............................
do do B . 54 ..................................

Par intérêt sur Débentures, Nos. 298 et 321......................
do do 216, 217, 306, 369 ot 370.......
do do 72, 162, 243, 244, 282, 315, 336

et 348 ......... ............................ ..
Par argent, Manitowanning, etc.,.......................... ..
Par traite du Commissariat, Warrant B. 65...................
Par A Shado, placé en vertu de O. C. 18 Juillet, 1839.........
Par intérêt sur Dêbonture, No. 366 ...........................

do do 111 ...........................
Traite du Commissariat, W arrant B. 58 ........................
Par WillianVernon, pour payer lo Dr. Whickor .............
Par intérêt sur Débentures, Nos. 244, .297 et 362 ...............

do do 12 ................. .........
de dô 408 ....................... ..
do do 298 et 321....................

Par traite du Commissariat, Warrant B. 56................
Par argent, Warrant B. 16 et 91 ...........................
Par traite du Commissariat, Warrant B. 67...... ....... ....
Par intérêt sur Débontures, Nos. 72, 162, 243, 244, 282, 335 et 348.

do do 216, 217, 806, 360 et 3'70........
Par argent, W arrant B. 111........................... .... .

Porti ci-contre..............

£

1618
90

2250
151

289
66
bu
12
50
15

56
201

1685

253
30

192
178
30
47

200
26
66
43

270
15

1.181

822
1178
400
704
30
30
66
43

400
278
452
15

30
60

258
6
1

382

260
261
52
30
66

66
386
400
100

1
15

500
35
60
6

30
800
614
200
66
66

296

£4443 4 121238

A)pend

20. lul
£

744 5

4593

9199
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SAMUEL P. JARVIS en compte courant avec lo'GOUVERNEMENT PROV.ICIAL.-(Contin aton.)

Dorr.-(oninuation.) j£ s. di £ . d. 2Jpi eict.

19 Décembro, 1842

23 Dècombre, 18-12
31 do do.

1 Janvier, 1843
13 Février, (10
1l Mars, do.
12 Avril, dO
19 Mai, d ..
27 do d ..
do do do

10 Juin, (10

do do do
20 lu do
21 du do
30 do11 do
17 Juillet, do.
20 do dIo

1 Aoùt, d .
17 d 10
18 (o dl .
26 do0 do..
14 Octobre, du .
6'Decemubre, do

28 do do
30 du d ..

ô Janvier, 1844
12 do do.
15 Fèvrier, do .
28 du do ..
(lu do do .
22 Avril, d ..
ni) <lu do
28 Mai, (10

3 Juin,
4 du

( .
do

31 Décembre, 1843 ..

Raipporté <le l'autre parl ................
Par Débon tires vendues pour être placées danls la compagnie do la

Naviration do lit Grande Rivièro, savoir :
No. 216, c(hemnins et Ponts..... £400, Intérêt. .£1 10 3

217, do do .. 100, do.... 1 10 3
321, Canal de Wolland. .... 00, do.... 8 17 8
362, do do ........ 500, do.... 12 16 5
309, Chemins de York ........ 500, do. .... 2 17 6
244, Kettle Crook.......... 1000, do....26 9 5
30(, Chemins de York........00, do. ... 2 16 6

£3700, £36 8 0

Par Intérôts sur Dibenture, No. 366................. ...
(o do Nos,111 et 115..............

do do No. 297...............'...........
do do 408............. .............
do (10 298.............

Par aront......... .............................
PLar D ),nuro, No. 297, venduo pour l'Eglise do Tierdinaga.. .
Par Intêrats sur Débeturo, No, 370............

do (10 Nos, 72, 162, 243, 244, 282, 315, 335,
et 348 .................... .......................

Par Intérêts sur Délntuire de Sincoe, No. 12, au 1er Août, 1812,
au ler Février, 1813.................. ..........

Par argent...............................................
Par Débonture, No. 370, vondue........................ , ...
Par It rets sur Débonturo, No. 360..........................

do (10 111 .........................
Par argent, W arrants 13, 221, 223, et 224.....................

d. pour payor George Iandasli......... ...........
Par litêrts sur D)benturo, No, 12............ ... ....
Par éi)bîouturu, No. 298, vendues pour 'l'Erlise do Tiendinga...
Par lIntrets sur Dlbenltuîre, No. .108............. ........
Par argrent........,.................................. ...

- du' par George Vardon ..............................
Par 1Ltéréts sur Denjeîtures, Nos. 72, 162, 243, 244, 282, 315, 335,

et 348 ....................................... ....
Par Intérêts sur Débonture, No. 26C.................. .......

do do Nos. 111 et 115....................

Par Débonture. No. 111, raclhote............................
Par argont......................................

(o ............. .................... . .
do .................................... . .......

Par Intérêts sur DLoenture, No. 108.....................
Par argent pour payer Jolhni Aisanco ................... 
Par Intérêts sur Débentutre, No. 12..........................

do ' do Nos. 72, 162, 243, 244, 282, 315, 335,
et 348 ................................ ..........

Par transport pour le compte (le J. Givins, C. S. I. A...........
Par argent...........,....................................

Par rotenues sur les états de paie ninsi qu'il apport par les états
cortifiés de M. le Surintendant Anderson................I

3756
1

30

15
1

607
508

15-

66

6
269
500

1
30

519
250

5009

273
270

66
1

30

00

914
G43

1
12
6

66
-418
215

... ,..- 1.. £

21238

8231

3970

2310

600

36300
________________ - - ...-.-- _____________ t, Il

13 Octobre, 1837
6 Novembre, do
4 Décembro, do

18 Juin, 1838

5 Septembre,

24 Décembre,
28 Janvier,
26 Février,
27 do
28 Mars,

do . .

do
18390 .
do
do
do

10 Avril, do
22 Mai, do

17 Juin, do

29 do do

17 Juillet, do

Avon.

Par K endrick . ..... ....................................
Par les Chippaouais.......>................................
Par les Mohawks, Baie de Quinté, maisons do bois pour la mission

de Kingston. ..............................
Par les Saugéens, à compte le terres à eux cédéos-autoritk, re-

quisition du Commissaire tIcs T'erres dle la Couronne....
Par los Saugòens, à compte <le terres à oux cóubes-rutorito, je-

quisition du Comiuussaire des Terres de la Couronino,.. .
Par traite <lu Commissairiat ..........................
Par Gamblo et Boulton, 'erres achetées pour les Sauv. dans Rina.
Par Baldwin, frais de justice.......................... 
Par Gwynne, do .................................
Par les SaugLens, à compte do terres à eux cédées-autorite, re-

usition'lu Commissaire des Terres dç la Couronne....
Par les Mohawks, Baie do Quinté, pour la mission dle Kingston...

do do payer an Rév. S, Givins pour leur compte
en vertu d'un ordre on Conseil du 13 Juillet, 1839-auto-.
rité, requisition du Commissaire dos Terres de la Cour..

Par les Sauvages Sa,.ugens, payé à leur chef Wabatic.--autorité,
requisition du Commissaire des Terres de la Couronne ..

Par les Saugéens à compte de terres à eux cedéos-autorità, re-
Çquisition du Commissaire les Térres de la Couonne. ...

Par les ippaouais du Lac uiiion,. payé à Gamble et Boulton
pour téfros àchetkòs péur loui compte.............

Pori i-eoni.e................

10
100

250

50

50
7

800
13
9

100
125

100

50

30

213

1909

s. d.

0 0
0 0
0 0

0 0
0 0

10 0
0 0

17 0
18 0

0 0
0 0

0 o
o 0
0 0

2 6

7 11

1
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AP entice S. P. JARVIS, Ecuyer, en compte avec le GOUVERNEMENT PROVINCIAL-(Continuation.)

28 Décembre,
9 Janvier,
6 Février,

21 Avril,
23 juin,
2 Juillet,

3 Août

21 Septembre,

8 Décembre,
12 do
24 do

2 Février,
18 do

19 do

23 Avril,

29 Septembre,
13 Octobre,

14 do

18 Novembre,
16 Décembre,

18 do

20 Mars,

4 Mai,

16 do

25 do

do dlo

11 Juillet,

30 Septembre,

27 Octobre,
28 do

22 Novembre,

31 Décembre,
19 Mai,

13 do

27 Juin,

6 Juillet,

do do

do do

14 do

22 do

23 Février,
15 Avril,

8 do

29,Février,

1839
1840
do

do
do
do

do

do

do
do..
do .

1841
do

do

do

do
do

do .

do..
do

do

1842..

do

do

do

do

do

do

do
do

do

do
1843 ..

do

do

do..

do

do

do

do

1844'..
do .

do .

do

31 Décembre, 1838

28 Mars, 1839 .

2 Avril, do ..

7 Juin, do ..

'MOc Juillet.

Lorté ci-contre....................

Avoim.-(Continuation.)

Rappiorté de l'autre part ..................
Par les Chippaouais du ort Sarnia, payé à leur chef Wawanash.
Par Gw yn e, frais de justice ..............................
Par les Sauvages Saugeons, à compto dos terres à eux cédées-

autorite, requisition du Conmissaire des Terres do la Cour.
Par John Cottreli, à compte. d'édifices au Lac Rice.............

do do do do .............
Par les Sauvages Saugéens, à compte dos terres à eux Cddées-

autoriré, requisition du Commissaire des Terres de la Cour.
Par John Cottrell, à compte d'édifices au Lac Rice-autorité War-

rants 335 et 336 ....................................
Par les Sauvagos Sn.ugéons, à compte des terres à eux cédées-

autorité, requisition du Conmissaire des Terres de la Cour.
Parles Sauvages Saugéens, payé à leur chef'Wabatic..........
Par les Chippaouais, payé à leur chef Ecarté...................
Par les Mississagas, paye à leur chef Pantash.............
Par John Sunday à lui payé, mission d'Alnwick................
Par Colonel Bullock, souscription au Monument de Brock-autorité,

W arrant A, 30 ...................... ............
Par Colonel Bullock, souscription au Monument de Brock-autorit,

W arrant A, 34......................................
Par les Mohawks, Baie de Quinté, M. Case pour provisions, mission

de K ingston.........................................
Par les Sauvages Monsis, payé à leur Surintendanr Clench......
Par les Sauvages Saugéeons, payé à leur chef Métiewaub-autorité,

W arrant A , 111....................................
Par autant payé aux Sauvages devant le Capitaiue Buchanan et

M. Harute du 93ùme Rég.iment-Warrant A, 103 ........
Par X\ Aines, ouvrage pour les Sauvages do l'Isle au Serpent.
Par les Chippaouis des Lacs Huron et Suncoe, payé à Cottrell, balan-

ce pour construction de maisons et grangcs--WarrantA,126.
Par les Saugéens, payé à leur chef Wabatic-autoritê, Warrant

A , 112 ............................................
Par les Chippaouais <les Lacs Huron et Simcoe, payé à James

Wal lis pour filet de pêche, Warrant B, 32...............
Par les Mississagas, payé à la Compagnie du Canada pour Il m.

dans la 1ère cou. d'Alnwick-Warrant B, 42............
Par les Mississagas, payé à G. S. Boulton pour 19 n. dans la 1ère

con. d'ATnwick........................... .........
do do do dé ......

(Autororité pour ces deux derniers paiements, Warrant B, 48.)
Par les Chippaouais des Lacs Huron et Simcoe, payé à leur Chef

Yellow Head, constructions, défrichement, paiement d'an-
ciennes dettes etc., W arrant B, 55....................

Par les Mississagas, payé à leur chef Pantash-autorit, Warrant
B , 58 ..............................................

Par les Chippaouais des Lacs Huron et Sincoe, payé à leur Chef
Aisance-autorité, Warrant B, 56...... ...........

Par les Chippaouais du Port Sarnia, payé à leur chef Wawanash.
do des Lacs Huron et Suncoo, payé à leur chef John

Snake, W arrant B, 57...............................
Par les Chippaouais des Lacs Huron et Simcoe, payé à Borland,

entrepreneur, pour construction de maisons à 'Islo Beau-
soleil, pour Aisance et sa Tribu. ......................

Par les Sauvages Saugéens, payé à leur chef Wabatic..........
Par les Chippaouais des Lice Iluron et Sincoe, provisions fournies

aux Sauvages du Serpent, Warrant 1l, 193..........
Parles Chippaouais des Lacs Huron et Sincoe, avancé pour provi.

sions à Yellow Head, Warrant B, 185................
Par les Sauvages Saugéens, payé à Robert M'Donnell et Cie.-

. autorité, W arrant B, 220.............................
Par les Mohawks, Baie le Quinté, payé à James flenderson, Agent,

pour leur chef JohnHill-autorité, Warrant B, 223........
Par les Sauvages. Saugéons, payé à James llenderson, Agent, pour

leur chef Wabatic, Warrant B, 224....................
Par James Ilenderson, à lui payé comme agent de John Sunday,

mission d'Aliwick-autorité, Warrant B, 221....'........
Par les Mississagas des Lacs Rico et Mud, payé à James Hender-

son, Agent pour leur chef Pandash........ ............
Par T. B. Asschenak, ses dépenses, et colles de 2 enflkns de To-

ronto à Manitoulin-autorité, Warrant B, 237...........
Par les Sauvages Saugéens, payé à leur chef Wabatic..........
Par les Chippaouais des Lacs Huron et Simcoe, payé à leur chef

Aisance .................................. .....
Par les Miss-issagas les Lacs Rice et Mud, à eux avancé-autori-

tò, W arrant B, 321..................................
Par les Sauv. Saugéens, filet de pêche, autorité, Warrant B, 325..

Etats do paie <le Manitowanning, etc., savoin
Payé à compte du missionnaire-autorité, Requisition du Commis-

saire des Terres de la Couronne.....................
Payé pour ouvrage-autorité, requisition du Commissaire des Ter-

res de la Couronne............................
Par état de paie-autorité, requisition du Commissair'e dés 'rems

do la.Couronne. .......................
do .................... .........................

Ajîpo~
(v.v~

200 j4d.£

1909
1

15

100
50
50

175

177

200
50
12
50
56

10

7

47
100

400

230
142

590

400

20

87.

176
75

400

500

400
30.

200

350
25

56

87

58

169

250

100

250

10
12

12

68
18

265

150.

18
168

£

7830

59 14-- 7 7-830 1_ r-.,



11 Victorie. Appendice (V. V.) -A. 1847.

S. P. JARVIS, en compte courant avec le GOUVERNEMENT PROVINCIAL.-(Coniinuation.)

1er Octobre,
do- de
19 Décembre,
11 Février
28 do
28 Mai,
do do
14 Septembre,
12 Octobre,
26 Janvier,
Il Mars,
24 do

8 Juin,
14 Octobre.
do do
;8 Novembre,

2.7 Décembre,
5 Février,

15 Avril,
30 Mai,
3 Octobre,

do do
2 Décembre,

18 Novembre,

3 Mars,.
16 do
31 Mai,
15 Août
26 Septembre,
15 Décembre
22 Janvier,
25 Mars,
14 Mai,

20 Janvier,
17 Mars,
27 Mai,
do do

8 Juin,
3 Juillot,

24 do
19 Août,
25 do
do do
28 do

2 Octobre,
4 do
9 do

1'6 do
do do
30 Septembre,
4 Novembre,

13 do
18 do
20 do
9 Février,

do do
1er Mars,

1.2 Mai,
24 do

31 Mars,.

15 Octobre,.

1839,.
do ..
do ..

1840..
do
do
do
do
do

1841..
do.
do
do
do
do
do.

do ..
1842..
do
do
do
do...
do
do...

1843..
do
do
do
do
do

1844..
do
do

1843..
do
d1 .
do
do
do
do
do
do
do
do.
do
do

.do
do
do
do
do
do
do
do

1814..
do
do
do
do

do ..

do .. |

2.8 Janvier, 1842..

Avoi.-(Coninmation.)

Rapporté k l'attre part...........
Par état de paie-Lautorité, Warrant 229..................

do do do 240 et 241.............
d..............

do.

do

do .

do .

do .

do -Warrant A, 9 . ..........

do do 16 ........

do do 89 .......

do do 64 . ..........

do do 106 . ..........

do. do 107 . ..............

Payé . James Darling, comme A eut, pour divers artisans et ou-

vriers A L' le ManitouIn.. . ......

Par état de paie-autoritê, Warrant A, 120...................

do do de B, 15...................

do do do B, 25..........

do. ...........

do -autorité, Warrant B, 16....................

do do do 91....................

db do do 1,11.......

do a à James Anderson, Agent pour Phlilip Maize,

£8 10s. do, (ur Juillet et Août, £15 10s. Philip

M'Phadden, 0 5s........................

Par état de paie-autorité, Warrant B, f56.... ....

do do do 159.......

do do do 194.......

do 'do do 23. .......

do do do 250.......

do do do 273. ......

do do do 299..........

do do do 32. .......

do do do 836.......

Par de nses de l'Eglise de Tiendinaga, savoir:-

Par J. W . il ...........................................

Par P. Claus....................

Par J. W . H i1ll......................... 4....... .........

Par J. W . H oward.......................................

Par annonce de soumissions dans lo Loyalist..................

do do British Whig..............

Par A. M'Leod, 51. toises do pierre. ...................... .

Par John Prin1gle ...................................... ,..

Par James Gardiner...................

Par Henry Watson et C. Clark..............................

Par annonce de soumissions dans le Herald..... ...

Par John Pringle.......................... .....

do do ..........................................

Par Henry Watson, transport de pierre.......................

Par Angus M 'Leod........................................

Par John 1ringle.........................

Par John H ill..............................................

Par Vright, pour Pringle....................................

Par John Craig, pour vitres.... ...............

Par annonce de soumissions dans le Statesnan... . ... ...

Par John Pringle ................. .

Par George Browne, Architecto ..........

Par Jol lUl.................

Par John Pringle..................

Par J. Watkins, pour tuyaux de poëles........................

Par John Hill..................................

Par Débentures achetées (et transportées lo 4 Juin, 1844, au

Recoveur-Général, pour le compte du Dlpartement

Sauvage,) savoir:-

No. 335,Lrtes de guerre... £1200, iitéretB... £21 O 10

315, do 500, do 0 0 C

72, do 50, do 9 18 11

.Agence k pour cent. ... ........... 4 7. 6

Par Débenture No. 244, Kettle Creek, achetée et ensuite reven-

due...........£1000 0 0

Intérets.............. 15 15 7

,Agence, ¾ pour cent......... 2 10 0

Par Débentures" achetées. (et transportées le 4 Juin, 1844, au

Receveur-Général pour le compte, du Département

Sauvage,) savoir :-

No. 12, District de Simcoe.. . £200, intérêts... £5 19 0

244, pertes, d guerre.... 90, do ... O0 0

Pori ci-coni.e. ..... £

Ap~en4iée:

=

597
824
209
136
153
137.~
127
174
199
,151
201
192
178
270
238
236

310
278
258
261
266
255
258
296

30
281
266
272
266
279
235
217
217
219

100
100
100
30
0
0

64
245
26
25
0

15
125
21
18

100
75
26
15
o

80,
16
50
60

8
75

1785

i5=.

£
7830

8004

1369

1'7204



I l Victorih. Appendice (V. V.) A. 1847.

S. P. JARVIS, en compto courant avec la GOUVERNEMENT PROVINCIAL,-(Continuation.)A ppendice
(v.V.)

28 Janvier,

23 Novembre,
15 Février,
16 Mai,

5 Mars,

3 Avril,

30 Dlcembre,

10 Février,
(; Janvier,

10 Mai,

20 do

udo do

29 Juin,

IL; Juillet,

9 Décombre,

5 Février,

24 Mars,

23 Mia,
20 Octobre,
7 Novemîîbre,
4 do

11 Mars,

29 Décembre, 1812..

do do

5 Septembre,

C, Noveibrr,

4 Octobre,

30 Janvier,

3 Avril,

29 do

10 Juillet,
14 do
28 Septembre,
9 Février,

18 Mars,
10 Avril,

19 do
5 Juillet,

17 Septembre,

do .

1837..

do

1839..

184o0.

do

do

do

do

do
do

do.dol.a

l'ar la Compagnlie dle Navigaition de la Gra nd Rivière, à elle prèté
pour le compte des Six Nations, il i coisentemîenit de Sir
C. Biagot, suivant lettro de M. le Secri irr MIirdovh,
sur la deaudeu Sit urintendant ni (hf des tafir((s.
Saî tvags, (rueibuîîr.able cri un anniée).............

Par ui nlrts payis sur cet avance............................

Pa r les Saiva gs îLe la Rvire Crdit, à eux avancé, requisition
dii Conuîisaire es 'Terres de la Couronne ..........

l'ar les Sauvagis d'Aliwick, payé pour terres, refluisit ioi dii Iount.
Gouverneuir, Warrant .19, traite d R. IL. Nullivati.

al'r Eli Smith, contrat pour oiistruiro un mnoiliii à scie-aitorité,
\W arrants t50 et 251 ............................

Par les We.otdotts-autoriti, reqiiition dît Commnissaire des
'T'erres le la C 'îoitrolne...........................

l'a r les Weyondottes-atoré, reqtisition Ilu Coinnissaira îles
'Ierres <le la Couronne ..........................

Par les Chiaînis des Lacs Nimeoe et IHuroi, pour dpenses de
El Heeanui pour arbitrage entre MM. Bennett et Sten-
nott-autorité, reqluisition di Commissaire des Terres
de la Couronne..................................

Par Brough et Dorling, -à eux payé d'avinc..................
Par frais de voyage, requisition du Commissaire los Torres do la C.
Par la Conpagiiie du Canadit......... ..............
Frais de voyage, W arrant A, 32.......................... ..
do do do 42.............................

Par les Weyondottes, payb au Col. Blullock, par souscriptionî au
loniient de Brocl.............................

Par Gwynne, 'rais de justico................................
Par hommne de canot, Warrant A, 105................ ........
Par frais de voyage, W arrant A, 95............ ........... ..

Pold ci-contre.'...................

A vort.-( Continuaî ion.)

Rapwnté de l'autre pari .............
1842.. Par Dî)bontures aclatéos (et transporties lo 4 Juin, 1844, an

Recovouîr-Gnéral pour Io compto du Départment
Sauvage,) savoir :-

No. 243, pertes de guerre .... £90, intérêts. .. £1 12 Il11
162, do .... 60, dlu .... 0 0 0
348, lo . ... 500, do .... 2 18 4
282, dl .... 100, do .... 0 13 0
366, do .... 50, do .... 0 3 0
408, do0 .... 70, do .... 1 4 01

Agence, 1 pour cent ........................ 2 11 0

Par Débonturos achetées (et transportées le 4 Juin, 1841, au
Receveur-Gineral, pour le coutpto du D pu D rtement
Sauvage.) savoir :-

18N2. No. 115, Citu d Toronto.... £500 Agence.... £1 5 0
1841. 258, dbo75, dl ... 0 3 1)
do.. 26 8, du .... 500, doa .... 1 5 0

1840..
dds .ix N., Coumo suit, savoir

183.. Par le co.n i rt raI litI, -à lui renboursé par traite de
J1. IL, l)îuî .......................... .........

1840. . Par l Dr. i onr soins reîlnîsition <lu
do.des 'rres (la la Couronna..........

do . .lr Dr. \Vli'lier, lour moins requintion du

Plar 1 Fonds ls Mouingieu dIa Brxck ......................
1 8 ar le Dr. mighy, ur soiîns lit <l ui rerpuisition dii

J.1 . îr- én r ...................... ..........
do Par ilo Dian li gilos. eoith io , pour bois <aopé illégalensit sur

les t rri iais Sd N., uii deiti tii re ...........
<Jo ,.Par .1, Whielæ, pVra Kipns îse, Acte d s uis-litiorl

Rcvo-Gi-ilin alt . .................
<la Pla r Robert ýe 11s, poiur irpii ico '-asuvir 17 Fé3v rie r, £10 ;

Avril, LIQ 0 et 38 Mati, £10t-requiisiioi dIli Rtecevciîîr-
P n i u l ao................nd.......................

do iPar lu Dr. hicber, pour sois mdieaux-utoritî, requîisition du
Receveur- i rid ............................ ...

(0 Par Illia 1 ggns cosab. potirl boisI coi oillalemen suro .
1 'îî. e les tehîi're ions oS. N., rlu ii-îîirtpî 1iisition uRcecrG îéa. i

reiain ern vmrn............iv - .................
(Iovil, J.î;e 18 3soii. £0-requisiti l ion du

e 'iu i..i.ir. .. s d l . .. i.ro.. ... ............
Pa le urvteiits pou t ini sortant dim pdx uiteitiireii

Rio e i urli î i rnL ... ...........................
eseiîî l'Li la- liîîîî (Ile Cor him .r deueit ( Ji<b. Il. Dl)îînil

do .. an îîpour Ci. 31. Gdî., rî'îjîiii i i i lte''''î - éîr
(Io Par le Dr ær.pu reqiis m iul ae r , I, etc..

So Par ],t W ir J iiiu ....... ........................... ........
d ar l DrW ir, pou s nliii x- r reqi........................d
d', mmil.r rldsrt WTrr dre l m.....................

18-11. [a r loyer do itroii n in: reisitind dîit Cnissaire des
d '.'erro d Ia Coîronn e ( ...........................

£

2800

1220

501
75

501

1510

30

35
75

45

13

15

3()

35

35

35

5

37
269

17

30

3500
47

31

125

225

25

9

15
210

50
275
56
19

10
32
52
30

1107

£
172041

2247

Appoilic

200 hiiá

0

0

o

281 1



.1 Victorioe. A pperidice (V. V.) - A. 1847.

S. P. JAR VIS, Ecuyer, en compte avec le COUVERNEMENT PROVINCIAL.-(Continunation.)

1841..
do.

1841..
do8..

do
do..

do ..
1841..

1843.

do ..I

do ..

1840..

1841..

1838..

1844..

Avont-(Condnualion.)

Porti en rattre part ...............
Par Juge M'Lean, paie dé M'Donald comme ouvrier à Manitoulin
3ar Compagnie du Canada...................................
Par G. Vardon,....... .............................
Tribus diverses, en vertu de O. C., 21 Janvior, 1812, réquisition du

Commissaire des Terres de la Couronno ................
Par G. Vardon.............................................
Par frais de voyage, W arrant B, 79............................

do d do 47............................
do do do 54............................

Par Tribus diverses, payé à Titus Wilson pour faire le chemin d'O.
rilia à Medonta, O. C., 11 Janvier, 1841, réquisition du
Commissaire des Terres de la Couronne................

Par G . Vardon.............................................
Par Wyondotte, faire place pour un temple-autorité, réquisition

du Commissaire des Terres do la Couronne..............
Par Wyendotte,- payé à Clark, Interprete-autorité, réquisition du

Commissaire des Terres de la Couronne................
Par Wyondotte, payé à Clark, Interpreto-autorité, réquisition du

Commissaire dos Terres de la Couronne ............ .
Par Wyendotto, payé au Dr. Ironsides pour soins médicaux, réqui-

sition du Commissaire des Terres de la Couronne ........

Par les Sauvages Oneidas, terres achetées pour eux par traite de
J. H . D unn .......................................

Par les Sauvages Oneidas, terres achetées pour eux par traite de
J. IL. D unn............................. ..........

Par autant payé pour améliorations sur la réserve des Wyondotte,
snivant le compte détaillé fourni an Secrétaire Civil......

Par la Banque du Haut Canada, payé pour le compte du Receveur
Général pour les Sauvages............ ..............

Par Balance, en sommes soumises à M. Jarvis, lesquelles seront
expliquées et ensuite portées an crédit..................

£

1167
51

1
30

68
32
50
76
52

250
73

115

25

25

35

2250

747

£

28115

2053 114

2997

1293

949

950

38360

Sauf Erreurs.
THOMAS STEERS.

Montréal, 14 Mars, 1845.

A endice

20e Juillet

SAMUE L P. JA R VIS, Ecuyer, Surintendant en Chef des Affaires des Sauvages, en compte courant
supplémentaire avec 10 GOUVERNEMENT PROVINCIAL.

1843..

do.
dle

DoIT.

Par balance de compte courant fourni par Mr. Steers.............
Par sommes portées au crédit dans le dit compte, désavouées par

l'arbitre M . Anderson .... ........................ .
Par montans ajoutés au débit ar déclaration de l'arbitre, lesquels

ne se trouvaient pas à la colonne du débit du compte fourni
par M. Steers, savoir:-

Par J. W. Uill, Commissaire des Terres do la Couronne, église de
Tiendinaga .................. ............

Par Paulus Claus ..................................
Par T. G. Howard..................................
Par Warrant du Saugéen Wabatic ,,...... .....

100
100

30
400

-

950

2552

630

£4132

Novembre,
doe

Janvier,
do

Avril,
Mai.

do
do

Octobre,

8 Avril,
U Février,

2 do

7 doc

23 Mai,

29 Septembre,

25 do

15 Novembre,

9 Août,

21 Janvier,

17 Mars,
do do



11 Victorioe. Appendice (V.V.) A. 1847.

S. P. JARVIS, ci compte supplémentaire avec lu GOUVERNEMENT PROVINCIAL.-(Continuation.) A

13 Octobre, 1837..

13 do do .
do do do .. 1

15 do

16 Mars,

Août,

Novembre,

Août,

Février,

do ..

1835..

do .

dle

1838..

1830..

'7 do do ..

26 do
30 Janvier,

6 Février,
30 Avrii,

14 Mai,

26 do

do do
- Juin,

S do
9 do

Septembre,

do

Février,

do
Avril,

do
do

do ..
1840..

d . .
do

do

do

do.
do.

do
do

1840..

do ..

1841..

do
do
do
do

do do ..

12 Juillet,
do do

25 Septembre,
29 do

do0 ..
do ..

1841..
1840..

Septeinburo et Octobre
18-10.........

16 Diceibre, 1810..

Par les montans suivans pavis par traite, à lui méme, le meme jour pour £190, War.
rant, No. 78, savoi:-:

Robert Vhite ................ ............... £21 13 4
W . W hite .......... ...................... 3 5 0
lenry Ilodgson .............................. 55 17 6
Jaes lilulick ............................ 41 17 6
John Kendrick .......... .................... 34 5 0

_____£180 1
Par Lizett P Roy, par Whi1o, (traite, voir livre do Banque,) Warrant 79.. 1 15 0
Par Charles Thompson, Warrant 80.............................. 19 8 O

do do Io 81...,.......................... 27 4 0
Par Ilonry Ildlrsoi do 83.............................. 10 15 6
Sauvages de laltivière Tlhames, par Musquînonge Canoting, Warrant 84, '75 0 0

Voir livre de Blanque, cotte solmie dépoit 13 Octobre, 1837...
Par John Patison, payv le 10ème versement des actions du Port Crédit, voir livre dc

Batnque, des traites, W arrant 88........................£250 0 0
Par John Sundav, W arrant 89................................... 75 0 0

Voirle livre de Banque, cette sonine déposée le 22 Nov., 1837. .--
Par le Rèv. M. MlMIurray, voir copie de lettre aui Dep. A. C. G. Ilowe, renfermant reçu,li

on expliention de la question du Commissariat No. 90, pièce justificative
ci-annexée No. 1.

Voir livre do Banque, deposé 5 Octobre, 1838, Warrant, No. 111...........
Par Eli Beeian, services rendus par lui et 7 hommes ait département Sauvage, il

n'a pas été émis do Warrant, pièce justificative No. 2, i.anexe......
Par état de paie de Mancitoilin, copie conne pièce justificative No. 3, ci-annexice,

Warrant No. 253, 23 Novembre, 1839-
Voir livre dol Banque, traite du Conunissariat déposte 23 Mars, 1839 . .....

Par six hommes de canot, sevices pour le Département Sauvage i pièce justificative
No. 4, ci-annexéo............................................

Par Joseph Sawyer, paie due aux 1ississaias le la Rivière Crédit, pouîr Dcenbre,
1838, assemblées par ordre de §on Excellence Sir George Arthur, 10 No-
venibre, 1838, pièce justificative No. 5, ci-annec'xée ...................

Par état de paie, Manitowaning, payé par M. Ridout, pour lequel il n'a pas été éiiis
de Warrranît ; voir copie avec certificat de M. IL., attaché a la pièce justi-
ficative No. 6, ci-annexéo .........................................

Par Andrew Harvev, état de paio le Milanitonlin, pièce justificative No. 7, ci-annuexée.
Par Johnt Aisance t le Chef Coldwater, pour payer un billet à Francis Berrie, pièce

justiticative No. 8, ci-annexée............................ ........
Par Pamnatinwalbe, pièce justificative principale No. 9...... ................
Par Robert Janieson, port de lettre à lui remboursé, pièces justificatives No. 10,

ci-aniiexée ......................................................
Par John Cottroli, matériaux pour finir les intérieure des maisons, etc., pièce justifi-

tive No. 11, ci.aîinexue....... ...........................
Par George Copeway, prêt à lui fait, sanctionné par les Chefs du Lac Rioe, pièce jus-

tificative No. 12, ei-anni exéo ......................................
Par John Cottrell, bois de construction, pièce à l'appui No. 13, ci-annoxéo..........
Par Warrant, balance de Warrant pour dépenses diverses, à compte <lu Document

No. 14, ci-annexé. ... ..................................
lPar Calvin Emies, par Snake, pour hours, No. 15, ci-annexé .............
par los Sauvages Chippaouais, pur reçu le George Vardon, le leur Chef Alexan;deri

sur la vente amnnuielle payable aux Sauvages Saugéens--.voir copie de li
lettre de deomand, à lanqello est attachée copie du reçu, pièce No. 16,i
ci-annexée................................................

Par Jolin Snake, défrichement et aiméliorations sur l'Ife au Serpent, pièce No. 17,1
ci-annocexée................................................

Par Paul Darling, à lui avancé six mois do paie, depuis Septembre, 1840, jusqu'à
Février. 1841, par procuration à Georîre Vardon, faisant partie d'une traite
dut il Septonbliro, 1840, pour £132 %s. 2dl., .ot paiement autorisé par Sir
George Arthur.

Pour dépôt, voir traite lit Commissariat, 22 Septembre. 1840...............
Par Colonel Bullock, souscription des Oneidas ait fonds du Monument do rock, pièce

No. 18, ci-anntex e...............................................
do Six Nations, do do dlo 19..

Par Jas. Sackville, bois de construction, Sauvages du Lac Rice, pièce No. 20, ci-annexée
Par Ridont, Bros et Cie., payé pour Cottrell, pièce No. 21, ci-aunexée ..............
Par John Cottrell, sur le contrat. pour la consiruction le 19 maisons le pièces pour les

Chippaoiîais de Iuron et Simîîcoe, Warrant A, No. 48-pour dépôt, voir le
livre de Banque, mme date, pour le paiement, copie du reçu, pièce No. 22,
ci-annexée............................... ....................

Par Pantash, salaire comme Chef, pour 1841, retiré par M. Vardon pour le Chef, qui
l'a reçu on personno, étant à la ville, pièce-voir pour lo dépôt, la traite du
Comminssariat, 20 Avril, 1841, pièce 23 ...... ,.............. ........

Par Jacob Cran, ordre du Chef Richard Fawn, pièce No. 24, ci-annexc..,.........
Par William Solonion, gages îles hommes de canoi, on 1841, pour le transporter . Ma-

nitoulin, pièce 25, ci-annexée............>.......... .............
Par difl'erence entre. Io second dépôt à compte dos terres à ach'eter pour les Sauvages

Oneidae, que l'arbitre prétend ét reportée au crédit par M. Steors aussi bien
que par M. Forguison, dans le tableau de M. Anderson. En référant au
compte courant dreisé par M. Sicers, on verra aux dates ci-dessus.

A la colonne du débit...... ................ £2250 et £1178 15 0
A la colonne di crédit... .................... 2250 do '741 16 7

Dillirenco pour laquelle il est pris crédit par le paiement de la balance
Sauvago à M. Dunn, Recoveur G(iéînral.

?ar If, Bateau A vapour Sincoe, divers par pièce 26, ci-annexo ................
2lar la Banque du 1lat Canaila, intérat sur l'avance faite à la Compagnie de Naviga-

tion die la Grande Rivière, par piace No. 27, ci-annexéo.................

Porté ci-contre ....................... £

£ s d. 20e J

112 1 19

136
8

8
5

I

6I

O5
40

5
20

100

ô

90.

10
75
17
4

200

25
12

44

8

47

1830

Appendice
(NI. V.)



11 Vict oiî . . A ppendice (V. V.) A. 1847.

1cnilice S. P. JARVIS, en compte supplémentaire avec le GOUVERNEMENT PROVINCIAL.-(Continuation.) A eridie.
) , ý

3 Novembro
13 Décembre,

Avont.-(Continaition.) '

Rapporté de Vautre part ....................
1843.. Par état doe paie de Manitonlin, voir traite A James Ilonderson, 21 Juin, 1843, £268

16.s, 1I. ; dépose 19 Juin, £269 1 Is. 9d. L'arbitro a sup os erronnimnt'
que cotto sommo était lo dépôt d'où provenait la traite de 269 5s. dtonnée a
M. Digby. Mais il parait qu'ello a été payée sur la débonture vendue, No.
370, voir la lettre dio M. le Secrétaire Rawson, (copie,) prescrivant cet Cm-
ploi, pièce No. 28, ci-anne x o.......................................

do I Par les Wyenpottes, par George Ironsides, Surintendant clos Sauvages à Andordon, voir
traite du ter Juillet, 1843, payée par autorité (ie la lettre lo M. le Secrétaire
Rawson du 15 Juin, 1843, et avancée sur le produit de la vente de la débon-
ture No. 370, vendue et déposéo le 20 Juin, 1843,pièce No. 29, ci-annexée.

(Io liPar T. Pringle, pièce No. 30...............................................
lo . . Par George S. B3ulton, enrogistremont d'un contrat, pièce No. 31 ci.auimxte........

Omis.
23 Février, 1839..

Omis.
21 Novembre, 1837..

Oma.
1l Novembro, 1840..
do do do
23 do do.
10 do do..

Par Joseph Sawyer, Sauvagos Mississagas, à eux dû pour le liemi mois se termi.
iant la 15 Janvier, 1839, pièce No. 31, ci-annexée...............

Par les Sauvages Alnwick, payé polir bois de construction et bours; cotte somme fut
d'i bord refusée, leur demande n'étant appuyée par M. Anderson, mais ce
monsieur ayant ensuite conseillé de l'accortor, 175 lotir furent avancés
-voir traite à lui-même, 13 Octobre, 1837 ; bulance, voir deux traites,
Septemnbre et Octobre, 1838, la lettro lo M. Anderson et la requisition, ci-
annuxées, No. 32 traite do dépôt, R. B. Labourdate....................

Par le Saugeen Wabatie. Il faut observer que le warrant en vertu dunquel cetto somme
lut retirée, n'a pas été émis -au nom du Surintendant, mais (Ie Wabatic, et
elle a été acquittée par le Surintendant comnueo agont en vertu d'une procui.
ration; on coiisùquioen il n'est pus ' proprement parlor responsable comme
comptable, et il ne devait pas etrm chargé d'une somme payée à Wabatic,
particulièrement cri l'absenso dle toute plainte .........................

Par Anlrev Anderson, couvrir uno maison, etc., pièce No. 33, ci-annexe........
Par Johin 'onnchy, matériaux, maison au Lac Rice, pièce No. 34..............
Par James Johnison, sciage, etc., etc., pièco No. 3F, ci-anexto.....................
Par William Case, culture, bumul, blé, etc., picû No. 36....................
Par balance.....................................................

£
N. D.-Los sommes ci-dessus, au dépôt lsquelles il n'est pas fait do renvoi spécial, ont

été payées sur la balance du clédit général du compte dos Sauvages avec M.
Jarvis.

Par balance non encore expliquée....................................

s. d,
200 Juillet..

1830 ) il

208~ 16~ i

179
100

0

60

125

400

10
4

11
56

1086

4132

1086

Bureau du Secrétaire Civil,
Dépamrtement Sauvmae

27 Février, 1845.
Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception <le votre lettre du
13 dt courant, ce que j'aurais du faire déjà ; et en réponse
à votre question, je dois vous observer, que je trouve après
m'en être informê,que le ompte dont parle votre lettrefait voir
toute;les obligations du surintendant des affaires les Sauva-
ges, qui avaient été découvertes par le comptable du gou-
vernement, à l'époque où il a été dressé et vous a été fourni.

J'ai etc.,

(Signé,)

TtioùÂs STEEs, Ecr.,
etc., etc., etc.

J. M. HIGGINSON.

Bureau du Secrétaire Civil,
Département Sauvage.

2 Avril, 1845.

J'ai reçu du Gouverneur-Gônéral, l'ordre de transmettre
les copies ci-jointes des documents marqués 1, 2 et 3, in-
diquant les différences qui se trouvent dans les comptes de
M. Jarvig, telles qu'établis par M, Ferguisson, antérieure.
ment et subséquemment à l'exposé que vous nvez fourni
sur le môme sujet ; et je dois vous prier de donner toutes
lI's explications que vous pouvez lur los itenis <lui y sont
én umérs.

(Signé,)

TnIoMs SmEns, Ecr,
etr., etc, etc.

J. M. 1IGGINSONi

THOMAS STEERS.

Montréal, 5 Mai, 1845.

Monsieur,

Le 12 du mois dernier et à des époques su1Géquentes,
certains comptes, papiers et doctments ont été placés entre
mes mains pour les examiner et faire un rapport, relative-
ment au règlement de compte entre S. P. Jarvis, Ecr., sur-
intendant on chef des affaires des Sauvages et le Gouverne-
ment Provincial.

J'ai aujourd'hui l'honneur de communiquer pour l'infor-
mation de Son Excellence le Gouverneur Général, le résultat
d'un examen très minutieux et attentif de toui ces divers
documents, aussi bien que de renseignements obtenus d'au-
tres sources, et qui se trouveront en rérérant au compte,trans-
mis avec les présentes et marqué "'Z,' indiquant une ba.
lance apparente non expliquée contre M. Jarvis de £4432
l8e. 5d. courant, dont le détail, avec des explications est
joint aux prés entes remarques " Y."

Comme mon compte diffère notablement et de celui de
M. Fergusson, comptable lu gouvernement, et de celui de
M, Jarvis, je me crois obligé d'exposer en détail les bâses
sur lesquelles j'ai appuyé mon compte.

En commençant par les débits:

J'ai trouvé que M. Fergusson avait porté
au débit de M. Jarvis, des sommes ee
montant ensemble h..................£à2,2O6 19 2

Lesquelles toutes sont admises par M. Ster rs
sauf...........................1,3'24 18 9

£30,682 0 5

Je cohsidère donc cette somme coumm établie et hors de
dotà, et 'elle forme mon premier débit.

Jiiillet.

- Juin,

I Juillet,

Montrùal, 128 Juillet, 1845.

1
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A ppendice J'ai trouvé ensuite que M. Sters avait mis à lu charge
(V, V) de M. Jarvis d'autres sonues dont M. Ferguîsson n'avait

actei contissance, e otnt à £547S 10. 7d. moinasi

qu'on peut le voir par le tableau détaiilIé de M . Feiguîsson.
qui accompagne l'appendice de son rapport, et est marqué
S. Comme cette somme de £5478 I0e. 7d. est niise à l,
cha rgo de M. Jarvis par son propre coiptable, je crois que
c'est une preuve sullisante que l'argent a été reçu par lui,
et par conséquent cette somme forme mon second debit.

Il me restait à déterminer quelle partie de la ,omnte de
£13,1 18.. 9d. (composée de débits réelamiés par M.
Fergusson, mais non admis par M. Steers) devait être mise
à la charge de M. Jarvis et je trouve le tableau détaillé de
cette somme dans le tableau de M. Fergusson marqué "Y"
déjà cite.

Le premier item de la somme susdile £251 15s. est, à
ce que je vois, déjà porté à la charge dle M. Jnrvis pnr M.
Steers dans ses débits extra £5478 10s. îd. rormant la dif-
férence entre le montant reçu pour les rnméliortions des
Weyondottc le 15 Novembre 1838........ £1545 13 3
Et le montant payé pour icelles, le même jour.12 93 18 3

£251 15 0

Le second item "le billet d'Andrews et renouvellement
£16 18s. Od. est à ce que je vois une erreur dle la Baitnqute
du laut-Cannda, ensuito corrigée par cette institution, et
n'a rien à fîtire avec le compte.

Le troisième item est un warrant acquitté par M. Jarvis
pour £400 courant, pour le " Saingeen Wabatic " le 6
Juillet 184.2 ; des renseignements tirés du Département
Sauvage me font voir qu'il est correct, et par conséquent,
je le porte à sa charge comme mon troisième débit.

Les quatrième, cinquième et ixième items, fortant la
somme (le £230, sont le Pargent payé par le Commissai-
re des 'erres de la Couronue dans les mois (le Janvier et de
Mars, pour la construction (le l'église (le Tieminaga, Cette
somme et inscrite ait crédit comme payée par M. Jarvis,
mais je ne vois pas qu'il l'ait portée à sa chargo ; je l'inscrit
dont comme mon quatrième et dernier débit.

Le septième item est une autre somme de £100 courant,
(lue M. Jarvis déclare par un écrit de sa main et portant sa
signature, avoir été payé par le Commissaire des Terres de
la Couronne, le 27 Mai, 184.3, à J. W. IIill, pour le compte
de l'Eglise de Tiendinaga ; et pour laquelle somme M. Jar-
vis prend crédit, sans cri même tems en porter le montant
à sa charge. Je ne saurais charger cette somme à M. Jar-
vis, malgré son admission comme ci-dessus, vt qu'après
les recherches et l'enquête les plus minutieuses au Bureau
des Terres de la Couronne, les employés de ce département
assurent que jamais pareille somme n'a été payée par ce
bureau; je suis donc forcé de croire que M. Jarvis l'a
payée à même d'autre argent qu'il avait entre les mains.

Le huitième et dernier item, formant la balance de'£1324
ISs. 9d , est la somme de £326 5î. courant, étant, ainsi
que le fait voir M. Ferguson, le déficit du dépôt des fonds
des Oneidas ; savoir, que M. Jarvis a reçu le 25 Septembre,
1841, la somme de.....................£1505 0 0
Et n'a déposé à la banque que ........... 1178 15 0

£326 5 0

Cela n'indique pas néanmoins que la balance n'a pas été
payée pour-le compte des Oneidas, .t en référant à un do-
cument que j'ai obtenu du Département Sauvage portant
pour endossement e No. 2, Mémo. Terres, achetées polir
les Il Sauvages' Onteidas ; je trouve qu'il est rendu compte
de la totalité des fonds de cette manire

Montant total reçu pour être placé......£3750 0 0
Montant dépensé pour terre suivant le dit

"Mém..o"........................... 3319 1 o

£430 18 7

Cette balance a été payée aiu Receveur Général le 9
Août, 18-4.

L'exposé ci-dessus a été je crois également corroboré Appen
par M. le Surintendant Clencli ; si bien que dlans ces cir- (.
constnnces je dois dire qu'il a été rendît compte (le tots
leurs fonds. Je (lois observer, que le tableau auquel il est 20e 111ilk
référé ci-dessus contient les nomts de toutes les personnes
de (lui les terres ont été achetées, le No. du lut, la Coni-
cessioi, le nombre d'ncres et le prix ; tellement que s'il
existait queltîtue doute, il serait possible de retracer tous les
détails (le l'affiaire.

Je dois dire, relativement à lit somme susdite que M.
Ferguison n'avait pas vue le "Memo." mentionné ci-dessus
avant que je le lui eusse montré moi-même, alors qu'il
coincida de suite avec ma décision.

J'en viens maintenant aux crédits prétendus, et je re-
grette beautcoup qu'il ne soit pas on mon pouvoir de les
expliquer d'une manière plus satisfactoile.

Le premier item, est la somme de £22,473 9s. 3d., for-
mant les crédits bruts de M. Fergusson ; lesquels sont,
comme il le lit dans son compte, " admis du consentement
" et à la connaissance du D(partement Sauvage ;" ce mon-
tant est également porté au crédit par M. Steers, en faveur-
(le M. Jarvis, et dans ces circonstances, je prends cette
somme pour mon premier crédit.

Le second item, est la somme <le £4636 9s. 11dI., qui
est tout ce que j'ai pu retracer comme étant l à déduire'
îles débits extradîe £54-78 10s. 7d., portés contré M. Jar.
vis par M. Steers dans son compte.

Le troisième item, est la somme île £2771 5s. 11 l., nue
je porte au crédit en face (le déposits se montant à £2733
7s. 1d., el que je trouve dans le "Memo." des items non ex-
pliqués de M. Ferguson, marqué "B" sous le titre de 'pre-
mière division.»

Le quatrième item au crédit, est la somme de £1018 54.
7d., montant payé pour la debenture de Kettle Creek, le
15 Octobre, 1841. M. Ferguson, dans l'appendice à son
rapport, objecte fortement à ce crédit, mais je ne trouve pas
ses raisons bien fondées ; car il est parfaitement clair, que
M. Jarvis, en premier, à acheté la déhenture, qui lui donne
doit à un crédit ; il l'a revendue ensuite,et en reçoit le prix,
qui est porté à sa charge, et fait-undébit; il transporte en-

(suite le produit (le cette vente avec d'autre argent, à la com-
ipagnie de navigation de la Grande Rivière, ce qui lui donne
certainement droit à un second crédit ; M. Ferguson dit de
plus ait sujet de ce crédit; "c il parait donc impossible de
Sl'expliquer pourquoi cette débenture là, seule, soit portée
cc une seconde fois au crédit de M. Jarvis.

La dessus je remarquerai qu'il est prouvé que M. Jarvis
a acheté cette débenture-il n'y a pas de preuve à l'égard
les autres, et il ne prétend pas non plus l'avoir fait.

J'en viens maintenant au cinquième et dernier item du
du crédit, se montant à £1958 1e. 1Id., que je vais main-
tenant examiner conjointement avec les 3me et 4me items.

A l'égard des deux derniers, je les prends comme crédit
sur le principe admis en vertu duquel les £22,473 98. Sd.
ont été crédités. De ce qu'une traite a paru correspondre
à un dépôt ou de ce qu'une traite formait le montant de
deux ou de plusieurs dépôts, je n'y vois pas la preuve de
l'argent provenant des dites traites à été employé à l'objet
auquel il était destiné. M. Jarvis ou toute autre personne
peut avoir retiré l'argent, et pas un liard peut-etre en être
appliqué à l'objet indiqué dans la traite ; en outre il est
parfaitement évident que le livre de banque ne contient pas
toutes les transactions du Département Sauvage ; et il y a
aussi des preuves qu'il contient des matières qui ne conicer-
nent nullement le département ; je soutiens par conséquent
que ce système de créditement une fois admis, il ne faut
pas s'arrêter à mi-chemin, mais il faut l'étendre à tout au-
tant que possible, sans égard au montant, pourvu que l'ob-
jet pour lequel ces crédits sont faits soit plausible ; et je pré-
ends qu'à l'égard de ces deux crédits, les items qui les for-

ment sont aussi clairement définis que ceux qui iont con-
ptis dlants la somme de £Q12,473 9s. 3d. Si l'on donne
crédit pour £5 pnyés à un chef Sauvage, uniquement parce
que une traite parait avoir été tirée pour ce montant sur un
dépôt de même valeur, le principe est admis, et s'il est ad-
mis pour £5, il doit l'être également pour £5000



11 V ctorioe. Appendice (Y. V.)

Pour Io dernier crédit de £1'959 1i. lld.,je l'ai accepté,
parce que presqu'à chaque item on trouve le nom de la
personne à laquelle ou dit que l'argent a été payé ; ces
items ont donc l'apparence de la réalité, et peuvent être
retracés ; je crois qu'il y a aussi bonne raison pour mettre
ces items au crédit quo bien d'autres. La seule difficulté
que je vois relativement à ce dernier item, est de savoir si
dus warrants ont été émis pour le paiement de quelques
titis des items ; c'est Ith un point qu'il m'a été impossible de
préciser, et qui demande les recherches'les plus minutieu-
ses, car s'il était reconnu que des wvarriints ont été émis, le
montant devrait on être chargé contre M. Jarvis.

Quant à la balance non expliquée de £4l32 18s. d.,
on verra ci référant au tableau détaillé, marq Y, que. (les
warrants paraissent avoir été émis pour presque tous les
itens, et je tin vois pas qu'ils aient été portés en charge
contre M. Jarvis.

Dans tout tableau de crédits qui pourra être par la suite
transmis palr M. Jarvis, il faudra beaucoup de soin et d'ut-
tention pour q'assurer contre quels dépôts ou débits ils sont
reclamés comme crédits, et pour reconnaître si cs warrans
ont été émis pour quelques ins d'entre eux.

A l'égard du compte des dôbontures, je ne vois pas que
je puisse donner à ce sujet d'autres explications qîue celles
qui ont été données par M. Fergusson ; s'il y avait eu quel-
que moyen de savuir quelles dêbentuies M. Jarvis a reçues
.en entrant en chargo, et les détails qui se rapportent à colles

qui ont été remises entre ses mains par les divers Commis- Appendice
saires des Terres de la Couronne, on pourrait peut-être en
arriver à une conclusion satisfactoire ; mais .dans l'état de
choses actuelles, il faut l'admettre comme correcte. %

A l'égard des retenues de Manitoulin, £609 13s. 3Sd.,
étant des retenues sur les états de paie, pour lesquelles deà
warrnnitsont été émis cri plein, je suis d'avis qu'il faudrait
y donner l'interprétation la plus favorable, savoir, qu'à l'é-
poque où il a fait la demande des warrants, M. Jarvis igno-
iait le montant précis des retenues , je n'ai rien vu qui me
prouve qu'il le connût, et les dlîflérences peuvent avoir été
employées en difl'érens tems pour l'usage du Département.
Eni exprimant cejugenient, je ne le crois pas apptiyd sur
<les fondements parfaitement solides, mais c'est le seul que
je puisse donner, et qui nie paraisse plausible.

Je ne crois pas devoir ajouter d'autres remarques, et en
conclusion, je dirni Feulement que le comupte que je soumets
est loin d'être satisfaisant à mes yeux4 comme camptable,
je le présente seulement conne l'teplication In.plus claire
et la plus conscientieuse que je puisse donner des docu-
iments placés entre nies Mains

J'ai, etc.,

(Signei,) C. E. ANDERSON.

J. M. UTIcomNsoN, Ecuver,
Secrétaire Civil,

ece., etc., etc.

SAMUEL P. JARVIS, S. C. A. S., en conpic avec le GOUVERNEMENT PROVINCIAL.

2 Fivrier, 1845...

8 Juillet, 1842...

21 Janvier, 1813...

17 Mari, 1843...

127 Mai, 1813...

Pour nutant mis a la charge de M. Jarvis par M. Fergutsot, dans ion cotmpte
de cette date, nmnrtî D.; égalemnent chargé par M. Stecrs dans son
com pte daté du 14 M ars, 1845...................................................

Pour autant mis a ta charge de M. Jarvis par M. Steers, dans son compte ien
tionnid plus haut, non comllris dans la Eomane ci-dessus dc £3Ü1882 Os. 5d

Pour imoninnt dun warrant acquitt6 ce jonr par M. Jarvis, pouir le Saug6ens
Wubatie, nn chargd a M. Jarvis par M. Steers dans son compte .......

Pour antant payd a 'M. J. W. Ilill, par le Coninissnire des Terres de la Cou-
ronne, pour t'ßEglise de Tiendinaga, qus M. Steers porte nu crédit con-
aie payé par M. Jarvis................... ................

Pour nautant pay6 à M. Jarvis pnr le Commissaire des 'l'erres de la Couronne.
pour le compte le Paulus Claus pour lEglise de 'Tienditiaga, que M.
Steers porte un crédit comme pay6 par M. Jarvis.......................

Pour autant payé a J. (I. loward, pour plans, etc , pour l'Eglise de Tiendinn.
ga, par le Conimiissalre des 'l'erres de la Couronne, que M, Steers porte
au crddit, conme payS par M . Jarvis..........................................

Montant total des débits 6tablis contre I. Jarvis.....................................

RÉCAPITULATlON.

Montant total des ddbits établis..................................
Montant total des crédis prétendus..............................

£

100

100

30

36990,
'32857

41132

0 |

18 5,

30882

5170

400

230 0

30990 il

E. E.

(Signé,) C. E. ANDERSON.

Montréal, 5 Mai, 1845.

A. 18477
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S. P. JARVIS en compte avec le GOUVERNE MENT PROVINCIA L.-(Continuation.) A ppeu

COMPTE Z. 200.

22 Février, 1845..

15 Novembre,

3 Mars,
16 "

23 Mai,

6 Juillet,

14 "

31 Mai,

26 Septembre,

15 Décembre,

22 Janvier,

14 Mai,

15 Avri!,

9 Août,

1838..

1843..

1844...

g,

31 Décembre, 1838...

26 Février 1839...

28 Mars,,

13 Octobre, 1841...

18 Décembre,

18 Novembre,
18

25 Mai,

6 Octobre,

13 Mai,

15 Octobre,

2 Avril

22 Mai,
17 Juin,
13 Décembre,
9 Janvier,

30 "
3 Avril,

29 ..

"

"

1842...

1841i...

1839 .

18410...

Cnr.tils.

. Par au tant potil nu crédit dans le compte de M. Fergu.
son, le <'eîle late, Iatqpié A ; également porté n
crédit par M. Steerp, nu nomi le M. .Ji rvs

. Par niéliorations sur Ila réserve Wyendiotte ...
Crédité contre le Dpartement, ce jour ............

S['tir état de pnie dt Manitioulit, Warrntit 13, 56..
do do d0 59 .

Considéré comme dpôt, 12 Avril, 18'13......... .
lPa r le Dr. Digby, in lien x .................
Considéré comie diôt, 19 Jini, 184.:................
Pr la mission l'Alttaick, .1. Ilenderson pour J. Sunday
Par les Mohawks, .1. l ..........................
Par les Situgéen8, Wnaati........................
Considéré comme dépôt, 17 Juillet, 183..............
Pur Lcs Rice et Mind, pny6 I J. lleiderion pour Pania
Consdtré comme dépôt, 20 Juillet, 1813............
Par état de paie dle Mniitoulin, Warrnît B, 194........
Coisidéré comme dipot, 26 Aoit, IS813..............
Par état de pail de Mntillîtliti. Warrant 11, 250.......
Considérò comme dépot, 1.1 Octobre, 1843.............
Par état de paie de Mtnitli, Warrant Il, 273........
Considéré comme dépot, 12 .nnvier, IM1.44.............
Par état de paie le laiitoulin, Warritt 13, 299........
Considéré comme dépôt, 15 Février, 184.1.............
Par état de paie île Manitouliti, arrant B, 336 ........
Con4idér comme dépot, 4 Juin, 1844............................
Par les Clippnounis, pnyô Il Aisance, Warrant 1, 321.......
Considéré comme dépôt, 22 Avr!l, 1844.........................
Par autant pny6 h la Banque du11,C. nu crédit dit R.G

faisan nt partie ldes £9419 139. d , stiivant le compte de M.!
Steers, la balnnce de £430 18s. 5d., éi nt comprise dania'
la somme de £22173 ls. 3d1. cotmme -ess...........

Ce dernier crédit considéré comme partie du dépôt di 2
Février, 1844.............................

A quoi il faut ajouter le dlépt du 3Juin, 1814, étant un trans-
port du compte de J. Givins, Sur. en Ch([fdes afTaires dles
Sauvages, et pour laquelle somme je ne puis trouver
aucun crédit......... .....................

Moniant des débits ndditionnels fournis à M. Steers et en,
réduction desquels j, ne puis retracer dle crédits qui"
cominie ci-dessus, £.,636 9m. I11 ...................

Par imission de M anitoulitn, pnyé t c ii te.....................
Consiléré comme dépôt, 2.1 Décembre, 1838................
['tir frais de justice, pny i lialdwin..............................

do do ( w ynt c..............................
Considéré comme dépôt, 26 Février, 1839...............
Par missiont de Ménulin, état le paie le ImeIle date, ti.

prouvé par Sir George Arthtur..............................
Considéré comme dépôt de cette date......... .. ........
Par les Sauvages Saugéens, payé à Nletiewnub.........
Voir dépôt de cette date ....-....... . ..................
Par les Sauvages Sauîgéeis, payé à Wabatic...................
Voir dépôt de cette date....... ..................
Payé I Dorling, pour ouvriers i Manitoîlin........... .
M. Aines, pour ouvrage pour les Sauvnges de l'île au Serpent.
Considéré comme dépôt, 27 Décembre, 1841.. ...........
Par les Chip. dle IIuron, payé I Yellowhead, Warrant B, 55.
Considéré comme dépôt, 4 J uin, 1842 ........... .....
Par les Chippaouais de Iltiron et Simucoe, payé à Aisauce...
Considéré comme dépôt, 30 Sptieibre, 1842 ..........
Par T. Wilson, pour faire un chemin jusqu'à Or. et Med.
Considér6 comme dépôt, 19 Avril, 1842......................
Par dépenses de voynge, Warrant B. '17.............. .

(Io do do B. 54...... ................ .
Considéré comme balance déposée, 30 Mai.................

Items du iermornuîdumit des sones lion expliquées de M.
Ferguson, marqué Il, sous le chef de la première division....

Dépôts.

£ fs. d

15455

607

219

510

250

273

276

232

215

12

643

£5060

418 2 9

£5478 10 7

236

23

150

400

400

452

400

450

1200

£2733

Par dbenture de Kettle Creîk, No. 244, créditée ce jour et payée par traite
sur la Banque du Iltîtît-Canada.--Voir compte de Batnque.........

Par état le paie de Mauitoulin, depuis le 9 Novembre, 1838, jusqu'à Février,
1839 i W. M'Ph.ee..... ...............................

['tr le Rév. S. Givins, hi lii payé. ................................
Saugéecn, WVaubatic, à lui payé..............................
Chippiiounis Wvainsli ..................................
Frais de justice, Gwyiiie ........... ......................
Wyendot.es.............. .............................

Chippaouais de Iuron, frais d'arbitrage ........................

Porté ci-contre....... .............. ..

518 1 15

|I--|- 4636

0899 10

d.

3

9 11

5 1 il

A ppendice
(V. V.)
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S. P. JARVIS, en compte avec lo GOUVERNEMENT PROVINCIAL.-(Continuation,)

14 Avril, 1840...
28 Septembre, do
3 Avri, u

19 do do
23 Septeimbr, do

3 Novembre, dlO
4 d do

29 Dacembre, 1812...
(; Janvier, do

16 Mai, do
10 do do
21) do dlu
20 do do
29 Juin, dlo
27 Octobre, do
27 do do

9 Dceinbre, <lo
31 du dlo
18 Novenbre, <lo
5 Février, 1843...
9 do do
2 do do
7 do do

24 Mars, du
23 Mai, <lu
20 Octobre, <lu
7 Novembre, do
4 do <lu

14 Mars, 1844...
23 Février, do

CREDITs.-'onuinuai0n,

Rapport . de l'autre part .
Dépenses do voyage.............
Compagnie du Canada, à elle pay..
Dr. VlIeher, à li9 payé.........
Soins médicaux, aux WVyenotte.. .
Frais de justice, payd à G wynne .
Sauvages Monsis, payd à Clencli .
Juge M'Lean, à lui pay ......
Compagnie du Can aa..........
Int6rêts sur )6bentuîres payés au Receveur G énrraa.
Dr. Digby, soins mdicaux.......
Mississagas, payé à G. S. Boulton..... ......................
William lliggins, Constable, payé pour ses dé<.enses. ...............
W. Keating, certaines dôpenses en vertu de l'Acte des Bois. ...........

Robert Wells, pour arpentages...... ...................
Dr. Whiclher, soins médicaux... ............................
Clippaouais, Port Sarnia, Wawanasl .........................
Huron et Sincoe, pay6 iL liorland.... ............... .......
Dr. Whicher, soins médicaux...... .......... ..............
Sauvages Saugeons, payé il Wabatic. ........................
Manitoulin, payd t Ilenderson, pour Maize et M'Phader ...........
Vôtenents pour Sauvages sortant du Pénitentiaire .................
Wyrnldottes, temple............. ........................

do Clnrke, Interprete ..............................
do do do

$pnque de Gore, escompte sur billet accepté par M. Dunn.........
Dr. Ironside, soins rndicaux .............................
Peter John, IL lui payé........... .........................

do et d'autres différents chefs........... ..............
Robert Wells, pour arpentages ..............................
Loyer de Bureau à Brantford... .............................
Saugdens, payé à Wabatic.................................

lT Les items cidessus formant cette somme, sont tirés des £13.887 10. 9d.
crédits reclanés par M Steers; mais non accordés par M. Ferguson, pour
les motifs sur lesquels je m'appuie pour ce faire, je renvoie à mon rapport.

Total des crédits portés à M. Jarvis......... ............... ..

1 1 il 1 1

2209
50

275
30
10
32

100

53
45
75
13
15
30
35
30

350
35
25
30
5

115
25
25
37
35

7
17
30
20
12

30899 1 10

1958

32857

A~end~.

20e Juille.,

t'>

14 11 1
10 01o 0

10 0
0 0

10 0

....·. £

. 1 i
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Bureau cdu Secrétaire Civil,
Département Sauvage,

Monsieur IVIMontréail, 10 Mai, 1845.
Monisieuir,

Ohilot
Conformnent à un arrangement préalablenont sanction-

né par le Gouverneur Général, en conséquence de ce que
vous n'avez pas rendu un compte satisfactoire de vos trans-
actions pécuniaires, il vou.s fut permis de nonner un comp-
table pour agir en votro nom, lequel devait, conjointement
avec un autre comptable nommé par le Gouverneur Géné-
rai, e;taminer l'état de vos comptes, et faire rapport à cet
égard. Ces messieurs ne pouvant s'entendre sur un rap-
port commun, ont fait des rapports séparés, qui dilléraient
telleient qu'il fut nécessaire de nommer un troisième
comptable, à l'arbitrage duquel il fut convenu que les deux
parties s'en rapporteraient ; et du consentement de tous
deux, M. Anderson fut choisi comme arbitre.

J'ai main enant l'ordre du Gouverneur Général de vous
informer que M. Anderson fait'rapport qu'après l'examen
le plus minutieux et le plus complet, il reste une balance
non expliquée contre vous, de £1132 18s. 5d. Cette
lettre renferne uii état détaillé de la balance, pour la liqui-
dation de laquelle vous êtes prié d'adopter des mesures im-
médiates.

Le Gouverneur Général aurait du plaihir à vous voir
rendre compto d'une mamère satisfaisante de cette balance
considérable ; mais d'ici à ce que cela soit fuit, Son Ex.
cellence considère que c'est pour elle un' devoir pénible
mais impérieux de vous suspendre (le votre charge de sur-
intendant eui chef des affuires Sauvages.

Les archives de votre département seront déposées au
Département Sauvage du Bureau di Secrétaire Civil; dais
ce but vous voudrez bien me les transmîettre par (ue occa-
sion sûre le plus promptement possible.

Vous (levez savoir que dans tous les cas, votre charge ne
devait pas continuer à subsister sur le mime pied plus tard
que le 30 Juin prochain ; niais le Gouverneur Général eût
désirer pouvoir vous reco.nmander ati Secrétaire d'Etat de
Sa Majesté pour être nommé de nouveau à la direction de
ce dépmuteiment ; recommandation qui sera différée pendant
un espace de teis raisonnable afin le vous permettre d'a-
juster vos comptes d'une manière satifaisante.

J'ai, etc.,
(Signé,) J. M. HIGGINSON.

S. P. JAnvrs, Ecr.

P. S.-Vous êtes requis de faire connaître aex différentes
tribus placées sous voire surintendance, qu'elles peuvent
pour le présent communiquer directement avec mon bu-
reau, jusqu'à ce qu'un arrangement plus permanent aît été
établi.

(Copie.)

Monsieur,

Bureau des Sauvages,
'Toronto, 21 Mai, 18.15.

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre lettre du 10
du courant, renfermant un état dressé par M. C. E. Andor
son, présentant une balance non expliquée, contre moi de
£4132 1Si. od. courant ; et me prescrivant de vous trans.
mettre les archives du Département Sauvage par la pre.
mière occasion sûre.

J'ai la conviction que je serai capable de .donner des
explications satisfaisantes do la plus grande partie simnon de
tous les items énumérés dans le tableau, mais il faudra quel.
que tems pour los retracer, et cela ne peut sefaire qu'en
ayant recours constamment à la correspondance qui se
trouve dans lp bureau, et à' plusieurs individus demeurant à
distance, avec lesquels j'ai fait des transactions pécuniaires
ci ma capacité officielle de. surintendant en chef.

En plaçant les archives de mon bureau hors de'ma por-
tée avant que mes recherches soient terriinées, je serais vir.1
tuellement privé de la seule source au moyen, delaquelle je
puis espérèr me déchurger du'discrêdit qui doit s'attacher
à mon caractére, dans l6 cas où je faiflirais à donïnerl'e:-
plication dont il s'agit, et par conséqùent j'implore respee-

11

tieuisement et vivoment Son Excellence le GouverneurAp ndico
Général de permettre que le bureau reste où il est jusqu'à (V.'!.)
ce que les rocherches soient terminées, ce que je vais m'ef-
forcer de faire pour mra part avec la plus grande diligence. 20e Juille.

J'ai, etc.,
(Signé,) SAMUEL P. JARVIS.

J. Sî. rIGoINSoN, Ecr.,
etc., etc., etc.

(Copie.)

Monsieur,

Bureau du Secrétaire Civil,
Département Sauvage,

Montréal, 27 Mai, 1845.

Ayant mis votre lettre du 21 du courant sous les yeux
dii Gouverneur Général, j'ai reçu l'ordre de vous informer,
vu les raisons que vous y exposez, que Son Excellence veut
bien accéder à votre demande tendant à ce que les archives
du bureau du surintendant ci chef ne soient pas pour le
présent transportées aux Siège du Gouvernement, afin que
vous puissiez y avoir facilement accès.

Je dois néanmoins ajouter qu'on ne petit les laisser à To-
ronto bien longtems, parcequ'il est évident qu'il résultera
plus ou moins d'inconvéniens d'un arrangement suivant le.
quel les fonctions d'un office sont accomplies à Montréal,
tandisque les archives en sont déposées à Toronto. Le
Gouverneur Général consent néanïmoins à ce que l'on se
soumette pendant un certain tems à ces inconvénients
plutôt que de vous voir privé des moyens que vous croyez
pouvoir vous être utiles pour fournir une explication de la
forte balance <le compte qui se trouve-à votre débit.

J'ai, etc.,

S. P. JAavts, Eer.,
etc., etc., etc.

(Copie.)

Monsieur,

(Signé,) J M. HIGGINSON.

Bureau des Sauvages,
Toronto, 26 Mai, 1845.

A l'égard de l'état que vous m'avez transmis le 10 du
courant et qui contient la balance non expliquée de £4132
182., que M. Anderson prétend se trouver à ma charge nprèé
l'examen le lus minutieux et le plus attentif; j'ai l'honneur
de vous prier de me favoriser d'une copie complète du rap-
port de M. Anderson aussi bien que de celui de M.Ferguson.

L'état que vous m'avez envoyé parait être la diff'rence
entre le compte de M. Steers et le compte présenté par M.
Anderson ; mais il est impossible pour moi de savoir par
cet état quels sont les crédits qui m'ont été accordés, et à
quels items particuliers je lois faire attention.

J'ai, etc.,
(Signé,)

J. M. HGacX soN, Ecr.,
etc., etc. etc.

SAMUEL P. JARVIS.

Bureau du Secrétaire Civil.
Département Sauvage.
.lontréal, 14 Juin 1845,

Monsieur,

J'ôi reçu l'ordre du Gouverneur-Général, dacetisej li
réception de votre lettre dú 26 du mois dernier,4ét èn ré-
ponsé de vous transmettre la copie' de la réponse adressée
à M. Steerâ à Poccasitn d'une denicerd oenblable faite
par lui cornnme votre agent.

(Signé,)

S. P. JAnIs, Ecr.,
s etc., etc., etc.

J'ai, etc.,
J. M. HIGGINSON.



'A ppenilice

'2h). .Juillet.,

Ilr. . omm p

plir provisoirement les fonctions (le visiteur lu Départe -
ment Sauvage et résider à Toronto ; et j'ai reçu l'ordre de
vous prescrire de lui transférer les livres et tous les autres
documens du Bureau à ce poate.

A l'égard de votre lettre du 21 Miai je dois vous inforIer
que Mr. Anderson a reçu l'ordre de vous permettre Paccès
aux documens qui vous sont nécessaires pour arranger vos
comptes. 

J'ai, etc.,
(Signé,) J M. M.HGGINSON.

S. P. JAnvts, Ecr.

ses que ce qui stllisait à peine pour fitire vivre ma famiiille,
et sans eneou'ir aucune censure de la pirt du Gouverne-
ment ; nu contrnire j'ai reçu des. ssurances réitérées de
sa confiance et de son approbation, et je ne liuis me per-
suiler que Sa Seigneurie trouvera juste, qu'après d'aussi
lonîgs services, et à l'Age où je stiis, je sois privé d'emploi,
sans considération pour mes longs rervices, et do la nécei-
sité de faire quelqu'allouance pour l'aveuiir.

Si la difliculté que j'ai eue à rendre le compt lc qui n'
été dentandé, a paru porter préjudice à mès droits à la con-
sideration favorable du Gouvernement, je soujmettrai respec-'tueusement qu'elle ne produise pas cet fe&t,

il Victori . A ppendice (V. V.) A. 18-17.

Burie)cau dIll Secirétairo Givil,(Coplie.) Montréal 25 Aoûct M1.45.
Montréal, 30 Mai, IS45. Monsieur,

Monsieur, Il ée.î <coulé plus de trois mois depuisi la lItfre quoji voius
. nil adressée le 10 nai pat r ordre 111 (ouverneur Généra

J'ai l'honneur de vous deiander qu'il io soit fourni deos vous inforaniiit qlie sur i'ex:aeicn défiénitif i d vos npteS
copies dets iictimeiits suiivaIItiSý, (ui ont itrit aux états dires come Suriitendant en chefdes 'ifres des Sauvnges, une
sés par Ml. Ferguson et par, mtoi, relativement aux Comptes llmij non expliquoé d C..132 18s. 5d. courant, se
de Co. Jnrvis. otrouvait à votic débit ; et vous demandant un prompt Iégle-

Copio de J'état da M. Fergon. meni ; il n'en a été licl fait, et il nI'a été rendu comîpic
'' du coipt de . Anderson, ce Départonit d'aî ucuine partie le la bliaince. J'ai reçu
" du rapport de M. Andîlersoni. J'ordre le vous Jlaire savoir que le Gouverneur Générnl no

Jo di is expri mer a vec beanuoup respect Popi iOn qu rroit pis qu'il soit compatible avec son devoir le retrnider

c es oi es f xp r rave c t p d e p e i d ie i t iu l s longte is û vous de an ier île payer la balanec nppa.
ns pièces font, -t propreiuert parler, prie t d ret orelnte savir £4132 183. 5d. entre les' mains du Beievr

nntncessaires o Genéral de la Province ; ce que vous étes rió de' fuie
que jo pourrais faire comme représentant dt M. Jrvis. sas atire délai.

J'ai, etc.,
(Signé,.) TIIOMAS STEERS.

(Signé,) J. M. IIGGINSON.

Secrétaire Civil. S. P. J^nvis, Eer.

(Copie.)
Burea u des Sauvages.

Bureau dt Secriaiio Civil, Tloronito, 16 Septembre 1845.
Départ-iieeit Saivage,

Montreal, 14 juin, 1845. Monsieur,

Monsieur, J'ai Plionneur dl'aeuser la réceptan de votre lettre du 25
Ildu mois dernier, par lajquele jo vois avec regret que Sa

A l'égard de votre lettre du 30 du mois dernier, qui a dè<jà Seiglneuric le Gouverneur Général n'a pas cii ctniissance
fait le sujet d'une comunuication verbale, je dis transmnettre m deriire commuiention, qui je Pespére, a fait voir à
copie des remarques de M. Anderson sur la diifér'ence entre la satisfiction tde la personne chargée lair Son Excelleunce
votre exposé et celui de M. Ferguson, reiativeiicit au 'exminer ies co e, qiu'aucte baliie comme celle
comptes tie M. Jarvis, qui complétent la liste des doci- i u j'ni reçu lordre dc payer immud itenlt n'est due par
monts que vous désirez que lPon vous fîiursse. me Je suis tréi seil'ible à Pindulgence

Ide Sa Seigneurie, qui m'était néècessaire dians les circon-
J'ni r'eçu Prdre îde vous informer que le Governeur - etanices ou je nie suis trouvé inopinément placé, pour me

nérai a piermis que ces docutmiins vous soI(int fourni11., no i i îlette détruir les impressions inji'ieues qui ont pu
pas que Sa Seignenurie pe qu'ils moient contie vous le re- ,e produite par 1 premier rappoii. Enmo
présentez partie d i dossier, ii s parce qu'il d eilsne que M . , tî e in l gentî pr dle p re uel qu e m m e fliî iiî uaiut

Jarvis soit mis en posscosinil île tous les imoveils qui pour- qu'l (.e i eil ioiin ouvoi dle enir voir ceqe îiie j saIs etre lo
raient laider à expliquer la balance qui se trouve à so dé- cas, queI chlaqume louis quie j'îi reç di G(Iuvernemenît
it / coinme Surintendant du Département Sauvage, polir lPu'sage

J'ai, etc., de0s Sauvages, i été filîleienît dépensé pour les objets
(Signé,) J. AI. IIIGGINSON. iuxquels il était destinê.

TuoMAs STECns Eer., J ie puiî comprendre comment il est arivé que les ex-
etc., etc., etc. , pliintions que j'ai données n'ont pas été portes à la con-

iaissniiico de Sa Seigneurie avant que voIre lettre fut écrite ;
et j'espère que depuis elles ont été soumises à la considé-
iation de Sa Seigneurie.

Enme reportait à votre derniére lettre, et a des cO[Iltomi-
nîications antérieures qui m'ont été adressées, tii mnjet de
Ma charge et du changement projeté dans la conduite (lu

Bureau du Secrétaire Civil département Sauvage, je prendrai la liberté île dire que je
Dêpreiteent Suvvg, suis parfaitement convaincu que lord MeIenîe lne consenti-

16 Juillet 184.5. ra pas à Ie traiter avec dureté et tue injustice qui Cause.
Ionsieur, rait ia ruinme.

Le porteur de cette communication, T. G. Anderson, Depuis l'année 1810, j'ai été employé au service public
E ib ,t .n n a r. lGouverneur Généùral pour ron. en diverses qualités, saris retirer de ces emnIlois outre Cho-'
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J'ai bien connu le mode suivi dans l'adninistration des! Après cet exposé, je me soumets 'à la justice du Gou. Appendice
nllhires dit Département Sauivaîge sous mes pradécesseurs,'vernement, yee lespoir que je recevrai la protection à (V. V.)
indépendamment le la colinnaissance que j'en ai nlécessnire- Iaquelle je cr-ois que me donne droit une longue cai ière dle
ment tiré dei la ongu osession que j'ai cil de leurs livres services zélés et tidlles à lia Couronne, durant laquelle j'ai 200 Juillet.
et du leuîrs pnpiers ; et j 'aflirmno sans crainte d'ltre contre- la conscience que je n'ai fait de tort à personne, qumique
dlit, que Pespéec de compte détaillé, accompagné de pièces poilr m'en faire à moi, on nit fiit de grands efyorts pour des
jistiicitives, de l'emploi des sommes d'argent placées motifs déahonnÔtes.
entre ies mnains sur les requi.itions des chefs Sauvages,
qc Pon exige de moi, n 'a ainais été demandé à aucun de J'ili, etc.,
tues prédécesseurs. Le Sgrintett ni e toujours été considé-
r. comme l'am'i et le reprsenianit des Sauvages ; et qnnd, (Signé,) S. P. JARVIS.
sur les reqcisuitions des chefs Satvages, une setmine d'argent J. M. IîcassoN, écuyer,
aL été placée entre ses mains elle a été conîsidûrée comme etc., etc , e.
payée aux Sn tivages eux-mêneq, et le Gouvernement n'a t
pas plus deimcandu un compie détaillé do l'emploi de l'a'-
gont, qu'il n'niunit lait s'il lavait payé directement entre leis
nains les Stuivnges. Je puib voir tr'ós clairement qu'un

pareil systèmeiC piermiettait une fIule d'abus, et qu'a moins Bu-chu dit Secrétaire Civil,
que le Sminen laant et le soin de prendre des reçus et de Montréal, 20 Septembre, 1846.
conserver les piies t pouvait, en tout tems
êire exposé à (les soupçoIs et à (les plaintes, dont Il pourrait Monsieur,
étre incapable de se ju-tifier ; mais pendant le graid nom-
bre d'IInnbo que ce système n clé suivi, il no paraIt pas qlue J'ai l'honneur, par l'ordre dii Gouverneur Général, d'ai-
semblables liliccultés se soient élevées ; et je suis entière- cuser la réception de votre lettre du 10 du courant, et de
ment persuadé que lia demande que l'on nme hit, nprès le vous inlfoî mer en répolise, que les circonstances reprósen-
laps da quelques aminées et contrairement a l'usage suivi h tées dons votre l'ttre recevront en teis opportun, la
l'égarid e mes prdcessurs, (le rendre un compte détaillé eonsidèration h Inquec'llc elles paraltonît avoir dioit ; mais
(je toutes les sommes qui ont été payées entre mes mains que Soni Exceence remet à donner une docision définitive
paîr le compte des Saunges, ne provient d'aucun doute sur votre einduite comme scrintendent en chef des affaires
existnait dans l'esprit de ceux qu'ils n'ont profité dle cli'quei des Sauages, jusqu'ai règlement de vos comptes.
chii que j'ai reçul pour cux. J'ai entendu parler de ditfé.
rjns côêés îles eflorts faits par l'autres personnes, pour des!, *.'în, etc.,
miotifs peu honorables, afiii riiciter les Satviiges à faire! (Sign,) J. M. HIGGINSON;
des plaintes contre moi, lorsqecn mnie tems, je suis bien
certain que d'euimêmes ils ne croient Pas tvoir à s' SAtuuil P. JAnivis, éciyer.
plaindre ; mais je lic désire rien nutre chose, simton que
chaque tribu Ott toutes Is tribus Sauvn'gos de cette Provin
ce tioient quiestioniées ouveitemetit en ma présence, sur ce
qu'ell"s peoiîent le l'attention qite j'ai portée à le.urs intérêts,
et sutr.les moyens dont on a fait usage pour les eîgnger à (Copi
porter des mplainites qu'elles savalieit muaI fondées, et qu elles -
ont eu par conséquent en géiéral le fermeé du refuser de Mentréal, 21 Novembre, 184.5,
faire.

Si Pon fait attention que c'est la premiére fois que ICI
surintendant des affaires des Saiviiges a jîî mniis puc sippco-
ier qu'il serait iquis de rendre des comptes numli stricte.
ment que s'il dtait un olicier du Commissariat, agiant
entre lo Gouvernement et les Sauvages ; et que mon pré-
décesseur iméinédini, tprès une carrière de service bien
inoins ardue que la mienne, jouit niai ntetant d'une belle
peision die , la Couronne, après avolir abdi iquô son enpl oi,
bi en qu'il i 'aît jamiais rendu, et il 'at jamiiinis été r r.t à,
rendre, et n'ait ijiis iniginóC qu'il serait appel h rvndr l
l'espèce de compte que Polu ex'go de moi ; je pense que Sl
Seignecirie le peut s'emnpchder ic qe e serait
m'accorder uie justice bien sévère que de faire le la
dilliculté que j'éprouve à rendre un pareil comptm aprs uit
laps du tenis nussi proloigé, un molil' pour me tiraiter d'une
tniére qui serait injurieuse à mon cnraetère, aussi bien
que ruieuse pour mui et pour ma famille.

Sa Seigneurie sait que le preamier rapport fait nu Gou ver.
nement, avant que j'eusse I1Pconnsion le mn'expliquer, me
représentait comme défalcitoire pour plus do £8000.
Malgré que, pour les raisons que j'ai mentionnées, jenske
le désavannge: de n'être pas préparé à rendre ciu compte
détaillé, j'ai tranemis aussitôtque j'ai pu les fournir, dee
explications qui ont eu pour résultat de réduire cette bil-
lance supposée à utn peu plus îde £4,00d; depuis ce toins
j'ai réussi à l'ire'voir qu'il n'y aviit contre moi qu'ine
balanee .npparentolde £1,100 ;.-et j'ai de bonnes raisons
ppuir esp&rerqüe la- plus, grnnde pîurtie de cette somme,

iqon la toitalit, peut encore 6tre expliquée d une iauilÛrc
satioaatoire.n

Néan moin qunm ôéom eie 6urra p's o
lbagtens retracerchaque paiemenmlt je guis prsig qu ii
Sa Seigntie,m n cine pmtsonn dné bonnti foi n o
inférérît'q'iieidsiî4 n'ai t jé ne poriin idrecomapte
ca ldéii oil'léd mal on lioyées~ ..

1.e 5 Mai de ciær, j'a tlu honneur 'le tiansmettre, polur
i informnatin de Son ihoolleice l Go!é verneur Góndral,
.n ri îîort'î t ,létt de conipte do Siuti P. Jarvis, cuyer,
i deviiti suriitendant des alflires des Sauvnges, avec le
Départeneti Sauviges ; legial onpio présentait ciao
balance contre M. J.lrvis de £4,1'32 18. 5d ; j'ai établi
cette balance sur lo compter.ssé p rlu F. Feiguson, écuyer,
coipi atible ile la part dci Go(luivernement, et lin nutro mcipte
dresse par Thliîias Steers, écuyer, île la part de M. Jnrvis
te prenier nyanmît trouvé contre M. Jarvis uno balance
de £9,733 9s. I Id., ct le dernier £950 7.. bd.

La balance ci-dessus est celle que j'ai trouvée comme
arbitre entre les deux.

Peu dle teins après, M. Steers, de ti pirt île M. Jrrtvis, a
soumis un rapport supplé'mtentnire, nppuyé le 'erininues
pièces jutiilictives, et rémInuimot crédit pour une nuire
somme île £3,046 14s. 4 d et Son Excellence, alois
voulut bien remettre cette matière a mu décision.,

DepiiA cettc époqe, j'ai ei en mi possii n ou lni pu
conui~lter~ touts.les pIliwrs bires, e., relat'ifs u dlit compctte
et J'ai fait oitis mes ell'irts -111at1W nr~l'atfldr ahc
décision tiIlc et satisf;îcoirue ; rclis 't'i nêinâ icijoirdI'hi je
regrete de dire.que mon trcvail drest hillet n ai
salit, et je ne crains îîas il dire qu'il et' impIîgil!ée d'en
venir à un ex lié clair ou aatisctoire i nétinmins
fait inct nión î'îille to j'ai ñuiiItennr\t l'onneri dC t'aime
Ia pprpour Puifriuittiii-ile Snu ócue l doivrn r

Générnl, qci iuîd ~~m uoiufî uta i~utîueô î
dlernier ronthpt e<dntro M1 J~duIsi n eertie;de C 182

T~rocmvilà es añ î4îrtRui 1o ltph icijCOS
udoîne. "e.

'y,,
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Dans mon compte précédent, j'ai donné crédit l M.
Jarvis pour diTrérens n omanîs, fornant ci tout lo dernier
crédit <le mon compte de £1958 1s. 1 Id. courant, pour le
motif que les noms îles parties étaient donnés aux personnes
auxquelles les paiements ont été faits ou auxquelles on nl
prétendu les avoir faits ; et que les transactions a vaient
toute l'apparence de la réalité et pouvaient être retracées.

J'ai aussi déclaré clans mon rilpport, que les recheiches les
plus minutieuses étaient nécessaires afin de s'assurer si des
warrants avaient été émis pour quelques-unes le ces son.
mes, et si tel est le cas, elles doivent être reportées.

Lorsque les comptes sont revenus en ma possession j'ai vu
que ces recherches n'avaient pas été faites ; et en consé-
quence je fis moi-même l'examen convenable îles dif.
férents livres le warrants, au Départenieit des Terres dle
la Couronne ; et également des Six Nations en la possession
de M. Turquand.

Le résultat le cette examen a été <le faire tattre clans
mon esprit des soupçons. sur le compte tout entier, et de
m'engager à remettre à la charge le M. Jarvis les £ 1,958 Is.
11d., et à ne lui donner crédit pour aucune somme &
moins que la source d'où provenait l'rgent qui a servi à la
payer ne fut clairementiindiquée. ,

J'ai trouvé que sur ce montant M. Jarvis avait reçu du
Commissaire les Terres la Couronnce £324. 1Gs. I Id., qui
n'ont pas été portés à sa change.

Il a reçu la somme de £226 12s. 1Id., du Receveur Gé-
néral, provenant des fonds des Six Nations; et elle n'a pas été
portée h sa charge. Et des warraints ont été émis pour
d'autres sommes et n'ont pas été portés à son compte.

Je vois aussi, en référant au livre des warrants que M.
Jarvis avait lhabitude d'avoir des warrants pour les som-
mes aussi faibles quo £1 et £2. Et pour celle raison je
ne puis me permettre de croire, que tandis qu'il obtenait
del warrants pour es sommes minimes, de grosses sommes
auraient été payées sans warrants ou sans recevoir Pargent
de quelqu'autre source.

Je trouve également que lorsque M. Jarvis faisait dea
avances, il parait en avoir invariablement obtenu le rem-
hourseiment sans délai, soit par warrant, oit du Receveur
Général ou du Commissaire des Terres de la Couronne ; et
pour les dépenses contingentes du Commissariat.

Il me parait assez extraordinaire que le comptable agis-
sant pour M. Jarvis, après avoir pu consulter et avoir exa-
miné le livre des warrants du Département Sauvage-les
comptes des Sauvages dans les Bureaux du Commissaire des
Terres de la Couronne et du Receveur Général, demande
qu'on lui donne crédit pour certaines sommes comme
payées par M. Jarvis, lorsque l'on voit si clairement que
les fonds pour les payer provenaient des sources susdites.

Comme je suis entré dans beaucoup de détails dans mon
compte ci-annexé, et <lue j'ai placé des niotes presque vis-à-
vis chaque somnie, je ne crois pas devoir en dire d'avantage
ici ; mais je crois qu'il est de mon devoir de filire quel.
lues autres remarques relativement à quelques uns des
ileis.

J'ai reporté contre M. Jarvis4 la somme (le £275, pré.
1endue payée à la compagnie dt Canada le 28 Septembre,
1840 ; commhle il ne saurait y avoir aucune ltlicultô à pro.
hube les pièces justificatives qui s'y rapportent, ce montant

est sans <toute pour tîes terres achetees pour quelqu'une des
tribus et comme il y a plusieurs vartranIl ts pour achat dle
terres qui ne sont pIS portés, il nî'est guères douteux qlue
ceite sommîtite en frit partie.

J'ai égalcment reporté la somme îl £100, payée au ré-
vérenrid 8. Civilis, le 22 Mai, 1839 ; vu que je vois lue ce
même jour un îwarrant a eté étuià pour M. Givins pour la
somnte de £1'25, quiî-oit lortés tuit crédit de M. Jarvis
dans le compte do M. Ferguson. Et il ie me parait pas
clair que M. Civins ait dl recevoir le môme jour £125
par warrant et £100,sans warrant; je considère ces deux
sommes comme identiques, et je ne pourrais surement les
porter au crédit toutes les deux sans les pièces justificatives
et la preuve la plus satidlîctoire.

A ppendlico
(V. V.) 

' 2

A l'égardc de la somme de £3.50, portée comme payée à Ap
"6 Borlnd" le 27 Octobre, 1841, M. Jarvis lui-même,
dans ses " réponses aux questions D'" déclare que cette
coiîmmo était pour construiro des maisons sur l'le leauso-
leil pour Aisance et sa tribu, et termine en lisait " voir li-
vro des warrants ;" ce qui, à mon sens, indique clairernent
que cette somme forme partie des warrans émis pour J'usage
de la tribu.

Quant aux sommes peu censidérables, comme les états
de paie de Manitoulin, elles ne peuvent être considérées
que comme des parties des élats do paie déjà compris et
mis au crédit (le M. Jarvis. Tel est lin marche suivie à l'é-
gard des états de paie de Manitotulin ; à Parrivée de l'état
de paie, un w'arraut était émis pour le montant en plein,
généralement en faveur de M. Jarvis ou le M. Vardon ;
ils étaient poitês à la charge de M. Jarvis, et en même
tems à son crédit ; et lei intéressés nommés dans les dits
états (le paie, étant des artisans outi ds journaliers, deman.
laient ensuito soit par eux-mêmes soit par leurs fondd

de pouvoir, leurs proportions respeclives et en donnaient
quittance ; et je considère plusieurs dos items sous ce poi).
de vue.

Il est vrai qu'en quelques cas M. Jarvis a soldé quelques,
uns des états de paie, ou partie d'iceux d'avance mais il pu-
rait avoir été invariablement remboursé par warrant, h,
même la subvention parlementaire annuelle. On voit éga-
lement que crédit est reclamé en Février 1839, pour paie
due aux Missiasagas de la Rivière Crédit, assemblés par
ordre le Sir George Arthur ci-devant Lieutenant Gouver.
neur du Haut Canada,pour des sommes se montant à £112
19a. 7d. et £60 6s ; comme cela se passait durant le tems
de la rebellion, il n'y a guères de doute qu'ils y auraient été
réunis pour le service militaire, et ne pouvaient, comme
de raison être payés à même leurs propres fonds, mais sur
la caisse militaire.

Il y a plusieurs sommes, tant grandes que petites pour les-
quelles on demande crédit, comme payées à (les voyageurs,
hommes de canot, etc., que je considère comme n'étant
autre chose que des items des frais de voyage de M. Jarvis ;
M. Jarvis a sans doute payé ces montants, mais s'il veut
qu'elles soient portées à son crédit il faut qu'il rende compte
des sommes rondes passées à son crédit comme ddpenses
de voyage, et en quelques cas l'on verra que dos varrans
ont été émis précisement pour ces montans.

Il y a une somme de £44 le. 3d., courant, pour laquelle
crédit est demandé, comme ayant été payée à W. Solomon
pour hommes de canot en Juillet, 1841. Je vois que le
ler. Novembre, 1841, cette somme a été rembotrsée à M.
Jarvis par le Commissariat comme étant de £44 1i. 3d.,
sterling. Je m'apperçois qu'il ne faut pas donner crédit à M.
Jarvis pour toutes sommes, même lorsque dos pièces justifi-
catives sont produites, attendu qu'il avait l'habitude de faite
des avances aux chefs, pour le compte de leurs salaires, etc.,
et d'en déduire le montant lorsqu'ils étaient payés, en pre-
riant crédit pour les salaires en entier ; la mrme chose avait
lieu pour les entrepreneurs. Et je trouve dans plusieurs cas,
diverses petites sommes payécs à dilfférentes époques, et
toutes corprises dans un warrant futur, et oi quelques cas
ce warrant môme reparti entre différentes tribus tellement
qu'il devient presqu'impossible de retracer la manière ci
laquelle ces warrants ont été dépensés.

Quant aux certificats enumérés dans le tableau et cen-
prenant une somme £1642 6s. 201., remis entre mes
mains pour les examiner, mes remarques placées vis-à-vis
chacun, parlent d'elles.memes, et elles font voir que dots
warrants ont été émis presque pour chaque item les plus
longs commentaires seraient dont inutilep.

Je ne sache pas ue jo puisse jeter sur cette matière plus,
de lumière que je n'ai fait jusqu'ici ;-et je termine initi-
mement convaincu que Plon ne saurait j'amais arriver à
une décision plus favorable à M. Jarvis que celle que je
soumets maintenant, et qui établit, ainsi que je l'ai déjà dit,
une balance contre lui de £4254 16s. 4d., courant.

J'ai, etc.,
(Signé,) C. E. ANDERSON.'

comptab e
J. M. HIIcOIson,) etc., etc.j tC.
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nce(Copie.) ,
V. v.)

Montréal, 4 Février, 1846.

Monsieur,

te 5 Mai, 1845, j'qi eu l'honneur de vous transmettre,
pour l'information de Son Excellence Lord Metcalfe, un
rapport, accompagné d'un compte courant, relaîtivement à
certaines transactions entre Samuel P, Jarvis, Ecuyer, ci.
devant Surintendant des atiaires des Sauvages et du Dépar-
tement Sauvage. Le dit compte courant a fait voir contre
M. Jarvis une balance de £4.,132 18s. ï5d., et a été base
sur deux comptes à moi soumis comme arbitre, savoir, l'un
dressé par F. Feorguson, Ecuyer, de la prnrt du Gouverne-
nient, et Pautre par Thomas Steers, Ecuyer, de la part de
M. Jarvis. Le premier indiquant contre M. Jarvis une
balance de £9,733 9î. lld. courant, et le dernier une
balance de £950 7s. 5d. courant. leu de temps après,
M. Steers, au nom de M. Jarvis, a soumis un compte sup-
plémentaire, avec pièces fi l'appui, réclamant crédit pour
une autre somme de £3046 14s. 41d., alors que Son Ex-
cellence Lord Metealfe voulut bien en référer à ma décision.

Le 21 Novembre, 1845, j'eus l'honneur de vous trans-
mettre pour l'information de Son Excellence, mon rapport
sur le dit compte supplémentaire, el un autre compte cou-
rant, présentant une balance contre M. Jarvis de £4.,254-
36s. 4d., étant une augmentation de £121 179. 1Id. cou-
rant sur ma balance antérieure contre M. Jarvis ; et cela
en face de la réclamation de M. Jarvis pour des crédits
additionnels au montant de £3046 14s. 44d., courant.
Pour l'explication je renvoie à mon rapport du 25 Novem-
bre, 184.5.

Le 25 Novembre, 184.5, en conformité des ordres de
Son Excellence Lord Metcalfe, ces comptes me furent en-
core renvoyés, et je fus requis en môme temps d'examiner
et faire rapport sur une boite de papiers, soumis de la part
de M. Jarvis, et qui, par quelques mal entendus avaient
été négligés.

En parcourant ces papiers, j'ai vu qu'ils étaient de na.
ture & changer complétement l'état de tous les comptes
soumis ; et j'ai, en conséquence, demandé'la permission
de recommencerle compte de novo; cette permission m'ay-
ant été accordée, je m'y suis mis sans délai, et depula lors,
j'ai employé tout le temps dont je pouvais disposer, à don-
ner à ce compte une forme qui petit le faire comprendre,
car pour en faire quelque chose (le satisfaisant, je crois que
c'est impossible.

J'ai aujourd'hui, l'honneur de vous transmettre, pour
l'information de Son Excellonce le Gouverneur Général, le
résultat de mor travail, présentant contre M. Jarvis une
balance de £6375 6s. 1Id., composée des items suivants :

Intérêts sur les _débenturea, reçus en argent. £1709 5 10
Retenus de Manitoulin, etc.......... . 658 15 0
Balance due aux Sauvages Oneidas....... 8 10 2

" Six Nations..... 1205 13 3
99 Saugéons....... 800 0 0
« Wyendottes. ... 251 15 0
" Chippaouis des

Laca H. et S. 696 12 3
Mississagas. des

Lacs R.et . 550, 0 0
S f Mississagas d'A. 125 0 0
i C Mohawks de la

Baie de Quin. 391 9 9

£6397 1 8
Moins autant payé de trop à compte des

"diverses" ...... 21 14 4

£6325 611

aj'ïpeuaé qu'i t p l s de fire unù apor!Ço3Il

plus favorable à M. Jarvis que celui qui fut alors. soumis ; Appendice
le résultat des recherches subséquentes a plainement con- kV. V.)
6rmé la vérité de cette remarque.

On verra en référant à ce compte que la totalité des 20e Juillet.
débits contre M. Jarvis se montent a la somme de £44,175
Ils. 6d., tandis que le maximum des comptes précédents
étaient de £36,990 14., ce qui présente des items nou-
veaux au montant de £7,185 08. Sd., qui n'étaient pas
soumis auparavant, et que j'ai retracés dans les différens
bureaux publics, aussi bien qu'au moyen des papiers con-
itenus dans la boite dont j'ai parlé.

En prêpnrant le compte que je soumets aujourd'hui, je
me suis etforcô de tenir les transactions de chaque Tribu
aussi distinctes et séparêes que possible.;et celles que je
n'ai pas pu retracer je les ai placées dans le compte intitulé,
" diverses." Par ce moyen, le compte est plus facile à
comprendre, chaque somme peut être de suite retracée, et
l'on voit de suite la somme ou les sommes impliquées qui
forment la balance; cette méthode fournira peut être à-M.
Jarvis le moyen d'éclaircir la balance. Dans tous les cas,
il pourra voir du premier coup d'Sil où se trouvent les
items non expliqués, et de quoi ils consistent.

Comme des remarques et des explications sont nécessai-
res, relativement aux divers chefs du compte, je vais .de
suite les donner.

A l'égard de cette somme <le £1,709 5s. 10d., je ne puis
retracer l'emploi qui en a été fait, et elle demeure en total té
au débit de M. Jarvis.

ETAT DE PAIE DE DrANITOULIN.

A l'égard de ces états de pale, j'ai trouvé qu'ils avaient
été portés incorrectement dans tous les comptes antérieurs,
en autant que des sommes avaient été mises au crédit de
M. Jarvis, comme états de paie, qui n'en étaient point ;
tandis qu'il en a été omis d'autres qui auraient dû être por-
tées à son crédit. En outre, il y a plusieurs sommes reçues
pour états de paie qui n'avaient pas été mises à son débit
tandis qu'il a été crédité des états de paie. La balance
non expliquée de £658 159., se compose principalement
de retenties, ainsi qu'on peut le voir en référant au compte.

SAUVAGES ONEIDAS.

On verra en référant à leur compte, qu'il a été rendu
compte de tous leurs fonds, à l'exception de £8 10s. 2d.,
et qu'il y a preuve du paiement de toutes, les sommes, à
l'exception de deux sommes de,£(5 et £150 ; mais comme
il y a toute raison de croire que les Oneidas sont en posses-
sion des terres, et satisfaits, il ny a guère de doute que ces
sommes ont été payées.

Six NATIONS.

A l'égard de ce compte, on verra qu'il y a été introduit
plusieurs itemi qui ne sont pas passés directement 'pr lès
mains de M. Jarvis ; mais comme le comptable de M. Jar-
vis les a introduit comme crédit dans son compté j'ai ion-
vé qu'il convenait de les mettre également er compie,aàfin
qu'il n'en fut plus question à l'avenir. On verra que la
balance non expliqude de £1,205 13s.3d., se corn'pose Ile
deux sommes payées à M. Jérvis potir place&ent.
(Voir les remarques ititr le Saugêenoé, à la fln'du rapiprt.)

WYrNDOTTESi

M. Jarvis;paraitavoir rendu'compte de toutes som-
mes qui. leur appartenaient, à l'exception, de £2 5ïI 5i.,
formant ladifférenuceentrea somme.de £1,5453sad
reçue ,du Commissaireides l res dela .Cotóne, le 2
0 br 83 po pay le arnielorations sur laé serve
à' Amlrstbie r ,et.somr»e pyepour amélioratione
ci,293 8älance cldessus eêtástée éidiedes
mna d MŠ Jarvis ariséreri erhi yées depuie 1 4ÿo,que
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) La balance non expliquée de £696 12s. 3d., se compose
~ de diverses sommes, ainsi qu'on le verra. La première est

20U Juillet. un warrant No. B. 55, ci date du 16 Mai, 1824, pour
£400, acquitté le 4 Juin, 1842, par M. Jarvis, comme fon-
dlé de procuration <le Yellowhead. L'argent dlu dit warrant
a été régulièrement déposé dans le compte officiel de M.
Jarvis avec la Banque du Haut-Canada, et des traites ont
été tirées pour le même montant ; mais il n'y a rien qui
indique que Yellowhead en ait reçu nucuneý partie ; et
Yellowhead nia devant li Commission de Kingston, qu'il
eût aucunement connaissance de cette transaction.

Le second item est un warrant B. 5G, en (lote du 16 Mai,
1812, pour £300, acquitté par Aisance le ler Octobre ;
l'argent de ce warrant, se trouve néanmoins dans le compte
<le Banque de M. Jarvis comme susdit ; et on n'en peut
retracer que £100, comme payés à Aisance. On observern
que le warrant susdit est acquitté du 1er Octobre, et que le
29 Septembre M. Jarvis a payé à Aisance £75, et pris son
reçu ; si, par conséquent, il lui a payé le montant du war-
rant en entier, comment se fait-il qu'il n'y nit ni traita ni
pièce justificative pour quelque portion que ce soit autre
que les £75 dont je viens de parler.

Le troisième item est la balance du warrant B. 27, £200
à John Snake, dans la môme position que litem précédent,
sauf que tous les produits paraissent avoir été payés à ou
pour Snnko, excepté la somme le £46 10-. qi resto nu
débit de M. Jarvis. La balance dos £696 12-. 3dl., se
forme de cette manière ; le 16 Décembre, 1841, un warrant
A. 126, £590, fut émis en faveur le M. Jarvis "l pour
" payer la balance de Cotterell ;" £152 10s de la dite
somme pa-aiEsent dans le compte de M. Jarvis, etsemblent
avoir été payés à Cottreil,mais la balance de £137 10.. n'a
pas été déposée à la Banque ; et le seul paiement que je
puisse retracer contre cette balance, est un paiement <le
£87 7s. 9d., lai.ssant une balance inexpliquée de £50 2s.
3d., au débit de M. Jarvis.

' SSISSAGAS DES LACS nICE ET MUD.

On verra que la balance non expliquée de £550, consis-
te~en trois warrants pour Pnu tash ; l'argent <le ces warrants
est passé par les mains dle M. Jarvis, et £525 se trouvent
dans son livre de compte. Il n'y a rien qui indique com-
ment un seul denier de cette somme a été dépensé.

bIHAWKS DE LA BAIE DE QUINTÉ.

Dans ce compte il se trouve plusieurs items qui motiven1
des remarques. Le premier item non expliqué est le war.
rant 69, £150 courant, 141 Septembre, 1837, dont je n(
puis retracer l'emploi. Le suivant est un dépôt de Banque
de £365 6.., que, dans ses Il réponses aux questions A,'
M. Jarvis déclare avoir été payé par cette Tribu à It
Banque en billets de Banqute, et il porte la somme commc
" contrôle ci conseil, £367 16s." Je n'ai pas pu décou.
vrir d'où provenait cette somme, ni comment elle a éti
dépensée, mais il n'y a pas de doute qu'elle fait partie dei
fonds <les Sauvages ; ce compte comprend les dépenses di
PlEglise de Tiendinagn, qui diffère de l'état présenté par M
Jarvis, en autant que M. Jarvis réclame crédit pour la som
me de £100 payée à J. W. Hill, par le Commissaire dei
Terres de la Couronne,,le -20 Janvier, 1843. En référan
aux livres du Département des Terres de la Couronne, j
n'y trouve aucune somme payée par lui ; et comme c'est h
seul item qui se rapporte à cette Eglise, pour lequel i
n'ait pas été produit de pièce justicative, je pense qu<
c'est une erreur, et que pareille somme n'a pas été payét
du tout. M. Jarvis parait avoir payé à Hill £300 pour 1<
compte de cette Eglise - cette somme est inscrite à son cré
dit, et prouvée par des pièces justificatives. De plus, je trouvt
que le premier paiement fait pour le compte de la dite Egli.
ne et pour lequel il y a une pièce justificative a été fait et
Mars, et je ne vois pas comment Hill aurait reçu £100 at
mois de Janvier, lorsque Pringle, l'entrepreneur, n'a reçu h
paiement de son premier terme que dans le moIs d'Août
avant donc que crédit soit donné poiur les dits £100, M
Jarvis doit fournir la preuve du paiement, et que Hill i
reçu £400 au lieu de £300 pour la dite Eglise. Je pui
également remarquer que le comptable de M. Jarvis, le ,

Octobre, 1843, réclame crédit pour la somme de £1b,Ape
comme payée à John'D. Pringle, à compte de la dite Eglise, y
et qui devrait étre £75, laquelle dernière somme j'ai mise
au crédit de M. Jarvis.

J'en viens maintenant aux items des dépenses de voyage,
par lesquels on verra qu'entre le mois de Juillet, 1838, et
Anét, 1843, un espace de cinq années, M. Jarvis a reçu la
somme de £924 2s. 5d, courant, pour cet objet ; et tous les
items détaillés qu'il a fourni de ces dépenses se montent à
quelque £360. En admettant néanmoins que le tout a été
employé pour cet usage, j'ai donné crédit à M. Jnrvis pour
la balance do6 £565 Is. 2d. qui:doit étre considérée comme
faisant fnce h toutes réclamations pour dépenses de voyage
et j'ai ainsi réglé le compte.

Me reportant maintenant au compte intitulé, l diverses,"
on verra qu'il se compose <le matières diverses, et exige des
commentaires en conséquence ; les principaux items sont
des sommes pavées à M. Jnrvis pour placement, et l'achat
et la vente de débentures. C ette dernière partie du compte
parattrait se présenter comme suit : que le

1841,

31 Mars, M. Jarvis a acheté les Nos. 335,
315, 72.......................... £1750

15 Octobre, M. Jarvis a acheté le No. 244,
Débenture de Kettle Creek.......... 1000

1842,

28 Janvier, M. Jarvis a acheté les Nos. 12,
244, 243, 162, 348, 282, 366, 408....

23 Novembre, M. Jarvis a acheté le No. 115.

1844,

15 Février,
16 Mai,

0 0

0 0

122i0 0 0
500 0 0

do No. 258. 75 0
do No. 268. 500 0

Dêbentures considérées comme nchetées par
M. Jarvis...... ............... £5045

1838,

27 Maii, M. Jarvis a placé à la Banque du
Haut-Canada, No. 111............. £500 0 0

1839,

26 Août, le Commissaire des Tcrres <le la
Couronne a mis entre les mains le M.
Jarvis les Débentures, Nov. 216, 217,
321, 362, 369, 370, 297, 298, 306..... 4200 0 0,

Total des Dêbentures, suivant compte de B. £9745 0 0

1l est rendu compte detoutes cesDébentures comme suit :

Nos. 297, 298, vendus pour lEglise de
Tiendinaga......................... £ 1000

Nos. 216, 217, 321, 362, 369, 244, 306,
vendus pour preter à la Compagnie de
Navigation de la Grande Rivière .,... 3700

No. 370, vendu pour payer le Dr. Digby,
et George Ironsides.................. 500

No. 111, racheté, le produit de la vente
chargé a M. Jarviâ ................ 500

Nos. 335, 315, 72, 12, 244, 243, 162, 348,
282, 866, 408, 115, 258, 268. Trans-
férés au Receveur-Gén.ral, 4 Juin,
1844.............. ........... 4045

0 0

£9745 0 Q

Ces débentures paraisent avoir été toutes mises en compte
réguliérement, et le compte de Banque des D.ébentuires est
suffisamment clair à cet égard. Mais il reste encore tun doute
à l'égard de deux dés Débèntures savoir: No. 111, déposé
par M. Jarvis dans la Banqûo du Hm.ut-Canada, le 26 Mai,

0 0ý
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ndico 1838, pour le compte des Mississagas de Kingston et de la
Baie de Q4inté £500 ; cette Débonturo a été rachetée le 5
Janvier, 1811, et le produit chargé à M. Jarvis; mais je
n'ai pas pu retracer d'où sont venus les fonde employés pour
acheter cette débenture. M. Jarvis n'a pas réclamé crédit
pour cette deébenture comme achetée par lui;,et il a été
présumé qu'elle lui avait été remise en main ,soit par son
prédécesseur ou par quelqu'un des départements publics,
ce que toutefois il m'a été impossible de retracer. Je puis
ajouter qu'à l'époque du.dépét de la dite débenture, M.
Jarvis parait n'avoir pas eu à sa disposition de fonds pour
placement,

L'autre débenture à légard do la quelle il parait y avoir
quelque doute est le No. 115, £500, déposés par M. Jarvis
le 23 Novembre, 1844 ;je trouve que le 25 Novembre, M.
Jarvis a tiré un chèque pour le paiement <le l'agence sur la
dito débenture £1 5s ; mais je ne vois pas comment il l'a
payée (la débonture.) Il n'a pas été tiré de traite pour un
pareil montant, et je ne puis découvrir qu'il lui ait été remis
par aucun département; et comme la dite débenture a été
transférée au Receveur Général, je l'ai passée a son crédit
comme achetée par lui.

Je ne vois pas que je puisse jeter d'autre lumière sur
le compte des débentures. ' Deux sommes se trouvent au
débit de M. Jarvit, dans le compte " diverses,"savoir,£120
et £643 10s; je trouve ces (eux sommes comme dépis
dans le compte de Banque ofliciel de M. Jarvis; et voyant
quo M. Steers los a mis au ddbit do M. Jarvis, comme

'argent des Sauvages, comme de raison j'en fais autant. Ces
deux sommes sont, los seules que je n'ai pas pu retracer
jusqu'à la source d'où M. Jarvis les a tirées ; on verra que
dans chaque cas j'ai donné le numéro du warrant, ou le
département ou la source d'où il a reçu l'argent. Il est
possible que M. Jarvis puisse réclamer la rediction de ces
sommes, mais avant que cela lui soit accordé, il faut qu'il
fasse voir comment cette erreur à pu naître, ou que ce sont
des sommes qui sont portées ailleurs à son débit, ce que je
puis découvrir.

En référant au folio 11 du compte soumis, on trouvera
un ýiat des traites tirées par M. Jarvis sur la Banque du
Haut-Canada, se montant à la somme de £6615 Qa-. .
courant; on. verra que ces traites sont principalement.paya-
bles au tireur et au porteur, et l'on ne peut en retracer au-
cuno à quelque source liée au Département Sauvage.

On trouvera également sur les folios 12 et 18 du dit
compte un détail d'environ 90 pièces justirtcatives, soumises
pour crddit de la part de M. Jarvis. En y référant on verra
que la plus grande partie de ces sommes, ont été payées di-

rectement aux parties par warrants ; elles ne sontp as mises Appendie
à la charge de M. Jarvis, et il n'a pas, par conséquent le
droit de reclamer crédit pou.rces-sommes. En plusieurs
cas quoique les parties aient elles mémes obtenu le warrant
ndanmoins elles ont donné un reçu à M. Jaryis comme,oil
leur'avait payé l'argent.

On verra que vis--alvis chaque item. non crédité, j'ai
donné m'a raison pour ne l'avoir pas fait, ou jai ecrit mes
remarques; elles s'expliquent d'elles mémes, et il n'est pas
nécessaire pour moi de les répéter ici.

On verra également que plusieurs sommes ont été démal-
louées comme étant pour.<services mliit-ires," durant la
rébellion en 1887 et 1838;,et ayant par moi même connais-
sance que pareilles sommes ont été payées à même la
caisse militaire, je ne puis m'imaginer-que M. Jarvis deman-
de crédit pour ces somme comme étant payées à même les
annuitées des Sauvages.

Je m'apperçois que j'ai omis do rermarquer, à. l'égarde li|
balance ces Saugéens de £800 qu'elldse cornpose de deux
warrants de £400 chaque, pour Wabatic et Métigwatb;
ces sommes sont Inscrites dans le cormptecte Banque de M.
Jarvis, et il n'y a aucune explication sur la maniéi. enf la-
quelle elles ont été dépensées. Il est question de ces 'var-
rants dans le rapport de la comnissin' dÜ Kingston; et jus-
qu'ici, rien <le satisfaisant n'a été dit, iii aucune explication
n'a été donnée à cet égard et li restent.par donséquent' ai
débit de M. Jarvis.

Je prendrai, avant de terminer, la liberté 'de remarquer,
que j'ai produit et classé toutes les pièces justilicatives qui
m'ont été soumise?, et je les ai mises en: ordre de ianière
à pouvoir y référer en tout tems -sans délai ou diflicülté'; et'
je suggérerais respectueusement le les conérvcë dans le
même ordre pour y éfdrer à l'avenir au besoin.,

J'ai également l'honneur d'inclure, une copie du compte
pour M. Jarvis dans le cas où il la demanderait ; je ne pense
pas avoir omis de faire les remarquese sur aucun point qui
l'exigeait, et je me souscris.

Votre, etc.

(Signé,) C. E. ANDERSON.
Compabe

.%;
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REMARQUES EXPLICATIVES.

Les lettres Tr. et P. J. indiquant que crédit est donné parce que le paiement a été fait par traite, ou bien qu'il est
prouvé par pièce justicative.

Les chiffres placés en dedans des colonnes de'£ s. d., du coté du débit, sont les Nos. des warrants d'où provien. 20
nent les deniers.

Toutes les sommes qui ont paru dans le compte de la Banque du H. C. sont indiquées suivant compte de Banque.
Les nutres sommes au débit, ont été obtenues de diverses sources comme paiements à M. Jarvis.
Les dates de la colonne du débit, sont principalenent celles de l'émission du warrant.

C. E. ANDERSON, Comptable.
4 Février, 1846.

SAMUEL P. JARVIS, Ecuier, ci-devant Surintendant en Chef des AFFAIRES des SAUVAGES, en compte avec le

DÉPARTEMENT SAUVAGE.

20 Mars,
29 Juin,
30 Septembre,

6 Décembre,
30 do
21 Janvier,
13 Mars,
20 Mai,
30 Jttin,
24 Juillet,
18 Septembre,
16 Novembre,
31 Décembre,
26 Janvier,
25 Mars,
17 Mai,
do do
30 Juin,
30 Septembre,

2 Octobre,
15 Décembre,
do do
31 do -,

3 Février,
à do
7 Mars,
1 Avril,

20 Mai,
20 do

14 Juin,
30 do
20 Juillet,

1 Août,
16 do
20 Septembre,
24 Novembre,
do do

19 Décembre,

23 do
31 do
1 Janvier,

13 Février,
11 Mars,
19 Mai,

27 do
do do

19 Juin,
20 do

21 do
30 do
1 Août,

17 do
18 do

6 Décembre,

28 do
30 do
28 Février,
26 Avril,
28 Mai,

1839..1
do
do
d ..
do

1840..
do
do
<le
lo

do
<la
do

1841..
do
do
'do
do
do
do
do
<la
do

1842..
do
do
<la
do
do

do
<la
do
do
do
do
do.
do

do

do
do

1843..
do
dla
do

do
do

do.
do

do
do
do
do
dla
do.

<o
do

1844..
do
do.

DoIT.-I N T É R È T .

Par argent, suivant compte de Banque, sur Débontures, No. 111...............
do dlo do 111...............
do do do 321,298...............
do do do 216. 217, 306, 369, 370..
do do do 111 ..................
do do do 297, 360...............
do do do 321,298............
do do do 216, 217, 306, 369, 870..
do do do 111 ..................
(10 do (10 297, 362 ..............
do do do 321,298...............
do do do 216, 217, 306, 369, 370..
do do do 111 ...... ,...........
do do do 297, 862...........
do do do 321, 298...........
do do do 216, 217, 806, 369, 370..
do dlo do '72, 316, 335...........
do do do I1i ...............
do do do 297, 362..............
do do do 821, 298..............
do do do 216, 217, 306, 369, 370. .
do do do 72, 315, 335...........
do da do 111 ..................
do do do 244, 297, 362..........
do do (10 12.... ...............
do do do 408 ..... ,............
do do . do 821, 298..............
do do do 216, 217, 306, 869, 370..
do do do 72, 162, 243, 244, 282,

315, 335, 348.......
do do do 366 ..................
do do <a 111 ..................
do do do 24.14, 207, 302..........
do do do 12....................
do do dlo 408 ..................
do do do 321, 298..............
do do do 216, 217, 306, 369, 870..
dlo do do 72, 162, 243, 244, 282,

315, 335, 3.8.....
do do do Vendu pour la Coinpanie

do la N. de la G. .. .
doa do do 366 ..................
do do do - 11 , 115..............
do dlo do 207 ...................
do do do 408 ..................
do dlo do 298 ..................
dla do doa 297, vendu pour l'Eglise

de Tiendinaga.......
de do do 370 ..................
do do do '72, 162, 243, 244, 282,

815, 335, 348 .......
do do do 12 ...................
do do do 370,vondu pour Drs.Digby

et ironsides.........
do <la do 866..................
do <lo do 111 ..................
do do do 12 .... ...............
do do <la 298, vendu............
do do do 408 ...................
do do do '72, 162, 243, 244, 282,

815, 335,348........
do do do 366 ..................
do do do 111,115 ............
do do do 408 ..................
do do do 12..................
do do do 72, 162, 243, 244, 282,

315, 335,348........

Portd ci-contre................................

A duilce

20e Juillot,.

£

20
1
80
66
15
30
30
66
15
30
30
66
15
30
30
66
43
15
30
30
66
43
15
60

6
1

30
66

66
1

15
60
6

30
66

66

66
1

30
16

16

8
15

66
6

30

1

6
9
i

66
1

30
1

6

66

£1'700
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-N

ETAT tcs Uraites quion't'porlées dans le compte de S. P. JARvis, avec la Banque du Haut Canada, en a 20e imo
capacité de Surintendant en Chef des Affaires des Sauvages, qui ine'peuvent pas être retraces
jusqu'à leur source.

IDate. A qui payable. Montant. Date. A qui payable. 'Montant.

15 Novembre,
.31 Août,
11 Septembre,
5 Octobre,

.24 Décembre,
29 Janvier,
.13 Mail,
.25 "1

3 Juin,
.18

ô Juillet,
,17 '

9 Septembre,
.6 Octobre,
9 "l

.22 "
26 Novembre,
21 Décembre,
.23 "
20 Janvier,

6 Février,
14 "
24 "
14 Mars,
.7 Avril,

'11 Mal,
27
25 "
6 Juin,

.14
i18

7 Juillet,
10 "
14
.16
,a Septembre,
10
13

'16 Octobre,
25 Novembr,
21 "
28 Janvier,
.11 F évrier,
'18
22
20 Avril,
-17 "

1 Mal,
'12 "

Tireur .............
do ..............
do .... I.........

do ..................
do ...............
do ..............
do .................
do ..... l.. . . . .

Porteur ..... ....
do ....... ......

A1o ........

L'iHon. James Gordon....
Tireur .............
Porteur .. ........
Wm. Orris..........
Porteur ............

do ..............
do ..............
do .

do ........
do ..............

D. Orrie ...........
Porteur............

do . .... ..... ..
-do .............
do ..................
do ..................
do ..................
do ..................
do ..................
do ..................
do ..................
do ..... ...........
do ..................
do ..................
do .................
do ...............
do .................
do .................
do ..................
do ..................
do ..... ...........
do ................
do .................
do .. ...............
do .................
do ..................
do ...............
do ...............

18 Mai, 4841..
2 Juin,
9 " i

10 ."
15 Juillet, 4
16 .. "

17 * 17 <- ci

17 "
17 "d

9 Septembre,
29 "< <4

2 Octobre,
2 "< 4

14 "
8 Novembre,
8 , si
20 "< ,

1 Décembre,
2 "

18 "18 '"
28 -44 id
10 Février,
10 - "
21 '"

25 "
20 Mar, '

15 Avril,
21 "6
26 '14

4 Mai,
5 -4"
7 Juin,

16 "
4 Juillet,

17 "
10 Septembre, <
30 s

15 Octobre,

8 Novembre, Il>'l
Il id tg .
19 Octobre, 1843..
1 Mars, 1844..

fIS Octobre" ~

Rapporté de l'autre colo'nne.
Porteur .............

do . .....
Martin ..............
Tireur ..............
Porteur .............

do
do
do .........
do ......

do .
do .
do.
do.

Tireur ..... .
Porteur ............

do .
do .
do ... ... . . . .
do .........
do .....
do .....

Tireur ............
dodo0 ......... ......

Porteur. ...........
do
do
do ..........
do ....... . ...... .
do ..............
do .....
do ...........

do
do ..... ..........
do
do
do .................
do
do ....... .........
do ..............
do .
do ..........
do
do . . . . . . . .
do . . .. ' . . . . .

West.............
W. A. Powell........
Tireur.............
Kirkpatrick ..........

Porté en l'autre part.. £2500l141 i 1£

£| .
2500'14

85 0
1410
5 0

50 0
58 o
25 0

100 0
60 0
90 O

100 0
25 0

100 0
id 0

80217
25 0

130 0
150 0
25 0

.25 0
150 0
2410
30 0
89 0
40 1.0
40 0
15 5

150 0
225 0
100 0

15 0
20 0

,28 0
200 0
25 0
"75 O

'100 o
150 O
100 0
125 0
40 .0

100 0
200 .
150 G
2,18 10

16 1f

150 C

6515 

,(Signé,)

4 Février, 1846.

C. E. ANDERSON,
icomptable.
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96
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1840..
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si
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184..
fi ..
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ci

il
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andice (Copie.)

Bureau du Secrétaire Civil.
Département Sauvage, 14 Février, 184.6.

Monsieur,

En l'absence du Secrétaire Civil, j'ai reçu l'ordre de
l'Adniinistraieur du Gouvernement de vous transmettre la
copie de l'exposition faite par M. C. E. Anderson do l'état
de vos comptes comme Surintendant en Chof des Affires
des Sauvages avec une copie le son rapport sur ce sujet.

Le résitat de l'enquête fait voir une balance due par
vous au Département Sauvage de £6375 6s. 1 Id. courant,
et comme il vous a été intimé dans une lettre précédente
ftue ce règlement serait considéré comme définitif, j'ai reçu
l'instruction de Son Excellence de vous prier de payer cette
somme entre les mains du Receveur Général do la Provin-
ce sans délai.

J'ai, etc.

(Signé,)

S. P. JA avns, Ecr.
etc., etc., etc.

No. 24.

GEORGE VARDON.

Hôtel du Gouvernement.
Montréal, 19 Mars, 1846.

Monsieur,

Je soumets pour votre considération et vos ordres, les co-
pies ci-incluses de correspondances et autres documents re-
latifs à la conduite officielle de M. S. P. J11is, Surinten-
dant en Chef des Af'aires des Sauvages, contenant le résul-
tat de l'enquête que Lord Metcalfe a trouvé raison d'inati-
tuer sur l'état de ces comptes. Les progrès de l'enquête
ont été lents, par suite du désir do procurer à M. Jarvis
toutes les occasions d'expliquer les points qui en avaient be-
soin. Et comme les comptes s'étendaient à une serie de
plusieurs années, et que la manière en laquelle ils avaient
été tenus était fort irrégulière, il s'en est suivi beaucoup
de délais.

Le dernier rapport et état du comptable, M. Anderson,
doit à mon avis, ôtre considéré comme définitif, et M. Jai-
vis a été appelé à payer la balance des derniers reçus par
lui, et dont le rapport déclare qu'il n'a pas rendu compte
d'une manière satisfaisante,au montant de£6,375 68. 1ld.
courant.

Il n'a pas été jusqu'ici d'usage d'exiger des cautionne-
ments les Ofliciers du Déparlement Sauvage, pour l'emploi
régulier des deniers publics, et par conséquent le Gouver.
nement n'en a pas de M. Jarvis. Il sera de mon devoir
d'adopter les mesures ultérieures qui me parairont
nécessaires poùr la protection des intérêts des Sauvages et
de la Couronne.

Parmi les documents contenus dans ,cette dépêchte, se
trouve un rapport daté le 22 Janvier, 1844, das Commis-
saires chargés.de l'enquête des Affaires des Sauvages, qui
nt'a pas été soumis à Lord Stanley avec leur rapport géné-
ral, transmis avec la dépêche de Lord Metcalfe du 20 Mars,
1844, parce que ayant spécialement rapport aux actes de
M. Jarvis, et contenant de graves imputatitons contre son
uaractère et sa conduite officielle, qui pourraient avoir été
causés jusqu'à un certain point par la répugnace apparente
de M. Jarvis, h communiquer librement avec les Commis-
sairea, il a été considéré expédient par Lord Metcalfe de re-
tenir ce rapport spécial, jusqu'à ce que l'on pût voir, si par
de nouvelles recherches, M. Jarvis serait en état de don.
ner desexplieàti*on'splus satisfaisantes surles différénti pointe
signalés par les Commiassáies.

Il serait convenable, à môn avis, de ie pasrdre de ue
la réputation pur et irréprochable deM. M. ,ndsaat
jugement sur ses transections pécdhl&:s mais avec:tould
la volonté à la 'àcoWnaîtreëft à -iditr 't&' dés di ~
cuités qu'il a reniontrehs' tant ¡paiîét eie .priopreiri e

17

périence dans la manière de tenir des comptes officielà, que AP 9 1dic0
par suite'du systéme inefficace et défectueux qui. existait .

dans le Bureau du Surintendant en Chef des Affaires (les ds .....

Sauvages, lorsqu'il a d'abord assumé les fonctions de ce Dé- o0é Juîllet.
partement, il est néanmoins impossible d'acquitter M. Jarvis
de négligence coupable et d'irrégularité grave dans l'accom-
plissement des fonctions responsables dont il était chargé.

J'ai, etc.

(Signé,) CATIICART.

Au Très Honorable
W. E. GLADSTONa.

etc., etc., etc.

Bureau du Secrétaire Civil,
Département des Sauvages, 2 Avril, 1846.

Monsieur,

J'ai reçu l'ordre de l'Administrateur du Gouvernement
d'attirer votre attention à la lettre du 14 Février dernier, à
vous adressée par les ordres de Sa Seigneurie, et transmet-
tant dos copies du rapport et état définitif de votre compte
par M. Anderson (le comptab!e) et à laquelle il n'a pas été
reçu de réponse et dont vous n'avez pas accusd réception.

J'ai, etc.,

(Signé,) J. M. HIGGINSON.

S. P. JAivis, Ecuier,
etc., etc., etc.

(Copie.)

Toronto, 11 Avril, 1846.

Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre lettre du
2 du courant, référant à la lettre du 14 Février, à moi
adressée, par M. Vardori, en votre absence de Montréal, et
je vous prie d'offrir à Son Excellence l'Administrateur du
Gouvernement mon apologie respectueuse, pour n'avoir pas
soumis plutôt à Son Excellence ma réponse au contenu de
cettelettre. Le résultat de l'enquête à laquelle cette lettre'ré-'
fre qui nie ferait croire défalcatairo des biens des Sauvages
au montant de £6375 6s.: ld., montant que j'ai été requis
de.payer entre les mains du Receveur Général, conforimé-
uent à une décision que cette lettre me dit être finnle, était
d'une nature si extraordinaire que j'ai voulu faire une ré-
ponse complète et définitive à ''exposé de M. C. E. An-
derson sur l'état de mes comptes comme Surintendant des
Affaires des Sauvages, et i son rapport sur !celui, qui m'a
été transmis en mme tems. Il m'a été malheureusement
impossible de le faire à ma satisfaction, ou d'une ninreaussi
claire et concise que possible, afin de mettre Son Excellence
en possession de l'état véritablede l'affaire, sans avoir sous les
yeux certains do mes papiers, que j'ai été obligé: d'envoyer
chercher à:Montréal, et que a n'ai pas endore reçus. Nous
m'obligerez en assurant Son Excellence que je ne i-dri pas
de tems aussitôt quo j'aurai reçu ces papiers que j attends de
jour en jour h lui présonter,ce'queje ne 'doutepas qu'il consi
dèrera comme une réponse 'ntisfactoire et coômaeý jus-
qu'ici dans mies diverses comtmîunictiosm avec leýGouver-
nementi'j ai toujours repousse Poccasion de défaleptioñi et
vu gue d'après lamanière én laquellé lesifonds.dés 'Sauva-
ges ont été administrés par le' Départemènt' d-Commis-
sairiaf, il était toutàfait impossible je puss 'étéedéfa
cataire à.uhmontahtiquelconque, quelque able"uihoke
la mànière qu'n: le dit. ou sans que mon stuireiu'ft en
état d'idiquer e'mont prée i 'id
qtölé l rniilèretén ilé la dnû bhd1 à

teft0
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Son Excellence excusera ma négligence apparente en
n'ayant pas encore répondu à la lettre du 14 Février, dont
il s'agit.

(Signé,)

J. M. IlsGINsoN, Eer.,
etc., etc., etc.

(Copie.)

Monsieur,

J'ai, etc.,

SAMUEL P. JARVIS.

Montréal, 4 Mai, 1846.

déclarer que lorsque M. Cnyley me remit la valise de Append
cuir qui contenait les pièces à l'appi, etc., aippartenant (VV
à M. Jnrvis, je crus certainement que c'était tout ce que
M. Jarvis avait à soumettre, et Pon ne m'a jamais dit
qu'il y en eût d'autres ; en outre, j'avais l'interrogatoire de 20eh
M\. Jarvis devant la "Commission de Kingston," et ses ré-
ponses aux questions qui Iu avaient été soumises par écrit,
lesquelles touchaient presqu'à chaque item du compte,et qui
dans tous les cas avaient trait aux di'érens items qui for-
ment la balance ; et ses réponses furent alors si précises
que je ne pouvais pas concevoir qu'elles pourraient varier
à une atre époque ; ou si elles devaient être diferentes,
je considère qu'il était de son devoir ou de son représen-
tant de m'en donner connaissance. Je pense qu'il ne s'est
jamais attendu à ce que je lui écrirais pour lui demander
s'il s'en tenait à certaines rénonses faites nnr lui nréeédem-

Jugeant par l'entrevue que j'ai eue avec vous le 2 dui ment,
courant, que M'r. Cayley, en sa qunlité de Représentant de
S. P. Jarvis, Ecuier, étit sous l'impression, que l'exposé Depuis on s'est demandé si j'avais dit, que ai maintenant
de compte et le rapport fait par moi ci date dt 4 Février j'agissais partiellement ou individuellement pour M. Jarvis,
dernier, relativement À l'administration de ir. Jarvis je pourrais déduire la balance de £6,375 6. 1 Id., qui se
comme Surintendant en chef (les af'aires des Sauvages,avait trouve aujourd'hui à son débit.
été préparé par ami comme comptable de la part du Gou-
vernement seulement, et qu'à ce titre ce compte était par- C'est ce que j'ai déclaré, et jo pouvais le faire, et dans
tial, je serns que je me dois À moi-même de m'expliquer re- mon rapport du 4 Février, il ie semble que j'ai clairement
lativement indiqué, comme toute nutre personne aurait pu faire, la

à cette impression. môme chose.-Je parle. des dil'érens items qui sont mis à
En premier lieu je ne saurais comprendre que quelqu'un Ia charge de M. Jarvis, et au sujet desquels je n'ai pas pu

après avoir eu communication du compte et du rapport dont retracer la source où ils les avaient obtenus. Je les ai mis
il s'agit puisse ci venir à cette conclusion, ou entretenir à sa chtrge comme je devais le faire, vu que lui-ménie et
pour un moment cette impression ; mais j'ai raison (le !son agent dans des exposés préalables, les portent comme
penser que cet impression ne doit pas son origine À l'exa- deniers les Sauvages, et s'y tiennent. Dans ces circons-
men du compto et du rapport (quoique je sache que Mr. tances, si je ne les avais pas mis à sa charge, j'étais exposé
Cayley les a eus tous les deux en sa possession) niais sur la À m'entendre dire par le Gouvernement que j'avais fait un
fausse interprétation et la relation d'une conversation qui a compte partial, et que je n'avais pas mime snis à la charge
cu lieu entre mai et M. James Ilenderson, Ecuier, decette de M. Jarvis des sommes que lui-même (M. Jarvis et son
ville, relativement au dit compte ; converstion que jIngent,) avaient positivement déclaré étre des deniers des
croyais avoir à peine été entendue, et je no puis m'em- Sauvages. Je dois néanmoins remarquer ici, ainsi qIue je
pécher de déclarcr quo l'on n'avait certaiiem<nt pas droit l'ai fait dans mon rapport du 4- Février, qu'une explication
de le rtpéter. antisfaisante serait e'<igée (le M. Jarvis, sur la manière en

laquelle ces deniers, s'ils tie font pas partie des fonds des
Depuis que j'ai sçu que cette conversation avait été Sauvages, se sont trouvés mêlés si immédiatement avec son

répétée et nuit interprétée, je me suis adressé à M. Ien- compte officiel, avant d'être passés'à son crédit.
derson À cesujet et il déclare piositivement,que ni la conversa-
tion dont il s'agit ni toute aitre que j'ai jamais elle avec lui, Mais ce que je considère comme la lus forto preuve
ne Pn engagô à tirer cette conclusion, et qu'il nî'a jamîais été que, dans mon compte et rapport du 4 Février, j'ai tigi non
sous cette impression. Dès que M. IIenderson sera de seulement comme comptable tant pour le Gouvernement
retour de Toronto, je me ferai un devoir de vous soumettre que puir M. Jarvis, c'est que dansitous les cas où il pouvait
sa relation qu'il fera par écrit de cette conversati, n. La exister un doute, j'en ni donné l'avantage À M. Jarvis, dans
conversation que j'ai eue avec M. Hlenderson se rapportait le compte mme auquel je dois renvoyer.
à ce qui suit :-Lui (Mr. Il.) ayant tffaire au Biuîreni de Premièrement en comparant mon compte avec celui del'inspecteur Général, je le fis entrer comme il passait MM. Fergssuîn et Steers, ont verra que je lui ai donné cré-devant la porte de mon Bureau, et je lui (lis quej'<tais cul. pour les sommes pour lesquelles il ne l'avaient is fait,
ployé pour dresser unti état dle compe ent eMr. Jarvis et le t
Département Sauvage, et que je vois pDr le compte e quoiqs'il3 en eussent la même ocens on. Je réfère aux
Banque de M. Jarvis que plusieurs traites lui étaient l .s d paie de Manitouhin, et aussi À une somme de £175,
payables ; (lue je n'avais pas d'autres renseignen eîîs relati- 1 oir pnytr Mharge e ari pai M. e réali e 'tauveinent à ces traites ,et que je lui serais obligé do me, P c M ruhe rrig.nasqic élt ti
mettre en po5sesSiWon des reriseignemeis flottj'avais holies h1 propre Falaire (le MI. Jarvis, et qui ne devait pans être înie
afin <le faire passer ces divers montais tii crédit do Ml.; sa charge à imnins qu'il ne reçût crédit pour le même
Jarvis. Là dessus M. Ilenderson rite demanda par quimontant ce qui n'avait s été le cas.
j'étais employé, et je lui répondis, par le Gouvernement' De plus on verra que dans un grand nombre de cas j'ai
l me demanda ensite qii agissait pour M. Jarviq, à quoi 'donné crédit À M. Jarvis pour (les sommes d'argent consi-

je répondis que M, Cayley représentait ici M. Jarvis, idérables sans une ombre de preuve que ces paleimuens
mais que J'avais tous les papiers, etc., ci ma possession. 'eussent été faits ; plus que cela, les sommes aurnient été
M. H[enderson nie répondit alors que si je pouvais passer a payées à M. Jarvis pour des objets spcinux, et en ,l'ab-
son Btre'u il mi, donnerait tous ltes renseignemrens qu'il seRnce do plainite, on n présumé qu'elles ovnienît été an'ec-
pourrait. Je le fis cri efet ; et le résultat de celle entrevue tée s à Peur destination ; on a trouvé quelqu'autre raison
fut île créditer M. Jarvis <te quelques £750 ; ce que o semblablo.
n'aurais pas pu faire sans les renseignenens que j'obtins
de M. lenderson. Lorsque je revins au Bureau je fis part Je référerai particulienient À l'item des dépenses de
dît résultat de mes recherches à la personne qui depuis a don- voyage, £9%1. 2s. üd. reçus pour cet objet ; etstous les d-
né une fausse interprétation à la conversation dont il s'agit. tails rue se rapportent qu'à £360 ; et malgré cela j'ai donné
Je dois remarquer ici que si j'avais agi, ou si j'avais consi. crédit à M. Jarvis pour la totalité, sans auctine preuve.
déré que je n'agissais que pour le Gouivarneniit, je ne me
serais pas donné la peine de rechercher des preuves le paie- J'ai dunné crédit pour la totalité des états de paie de
aient, qui en pareilles circonstances neraicnt resté À la Manilouilin, malgré les doutes exprlimnés à cet égard dans
charge de M. Jarvis. Je regarde ce fait seul comme con- le rapport de la Commission de Kingston.
clusif. ý Ln personne qui a mal interprétd m a conversation avec

On m'a aussi demandé pourquoi, si je me considérais M. lenderson a également dit qu'elle avait compris. que
comme agissant pour les deux partis, je ne rie mettais pas mon but était d'établir une charge contre M. Jarvis. Ccttê
en communication avec M. Jarvis. Pour réponse je dois idée a du certainement prendre naissance dans son propre
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lndico cerveau, qui vrainent.paraît très fertile, car je ne saurais
nilmaginer d'où elle a tiré ses conclusions; certainement elle
ne les tire pas du fait que, avant de clore le compte du 4.
Février, j'ai prié cette personne qui avait déjà été employée

0J luit par M. Cayley dans cette affaire, de m'accompagner à mia
maison et de parcourir les différensitems et pièces justifi-
catives qub j'avais rejetés et que.je ne pouvais pas crédi-
ter ; lui disant qu'elle pourrait peut-être me faire changer
d'opinion à l'égard de quelques uns d'entr'eux. Elle y vint
en effet, et nous parcourumes ensemble toutes les pièces
justificatives rejetées, et je lui donnai les raisons du rejet
de chacune en particulier; elle donna son assentiment a tou-
tes mes raisons et y coïncida parfaitement. Je ne vois pas
quel motif j'aurais eu pour lui demander de faire cela sinon
pour décharger M. Jarvis ; certainement je ne le faisais pas
pour établir une charge contre elle.

J'aimerais on vérité a apprendre quel oljet j'aurais pu
avoir en vue en établissant une charge contre un individu
que je n'ai jamais vu ni connu, ou à l'égard duquel je ne
pouvais avoir aucune espèce de sentiment sinon de pitié à
l'occasion de la confusion qu'il a mis dans ses comptes.
Je puis ajouter que si tel eut été mon dessein, j'aurais pu,l
comme comptable, augmenter du double la somme qui se,
trouve à son débit.

Je ne me suis jamais fait illusion sur les positions où je
me suis trouvé depuis que le compte est entre nies mains,
c'est.à-dire depuis plus de douze mois; et je les définis
comme puit:

ler.-Comme arbitre entre MM. Fergusson et Steers,
sur les comptes dressés par eux.

2e.-Comme Comptable pour le Gouvernement avec
M. Steers, agissant pour M. Jarvis.

3e.-Enfin, comme employé du Gouvernement, mais
agissant pour les deux parties, à leur demande et avec leur
consentement.

Il me semble que le compte, dans son état actuel, est
très simple ; la balance de £6375 Gs. 1ld. courant est
maintenant définie par certaines sommes reçues pour cer-
taines tribus, à certains jours, et il ne devrait pas être très
difflicilo de faire voir quelle destination ces sommes ont
reçue ; et s'il en est donné une explication satisfaisan-
te, je présimne que le Gouvernement n'aura pas d'ob-
jection à les passer au crédit de Mr. Jarvis, malgré que
ina décision doive étre considérée comme définitive.

Je mue contenterai d'ajouter on conclusion que mon seul
but a été de régler le compte d'une manière justn et équi-
tablo, cn faisant toute allouance pour la iinariôre peu
soigneuse on laquelle Mi. Jarvis à tenu ses comptes ; et s;
joI n'ai pas réussi à donner satisflaction aux deux parties,
c'est plutôt mon malheur que ma faute.

Dans le cas où Son Excellence aurait eu connaissaeco
de l'impression existant chez M. Cayley', et metionnne
dans cetle lettre, je dois vous prier de soumettre cette con-
muinication à Son Excellence.

J'ai, etc.,

(Signé,) C. E. ANDERSON,
Comptable.

J. M. H icciNsoN, Ecr.,
Secrétaire Civil.

etc., etc., etc..,

(Copie,)

M onsieur,
.Montréal, 18 Mai, 1846.

Me reportant à ra comùrnunianti dû 4 di courant, rela-
ive aux oonptes de S.. 1.avis Ecuie ci-dïvant.Surin;.
tendant, ds' d éirbs d Sauvages, jrilionmeilideýt ra -
mettre ci-annexées, þpur'iiiination ô, on Excellence
tSouveriébi Gôhéral, dein copesd'te érrèspcndonce en

date de ce jour, relative aux dits comptes entre James Hen- A ppendice
derson, Eculer, Agent dés terres, de cette ville; Thomas
Steers, Ecuier, Agent des terres, de cette ville, et moi ,
la première desquelles il a été spécialement fait allusion
dans ma communication du 4 du courant.

J'ai, el

(Signé,)

,. M. IIrGNsoN, Ee.r.,
Secrétaire Civil.

Cher monsieur,

C. E. ANDERSON,
Comptable.

Montréal, .18 Mal,1846.

J'ai eu occasion d'en référer à vous, il y a quelque tems
relativement à certaines sommes dargent qui avaient paoss
par vos mains et qui se rapportent aux comptes de S. P.
Jarvis, Ecuier, cisdevant, Surintendant en chef des-affaires
des Sauvages. A l'époque où je m'adressai à vousl]s'eu
suivit entre nous une courte conversation relativementaiux
comptes de M. Jarvis. Cette conversation parait avoir
été répétée par une personne qui se trouvait dans le bureau
lorsqu elle eut, lieu et avoir été mal interprétée par elle,
probablement sans mauvaise intention ; et comme cette ré-
pétition et mal interprétation peut m'être nuisible, je-voua
serais obligé de rapporter par écrit autant que vous pouvez
vous on rappeler, la nature de ma demande, le lieu et les
circonstances dans lesquels cette conversation a ou lieu ; et
d'après la nature de mes remarques, ou les renseignemens
que je vous ai demandés, pour qui vous avez été porté à
croire que j'agissais relativement à ces comptes. -

Je vous serais également obligé de dire quels vous a paru
être mes sentiments ou mes dispositions àlégard de M.
Jarvis à propos de ces comptes, d'après toute autre conver
sation que j'aurais eue avec vous à,ce sujet.

Je suis, etc.,

(Signé,)

J.wes5 IExinsoN, Ecr.,
Agent des Terres.

Cher Munsieur,

C. E. ANDERSON.

Montréal, 18 Mai, 1846.

En réponse à votre lettre de ce jour,je dois déclarer que
je me rappelle que, il y a quelque temps,lorsquej'étais.dans
le Bureau de l'Inspecteur Général, vous n'avez demandé
des renseignements relativement à certaines sommes d'argent
qui étaient passées par nies mains et se rapportaient aux
comptes de S. P. Jarvis, Eer.

Il est impossible de me rappeler les termes précis de la
conversation que nous etûmaes ensemble, maisj'ai lors ci.
pris distinctement et clairement quo vous n'agissiez pas pdur
les deux parties et que vous vouliez parvenir à dresser le
compte d'une manière claire,et d'une mnaniére juste et éqtita-
ble ; cette impression a été comprimée par d'autres deman-
des'renseignouents que vous m'avez subséquemment adres-

Je puis ajouter qu'il -n'a toujours semblé que vous avlez
pour M. Jnrvis les sentiments les plus amicaux, et les ren-
seignenents que vous m'avez demandés et que vous aves
obtenus do tuoi ne pouvaieti que lui être favorable.

Je suis, étc.,

(Signé,) JAM ES HENDERSON,

C. E. ANbEebON, Edr.q
Montréal.

;~ ',.>y~..1
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Montréal, 18 Mai, 1846. tendant on Chef des Afraires des Sauvages, il m'est avis A i di
qu'il sera nécessaire quo j'aio uccès aux soirces où M

Cher Monsieur, Anderson a puisé pour préparer son exposé; par consé-
Douze mois se sont maintenant couls depuis que nquent je demande respectueusement que M Dickenson qui a 20e Juill

nous sommes rencontrés pour la première fois relativement e un contre e n
aux comptes de S. P. Jarvis, Ecr., en sae capaicité de Surin- mumtincation d es matérnaux qlui ont été fournis3 à M. Ander-

conntes C A res d aa eté deurn uson, et sur lesquels ce dernier a préparé le compte qui tc-tendant en Chef (les Affaires des Sauivaget., et durant auirsnrpot
moins six mois de cette période, vous avez agi comme l'a compagne son rapport.
gent spécial de M. Jarvis, par rapport à ces comptes ; et J'ai, etc.
comme j'étais alors comptable au nom du Gouvernement ('i, etc.
nous avons eu fréquemment des entrevues et des conversa (Signé,) S. P. JARVIS.
tions relativement à ce compte. lon. D. DALy.

Puisqu'il en est ainsi, voudriez vous avoir la bonté de mej
déclarer par écrit quels sentiments ou dispositions j'ii té-
ioignés à l'égard de M. Jarvis relativement au dit compte
durant l'espace de temps ci.dessus.

Depuis l'époque que vous avez cessé d'agir pour M.
Jarvis cet égard je crois que nous avons eu frequem-,
ment des conversations qui s'y, rapportaient ; et je Vous se-
rais obligé de déclarer ce que vous en avez inféré relative-
ment a la partie pour laquelle j'agissaib, ou à mes sentiments
à l'égard de M. Jarvis.

Je suis, etc.,

(Signé,)

Tromàs STEEnS, ECr.,

Cher Monsieur,

C. E. ANDERSON.

Montréad, 18 Mai, 1846.

En réponse h votra lettre en date d'aujourd'hui, je dois
dire que dans tous nes rapports avec vous relativement aux
affaires de M. Jarvis votre conduite oflicielle ci ce qui
concerne ce Monsieur, m'a partie impartiale et votre dispo.
sition bienveillante.

J'ai, etc.,

(Signé,) TIIOMAS STEERS.
C. E. ANDEnsoN, Ecr.,

Bureau de l'Inspecteur Général,
Montréal.

Hôtel du Gouvernement,
21 Mai, 184.6,

Mon cher monsieur,

La question des comptes non encore réglés de M. Jarvis
a été soumise au Gouverneur Général depuis que vous
m'avez parlé l'autre jour à ce sujet ; et Sa Seigneurie a
désiré que M. Jarvis fût appelé à adopter quelque plan dé-
fini, et à indiquer le temps qui lui sera nécessaire pour pré.
parer l'explication de la balance existant contre lui, et qu'il
a été invité à payer à la réception de l'exposé du rapport
du comptable. 1

Si vous avez raison de croire que M. Jarvis va bientôt
descendra il ne me sera pas nécessaire de lui écrire à To.
ronto.

J'ai, etc.,
(Signé,) J. M. HIGGINSON,

L'honorable W. B. Roniisoi
etc., etc., etc.

Monsieur,
Toronto, 28 Juillet, 1846.

En préparant ma réponse au rapport et exposé du comp-table M. Anderson, sur mes transactions comme Surin-

(Copie.)

No. 30.

Downing Street,

16 Septembre, 1946.

Milord,

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre d6péche
No. 24, du 19 Mars dernier, contenant le résultat des en-
quêtes instituées sur les comptes de M. Jarvis Surinten-
dant cri Chef des Sauvages en Canada.

Ayant renvoyé la correspondance et les documen's qui
se rapportent à ce sujet à la considération des Lords Com-
missaires do la Trésorerie, leurs Seigneuries m'on informé
que les circonstances énoncées dans le rapport des Commis-
aaires d'audition dont je transmets copie pour l'information
de Votre Seigneurie, demandent la néces6itô de fuire un
examen plus exact des comptes de M. Jarvis qu'il ne pa-
rait en avoir été fait jusqu'ici. Votre Seigneurie institua
donc une nouvelle onquote sur cette affaire ; et je dois en
outre vous prescrire de vous assurer dans quels cas il pourra
être nécessaire de confier des deniers publics aux Olliciers
du Département Sauvage et dans tous les cas semblables,
vous devez exiger des parties un cautionnement suffisant.

Votre Seigneurie aura la bonté de me faire un rapport
spécial sur les procédés que vous adopterez à cet égard.

J'ai, etc.,

(Signé,)

Gouverneur Lieutenant Général,

GREY.

Comte CATHCAtT, C. C. 13.

Bureau d'audition, Somersot House,

19 Août, 1846.
Milords.

Nous accusons la réception de la lettre de M. Trevelyan,
transmettant une lettre avec des incluses du Secrétaire d'E-
tnt du 11 Mai précédent, et un extrait d'une dépêche de
Lord Metcalfe, (No. 261,) du 27 Avril, 1845, relativement
à la défalcation et à la suspension de M. Jarnis, par rapport
à ses comptes en Canada, comme. Surintendant en Chef des
Sanvages. M. rrevelyan nous informe que Votre Seigneu-
rie désire que nous soumettions toutes les observations que
nous aurions à faire sur ces papiers relativement à une com-
munication projetée au Gouverneur.Général sur les procé-
des ultérieurs qu'il serait expédient d'adopter à l'égard tant
de la défalcation de M. Jarvis que des comptes futurs du
Département Sauvage ; et nous avons l'honneur de faire
rapport qu'après avoir examiné attentivement les papiers
qui nous ont été soumis, nous ne nous croyons pasen position
du donner une explication satisfaisante au sujet de la défal-
cation de M. Jarvis d'autant qde la pluR'grande partie.de la
dette portée contre lui et pour le recouvrement de laquelle
on a ordonné de prendre des mesures, proviunt de transac
tions péêuniaires qui n'ont aucune relation avec les comptea
de ce Bureau.

Appendice
(V. V.)

20~e Juillet'.
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e A l'égard môme de la plus grande partie de celte portion
de la prétendue dette qui se rattache aux avances faites par
le Commissariat, en vertu de warrants du Gouverneur

' Général, il nous est difficile de donner notre opinion, atton-
du que nous trouvons des paiemens faits par le Commissa.
rialavec l'autorisatlort ceivennble, contestés dans le i apport
des Commiissaires nommés pour examiner les cnmples de
M. Jarvi,, et désavoués parle Comptable du Gouverne-
ment, (M. Anderson), bien qu'il soit admis qu'il y a la
preuve que ces paiemens ont été acquittés par des reçus
d'agens porteurs de procurations, ou des reçus directs des
parties. De ce genre sont les avances à Meticwab et Wa.
batie, chefs dA Sauvnges Saugeens ; à Yellowiead, Aisan-
ce,et Snake,chofs des Tribus de l'Outaouais et du Lac Huron
et autres. La désaveu dans ces cas, parait provenir de
transactions, relativement auxquelles il est impossible de
former ici un jugement correct.

A l'égard de certains cas de désaveu qui se rapportent
aux comptes du Commissariat, nous sommes en état de
donner notre opinion avec plus de certitude.

M. Anderson met au débit de M. Jarvis, sous le chef do
Manatoulin, et à la dato du 3 Juin, 1839, la somme rde
£140 la. Obd. steeling, convertie en £168 Is. 3d. courant l
mais il ne lui est donné crédit à l'autre colonne que pýour
£140 Is. Od. courant seulement. Nous trouvons néanmoins,
.en référant aux piéces justificatives qui se rapportent à
l'avance de la somme en question par le Commissaire, et
qui sont attachées aux comptes du Commissariat, que
£140 le. 0ld. sterling, ont été émis par M. Jarvis pour le
paiement de cette somme en monnaie sterling, et en portions
diverses à certains individus, comme suit:

(Etatd de paie, Mars et Avril, 1839.)

C. Brough, Missionnaire.................. £40 0 0
P. Darling, Chirurgien................. 30 0 0
P. Bailey, Maitre d'Ecole................ 15 -0 0
H. Hodgson, Maître Charpentier........... 15 17 81
J. Halet, Journalier...... .... .......... 8 6 '8
J.McGill,Voiturier................ .... 8 6 8
G. McDonald,idem.................... 7 10 0
James Donaldson idein.................. 7 10 0
W. Wardcoat, idem......... ......... 7 10 0

£140 1 0&

Nous supposons donc que le Comptablo du Gouverne-
ment a commis une erreur en créditant M. Jarvis de £140
ls. Od. coutant seulement ; et qu'il aurait dà lui donner
crédit pour ln paiement d'une somme en monnaie courante
,équivalente' 114-0 Is.0d. sterling, c'est-à-dire, pour £168
l. 5d. courant. Dans le cas de certains paiemens faits à
M. Jarvis et M. Cottrell, et avancés pour cet objet sur la
caisse du Commissaire, (Compte Courant, page 4) M.
Jarvia est débité de deux sommes, savoir: le 16 Décembre,
1841, de £452 10s. et £137 10a., se montant ensemble à
£590 os. Od ; en face desquelles M. Anderson accordo des
crédits pour la somme la plus considérable de £452 los;
niais réduit l'autre à £87 7s. 9; tandis que parmi les pièces
attachées aux comptes du Commissariat dans ce bureau, s
trouve le reçu de M. Cottrell pour la somme le £590.
Nous prenons la liberté de transmettre l'original de ce reçu
à Vos Seigneuries.

Dans le cas de Pantash (page 5 du compte courant) M.
Jarvis est débité le 27 Février, 1839, de £25 courant,
pour autant dô à Pautash ; mais aucun crédit correspondant
pour le paiement de cette somme n'est inscrit à l'autre
colonne du compte, tandis que. nous trouvois annexé aux
comptes du Commissariat, le reçu de Pantash pour la
somme en question ; nous vous transmettons également ce
reçu,

Plus loin, il y a une somme de £150 au débit de
M. Jarvis sous le titre de UMohawks, page 5 du compte
courant, comme lui ayant été avncée par le Commissariat
le 4 Septembre, 1837, sans qu'elle soit allouée h l'autre
colbtide; 4q i'il soit donnd 'crcit à M. Jarvis dans le
compte du Commissaire Général Routh, pourle, rembour.
eement de cette somine, le 16 Seieribè; 18p.7.-

(Signé,)

4'

W. L. HERRIES.
H. F. LUTTRELL.
J. OSBORNE.

Bureau du Secrétaire Civil,
Département Sauvage, 18 Septembre, 1846.

Monsieur,

J'ai reçu l'ordre du Gouverneur-IGénéral d'accuser la ré-
ception de votre lettre du 28 Juillet, et de vous informer
que M. Dickenson pourra avoir librement accès à tous les
documents de ce Bureau qui ont rapport à cer comptes,
comme Surintendant en Chef des Affaires des Sauvages.

Mon absence de Montréal pour service, a été la cause du
retard que j!ni mis à répondre à votre lettre.

J'ai, etc.,

(Signé,)

L. P. JAnvas, Ecr.,

(Cepie.)

GEORGE VARDON.

Toronto, 1er -Octobre, 1846.
Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre lettre du
20 du mois dernier, en réponse à la mienne du 10 du même
mois.

Depuis la réception de votre lettre, j'ai appris que Son
Excellence le Gouverneur-Général avait bien.voulu auto-
riser la remise des mémoranda et pièces justificatives rela-
tives aux comptes des Sauvages généralement entre les
mains de M. Anderson.

Je me flatte que le résultat de cette méthode sera de con-
vaincre le Conpjtable que je n'ai pu retenir-un seul chelin des
sommes qui m'ont été confiées; maisqu'ilest possible que
le manque de système m'ait conduit à faire des déboursés
sommaires qui ne peuvent jamais être remboursés; et de
me relever (quoiqu'il puisse ne pas'établir ma réputation
comme comptable) des imputations dedistractidn des fonds
appartenant aux Sauvages, que quelques-uns des journaux
ont fait.contre moi.

J'ai, etc.,

(Signé,) SAMUEL P. JARVIS.'
J. M. HIGGINson, Eer.,

etc., etc., etc.

Montréal, 6 Octobre, 1846.
Monsieur,

'Comme vous ni'avez mis de nouvasulà emai de
enpôssession des différents papieres 0eum.afs, éfo., qui

La connaissance imparfaite que nous avons des comptel Appendice
du service en question, et dont la plus grande partie, ainsi ( )
que nous l'avons déjà observé, ne viennent pas à ce bureau
pour être examinés, ne nous permet pas de fournir à Votre
Sdigneurie d'autres renseignemens au sujet de la prétendue 20e Júiilet,
défalcation de M. Jarvis ; et pour la même raison, nous
sommes incapables de donner une opinion arrêtée sur les
procédés quil serait convenable d'adopter à l'égard des
comptes futurs de ce service ; mais il nous est permis d'ob-
server qu'il serait à désirer que le Surintendant et le Comp-
table, si (les deniers publics leur sont confiés, fussent tenus
de donner caution, ce qui, d'après les papiers que nous
avons sous les yeux, ne paraît pas avoir été exigé d'eux.
Nous avons l'honneur de vous renvoyer les papiers qui
accompagnaient la lettre de M. Trevelyan.
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Appendice sont relatifs aux comptes de S. P. Jurvis, Ecr., ci-devant
(V. V.) Surintendant en Chef des Affaires dos Sauvages,-votidriez

vous me dire par écrit, ce que vous voulez que j'en fasse ;
2oo juillet. si le Comptable de M. Jarvis doit nie faire rapport des ces

procédés directement ; et quelle marche je dois suivre à cet
égard.

J'ai, etc.,

(Signé,) C. E . ANDERSON.

GEoRcE VAnnoN, Ecr.
etc., etc., etc.

Bureau du Secrétaire Civil.
Département Snuvage,

7 Octobre, 1846.

Monsieur,

J'ai reçu l'ordre du Gouverneur-Général d'accuser la ré.
ception le votre lettre du 6 du courant, et de vous informer
qu'il a été représenté que M. Jarvis pourrait produire dus
pièces justificatives au moyen desquelles la balance existant
aujourd'hui à son débit se trouverait considérablement ré-
duite. Par conséquent, Sa Seigneurie a bien veulu ordon-
ner que les documents sur lesquels vous avez bâsé votre
compte et rapport, seraient soumis à M. Dickenson qui a
été choisi par M. Jarvis pour être son Comptable. Lors-
que M. Dickenson aura terminé son examen (ce qu'il est à
désirer qu'il fasse avec toute l'expédition possible) il vous
fera connaître le résultat ; et vous voudrez bien la dessus
faire un rapport détaillé pour l'information du Gouverneur-
Général.

Votre rapport sera considéré comme définitif.

J'ai, etc.,

(Signé,).

C. E. ANDERson, ECr.,
etc., etc , etc.

(Copie.)

GEORGE VARDON.

Bureau de Secrétaire Civile,
Département Sauvage,

8 Outobre, 1S4.6.
Monsieur,

J'ai l'honneur de transmettre pour votre information la
copie de la lettre le M. C. E. Anderson, (6 Oct.,) et de la
réponse à lui transnise (7 Oct.,) par ordre du Gouverneur-
Général.

J'ai, etc ,

(Signé,) GEORGE VARDON.

W. DicxsNsoN, Ecr.,
etc., etc., etc.

Bureau du Secrétaire Civil,
Département Sauvage,

12 Octobre, 1846.

Monsieur,

Me reportant à la lettre que je vous ai adressée le 7
du courant, j'ai maintenan4 l'honneur <le vous transmettre
l'extrait d'une dépchic (16 Septembre, 1846,) du Secré-
taire d'Etat pour les Colonies, uau Gouverneur-Général, ten-
dant à ce qu'on accorde à M. Jarvis l'avantage de produire
les pièces justificatives qui ont pu être découvertes par oEs
ofliciers du Bureau d'Audidon. et qui n'ont pas encore été
placées entre vos mains.

J'ai, etc.,

(Signé,)

C. E. AorensoN, Ecr.,
etc. etc.etc.

GEORGE VARDON

(Copie.)

Monsieur,

Montréal, 23 Oct,, 1846.

App~n~
(y~

2OoJul

M. Cayley m'infiorme qu'il a plu à Son Excellence le
Gouverneur Général de diré, que permission serait donnée
nu Comptable agissant au nom de M. Jarvis, de référer aux
différents bureaux pour examiner les entrées d'où ont été
tirés les items chargés dans le compte de M. Jarvis, afin de
s'assurer des dates des paiements, du montant et de la des-
tination des avances. e

M. Jarvis m'ayant autorisé à agir comme son Comp-
table, j'attends qu'il plaise à Son Excellence de m'accor-
der lnutorisation nécessaira ; et je demande la permis-
sion d'être mis ci possession des papiers et livres reçus
de M. Jarvie.

J'ai, etc.,

(Signé,) WM. DICKENSON.

L'lonble. D. DÂr.v,
Secrétaire Provincial,

etc., etc., etc.

Montréal, 26 Oct., 1846.

Monsieur,

Ayant été informé, Samodi, le 24 du courant, par l'Hon.
M. Cayley, que Son Excellence le Gouverneur Général
avait décidé que tous les documents, pièces justificatives,
etc., actuellement enfie mes mains, relativement aux comp.
,tes de S. P. Jarvie Ecr., devaient m'étre retirés, et pla-
cés entre les mn ins du Complablo de M. Jarvip,,qui doit dres.
sier son état de compte d'après mon dernier compte et les piè-
ces ju3tificatives suisdites ; et que mon dernier exposé <levait
être considéré comme la dernier que j'eusse à faire ; et ayant
été informé aujourd'hni qu'une demande à Peffet susdit
avait été faite par M. Jarvis;-

Je dois, par conséquent, demander en justice envers moi-
même, tant individuellement que comme Comptable, que
vous voudrez bien soumettre à Son Excellence ma rem(ion-
trance solennello et en môme tems respectueuse contre
cette manière d'agir.

Je ne puis, pour un moment, entretenir l'idée que mon
exposé soit soumis à l'inquisition du Bureau d'Audition en
Angleterre, et qu'on y signale certaines, inexactitudes sup-
posées qui, le fait, ne sont pas des inexactit 'os ; que M.
Jarvis puisse avoir droit do scruter mon exposé depuis le
mois de Février et qu'il doive maintenant soumettre une
réfutation de la balance que j'ai trouvée contre lui ; et que je
n'aie pas l'occasion d'examiner ces exposés et d'en faire
rapport.

Toute l'affaire (prima facie) parait si parfaitement dérai-
sonnable, pour ne rien <lire de son injustice, que je ne puis
croire que telle soit l'intention de Son Excellence.

En outre, jo ne vois pas quel serait l'objet d'examiner des
pièces justificatives qui ont toutes été portées au crédit de
M. Jarvis dans mon dernier compte ; toutes les pièces ro-
jetées par moi ont été remises à M. Cayley.

Je désire que le Comptable de M. Jarvis possède tous
les moyens possibles de réfuter mon exposé ;. et je suis prêt
tous les jours après quatre heures, à mon bueau privé, de
parcourir tout le compte avec lui, de lui montrer toutes les
pièces, et de lui donner toutes les explications qu'il pourra
désirer ; mais je proteste solennellement qu'il serait injuste
à la fuis pour moi et pour le Département Sauvage, que ces
pièces sortissent de la possession du Gouvernement, méme-
pendant un seul jour.

J'ai, etCe,

(Signé,) C. E. ANDERSON,
GEo. VAnD*, ECr.9

etc., etc.
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peldice (Copie.)

(Signé,) GEORGE VARDON.

L'Honorable
Commissaie des Terres de la Couronne, et

Lq-onoralle
Receveur Général, etc., etc., etc.

Bureau du Secrétaire Civil,
Département Sauvage,

27 Octobre, 1846.

Monsieur,

Pai reçu l'ordre du Gouverneur Géneral-de vous Infor.
mer que M. Dickonson a été nommé par M Jarvis pour
être son Comptable, et de vous prier de lui donnrr accès à
tous tes livres et documents· de votre, bureau. qu?îl désirera
examiner,et de lui fournir tous les renseignenients q'il croira
nécessaires, relativemeht- aux comptés du susdit comme
Strintendant, en chef de iiresglé Sa 'êgesè at.
tendu qu'i est à présumer, dnés insapport des Commis-
saires e'Auditionh Lendreadont épatét remient
atro.smiso par le 'Societa ed!Ettpour tes Oolonaies, quel

archives du Commissariat peuvent répandre beaucoup de Appendice
lumière sur des transactions pécuniaires non expliquées du (V V.)
Département Sauvage dont il est question dans les comptes
do M. Jarvis. , *eï.

J'ai, etc.,

(Signé,) GEORGE VARDON.

V Bureau du Secrétaire Civil, i
Département Sauvage,

0 JlMontréal, 27 Octobre, 1846.

Monsieur,

J'ai reçu l'ordre du Gouverneur Général d'accuser la
réception de votre lettre du 23 du courant, adressée au Se-
crétaire Provincial et qui a été transmisc à ce Département ;
et de vous informer que le Commissaire des Terres de la
Couronne, le Receveur Général et le Commissaire Général
soront requis de vous fournir tous les renseignemens dont
vous pourrez avoir besoin relativement aux comptes de M.
Jarvis.

Le Gouvernenr Général suppose que ces Départemens
sont les seuls dont vous parliez, attendu que vous avez déjà
été informé que les archives du Département Sauvage se-
raient en tout tems ouvertes à votre inspection.

Eu égard au dernier paragraphe de votre lettre, je dois
voua référer à celle que j'ai adressée h M. C. E. Anderson,
dont copie vous a été fournie (7 Octobre, 1846). M. An-
derson a été requis par cette lettre de vous soumettre tous
les documens sur lesquels il avait basé son compte et son
rapport. Lorsque cet examen sera terminé, vous en ferez
connaitre le résultat au Gouverneur Général, par l'inter-1
médiaire du Secrétaire Civil, sans référer préalablement à
M. Anderson, ainsi que cela vous a été ordonné.

J'ai, etc.,

(Signé,) GEORGE VARDON.

M. DiciENsoN, Ecr.

Bureau du Secrétaire Civil,
Département Sauvage,

27 Octobre, 1847.

Monsieur,

J'ai reçu l'ordre du Gouverneur Général de vous infor-
mer que M. Dickenson a été nommé par M. Jarvis pour
être son Comptable,et de vous prier delui donner accès aux
livres et docnuens de votre burenu qu'il désirera examiner,
et de lui fournir tous les rcnseignemers qu'il croira néces-
maircs relativement aux comptes du susdit comme Surinten-
dant en chef des affaires des Sauvages.

Jai, etc.,

(Signé,)

WM. DICRENSON, Ecr.
etc., etc., ste.

(Copie.)

GEORGE VARDON.

Bureau du Secrétaire Civil,
Departement Sauvage,

28 Octobre, 1846.

Monsieur,

J'ai reçu l'ordre du Gouverneur Général a'accuser la
reception de votre lettre du 26 du courant, par laquelle vous
demandez que les documents placés entre vos mains et ir-
laitifs aux comptes de M. Jarvis, ne soient pas retirés de
votre charge pour les raisons que vous y exposez; et je
dois vous observer que le Gouverneur Général est surpris
de votre expostulation, attendu que Sa Seigneurie n'a fins
émis d'autres instructions relativement aux- dits documents
subséquemment n la lettre que je vous.ni adressée le 7 du
courant, et que vous voudrez bien considérer comme votre

.guide,jusqu'à ce que vous receviez de nouveaux ordres de Sa
Seigneurie, h l'exception seulement du dernier paragraphei
'l'intentfon de Son Extellence étant que lorsque M. Dick-
enson aura terminé le conte exposé de la part deM:Jarvis,
qu'il s'occupe, maintenant de dresser, il en fasse connaître
le résulbat auiGouverneur Général par l'intermédiaire du
Secrétaire Civil, sans en référer préalablement à vous,
zinsi que cette lettre le prescrivait.

J'ai, etc.,

(Signé,) GEORGE VARDON.

C. E. ANDERsoN, Ecr.,
etc., etc., etc.

Bureau du Secrétaire,
Montréal, 4 Novembre, 1846k

Monsieur,

Le Comptable ayant de nouveau demandé loslivrese Ps-
piers de.M. Jarvis,-j'ai reçu l'ordre de Son Excellence de
m'inforimer pourquoi les instructions expresses duGoùvet
neur-Gênéral sur ce point n'ont pas été exécutées.

'iec

Geotc- ., aDo Ecr
etc.1 etc., étc.

S~cr6taice~.

Au 'Jommissaire Général,
etc.1 etc., etc.

(C.opie.)

Bureau du Secrétaire Civil,
Département Sauvage,

Montréal, 28 Octobre, 1846.

Monsieur,

J'ai reçu l'ordre du Gouverneur Général de vous trans-
mettre la copie d'une lettre adressée, ce jourd'hui, à M. C.
E. Anderson, relativement aux documents sur'lesquels ia
dressé son rapport relatif aux comptes de M. Jarvis.

J'ai, etc.,

Il
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Appendice Bureau du Secrétaire Civil,
Département Sauvage,

5 Novembre, 1846.

200 Juillet. Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser ln réception de votre lettre ci
date d'hier, me disant que " le Comptable (M. Dickenson)'
" a demandl de nouveau les livres et papiers de M. Jarvis,'
" et que vous avez reçu l'ordre du Gouverneur-Générni
' do vous informer pourquoi les instructions expresses de
" Son Excellence à cet égard n'ont pas été exécutés ;" et
en réponse, je vous prie dinfornerle Gouverneur-Gênmrnl,
que les 27 et 28 du mois dernier, répondant nux lettres de
M. Dickenson (du 23 Octobre, 1846) et de M. Anderson
(28 Octobre, 1846,) j'ai communiqué à ces Messieurs
l'expression de la volonté de Sa Seigneurie relativement aux
documents d'après lesquels M. Anderson a diessé son rap-
port et son exposé de l'état des comptes de M. Jarvis ; et
en obéissant aux ordres de Sa Seigneurie, j'ai fourni à M,
Dickenson, une copie des instructions de M. Anderson.

Depuis lors, il ne m'a été adressé aucune demande de li-
vres ou documents ; et je ne sache pas qu'aucune commtu-
nication, soit écrite ou verbale, ait été faite à personne au
sujet des comptes de M. Jarvis dont il s'agit ci-dessus.

J'ai, etc.,

(Signé,) GEORGE VARDON.

L'Honorable D. DALv, Ecr.,
Secrétaire Provincial.

Bureau du Secrétaire Civil,
Département Sauvage,

Montréal, 9 Novembre, 1846.

Monsieur,

J'ai reçu l'ordre du Gouverneur-Général, de vous or-
donner de me remettre toutes les pièces justicatives et au-
tres documents que vous avez entre les mains, et d'après
lesquels vous avez rédigé votre exposé et votre rapport
sur les comptes de M. Jarvis, vit que Son Excellence con-
sidère que vos fonctions relativement à ce sujet ont cessé
depuis que vous avez terminé cet exposé.

J'ai, etc.,

(Signé,)

C. E. Amasos, Ecr.,
etc., etc., etc.

(Copie.)

Monsieur,

GEORGE VARDON.

Montréal, 1 lNovembre, 1846.

J'ai l'honneur d'accusor la réception de votre communi-
cation du 9 du.courant, qui m'est parvenue hier soir, et qui
contient l'ordre de Son Excellence le Gouverneur-Général
de remettre au Département Sauvnge toutes les pièces jus-
tificatives et documents qui se trouvent entre mes mains,
d'après lesquels j'ai dressé mon exposé et rapport du 4 Fé-
vrier, 1846, sur les comples de S. P. Jarvis, Ecr., ci-devant
Surintendant en Chef des Alyaires des Sauvages, vu que Sa
Seigneurie considère que mes fonctions relativement à ce su-
jet ont cessé depuis que j'ai complété cet exposé.

La nature de la communication mentionnée ci-dessus est
tellement inattendue, et si directement en contradiction avec
les instructions que j'ai ci-devant et dernièrement encore
reçues par l'ordre do Sa Seigneurie, que je ne puis m'empê-
cher de croire que Son Excellence est sous l'influence de
quelque malentendu à cet égard, ou bien que vous môme,
Monsieur, avez mal compris Sa Seigneurie.

Avant donc que de me rendre à l'ordre de Son Excel- Appeg
lence, je crois qu'il est de mon devoir de soumettre à Son (y
Excellence le cdurt exposé qui suit relativement à l'airaire

e n question.

Le 4 Février, 1846, je remis au Département Sauvage
mon dernier exposé, dont il s'ngit ci-dessus, avec toutes
les pièces justifiatives et documents que j'ai jamais eus en
ma possession.

Peu de temps après, 'Honorable M. Cayley, en sa qua-
lité d'ngent de M. Jarvi.e, me denandn les dites pièecs justi-
ficatives, comme étant la propriété de LI. Jarvis ; je lui ré-
pon dis que je les avnis toutes remises au Département Sai-
vago avec mon compte, lorsque celui-ci eut été soiriplété.

Quelques jours aprýs, le Secrétaire Civil, le Capitaine
i gginson m'envoya chercher, et me dit que Son Excellence

Lord Cathcart détirait être informé s'il y avait des objec-
tions à ce que M. Jarvis ou son agent ft mis en possession
des pièces jnstificatives et documents dont il s'agit.

Je déclarai alors qu'il ne pouvait y avoir aucune objec-
tion à ce que les pièces justificatives rejetées ou non crédi-
tées, fussent remises de suite ; mais que je ne pouvais pas
m'imnginer quel avantage M. Jarvis espérait ou pouvait re-
tirer le l'examen de pièces justificatives qui étaient toutes
à son crédit et de plusieurs desquelles il avait des duplicata ;
et que lorsque je les avais reçues en premier lieu de M. Cay-
loy, lui-méme M. Cayley en avait fait faire une liste
par M. Dickenson, avec la date, la nature et le montant de
chlnque pièce ; et que cette liste se trouvait en la possession
de M. Dickenson.

Le jour suivant, le Capitaine Higginson m'imforma que
Son Excellence avait décidé que les pièces rejetées seule-
ment seraient remises ; et il me requit d'aller'au Département
Sauvnge, d'en faire le triage et de les remettre à M. Cay-
ley, ce que je fis.

En Juin, 1846, je demandai le paiement de mes services;
et mon compte fut renvoyé à la Cour des Banqueroutes
pour être approuvé. M. le Juge Badgley alla au Départe-
ment Sauvage, examina les devoirs que j'avais accomplis,
et envoya on certificat par écrit constatant que ma réclama-
tion était raisonnaible.

Malgré ce certificat, il n plu à Son Excellence de me
retenir £50, jusqu'à ce que j'eusse examiné et fait rapport
sur l'exposé qu'allait transmettre le Comptable de M.
Jarvis ; et mon rapport sur icelui devait être définitif.

Vers le premier Octobre, 1846, on m'envoya chercher de
nouveau, et je fus mis en possession de toutes les pièces
justificatives.

Et par lettre du 7 Octobre, je 'reçus l'ordre de les sou-
mettre à M. Dickenson, de recevoir l'exposé de M. Dicken-
son, (le faire un rapport détaille sur icelui ; et ce rapport
devait être considéré comme définitif.

Le 24. Octobre, M. Cayley m'envoya chercher et me dit
que Son Excellence l'avait chargé de ra communiquer que
mes services étaient considérés comme terminés, et que je
devais remettre toutes les pièces que j'avais en ma posses-
sion à M. Dickenson, et que mon exposé du 4 Février,
1846, était considéré comme mon exposé final.

Comme cet ordre se trouvait en contradiction directe
avec nies instructions écrites du 7 Octobre, je vous adressai,
monsieur, le 26 Octobre, une lettre par laquelle je récla-
mais contre ce procédé, et j'en signalais l'injustice à mon
égard comme Comptable.

Le 28 Octobre, je reçus une communication d'où, je
crois, qu'il vaut mieux faire l'extrait suivant: I Que le
'. Gouverneuir-Général est surpris de votre expostulation, vu
c que la Seigneurie n'a pas donné d'autres instructions rela.
" tivement aux dits documents subséquemment à la lettre que
" je vous ai adressée le 7 du courant, et que vous voudrez
si bien considérer comme votre guide ;" sauf que l'expoed
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de M. Dickenson doit être transmis au Gouverneur-Général
par lintermddiaire du Secrétaire Civil, au lieu de vous ôtre
adressé directement.

Le 9 Novembre, je suis informé que Sa Seigneurie con.
sidère mon rapport du 4. Février comme définitif.

Après cette information, je dois prier très respectueuse-
ment Sa Seigneurie dle vouloir bien prendre de nouveau la
chose en sa considération.

Mais si Son E-xcellunce persiste dans la même opinion,
je remettrai .lu suite les documents ; mais, en même temp?,
je. demandorais à Soi Excellence la permission (le conser-
ver mon compte et maon rapport alin de les copier, vu que
je n'en ai pas moi rume de copie.

Et également, la permission de retenir les livres des
traites le Banque u.t leqs traites, afin d'en faire faire des co-
pies notariies et d'en faire rapport,ce qlue j'ai omi, jusqu'ici,
et ce que je suis teiu de faire en justification do mon pro-
pre caractère comme Comptable.,

Je prierni également Sa Seigneurie de considérer que
mon compte et rnpport du 4. Février, 1846, a été
dressé par moi comme Comptableaà la fois du Département
Sauvage et do M. Jarvis ; et que de régler t'aff'aire sur uit
exposé ae A. cjarvis, sant autre renvoi, n'est ni juste à
nioiî égard ceoume Cotîipt'able, ni à l'égard tit Départcmeiil
Sauvage.

J'ai, etc.,

(Signé,)

GEORG0 VARDoN, Eor.,
Département Sauvage,

Montréal.

(Copie.)

C. E. ANDERSON.

Bureau du Secrétire Civil,
Département Sauvage,
14. Novembre, 184i.

Monsieur,

J'ai reçu l'ordre lu Gouverneur-Gênêral d'accuser la rê-
ception de votre lettre du il du courant, et de vous infor-
imer que Sa Seigneurie ie juge pas qu'il soit nécessaire que
je réponde à vos observations sur les arrangeinents déjà
proposés.

Le Gouvernour-Gdnéral considère que vos fonctions rela-
tivement aux comptes do M. Jarvis sont terminées ; et en
conséquence, un'varrant a étè émis ent votre faveur pour
la balance qui vous est due. Sa Seigneurie ne permettra
donc pas que vous reteniez aucun des documents dont il
s'agit ; mais vous voudrez bien me les remettre sans délai.

Le Gouverrneur-Général ne comprend pas pourquoi vous
n'avez pas fait unî rapport complet sur les comptes de M.
Jarvis, le 4 Février, 1846; si neanmoins vous pouvez lui
faire voir qu'il est iécesssaire quo vous ayiez entre les
mains des copines des documents et pièces sur lesquelles
vous avez dressé votre rapport, Sa Seigneurie n'objectera
pas à ce qu'elles vous soient fournies, après que M. Dicken-
son aura terminé son exposé.

J'ai, etc.,

(Signé,)

C. E. ANDEnSON, Ecr.,
etc., etc., etc.,

GEORGE VARDON.

Montréal, 18 Octobre, 186.

Monsieur,,

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre -conmunl-
cationdu l- du courant qui m'est parvene hier 'oir et
dans laquelle vous ie:dclaxezpar oIdre de Son Excellence
<'que Sa Seigneurie ne juge pa qi oit-ndeusaire de

19

'c répondre à mes observations sur les arrangements déja App di
c proposés, que Sa Seigneurie considère que mes fonctionis
" relativement aux comptes de M. Jarvis sont terminées;
" qu'il ne me sera pas permis de retenir aucun des docú.

ments nrn de les copier; mais que si je puis démontr
à Son Excellence qu'il est nécessaire que je sois en pos-

" session de ces copies, Sa Seigneurie n'y obIeftera pas,
" après que M. Dickenson aura termin'é son exiosé;- et
Sque Sa Seigneurie ne comprend pas pourquoi je n'ai pas

fait un rapport complet sur les comptes de M. Jarvis, le
4 4 Février, 1846."

En réponsé à quoi, j'ai l'honneur de dire pour l'informa-
tion de Son Eellence, que j'obéis sans hésiter aux ordrea
de Son E'xcellence, et que je transmets avec cette lettre toua
les documents et pièces que j'ai ci nia possession relative-
ment aux comptes de M. Jarvis.

En nême tems, je (lois profiter de cette occasion pour faire
connnitre à Sa Seigneurie la raison pour laquelle j'ai omis de
flire rapport publiquement sur les livres de traite mention-
nés dans ma dernière communicàition.

En voici la raison: dans le mois de Février dernier,
nvant le livrer mon exposé de conpte et rapport, j'eas,
l'honneur d'une entrevue avec le Capiaire Iggmson, alor
Secrétaire Civil, au sujet des livres de traite dont il s'agit ;
et je lui signalai nlors des mutilations qui furent considérées
d'uine nature fil grave et Fi srueque t'on ne jugea pas
expédient d'e donner cnnaissance au public, et elles fu-
rent par consEiquent conpriîes dons son rapport particulier
adre4s nu Secrétaire Civil, qui alors approuva la conduite
que j'avais tenue.

Subséquemment, j'ai d croire que mon rapport 'privé
avait été soumis l l'ami et agent de Mr Jnrvis, l'honorable
M. Cayley; telle est la raison pour laquelle j'ni voulu rete-
nir copies des livres de traite, c .à quoi Sa Seigneurie
n'a pas voulu accéder.

Je sadis par conséquent obligé, pour nia propre justiefia-
tion, de demander que mon rapport privé sus-dit soit consi-
déré comme fuisant partie de mon rapport public, du 4 Fé-
vrier, 1S46.

Je dois assurer Son Excellence, -que je n'ai ou aucn
désir ni intéret à mettre le moindre obstacle à ce que M.
Jarvis ou ses agents eussent toutes les facilités possibles pour
faire disparnitre la balance (lui se trouve contre lui; et quant
au compte préparé par moi, jýen sollicite l'examen le pius
scrupuleux.

Mais si Sa Seigneurie considlre que j'ai montré plus de
zèle qu'il n'en fallait comme Comptable du Département
Sauvage, je prie respectueusement Sn îEéellence de aire
attention à la position officielle des Mesieurs qui m'étaienti
opposés comme réppéseitans de M. Jnrvis, savoir: l'hono-
rable M. Cayley, Chef du Dêiepneet où p jcuue ù ne
position subordonnée'; et M. Dickenson,*qti esnt'galement
mon Supérieur duns le même Départedient.

Je mppellerai nussi respectuesemîîenit à Son Excellence
la conduite stivie parues Messieir., nprès que j'eà transY
mis mon exposé du 4 Février, 1846;comnne eampîtabledes,
deux parties, et qui n motivé ma comriiunientin'du 4 1
184-6, à l'égard de laquelle Son Excelleio ea'b1en Yoiuî
exprimer son entière satisfaction.

Aprés cette explication, je me flatte que Sa S'igneurie re
connattra que j'ai été guidé par les m tifs les ù blua pt*î
dans 'accomplissement des fonctions cor lidifeë dt differo
les (lent j'ai été chargé ; etje rt'gretle 4xessifeniet quei
j'aie ts en atcune manière attirer lé déplaisir aïpélteht de'
Son Excellence. . 9

J'ai, etc.

(§igne,)

Gona>i 'VAnooN, Ecr.
etc., etc., etc.,

Département Sauvage.

C.i NDERSON.
. ,' "j J !
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Ap iee Berau du Secrétaire Civil,
Département Sauvage,

19 Novembre, 1846.

20e luiUet. Monsieur,

J'ai reçu l'ordre du Gouverneur-Général de vous infor-
mer, quo M. C. E. Anderson a rendu les pièces justifica-
tives et documents sur lesquels il a dressé son rapport du
4 Février dernier , que ces documents sont maintenant à
votre disposition ; et que je dois les remettie entre vos mains
aussitôt qu'il vous conviendra de les demander.

J'ai en outre reçu l'ordre de vous dire, que vous serez
responsable des documents qui vous ont été confiés ; et
vous voudrez bien en faire la remise à ce Département lors-
que vous transmettrez votre contre-exposé, et vos rapports
sur les compte de M. Jarvis nu Gouverneur-Général, con-
formément aux ordres de Sa Seigneurie, à vous transmis
dans ma lettre du 27 du mois dernier.

J'ai, etc.,

(Signé,) G. VARDON.

Wm. DicKENsON, Ecr.,
etc., etc., etc.

Montréal, 27 Novembre, 1845.

Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception le votre comniuni-
cation diu 19 du courant, et j'ai reçu <itd Département Sau-
vage les pièces justificatives énumérées dans la cédule qui
les accompagne.

Voudriez-vous déclarer, pour mon information,
si les papiers sus-dits comprenent tous les papiers, pi-
ces justificatives, livres et niémoranda qui ont été de tems
à autre transmis par M, Jarvis.

J'ai, etc.,

(Signé,)
GEoRaE VAnDoN, Ec..,

etc. etc., etc*

Wm. DICKENSON.

(Copie.)-

Bureau du Secrétaire Civil,
Département Sauvnge,

Montréal, 28 Novembre 1846.

Monsieur,

En réponse à votre lettre du 27 dlu courant, que j'ai eu
lhnnneîr de soumettre au 1Gouverncuir-Général, je dois
v(Ais mnformer que je ne sache pas qu'il so trouve dans les
archives le ce Département, d'autres papiers, pièces justi-
ficatives, livres ou mémoranda transmis en aucun tens par
M. Jarvis ou quelqu'un de ses agents, que ceux qui vous
ont été fournis le 28 lu courant, snuf toujours les pièces
justifientives rejetées, qui ont été livrées à M. Cayley par
M. Anderson, le 24 Avril dernier.

Je dois également observer,qu'en sus des documents four-
nie directoment par M. Jarvis, il vous a été remis d'auties
reçus et pièces Justificatives qlui ont été découvertes dans
celbureau et ont été remis à M. Anderson, afin que M.
Jarvis pût en recevoir tout l'avantage, pourvu que les som-
mes auxquelles elles se rapportent n'aient pas déjà été
placées à son crédit.

(Signé,)

W. DrcEsNson, Ecr.,
etc., etc., etc,

J'ai, etc.,
G. VARDON.

(Copie.)

Monsieur,
Montréal, 18 Décembre, 1846.

Je remarque dans le " Pilot" de ce matin, une communi-
cation de S. P. Jarvis, Ecr., datée de Toronto, 5 hêcembre
1846 ; cette lettre est accompagnée d'un extrait le la dé-
poche, No. 30, 16 Septembre, 1846, relative aux comptes
le M. Jarvis, comme ci-devant Surintendant des aflfires

des Sauvages.

Eu égard à cette communication, je ferai remarquer que
le 12 Octobre dernier, il m'a été foirni une copie le l'extrait
dlotit il s'agit, par ordre de Son Excellence lu Gouverneur
Général.

Et le 26 Octobre, je demandai par lettre la permission
le faire rapport sur le dit "extrait" que je déclarai alors et

déclare encore inexact, ce que je puis prouver sans diffi-
culté.

Cette permission me fut néanmoins reftsée; et immédia-
tenent après, mes fonctions relativement aux <lits comptes
cessèrent.

. Dans ces circonstances, et comme je suis d'opinion que
la publication (le l'extrait lent il s'agit sans réfutation,
pourrait nuire beaucoup à ma réputation comme Compta-
ble, ce qlui est pour moi <le l'importance la plus vitale:-

En conséquence, avant de faire aucune démnrche qui
pourrait être enbarras3ante pour Son Excellence, je solli-
citerais respectueusement <le Sa Seigneurie la permission
de répondre à la dite communication de M. Jarvis, et à l'ex-
trait auquel elle refèle.

Je saisis également cette occasion d'informer Son Excel-
lence, que je n'ai eu aucune connaissance le la commu-
nication signée "Il," à laquelle refère M. Jarvis, qu'après
t'avoir lue dans les colonnes du Pilot.

J'ai, etc.,
(Signé,) C. E. ANDERSON.

GEoRGE VARDoN, ECr.,
etc., etc., etc.

Département Sauvage.

200 JgW

19 Déecembre, 1846.

Mon citer Monsieur,

En réponse à vôtre lettre en daite d'hier, à laquelle je ne
suis pas autorisé <le répondre oiliciellement, je me corten-
terai l'observer que le Gouverneur Général ne considère
pas qlue vous soyiez appelé à répondre aux attaques det
journaux, attendu que Sa Seigneurie est d'avis qu'elles ne,
peuvent porter aucun préjudice à votre caractère.

Je demeure, etc.,
(Signé,) G. VARDON.

C. E. ANoFlsoNi, Eer.,
etc., etc., etc.

(Copie.)

RLe Ste. Catherine,
Montréal, 19 Décembre, 1846.

Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception d votre comrnmtini-
cntion de ce matin en réponse h la mienne d'hier ; et jd re-
mnr<lue respectueusement qu'ilme semble que vous avez
mal compris la nature de mna' demande.

J'expose respectueusement, que la publication d'in docu-
ment officiel, dans les journaux ,ublics- dé la proviaide'it
un officier public démissionné-, no peut pas étre. consi.
dérée comme c que l'on appelle otdinairement "uné at-
taque de journal." '
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endice Et comme le Colonel Jarvia a pris sur lui de publier un
y ) document officiel qui, s'il n réfuté, pourra être extrême-

ment nuisible à nia réputation comme Comptable (mon

unique ressource), j'eapére respectueusement qu'il me sera
permis d'y répondre,

Enfin permettez moi de remarquer, que je vois dans le
" Herald" de ce matin, la lettre de M. Jarvis et l'extrait de
la dépêche en qpuestion, accompagnés d'une remarque édi-
toriale, dans laquelle je suis accusé de la manière la plus
directe d'avoir refusé do, donner crédit auColonel Jarvis
pour diverses sommes dont le paiement -par lui est prouvé.

Il n'en est pas ainsi, et je suis prêt à le prouver ; et je
sollicite instamment que cet acte de justice ne me soit pas
refusé.

J'ai, etc.,
(Signé,)

GoRc.E VARDoN, Eur.,
etc., etc., etc.

Dépaitement Sauvage.

(Copie.)

Motn cher Montieur,

C. E. ANDERSON.

22 Décembre, 1846.

En réponse à votre lettre du 19, à laquelle, ainsi· que je
vous l'ai déjà dit, je ne suis pas autorisé à répondre
offioiellenent, je ne puis qu'ajouter À mn observation pré-
cédente, que le Gouverneur.Générèl considero qu'il est in-
convenant pour toute personne occupant un emploi sous le
Gouvernement, de répondre aux attaques faites dans les
journaux et (lui ont rapport aux transactions officielles; et que
toute personne qui pourrait croire que sa réputation a be-
soin de ce secours, perdrait beaucoup de Fa conhiance.

(Signé,)
Je demeure, etc.,

GEORGE VARDON.

C. E. AnErnsoN, Evr.,
etc., etc., etc.

Ruie Ste. Catherine,
Montréal, 23 Décembre, 186.

Cher Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre communi-
cation du 19 du courant, par laquelle vous mn'imformez qule
" vous n'êtes pas autoria6 à répondre omficiellement à mes
" communications ; que le Gouverneur-Gmbneral considère

qu'il est inconvenant pour toute personne occupant un
" emploi sous le Gouvernement, de répondre aux attaques
" faites dans les journaux, et qui ont rapport nux transactions

aofficielles ; et que toute personne qui pourrait croire que
4 sa reputation a besoin de ce scours, perdrait beaucoup
" de an coiflance.

Mon devoir m'oblige de me conformer, avec toute défé-
ronce et respect,'auxý vues de Son Excellence 5 quiôq'il
soit arrivé, nième sous l'administration de Son Exedlence,
que des emu »loyés lu Gouvernement aient répondu à dos
attdquîes de journaux qui avaient rapport à dàs trainsactions
efficielles, par example.dáns le cas de M., Begly.

i seuble néannmoins, ' que m(Cleoition reln-
tivemuent oucas de M. Jarvisý n1a pas, été bien ýcom
prisi' et que mon emploi de Comptable ou expert des
comptes -publies' dôM. Jtrvis,' comme Sfîrinte'ndant -des
Aff'airesdeè Sbuvages, a étés identi"flée dn' confondue avec
'e'mi oi'tqiolj'ài étô subségneinnent' noôtni6 dans le
Défäriëenmct do ~i[n pcetdr Génnhi des' o hitesipublice.

ATes.forietions en~estíi•tt grôeíb dicee ernrurrelêt½I 6
strfdîétiiirnt dhé 'å ut'rit i 'apétiale, etjÔ n'vais" ts m

rihi ; tatidisgue le' dn ia dèB-templdie dt uh p1,tý

en ma qualité de Comptable attaché à ce Département.Ap nç te
Je ferai respectueusement valoir cette distinction,Iomme 1 w /M
étant de nature à empêcher peut être une communication
officielle d'être dérogatoire, et à engager Son Excellence à
retirer l'injonction qu'il mÉI faite de ne pas répoddrùeadèdi
attaques de journaux, qui attatuent rion sôulement Pinté-
grité des mes motifs dans l'accomplissement- de la tache
ardue qui m'a été assIgnéeý mais qd1imettent môme en doute
mon habileté à remplir ces devoirs avec fidélité et exactL.
tude.

Ayant reçu l'intimation, par ordrede Son E*ellace
que mes fonctions relativement aux comptes de M. Jarvis
avaient cessé; Je tie pouvais avoir qu'un seul motif (le sol-
liciter de Son Excellelice la permnission'de répone'ad-à ri
article de journal éhnanant d'un officier puúblic qui, qtoique
suspendu de ses fonctions, est encore attaché au GouY rrie:
ment Exécutif et placé sous son contrôle immédiat.

Ce motif est purement de délicatesse,et le profond respect
pour le Gouvernement m'engageaIt à solliciter de Son
Excellence, l'autorisation de défendre ma réputation pro-
tessionnelle, autorisation quo Son Excellence ma refusée
uniquement, j'en suis sûr, parce qu'elle a identifié par
inadîvertenco l'emploi que je possède comme Comptable du
Gouvernement dans le Département Sauvage, dansflaffaird
spéciale de M. Jarvis, avec celui que j'occupe maintenant
dans le Bureau de l'Inspecteur-Général.

Ces deux positions 6tant parfaitement distinctes, j'eppèreO
encore qu'il plaira gracieusement à Son'Excellence de me
donner l'occasion, soit publiquement ou officiellement,, de
défendre ma répulation comme Comptable, attaquée par un
officier, public suspendu des ses fonctions, et avec la sanc-
tion apparente dù Bureau àl'Audition en A ngleterret dont il
lui a plu d'invoquer l'autorité en donnant publicité à une
partie d'une dépêche officielle de ce Département.

J'ai, etc.,
(Signé,) C. E.. ANDERSON,

GE0hOE VARDON, Ecr.,
etc., etc., etc.

Montréal, ter Juillet 184-7.
Monsieur,

Invité par vous à faire rapport sur lcposé dreF
só par le Comptable nommé pour examiner les c.iaiptöi
do M. Ja-vis; j'ai P'aneurde vots dire que je'ne suiQ
encore prêt à le faire, n'ayant reçu que tout àl'htire: lew
deux états ci-joirits du Bureau dos Terres et'du-Dpartenient'
du Receveu¿r-Général': ces dtats font voir que, syr les
£4951 120. 5d., portés par le Comptale cotime avances
à M. Jarvis, il n'y a qu'un item de £250 qui 'o1i adnis ou,
reclam- par les Départenxx'nts, qui sont supposés nveir faIt

'les avances, laissant la sdmme de £4954 12s Ôd arts
reçu qui la justifie.

Sans prétendro décider la; manière en laquelle il
convient (le dresser le compte, on admettra, je poegse, que-
jsqu'A. ce que Pot dérnont-e què ces : avaneoi
été réeldrment faites à M. 'JarQis,, il 'ne saurbIC ' re teà
di rendre compte do leur eniploi.

SI l'n trouvé qu'une pnrtib de ees-tten1à ib! þeëit-éf
prouvée, et si l'on reconnaît les vatraitesqtli ont été régu
lièrdinent acquittégrilais qui sOnt pôrtêstå la charge dilM.
Jarvis; enm sus des- montans expliqués a tla pêche dtu
Bireaty Colontial, il est évidéht qùë P'té dù ddTraf
conèidérablenérnt modIfié.

(Signé,)

Major 'CÀnna r~

eteweto et

Jaïetc
Wm. DIKENSON.

A.),

mmmt Dt' i t täni i M î

i 'q, on
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Appendice ils ont Mté soumis à ce Département par le Comptable de puyer; et on réferant à la dépocho du Bureau Colonial, on Appoeidi
(V. V.) M. Jarvis. Les explications relatives aux dill'arens motains verra qu'il n déjà étà iendu compte de plusieurs items qiie

ainsi chargés sont annexées ci-dessous:- y sont énumérés. Par example, voir les questions et r .
l ponses ci-annexées marquées A. et B. des DépartementsSJuillet. Mémoranda des sommes reçues du Département des Tra-1 des Terres de la Couronne et du Receveur-Général.

vaux Publics pour le compte lu M. Jarvis
Parce que, diverses sommes formant un montant conîsidé.

SAUGÉENS rnlle o(it été ndmises comme crédils en fiiveur de M. Jarvis

30, Juin 1S38. Par argent ............ £i ~ ~le5 Mai, 1845, et ont été ensuite rejetées par le même
30, SJutmbre 3 Pd dr ............ £0 0 0 Comptable le 4 Février, 1846, sans raisons sullhantes pour11Septembre, do0 do ..... ........ 50 0 otiver ceite contradiction apparente.

Pareilles sommes no sO trouventi pas au compte courant, t
du 30 Juin, 1S37, :u 30 Juin, 1838. Parceque, à légard de li débenture No. 111, pour £500;

,si cette débenture a été transmise à M. Jarvis de la même14 Février, 1840, Par argent.........£100 0 0 mnière qe les autires débentures, à son débit, romme de12 Juillet, do0 do .... 7~5 0 O1 iI ,i2 Setmb, do do .... 50 raison, M. Jarv'is devrait être chargé du rachat d'ille.

Cette does n'est pas au co t. du .er Janvier, a o mais il l'y a rien qui prouve que tel ait été le cas, et par
31 Décembre, 181'0e pt dconséqent, jusque-là cette charge n'est pas appuyée.

TRinUS DIVVRsES.
Parceque, des pièces justificutives impliquant des som-

tnes considérables sont rejetées par suite de ce que la nature
16 Octobtre, 18.1-1. Par argent .......... £250 O 0 (les paiements n est pas indiquée, ni la tribu laquelle il

Payé à compte du Chònm de Portage entre lus Lacs Iii- Ise I rapportent, alors inine qu'il est admis qu'il est à peu
ron et Simcoe. près impîîos-îblo de donner ces explications.

4 Octobre, 1839. Pnr nîgent ............. .£12 10 0 Parreque, plusieurs items Font tirés du livre de Batqua
Cette somme n'est pas au compte du 1er Juillet an 3 I (13aîuk Pnss Book) ; et ne tont accompagnés d'nucuno nota

Décembre, 1839. lqtiiindique lit lrovemînec do ces sommeg, ni leur distina.
tiocl nmêmei lets ire le même livre n'est pas reçu

12 Juillet, IS1 1. Par argent.............. £1481 0 3. î,
Cette somme n'est pas au compte du 8 Juini aui 91 Dé- ' sume que leo proe r dvrait être unie

cam(re,Sue le Comptable i Gouvernement devrit fournir
9 Avril, 1 S12. Parargent..............£250 0 O 'des preuves déiiontrant que ces deniers ont été réellemnt

Cette somme n'est pas an compte du 1er Janvier au 90 reçus par M. Jarvis, an sa qualité te Surintendant les a3-
Juin 18p1u2. t iemires deir Sauvages.

M. Dean voudra bien examiner les itenms rs-d:ts et p tio, Pareeque, ci mêmeme les que l'auteur concourt à l'avis
r.iscr autant <ue possible l'objet auquel ils étauien t de> S ac r toint ceux qui prit précéd dains l'examen du
et s'il a été reçu (les somîmes W eît dic MI. J arvis, par li eumir do e M. Jurvie, uu'il ei cde qu'il et presqu'impos.
Département dles Terres de la Couironnîe. sible d eaire Ut com pte uarl'iuenient clair i il exposerait

Il n'appert lins par les comptes couris qutre des denier., Iqlo lui (I. .itrvids), à pulusievers d neprmes, a réds résenté l mn-
aient été payvés par M. Jivis pour le compte (les tribusireçsé d'em.ployer it comptable aits eSrin bureau, sai-
diverses, qu'il n'a im été tenu co18pte .e ces rérréeenttstioiss ; et

M.qu'à Dea v bieier par a nq résultat des demandes dc renseigne-
iTiseris qu'il a todrns aux u\ Déprdements des Prrres e la

Dasle livre de manquet M. J arvis, ci-de pant Surin- 1 Corotnet Mdu r qur semble il semspraitequ'un petit
tendant des aires dres Saivage, on trouve les iteiii; sui- iobre d'officiers publics psraiemt en état ;e renore un
vans à son crédit comme dépôts faits ur le qecevemir-ùé-> oui e .de deniers exact, c i reintst aussi loin que M .
aérai des terres (MI. 1)tnn) ; et l'on remarque les iiméumues 1 Iîrvis a clé appelé A le faire, tant le système de coiiptab)i-
nties inscrites à la charge c NI. Jarvis paiMs soJ compte. lité d'e tous c:o départen s publics a été défectueux.

M. Turquan voudra-t-il référer à ces teliniencts et inedi- r enon
quer les objets pour lesquels ces avances ont été faites? LI D Ere n

24, Décembre, 1838.
29, Septembre, 1841.0.

Traite de J. H. Dunn, £236 2 2.
do. do. 2250 0 0.

Pareil!es charges tic se trouvent pas dans les compltes des
Sauvages tenus par.

(Signé,) B. TURQUAND.

(C.)

Le Comptable de M. Jarvis objecte au compte, tel que
préparé au nom du Gouvernement, et daté le 4 Février,
1864., pour les raisons suivantes :

Parce que le compte n'embrasse qu'une partie des transac-
tions de M. Jarvis, et par conséquent donne lieu à beau-
coup de confusion, par suite le ce que les crédits sont mal
appliqués. Par example, une somme le £400, payée pa'
M. Jarvis le 22 Novembre, 1842, à A. Borland, pour des
maisons des Sauvages, est prise pour faire balance à une
entrée de £400, du 14 Mai, 1842, destinée à payer le Chef
Sauvage Wabatic,mais qui n été acquittéele S Juillet,1842.

Parce que, la division des comptes sous les chefs des dif-
férentes tribus, est rendue trés imparfaite et confuse par le
fait que sous le chef de" Tribus Diverses" on a inscrit
presque tous les déficits prétendus, et <îue ces recettes et
paiements se composent principalement de transactions que
l'on ne peut retracer.

Parce que, plusieurs warrants d'une valeur considérable,
excédant £2000, quoique régulièrement acquittée, sont char-
gés à M. Jarvis, et que l'on prétend qu'on ne peut les ap.

Montréal, 16 Juillet, 184-7.

(Copie.)

Montréal, 16 Juillet, 1847.

Milord,

J'ai 'honneur de renvoyer les exposés et la correspondance
relatifs à l'enquéte sur les dépenses du ci-devant Surrinten-
diant en chef des affaires des Sauvages, que votre Seigneurie
a bien voulu ordonner de me montrer. Une grande partie de
la correspondance récente entre M. Anderson et M. Ver- 4
don ne se rappoite qu'indirectement au sujet qui a motivé
la motion de la Chambre d'Assemblée pour la production de
papiers, et ne jette aucune lumière sur Pletat des affaires de
M. Jarvis. Je ne suis pas disposé néanmoins à suggérer
que cette partie de la correspondance, ni toute autre partie
d'icelle soit soustraite à l'examen du public ; nais j'espère
que Voire Se&gneurie ne trouvera pas mal à propos que j'at-
tire son attention sur le fait que la partie de la correspon-
danceâlaquelleje référe.parait faire connûtte es opinions et
les obseivations, et affecte en quelque sorte la réputation do
plusieurs personnes, qui, à une seule exeeption près, Lord
Cathcart, à qui sa position interdisait toute, réponse, n'ont,
jamais vu ces lettres, et par conséquent n'ont pas eu l'occa-
sion d'exprimer leur assentimentou leur dissentiment au su-.
jet des avancées qu'elles contiennent ; et je, me permettrai:
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'dice, par conséquent sollicherun peu 'de patience de Votre 'Sei-
V. 3urie pendant que je ferai quelques commentaires sur les
traits principaux de la correspondance que jai mailitedait
pour la première fois, par 'un cliet le la bienveillance de
Votre Seigneurie, l'occasion de parcourir.

Il est inutile de faire aucune remarque sur le ton que
prend M. Anderson daut an lettre du -11 Novembre, lors-
qu'il parle du court délai survenu avant le dernier paiement
à lui fait pour services rendue au Département Sauvage, ni
sur l'insinuation faite dans -sa lettre du 18 du meme mois,
pav Poxpressioi" si Sa Seigneurie pense que j'ai týmoignó
plus de zèle comme Comptable lu Département Sauvage
qu'il n'était nécessaire." La plainte que comporte cette
remarque a reçu une réponse sutlisante par le l'ait que Lord
Cathcart avait adopté en entier le raoi)art définitif de M.
Anderson du 4 Février précédent, et 1 avait transmis aux
autorités métropolitaines pour leur approbation, avec une
dépêche du 19 Mars, 1846. Et à l'égard lu premier point
auquel j'ai fait allusion, il me semble à propos d'indiquer le
montant de larémunération que M. Anderson a reçue pour
son examen des comptes des Sauvages. Il a d'abord été
employé par ce département vers le milieu de Mars, 1845;
et le 16 Mai, suivant il a été nommé à un emploi de £200
par année da ns le bureau de PInpecteur Général ; on peut
donc dire que la totalité de son tems depuis Mars jusqu'en
Mai, 1845, et ses heures de loisir subséquemment à cette
époque jusqu'au 14. Novembre, 1846, où ces fonctions ont
cessé, ont été à la disposition du Département Sauvaige.
Durant cet espace de tens, M. Anderson a préparé trois
rapports sur les comptes de M. Jarvis, pour -lesquels il a re-
çîî en sus do salaire de son emploi une rémunération de
£300; tandisque M. Dickenson, employé du même dé.
partement, n'a reçu que £20 pour examiner les comptes du
Canal Welland, en 1843, qui embrassaient une dpense de
près d'un demi-million.

J'appellerai maintenant l'attention de Votre Scigneurie sur
une auitrt partie de la lettre de M. Anderson du 18 Noven-
lire, dont lu sens et: "que lui (M. Anderson) avait eu
l'honneur d'avoir une entrevue avec le secrétaire civil d'a.
lors, le Capitaine Higginson, au sujet dos livres'de traites
dont il s'aig suti, et quil avait alors signalé à l. Higginson
des mutilations de ces livres d'un caractère si grave et si
sérieux que l'on n'avait pas jugé à propos de les livrer à la
publicité, et guil'én- avait été traité dans un rapport parti.
culier ar44 au Secrétaire Civil, qui avait alors approuvé
la condite du M. Anderson à cet égard ; subséquem.
ment M. Anderson 'eut des raisons pötir croire que son rap-
port privé ivait été soumis à l'ami et agent de M. Jarvis, M.
Cayley ; de lèses motifs pour désirer conserver copie les
livres de traité, ce à quoi Son Excellence s'était refusée,"
Ce rapport privé, Milord, je ne l'ai jamais vu ; et je ne puis
m'eipêecer dtexprimer ma surprise et mes doutesà l'égard
de lexactituide de cet avancé, en tant que M. Hiigginson y
est impliqué, car je ne puis croire que, s'il eût été persuadé
de la nat-iÀe grve et sérieuse de l'accusation, le Secrétaire
Civil en eût sanctionné la suppression, ou aurait donné sou
assentiment à un projet futile destiné à couvrir une personne
dela culpalb lité de laquelle il aurait été aussi pleinement con-
vaincu. Un pa<sigi de lextiait suivant d'une lettre écrite par
M. Anderson lî 11 Novembre, parait en quelque sorte con-
tredire l'avancé que je viens de citer. Extrait :-" Et aussi
qu'il me soit parmis de retenir les livres des traités de ban-
'< que afin d'en faire des copies notariées, et faire rapport sur
i sur iceux, ce que j'ai omis de faire jusqu'ici, et suis tenu
" de faire en justification de mon caractère comme Comp-
t table." C'est à la suite d'une suggestion faite par moi,
avant qut je sois devenu Inspecteur Général, que les livres
de traite furent recherchés, et remis par M. Jarvis, et trans-
mis par ses ordres avec tous ses autres papiers au Comptable
du Gouvernement, M. Anderson ; et je demande aujour-
d'hui respectueusement, comme ami de M. Jarvis, que ces
livres, dons l'état do mutilation ils sont, soient nnexés aux
documents que Votre Seigneurie va bientôt transmettre à
l'Assemblée Législative.

Je' ne puis comprendre, Milord, la répugnance extreme
de M. A ndersonu, à remettre au Comptable de M. Jarvis,
apréslés avoir lul.meme examinés, comparés et entrés,
ces livres de traites et-pièces à l'appui que M. Jarvii avait
volontairement et librement soumis & son' ihspection', d'au-

tant'qu'en référant à sa lettre du 4 Mai, je trouve cette A
obsevation, "que s'il agissait alors pour M. ,Jtrvis partiel
'lenent et individuellement, il pourrait réduire la balance
'' de £6375 6s. 11d. qui se trouvait alors à son débit."
Lorsqu'encore dans une autre partie de'la correspondance, 20e Juilet
ce débit est porté contre-M. Jarvis comme.une balance f-
noie et définitive que Lord 'Cathcart avait transmise.en
Angleterre, et que l'on aurait pressé Mr. Jarvis de payer,
sans l'intervention inattendue du bureau colonial, La répu-
gnance dont je viens de parler, est eprinéoe'dei la nuoniree
la plus forte dans le dernier paragraphe de la lettre de M.
Alnderson du 26 Octobre, dans les termes suivànts :-"mais
"«je proteste de la manière la plus solennelle qu'il resait in-
"juste à la fois pour moi et pour le Département Sauvage,
" que ces pièces sortissent de la possession. du Gouverne-
" ment môme pour un jour. D'après ce protet, personne
ne se douterait que le Comptable en la possession duquel
ces documents devaient passer, et que le Gouvernement
avait permis à M. Jarvis de choisir, était un employé du
même département que M. Jarvis, plus ancien et d'un
grade supérieur.

Me reportant au résumé de M. Anderson du 11 No:.
vembre, ce monsieur déclare que son rupport définitif fut
terminé le 4 Février, et que peu de tens après, je lui de-
mandai les pièces justifiratives comme appartenant à M.
Jarvis. M. Andcison se trompe; nia demande fut adres-
sée à Lord Cathcart, par l'initernédiare de M. Higginson,
Secrétaire Civil, fi la requisition de M. Jarvis, ainsi qu'on
peut le voir ci référant à s lettre du 11 Avril. Le ci-de-
vant Gouverneur se refusa à ce que je lui demandai, sauf
h faire rendie les pièces justificatives rejetées ; et d'après la
lettre de M. Anderson du Il Novembre, ce dernier aurait
suggéré cette décision, comme Comptable du Gouverne-
ment ; et M. Jarvis fut laissé sans livres, documents ou
références d'aucune sorte, le tout ayant été remis à la gaide
<lu Département Sauvage ou de son Comptable, pour faire
l'examen et rendre compte de cette balance finale établie
contre lui, de £6375 6.. 11d. ; balance queý dans une
lettre subséquente savoir, du 4. Mai, M. Anderson déclare
qu'il pourrait réduire, s'il agissait pour M. Jarvis partiale-
nient et idividueilement--le résultat était évident.-le compte
rie pouvait être scruté.' Le rapport fut envoyé en Angle-
terre ; M. Jarvis fut somm.é de payer la balance; et ce n'est
qu'après lu réception de la dépêche coloniale du 16 Sep-
tenbre, ordonnnnt de faire un examen plus correct des
comptes de M. Jarvis, que l'occasion lui fut foui nie par son
comptable, d'examiner les pièces justificatives et de référer
au½k livres. Ainsi que Votre Excellence peut le voir par
là correspondance, M. Anderson 's'est opposé jusqu'à lafn
de la manière la plus énergique à cette marche ; et elle a
dorié lieu à une longue discussion, à unie paftiede laqtiell
j'ai'dé)à fait allusion, et dans le cours de laulble j'6bsere
une instruction assèz extraordinaire donnée à M. Andesons
par M. Vardon, relativeitnnt à la mnhière'ddnt on dëV
disposer de l'examen du nouveau'Coiptable. La' létht'e
adressée à M. Anderson;1e'/ Odtobre, 1846,'cdntientideï
mots,-" lorsque.M. Dickenson aura teiminé son examen,
I ce .qu'il est à propos qu'iI'fasse anvec toute l'expédition
t possible, il, vous (M. Anijerson) en,- fern iconnaître, le eé-
" sultat, et vous vous ferez'1à.dessus ûh-î Vapport complet,
" pour linformation du Gouverneur Genýral=votre,rapi.
' port sera considéré comme définitif;,'en d'autres termes,
l'examen fait par M. Diccenson (quije levfais encore ob,
server, est le supérieur de M. Anderson,) du rapport de l'of-
ficier inférieur devait être soumis à l'approbation de l'officier
inférieur, et la décision (le ce dernier devait être considérée
comme définitive. Simultanément avec l'envoi des ins-
tructions de Lord Cathcari, ordonnant de recommencer
l'examen des comptes, il parut dans les journaux une série
le lettres anonimes accusant M. Jarvis, et- témnoignant
d'une assez grande connaissance des archives et des actes
lu Département Sauvage. ý En réponse à ces attaques, M.
Jarvis publia une seule fois. un contre éposé ;'il'pùblia
cette partie de la dépêche du 16 Sepitembre, qui lùi avait été
transmise par les ordi-es de Lord Catrtpuîèon sage
et sa gouv rne. 'C'était pour répondre à dette'dépôéheýque
M. Anderon, dans sa lettre du 23 Décémbr, chercha h
obtenir la sanctior- de'Lord Cathîcart, et qt.e Sa Seigneurio
jugela à propos de reolfiér. .D)ans sa Jett eIdi 1 No'vem-
bre, M. Andeson 'signale lapoition oillöielledes einesars
" qui se trouvaien opposés à li (Mi. Anderion), savoir
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Ap endice " L'Hon. W. Cayley, chef du département dans lequel
S il occupait un emploi subordonné, et M. Dickenson, éga-
" lement son Oflicier Supérieur dans le même Département;
" il signale aussi à Son Excellence la conduite suivie par
" ces messieurs à son égard, après qu'il eut transmis son
"exposé du 4 Février, 1846, comme Comptable des deux
" parties, et qui a motivé sa communication du 4 Mai,''
(dans laquelle M. Anderson dit que s'il agissait pour M.
Jarvis individuellement, il pourrait réduire la balance du 4
Février,) et à laquelle il a plu à Son Ex:ellence de donner
son approbation.

Le Département Sauvage étant en possession de toutes
les pièces, correspondances et procès verbaux, depuis le
commencement de l'enquete jusqu'à aujourd'hui, Sa Sei-
gneurie est à même de juger jusqu'à quel point le Mes-
sieur qui m'a été ainsi associé et moi, nous sommes étrai-
gers à l'accusation portée par M. Anderson.

La correspondance prouve indulitablement que c'est par
mon canal que tous les papiers de M. Jarvis ont été placés
entre les mains de M. Anderson, et que c'est austi par mon
intermédiaire, que M. Jarvis a demandé inutilement que ces
papiers lui fussent remis pour être examinés; et de plus que
j'ai communiqué à M. Anderson en Octobe dernier, la
décision de Lord Cathcart, (quoiqu'en d'autres termes,) pres-
crivant que les pièces justificatives fussent mrnises à M.
Dickenson. J'intervenais en cette circonstance à la de-
mande de M. Dickenson, et j'eus alors la seul entrevue que
j'ai eu l'honneur d'avoir avec Sa Seigneurie, à ce sujet.
Les devoirs d'un comiptable se bornent à examiner et cal.
culer, et ne sont pas des devoirs de partisans; et par conse.
quent je ne saurais comprendre la convenance des mots
" les messieurs qui me sont opposés,"-Dans nos relations
officielles, il y a peu de sujets d'aitagonisme;-les devoirs
de nos bureaux respectifs sont tout à fait distincts, et je ne
me rappelle que deux circonstances où j'ai du refuser d'ac-
céder aux désirs de M. Anderson.-Dans l'une, il s'agis-
sait d'une demande d'augmentation de salaire, que j'ai sou-
mise au Conseil sans commentaire ;-dans t'autre, il s'agis-
sait d'une licence pour l'exploitation de mines en faveur
d'un parent ou d'un allié, qui fut accordée subséquemment,
mais qui dans le toms dot-être refusée, le nombre des licen-
ces qui devait alors être accordées, ayant été limité.

Les raisons qui ont engagé M. Jarvis à demander un
nouvel examen, après le rapport du 4 Février, étaient assez
plausibles, et telles que j'y ai pleinement concouru; M.
Anderson a dressé trois rapports qui différent toits l'un de
l'autre ; et à l'égard du dernier, M. Anderson a admis que
s'il eût agi individuellement pour M. Jarvis, il aurait pu le
réduire, et des remarques du même genre étaient parvenues
e M. Jarvis d'autres sources; pour preuve de cette allégué, il
me transmit à une époque subséquente une lettre qu'il avait
reçue de M. Powell, du Bureau du Secrétaire Provincial, et
qu'en justice envers M. Jarvis, je me crois obligé de soumet-
tre à Votre Seigneurie; espérant que Votre Seigneurie m'ex.
cusera du trouble que je lui donne.

J'ai., etc.,

(Signé,) WM. CAYLEY.

Votre Seigneurie remarquera que je me suis abstenu d'en-trer dans aucun des détails du compte, à l'examen duquel
je n'ai pris aucune part depuis le moment où les papiers
ont été transmis à M. Anderson ; mais on y référant, on y
'oit un fait remarquable, c'est qu'en même tems qu'on a
porté la balance contre M. Jarvis à une somme qui varie
de £4000 à £9000, il ne s'est présenté, durant cette longue
enquête de trois ans, aucun créancier qui ait fait des récla-
mations contre M. Jarvis ou le Gouvernement pour des ser-
vices rendus ou des engagements non satisfaits ; et que la
dépêche du Bureau Colonial du 16 Septembre, et le m-
moire de M. Dickenson du 1er Juillet, relatif a certaines
réponses faites à des questions adressées aux Départements
des Terres de la Couronne et du Receveur-Général, fuit
voir que ces Départements ont rejeté certains crédits à eux
assignés par le Comptable, pour un montant presqu'égal à
la totalité de la balance non expliquée.

(Copie,)

Montréal, 7 Janvier, 1847.

Mon cher Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre note du 29
du mois dernier, par laquelle vous io dites qu'il est venu
par hasard à votre connaissance que M. Anderson de Mon-
tréal, Commis dans le Bureau de l'Inspecteur-Général, qui
avait éte rommé par M. Higginson pour inspecter les comp-
tes du Département Sauvage, et faire rapport sur iceux,
avait dans une conversation avec moi, exprimé à l'égard de
ces comptes des opinions qui différaient de ce qu'il dit dans
le rapport transmis par lui ; et vous me priez de vous dire
si cette conversation a jamais eu lieu, et quel en a été le
sens exact, autant que je puis me le rappeler.

En réponse, je dois déclarer que, il y a quelque toms,
,eus une conversation avec M. Anderson au sujet des

comptes en question. J'entamai la conversation en deman-
dant à M. Anderson quel progrès il avait fait dans leur rè-
glement, et il me répondit que le rapport avait été fait, et
qu'une balance avait été établie contre vous; mais que l'af-
faire avait été évoquée de nouveau à votre demandeet que le
résultat serait qu'une plus forte balance serait établie contre
vous, qu'on ne l'avait fait en premier lieu ; et il termina en
<lisant que, s'il eut été votre Comptable, au lieu d'être celui
du Gouvernement, il aurait pu établir l'exactitude des comp-
tes.

Tel est le sens de ma conversation avec M. Anderson à
ce sujet; et je n'hésite pas à vous en donner communication,
avee permission d'en faire l'usage que vous voudre«.

Croyez moi, etc.,

(Signé,

S. P. JARVIr, Ecr.,
etc., etc., etc.

G. POWELL.

Le très Honorable,
IA CoUora i'l -N,

etew, etc., etc.
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A e?~iee
(W. W.)

RAPPORT
du Conseil Spécial sur la pétition do Sarmuel Giamble et autres liabitans los Townslhips de

Woodhouse et \Vttlpole, et autres renvois.

RAPPORT. 10. Si la limite proposée par M. Welch avait été
ado.tîe comment son adoption aurait elle affeect les

Votre Comité prend la liberté de faire rapport des derniers lots le Woodhouse et les premiers lots do
témoignages reçus devant lui, et, Walpole ?-Ello aurait enlevé aux derniers lots do

Voodhouse un morceau deG chaînes et 29 mailles de
Que la matière on litige entraîne un si grand nom-largeur sur le Lac Erió, et de 12 chaînes de largeur à

bro d'intérêts contradictoires, qu'il est nécessaire de la profondeur do la 6ème. concessiodi de Woodhouse,
recevuir d'autres témoignages. et 'aurait ajouté aux premiers lots dc Walpole.

En conséquence, votre Comité recommande que lb 11. Les désignations des lots No. 24, dans les con-
considération ultérieure en suit remiso i la prochair cessions respectives de Woodhuusc et les lots No. 1,

dans les concessions respectives do Walpole, -entre
nl Lac Erié et Townsend, concédés par la Couronne,

Le tout néanmoins humblement soumis. ont elles été fhites conformémrent à la limite établie
p ar M. H-aImbly ou celle tracéeo par M. Welcl 1-

1. TUUAM LSON, Dans les 1ère. et 2ème. concessions de Walpole et
Président. lans ka 2ème concession de Woodhouse elles ont été

laites conlbrmément a la limite de M. Iambly; dans
els autres concessions les désignations ne s'accordent

ni avec l'une nii avec l'autre limite, mais sur le tout
TÉMOIGNAGES. elles se rapprochent d'avantage de colle do M. Ham-

MINUTES DES Tbly que de celle tic M. Welch, excepté les lots No. 24,
dans les lârê. et Gnio. concessions de Woodhouse,
qui sont désignés suivant la ligne de M. Welch.

15 Juin, 1847.

M. Russell est appelée et interrogé.

1. Quel emploi occupez-vous dans cette branche
du bureau des Terres de la Couronne qui formait ci-
devant le bureau de l'Arpenteur Général -- Arpon-
tour et dessinateur pour le Haut-Canada.

2. Par qui fut 6xecuté et à quelle époque fut com-
iencé le premier arpentage des Townships de Wal'-

pole et Woodhousel-Par le Dèputêé;Arpenteur A. Ait-
ken, on l'année 1795.

'3. Quelle étendue M. Aitken a-t-il arpentéó?---:Il a
arpenté les lots qui ont leur front sur le Lac, (Erié.)

4. Par qui et a quelle époque le deuxième arpen-1
tage fut il lait ou continub -Par le Députè Arpen-
tour Willian lambly, on Pannée 1795.

5. quels sont les parties du Townshîip arpentéesý
par M. 1fambly 7-1 a arpenté la 2ème. concession
et les lignes frontières E. et 0. dc Walpole, et le front
irrégulier, la 2ème. concession et partie des 3éme.
et 4ème. concessions de Woodhouse.

0. Quand et par (lui fut complété l'arpentage de
ces Townships ?-Par le Député Arpenteur Thomas
Welch, en l'année 1798.

7. M. Welch a-t-il tracé une ligne de division en-
tro Walpolo et Woodhouse, différente de la frontièreo
établie entre ces deux Townships par M. Hambly ?-
Oui.

8. La ligne de division entre ces deux Townships
roposse par M. Welch, a-t-elle été adoptéc'par le
épartement do l'Arpenteur Général?-Non.

9. Quelles raisons à-t-on données pour la rejeter 1
-Parce qu'elle différait du premier arpentage par
H-anibly.

1 -

12. Le gouvernement a-t-il dernièrement fait véri-
lier la limite établie entre ces deux Townships par,
M. 1tambly, et ya-t-il fait placer des monuments
comme étant la véritable limite entre ces deux Town-.
ships?-Oui.

13. Le Député Arpenteur qui a vérifié cette limite
a-t-il proposé do faire quelque changement, et s'il l'a
fait dites pour quels motifs ?-Comme la ligno do M.
flambly incline à l'est, ù partir do la profondeur de
la lare. concession de Woodhouse, en allant vers le
nord, augnientant graduellement la largeur des lots
adjacons dans Woodhouse et diminuant la largeur des
lots de Walpole, lo Député Arpenteur, afin d'égali-
ser les dimensions (le ces lots, a proposé de irer-une
nouvello ligno depuis le front de la 2ème concession'
do Woodhouse jusqu'à la profondeur dec Township,
parallèle à la ligne ouest, ou do manière à diviser
par nioitié la distance entre les lignes -de Hatmbly et
de Welch à la profondeur do Woodhouse;-c6riser-
vant par ce moyen la direction des lignes do côté ci-
devant établies dans Walpole (lesqul b aient affec-
tées à un dé gré considérable par l'établissement dle la,
ligne le M. Hambly) et rendant justice aux proprié-
taires des terres situées de chaque côté'de la ligne, et
donnant à chaque lot toute sa largeur,-voir la ligne
frontière sur la copio dc ce plan.

14. Avez-vous préparé des copies des dôcumens
relatifs aux arpentages de ccs-Townsii'ps, pour l'usage
de ce comité et quelles copies ?-Oi; les extraità
d'une lettre du Député Arpenteur Welch à M. Da-
vid W. Smith, agissant on qualité d'Ar'pentour Gé-
néral, en date du 28 Février, 1798 ; un extrait de
la réponse de-M. D. W. Smith, agissant en qualité
d'Arpenteur Géóral, à la lettre prêcédente'en date
du 11 Avril ~ ; des extraits d'une lettre du Dé-
puté Arpentemi, Thomas Welch, à D. W. Smith
agissant en qualité d'Arpentour Général, en date du

,lAMai 1798 ; copie du rapport de l'irpenteur, P, J.
Tliomas.'W. Walsh sur la vérification de P'e'rpentage
de la ligneentre Woodhouse et epo, t lelice-
ment de borne sur cett lignen 4 copioe desr&-

onses aux questions adressées lArpenteur'P. J
rhomas Walsh, par le Commissaire des Terres de ia
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Appendice Couronne, cii date du 4 Mai 1840, relatirm
(V. W.) changement proposé par lui dans la ligne entre

house et Walpole, et la copie du plan de véri
2ie Juimlet de l'arpentage de la ligne entre Woodhouse et W

par M. Valsh.
15. Avez vous examiné les instructions, l

notes et correspondances originales sur lesquc
Townships de Townsend, Woodhouse et V
ont été tirés s'ils Pont été?-Oui.

16. Y trouvez vous quelque chose qui jus
prouve qu'il y a eu une déviation dans la ligne
vise les deux premiers Tovnships du dernier
Députés Arpenteurs, Hambly et Welchm rap
tous deux l'existence d'une déviation.

17. Vu le long espace de tems qui s'est éco
voir plus (le quarante ans, n'est il pas probable
Walsh, le Député Arpenteur actuel pourrait
trompé sur cette ligne ?-Après avoir examin
tivement les rapports d'arpentage de M. WailsJ
avoir comparés avec ceux de Hambly et W
suis convtâincu qu'il ne s'est pas trompé sur J

18. La déviation qui se trouve au milieu d
pole est elle ordinaire, ou en connaissez-vou
qu'autre exemple ?-Lorsqu'un Township'est
sur un de ces côtés par deux autres Townships,
c'est le cas pour Walpole. qui est borné du côt
partie par Woodhouse et partie par Townsend
quelque fois une déviation ou un changement
rection au point, où les deux Townships adja
rencoutrent.

10. D'après les renseignements que vous t
au bureau, comprenez-vous que la ligne entre
house et Walpole suit une direction différente c
entre Townsend et Walpole ?-D'après les doc
conservés dans les il·chives, il paraîtrait que
commencement ces lignes devaient ssuivre la
direction. ,

20. Quelle est suivant la désignation, la larg
lots respectifs de Woodhouse, adjacens à la liý
Walpole, tel que donnée dans les titres respe
la Couronne ?-Les lots No. 24 dans toutes le
cessions de Woodhouse, excepté la 1ère. et la
ont été décrits comme ayant la largeur or
de 29 chaînes, 80 mailles. Le lot No.24, dans
mière concession, est décrit comme ayant 23 c
53 mailles en largeur, contenant 290 acres, à
<le sa plus grande largeur. Dans les 2ème.,
4ème. et 5ème. concessions, 200 acres chaqu
lot No. 24, dans la 6ème. concession est décrit i
ayant 23. chaînes, 25 mailles de largeur et cor
150 acres.

21. A laquelle des deux lignes se rapportent
Dans la 2ème. concession, à la ligne del-Tamîbl3
la lère. et la 6ème. à celle de Welch ; dans les
concessions ni à l'une ni à l'autre ; mais sur
ils correspondent plutôt à la ligne de Hamb
celle de Welch.

22. Edîmund Decew est-il Arpenteur Provm
connu comme tel dans votre département ?-

23. L'Arpentage ne fut-il pas complété i
Hlambry, et sinon par lui, par qui le fut U ?-M.
bly a mesuré toute la ligne entre Walpole et
house.

24. M. iambly a-t-il placé une borne d'L
l'extrémité de Woodhouse ? (Consultez ses no
Non. M. Hlambly dit dans ses notes d'opératio
a couru la lign "jusqu'à 74 chîaînes,dans la èm

cession ce Voodhouse,tout près d'une côte ini
qu'il a laissé la ligne, connaissant le terrein,eta

"la borne d'angle, 3 chaînes*à l'ouest, n contint
"gne suivant les ordres, et à coupé la ligne à 7
"nes, mais qu'il n'a fixé aucun autre angle qu

qui existait, attendant des instructions précim

ent nu 25. Comprenez-vous ou non que cet arpentage a Aprenâ
Wood- été complété par Hlambly, ainsi que vous le dites plus (W.
tication haut suivant ses notes ?-Il fallait placer la borne de ,
Valpole l'angle pour compléter l'arpentage. 24 J

26. Cet arpentage a-t-il été complété- depuis, en-
ivre de vertu d'un ordre de votre département ?-Par M.
lles les Thomas W. Welcli, Arpenteur Provincial.
ialpole 27. Les instructions subséquentes adressées on Dé.

putéArpenteur Provincial ThonasW.Welch,n'étaient
tific ou elles pas fondées sur la présomption que l'arpentage
qui di- avait été complété par M. iambly ?-Les instruc-
.? Les tions données à M. Welch étaient fondées sur la con-
portent viction que la ligne le M. llanbly était l'arpentage

original exécuté sous les ordres (le l'autorité compé.
ulé, sa- tente, et conformément au statut ProviÛcial du Haut-
que M. Canada, 59 George 3, chap. 14, Section 2; la véritable
-s'être frontière entre le Township de Woodhîouso et Wal-
atten. pole.

I et les 28. Les lots No. 24, dans la 1ère. concession et -
elch, je jusqu'à la 6ème. concession dN Woodhouse, contien-

ligne. draicnt-ils 150 ocres chacun jusqu'à la ligne ouest?
e Wal- -Dans la première concession le lot No. 24, contien-
s quel- drait une beaucoup plus grande quantité de terre, la
borné profondeur étant beaucoup plus grande que celle de.s

comme autres concessions. Les lots No. 24 des autres con-
é ouest cessions contiendraient plus de 150 acres.

il y a 29. Quelle quantité de terre comprendraient res-
de di- pectivement les lots No. 24 dans la 4ème. et la 5ème.

cens se concesions de Woodhouse, jusqu'à la ligne est ?-
Dans la 4ème. concession, environ 180 acres ; dans la

rouvez béme concession, environ 234 acres.
Wood- 30. Comment sont désignés les lois No. 1 depuis
le celle la lère. jusqu'à la 7ème. concession de Walpole ?-
umens ls sont désignés comme ayant 29 chaînes, 80 mailles
dès le de largeur et contenant 200 acres chaque.
mêmne 31. Si les lots de Walpole étaient bornés à l'est

par la ligne do A. uambly, contiendraient-ils d2s
-ur des acres chaque ?-Ils contiendraient ce nombre d'acres
gne <le dans les ère. 2ème. et Sème on dans les.
ctifs de 4ème. Sème, et 0ème. eoncessions,-la 4ème, 18; la
,s con- 5ème, 185; et la Cème. environ 184 acres.
CJ.me. 32. Quelle marche recommanderiezvous de suivre

dinmair
linai pour rendre justice toutes les partie 7-Je recom-
ha·ncs, manderais d'adopter l'mendement proposé par M. T.hieW.WTelcll à la ligne, tel qu'indiqué sur son plan, cequicause rendrait justice aux propriétaires des terres situées de
3ème., chque c.té de laligne.
e.. Le
comnc.

Saenant A0PENDICE.

Les documens suivans avaient été préparés pnr M..
Russell, et furent soumis au comité lors de son
interrogatoire, le 15 Juin.

Copie.
Réponse à des questions contenues dans une lettre à.

moi adressée, datée du bureau des Terres de la
Couronne, le 4 Mai, 1846.

En réponse à la première question: " La ligne
ponctuée marquée sur mon plan, et s'étendant de-

" puis le front de la deuxième concession du town-
ship do Woodhouse, jusqu'à la. profondeur de ce

'township, dérangerait-elle la possession ou les amé-
liorations de quelques-uns des liabitans de Wood-
b house ?-Je prends la liberté db dé'larer que les;

améliorations faites sur le lot No. 24, dans la 2ie
concession ont été faites en dehors des limites de ce
lot (du côté ouest) qui n'ont jamais été légalement
défmnies, et les parties ont été seulement défrichées jus.
qu'à la ligne ouest du Township (ainsi appelé), tello
<Lue tirée par mon grand père ;,et les autres a.méliora-
tions plus à l'ouest sont faites conformément à. une
subdivion de la disthnce jusqu'à la ligne de M. Ham--
bly ou ligne est. Les améliorations sur le lot No.



11 Victorioe. Appendice (W. W.) A. 1847.

24, dans la 3me concession, ont été faites à peu près
ver.b lo centre du lot (quant à la largeur), attendu que
les v'éritables limites de ce lot aussi bien que celles
.de plusieurs auires lots à l'ouest n'ont jamais été
fixées depuis le premier arpentage, parce que les par-
tics attendent le règlement de la ligne du township
avant de faire tirer leurs lignes. Les améliorations
sur lo lot No. 24, dans la 4me concession, se bornent
à la partie ouc~st dle ce lot, vu que les bornes véritables
de ce lot et de plusieurs autres lots, à l'ouest, ne sont
pas encore définies, et que les parties ne sont pas dis-
posées à faire la dépense d'un arpentage jusqu'à ce
que la ligne du township ait été établie d une manière
permanente, afin que leurs lignes soient inaltérables.

Les améliorations sur le lot No. 24, dans la,5me
concession do Woodhouse, aussi l[in que les amélio-
rations sur les lots situés à l'ouest, sont faites confor-
mnient à une subdivion jusqu'à ma ligne ponptu6e.
Les améliorations sur le lot No. 24, dansa i 6ne con-
cession, ont été faites sans quo la ligne de division
entre les lots No. 23 et 24, eût été tirée. En consé-
quence les parties ont fait des amé)iorations consi-
lérailcs sur le lot No. 23, sans s'en douter. Les

améliorations sur les lots à l'ouest, dans cette conces-
sion, sont faites conformément à la subdivision jusqu'à
ma ligne ponctuée, ou autrement, dans les 5ne et 6moe
concessions No. 24, ont été laissées de la faible hIr-
geur d'environ 24 chaînes jusqu'à la ligne ouest du
township, lesquelles nuraient besoin de li largeur addi-
tionnelle jusqu'à la ligne ponctuée pour en faire des
lots de 200 acres.

En outre, j'observerai que les seules améliorations
faites entre la ligne de M. Hambly ou la ligne est (dc-
puis le front de la 2me condession en allant vers le
nord) et la ligne ouest telle que tracée par Thomas
Welch, décédé, sont un abattis de quatre ou cinq ar-
pens sur le No. 1, dans la 4m'o concession de Wal-
pole, telle que projetée; et une petite amélioramion sur
le lot No. 1, dans la 5me concession de Walpole,
contenant peut-ôtre deux acres, et non cloturés ;
également.environ un acre cloturé sur le No. 1, dans
la Orne concession de Walpole ; si bien que ma ligne
ponctuée ne troublera que l'abattis en premier eu
ne'ntionné, et les améliorations sur les bords du lac

sont faites par le propriétaire du lot No. 1, de WaI.
polo jusqu'à la ligne ouest, mais elles ne s'étendent
en profondeur que jusqu'à environ 20 chaînes des
bords du. lac.

Et dans la réponso à la seconde question
" Quelques uns des lots No. 24, ont ils été vendus
" par les concessionnaires primirifs ; et par cuelles

lignes sont ils b->rnés dans les actes de vente 1" Je
prends la liberté de vous adresser ci-inclus les ex-
traits suivants tirés des bureaux d'enregistrement de
co comté.-"Le lot numéro 24, sur le iront-noncé-
4dé à feu l'Arperteur-Général du Haut-Canada, Sir
" David William Smith ; le premier titre qui parait
"par le régisire se rapporter à ce lot, est daté du
'22 Mars, 1833; c'est une vente pai' Mme Elizabeth
' Tylee, (fille du concessionnaire primitif) et son ma-
" ri, Charles Tyleo, à Phon Wm. Allan.-Ce titre ne

fait que mentionner ce lot entr'autres, comme étant
" l' lot No. 24, dans la concession du front de Wood-

house,et la 'vente est faite cri fidéicommis, ,(290
" acres.)' Le second titre est un marché et' vente.en

fidéicomi'ris ehitre les mêmesiparties, lequel (aprs
" avir mentionb ies autres lots) 'expi'ni1,e, et égle-

merit lot Nd. 24,' ur là front du Townsip de
3Woodhouse,. contenant 200 acies'ï p lu" ,,1 ,,

" L-trôisième titre etun. ídol'ré ot véno in'fà
"simple de l'hon. Wiliar Alle "à Hénry 'aies, S
"irapportant r udotNoa 24 dons la concessio da
":front. okŠretièrd., c;ession?'cs&1di6rsifi:lo Lae

Erié,dommençattnu 'fn4nt die ldt icoûdnò'àuökå

le Lac Erié, à la limite ouest de la réserve pour le Appendice-
chemin entre les Townships deWalpole et deWood- (W. W.)
house, quinze degrés, de là- nord, quarante mmnutes,-

" ouest, cent vingt-quatre chaines plus ou moins, jus- 21e JuiUet.
qu'à la réserve du chemin en arrière de la dite ton-

"cession ;-de là sud, soixante-et-dix-huit degrés
trente minutes ouest, vingt trois chaînes cinquante-.
deux mailles, plus ou moins, jusqu'à la limite entre

" les lots No. 23 et 24, de là sud, quinze degrés qua-
"rante minutes est, cent soixante-quatorze chaînes,

plus ou moins, jusqu'au Lac Erié, de là à l'est, la
"long de la rive du lac jusqu'au point de départ."

Lot No. 24, clans la 2ème concession de Wood-
house.-Un titre de marché et vente in fee, du 6
Juin 1801, de Mnthew (autrement Mathia's) Buck-
ner, concessionnaire primitif de ce lot, à Thomas
Cummings, commençant à à'n poteau en front de la'

" deuxième concession, marqué ? et allant de là nord;
quinze degrés quarante minutes ouest., soixantesept
chaînes et cinquante mailles, de là nord, soixante
dix huik degrés et trente minutes est, soixante neuf
chaînes et quatre-vingts mailles.-de là sud,'quinze
dégrés quarante minutes est, soixante-sept chaînes
et cinquante mailles.-do là sud, soixnntè-dix-huit

" degrés trente minutes guest, vingt-neuf chaînes et
quatre-vingt mailles, jusqu'au point de départ, con-

"tennut, suivant l'arpentage; deux cents acres plus ou,
"moins.

Lot No. 24, 3ème concession do Woodhouse ; fo.
méme concessionnaire primitifâ James Lymburner.

"Commençant à l'angle sud-est du lot No. 23, dans
"la dite troisième concession, et de là allant nord,

quinze dçgrés et quarante minutes ouest; presque.
soixante-sept chaînes et quarante moilles, plus ou.

"moins, jusqu'au front de la quatrième concession, de,
"là borné par le dit front nord soixante-dix-huit dégrés,
" et demi est, vingt-neuf chaînes et quatre-vingt mailles

plus ou moins, jusqu'à la. ligne frontière est du dit
townsinp de Woodhouse;--e.là,-borné par la ditä'

"ligne sud, quinze dégrés et quarante minutes est,
presque soixante et sept chaînes et quarante mailles>,
plus ou moins. jusqu'à l'angle sud-est du dit lot N>.'

"vingt-quatre ; le là sud, soixante-dix-huit degrés et
"demi ouest,. vingt-neuf chaines et quatre-vmngt mfiail<

les, plus ou moins, jusqu'au point de départ, coie-
"nant, suivant l'arpentage, deux cents acres de terr

plus ou moins."

Lot No. 24, 4me concession, toodhouse, n
concessionnaire primitif. Aucun titré translatif d
de la propriété n'a été enregistré; on verra les'
limite's en référant à la patente..

Lot No. 24, dans la 5me conc.ession; Woodliouse
'.titre de marché et vente in fee du concesssionnaire
"primitif,. Joseph Lomon à Johrr Fainning;. commen-.
"çantà un poteau- en front de la dite conceosion mar-e
"qué 23, 21 ; de là nord, quinze dcg'ée> et quarante

iminutes oucat, soixante sept chnines, et quarante.,
" mailles ; de là nord, soixante huit degrés et demi

est, vingt neuf chaîn::s et q.uatre-vingt naillese,de
"là .ud, quinze, degrés et quarante minuts. est,
" soixante et sept chaînes' et quarate inailles ; de là

sud, soixante dix-huit degrés et demi duest, jusqu'a
"point de départ."

" Lot No. 24; che con cessionWoodhouse
"in fee 'di, donces ionniii-0': ihit f Tsari G il
Roilrmd ,ilbeit et D'aid. ¶betet elnquai è

.anéfes 'de' terre faiisant patie dii lbt No.24,dans 1
"~ sixièmë con'eessiottašd WodhousersusdltI[;'-
" îiad dé sdéâikaakibn (ttehlialti&e léatente a .
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Appendice Le tout respetueusement soumis par votre très :(onCcession de Woodhouse et Walpolo a divisé les lots Appendic( \. \'.) obéissant et tres humble serviteur, dans les deux Townships a partir de sa ligne ; done W.(Sigé.) THIOMA~S W. WELCI. depuis le front de la deuxième concession, jusqu'auame.'Dput Arpt. Proviem!. lac, la ligne est ou ligne da M. Hambly est paria'

Dtglent juste Pour toutes lesparties, vu que la
Coma. des Terres cde la Couronne, Montréal. eio. concession des leux Townships doit être
Simcoe, 25 Août. 18-1. ouvrnée par son arpentage. Mais les lots situés

Dlans les diflrentes concessions, depuis le front deDépartent ,es Ters <le li Couronne, 1 .la troisième concession de Wnlpole et les diflibrensMontréal, 1.1 J .iji, 1817. accessoires depuis le front le la troisième concession
Ceriho.' vraie cole. ile Woodhouse, telle que mesurée par feu Thomas

T. - OUTHILLIER. We-l, jusqu'à sa ligne, qui produisent un surplus
d:ms la largeur de No. 1 dans le 3ème.

A l'Honorable D. D. Papineau, Comissaire des ème, et 7ème concessions <le Walpole, les quatrième
terres de la Couronne. et sixième concessions ayant été chaînées par lui de

Je, Thonas W. Welclh, de la Villo de Simcoe. lou.rstù l'est plus le 30 chaînes pour chaque lot ainsi
Député Arpenteur Provincial, prends la liberté res, lîtue le leront voir les extraits suivants de ses notes
pectueusement de faire rapport, pour l'nformation d'opération savoir:
du département. que j'ai complété la vérification et < J"es·. Miles.

le plce en d s oreson >irr d l l n i N.1. dians la so'me. concession, meisuire ........ a -1 fale placeent des bornes n pierre d g la ligne del Dilo. bm. dito. dito. en tolt. .s 64Township entre les Townsluips de Woodlhouse et de! Dito. 7,maeî. dito. dito. dito.. .. 35 38
Walpole, en obeis;ance aux instructions reçues du Lesquelles largeurs seront égales ou excóderont laBmureau les Terres de la Couronne, et datées dIu 17 distance donnée par lui ; et il trouva qu'un défit
Septembre, 18415. itneraneprli;e ltov uu óii

ecorrespondant existait dans la largeur du No. 24 dans
L'accomplissement de cette besogne a fait naitre la 5ème. concession de Woodhouse, tel qu'indiqué

beaucoup d'intérêt et d'excitotion parmi les personnes lanits ses notes d'opérations et dont on a depuis véri-
intéressées, en conséquence (le fexistence de deux: (ié l'exactitude, savoir 24 chaînes sur le No. 24 dans la
lignes de Townships entre ces Townships (tellesi 5ème. concession, est la ligne de Township est (c'était
qu'indiquées dans l'esquisse) et la ligne ouest, ou ligne sa ligne) : et clans le mesurage cles lots de la partie est,fiusse, par suite dle ce qu'elle est en contradiction de la sixième concession de Woodhouse,j'ai trouvé
avec les dispositions de la 50me Geo. 1i1, chap. que la longeur du No. 24 était de 34 chaïnes 3 mailles
xiv, section 2. ayant été tirée par mon grand póre, jusqu'à que la réserve pour le chemin entre les deux
feu Thomas Wclch, Député Arpenteur, à partir de Townships.
langle sud est lu Township de Townsend jusqu'au Iî paraît, par conséquent, y avoir une quantitésufri-Lac Erié, faute de savoir que M. Hamily avait pré- sante de terre pour donner à chaque Township la lar.cdemment tiré une lgne a partir de l'angle de M. gur convenable, et s'il eut été nécessaire de réalerAtkin, entre les ownships do WVoodhouse et N la question par une loi, il cut été nécessaire de tirer
pole, sur le Lac Erié, vers le nord jusqu'à l'extrémité une nouvelle ligne de Township, à partir du front delu Township de Woodhouse (ainsi qu'il appert par 1 la 2óme. concession dle Woodhouse jusqu'à la profon-ses notes). leur du <lit Township. qui aurait commencé à la

La ligne ouest, ainsi tracée par le dlit Thomas borne en pierre érigée dans la ligne de M. Hambly
Welclh, se terminait au bord du lac à l'ouest <le la à l'intersection de la dite 2ème concession de Wood-
borne de l'angle placée par M. Atkin, ainsi que le dé. iouse et qui, à partir de ce point, se serait dirigé pa-
montre l'extrait de ses notes d'opérations maintenant rallellement à la ligne ouest ou de manière à diviser
en ma possession, et reproduit dans mes notes d'opé- également les distances entre les dites lignes à la pro-
rations le font voir ; et la raison pour laquelle une li- fondeur du Township le Woodhouse, en conservant
gne tirée correctement à partir, de l'angle sud-est du par là la direction des lignes de division ci-devant tra-
Township de Townsend doit se terminer près du lac, cées dans le''ownship de Walpole, qui seraient affec-
à cetto distance à l'ouest de l'angle primitif entre les tées considérablement par la ligne maintenant établie.
Townships, de Woodhouse et Walpole, est que M. Le tout Tespectueusement soumis par votre obéis-Atkin dans son arpentage de là ligne do base en front sant serviteur.
des cinq Townships a fait une correction dans la Ion- TIIOS. W. WELCTI.
gueur de sa chaîne, de telle soite que les lots qu'il à Dté. Arpt. Prov.chaînés. mesurent maintenant trente chaînes de lar- Simcoe, 1846.
geur, en moyenne, tandis qlue M. Hambly dans son
arpentage du Township de Towsend n'a pas fait le Département (les Terres de la Couronne.
correction dans la longueur. de sa chaîne; en consé- Montréal, 14 Juin, 1847.
quence, les lots dans Townsend auront, en moyennr, Certifié vraie copie.
environ 2!) chaînes, 70 ou 75 mailles Ie largeur; ce qui T. BOUTIHILLIER.
indique une différceico d'environ 25 omailles dans la lar-
geur de chaque lot dans ces Townships, ce qui fait en- Notts d'opérations, d'un relevé de l'about No. 24, dans
viron six chiînes de diT1erence dans la largeur de ces les différentes concessions du Township de
cieux Townships. Mais feu Thoiias Welch ayant en- Wootlouse, relativement a la ligne en litige
suite été informé par M. Hamblyr que sa ligne était entre le <lit township et le Township de Wal-
à environ cinq chaînes à l'est de l'angle sud-est do pole.
Townsend, calcula les directions et les distances à Je trouve que le lot No. 24, dans la lare concession,
partir de la ligne de M. H1ambly telle que donnée dans contient 316 acres jusqu'à la ligne ouest, et 397 acres
mes notes d'opérations, jusqu'à l'angle sud-est de jusqu'à la ligne est ; il a 131 chaînes et 46 mailles de
Townsend, ainsi qu'il appert par ces notes. longueur. Sa largeur est <le 23 chaînes, 63 mailles,

En conséquence, il y avait cieux lignes le Town.. jusqu'à la ligne ouest ; et 29 chaines, 63 mailles jus-
ship et la largeur des lots n été déterminée d'après ces qu'à L ligne est. En profondeur, il a 24 chaînes, 50
deux lignes, car M. Atkin en faisant l'arpentage de mailles jusqu'à la ligne ouest; et 30 chaînes, 73
la ligne de base des lots de front dans les Townships mailles jusqu'à la lgne est.
de Woodhouse et Walpole a divisé les lots en pre- Dans la 2me concession, à partir de la ligne ouest
nant pour point de départ la ligne frontière on front, jusqu'à la réserve du chemin entre les lots No. 18 et
et M. Hlambly dans son arpentage de la deuxième '19, il y a 172 chaînes ; ensuite retranchez 149 chaînes
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1pendice pour 5 lots de 29 chaînes, 80 mailles chaque, il reste-
W.) ra pour le lot No. 24 une largeur de 23 chaînes, ce

--..... qui lui donnera 155 acres.

• Dans la 3me concession, à partir de la ligne ouest
jusqu'au poteau planté au chemin entre les lots Nos.
18 et 19, il y a 170 chaînes et 25 n:ailles; retranchez
ensuite 149 chaînes pour 5 lots de 29 chaînes et 80
mailles chaque; il restera pour le lot No. 24, une lar-
geur de 26 chaînes et 25 mailles, déduction faite de 1
chaîne pour un chemin.

Dans la 4me concession, le lot No. 24 a 24 chaînes
et 85 mailles de largeur jusqu*à la ligne ouest, et 34
chaînes, 75 mailles jusqu'à la ligne est.

Dans la 5me concession. le lot No. 24 a la même
largeur que dans la 4me.

Ces deux lots, en mesurant jusqu'à la ligne ouest,
contiendraient chacun 167 acres, ou en allant jusqu'à
la ligne est, 234 acres.

Dans la Ome concession, en commençant à un noyer
dur qui a été récemment abattu, qu'on dit mentionné
dans le titre comme l'angle sud-est du lot No. 24, et
qui a été, il y a plusieurs années, plaqué sur les quatre
côtés (cet arbre est placé dans la ligne ouest), delà
jusqu'à un poteau entre les lots Nos. 20 et 21 il y a
114 chaines et 60 mailles ; en retranchant 89 chaines,
40 mailles pour 3 lots de 29 chaines. 80 mailles cha-
que, le lot No. 24 aura un front de 25 chaînes et 20
mailles, la distance à partirde la souche de noyer dur
à la ligne est, est de Il chaînes, ce qui donne au lot'
No. 24 un front (s'il s'étend jusque là) de 36 chaînes
et 20 mailles.

La distance entre les lignes est et ouest à l'extré-
mité nord de ce lot est de il chaînes et 90 mailles.

Il y a également une souche de bois blanc dans la
ligne ouest que l'on dit être mentionnée dans la patente
de ce lot comme étant l'angle nord-est.

Donné sous mon seing à Cayuga, ce 21 Mai, 1847.
EDMUND DECEW,

Arpt. Prov.

Monsieur,
Cayuga, 6 Mai, 1847.

Ayant appris que les habitans le Walpole ont
adressé une pétition à la législature pour confirmer la
ligne ci-devant tracée et considérée comme la limite
entre le township de Walpole et celui de Woodhouse,
et sachant que toutes informations à ce sujet sont à
désirer, j'ai cru qu'il était à propos de communiquer
les renseignements suivants.

Et premièrement, je dirai qu'il y a plusieurs raisons
pour douter que la ligne récemment relevée est ou
non véritablement la ligne de Hambly; entr'autres
raisons sont les suivantes:-1'. Des personnes qui
ont accompagné M. Hambly ont rapporté qu'il a tiré
deux lignes parce que la première ligne ne se termi-
nait pas juste; feu M. Gilmore de Walpole l'a décla-
ré; il était un de ceux qui ont pris part au relevé;
dans ce cas, la ligne actuelle peut être ou n'être pas
la ligne Iont il est fait rapport.

20. Sa direction irrégulière fait douter qu'elle ait
été tracée par un arpenteur.

3°. Elle ne se termirne pas à l'angle sud-est de
Townsend, mais 12 chaînes plus à l'est'; ce qui pro-
duit un détour dans la 7ème. concession de Walpole
qui n'est indiqué dans aucunes des cartes de Walpole.

4°. J'ai entendu dire que feu M. Welch n'a pas pu
trouver la ligne de M. Hambly, et le long espace de
tems qui s'est écoulé depuis lors'fait qu'il est encore
plus difficile de la trouver t et celle qui est mainte-
nant tracée peut être ou n'être pas la véritable ligne.

2

50. Par une lettre du bureau de l'Arpenteur Géné- Appendice
ral à vous adressée, en date du 21 Avril, 1846, j ap- (W. W.)
prends que feu M.Welch, dans ses notes d'operations, y
ne dit pas s'il a planté des chandelles dans la ligne 21e Juillet.
de M. Hambly, ou dans sa ligne erronée. Ces faits
pris dans leur ensemble font au moins voir qu'il y a
des doutes si la ligne récemment tracée est la ligne
dont M. Hambly a fait rapport comme étant la limite
entre Walpole et Woodhouse.

Je vais maintenant tâcher de faire voir les difficul-
tés que l'on évitera en établissant la ligne ouest ; si
elle est établie, toutes choses, c. a. d. les bornes et les
lignes,demeureront comme elles sont maintenant; tous
les arpentages dans les deux Townships ainsi que je
le comprends, ayant été faits en suivant cette ligne.

Mais si la ligne récemment relevée est établie
comme frontière permanente entre les deux Town-
ships, que fera-t-on du terrein situé entre les deux li-
gnes,-s'il est ajouté à Woodhouse, sera-t-il donné
aux lots No. 24 ; ou tous les !ots de chaque conces-
sion en perdront-ils une partie, ou bien tous les lots
de Walpole, en perdront-ils une partie, ou les lots
No. 1.seulement. Si tous les lots en perdent une
partie, alors toutes les lignes de division devront être
changées ; et en ajoutant un morceau à chaque lot
de Woodhouse, on les placera dans le même cas; par
ce procédé, il arrivera dans plusieurs cas que des bâ-
tisses et même des églises se trouveront occuper des
terreins auxquels les propriétaires n'auront 'aucun
titre. Le village de Nanticoke, ainsi que les titres
de moulins de David Wood, seront-dans cette situa-
tion. Les chemins de ligne étant déplacés, tous les
traveaux de corvées et l'argent qu'ils ont coûté depuiff
plusieurs années seront perdus.-Mais si ce terrein
était ajouté aux lots No, 24, de Woodhouse, Walpole
y perdrait encore beaucoup, attendu que la direction
des lignes de division serait changée, la ligne en ques-
tion étant la ligne dirigeante. Les personnes qui ha-
bitent la profondeur des lots seraient sérieusement af.
fectées, et ceux qui demeurent du côté sud du che.
min de Talbot sont dans ce cas.. Mais je suis d'avis
que, quoique la ligne ouest ne soit pas établie, néan.
moins le terrein situé entre les deux lignes doit appar-
tenir aux lots No. 1, de Walpole, quoique ce terrein
se trouve dans Woodhouse; puisque le statut 59,
Geo. 3, chap. 14, rend inamovibles les bornes de front
de tous les lots, et qu'il.peut-être prouvé que la borne
de front des lots No. 1, dans Walpole, était plantée
dans la ligne ouest et que celle des lots No. 24, de
Woodhouse, se trouvait sur la même ligne. Le même
acte déclare que les lignes de concessions sont inaltéra-
bles ; or les concessions deWalpole s'étendent jusqu'à
la ligne ouest, et celles de Woodhouse ne s'étendaient
pas au delà, par conséquent le terrein appartient aux
lots No. 1,de Walpole.

Je vais maintenant essayer de faire ,voir que les ha-
bitans de Woodhouse ne seront pas maltraités en
établissant la ligne ouest pour véritable frontière, et
je ferai remarquer en'premier lieu qu'aucune amélio-
'ation n'a été faite au-delà de cette ligne, mais qu'elles
ont toutes été faites en ayant égard à cette -ligne et
dans la supposition qu'elle était la ligne véritable. En
outre, Woodhouse et Townsend sont exactement
de la même largeur.-On d!t que Townsend a 24
lots entiers ; or si Townsend est complet, Woodhouse
l'est également sans traverser la ligne ouest-; mais les
lots No. 24, dans Woodhouse, ne:sont pas destriés'a
être des lots entiers, vu que les anciennés patentes
émises pour ces lois ne demandent pas 150 acres, ex-
cepté dans la première concession, où ce lot étant,
très long, il a plus que n'exige la patente en mesurant
jusqu'à fa ligne ouest, ce qui a été trouvé parun: ar-,
pentage, ce lot-ayant 23 chaînes et 63 ,mailles jus-
qu'à la, ligne, ouest. - En le; mesurant on découvre
que le lot No. 24, dans la 8ème..doncessiora 26 ôhat.
nos et 25 mail lee,-Dans la 4ème. concession, il a 24
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Appendice chaînes, 85 mailles,-Dans la 5ème. concession, 24
( . W.) chaînes, 85 mailles,-Maintenant chacun de ces lots
r- contiendra plus de 160 acres en venant jusqu'à la li-
21e Juillet. gne ouest, et en venant jusqu'à la ligne est, ils auraient

en moyenne plus de 230 acres. Quant aux 2ème. et
6òmc. concessions, je n'ai pas vu d'anciens poteaux,'
mais je suis bien convaincu qu'il contiennent suffisam-
ment dedterrein pour faire la quantité exigée par la pa-
tente, savoir 150 acres.

Puisque, par conséquent, tant Walpole que Wood-
house, soullriraient si la ligne est était confirmée, et
que l'établissement de la ligne ouest ne fera aucun
tort, et vu qu'il n'est pas prouvé que la ligne est
est véritablement 1la ligne (le flambly, et que les lots
Nb. 24, dans Woodhouse, ont plus que leur quantité
de terrein, il me semble parfaitement évident que la
justice exige la confirmation de la ligne est comme
frontière véritable entre Walpole et Woodliouse.

Je suis, monsieur,
Votre très obéissant et humble serviteur,

EDMUND DECEW,
Dépt. Arpt. Prov.

DAvm TOrMPsoN,
M. P. P,,

Montréal.

Mai, 21.
Monsieur,

Depuis que j'ai écrit la lettre précédente j'ai été
employé par M. David Wood pour faire un nouvel
examen relativement à la ligne contestée entre le
Township de Walpole et ceux de Woodhouse, et je
lui ai fait le rapport de tous mes; arpentages qui ont
trait à cette ligne et je vous l'adresserai.

Je prendrai la liberté de remarquer que relative-
ment aux titres des lots No. 24, dans Woodhouse, que
je n'ai pas vu les titres de tous ces lots, mais que les
titres que j'ai vus n'exigent que 150 acres.

Et relativement à ce que les arpentages, dans les
deux Townships, ont été faits d'aprés la ligne ouest,
je n'ai pas pu apprendre qu'aucune ligne ait étô tirée
suivant la ligne est, excepté une seule tirée par M.
Walsh à laquelle ligne on s'oppose vigoureusement
parce quelle coupe des améliorations considérables ;
cette ligne se trouve entre les lots No. 23 et 24, dans
Woodhouse.

Quant aux améliorations je crois qu'il est à propos
de déclarer que bien que j'ai visité chaque concession
de Woodhouse cependant je n'y ai vu aucune amé-
lioration qui ait été faite d'après la conviction que la
ligne est la ligne véritable.

Je demeure, etc.,
Monsieur,

Très respectueusement votre, etc.,
EDMUND DECEW.

A DAvID THompson,
M. P. P.,

Montréal.

Extrait d'une lettre de l'extra Député Arpenteur
Thomas Welch, à l'Apenteur Général, en exercice
David William Smith.

Charlotteville, 28, Février, 1798.

Monsieur,

Par la présente occasion, j'ai pris la liberté d'en-
voyer au bureau les plans des parties de Walpole et
de Woodhouse que j'ai eu l'ordre d'arpenter, y com-

pris l'augmentation (Gore part) de Walpole que j'ai Appendi-
envoyé précédemment, avec les notes d'opérations (W.W
et les bornes fixées de ces Townships.

La ligne tracée par M. Hambly pour la division
entre Walpole et Woodhouse est marquée sur le plan
on encre rouge. Elle m'a causé beaucoup d'embarras
et j'espère que vous ne désapprouverez pas ma con-
duiteen rejettant cette ligne.

J'ai l'honneur d'être.
etc. etc.,

(Signé,) THOMAS WELCH,
Extra Député Arpenteur.

A l'Honorab!e
Da'vr» Wàr. SMITH, Ecr.

Extrait de la réponse de l'Arpenteur Général, en exer-
cice, D. W. Smith, à la lettre précédente.

Bureau de l'Arpenteur Général.
11 Avril, 1798.

Monsieur,

Je ne puis accepter la frontière que vous avez
changée entre Woodhouse et Walpole.

Je suis, etc., etc.

(Signé,) D. W. SMITH,
Arp. Gén. en Exercice.

M. Welch, Député Arpenteur Général,

Etraitd'une lettre de l'extra Deputé Arpenteur Tho-
mas Welch à l'Arpenteur Général, en exercice, D.
W. Smith.

Charlotteville, 10. Mai, 1798.

Monsieur,

La ligne que j'ai fixée et dont j'ai fait rapport, entre
Woodhouse et Walpole, a été ainsi tracée pour les rai-
sons suivantes:-1. J'ai observé dans le plan de ces
Townships de votre bureau que l'intention primitive
était qu'une ligne tracée parallellement à la ligne de
côte est de Walpole et ouest de Woodhouse à partir
de l'angle sud-est de Townsend jusqu'au Lac Erié, de-
vait être la ligne frontiére entre Woodhouse et Wal-
pole et je l'ai ainsi fixée en supposant que Townsend
et Woodhouse devaient avoir neuf milles de largeur,
ce que j'ai ensuite vu à mon grand regret n'étre pas
parlaitement exact par l'arpentage.

J'avais fait une déviation à l'est dans la direction
des lignes de concession à partir de l'angle sud-est
de Townsend, 4 chaînes 30 mailles, d'où j'ai prolon.
gé la frontière jusqu'au lac ; le déficitdans les lots
No. 24. de Woodhouse, aurait été comblé, mais cela
aurait produit un vilain detour dans le lot No. 1, de la
7ème. concession de Walpole, et dans la ligne fron-
tière ; mais je n'ai eu connaissance du déficit dans la
largeur de Woodhouse que longtems après que j'eus
terminé l'arpentage de Walpole.

Je suis, etc.

(Signé,)

21ejll

THOMAS WELCI.
Extra Député Arpenteur.

A l'Honorable DAVID WM. SMITu.
Département des Terres de la Couronne,

Montréal, 14 Juin, 1847. - e

Certifié vraieýCopie.

T. BOUTHILLIER.
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RÉP ONSE1-

11 Victorioe.

UNE Adresse de l'Assemblée Législative à Son Excellence le Gouverneur Général datée
'A le 21 du mois -dernier, priant Son Excellence de vouloir bien faire mettre devant elle
"Une copie d'un ordre en Conseil, daté le 17 Décembre, 1845, et d'un ordre ou instr6ution
"donné au Commissaire des Terres de la Couronne, en date du 18 Novêmbre, 1845, rela-

tivement aux Terres' du Clergé, avec une liste des personnes qui -ont acheté les TerreS du
Clergé, depuis le 17 Septembre, 1845, jusqu'au 1er Avril, 1846, avec les particularités de la

"ven'te, et -si elles sont chargées de rentes ou intérêts; et en outre une copie des règles et
"règleniens du Département des Terres de la Couronne, par lesquels le public est excl rdes
"Bureaux Publics, excepté sur demande spéciale."

Par o

'BUREAU DU SEcRETAIRE,
Mobtréal, 21 Juillet, 1847.

CÉDULE DES DOCU
No. 1.-Copie d'une Mirz-to en Conseil,-18 Novembr
No. 2.-Copie d'un Ra. ort lu Conseil Exécutif,-17
No. S.-Liste des personies qui ont acheté des Terres d

Avril, 1846.

No. 4.-Règle's et règlonens à observer dans le Départ

No. 1.-Copie d'une Minute en Conseil.--18 No-
vembre, 1845.

EN CONsEIL, 18 Nov., 1845.

Son Excellence a mis sous les yeux du Bureau, une
Minute, au sujet des ventes des Réserves du Clergé,.
laquelle ayant été lue, le Conseil y a donné son assen-
timent, et ordre a été donné d'en adresser copie au
Commissaire des Terres de la Couronne, pour son
instructionet sa gouverne,

(Copie.)

Le sentiment que L'on prétend exister dans diffé-
ren'tes parties de la Province, au sujet de la vento des
Réserves du Clergé, et le désir qu'ont naturellement
ceuxd'entre les occupans qui sont en état d'acheter,
d'en avoir les titres, in'engagont à recommander que
le Commissaire des Terres de la Couronne soit au-
torisé à effectuer des ventes aux conditions suggérées
dans le Rapport du Comité du Conseil Exécutif, <lu
17 Septembre, sauf l'approbation de la Reine, en
Conseil, en faveur des changemens proposés dlans les
règles établies par cette autorité, pour régler li vente
des Terres du Clergé.

J'ai soumis la modification suggérée à la considéra-
tionfavorable -du Secrétaire dl'Etat de a -Majesté,
mais àomxne il s'écouleraý quelque tems avant que nous
puissions connattro la décision -du Gouvernement
Impérial à cet égard, le délai qu'il paraît être dési-
rabl d'éviter, le sera par la mesure que je propose
d'adopter, avec le concours du Conseil Exécutif.

(Signé,) METCALFE.
Mason du Gouvernenment,

ntreal 17 eovembre 1 5
Ce iÃ

Sign , JI

& i i
Q1,1k

eaa~ '

rdre,
D. DALY

Secrétaire.

MIENS CI-ANNEXÉS.

e, 1845.
Septembre, 1845.
u Clergé, depuis le 17 Septembre, 1845, jusqWau 1er

ement des Terres do la 'Couronne.

No. 2.-Copie d'un Rapport du Comité du Conseil
Exécutif, en date du 17 Septembre, 1845, approuvé
par Son Excellence le Gou'verneiir-Général 'en
Conseil, le même jour.

Eu égard à la Pétition de John Armstrong, deman
dant que le montant des intérêts, pendant neuf années,
sur la Réserve du Clergé, lot numéro quinze, dans la
troisième Concession du Township 'de Landsdown, sur
lequel il s'est établi et qu'i'l a amélioré3 lui soient
remis. . a -

Le Comité a mûrement considéré une seconde fois,
la plainte du Pétitionnaire, aussi bien que ,celles que
plusieurs autres individus ont portées réceimentià
Votre Excellence, avee leurs représentations au sujet
des règlemens existans, relativement à lavente des
Réserves du Clergé,

Afin de faire connaître à Votre Exc'ellence; les cir-
constances.du cas qui se présente, il convienadexpo
ser qu'en vertu de l'autorité du Statut Impérial ,pissé
dans les 7me et 8me années 'du Règneade ,FéuèS a

Majesté, le Roi George Quatre, qui règle a ventJeds
Réserves du Clergé dans les Provinces du Hautt'
du Bas-Canada, Son' Exellence Sir Peregrine !iit-
land, Lieutenant-Gouverneur 'du Haut-Canada,?e'et
pr l'avis de son Conseil Execatif,: le6m&joU de a

Février,' 1838, adopta ,certains règlemens:pou la
vente (les RéserVs du Clr6 dans cette a nce,
dont le sixième prescrivait ue les liii" ent
" pas été donnés à bail seraient vendu parv yte pri

"vée.. 7e. Que le prix des lots ertaéa re
commesou n an onent de i xb

'l'et le reste, en. neufý pale anul "4, ae -a ''

" intérets,' 'ciiqie année, ou pu
"Pacquru." :,Cei r

A. 1847.
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Appendice
(X. Il est bien connu qu'une grande quantité des Réserves

du Clergé a été évaluée par diffirentes personnes,
!? Juillet, sous l'autorité du Gouvernement, long-tems avant

PUnion des Provinces, et plusieurs personnes en pus-
session des terres ainsi évaluées, ont demandé, ë' plu-
sieurs reprises, au Commissaire (les Terres de la Cou-
ronne de leur permettre d'acheter sous les règlemens
alors en vigueur, mais a raison du nombrc limité de
lots du Clergé, dont cet Officier pouvait disposer
chaque année, et d'autres causes inconnues au Comité,
plusieurs de ces Solliciteurs ont été désappointés dans
leurs efforts pour devenir acquéreurs, jusqu'au coin-
mencement de l'année 1841, époque à laquelle ont
cessé toutes les ventes de Réserves (lu Clergé.

Le 21 Octobre de cette année, conformément à
PActe Impérial 3 et 4 Vict., chap. 70, un Ordre fut
passé par Sa Majesté, en Conseil, pour la vente des
Terres du Clergé, dans celte Province, et il fut établi
par les 9me et 10me lièglemens le cet ordre, que les
locataires ou leurs représentans, et occupans de ces
terres, auraient droit, pendant l'espace <le douze mois
de calendrier, après la mise en vente dles terres, d'en
devenir acquéreurs, et que toutes les ventes seraient
faites au comptant.

Le 10 Décembre, 1842, il plut à'Sa Majesté, en
Conseil, de rescinder les Règlemens ci-dessus, et d'or-
donner que l'Agent chargé de la vento de ces terres,
accorderait l privilége de préemption aux locataires
ou leurs représentans, et aux occupans, et que dans le
cas de vente aux locataires ou leurs représentans ou
aux occupans, les intérêts sur le prix de la vente, au
taux de six pour cent par année, y serait ajoutés de-
puis la date (le l'expiration des baux, ou depuis la ilate
de l'occupation, suivant le rapport des Inspecteurs.

Ces derniers règlemens établissaient aussi qu'il
serait donné du délai pour partie du prix d'achat, sa-
voir: que les deux sixièmes <lu prix d'achat seraient
payés argent complant, et que les quatre sixièmes
restant en quatre paiemens égaux, avec intérêt, au
taux de six pour cent.

Le Comité .voit, par les Pétitions qu'il a sous les
yeux,.que les locataires dont les baux sont expirés, et
les occupans des Lots du Clergé, sont mécontens (les
conditions auxquelles ces terres sont maintenant offlertes
en vente, parc.e qu'elles sont moins favorables que les
règlemens qui existaient à l'époque où ils ont pris pos-
session, et qu'ils s'attendaient à avoir le privilége <lo
devenir acquéreurs <le leurs lots respertifs, et parce
qu'on les oblige à payer la totalité du prix d'achat,
dans le délai de quatre années, au lieu le dix.

Ils se plaignent de la charge rótroaciv des int6rêts
sur l'évaluation actuelle des terres, et préiendent que
si on leur eût permis d'acheter suivant Pévaluation
antérieure, et sous les anciens règleenvz, leur coudi-
tien eut été bien préffrable, vu que l'incertitude dans
laquelle on les a tenus, les a empêché de fixer leur
esprit, et de retarder leurs aniéliorations ; et ils pré-
tendent en outre que l'évaluation actuelle déîpasse en
plusieurs cas le principal et les intérêts accumulés de
l'évaluation antérieure.

Prenant en considération toutes les circonstances <le
cette question importante et difficile, le comité est
disposé à aviser Votre Excellence <le recommander à

Sa Majesté de-rescinder les 9e. et 10e. Règlemens de
lOrdre <le Sa Majesté du 10 Décembre, 1842, et d'y
substituer les Règlemens suivans

Neuutirnimment.-Que lorsqu'il sera otferten vente des
terres de la Réserve <lu Clergé, qui auront été louées
et dont les baux seront expirés, et que la rente n'aura
pas été payée, ou qui auront été occupées sans auto-
rité, avaut le 1er Janvier, 1841, PAgent chargé <le la
vente <les dites terres lu Clergé accordera le privilège
<le préemption aux <lits locataires ou leurs représentans
et aux dits occupans; et dans le cas de vente aux
dits locataires ou occppans, les parties en possession
produiront à lAgent ou au Percepteur des reptes
(lu Clergé un alidavit de deux voisins, indiquant 'é-
poque de l'occupation et la nature et l'étendue des
améliorations effectuées, et le dit Agent chargé de la
perception les rentes sera autorisé a fixer le montant
qui devra être payé suivant le taux ordinaire de la
rente des lots donnés à bail, le <lit arrangement sujet à
étre revisé et modifié, en certains cas par le Gouver-
neur-Général en Conseil. -

Dixiènenúnt.-Que les dites terres de la Réserve du
Clergé seront vendue.s aux conditions suivantes savoir:
la dixième partie du prix d'achat sera payée comptant
et les autres neuf-dixièmes en neuf paiemens égaux, le
premier Janvier de chaque année, aveb -intérêts 'au
taux le six pour cent ; le premier des dits termes
écherra et sera payable le premier jour de Janvier qui
suivra la dite vente. Pourvu toujours que lacquéreur
aura le droit <le payer la totalité du prix d'achat, ou
partie d'icelui, en anticipation des jours <'Péchéance.

Quin~~ièmcncent.-Quîe le privilége de préemption, ac-
cordé par le neuvième Règlement aux locataires et
leurs représentans, dont les baux seront expirés avant
le 1er Janvier, 1841, et ainsi qu'à ceux qui auront
occupé des lots du Clergé ~sans autorité jusqu'à cette
date, ne sera pas censé s'étendre aux locataires ou fours
représentans, ou aux occupans qui ne s'adresseront pas
le ou avant le ler Janvier, 1847, au Commissaire des
Terres le la Couronne pour acheter les lots du Clergé
qu'ils occupent respectivement, et qui n'auront pas à
la même époque payc. à l'Agent chargé de la percep-
tion les rentes, toutes les rentes qui pourront être does
conformément au neuvième lèglement de cette date.-
(Modifié par O. C. (2860) 23 Déd., 1846.

Seizièmcment.-Qu'auocune personne, qui après le
lerJanvier, 1846,s'emparera ou prendra possession sans
autorité d'un lot du Clergé, ne sera considérée comme
ayant droit <le préemption comme acquéreur, et le
Commissaire des Terres de la Couronne ne traitera
pas avec le dit occupant comme s'il avait droit à quel-
que considération à raison de ce qu'il aura ainsi occupé
un lot du Clergé.

Le Comité avise humblement Votre Excellence de
représenter au principal Secrétaire d'Etat <le Sa Ma-
jesté au Département des Colonies, qu'il est probable
que les acquéreurs demanderont, en' 1846, à acheter
plus <le cent mille acres des Réserves <lu Clergé, et'de
solliciter qu'elle accorde son approbation au Commis-
saire des Terres de la Couronne pour en vendre une
plus grande quantité si c'est nécessaire.

Certifié,
E. PARENT.(Signé,)
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21Juillet.

e .A ry ..................
Trhos. Lrkius.........
John Young,.........
Caleb Forztytb,.......
Neil McNil..........
Robert Joh1 Gun,........
John Christie, père,.......
Jas. Palmer,.............
Jas. M. Paterson,.......
J. WV. Sharrard,.......
W. Pravnr,.............
Geo. Blolburn, pères....
H. E~ Nicaholls,..........
G. Port cous,.................
H. E. Niholls,.............
John Vanznnt.........
John Aritage,.......
Jas. Aer,...........
Win. Sixsmith,.............
Julius B. Gloyd,,.......
John liilligan,...............
John Waggoncr,............
Jas. Ddy ..............
Mark Dawson..........
Alex.iVlhnce..........
Peter 1Bougliuer, fils,..
John errn,............
Normni l. Schofield,...
Ira B3arbrr....;........
Michael D'éad,.a.
Aêndrt, I1ii ny.i.....
Wrmn, .v1½th....a.....;
John lemin,'.......
Andre: Dickson.... .
'Jg. Slimi. ..

.... G..ë....

* Jo Maer,. ....

p5' 5

N. E. -
N. O. 1O. t
s. ,
S.;½
E. §
s. 0.

N. .

E. 4

E.

o. .

P.'
ES.

............

33
33

6
17
15
10
6
'9

20
21
25
8.
2
2

20
36
39
12
3
3

10-
9.-
3-
9

2
16
2
2
2
7

10
223

4
4
3
2

6
2
8
6
7

2

.3
'5

7

3
3

6
12 -
4

15

7
.6

-10
2

9
7'

.7
12
12
4

50
50

100
100
200
200
100
150
100,
200,

50
200
100
200
100
100
60

100
200
100
100
150
100'
100-
17
50,

200
10
4à*

400
100
200

82.
.100
20 %

25 0
25 0
10 0
8 0

11 3
8 6

17 6
20 0
25 0
10 0
25 0

8 0
8 0.
8 0
8 0

12 0
10 0
8 0

12 6
10 0
12 6
10 o
1,0 0
126
20 o
l1o 0-15 O
189
20 0
12 :6
12 6

~19 4'
10o0

Pickering,,.......... 20 16 8
Dito, .,........... 20 16 8

Uxbridge,............. 16 I 4'
Bro ................. 13 6 8
Scott................. 37, 10 0
Reach,......,........... 28 6 8
Scnrboro'........ 29 3 4
Whitchurb, ......... 50 0 O
Pickering,....;....41 13 4
King, ... ............ 33 G 8
Gwillimnsbur, E.,. 206 8
Caledô, .11' S.,.. 26 13 4
Reacli, ................. 13 6 8
Scott,..... . ........... 26 13 4
Uxbridge,............. 13 *6 8
Ernestwn,........40 - 0
Cnmden, E.......... 1 0 0
Richmond;............ 13. 6 8,

ainham,....... 41 13 4
Walp1c,.... ..... 16 13 4
Rain iam,...l.........20 16 8
Wal1,............25 0 O
Wiindham,.........25 0 O

Dit 2016 8
Middleton,....... .. 13 4

-1Townsend,2 10 0
Middletot ...... 0 -
Townsen .l. 0
Rainham,.... 10.: 4
Charioittevie o 20 .16 8

Ditp .. 1 4

Wil éi 1ö eh 8'

'Pa à Baihe

P..e.

Payé à hainôs

Payé à anes,

Payé e 1mnes,

S1847.

Elijah
D. c
JameaJarneJame
Denn

Alex.

Laws
Richa
John
Edwa
Jas.
Thos.
Win.
Jas. S
Timo
Wxm.
David
WM.
Danic
John
Wm.
Danie
Donal
Peter
Jas. I
John
Rober
Jas.
John
Danie
T. Hl.
Jas. I
Honi
Wm..
Franc
John
Owen
John
Thos.
Alex.
Gl

3.-LISTE DES PERsoNNES qui Ont aclleté des Terres du Clergé, dèpuis le 17 Septembre, 1845, jusqu'au. "X* ;xýyý
1er Avril, 1846> indiquant les particularités de la vente, et si les terres étaient chargées de r
intérêts, en obéissance à l'Adresse de l'cssemblée Législative, datée de Lundi, le 21 Jui 847. n t

Montant Mnat M '
montaant

LCQUEREUR. Partie. Lot. Con, Acres, Prix. Township. d V.:rncalRentesý payées", a5s ' .

__________- - - - £payc.-

1 Bennett,....... t. 24
S. Wldrin,............ t 1........ 8

a Bearman,............ ......... 14 - 200 12,6 Nopean.........125 0 .
s Ennierson,....... E 17 12 19a 2r 25 O Cqrtwright............ N; E 17
is McGrath....... O. - 17 8 100 100 Perey ........... 16 13 4 ...... o o
W. Meyers,................. 8 9 200 10 ntdimand........33 6 8...
C. Brown,,........... ......... 33 1 13 4. . ..

D8o ........ ...... 631a ie .......)ito ................. 31 Gore 56 100 Dio............ 6 8
rn Basetfl, ..........N. 618 2 100 80 N. Dorchèster 13 6, 8
Bi,...2 13 200 100 London................6

Pr c ge , ............. ......... 2
lcn'niflry......... P. 4 21 10 100 t) Gouibuen.........141I 8

rd Basseint, .s.............26 10 1 8 o Dito ....... 20 O......
rownch........... P. 27 1 80 N-pen10................190 40 ''19"

.............. 2 3 200 10 Golburn........

Klo,................ ..... 3 
Blacari...........S . 24 8 100 8 9 Cnmden..........14 il 5

Ro .............. S. 10 8 100 8 9 Windha2n.. 29 3 4
PolyFirch...........N. j .10 4 00 113 Dito........... 15
Kennedy .............. . 4 16 4 100 126 Dito..........2016 8...
lGbih............ S. 4 16 . 100 12 6 Dito........... 206 8d 9

Blacknn ....... N. 2 100 13 9 Rainham ......... 22 18 4 .
MRose,.......... S. 2. 7 10 13! Dito..........22184.........-
Pcrie,................17 4 16 130 Ekfid...........il 50 ...
P. Cok,........N..S. 10 2 '100 8 9 Tyendinaga.......21-11 6 PayS'à Baines.
t Galbrkith,....... 0. i 9 6 10 80 R22isay..........13 6 8
dMcArhur,......... S. 9 3 100 2 6 Southwold........20 16 8 21.
llride,............. .. S. 4A 4 100 12 0 Dunwich,... 2016 8

lerir,............... N. 4 A 4 100 12 Dito...........2016 8
Sthules..........N. E. 12 il 100 8 Fitzroy..........13 6 8
i lke,.................. . . 22 6 100 Il 3 Nepean. . 18 15 O
ZlBrnnhm..............F. 4 21 4 100 8 o 13 6 8 ...
Wods,......... ........ 24 9 200 8 . ...... 213 4 ...
i Kerr,............N. 3 1 100 30 O Mons In........ 0 0 a
& Jt:hui .......... 8 1 95 25 Cramaho........39 Il 8
laikie,........ ..... ....... 2 9 145 160 Hamilton.........24 3-4.

Z. Burnhni.................. 12 8 200 10 ô Huldiand.......100 0 '0
Fier .................. 25 9 200 100 Dito ....... 10 6 8 .. è
SKer............... ....... 6 13 200 15 Flomboro, E0 0 0,

& Jas.' White,...... ....... 13 7 30 17 6 Dito, O...8 1,5,-o.............
Jones,...................... 35 10, 100 10 0 Bever1y, ............ 16 13 4.......... -J<"''

býIeNetughton ...... ....... 1 4 200 13 9 Flaniboro, O. 45 Io' 8 P1ayè u.aies
MeIndoe, ........ N. 4» 0 1 0 l3 Dt, . . 81 Io Vyé lxe, .ý.r

Raid;...........N.~ ~ 1 '4 11 a 10to 139fccl....... .221 ..-.. ......
Ix.a,. 1.......... .. ........ ......... 1evry,............- 22 8

inMontnnt
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No. 8.-LISTE DES PERSONNES qui ont acheté des Terres du Clergé, otc.-(Continuée.)

Montant Montant Montant
ACQUEREUR. Partie. Lot. Con. Acres. Pris. Township. du des des

Prepa , Ittrètsncpa Rentes payées.
paye. payés.

Jno. Fitzpatrick,..........
Dotid. Campbell,............
Wm. Foster,..................
Amon Powell,...............
Chas. McCarthy,............
Juo. Gilchrist, fils,..........
Benj. Weller,..........
Thos. Jackson,.......
Hinckworth Tremine,....
Patk. O'Ncil,................
Robt. Lovett,............
Wm. Slack,..................
Tinswood Slack,............
Chas. Edwards et al,......
Robt. Firby, .................
Jacob-Cline...................
Dugald McKellar,..........
Wm. P'ettictw,.............
Edwd. Green,...............
Miehl. Green,...............
Denis McNamarn,..........
Michl. McNamara,.........
J o. French,..............
Alexr. Davidson,............
Jno. Hyland, père,......,..
James Mlorrison, ère, ...
W. Burkholder, père,.....
Peter Perry, ..............
Alcxr. Nelson, père, ......
Alexr. Nelson, fils,.........
Dond. McMiilIn,.
Cathne. McGillivray.
Saml. Livingston,...........
Wm. C. Birdsill,............
Jos. Smith,..............
Wmi. Proudfoot.............

D ito, ............
D ito, . .............
D ito, .............
D ito, .......... ;..
Dito, ...........
D ito, ...........
D ito, .............

Owen Stringham,...........
John Emigh,..........
Jonathan Emigh,............
Jadob Seton........
'Rueben Gleeson,......
Jacob Moyer,..........
Wm, Allan,..........
Jas. El
Wm.Ba r...............
Peter Fretz,..................
.Elisha S. Ganson,......
Geo. Knowland,.............
Win. Burley,.................
Dan, McDonald,...........
David.Spencer,......
Richd. Coursey,.......
Jas. W. Brown..............
Ohas. Blancher,.......
Walter I. Denat,.........
Abin, Swartwort,............
Alex. Bel,............
Edwd. Marigold,.....,.....
Christn. Shantz,...........
Einer Davy.................
Archd. Stewart,.............
Henry W..Scott,......
Chas. Congdon,.........{.
AlbertUStaly,.................
Philip Hawkins,..........
Patk. Magan,........
Wm. R.ootlödge,........
Robt. Mtinroe,.........
Jas. Leonard,.... . .. .. . ..
Jas. H. Jackson,............
Robt. Coulthar.d,..;........
Andw. Coulthard,..........
Valentine Switzer,....
Sa l.May.................

Wm o ine,.............

Thos,. Grahau ....... ;:.

o. 4
S. 4

About,
E. U,

O. 14

N.

O. .1
E. 4

N. 4S.
N. t

P. pt.
Com.
E. ¿
O. 4

E de

O. 4
Centre

..

S. Pt.
E. 
O. j
E. 

4O. 4

S. 4

S. E.

N .

N. j

N. 4,

N. 0.

E. 4

O. 4

N.0.

S. 4
S. E.

S. 0.4¾

0. 4
O.

S. , 4
N. O.4
S. P.
N.pt.
O. ¾

. 4

15
6

10
22

9
8
8
2

20
3
3
2
2

22
2

10
10
6

16
18,19

9
9

112
2

15
23
31
8
8
8

16
17
16
23
19
33
31
33
27
12
25
3
26
2

19
19
25
25
5

12
31
20
7
2

20
11
191
27
30
4
4
26
5'

16
26
2
6

16
12
2

6

2
27
27

9
36
2
2
9

21
18
13

100
200
100
200

32
100
200
100
200
100
200
100
100
200
100
100
100
200
50
50

100
100

50
100
100
100
200
126
81.1
824

100
90

200
150
100
200
200
200
200
200
100
100
200
100
50
50

100
100
100
50
50

100
100
200
200
100
100
100
100
100
100O
160

50
100
100
200
50

200
100
50

50
200
100
100
50

100
43
4

32
100
100
260
130

s. d.
10 a
8 0

il 3
12 6
8 0

15 0
8 0
8 0
8 0
8 0
8 0
8 0
8 0

10 0
8 0

10 0
10 0
22 G
10 0
26 3
8 0
8 0

10 0
10 0
25 0
12 G
25 O
317 6

30 0
8 0
8 0
8 0

10 0
10 0
11 3
11-3
11 3
10 0
8 9
8 0

12 6
11 3
12 6
20 0
20 0

8 0
8 0
8 0

12 6
12 6
1O0

8 0
15 0

8 0
89
80

10 0
80
8 0
8 0
8 0
8 0
8 0
8 0
89
80
8 9
8 0

12 6
8 0
8 0
80

8 9
8 9

11 3.
15 0
20 0

8 0
8 0
8 0

lo 0Oi

Asphodel,.............
felmont,..............
Mariposa,.........

Dito, .......
AIlonaghnn.
Otnabec,......
Beliiont,.. .....
01,..........
flelniont,..............
Emiîy,.................
W lpoe,............

Dito, ...........
Dito, ..........

Towisend, ...........
iayham,..............

Dorchester, S.,......
Dito, ........

Trafalgar, .......
Leeds,.........
Elizabe thtown, .....
Brock, ................

Dito, ..............

Uxbridge;............
Scott,..................
Whitby,..............
Chiliguaicousy,.......
Pickering, ...........
W'hitby..............
Scarboro',............

Dito, ..........
King, .................

Dito, ..............
Derchain, ............
Zorra, .................
Derehan, ............
Zorra, ..... ...........

Dito, ..............
Dito, ..............
Dito, ..............

Nissouri, ..........
Dito, . ........
Dito, ...........

Norwich, .............
Dito, ...........
Dito, .........
Dito, ...........

Nissouri, .............
Dito, ...........

Dereham, .......
Dito, .........

Niesouri,..............
Richmond,...........
Dito, ........,

Malnhide,.............
Williamsburgh,.....,
Hlungerford, .........
Escott,................
Edwardsburgh, .....

Dito, ..........
Yonge,.................

Dito, ............
13astard,..............
Drerham, .......
Dito, ...........
Dito, ......... .

Mlandford,............
Nissouri, ........
Ulenheii,............
Nissouri,..............
Derehani, ............

Nissouri, ........,....
Dito, ..... ......

Dcrcham,.... .......
Nissouri, ...........,...
ZoTI, ...............
Derchain, .............
Nissouri,...............
Mosa,.................

Dito, ...........
Goulburn,....,....
Fitzroy, ..............
Gloucester...........
lepean,............

.

.

\

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

.

Appendice

(X. X.)
21 Juillet.

. 136 8..........
10 8 4.....................

. 315 0..........2100

.16 13 4.......18 ô
13 6 8. ...... 38 8 O

.150 0 0 PayéàlDaines........
26 13 4............

.14 11 8............7176

.13 68..............1616 0
1. 1 4 Payé à Daines........
13 6 8................
13 6 8 ............
1 6 8. ......

.21 68.... ... ... ... ... ... ..
6 13 4..................

. 13 68..........
.la 6 8............ .....
87 10 0............

.6 13 4.............1 a

.29 3 4...........

.13 6 8............040

.10 8 4............400 0

6 13 4............2108
26 13 4......010 8
13 6 8.................
18 15 0
7 5 10.........

14 11 8......
a13......-. .

8 0 0...... 029
32 0 0. ...

13 6 8
313 4
6 ... ... ... ... 2 10

8434... ... ....... 41840

65 O O Payé ft Daines ...

162 160I

Apedjê

£ s.
16 13

26 13
18 15
62 10
12 16
25 0
26 13
13 6
26 13
13 6
40 0
13- 6
13 6
50 0
13 6
16 13
16 13

112 10
25 0
21 17
13 6
13 6
8 6

16 13
41 13
20 16
83' 6
78 15
40 5
41 5
13 6
12 0
26 13
25 0
16 13
37 10
37 10
37 10
33 6
29 3
33 6
20 16
37 10
20 16
50 0
50 0
13 6
40 0

... ... ... ...

... ... ... ...

Payé à Baines,

...y ... ..in...

Payé à Daines,

Payé à Daines,

Payé A Baines,

Payé à Baines,

... ... ... s...

Payé à Baines,

Payé à Baines,

Payé à Baines,

Payé à Baines,

£ s. d.

18 2 6

là 0 0

0 0

.... ......

. ... ... .... ... ... ... .. ...

.. ..... ..... ..... ..... .. .

.. ... ... ... ... ... ... ... . .

0834
0834
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Appendico Appendies
(X. X.) No. 3.-LiSTE DES PtnSOXNES qui ont tchett des Terres du Clergé etc.-(ontinu6e.

ACQUEREUR.

Jas. Angus,...........
Win. Lisk,............
Daniel M. Arnot,........
Thos. libbert, ...........
W m. Gmnn...............
Stewart Wright,.........
Jno. W. Ast'ley,..........
John Carmielnc1,........
Andre'w Ilober tson,.....
Jas: Harndiunge,.......
Moses Ilayter,............
Jas. Hart............
Patrick Tracy, ............
Thos. Brown, &c., ...
Robt. Lilly,............
Alex. Rosborough,......
John Alnnon,.........
John Me%Williars,....
Robt. Atniill,. ............
Timothy Connell,........
Weslcy Grer n,..... ......
Alvagh ownnd......
Peter Cline, fils .........
Henry rYocuni,...........
Becnj. Pa hnecrston,...
Willian Orr..... ........
Geo. Elliott,...............
Christopher Warti,......
Daniel' Wood~-...........
Jolin Ienry,...............
Mx Barn ns..............

John IIajnes,.........
Fran. Lewis,............

D it6 ...............
D ito,- ............
Dito, .. ........

Win. Niciolls,......
Christr. l1n0w..........
John vallac; &.,..
Edward Muson.........
David Annir............
Mathcw Pinkerton,.....
John Akits,...........
Tbos. Bur,îham,.....
W'm. Cradford,..........
Edw. 'linch, .......
Robt. E 0on,..............
Barnd. Inglesby,.........
John Whalan,.......

)Cnis Incasa.........
John Black...........
John Adair,............
John lIineh,......,.....
-John Muph............

Tos. Du .n.......
Patk. Derrv,.......
Christph. Gros,.
Jas,.Martin..... . . . . ..
Jas. McKiin,.........

lias Clapp,.. ........
Chas. Maguire;....
'John -WèIey Mitta,....
Wn. Fa-eli ..........
Geo. Mnrton,...........
John McNlb,..........
Revd. M. Hrnis, &c.,...
Tinothy Donahue.
Geo. Stany".........
Saml. J.:M Corskery,
Saml. Allison,.......
Thoà. Wilsoh.........
Aler.. McMálfrtin'.....
Ge. Evnna... .....
Thos Brown .....
Jael prbal. ..'.
Ebenr.Döa....
'ohn W. Gitîhlé'.

John Pe"ý ....
et-

1!1..']Txa..'al.' r

Acres. Townoship.
Montant

.du
Principal

payé.
I I-I-*.*-***-***--- I -'---I-l--**-'---*---~-----**-'**-I--'.*-'**-

E. 4
N.

............

............
S. .1

............
E. 4

N.
............

E. à
N. 4

. '
S.

............
S. 1
S. Y

N. 4

S. E
N. it.
E. à

............

N.O. 4

N.

0.4

s. E.4

N. pt.

E. 4
S.E. 4
N .O.&

N.

N.;>
'N.ý j

N. 4'

S. 4

,..........

N. p
E. 4

E. 4

O.~ [

N.

E. 4
N. 4
S, '4

N. 4

P4

N. Pt.

O. 4
E. 4........

S. 4

E. .4]

O.t

17
27
27
6
9
3

16
3

10
10
25
8

16
'17
9

16
6
6
2
3

10

2
2

46
9
9

23
3
3

10

2

2>

2
3
3

17
2
35
29
33
14
8.

28
25
2

21
28
12
18
10
30
.8
Io3
24
1*'6
34
28
48
3

1927
'3
9
2
10
26
27

S9
21
9'
24
14
12
16
6
2'

1
10

'79'

100
100
100
100
66

100
144
100
100
100
195
100
100
100
100
200
100
100
100
100
100
100
175
167J
100
200

97
100
188
100
100

,200
100
200
200
50

100
100
100
150
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
200
100
100
100
100
82

-100
.100
100
100
100,
100
100
100
200'
200"
100
'100

100'

8. d.
12 C)
10 0
25 0*

8 0
15 0
13 0
10 0

9 6
9 6
8 6

12 6
8 0

12 6
15 0
9 6

10 0
8 0
8 0

10 0
10 0
il 3
12 6
19'3
20 0
10 0

8 0
12 6
15 0
15 0
20 0
15 0
15 0
8 0

12 6
8 0
9 0

20 0
15 0
20 0
15 0
37 6
20 0
10 0
12 6
12 G

8 9
8 0
8 0
80

10 0
8 0
8 .0

8 0
8 0
8 0'
8 0

ID 6
12 6
17 6.
10 0
e8 0
8 9

90o

8 0
8 0
8 0
82 6

8I0 O
10 0"

20 O
8 0

Afontaet
enesa

Rentes Fy5s.

Payé à 3aines,

.. . . . . . . . . . . . . . . . ......

Pay6 à fUines,

Payé à Baines,'

Payé à Baines,

Payé à Baines,

PayS à.Blaines,
Payé A Bainci;

Payê Baines

PayS lhines,

Montant 2sUt
de-

~Intédrêts
payi s.

. £ . -

0'0 6-
7 13 0

7 4' 0

'r-

Percy,..................
Darlington, ......

Dito, ' ............
Hildiimna,nd,............
Gwillinibury, W.N.s.,
Innistil,................

Dito, ................
MedontS, ...........
O ro,....................
''ecmusethi.........
Innisil,................
A djla, .. .........

c 't ,...........
D ito, ............
D ito, ............

Smiith,..................
Beliont, .............
Dito, ...........

Emily,................
Dito, .............

Windham,.......
Dito,' ......

Middleton, ...........
Rainhan ,..............
Cha, rlotteville,.......:
Delaware,...............
Southwold,......

Dito; ............
Iluntingdon,.....;
Glandford,........
Flaniboro, E., ........

Dito, .......
Ileach, .......

Dito, ........
Dito, ..... ....
Dito, .........

.W hitbv,................
Chinguacousy,.......
iekcng, .........

Etobicoke, ........
W hitby, ..... ........
King, ...........
Caledon, W. II. S...
Scott ............
K ing, ... ..........
Camden, E.,.....
Dito-.......
D ito, ............
Dito,
Dito .........
Dito, ..........
Dito, ..........
Dito, .........
Diho, .......
Dtito, ' ..........

Dito i ... ......
Dito, ........

tichiond,.......
'Camdo, E..........

ithurlo,............
1Hunigerf'ord,.....
'lluntingdon,....

'Patenhamn.04
Beekwith,........
Elmsley,....... ..
Mon tage,.....
Drumnotàd.
Fitzroy,........
Dito,........

Huontley,.......
Lancaater....
.Albiou,,...,'

Ròin 't..

DGitò 'uy a .. '.

B 'r"t'rr -

£ s. d.
20 16 8
16 13 4

125 0 0
13 6 8
16 10 0

21 13 4
24 0 0
15 16 8
23 15 0
14 3 4
40 12 6
13 6 8
20 16 8
25 0 0
15 16 8
33 6 8
13 6 8
13 6 8
16 13 4
16 13 4
28 2 6
20 16 8
.47 7 Il

105 o 0
d0 0 0,
53 6 8
'31 5 0
24 5l0
25 0 0
62 13 4
25 0 0

,25 0 0'
26 13 4
20 16 8
26 134
33 6 8
16 13 4
25 0 O

100 0 0
25 0 0
93 15 0
33 6 8
16 13 '4
20 16 .8
20 16 9
29 0 O
13 6 8
13 6 S
13 6; 8
16 13 4
13 6 si

,13 6
13 6 8

'13 6 8

1.368
13 6 8'
20 16. 8
41 13' 4'
29 3
16 13 4:
'13 .6'8
'14 11 ?'

10 18'- 8'
15 '0 O
.20 0 0

40 O
13'.6 8

'20 16 ,8
16i13 4
~3: 8
661 4%
13.# 8

Partie. Con.

;;

Payé ,3aines

PayS à'fBauies" N
Payé à Boaine .

Pay4& Baines,.

éý abanés, N
Payé Aàl3anes,'

'Payé6 àlBaines ."

Pay6à:1Baine~

P... .. . .. .. . .B.. .. . .. .. . .. 16e

r-'" ''r

3
4
C
2
6

12
12
2
8
8
9
'3
2
2

B F
9
3.
5'

4
9-
6
3
8
9
5
3.,
5'

'8.
4'.
8
41
4
4'

.8
7

.7
12
10
9.
2

2
1'
5
'3
6.
8
6
3
'1
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No. 3.-LSTE DES Prnso". rs qui ont acheté dcs Terres du Clergé, otc.-(Condnud.)

ACQUEREUR. Partie.

David Ronan,..........S, 4
Thos. Oaikee............... .........
Thos. Carr. &c.,...........E. 
Edward O'Brien,..........O. 4
Uugh Matheàon,........ O.
Wn, Murray,................O. 0
John Brock,.................. .........
Geo. A. McKean,.......... N. 4
Enos Nickerson,........ .
Ezra Siple,... ....... S. O.
John Mliloy,............. S. 4
,pugh McIKay,.......... N. 4
John Muir,................. N. 4
David Dingman,...... .. E. 4
John B. Force, &c ,........ 4
Jas Wright,.................E. 4
Alex. McLeod, ......... E. &
Robt. Campbell,............0. &
Palk. Muan ...........N. j
Lorain Gillet.........S.E. i
Elijah Mu-arris,...........N. ..
Geo. McIntosh,............ E. 4
Enoch 11illiker,.............. E. &

Ezra. Siple,............... E. d
Robt. Holmes,.......... N. 4
Wrn. Mooney,..........O. 
Ja's. Gark,.. ................. N. 4
Geo. Bruce,.................. O. 4
Pon'd. Campbell,...........O. 4
John McKenzie,... .........
Jas. lornback,........ 4
Silas Cook,.................. S. 
John Moses,................. N. 0. ¾
Robt. Wiggins,.......:...... .
ilugh Baxter,................
W .Smith,..................
Mary Greenwood,....... o. &
John Clubine,............... N. pt.
Revd. J. Marah,......... d t
David M. Peregrine,...... .........
John Webb,...............
Richd. Kidd,............... E. .

Jas. Russell, père, ....... O. .4
Wm. Stinson, père,..... E 4
Chas. ptewart,.............. i
Vraneis Brock,............. N. 4
Benj., larnden,.............. S. E. -4
Dani. Geer,.................. N. E.
Wn. Robinson, père,...... N. 4
Nicholns I.Iowel,....... .... .........
Chas. Fry,.................... .E 4
Cornelius Murphy,......... O. 4
Joâ;-Rîûdall, .... . ...... 8: 4
'ElisUughes,............... O. 4
Jóhn 'Evans ..............
Win. Graham;............... B F
Thos. McAfe;.............. B F
Rich. Martin,............... S. O. ¾
RBich. Luke,................ N. 4
Thos. G. Dmham,...... E .
Wm. lookley,.............
John Bogart,................. N. 4
John Lefler,................E. 
Fanes. Mooney,............ N. 4
Wn. Stokes,..............E. 
Jas. Brown, père,........
Lawrencé Robinson,....... E. 4
Sami. Geo. Smith,r........ ..
Thos. Fettliertone,........ S.O4.
Andrw. h all,...........E. 
D ld et Donald Mc- B

.~ 'E.i
ou a . ..........

Dv id lging.......... S.E.pt.
John Pepper,;........ . S.0. Pt
JAS liunt,............... N.E,
Jehn Callagher,............. .........
John' T. Williams,...........

Dito,. ...........
Kobert hekson,,.. .........
Theo. Oake,..... ... O. 0
E1yah Preston'. ........ (.

Lot.

6

27

31
33

16
26
23

25

17

319

3
6
8
8

31
5

25

23
23
25
12
15
27
27
16
19
23
17
10
10
30

16
12

15

24
32
32
21
21
19
15
15

12
11
8.

31
28
15
28
24
6
8

30
20
28

2
28I21
28
12
2
2

10

17
34
12
9
8

22
'9

2

Con.

2
8

10
8
5
6
7
5

4
7
3
4

7

8
8
3
3

f
7

14

10

1
4

7
13
10
14

lu
12i
4
4

10>
12
6
8
6

6
4
1
1
9
9
3
9
9
9

. 6
9
3
7
7
I
12
8
s

.4
s
s
s
7

Il
2
4.
6.
6
6
5
8
3

10

7.
2.

'l

Acres. Pi

100
200
100
100
100
100
200
100
100
50

100
100
100

.100
100
100
100
100
100
50

200
100
100
50

100
100
100
100
100
114
100
100
50

100
100
200
100
150
79

200
200
50
50

100
100
100

50
50

100
200
100
100
100
100
200
25
91
50

100
50

200
100
100
100
100
50
50

188
50

100
100
50
50
50

1001
260
200
200.':
100.
'00,

p.

1<1

8
8

8
12

1:

1'

1~

1

1
1
i

:3
:3

1
1

1

1

4

1*

Montant
dca

Intérets
payés.

£ s. d.

3 0
5 12 0
2 12 a

10 5. 0
10 2 6
il 17 e
0 15 0

*N"dice
,(X. Xe)

Montant Mntant

ris.. Townhip' P adu desPris8cî.pî Rentes payées.
Paye.

d. £ a.' d.
3 Eiily, ................. 18 15 0 Payé à Daines,
0 Asphodel,..,,....... 26 13 4 ... ... ... ... ..
0 Dito, ..... ,,.... 13 6 8 ... ... ... ... ..
0 Otonabec, ............ 13 6 8 ... ..........
6 Zorrn,.................. 20 16 8 ... ... ... ...

0 0 Dito, ........... 16 13 4 ... ... ... ...
8 0 Nissouri,......,....... 26 13 4 ... ... ....
8 9 Illenheim,............. 43 15 0 ... ... ... ...
2 6 Detreham, ......... 20 16 8 ... ... ... ... ..
0 0 Norwich, .......... 16 13 4 ... ... ... ...
1 3 Derthamn, ............ 18 15 0 ... ... ... ...
2 6 Zorrn, .................. 20 16 8 ... ... ... ...
00 lurford, ......... . 16 13 4 ... ... ... ...
0 0 Zorra ............. 16 13 4 ... ... ... ... ..
5 0 (xford, E.,.......... 2; 0 o Payé à Baines,
8 0 'Nigsnuri,............. 13 6 8 ... ... ... ...
3 9 Zorra, .................. 22 18 4 Payé à Daines,
1 3 Dito, ... ....... 18 15 0 Payé à Baines,
1 3 Derehama, ............ 18 15 0 ... ... .....
2 6 Zorra, ............ 10 8 4 ............
2 6 Dercham, ............. 41 13 4 ............
8 9 Zorrn, ............ 1411 8...•. •. ...
8 14 Norwich, .............. 30 4 2 ... ... ... ...

2 6 Dereham,.............. 10 8 4 ... ... ... ...

1 3 Dito, ........... 18 15 0 ... ......
8 0 Nissouri,.......... 13 6 8..........
8 0 1)erebatn, ............. 13 6 8............
5 0 Zorra, . ................ 25 t 0.............
8,0 Dito, ............ 13 6 8 ... ..........
2 6 Nissouri,............... 23 15 '0 ... ... ......
1 3 Derehnm, ......... 1815 0 .......
7 6 Dito, .......... 29 3 4 Payé à Daines,
0 0 Norwich, ............ 16 13 4 ... .........
8 9 Ilurford,........... 14 il 8 ... ........
0 0 Blenheim,.......... 16 13 4 ... ... ... ...
0 0 Hurford .......... 33 6 8 ... .......
8 0 Gwillimbury E. 13 6 8 Payé à Baines,
0 O Whitby,.............. 75 0 0 Payé à Banes,

5 0 Dito, ............ 46 1 8 Payé à Baines,

8 0 Gwillinbury, E.,...., 26 13 4 ... ... ......
6 3 King, .............. .. 54 3 4 Payé à Daines,
5 0 E tobicoke,......... .. 20 16 8 Payé à Baines,
5 0 Dito, ............ 20 16 8 Pa.ýé à Baines,
5 0 King, ................. 25 0 0 Payé à Baines,
5 0 Dito, ............ 25 0 0 Payé à Daines,
0 0 York. E. Y. S.,....... 50 0 0 Payé à Daines,
2 6 Whitby, ............... 18 15 0 Payé à Baîes,
2 6 Dito, ............ 18 15 0 Pu%6 à Haines,
5 0, King, ................ 41 13 4 Payé à Baines,
1 3. Pickering,........... 70 16 8 Payé à Daines,
0 0 Rin. ............... 33 6 9 Payé à Daines,
2 6 Caledon, E. II. S.,... 20 16 8 Payé à 13incs,
0 0 Whitby,................ 150 0 0 Payé à BaInes,
0 0 King, .................. 33 6 8 Payé à Daines,
2 6 Scott,............... .62 10 0.........

80 0 Vaughan,............ .33 '6 8.........•
8 0 King ............ 12 2 8 ... .........
7 6 Whitby,.............. .14 Il 8 Payé à Baines,.

25 0 Dito, ........... .41 13 ,4 Payé à Baines,

14 0 Gwillimbury, E....... Il 13 4 Payé à Daines,

10 0 Uxbridge,......... 33 6 8 ... .. ..
21 0 King, ..... d............ 70 0 0 Payé à Baines,.
28,0 Chinguacousy, ....... : 6 13 4 .... ... ... ..
8 0 Ilea c ................ 1 6 8 .. ... ... ...

20 0 King, .......... ;.. 33 6 8 Payé à Daines,;.

12 6 Dito, .......... 10 8 4 Payé à Baines,

40 0 Etobicoke, ............ 33 6 8 Pay à Daines,
20 0 GlIandford, ............ 62 13 4 Payé à Baines,
12 6 Flamboro, E.,, ....... 81 6 .0 Payt, à Baies,
16 0 Dito,. ............ 25 0 0 i f à Baines,

12 6 Dito, ............ 20 S1 8 Payé.àBaines,

15 0 Dito, 0,,,...... 12 10 0' Pay B ines,
15 0 Dito, do.,.......12 '10 0 Pay à Beines¢
16 3 Beverly,.............. "13 10, 1 Payé à Baines,
15 0 Haldimand,.......... >25 0; 0,
1e 9 Cavan,.......,.. . 16 ..... 8...
18 9 Clark. ........... 610 0 .

10 0 Alnwick......... 83 8ý '

150 P4ry . . S 25 02 8 .

IQ 0 H unilton . 162

22 5 6
5 40

19 07.

10 2
Io. 0

. ..
110 0

.. ... b

11.8 4

... ..

.. i fo 6e

0 #

2" 9

.d

.. 2 6

.4 6 6

27



11Ndice. pi i "

-. No. -8.-L iane Dm PriasoNiîn:s qui ont achetó des Terres dit Clergé etc (Creons nu6

Montantt oötnt
ACQUEREUlt. Partie. Lot. Co. Acres. Prst. Townsip., di ei

pa payée

Henry Rutherfordý .. ...... N.O.pt a 4 75 17 6 Clark,............ 21 17 d aéà Baines 5
John Rutiherfoird,...... N.E. t 4 15 11 6 bit, ...... 21 17 6 P àéaBie
T'hou. Love,......... ... à. 9 100 10 0 Ci-amahe, ............. 16 1& :4 . . . .
Henry Rinch, &c.,...... C. Pl si 5 70 -25 0 Clark, ........... ,...... go P .ayé à B3aines;*ý..
John T.'ilms,.... N. 1 1.1 7 100 15 0 barlinigton, ............ 25 6 ... 1
da il. Naylor, ................ S. Pt. à3 4 40 25 0 fiope, .......,.......;... la 1le 4 PyéàB ie

John Creighton, ..... ............ 12 2 200 15 0 Hlamilton, .............. .50 0 0' Paye- à Bain a,
Zadoo Hànmdeni, ............ N. 0.¾j 2ô 2 50 15 0 Ci-amahe, .............. I2 10 0 Payé à'Bàineà

Who$. Ventres,.......... S.E. pt g0 2 ,56 20 0 Dito, . ........,.... 18 6 payé àý âiiiý
David Goul, .............. IE. pt 20 2 46 * 76 Dito, ............ -leå Payé à Bai 4d
John Thompson,......... E. pt. 16 13 90 - 1 0 Cort wrigÉit, ............ 22 1b 0 , .. 5.

Dito, . ................ S. à i7 14 100 . 16d 0 Dw o', ............ 25 0 0 a. . . ... ..
John Swain1;ý.................. ......... 22 14 200' 10 0 .Dito. ............. 33 6 8 ... a

Wvellington Gillbrd, ......... Pt. 33 6 70 ,27 6 Dailingtofi, ............ à 1 8 Paye à Barne%'
Geo. McéDonalid, ..........,. 0. 17 6 100 12 6 Percy, .................. 20 16 S"., .. ..
John T. Williams, .....-.... S. p. 2 6 130 10 0 Seymtour, ............... 21 13 4'.

Dito, .........,...... .. .... . 20 10 100 8 0 Darlington, .. ......;.. .13 6 8 ..
D.o, ............... ......... 20 10 100 10 0 10pe, .........,........ 16 13 ..

John Crcde.....S.. 12 6 5 17 6 Cak....... e........... 21 14 é ay B
Robt. Lowes,............. S.t. là B p 1 70 27 6 D'arlington, ........., 17 le 4ý payé àB
Wm. Reid, ................... 8- 3 15ri 22 6 Clark, .................. 56 5' 0, Paya, E Whiêd
Jos.'A. Keeler, .............. ....,..... 33 ýà 200 3-9 Crnmahlie;.............. 112 W0 6 Paiýé*à a iid
Thois, Dole$, ................. N 0. ¾ 12 . 4 50 20'0 Clark, ..................l la 1 18 4- 'Ptyé, a BaineÏ,

to. ongmr,....N. 9 13 100 1à 0 Manvere, .............. .25, 0' .
II'hSmsn.......S. 20 a 100 30 0 lrk ........*... ~e0 0o 0, PayE 7à«Rl

Tho. Hmiton......... N. 20 6 .100o 30 0 Dito, ............. oò0P l I
Johïn Light1c, ................ &. a] 5 100 15,10 BHamilton, ............. 25 0 0 'Pay àlatf
Robt. myters, ............... S. 31 9 100 23 9' Darlington, ...........: 39 If 8, Pay k'àBaiù,

Robt., Crawford, ............ S. 10 8' 100 12 6 Maners, ............... 20 16ï 8,
Thosr. Ornieston, ............ N, 26 9 100 1à 0 Dnrlinglton,.. .......... 26 Payé à Bâi*neé

Bej er,............ N 3 0 1010 Cramiahei ............. la 1N, 419 0
Wm. Smnith1 ............... S. 26 9 100 25 0 Darlington),,.... 41 le3 4 FnYé a B*
Win. McCCuloch, ........... N 1 9 100- 18 9 Dito,' ....... -15. 0- ayet

Jos. 1106ver, fl.......S. 3 -110 3 9 Ilainhiam,.,............; 22 18 4
Titui Hoover, .......... N. 3 4 300 13,9' pito,. ...;..... 2 lit
Oliver E'dmionds,..,..l......., , 0 8 9Windham, ......... 2984
-John Be'rtrami,.... ........... N. 0:¼ 17 10 ô0 150 Townsend,...... 2l 0

J .Bu er............,...... .....;.. a 8 2006 h rotvll,.... 2 47.. 0
Hlenry Kice,........... S. E. 3 10 I 50 2Ci Townsenctd, ....... ,2'O 1o' 8

'Wm. Slaghit, .............a. N. il15 6 100 18 9 -Dito,, .. ,..,, . à
Geo. IlTMalley, .............- S.-. 16 1 100o 18 9 Dito, ............. '1 S 0 pay à'",

HirinWaey &.,s.... S i 17 10 100 là 0 Dito, .............5:
hej a ni............. , S, a 8 100 10 0. Windhami, ........... 16 18 4

Alagh ' wne ,........ N.IE. ¾ 9- 1 à0 -12 ; Dite, ' ........ lis 12' 6"
J. J. Force, ................. N. . Io1 8 1 '8 9 o ...... 1*4 11
Saml. Josliný,.........i... .0 1 5 12, W io ...... 1 4m.llsål.... ........ E . & • 6 1 60 1 .D o ............ 1 1Asa- Bneroft.....;;........ 4 1 0 00lnksuy ... 000P Sà

Path Mu1en............NO.¾ 9 o oo 8 0 Dito, .,..... 200ó ABg
Ths faeot.............. . 7 3 100' I0 0' Unijo , ..; 60 1.- P I Bi
John. hemn........... N. 0. 29D 6 9Ô 8't) Dito, E. . 20 1,

Jos. Ogden'f, ............. O.: 29 x4 9187Dt, d.,. 21 .6.. ..J Pruibtu.......E.i 17- 3 106 10 0 Caieon,........-i 1ý6 l3 4", Pa,àBie
Jah. Ghebmn,.............. B..¼ 6! 6 50 32ý Dio Bcern ,,.. 12 13 Pa4B e

Tos. Stoen,............... 29 6 8 95 8'o 9 yDne,.....;...o41
Jaco Een,........:.... . p 17 enre 8 150 Tendn og,.... 12 13 4"

'J s:; P.osditr.i............ ýE. 11 6 '100 .11:0 8 Huntingdo, ........ 1 13, 4l é y 1A
a Fnig.;;......... 0. 100 oo G 8 0 B-ekwih,............. 13 6

Thos. Haevens. .. .' E 1 Ò 1 Dt....... .0 2 ' e,
Andrèrhiekso a,...jyý........ 0 aknai......... W4 Il1

Mis onf 5.............. S. 9t 910,0 1 io7.......f7
Thos ames ....i... ... ...... . 20 01 ob 7 6 M re r .. ... .. .. 68P a

Bradishelig, ............ E. 5 17o Goe 20 ' 8 8 loctee W....821 P
ohnT. illams.........i.i.... 10 181 10 Ca*igt,......... Se

obtM ila,. ... ;..... ...... 2 8 20 så h, .......... . e a"M
60-t, B11¢þ nani.t;.).. N,28. 22 0 dt ,

Haha uihed... . àS 4..... 10 6 dr
9öC 9 t w.o¿:.. ýw 2 7iâIý ....... îi higtRitlCåne ;.P. î > 6

tWACMúö ~ ~ ~ 1 .C. S b o
lAbrh' P ll .M fg4 Oý &

il dm
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No. 8.-LISTE DEs PElSONNES qui ont acheté des Terres du Cergé, ot C o nu

siJ

Lot. Con. Aros. Prix.ACQUEREUR. Partie.

John Par .................. C.
John Elliott,.............. N. E. j
Riçh. Trick,..... ..... N. 0.
Robt. Webb,....... S. E.
John Rush,.......... N. E.
Andrew Johnston,,........ O.
Selby Evns,.......... N. 4
Arthur McMarten,........E. 
Asa Cadman,...........
Jas. Spencer,............... S. 4
Orin Jakso,............. N. 4
Wm. et Robt: Fairbairu, S. 
Benj. Smith,........... S. 4
'Wm. Tremerc,.............. N.
Nathl, Wilson,......... N. 4.
Corils. Dunovan,....... S. 4
Jas. Richmond,.......;..... i.
Elias'et Caleb Smnith,.... S. E. 
Jas. McEwen,.........s.
Cornih. Alkanbrack,....... E.
Bedij. Seymour,........... o. 4
Wmi. Lacey,..........S. 4
Jas. Williams......... 0. 4
Gco; Smith............. 0. 4
Jarvis McCniber, ... N.. . 0.
-Edwd. MeCumber,....... N. E.
John Tay-lor,..,....... N. E.
Jas.' McGregor,......... S. 4
Jas. Walker,.......... N.
Danl. Flurry,......... N. 0.4
John W ilsot,............... .........
Henry Roberts,............. .........
Henry Kennedy,........ N.
Thos. Ma:wel.........s.
John rst,...........S. E. 4
John ßtitte,..........N. 4

Dito, ..... I...... .
has. A. O'Malley,. ...... .........

Sain. Minor,.......... S.
D ito, ................... .........

Daniei' MeDewitt,.......... 0. 4,
John i'uner,......... N. (.4
Robt. bobson, pare, ..... E. 4
Robt. Dobson, fils,...... O. 0
'Wný H. GlbbA,,............s. 4
Thos. Nelson...........o. 

a's. Mxwell,........E
Wtm. lill, file,......... .

Du. McKay ..............
Hugh Akliniid........F. pt.
Jas. McKellar,......... Con.

Peter Davis........
Kenneth Kempt........ . 4
David Bugss......... N. 4

Dito, .. ............ About,
Wm. McCleod,............. S.
Dun. Fisler,............... E. 
Peter Murray,......:... E.
Wmn. Mann,................ El
John Môrriion,.,........ E.
.John Moore,............. N.
Robt. -Moôre,.........S. 
Geo. Lé lieè,............... .........
Gco. Ellidtt,.......i......s. 4
Blen.j. Mathewmnn.».....N. 4

Dito, ......... S.
Robt. Graham,........... E.
Caleb Raymond,....... â . 0.4
Cephasi 1.1Miller, .. S. 4
Win; IO N. E.,

N. 0.j
Phili Hal, .... n.....E. 4
Jacob u ........ 0.4
Tho' Flenu.............E.

uptphryMcCuxmber ... N. E.
John Carñot..;.. .. E

JOs. Walkçra. ,
R JgobDci.. . N

'ib; ;é.g 6... . R.
i G bbe

15
27
27
31
31
27
9

16
7

13
38
19
6

42
34
19
6
7

40
36
30
23
16
36
42
42

7
34

ô

17
16
16
22
22

3
9
9

16
2
3
2

16
9
9

15
27
27

6
20

18.19

18.19
2

20
2
9

12
6

27
27
25

25
32
12

664-
50
60

60
50

100
100
100
(0

100
91 *

100
100
100
100
100
100
.0

100
88¾

100
100
100

881
50
50
50

100
100
100
200
200
100

-100
100
100
100
200
100'
200
100
50

100
100
100
100
100

40

200'
77¾
40

25

100,
80
60

100
100
100
100
100
100
100
100
100

'100
100
100

50
100

46
40
90

100
100

50
100

S. d.
16 3
200.'
20 0
10 6
10 6
9 6

15 O
8 0
8 0
8 0

10 O
80
8 0

11 3
10 O
8 9
8 0
8 0

10 O
8 0
8 0
8 0
8 0
8 0

8 080o

8 9
10 O
10 0

8 0
11 3

8 0
8 0

15 o
10 o
8 0

20 O
10 O
10 O
15 o

15 o
15 o
25 o
113
12 6
30 o
23 14

80
8 0

20 O
8 0
8 0
8 9
8 o
11 3

15 o
8 0
8 0

I1 3
12 fi
10 0
15 O
21 S
22 6
13 o
80
8o
8 9
8 9
80o
9 0
0

~80ó
10 O
10 0

'10 0

Monnt Montn
du Mdes

Princpa 1P ,e. Rts paySespalye.

Township.

Darlington, ...........
Hope,..................

Dito, ...............
Adiala,.............

Dit'o, .........
D ito, ...............

Tecemnseth, ............
Gwillinbury, 0.,...
Camden,...........
Richmond,............
Camden,...............
Rich moud, ............

Dito, ............
Ernestown,.......
Camden,..... ........
R hlimond,............

Dito, .... ,.....
Dito, ............

Erinestown,...........
Camden,...............

Dito, ............
Dito, ............

Richmond,............
umderi............
Dito, ...........
Dito, ............
Dito, ........
Dito, ..........

M1osa, N. L. W. Rd,
Southwold,............
Delnware,.......
Dorehè,stcr,............
Delaware,..............

Dito, ............
)ito, ............

Dorchester, S.,......
D ito, ............

Aldborough,..........
Lobo,...............

Dito, .........
Caledun, E. Il. S.,..
Re.c,................. .

D ito, ...............
Dito, ..........

Whitby..............
Culedon, W. Il. S,.

Dito, ...
York, E. Y. S.,.......
Darlington,......
A ugu .ta;........
EdwardIsburg,...
Elizabethltown ..
Duinmnier,..........
Asph'odel,...........
Dlmont, ............
Mariposa,...........O s,............

Uito, ............,
Otonabce, ...........

to, ................
Dito,.............Dito, .. .............

Deverly,................
Dito,.,.......
Dito, ...........

Ne1son'..............
Richmonlod, ............
Ernestown, ..........
Camden,..............

Dito, ... ,........
Dito, ........

Richinond...........
Cmmnden,;........
Dito.........

Riehuinond,...
Lobo, i....

Mölais e,::...

DiMq N .L.w.4

Payé à Blaines;
Payé 1 Bainles,
PayS à Baiues,
... ... ... ...

payé à Dniiied;
... ... ... ...

Payé à Iluinca,
... ... ... ...

Payé à Baines,-

... ... ... ...

Payé à ,Bainea,

£ B. d.
18 1 1
41 13 4
50 0 0

8 15 0
8 15 ' 0

15 16 8
2n 0 0
40 0 0'

6 13 -4
13 6 8
15 5 10
13 6 8
131 6 8
18 15 0
16 13 4
21 17 6
13 6 8
6 13 4

16-13 4
11 15 4
13 6 8
13 6 8
40 0 0
1l 15 4
6 13 4
6 13 4
6 13 4

14 11 8
16 13 4
16 13 4
20 13 4
37 10 0
13. 6 8
13 6 8
37 10 O
16 13 4
13 6 8
66 13 4
16 13 4

' 3 ;I 6 8
25 0 0
12 10 O
25 0 0
25 0 0

123 0 O
18 15 O
20,16 8

60 0 .O

77 1 8
10 7 4
5 6 s
8 6 8

13 6.8
10 13 4

8 15 O
20 '0 0
28 '2 6
25 0 0
13 6 8
13 6 8
18 15 0
20 16 8
16 13 4
25 o 0

218 1 0
21 13 4-

6 13 4
13 6 8
6 16 4,

17 16 6
12 OU 0
,160 o

16 13 4

16-13,'
19 13 4.

.Âppendie

217Srts 2W
Mntant, I

£ s i

4 14 6
3 3 .0

1 8 0

4615 8

19 4-0
.. :

6 0'0

10 10 'Ô.
18 0 O

21.3 5
12' o '0

21 3.5

7 17 3

0o15 o

40

10 4 r

22 10' 0
4O 12i

21O0
220 O 9 YR'~

9 16 10

0 2 2
9 12 O

7 70
.6~ o

** 6 , ulå
1'

... ... ... q
PsyC. à Baines,
Payé à uines,
Pay i Baines,
Payé à Baines,
'ayé à hlaines,
Payé à Raines,
paye à Baines,

Payé à Baines,
Payé à Dlaino,

'ay B à aines,
... ... ......
.... ... ... ..

Payé à Daines

..;..4 ï.. ...

Payé àBauine,

'ay6 àRBaines,

1 1



l i Victoro. A ppendice (X. X.) A g 1847.
AppenmUco ppnk
(X. X.) No. 8.-LSTE, m:S PERiSONNES qui ont acheté des Terres du Clergé, etc.-(Con nuée)

2l Je l let. - - - - - - - - - ~.--J,. .. t.
Mntantontant

A CQUElEUR. Partie. Lot. Co. Acrece. Prix. Township, du lontnt
p.~ desdePrinacipl Rentes payées. értspayé. paye.

s.d s. d.kNicliolas Deniary, ......... 0. & 10 4 100 1 0 Dorchester, S . 16 13 4.......00John Murphy,......... S. 4 9 13 100 12 6 Lobo ............ 1 ... ... ... ...Wm,. loore, .......... N. ' 9 13 100 12 6 Dit, ........... 20 16. 8 ... ... ...............Adamî,î Fulton,... ................. 7 3 100 10 0 Southwold, ........... 16 13 ... ... . 30 10 David Ilhrg.ss, ......... N. 9 2 100 15 ' Yar-outh ........ 3 4 payé .. .. ines, 2 1 2
Archl. McCallum,.....N. 17 8 100 10 0 Dorciestr, S. 16 13 4 .... ...... nin 11 o
Wm. .......... S S. 3 6 100 15 0 Southwold .........0. O . .. .. . 2 10 2
James Hopkins' ......... E. 4 1 A 75 13 9 Dito ....... .17 9 . ... ... ... 20 12 10Nelson D. Phelps......... N. 26 8 100 10 0 nyhan ".......... 16 13 4 ... ...... ... 2 10 10Lawrence Lawrason, ...... E. 4 6 6 100 8 O Adelaide .......... 1l 6 8 ... . ... ... ..
Archd. Miller,........... N. j 9 1 100 13 9 Ekfri .......... 34 7 6 .
Jercmiah Robson, ............... 22 12 200 l3 9 Lobo4 ..... ............. 4 6 .Ednund Wcstlnke,..... ....... 16 1 100 10 o Yairniot.... .... ........ 5 1John Oxford, .;................ 2 1 100 1l0 Dito.......... O0 O.. ... . .... 23 12 6
Phncieai Pressy, ............ N. j 27 4 100 8 0 Mîhibidol e... ........ 21 6 8.............Duncan MuDoIgall, ...... S. 1 10 6 100 10 o Crradoe. . . 6............ 25 0Dugal MeLcllan,........ 0. à 14 5 92 12 6 Southwold ....... 19 3 4.7 10 0
lion. G. JT. GlmndthL ........... 13 5 200 12' a Mestminster 41 13 4.......43 15Donald MeCiluin, . S. 4 16 1 100 12 6 Ekirid ........... 20 16 8.. 3
Israel Stilwell,.....• S. j 23 9 100 8 0 Bayali168.............. .123 .George lIllt .. .S, 4 12 7 100 15 0 Yrnout, 2......... 5 y Pyé à Baines, 0 6 6Jne Mnr, ........... N. ' 12 1 0 1 o Dito, .......... 25 0 0 Payé à Baines, 0 6 6George MNclnlt3rc ....... N. 5 6 100 Io0 :o 49 ................. 16 13 4 ... ... ... ... ... ... ...James Jlenkins, ....... S. E. A A 100 12 6 ).nwicl.........20 16 .3 10 19 9Francis .. Corperon, îs . 5 9 100 8 0 Dorchester, S. 13 6 8 9....9Thomas Woodwtrd, N. . 2 11 100 10 0 Lobo ...... "......16 13 4......Christopher Corneil, S. 2 1 100 15 0 Ekfi.id, S. L. W; Ru 25 0 0............30 00

Dito, N.4 2 1 100 15 0 Dito, 25 0 0. .0.0.% alter lrown,........ .4 6 4 100 15 Mahi 2............ 5Frederick Best, ........ N. 9 10 100 -10 0 avi , .......... 33 6 8 ... 9..... 10 '0
John lhornton, ........ N. 4 14 2 100 10 o Doreliester, N.,..... 16 13 4 1 15 .
Caleb Robinson, ......... S. . ) 7 100 10 0 Dito, S . 10 13 4..............6 0 0Arsco Wnnncott, ... ...... .. 2 100 15 o Yarmouth, N. E. Rd. 25 0 O............25 Il 6George Elliott,........N.E.. 3 4 50 12 6 Southwnl.........31 o.... ... ... 25 17 6'John Foster,.......... a 31 9 100 8 0 Malahide13 6 8 ....... ' 10 4 0David Jackson ........ N. 12 .100 15'"'""" 2 O 8 P . . ....04

SMurray,..... 25 0 0 Payé à Daines
George rat ......... 12 3 oo 0 o Dito, ....... 25 0 0 Pay.

oa. et...... . S. 9 2 3 100 16 8 Pybo............1 à Baines,..........
Donald MNlliejin, ........ S. 20 13 100 10 0 Lobo .......... 40 .. 4 ... .. ... 3John ,J. Nellis,.......... 14 5 100 10 , 1018h ........... 16 13 4 ... .... ,James 11. Milton .......... 22 4 200 80 lîon leiîîî....... 26 13 4 ...... ...... O 10 6
Abraham Carroll, . .. 8 9 "00 10 o Ns ... .6 13 4.............o 16 
John Philps,........... . 7 100 1 Urford........ 3 ..... . O i 0
Samnel Ttylor, ..... E. 8 ' 100 8 9 Nissur, ........ 2 .1 .. .. .. ... O 9John Fyhe, .......... S. E. 3 2 50 10 O OxfordE.. ...... 8...... ........ 3 9Eli Sage,............ N. 4 19 1 100 17 8 Derela,îî,....... 29 3 4 .ayé . .lîties, .... .Alfred llilliker ......... . 10 100 8 0 Norwich .......... 6 ...... ... .......
John Marshall, ......... 0. 4 9 10 100 8 0 Dito, .......... 13 6 8..........'Joseph wVcckes ................ 5 9 171 13 9 Dereham.... 4n5 16 8 Payé à aines, 2 ' 'Wl. emN...........N. 19 11 100 12 6 Dito .......... 20 16 8............7 10 0"itobeit McDontald,. .. SE. 8 7 60 16 3 Zona, ........... 13 10 10 ... 1......... 3Alex. Stewart,.......... .10 12 40 15 0 Townscnd........20 O O Payé'à Daines.
Philip Sovereign,...... N. E. 2 7 50 17 6 Windain. ......... 14 11 8 Payé à DainesN.. yland. .... . O..: 15 3 50 22 6 Whitby.........18 1 0 Payé à Daines...John Dialbry ........ ......... 4 200 8 0 Rech, ........... 26 13 4.. . ...........Neil Bowi............p. 8 105 8 0 Gilliimbury, N., ... 14 0 0 .. .......Ar6.MCtln...i.4 1 100 8 0 King..............1,3 6 8.. .......... .. ..ThoinasMl ...cNeil,- C.pt. 2 3 80 22 6 Whtby, .......... 60 0 O Payé I3-ilcs ..M. Develiii,.....,...... S. 8 8 9 50 22 6 Dito ........... "6 5 0 Payé ê anes, 2 6Franeis Rossignol, . About, 12 . 10 O 10 0 Whiteliuli,....... 4 10 ....... . 0 2 ......
Chnrles Conner,........ S. 1 16 8 L00 8 0 - Dito, ...... 4 13 6 8

eorg i ledge. E. . 10 4 100 17 6 Loighboro',....... 43 15 0 Payé à eai es, .....Winî. Meyvîr........... S. pt. 35 38 12 6 Ernestown, ......... 8 1 6 ......Chrries begroff ........ 0. 4 36 9 100 8 0 Sidne............13 6 8...........7'16 oJohn 2os.............. 4 24 2 16 16 3 I2rw ....... 1..............41 12 0John PIlyfitir ................ 21 12 -165 8 o Dlithî,t...... 2 OO.........220 .. ... 5 16 10'flttirs Andu(lcis8 ....... ......... 2 A 68 26 3 Mntague, ........ 29 15 o........28- 2.l'hilip Merfnwan,................ 24 1 10 5 o Btîis. .... b ........ S omeon D8Loog........0. à 83 4 100 16 8 Ameliasburg... y a 5 0John Sèott .... 4......... N.4 7 4 93 8 0 Atlloi......... 74........... 74' 1011 9Dito, ............... 14 4 93 9 0 Dito ...... 1.........0 .. 2 8
John 1). Aristrong .......... 1 3 24 o7 Cavai ..............100 0' 0 Payé 2aîn

a ld ......... N. 3 6 60 27,6 Darlington ....... 22 18 4 Payé à 3aine'1'h)onîns lircl&dhy, rit$,...... N. Pt. 81 l 100 26 0 :"Dito, .41 M. 4- Pay6'.à.ti, tIùcZ1 0' '2.AIex. Cowan, père N... 0 15 5 5 2 Clk.. .. .a..1714 Pyé a
Charles cBelwood, S.Pt. 33 4 133i 21, 44 Dito,'....... .2 1I,îétiDa îneg,Jamles4 D. Goslie........ 25 1- 100, 27 6 Craintihe, ......... 46-16- 8* pà3oé-à mines, 01Mortiner IvcO . .. . S.O.pt 25 B; F. 7 20 C in. . 1 6
Ira: Brown, ... S.E.pt. '26, 1), F. 59 20 0 "Dito, .... 9 .1p710 . giiattiilcharlesTrk de 4  ar t 10 y
Wn .ll ........... N. 33 Dito

W21~.SqueI2,,,.. 4.,~,.. ,',.*,~, ~ i ~o ý.0 ,Ca;î Ih ,.,.. t;ia:i_ý»i
**r *. ,,1Q *r.



11 Victorim. Appendice (X. X.) A. 1847.

No. 3.-LsT m:s PlI80:xso : qui ont aclet dos Terres tiu Clerg6, cle.-Oontinué.)
Appendice
(X. X.)

21 J îilet.

A CQUEIIEUR. Partie. 1

N. desohin A rgue, ............. . .

George Skeldine gs, ......... S.
Wm. itissell, .... ......... E.
Jlames Hentli,. .... . N. pt.
George layes . S. å
W m. Liek, .................. Pt.
Wmo. Jones, .................. S. O.4
Ilumuphry Joncs,............ N. O ¾
Andrew Lockiart, ......... E.
A lex. [lhith, f is,............ .........

Rihl looper, ............ N. .1
'lhomlias Ivnn,............... .........
St'plen, E.of Mount-

cashel, .... ..... .. ... ..""""

J erqs Tnunton,............ .........
Jo.n Wiloo, ............... .
loger Patt erson, ............ S. e.K
,Jonia itan 'I hmpson,..... .......

flihrnn IIaighit, ............ ...... .
lion. G. .1. Goodhie, ...... N. .4
Donald guso,.. ...... ....
DFvnl WhitSepel, ............ N. E.
Renjain11 Willi.e, ............ 1..
Hughi Oshmne, ............ ,.
Andtrew% .erg r .............
Donald Gilliek, ............ S. .

Dito, ............ N. 4
John Lei .................. N.
Phelps Snith ................ S.f O.4
Frederick S.ctephens, ... S. E. :l
W mn. Cuninighini, ......... .........

UryO'Coninell, ......... N. .I
W t. .................. S. å
Patrick Galagher, ......... E,

Josleph MGarr,......... lI (l

eorge Lewis,............ .

Gerorge Wingrove, ......... .
Archd. Stewart, ........... N. .
Donald Kennedy, ......,... .........
Josephi Nesbitt, ............ N..
Johnt Nesbitt,.......... . .

Robert Cordon, ......... .
Edward Sailer, ........ ... F. F.
U lbrt Snith,............... S. E.
Williami Dveanîî... ...... 4

Dito, ....... .. . .

George Walker, ............ 0. 1
Willini Winter,............ .

Johrnl Jnnson, ............... (. .1
Janics SItew rt, ............ E.
Andrew Brillinger,......... 0.Jl I

b Foryth , ............ . {
Thoinas t o, gins, ......... N. .'i

Armstrong, ......
JamesPhillipe,. S. E. ¾
Ungh Musard, ........... 0.
Samuelor Resor ......... E. 
John Ill..... *........ O .
johnr lgman, ............ .
Rober t Johioin,......... N. O..

D ito, ............ S. E. :

Ditîîî ?î ro, ............

Joseph he ar,......

aies Stewanrt, ........... Pt.
Ja pn s ro ............ E. .
Join Mur,..,............. N. &
Corne1(liusý Aurphy, ........ E. -. 1
Rlbb t.culy ............ N.

Johnl AlcGregor,'........... ....
Patrick Sullivan, ............
James Thorburn, ..... dN
William Cane,..........N. N
Archibi Shienrer, ........ 0.
Manthew MýcMýýahon, ...... O..
Jamnes Black, ............... 0..
Williain Clark, ....,........ E.

2)5

25

27
27
27
31

809

8
8

22

25
1516

10
0
22

295

16
16

C>

10
2
t>
9

293
9

1)

3
9
2

31
*16

-10

10

N
22
22

20

19
2'
21
C;

10

2
12
25
1G6

13
:15

20
20
20

15
30
106

17
I 2
0

27
2
19)
2

Acres. Pr .

13. F.
7
10

2

1i

5
G

4

12

7
'i

7
7
'2

13
1:1
5

12
8
'i
2
2

'i

4
44
4
4
4

1

4

6|4

8

i
16
3

6
10

13

4

13

50

50

50
50

100
100
42
42
84

160
100
200

200

50
100
100
110
200
100
200
50

100
100
200
100
100
100

50
50

200
100
100
]00

2j

25

100
100
100
100
100

50

100
100
100
100
100
200
100
]00
100
100
100
100
50

10
100

'100
200

50
50

100
100
:38

1632
100
100
100
100
100
200
100
50

100
100
100
100
100

s. i.

27 6

27 G
20 0
27 6
25 0
25 0
30 0
25 0
22 6
25 0
20 0

8 0

10 3

17 6
10 0
10 0

8 0
20 0
10 0
17 6
12 6

8 0
12 6
10 O
12 6
12 0
15 0
12 6
10 0
11 3
8 (i
8 6

10 6

15 0

15 0

16 3
25 0

8 0
8 0

8 0

8 0
8 0

10 0
11 3
12 6
8 0

12 0O
18 9
2.5 0

8 0

8 0
15 0
15 0
20 0
10 0

8 6
35 0
3.5 0
20 0
80

35 0

350 020 0
20 0

11 3

30 0
8 0

13 9

8 0
22 6

8 0
10 0
11 a

Dito, ............
Ilatiltoi, ............
Darlington;i ...........

Dlito, ............
Dito, ..........

Clark,..................
Dito, .. .........
Dito, ............

Darlington, ........... 1
Dito, ..........

Lanîark, ...............
Warwick,.............. 1

Soutt wnld,............
Dorclester, S., ......
1)tnwiehi,.........
Atlalbide, ........ ...
Yarmouth,............
D)orchecster, S.,...,..
Yarmtoutlh,.,..,....
Dorchester, S., ......

Dito, ......
Southwold,.......
Iorche.lster, S., ......
Du an wicl,..............

Dito, ............
1everly,...............
'Tecuttsctl,...........

Dito, .........
Itnistil, ...............
Gwillinbury, O., ...

Dite, ...
Adjala, ................

Tectainsetl,............

Dito, .........
Fhinnboro, E,.........

Dito, 0.,........
Nepean, ...............

Dito, ...............
Dito, ...............
Dito, ...............

Fitzroy, ...............
Iluntely,..............
FiOzroy, ........ '

Uito, ............

Uxbridge, ............
Reneh,..................
Pickering, ............
vlitc ureli, .........

Uxbîrid.e. ...... ..
Wtbye..............
ICaedon,..............
Stit ..............
S lott, ..................
Markh n, ............
Whit.church, .........
S ott, ..................

r o ..............

Yo, ........ ,...
1)to,
Dito, ............

Brock,,,............

York, E Y. S., ......
Dito,....

Vaughan,..............
Gore of To .onto, ...
Catledon, E. 11. S., ...
Erock,..................
Chingunicousy, ......
Whitby, ............
Douro,..............

Mariposa,.......

Otonalbe , ............
Douro, ..................
Otonabee, ........
Mariposa, ..........

Montant
des

Rientes payées.

Payé à Uaines,

Payé à Baines,

Payé à Baines,
Payé à Bainies,
Payé à laineil,
Payé à Baines,
payé à Baines,
Payé à Baines,
Payé à Baines,

Payé à linines,... é .. ... ...,

1

Montant
du

Principal
p.paye. .

£ s. d.
22 18 4

22 18 4

33 6 8
22 18 4
41 13 4
11 13 4
21 1 3
17 I1 1
31 1 il
00 0 O
33 6 B
60 0 O

02 16 f

14 Il B
16 13 4
25 0 O
14 13 4
66 13 4
1( ri 1 4
58 6
10 8 4
13 6 8
20 16 8
33 6 8
20 16 8
20 16 ,
25 0 0
31 5

8 0
5 8

14 3 O
14 3 4
14 3 4
17 10 0

60

4 3

2.5 0 0
'27 1 8

13 ni 8
13 6 8

4 13 4

13 6 8
13 6 8
53

20 16 8

20 0 0
31 .5 O
41 13 4
1.3 ( 8
58 <i 8
13 f1 8
12 10 o
95 t) 0
113 fi 8
16 13 4
7<0 16 8
33 0 8
2.9 3 4
'29 l1 4
13 (i 8

22 3 4~

9.4 10 0

33 C) 8
18 1 ri
40 0 0
38 6 8

100 O O
13 6 8

Il 9 2

33 8

13
16 -13 -4
18 15 C

6 0

6 3

8 5

15 8

2 8

4 13

I 11

... ... ... ...

... ... ... ...

Payé à Baimes,
... ... ... ...
Payé à Daines,
... ... ... ...
... ... ... ...
Payé à Unines,
... ... ... ...
... ... ... ...

Payé à Raines,
Payé à Baines,
Payé à Baines,

Payé à Raines,
Payé à Uaines,
Payé à Brines,

paye à Bainies,

payé Ji Bainesq,

Payé il Bainles,

... ... ... ...

..

o.
o
..

0

O1

o

o,

A ppendie"e

(X. X.)

21 Julillet.
Montant

des
Intérêts
payés.

£ s. d.

{ Payé à haines,
SPayé à Binres,

Payé à haines,

PVyé à Haines,
Payé à Blaines

1>nyé BîIaitncs,
.Iyé Il flintc3,

Payé à haines,
Payè à Unincs,
Payóà laines,

Payé à uines,
Pny6 à Raines,
Payé à Raines,

... ... ... ..

Payé à Uaines,
P1ay. à faines,
Pavé à Baines,

... . .. ... . .

P.yé à .la e.

Payé hBaines,

Payé à flait5s,

Payé à faincs,
Payé à Baines,

0 7

O 15

10 10
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.Appenîdice
(X. X.)

21 Juillet.

No. 8.-LisTrI DES PERSONNES qui ollt achet6 des Terres du Cletg6, etc. '(ontinuiée.)

ACQUEREUR.

Thomas Iloolehai,.........
Walter Turnbull, ..........
Daniel tcCall, ............
William Blirkett,...........
Joln Richards, ..........

obert Duncan, ............
Baptiste Cnier, ............
Alexander McKay,......
Nathan Bayington,......{
WilliantI McMartin,.
Samnuiel Simmnts, .........
-li,îet Stuîrdevant, ......

Williamr [oss,...........
Jolhn Walkcr, .........
John McDonald,........
David Congdon,............
Robert Richardson,.......
William Waite, ............
Nicliolas Ager, ............
John Rlaiimage,...............
Juiant liadore,............
Peter McLaurin,............
Sanuel Dickson,.......
Robert Iarks,........
Robert Fergntson, .........
Jaincs Pollard, ............
John C. ''rull...............
Chester Draper, ...........
.tames IIeniry.............
Williamnn Iloles,...........
John W. Nobles,............
John Tuttle, ...............
Neil Mclityre, ...........
JYereiainh îRobson, .........
William Hodgis,.
Nelson Iarris,........
Daniel- Lechi1, Jour.,.
lion. G. J. Goodhuc,......
John 'l'uttle, ........... s...

D ito, ...............
Hlon. G. J. Goodhue,......
Jn en Tauni.ton,............
Peetr Keoghi ...............
Archibald Ferguson, ......

Isaac Wood,................
Francis Parritt, .........
Simon L. Siiit, ............
Samnuel McKee.........
William Jarvis,..............
John Brown,.................
John Gallaghnan,............
Williau Nehini,.......
Patrick Dunng .......
Ben.jninin Rathwell,.
Willi:u Dillon, .......
Robert Oliver,........
Willinm Pherill, .......
fl. E. N iliolls,..............
Abrahami leer.or,.........
John Twohy, ...............
Francis Fec,..................
I card Cavannigli,.........

Samuel Capell, .......
Malcoli Ferguson,.........
Jamnes Iliggins,..............
John Wlke -r, ...............
Jercniiah Carew,............
Patrick Curew,... .........
I Daniel Doran,......../...
Isane .mrn ..........
David Fleming,. ......
Thoiasw Little,.......
Duncan Walh,.... ...
William Finel, .........
Anthony Stecle, ........
Patrick Flynn;...........
John Arîstrong.
Santim i Percivafl..........
Timiothly Ledry,.......
Thomîa¢ Whieelighran,...
Robert Johiston.
David Mosier,'..... .......
John Wiley.....

r r r - r

Part.

N. 4

N. E. ¾
N. O¾
E. 4

N. E.

of E.
E.
S.
E. 4

S 0.¾
S. .

N. E. 4
N. E. +
E.
S.E.
N. E
E. 4
E. 4

N. E. .1,
0. 4

N O.pt

N. E.

S.

N.
S.
S. E

N. 0

N. Pt

S.

N. .

N.E.pît
S. 4 &
N. E. *
A bout.

N. O

P. pt,

S. E. 4
N. 4

E.4N. .
e. .

.E.¾ 4

N. 4

E. 4
S. E. ¾
N. 0.4
F. 4

E. 4
N. 4

Lot.

9
22
16

16
1
92
10

121
25
19
6

27
9
8
9
9

10
17
17
à7
37
17
2
2

17
25
9

15
16
15
2
2

25
25
23
9

16
3

16
141
10.
2

22
35
33
2
8

33
18
23
10
29
19
23
2

31
2
33
27
15
31
10
2

15
15

2-
2
3

25
7

22
10
10

-20
14
10
21
-21
A
29
4
4

il
10
2

13
13
13
8

4

3
6
4
8
7
2

3
F
F
4
4
1

SI
14

BF F
11,

15

7
7
7

12
15
15
8
I
4
4
3
7

Acres

100
100
200
200

50
50

100
100

50
100
100
60
50

100
50
60

100
50

100
100
100
100
100
100
100
200

20
200
e0

200
200
100
19G
100
100
100
100
200
200
100
100

4
100
100

854
150
94

188
50

160
100
100'
100
260
100
100

44¾
200
100
100
r0

200
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
200
100
100
194
94~
95
91.

100
100

Montant

. Prix. 'ownship. .dupPrincipal
payé.

s. d. £ s.
8 0 Emily,....... 13 6 8

I1 3 Windham ......... 18 1
13 9 Middleto,............ 45 16 8
10 0 Walpole,............... 33 6 8
13 9 Townsend, ............ 11 9 2
13 9 Dito, ............ il 9 2
8 0 Mnlden, ............... 13 6 8
80 Howard,............13 6 8

15 0 Bnistard,............1 1ýlÙ0O
8 Nissouri..........13 8
80 Norwich......... 20'0 0
8 0 Nisouri............86 13 4

8 Zorra............86 13 4
8 0 H re rin, .............. 14 Il 8

16 3 Zo r ,............... 13 10 10
15 0 DercNani,.........12 10
8 0 Motîntor in, ......... 4 0 0

24 0 INikesbsour , 0., 60 
10 O Crrce,..............25 
10 Dito , ............ 25 O O
8 0 lrwksbury, E.... 4 
8 0 Dito, . ...... 4 

0 Packetîbtîroi,........4 0 0
8 0 lun ta , ............ 5 à
80 0 Clanver,..............4 0 0
8 0 Dito, ............ 8 0 0

30 O Dniito, ........ 30 0 0
12 6 Cartwright, .......... 12 10 O
17 6 Clark..t,...........43 15 0
18 0 Cartwrig, ............ 1 0 O
8 0 [Ialdlat, ,........ 8 0.
8 0 Dorchester, S........ 4

17 6 Yarmout........17 3
20 London,...............10 O
20 C Ditoh...........10 
8 0 Maliide,......... 0 O

17 6 Yarmouth,............43 15 0
12 6 Dorchester, N.,...12 10 O
80 Dnrchester, S........ 8 
8 0 Dito, , ...... 4 o

10 M Dito, d....... 0
17 6 o uthwold,............ 3 10 O
12 6 ciseter, N........12 10
8 6 Nottawastrg, .,.......12 16 O

12 0 Eriestown, ........ 16 0 6
20 0 raalg, ......... 7 04 0
18 9 Gotidford ............ 17 12 6
20 O Dito , ............ 56 8 O
20 0 Trafalgar, ........... 25 0 O
18 9 indbrook, ............ 120 0 0
Il 0 Gower, N.........17 
8 O Goibrok, ......... 20 
8 0 Gloucester,..... 4 
8 0 Dito, ............ 10 8 O

15 0 Gower, N.,............15 O O
Il 3 Caleulotn, 0. H. S,. 16 17 6
30 0 Senrboro',..............19 18 a
8 0 Re cl h,.................. 8 O 0

20 0 Pikecring,.............30 O O
8 0 Ops,............. ..... 8 .

12 6 Dito, ....... 6 0
17 6 Otoniabee, .......... 17 10
11 3 Mripoia,.............. 1 4
13 9 Dito, ............ 20 12 6
8 9 Douro,................4 7 6

11 3 Ops,...................28
9 0 Ennismore,,......... 4 10 
8 0 Dito, ,,,.......4 0'0
80 Dito, ...... 4 

17 6 Otonabee, ............ 26 3 O
16 3 -Smith,................. A 2 6
13 9 Townscnd, ......... 6 17 6
12 6 Charlotteville......6 6 0
12 6 Dito,. ......... 6 5 0
8 0 Warwick,..........8 0

12 6 larwich,..........6 6
10 0 March..........50 O 0
8 9 Auirustn,.........24I 6z

10 0 O ito,............ 414 9
26 3 yo1ge,
12 6 Wolford. ...
89 Dito ........... -7 8
80,o f,'Dito, 4. f3 8

Montan
des,

Rentes pay

Payé à Bai
..ly . .ai

Payé à Bai

.. . ... ...

Pay . ai.

7 17
3 14

Payé a Bai
Payé à Bai

Payé à Bai

Payé à Bai
19 5

a 10

17 18

1 - 5
3 1

Payé A Bai

Payé A Bai'

Payé à Bai

0 7

.9 13 9
12

14 17
Payé % Dlir
.ayé A Bai

Payé à Bai

2 1

Payé à Bai

20 2
4 . 7

payé à lBai
18 7

1 15
I2ý 7- ,

8. 11

3 1

Appn'dice'
(X. X.)
21 Juillet.

t- Montant,
clef,

Intérêts
'es.

payés.

.£ s. d.
4 16 0

.. 8 8 9

S510 0
nes, ... ...
lies, ... ...

... ... . ..

... ... . ..

necs, ... ..

... 0 2 4
... 4 1 0
.. 7 0 0

10 13 4
1 100

... .. 10. ..
6

ies.

nes......

0 c.......

0.

4 ... ...

9 ... ...

.c. ....... ..

0

0
3

nos,
nes,

ies......

ricin... ... ...

6

9

n'es.........
ries.........

lies,

u

.8

0

nier......

.

4 3

0is
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No. 3.-LISTE DES PEnSONNIs qui ont a1cleté des Terres dit Clergé, etc.-(Contiud.)

ACQUEREUR.

Abrahnm Knapp, .......
Ilentry Sitdh, fils,........
Robert Matheson,.
Archibald Weir,...

Patriek King, ........
Donctan McLaren, ......
W**illtiin Rowat, .........
Robert Niller,............
Charles lyfor,...........
Neil McKinnon,.........
Jolin Chapmanl, .........
George 11arrison,....
Edward Fike, .......
I.ine Gordon,............
John Campbell, .........
A brahani Parnell,........
John Trotter, ......
WVilliamî Chisholm,...
John Stout,........
Elisha I)uirfy... ......
Jacob Shaiver,.......
Jamnes Moodey, ...
John Reed, ........
John Earley,........

Angus Smith, ............
James McGregor,........
Patrick Kelly,............
Pat rick Flynn,............
John Crawford, ......
James Lamb, ........
Samuel Foster,........
Joseplh Tuskey, .....
Richard Soines,...........
George Lake, ............
Josiah James,............
Lockwood Pringle,......
Conîrad 'T'innnerm an, ...
Francis R. Wycott,......
John fell...............

D ito, .. ........
Milton J. Williams.
Willinam Abbott,.........
Janes Dtimi, .........
Lbanc Cody,............
Allani MIuir............
Peter Willian Salsbury,
Frederick Teeple,........

'et er Smit h,..............
Elihlttitet ol3*dwelt,...
Charles E. Chadwick,...'
Da1vid MclIntosh,.........
James Cattipbell, ........
John Empey, ............
Anîdrew Moor,............
Jolin Stirton, .............
Alexantder lain,.........
Jainen Skillintgs,.
William Mc y.
John Il. Corneil,.........
,Jamîes Galoway,....
Willard Scott,............
Edward Marigold, ......
Jacoh Se .............
M1ary Wire,........
<Georgc Lossing.
TIhomas llayes,....
Jocsephl Lantin,.....
Thmoîîas îrident, .....
Ilumi:phtrisq Wils,.
.James Stirtoi,............
1obert Lang, ............
Atdrew ïMartin,.........
David Sîirtot,..........
Willard Scott,.........
Owen Stringlhnn,........
W. Il. Whetstone, ......
'ihomas Iughes,.........
James Clhiîghan,........
James Mlorgano,...........
Jereniah Grady.
David Burgess.
George Seney,.......
llpbcyrt Jones.,......

Partie.

Con.
O. 4
O. 4
N.

S.
O. 4S. .4

N.

S. E.

........

S. 4

N. .

S. 4

N.

N.E.4
. . t

N.

N. 4

S. E,
S.
N. 1:

N. E.,

N Op

S. 4
N. i

N.

S

S.

O. t

I. E.i

N. 4
E. 4

N. 4

N.
S. 1 .,

S. (). î

N. Pt

. .4
N. 4

S, A,

S. E.4
N. E.4

N. 4
N. .4
N. 4

S. E. j

S. o. .

S.E. j

Lot.

A
34

6
7

22
21
24
12
10'
26
22

1

3131
16
2

12
8

15
8
2
6
2
8

-

5

1
13
184
7

13
48
16

14
35
19
35
33
8
8

16
3
9
6

22

10
19
12
12
27
27
23
23
20
22
10
27
16
9
9

19
20
26
16
19

23
2:)
19
12
'23
26

22
J.Iock A

33
2
3

12
6

20
15
16

Acres. Prix.

50
100
100
100
200
10G
100
200
100
100
200
100
100
100
200
100
100
100
200
50

100

100

100
200

100

100
100

100
10)
100
100

ri ()

100
200

100
S00

.50

50
100
100

10 M
100
100
100
50

200

100
100

100
100
50

500200
100
100

100

50

100

1 f(1

100
100

100
5050

100
'00
100

100 0
100

100
100

00
100

00

50
50

5. dl.
8 0

10 0
12 6
15 0
12 G
8 0
8 0

10 0
10 0
12 6
27 6
20 0
20 0

8 0
16 3
8 0

20 0'
19 0
22 6
12 6
8 9

10 0
8 0

18 0

10 0

10 0
12 6
12 6
10 0
12 6
12 G

) 1

10 0
1,1 0
10 0O
12 6
8 0

10 0
15 0
8 9

12 6
32 6
18 9
0 0O
8 0

10 0
17 6
17 C)
17 6

8 0
8 ()

10 0
12 6
10 O
11 :1
10 0
8 9

15 0
10 0
10 0
1 1:3

13 9
13 9)
15 0
1
11 3
11 3
10 0
11 3
13 19
12 C
I1 3
17 0

e 0
1 3

10 0
12 6
10 0
10 0

8 0
8 0

10 0

Township.

Augusta,.........
Kingstoi, ................
Zorrn, . ...................
Westninster,............
Diclnware,.................
Elmsley...................
Beckwith,................
Gloucester,...............
Mcdont. .................
)erchamn , ................

lrnck,.....................
York from the Bina,....
Pickering,...............

Dito, ...............
King, .....................
Nelson,...................

1tininboro', E. ............
rf .gar.... ...........
Dito, ................
Dito, ..............

Derehnm, ................
Ilownrd, ...... ...........
Ronniiiey,.........
Howard, ..................
Nialden,..................

Chemin entre
I[oward l & lIarich

I oward, ..................
lJat iC, .................

)it, ...............
Oxfbrd,..........
Ilarwich, .................
Cami n, E.,.............

)iteo, ............
Il.i1o1,...............

e, E .............
1Ernestown,..........
Rihtion.d,...............

rn sow, ...........
)ilo, .......... ...

Kingston,..,..............
Dito, ... ,..........

Camdlen, E.,.............
Towns ,...............
Alarkiam,................
z ori , .....................
Ilirfo rd, ..................

Camoe, E,............
xrdt<li, ............
Dite .............
)ite, ..............

Nitor, ...............

Oxora, ...............

D ite, ..................
Der iehrn,.................
Dito, ...............
Dito, .............

Niiiotiri, .................
Oxford, 0., ..............
Zorra,...................,
N1rich1 , .................

o rd, 0, ..........
Dito, ...............
Ir m ............

o .................
Dite, ........
Dito, ...........

D rehm,.............
Dito, .... ,.........
Dite, ..............
Dite, ..........
Dite, .........

Norwich, .................
lito, ...............

Der ham, .............
Oxford, 0., .............
Norwichi, .................
Nissouri, ...................
Tecumsit.eth,I..............

Dito, ........... ,...
Asphiodel, ................

Dito,, ..............,
Dito, ...............

Benon .................
Emily,...............

Montant
du

Principal
rpaye.

£ s. d1.

50 0 0
a 5 0
7 10 0

12 10 0
7 8 10

410 0 0
16 0 0
5 0 0
5 0 0

37 10 0
27 10 0
50 0 0
10 0 0
40 0 0
8 2 6
4 0 0

30 0 0
11) 0 0
5 12 6

20 16 8
8 15 0

14 8 0
4 0 0

18 0 0

5 0 0

15 0 0

65 0
8 10 0
6 5 0

20 16 8
15 0 0
50 0 0
10C 13 4
12 13 0
7 10 0
5 6 0

Q() 0 0
10 O 0
10 o

15 0
20) 16 8

<30 0 0O
4 13 9

.45 0 0
12 0 0
15 0 0
17 10 0
13 2 6
13 2 ti
10 0 0
6 0 0

20 0 0
12 10 0
30 0 0

5 12 6
15 0 0
6 11 3

310 0 0o
15 0 0
15 0 0
10 17 6
3 8 1)
:1 8 9

15 0 0
16 17 O
16 17 6
16 17 6
15 0 0
3.1 15 0
20 12 c;
6 0

16 17 0
20 5 0
40 0 0
10 17 G
15 0 0
18 15 0

7 10 0
7 10 0
9 12 0
a 0 0
7 10 0

\'lontcnt
dcs

Rentes payôcs,

P'ayé il HineiS,
21 0 0

53 5 0
7 0 0

Il 7 6
... ... ... ...

.. ... ... ...Pay 5 à Uaines,

Paiy;é à Uines,Paéà Un:ines,

Piayé i Bailnes,Payé il Bainles,

1 15 0
0 7 5
0 7 3
2 2 9

10 7 1

... ... ... ...

... ... ... ...

... ... ... . ..

Payéà iBaines,

... ... ... ...

PayI) à îîaines,Payé à Bainesii,
... ... ... ...

I'né à lîainites,
P i à Baines,
... ... ... ...

Payé à Rlaines,
Pa-y é à îaines,
payé à l3aincs,

... ... ... ...

... ... ... ...

... ... ... ...

... ... ... ...

... ... ... ...

... ... ... ...

... ... ... ...

... ... ... ...

... ... ... .

... ... ... ...

... ... ... ...I

Payù à Baines,
payé à Bailles,

... ... ... ...

Appendi.a'
(X. X-)

21 Juillt.
| Mon tant

patyésj.

8 18 1

33 6 10

12c) O O
27 0

22 10 0

21 12 (J
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No. 3.-LsTE DES PERSONNES qui ont acheté des Terres du Clergé, etc.-( Coztinu6e.)

Montant Montant
Montant

ACQUEREUR. Partie. Lot. Con. Acres. Prix. Township. Principal Rcntes Intéréts
payé. payés.

George Ilarkness, . S. O.4
Thoimas J. Brook, ... S. Pt.
Andrew Spence,........ N. 4
Peter Ldckie......... de
Joln Spence,............ S. 4
Brinton P. Brown,.. . 4
Philander King,........O. 0. lu
W m. 1). Parker,......... .........
Abraham Masecar,...... E. 4
Thos. Dale,............... N. à
Geo. Lee,................ .S. j
Kennetih Caincron,...... .........
Robert Arthur,.........O. 
Wmn. Iuim ,hries,..,..... E.
Alex. Beckitt,.......Fr.
Thos. Brown,............. N. E. j
Francis Ballantyne,... F, 4
Robert MeGregor,...... S. 4
Wn. Myers,........ S. E.¾ ;
Alex. Woods,............ S. O. ¾
Thomas Putnam,.........
Mary Kehoe,....... S.O.pt.
Wm. Meyers,............. N. Pt.
John Mitten,.............. N. 0.4
Wm. Benson,........ E. 4
James Duross,........... .........
Nancy Reynolds,......., S. 4
Robert Gregg,............ N. à
Jos. Laird,.............. I.. .........
Francis Chovan,.........
Ilugh Cox,......... S. O. 1
Wm. D. Tliompso,..... N. 4
Andrew D. Thonipson,. S. j
Robert Waddell,......... N. 0. 4
Thomas Ryan,........... N.

Win. Allen,............ N.

Robert Ross,......... N. 0.4
Wm. Tuskey......... S. E. 
Wm. Brock,.......... N. E. 4
Horace Girman.......O. .
Wm. McAfce,........ O. ,
Henry Sigler,...........S. 0. 4
Stephen Coffey,......... N. E. i
Allan & Robert Muir,... N. 4
Hugh McDiarmid,...... O.
Wm. Niles,....... .. E.
Silos E. Curtes, &c.,.... 0. j'
Wm. Bowermni. . 4
Jas. liar per,.........iE. 4
Jos. Unrrington.......... S. 4
David Cochrane,......... 0.
James Cochrane,......... ýe
Robert Jardine,.........

16
22
20

20
19
10
16
22
17
8

10
5

34
27
17
5

16
37
42
4

10
34

9
3

12
10
10
8
2
2

25
2)5
2
a

37
27

2
2

83
31
12
31
2
2

23
23
12
8

20
6
G
9

14
14
4
9
4
9
4

12
10
2
5
4
5
9
1
7
2
7
5
4

4
9
8
8
4
4
2

B F
1
1.

42

il
4
9
9

12

9
13
3

A B
A B

10
4
4
4
3

50
100
100
50

100
100
100
22

100
100
100
200
100
100
60
50

100
100
50
50

200
59
69

100
100
50

100
100
165
108
100
94
94
50

100
150
50
50
50
50

100
50
50

100
100
176.1
176.1
100
100
100
100
100
100

S. dI.
10 0
il 3
8 0

13 9
8 0

12 6
10 0
10 0
17 6
16 3
30 0
8 0

23 0
27 6
15 0
8 0

16 3
8 0
8 0

10 0
25 0
10 0
13 9
9 0
8 0
8 6

10 0
10 0
15 0
15 0
10 0
30 0
130 0

113 O

il a
8 6
8 0
8 0

12 G
11 3
Il 3
il 3
12 6
12 6)
15 0
12 6
16 6
16 6
17 6

8 0
20 0
12 0
12 0
15 0

Payé à Daines,

Appendice
(X. X.)
21 JuiI1'.

Enily,.....................
Mariposa,.................
Asphodel,,... .........
Monaghan,............
Asphodel,................
Derehan, ................
Oxford, E.,...............
King ........ ....
T1ownsend, ..........
Tecumseth,..............
Whitby,..............
Grotgina, .........
Chinguacousy, O.H.S.,
Augusta,................
Oxford, S. D.,...........

Dito, ............
Wlitby,..................
Canden, E.,............
Ernestown,........

Dito, .........
Dorchester, S.,........
Bathurst,................
Ernestown,...............
Ioward, ..................

Richmond,........
Adjala,....................
Inniisfil,.................,,

Dito, .................
Ilarwich, .........
'ilbury, O., ............
recumseth,....,,....
Scarboro',.........

Dito, .........
Flanboro', E.,...........
Tecuinseth,.....,........
Ernestown,..............
Zorra, .....................
Nissouri,..................

Dito, ...............
Dito, ..............
Dito, .. ,............

Dcrcham, ................
Nissouri,..................
Oxford, E.,...............
Nissouri,..................
Dorchester, S.,........ .
Dito, .......

Yarmouth,...............
Belniont, .................
Scarboro',.................
Scott,......................

Dito, ..............
Westinsinter,......

T. BOUTIIILLIER.
DIPARTEMENT DES TERirs D, LA COURONNE,

16 Juillet, 1847.

No. 4.-

Apppeudico
(X. X.)

QI Juilot.

£ s,
7 10

16 17
12 0
10 .0
12 0
18 15
15 0
il 0
26 5
24 7
45 0
24 0
34 10
41 5
13 10
6 0

24 7
12 0
6 0

25 0
75 0

8 17
14 0
4 10

40 0
6 7

15 0
15 0
37 2
24 6
15 0
42 6
42 6
28 2
12 15
20 0

4 0
18 15
5 12
5 12

10 17
G a
9 7

22 10
25 0
14 11
14 11
26 5
16 0
GO 0
60 0
60 0
37 10

... ... ... ... . 7 10

Pay . Ba.nes, ... ...
Pay à B ines ... ...
Pay. à .a.ne ... ...

Payé à Daines,. ..
... ... ... ... .24 6
Payé à Daines, .. ...
Pay à Baines, ... ...
Payé à Daines, ,.. ...
Paya à Baines, ... ...

P. .. ..a.es .. ...

Payé à Baines, ...... ... ... ... 21 2Payé à Daines,.

Paye à Daines, ... ...

Payé à Bainles, ... ...
Payé à Daines, ... ...

Payé à Baines, . .

Payé à Daines, ... ...
. .. àB ... ... O
Payé à Daines, . .

Payé à Bainca, ... ...

payjé à Dlaines,. ..

Payé il Daines, ... ...

... é .. .. , ... .314

... é .. ... ... .18
... , ... ai s ... ... 1
... é ... is ... ... 7
... ... ... ... 3 04
... ... ,.. ... 3 18

3 10
3 7

.. ... ... ... 2 10
2 10
4 10

.. ... ... ... 10
Plav à Daines, ... ...

ayé à Ibiines, ... ...
Payé à Daines, ... ...

4 0
1 4

0P
Payé à Daines, 1 3
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Appendice
(X. X.) No. 4.-R .ALES ET PîkOLEmSýS qui seront observés

dans le Département des Terres de la Couronne:
e lJuillot.

1". Conformément à Pordre en Conseil du 2 Juin,
1845, chaque clerc ou autre employé du Départe-
mant, inscrira son nom dans un livre tenu à cet effet?
en entrant et sortant du Bureau ; il indiquera aussi
l'heure précise à laquelle il entre dans le Bureau, et
l'heure où il en sort ; et s'il s'absente momentané-
ment durant la journée, il indiquera combien de tems
a duré son absence.

2. Les heures de travail dans le Bureau seront
depuis 10 heures du iatin, jusqu'à 4 heures, P. M..;
et en conséquence, chaque employé devra se rendre
au Bureau, cinq minutes avant 10 heures.

Cc deuxième règlement sera strictement observé,
et quiconque l'enfreindra, sera exposé à perdre une
partie de son salaire de la journée.

3o. Les personnes suivantes sont, et seront consi-
dérées contine Chefs de Bureau

1. Le premier Arpenteur pour le Bas-Canada.
2. Do. do. pour le IIaut-Canada.
3. Le premier clerc chargé de la correspondance

relative au Bas-Canada.
4. Le premier clerc chargé de la correspondance

relative au laut-Canada.
5. Le premier clerc chargé de la correspondance

relative aux terres di Clergé, et, à la vente d'icelles.
6. Le teneur des livres de comptes.

Lorsque le Commissaire et le Député ou l'Assistant
Conmisaire seront absens, le plus ancien employé
des Nos. 3, 4 et 5, les remplacera, et se tiendra dans
la chambre du Commissaire, afin (le répondre aux
personnes qui pourront avoir des affaires à transiger
avec le Département.

4'. Les messagers seront sous le contrôle exclusif
du Comiissaire ou (le l'Assistant, et, en leur absence,
sous celui du plus ancien employé, conformumient .
la règle qui précède.

5'. Un les mîessagers se transportera au Bureau
de la Poste ; 10. ant l'ouverture du Bureau ; 20. à
1h. 30mn. 1'. M. ; 30. -à 4 P. M., ou quelque lems
auparavant, afin de profiter du départ de la malle du
soir pour les différentes parties de la Province.

G1. Le plis jeune clerc dans chaque branche, sni-
vant la date de sa nomination, portera les papiers,
lettres ou rapports, etc., de sa branche, au Comnis-
saire, à li\ tant, ou à tout autre employé auquel
ils doivi. t être remis.

Appendice
7°. Il et défendu aux officiers ou employés du Dé- (X

partement de donner aucune information (le vive-voix
ou par écrit, concernant les documens qui se trouvent se
dans le Bureau, ou les transactions du Département
avec des individus à moins que ce ne soit du con-
sentement ou par l'ordre du Commissaire, de l'Assis-
tant, ou de l'employé qui préside temporairement ; et
aucun étranger ne sera admis ou introduit dans l'in-
térieur du bureau.

S. Les employés n'auront d'entrevues avec les
personnes qui n'appartiennent pas à l'établissement,
que dans l'antichambre ; et ces entrevues ne devront
pas être trop fréquentes.

90. Les palpiers-nouvelles soit qu'ils soient adressés
au Département ou aux employés, seront déposés dans
l'antichambre, où ils pourront être lus avant ou après
les heures le Bureau ; et ceux qui appartiennent aux
individus pourront être emportés après que le Bureau
sera fermé.

100. Il ne sera fait aucune dépense quelconque,
soit pour ameublement, livres, outils, papeterie, etc.,
sans l'ordre exprès du Conmnissaire ou <le l'Assistant,
auquel on devra s'adresser pour cet objet, chaque fois
qu'il sera necessaire.

110. Aucune conversation ne sera permise, excepté
pour affaire ; et l'on devra parler alors de manière à
ne pas interrompre ou inconnuoder les autres.

120. Chaque fois qu'un nouveau clerc, soit perma-
nent ou temporaire, sera admis dans le Bureau, il
sera du devoir du principal employé sous les ordres
duquel il sera placé, de lui donner connaissance des
règles et règlemens du Département.

130. Dorénavant, tout employé on officier du Dé-
partement qui aura encouru les dettes pour lesquelles
une Saisie-Arrêt aurait été signifiée entre les mains
du Commissaire, ci vertu du jugement d'une Cour
compétente, sera immédiatement renvoyé du Bureau.

140. Les Chefs de Bureau auront la direction du
travail des employés subordonnés, et veilleront à ce
qu'ils emploient utilement leur teis, dans l'intérêt
du public et du Département ; et tous les règlemens
qui sont déjàl, ou pourront être établis par la suite,
pour la discipline intérieure et les arrangeniens lu
Bureau, seront strictement exécutés et mis à effet.

(Signé,) D. B. PAPINEAU,
G. C. C

Montréal, 14 Mai, 1847.
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RÉPONSE
A U.E ADREssE de l'Assemblée Législative à Son Excellence le Gouverneur-Général, datée

le 15 courant, priant Son Excellence de vouloir bien faire mettre devant la Chambre
"copies de toutes les circulaires qui auraient été adressées, par ordre du Gouvernement Exé-
"cutif, aux Préfets des différens Districts de cette Province, au sujet du recensement périodique
"de la présente année, tel que prescrit par l'Acte 4 et 5 Vict. ch. 42; et aussi copies de tous
" autres documens que Son Excellence jugera à propos de communiquer, et qui seraient de
"nature à expliquer les motifs sur lesquels le Gouvernement s'est appuyé pour omettre de
"prendre les mesures prescrites par cet Acte relativement au dit recensement, ou pour ordonner
' de ne pas faire le dit recensement, ou pour interrompre les devoirs imposés aux Autorités
"locales par cet Acte."

Par Ordre,

BURAU DU SECRÉTAIRE,
Montréal, 21 Juillet, 1847.

D. DALY,
Secrétaire.

(Copie.)
MEMOnANDUM.

En consultant l'Acte du Recensement 4 et 5 Vict.
ch. 42, on verra qu'il se rapporte à la Province en-
tière ; mais les Districts Municipaux ayant été abolis
dans le Bas-Canada, cet Acte est devenu une lettre
morte en ce qui concerne cette partie de la Province.
La 7e Vict. ch. 24, prescrit qu'il sera fait un recen-
sement du Bas-Caida pour l'année 1844, mais cette
Acte ne révoque en rien le Statut cité plus haut.

Si l'on ne lait un recensement que pour le Haut-
Canada seulement, la confusion qui a existé - diverses
époques, cn calculant la population (les deux Sections,
se renouvellera encore ; et il faudra passer une nou-
velle loi pour le Bas-Canada.

La cédule qui se trouve à la fin du Bill du recen-
sement est si longue et compliquée, les questions sont
si nombreuses, il est si difflcile d'y répondre, et les
réponses mêmes, dans plusieurs occasions, ont été si
inutiles pour servir aux fins de la statistique de la
Province, qu'il serait peut-être convenable d'attendre
que la Législature passât un nouvel Acte pour toute
la Province, ou que le Conseil établit quelque règle-
ment pour prescrire le mode d'obtenir les renseigne-
mens statistiques, cn attendant cette nouvelle loi.

Les frais qu'entraîne le recensement en vertu du
présent Acte, sont très considérables; et il ne parait
guère nécessairc d'encourir ces dépenses pour n 'obtenir
que la moitié (les informations requises, et laisser la
Province n m'férieure dins un état à nécessiter une dis-
position législative distincte et séparée.

(Signé,) T. D. HARRINGTON.

9 Janvier, 1S47.

(Copie.)

Eu égard au Mémorandum de M. T. D. Harring-
ton, dans lequel il appelle l'attention du Gouvernement
sur le fait que l'Acte du Recensement, 4 et 5 Vict.
ch. 42, est impérieux en ce qui concerne le Bas-Ca-
nada, par suite de l'abolition des Conseils de District,
et sur d'autres matières qui se rapportent au recense-
nient de toute la Province.

Le Comité est d'opinion qu'on ne doit adoptcr
aucune démarche pour faire le recensement en vertu
de la loi actuelle mais que l'on doit préparer un nou-
veau Bill à cet e2et, qui sera soumis au Parlement à la
prochaine Session; et qu'il soit enjoint aux Officiers
de la Couronne de dresser le projet d'une mesure qui
convienne -à cette partie (le la Province à laquelle ils
appartiennent respectivement.

(Copie.> BUREAU DU SzefrinE,
Montréal, 6 Février, 1847.

MoNsiLEUn,--Je suis chargé par le Gouverneur-
Général (le vous informer que Son Excellence, en
Conseil, a consulté et pris Cn considération l'Acte du
Recensement, 4 et 5 Vict., cli. 42, et qu'il a plu à Son
Excellence ordonner qu'il ne soit pris aucune démar-
chle pour faire le 'recensement en vertu de la loi ac-
Luoelle.

Je dois en conséquence vous prier d'intimer cet
avis aux Olliciers chargés de faire le recensement
dans le District de - .

J'ai, etc.,

(Signé,)
Au Préfet

du District de .

D. DALY,

Appendice
(Y. Y.)

21 Juillet.
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Appendice
(Z. Z.)

D DALY, Secrétaire.

Montréal, 2 .l illet, 1847.

(Cople.) fi F: r ou Si
Mtonitréal, 2i

\lîîy:nu,--Je sois îibargô par le Couv
der vous prier de demnler à Son lixrellenî

dont des lorces, de uloiir bin m trians
fotioni<i dui Gouvierneuir. tniiral, un
piy par teu Ld Dalhousie ait nommé I

les terrains poscdéus pMr lus priipaux Oit
teiment d l'O lonnance, à lt twn, avec c

lions de Lord )alhuie aiu Golnl Dy, ie
lerrans, ensemble avec tii état indiquant le
tiei auxquelles les oIts de Ville oit été con
la cni on, la giiileulr (ies lît', l mon
la smma. pour lqulle la propiit absolu
a été cédée, ls noms îles paittes auxqu

lez itres ont été conseots, les frais le
lil a u titr-es, et leurs dates re-pcetives;

pnê I'unie calte des diis ten ains, iuiq
oi o e iunaintemia tle Départmiiient le l'O

Ine diverses rues de la lite \ Io.
Jai, tw.,

(Sin:Q ~
Au c Cpiitaine Kil and,

Secrétaiire MiiIiidre.

(t' 1 pii.)
l3aî in; St ,:imir.uint:

Sii rl, S

t:i.manidait lis lîorce ; ci ai mnainteni
v iii i :i îmîîttre it' il. dt lur i ipne t

bi en la oiniim a Si,1 1 ellence

Tow l'onnewur dl*'-iit. etc.,
J. \\'lIEY kl

A 1'): . DalY,

(t* p<;<.) Il cuî:.x i mi: i'ti
Monîtîîî <aI, (i

N .I en,-Nius aviins lhonneuro dl
qui on nils a comimniqué la laliir lu Sîci
dui LI9 lt lois deiInier, qui vous a été

leus a été miiie d'ap& votre iniute

pai 1l:u11elle le Commandant de, Forces

dnner js rî i leneiignemeis dmalimiisi uas i
l ile à l'a\is dlune mnotion donné ar A

bre reîpré entan:t E wn, à 'eHt de prése
u iiouerneuréérl, pour obtenir nu

:: feu le Comuite dle laliouisic a payés p
iit le 'Onrlîrnaneçc à Uytmvui, à l'ép
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REPONSE
A î: Arna:îsse 1 t\ssembulée L(gislat ive à Son Excellence le Gouverneur-Général, datée le Il duA mois dernier, priat Soi Leellecle de vouloir bien f'aire mettre devant la Chaunbre "tnl état dlu iulnfant

" payé par l'u I llI 1 lallousie i nouiuné Ilugh Fraser, pour les terrains 1mssélés par les principunix Olliciers
"' du lpartemîîenît de Ilnîlîuni e :ì llytowin, avec copie des instrcttis de Lord Illhonsie au Colonel By,
r relativement à ces terrains. ensenlible ave unti tIt tabulaire indiquaiit les ioins des parties auîxquelles les
I lots de ville u été (icoieés, lu liate iles titres de concession, la gnueltr des lots, le niontîant les rentes,
" la somlite par iielle la aropriété :ulue le ehmiue lot a été cédée, les tionis (les parties auxquelles les

baux ou titres (Mt Mt eîîl l s rais de elîacuni des dits baux <n titres et leurs iates respectives; le
" di état a p nec ml'îiîiî uit1e îles dits teainsindig nat les os que iossède naintenant le Département
de li Inlonanw' uas les diverses rues île lI udite \'ille ; ensetible avec eopie les orlres en Cuseil qui

Sdonient nue % alcur au. hts lion concdés, aux termes dle l'Acte 7e Victoria, ctap. 11, seet. 7.'
Par Ordre,

Appendce
(Z. Z.)

1 Jlri
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R ÉPONSE
À UNE ADnEssa de -pAsEn3L'n LGIsLATIVE à SoN EKcELLENOE le GOUVERNEUR-GÉNÉRAL, en date
du il du mois dernier, priant Son Excellernce de vouloir bien fairo mettre devant la Chambre " tous les

"papiers et documens relatifs aux octrois de terre, dans certaines parties du Haut-Canada, pour l'exploi-
"tation dos mines; ensemble avec les règles et règlemens adoptés par le Gouvernement Exécutif ou le

Département des Terres de la Couronne, concernant les dits octrois de terre."

Par ordre,

D. DALY,
Secrétaire.

Bureau du Secrétaire,
Montréal, 21 Juillet, 1847.

LISTE des papiers tranMmis à l'Assemblée Législa-
tive, concernant l'exploitation des mines, con-
forinément à une a resse de la Chambre.

No. 1. Copies des ordres en Conseil, relatifs aux
demandes de priviléges pour exploitation des
mines.

No. 2. Liste des demandes relatives au Lac Supé.
rieur.

No. 3. Do do Lac-Huron.

N. 4. Copies des réponses du Bureau du Secrétaire
Provincial aux.demandes pour obtenir des
licences, etc.

No. 5. Co'ie du rapport de M. Logan, antérieure-
ment à ses explorations sur le Lac Supérieur.

N6. 6. Copie- du rapport de M. Logan, après ses
exp orations sur le Lac Supérieur..

No. 7. Copies des avis publics du 7 Novembre, 1846,
et du 28 Janvier, 1847, relatifs aux sites ou
arrondissemens pour l'exploitation des mines.

No. I. Copies des ordres en Conseil concernant les
les demandes de privilége, pour l'exploitation

'des minès.

Copie du rapport d'un Comité de l'Honorable. Con-
seil Exécutif, daté le 1er Août, 1845, et approuvé
par Son Excellence le Gouverneur-Général, en
Conseil, le 4 du môme mois.

Sur les demandes respectives de John Prince, écr.,
de H. D. McLean et de Platt Cardde Toledo, Ohio,
aux fins de savoir si le Gouvernement serait disposé
à donner à bail une certaine partie du territoire situé
sur la rlve nord du Lac Supérieu•, à l'effet d'exploi-
ter les mines de cuivre et d'argent quon prétend
exister 'en det endroit;

Avant do penser à adopter aucune mesure 1pour
l'exploitation des mines enquestion, le Comité est
d'avis q'il est hécessaire que le Gouvernement Exé-
cutif obtienne à cet ékrd les rense ermens exacts
et précis qu'il- attend de 1expl' tiuon gol oique
maitenant en vole de progès, sous la, direction de
M. Logan. Tout ce que l in'rpoaiýt faire pou le
présent, seront d'informLr 'M. an que pusieuirs
demandes ont déjà été préseatée tre Exllence

à l'égard des dites mines; et qu'il serait à désirer'
qu'il profitât de la première occasion qui se présente-
ra, pour explorer la rive nord du lac, Supérieur, où
l'on prétçnd qu'il existe des mines de cuivre et d'ar-
sent.

Il est bon de, remarquer, que deux .des'requérans,
MM. Prince et Card, se proposent d'explorer le ter-
ritoire en qùestion, s'ils obtiennent la promesse qu'on
le leur donnera à bail, dans le cas où le résultat de
leur exploration répondrait à, leur attente; mais le
Comité est d'avis que le Gouvérnement ne peut agir
prudemment dans cette matière, que d'après les 'ren-'
seignemens venant de personnes agissant sous sa di-
rection, et dans l'intérét public..,

L'Agent du Gouvernement dernièrement nomrn
au Sault Ste. Marie devrait recevoir ordre d'agir
avec vigilence, et de faire rapport à Votre Excellence
des empiétations qu'on a lieu d'appréhender dans ces
parages.

Certifié,

E. PARENT,

Copie du rapport d'un Comité de l'honorable Conseil
Exécutif, daté le 6 Août, 1845, et approuvé
par Son Excellence le Gouverneur Géiéral en
Conseil, le 8 du même mois.

Sur une autre communication de John Prince,
Ecuyer, relative aux mines du Lac:Supérieur.,

Le Comité a pris en considération là note exIica-
tive de John Prince, Eciyer; et référant à sa ihrnute
du premier courantj il est d'opiniot qû'en autorisant
M. Prince,, en vertu d'une licence à.explorer les 'i
nes -et faire la recherche de, minerais ,daré :soute té-'
tendue de la ré g ion et;territoie situés sur les, rive.
nord et est du ac. Sepérieur, Votre Excellence ser-
virait et avancerait les ntéiretse la'Pro'vindie, pourvu
que ces recherches ou exploration ?
cune &1pénse pour, lé G vèrnernent; cesreher a
et exploration devrdnt ,tre faites vee xactitidet
fidélité, et loidevrà n traisme ti4un rappotiu
Secrétaire de la Province, ou'l'infoitiôno Votre
Excellence.

Si l'exploration:de cette region parM Prince pro.
duisait un résultat satisfaisant, le Comité recommei

A1ejuillt-
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Appendice derait alors à Votre Excellence de lui donner la pré-
(A.A.A.) férence pour l'exploitation des mines qui seront dé-

. couvertes, à telles conditions dont on pourra convenir
si juillet. ci-après.

Certifié,

(Signé,) E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'honorable Conseil
Exécutif, daté le 19 Septembre, 1845, et ap-
prouvé par Son Excellence le Gouverneur Géné-
ral en Conseil, le 22 du même mois.

Sur la demande de George Desbarats pour obtcnir
à bail une certaine étendue de terre sur la rive du Lac
Supérieur, afin d'en exploiter les mines.

Le Com'té recommande de lui accorder l'autorisa-
tion d'explorer la contrée située sur la rive nord-est
du Lac Supérieur, tant en son propre nom qu'au nom
d'autres intéressés, aux conditions indiquées dans la
minute di 8 Août dernier, relativement à la demande
de John Prince, Ecuyer.

La préférence dont il s'agit ici, doit s'entendre
comme suit, savoir: que si M. Prince découvre une
couche de minerai qu'il croira de son intérêt d'exploi-
ter, il sera considéré comme ayant droit d'obtenir une
licence qui. lui conférera l'autorité sur la dite étendue
de terre, pour telle période et à telles conditions que
le Gouvernement jugera à piopos de fixer .et établir,
aussitôt qu'il aura obtenu 'de plus amples renseigne-
mens.

Le Comité recommande humblement à Votre Ex-
cellence de n'accorder aucune licence qu'à des sujets
Britanniques, pour l'exploitation des mines do cette
Province.

Pour prévenir tout malentendu, le Comité recom-
mande de plus que la présente minute, ou du moins la
substance en soit communiquée à M. Prince; et que
A. D. M'Lean, dont la demande pour lui-même et
pour d'autres, a été rejetée par l'ordre du Conseil du
4 Août, soit informé des vues du Gouvernement, tel
qu'expliquées dans cette minute, aux fins que lui et ses
associés puissent participer aux avantages qui sont
maintenant offerts par le présent, et aux conditions y
énoncées.

Certifié,

E. PARENT.

Copie du-rapport d'un Comité de l'Honorable Con-
seil Exécutif, daté le 22 Septembre, 1845, et ap-
prouvé par Son Excellence le Gouverneur Gé-
néral en Conseil, le même jour.

Sur la pétitton de l'honorable Peter McGill et autres,
demandant l'autorisation d'explorer et occuper une
certaine étendue de terre sur la rive nord du Lac
Supérieur, pour l'exploitation des mines, etc.

Le Comité récommande que les mmes conditions
soient imposées dans ce cas que sur la demande de
George Débarats, Eer., en vertu de l'ordre en Con.
seil du 22 Septembre courant.

Certifié,

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'Honorable Con- A ppend
seil Exécutif, daté le 26 Septembre, 1845, et (A.A
approuvé par Son Excellence le Gouverneur e-4w&
Général en Conseil, le 29 du même mois- 21e hm

Sur la Pétition de Charles Bockus, et Donald Ross,
marchands de Montréal, aúx fins d'obtenir le privi-
lège d'exploiter les mines de cuivre sur la rive nord
du Lac Supérieur ou dans les environs, et le bail de
cette partie du terrain dont ils auront besoin pour la
dite exploitation:

Le Comité recommande que l'on accède à cette
demande aux mêmes conditions qui ont été accordées
à George Débarats, Ecr. par l'ordre en Conseil du
22 Septembre dernier.

Certifié.

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité del'Honorable Conseil
Exécutif, daté le 15 Octobre, 1845, et approuvé
par Son Excellence, le Gouverneur-Général en
Conseil, le 16 du même mois.

Sur la demande de John Prince, écuyer, dans la-
quelle il se plaint qu'on a donné à d'autres personnes
l'autorisation d'explorer certaines parties de la rive
du Lac Supérieur, dans le but d'en exploiter les
mines.

Le Comité a.mûrement considéré la lettre de John
Prince, écuyer, dans laquelle il exprime ta surprise
et son désappointement do ce que Votre Excellence
aurait accordé des licences à plusieurs personnes
pour explorer les mines et découvrir des métaux et
minerais, dans cette partie du pays qui est située sur
la rive nord-est du Lac Supérieur, et cela, aux mômes
conditions qne celles qui lui ont été accordées.

Il parait au Comité que ce désappointement vient
de ce que M. Prince s'est imaginé qu'on lui avait ac-
cordé le privilégo exclusif de faire la recherche des
minerais, bien qu'il n'en soit nullement parlé dans sa
demande, quelqu'ait été d'ailleurs son intention ou
son désir; et 'cortes, le Comité n'a jamais eu la pen-
sée qu'on s'attendait à réclamer un semblable mono-
pole.

Dans la pétition qu'il a adressée à Votre Excel-
lence, le 1er Juillet dernier, M. Prince déclare "qu'il

désire entreprendre, avec quelques amis, et à leur
"propres frais, une exploration géologique d'une'par-
"tie de la rive nord du Lac Supérieur ; et dans le

cas où il découvrirait des mines et minerais, il es-
père que Votre Seigneurie voudra lui en accorder

"un bail, à des conditions qui soient de natu-e à l'in-
demnisr." Et dans un papier que M. 'Prince a

soumis, le ' Aoùt suivant " il propose que 1e gou-
" vernement hi accordo.à titre de bail, pendant vingt"et un ans, vingt et un mille 'quarrés du, territoire

p ar lui àinsi explré' edans le seul but d'en exploiter
"les mines, soit on. tm seul bloc, *ou on plusieurs
"blocs de l' grandeur dont, il aurabesoin, et qu'il
a pourra choisir lui-rrim" "
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>pendice

le Juillet.

Dès avant% que Mr. Price eût présenté sa pétition
au Secrétaire de la Province, A. D. M'Leanade Chat-
ham, et Platt Card, de Toledo, Ohio, avaient déjà pré-
senté.chacun une demande semblable à Votre Excel-
lence, et d'après la minute approuvée du 14 Août, on
avait fait le rapport suivant sur ces deux demandes,
ainsi que sur celle de Mr. Prince ::-" Il est à re-
' marquer que deurdes requérans, Messrs. Prince et
"Card, se propos.ent d'explorer le territoire en ques-

tion,.à leurs propres frais, s'ils obtiennent la pro-
" messe qu'on leur en accorddra un-bail. ' Mais le
" Comité estd'opinionque legouverieinent ne saurait
"agir prudamment dans cette affaire,'que d'après les
"renseignemens de personnes agissant sous ses direc-

tions, et dans l'intérêt du public.'"

C'est après ce refus de la part de Votre Excellence
en Conseil, que le papier de Mr. Prince, du 4 Aobt, a
été soumis à Votre Excellencè, et que la minute du 6
du même mois a été conçue et arrêtée dans les termqs
même de sa demande ;- et ni le papier, ni la demande
ne contiennent une seule expression qui dénote que
Mr. Prince pût s'attendre à posséder le droit exclii-
sif d'exploiter les mines en question, dans le cas où
les explorations: des divers requérans obtiendraient
un plein succès.

Le Comité ignorait de plus que Mr. Prince, avant
de présenter sa demande, "eût embarqué un capital
" de plus de deux cent cinquante louis, dans une ex-
"ploration qui a eu pour résultat la découverte des
"minerais" dontil a transmis 'des échantillons au
gouvernement ;- et il ne l'a appris que par sa lettre
qui est maintenant sous considération.

Mr. Prince ne peut être privé du privilège d'exploi-
ter les mines qu'il a ainsi découvertes, par aucune
autorisation donnée à d'autres individus dans le même
but, tel que cela est clairement exprimé dans la mP
nute approuvée du 22 Spptembre dernier, relative-
ment à la pétition de George Desbarats et autres.
Le Comité recommande respectueusement à Votre
Excellence de donner ordre de transmettre la sub-
stance de cette minute à M. Prince, et de l'informer,
que dans la minute faite sur la pétition de George
Desbarats, écuyer, les mots " ou couches " devraient
étre insérés après le mot " couche," dans le second
paragraphe. Cette modification dans la licence de
M. Prmce, le mettra en état de s'assurer la prMé-
rence pour l'exploitation des couche ou couches de
minerais qu'il pourra avoir découvertes, aux conai-
tions dont il sera convenu ci-aprés.

Certifié,

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Coínité de l'Honorable Conseil
Exécutif, daté le 17 Octobre, 1845, et approuvé
par Son Excellènce le Gouverneur-Général en
Conseil, le 18 du même mois.

E. AFNT.

Copie du rapport d'unComité de l'HonorablÏ Conseil
Exécutif, daté le 2'7 Octobre, 1345, et approuvé
par Son Excellene le Gouverneur-Généra[en
Conseil, le 28 du, mémo mois..

Sur les lettres de Williatn , Hainilton, Merritt,
écuyer, et de l'Honorable James Kerby, transmettaut
une dCmandeý de ýGeorge K. Smiihi aux fins d'explo-
rer les mines et faire la recherche de-minerais sur les
rives du Lac Supérieur:

Il paraît que M. Smith 1êéside à St. Joseph, dans,
S _ - - t St *.'

îI yiecniqan, Dien que, nI. lV±errhit prêtendeqU il soit
Sur la demàn'de d'une licence de la part de Sémuel

B. Harrisson,'écuyer, ax fiis d"èplorer' lës ines et
mitieréis dela riyô'rnord du Lac Supérier ~etc. 'pac,~fqé lsé~~~ess eibè Oû ei*ý riï, ùL n S per onneW 'qic ~ é~'d~li~fùnedùali

* , .' ,*Ž' '~~~~~ "cités qui'-brdoÜt l'Atîu; iee id a
Le Cormité recommande que les, miuémes.conditions 'là quêvcttecoMPa nié devras n pee païtie'

soient iaccordaes que queM.qMerrntt plrtiveinent soo
J ,'

1, 'a e tq pu iênees de

aux demandes de John Prince, George Desbaratî, Appendice
écuyers, et l'Hon. Peter McGill et autres. A

Certifié,

. PARENT.

Copie d'un rapport du Comité de l'Honorable Conseil.
Exécutif, daté le 22 Octobre, 1845, et approuvé
par Son Excellence le Gouverneur-Général en
Conseil, le 23 du même mois.

Sur le mémorial de John Stuart, aux fins d'obtenir
la permission d'explorer les mines et nineraissur'la
rive nord de Lac Supérieur,--ets'il endécouvrei d'en
obtenir un bail aux conditions,: et pour telle .époque
que l'on jugera.à propos de fixer. * ': ,

Le Comité recommande d'accueillir sa demande
aux mémes conditions que celles qui ont été 'accor-
dées à'd'autres, dans les mêmes circonstaices.-

Certifié,

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comitéde IHoorabile Conséil
Exécutif, daté le 27 Octobre, 1846, et approuiré
par Son Excellence le Gouverneur-Général 'en
Conseil, le 28 du même mois.

Surle mémorii 'de Arthur Rankin, du Town.
ship de Sandwich, aux fins d'obtenir la permission de
faire une exploration géologique, et demandant
qu'une certaine étendue de terre surle Lac Supérieur
lui soit donnée à bail, pour l'exploitation des mines
qui s'y trouveront.

Le Comitéreéomma qde "'o eille
demande aux mêmes conditions que,cèlle's qui ont
été accordées aux autres.personnes qui.ontdéjà fait
une demande semblable.

Certifié,
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Appendice Le Comité ne peut recommander que l'on accorde
(A.A.A.) de licence à aucune personne qui ne réside pas dans

la Province, et il doit déclarer qu'en accordant une
sle Juillet. licence pour explorer, il ne suit pas qu'il sera donné

permission d'exploiter les mines à d autres que des
sujets britanniques.

Certifié,

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'Honorable Conseil
Exécutif, daté le 5 Novembre, 1845, et approuvé
par Son Excellence le Gouverneur-Général en
Conseil, le sixième jour du même mois.

Sur le mémorial de John Ewart, de la Cité de
Toronto, et James Hopkirk, de la Cité de Montréal,
écuyers, aux fins d'obtenir la permission d'explorer
les mines sur les rives du Lac Supérieur:

Tout en recommandant d'accueillir cette demande
et celle de James Woods, écuyer, de Chatham, le
Comité est d'opinion que l'on ne devrait plus accorder
de licence pour explorer les mines, jusqu'à ce qu'on
ait reçu les rapports des explorations qui ont été
permises et commencées, attendu qu'il pourrait s'éle-
ver des difficultés par la suite relativement à l'exploi-
tation des dites mines.

Certifié,

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'honorable Conseil
Exécutif, daté le 1a-Nôvembre, 1845, et approu-
vée par Son Eycellence le Gouverneur Général
en Conseil, le 15 du môme mois.

Après avoir de nouveau considéré les minutes du
6 du courant, par lesquelles il est recommandé à
Votre, Excellence d'accorder une licence à John
Ewart et James Hopkirk, écuyers, aux fins d'explorer
les mines qui se trouvent sur la rive nord du Lac
Supérieur.

Le Comité est d'opinion qu'il ne convient pas d'ac-
corder une semblable autorisation à un officier du
Gouvernement, qui occupe la charge confidentielle
de Mr. Hopkirk, et il recommande en conséquence
que son nom ne soit pas compris dans la dite licence.

Certifié,

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'Honorable Con.
seil Exécutif, daté le 14 Novernbre 1845, et ap-
prouvé par Son Excellence le Gouverneur
Général en Conseil, le 17 du même mois.

Sur les diverses applications de messieurs T. Feu-
rier, S. Derbiahire, Allan M'Donell, et W. C. Mere-

Copie du rapport d'un Comité de l'Honorable Con-
seil Exécutif, daté le 18 Novembre 1845, et ap-
prouvé par. Son Excellence le Gouverneur
Général en Conseil, le 19 du même mois,

Sur les Pétitions respectives de William Hamilton
Merritt, de Ste. Catherineq, District de' Niagara;
James Hamilton, de la ville de London; John Dou-
glas, du Fort Erié,dans leTownship de Beithie ; Angus

uncan McDonell, de la Cité de Toronto ; Thomas
Ryan, de la Cité de Montréal; Edward:Ryazî, de la
Cité de Québec, écuyers; aux fine d'obtenir la per-
mission d'explorer les mines de cuivre et autres, sur
les rives du Lac Supérieur.

Le Comité recommande à Votre Exeellence d'ac-
céder à la démande des dits pétitionaires, aux condi-
tions ordinaires.

Certifié.

E. PARENT.

Copie du Rapport d'un Comité de l'Honorable
Conseil Exécutif, daté le 22 Novembre, 1845,
et approuvé par Son Excellence le Gouverneur
Général en Conseili-le méme jour.

Sur les Pétitions de James Bell Forsyth, de la Cité
de Québec ; de S. Jones Lyman, de la Cité de Mon-
tréal, respectivement, aux fins d'obtenir des licences
pour explorer les mines sur les rives du Lac Supérieur.

Le Comité recommande à Votre Excellence d'ac-
céder à la demande des dits pétitionnaires, aux con-
ditions ordinaires.

Certifié,

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'Honorable ëon-
seil Exécutif, daté le' 0 Décembre, 1845, et.a
prouvé par Son Excellence le Gouverneur Gê
néral en Conseil, le 12 du même mois.

i 'Élut les Pétitions de Chrleiis nen Rober T".Tùr
ner, Willian B. Jarvis, et autres, de la Cité de To-

dith, aux fins d'obtenir l'autorisation d'explorerles Appen lià
mines sur la rive nord du Lac Supérieutl. (Ad

Ayant constaté que les pétitionnaires et autres, en 21e Ju11
s'adressant personnelloment aux membres du Gouver-
nement, avaient été portés à croire qu'ils pourraient
en aucun tems obtenir une licence pour explorer les
mines sur la dite rive du Lac Supérieur, le Comité
recommande humblement à Votre Excellence de
révoquer la minute du 6 Novembre courant, en ce
qu'elle so rapporte aux demandes qui seront faites à
l'avenir, et d'accorder des licences aux pétitionnaires,
aux conditions ordinaires.

Certifié,

E. PARENT.
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,odice ronto, Abner et Stanley Bagg de la cité de Mont-
réal, et le Dr. James Wilson, de la villede Perth,
aux fins d'obtenir'des licences pour explorer les mi-
nes sur les rives du £ad Supérieur:

Le Comité recommande à Votre Excellence d'ac-
cueillir favorablement la demande des pétitionnaires,
aux conditions ordinaires.

-Certifié,

E. PARENT.

Copie du raport d'un Comité de l'honorable Conseil
Exécutif, daté le10.Décembre, 1845, et opprouvé
par Son Excellence le Gouverneur-Général, en
Conseil, le 12 du même mois.

Sur les diverses demandes qui ont été présentées
pour obtenir des.baux nfin d'occuper certaines éten-
dues de terres pour l'exploitation des mines sur les
rives du Lac Supérieur et lieux environnants, et les
licences accordées pour en permettre l'exploitation;

Plusieurs personnes résidant dans cette Province,
oyant obtenu la -permission de faire des recherches
1pur découvrir les minerais surla rive nord du Lac
Supérieur, avant d'obtenir des licences qui leur per-
mettent d'exploiter des veines et couches qui pour-
ront être découvertes dans le cours des 'diverses ox-
plorations, et cela, aux conditionsque Votre Excellence
jugera à propos d'établir par la suite ; le Comité sou.
met respectueusement que les mémoranda suivans
soient communitués aux diverses personnes qui ont ob-
tenu la permission d'exjlorer, comme étant la brise
d'après laquelle Votre Excellence devra prendre des
mesures ultêrieures pour mettre à efet les proposi-
tions émises plus haut, aussitôt que les premières con-
,ditions auront été remplies et exécutées.

Comme le 'fait'd'une exploration antérieure de-
vra foirhir la base de toute demande pour occuper
ou ouvrir les mines, chaque partie devra fournir un
état détaillé de la dite exploration ; des démarches
qu'elle aura prise pour obtenir ses renseignemens; du
résultat de ses découvertes ; de la nature des di-
verses veines et couches de miiérais ; dolelur quan-
titéo 'richessè probable, et tels autres renseignemens
et particularités que l'on doit atténdre d'une explora-
tion:géologique it par un homme de l'art.

Le Comit.é est aussi' d'opinion que l'on pourrait
maintenapt avec avantage prendre des mesures pour
empécher que lesintentions'dù gouvervei-nement cdn
accordant ces licences,, ne soient frustrées; dans cette
vue,les requérans devrnient être tenius de fournir une
liste des nôrs de toutes les personnes qui forment
partie de l'association ; on devrait les informer qu'il
ne sera plus accordé do licences à d'autres qu'a: des
sujets britanniques, et qu'il[ne sera permis de faire
aucun transport ou transfert de parts où d'intérét; ou
d'augmenter l'association, sansla sanction du gouver
nemûent, à moins que les parties' ne soient sujets bri-
tannigges.

Le Comité rdcomianîle do plus, 'qu'il ne soit ac-
cordé aucune licence ou, permis d'occupation, qu'a-
près qùe lo géologue provincial, ou quelqu'aatre; agent
u gouvernementa u ason de. ixer ls

bore ides d keroät s mnens, teamn í•e.ap-

et a¾rttclmum "hppNí Xéhi m 1 6 t é~desm Ô.r
l'informnation' 'la' c é 'ce ence.
Et en attehdant, le mteornmandeà Votre E e 

1

cellence de n'accorder aucune nouvelle licence.ipoúr ppen
l'explordttion' des mines,de peur e c
du nombre de celles -qui ont é taccraéesn .
donne )leu à des difficultés ot des malentendus,'non- 2Ù4 et,
seulement entre les parties elles-mêmes, mais encore
entre elles et le gouvernement.

'Certifié,

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de Phonorible Con.
sel Exécutif, daté le 6 Avril, 1846, et approuvé
par Son Excellence le Gouverneur-Général en
Conseille 7- du même mois.

Sur les diverses demandes d'individus ýlui ont.ob-
tenu des licences pour explorer les' rives nord du Lac
Supérieur, et aussi sur le rapport de W. E. Logan,
édir.s géologue pruevincial-

Le Comité est d'opinion, dans le but de faciliterles
o érations de ceux qui sont prêts à comtnencer l'ex-
ploration- dcs mines de cuivre ou autres mines dans
cetto partie de la Province, ''il importe que M. Lo
gan se'transpoile ad Lac Supérieur, aussit6t possible,
accompagné d'un Député Arpenteur Provincial, et
d'un nombre suflisant d'engagés, pour marquéi et'dt-
finir los limites de certaines couches de minerai, que
ceux qui tiennent'ces liceices prétendent avoir dé-
couvertes. -Le Comité n'est pas pr6t de recommander
Ù Votre Excellence d'ordonner à M; .Logan,'.relative-
ment à l'exploration des rives du Lac Supérieur, de
faire plus par le présent que d'examiwer, les locàlités-.
indiluées par les requérans, et de tracer et désigner
pour chacun d'eux, un arrondissement ou éteidue db
terre, d'un mille de front sur cinq milles de profon-
deur, contenant les couche ou couches dot minerai
qu'il désire exploiter.

Le Comité recommande humblerent à V t -
cellènce,·d'ordonner au Gomissaie es'Te:d Va
Couronne; de donner à M'.' Uogin dèsg iàtd ilns
pour lui servir'-de guide et d'autonis ,tiõ nslelut
non seulement d'établir et 6ker lé 'di î ithit ii
aussi de constater 'la nature et la valeur des iminerais
en question.

En atiendant que Votre*Excellenceai
port de M. Logah,.sur la nature et a'va eur
minerais, le Comité penseque l'on poù 'foie
les divers rquéfrans, -quel -it f 'é4è. :m
nes sera conféré incontinerit, -ux te'mesét cô ions
que le Çouvernement jugera ci-après nécesaire d'in
poser; et si l'on se décideà accorder.debaù i
peuvent compter que ces -bùuk ne 'dr6eront pas
moins de vingt-et-un ans..

j I

Copie d .rapport dunr Coiité de l'honorabl' C e
Exécutif, daté e18 iil, 1846, è ' 69ppr6dIvé
par Son!E déllence le Gouerreur Gnrler
Conseil, le même jour '
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Appcndice Le Comité recommande que les dites limites soient
(A.A.A.) prolongées jusqu'à deux milles de front sur l'ancienne
- .. -profondeur, savoir: cinq milles.

sie juitlet. .f.é Certific, 1

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'honorable Conseil
Exécutif, daté le 4 Mai, 1846, et approuvé par
Son Excellence le Gouverneur Général en Con-
seil, le cinq du nime mois.

Sur la demande de l'honorable Peter M.Gill, tant
en son nom qu'au nom de ses associés, d'une plus
grande étendue de terre pour exploiter les mines, en
vertu de la licence émanée en leur faveur.

Le Comité ne peut recommander cette demande.

Certifié,

E. PARENT.

(Copie.)

Hôtel du Gouvernement,
Montréal, 9 Mai, 1840.

Présent :

Son Excellence-le Gouverneur Général, en Conseil.

Approuvé.

(Signé,) C.

11 a plu à Son Excellence de mettre devant le bu-
reau les règlemens suivans, au, sujet (le l'octroi des
arrondissemens qu'on se propose de faire pour lex.
ploitation des mines sur les rives du Lac Supérieur;
et les dits règtemens ayant été approuvés, il a été
donné ordre de les entrer sur les livres des régistres
du Conseil Exécutif.

AaRONnIssEMENs POUR L'EXPLOrrATIoN DES MINEs.

Io. Chaque licence d'exploration désignera et com-
prendra un local ou arrondissement.

2o. Un arrondissement se composera de cinq mil-
· les de longueur sur deux do largeur.

3o. L'intention est que la longueur suivra le cours
de li veine minérale. Le requérant sera tenu
d'indiquer lo cours de la veine.

40. Si plusieurs individus des arrondissemens voi-
sins indiquent différens cours, alors le géologue
décidera la direction qui convient le mieux.

5. Si plusieurs sites ou arrondissemens sont récla-
més près les uns des autres, le géologue déter-
minera si, en traçant leurs limites, on observera
une direction uniforme.

0. L'arpenteur mesurera la largeur des arrondis.
semens, et indiquera les terminaisons des lignes
latérales sur la rive; ou bien, il mesurera la
longueur de l'arrondissement et indiquera les
terminaisons des ligne-s de l'extrémité, selon
qu'il sera plus convenable. Il indiquera nom-

(A. A.i A.)A'J 70

mément les autres lignes des limites. Il décrira Appendý
la position générale de l'arrondissement par des (A
objets naturels, et l'indiquera sur la carte géné- A
raie du Lac, eu égard à la longitude et à la 2i
latitude, et .il transmettra cette description au
Gouvernement.

7. La priorité de découverte au moyen d'une
exploration, donnera un droit ou privilége pour
réclamer un local ou arrondissement.

8. Les rapports faits par écrit au Gouvernement,
ou nu Géologue Provincial, indiquant et choissi-
sant un site ou nrrondissement, seront classés
suivant la date de leur réception, et seront la
meilleure preuve de la découverte.

9. La meilleure preuve ensuite, sera la possession,en
construisant ou occupant une hutte. Une hutte
non -occupée, sera censée avoir été abandonée ;
et il ne sera permis à qui que ce soit d'occuper
plusieurs huttes à la fois, pour marquer la prise
de possession d'un arrondissement.

10. La meilleure preuve après cela, sera la priorité
de la date de la demande.

11. Les susdits réglemens se rapporteront exclusi-
vement aux individus ayant des licences, et le
Secrétaire Provincial sera tenu d'en fournir une
copie à chacun d'eux.

Certifié,

E. PtARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'honorable Con-
seil Exécutif, daté le 1er Juin, 1846, et approuvé
par Son Excellence le Gouverneur-Général, le
même jour.

Sur la lettre de Joseph Woods, écuyer, renouvellant
la demande de son f.ère, Robert Stuart Woods, aux
fins d'obtenir une licence pour explorer les mines sur
les rives du Lac Supérieur, avec un mémorandum de

I. l'assistant Secrétaire Hopkirk sur le sujet:

Le Comité recommunde à Votre Excellence, de
vouloir bien accueillir favorablement cette demande
pour les motifI énoncés dans le mémorandum de M.
l'Assistant Secrétaire Hoplkirk, du 28 Mai, 184G,
savoir :-" Comme il y a tout lieu de croire que la
"demande de M. Woods, au nom de son frère, a été
"faite avant le 6 Novembre, et qu'il était prêt à cette

époque de la transmettre au iBureau-du Secrétaire,
" s'il eut su que la chose était nécessaire."

Certifié,

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'honorable Conseil
Exécutif, daté le Se jour de Juin, 1846, et ap-
prouvé par Son Exellence le Gouverneur-Géné-
ral en Conseil, le 10 du même mois, .

Sur l'application de W. Hl. Boulton, écuyer, deman-
dant un local ou arrondissement séparé pour l'exploi-
tation des mines sur les -rives du Lac Supérieur:

Le Comité ne peut recommander cette demande ù
la considération avorable de Votre Excellence.

Certifié

E. PARENT.
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pendice .Côpie du rapport d'un Comité de l'honorable Conseil
A.A.) Exécutif, daté le 13 Juin, 1840, et apprové par

son Excellence le Gouverneur-Général en Con-"
JuUo. seil, !e 15 du môme mois.

Sur la pétition de Gedrge Desbarats, écuyer,
demandant que les deux compagnies formées par lui
pour l'exploitation des mines sur les rives du Lac
Supérieur, ne soient pas bornées à un seul arrondis-
sement pour les deux:

Le Comité ne peut recommander à Votre Excel.
lence d'acquiescer à la demande du pétitionnaire.

Certifié,

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'honorable Conseil
Exécutif, daté le 31 Juillet, 1846, et approuvé
par Son Excellence le Gouverneur Gýénéral en
Conseil, le même jour.

Sur la lettre do James Ilenderson, Ecuyer, comme
Agent d'Henry Jones, Ecuyer, de Sarnia, renouvel-
lant la demande d'une licence pour explorer les mines
du Lac Supérieur, attendu que la demafide d'Henry
Jones, Ecuyer, a été reçue par le Secrétaire Pro-
vincial, antérieurement à la minute <lu 12 Décembre,
dernier; le Comité recommande respectueusement à
Votre Excellence, d'émaner une licence en sau fa-
veur.

Certifié,

E. PARENT.

Copie dlu rap ort d'un Comité de l'honorable Conseil
Exécut I daté le 31 Juillet, 1840, et approuvé

- par Son Excellence le Gouverneur Général en
Conseil, le Sie jour du môme mois.

Sur la pétition de William Elliot, Ecuyer, ren-
voyant à une demande antérieure, aux fins d'obtenir
unn licence pour explorer les mines sur les rives du
Lac Supérieur, en dafe du 12 Septembre, 1845, main
qui n'est parvenue au bureau du Secrétaire que le
vingt du môme mois

Le Comité ne peut recommander cette demande
pour le présent.

Certifié,

E. PARENT.

Copie.du ra ort d'un Comité dé l'lion.orable Conseil
Exécuti daté le 31 Juillet, 1846, et approuvé
par Son Excellence le Gouverneur Général en
Conseil, le même.jour,

Sur'le riiê'mòrial de Janies HopIli, renouvel lant
sa demrande aux fin. dôbtéñiù ué ic. ete pour ex-
plorer les mines sur les rives dulQà'Sòpéricur;

Le Comitt recommande à Votre Excellenc d'ace.Àppç,çedc
céder à li deniande, du pétitionnaire, attenduqu (A.A.A.)
n'exerce plus la charge confidentielle qui a engagé r
Lord Metcalfe à révoquer l'ordre émané pour ui 21 umlet
accorder une licence dans lei mois de ,Novembre
dernier.

Certifié,

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'honorable Conseil
Exéçutif, daté le 6 Août, 1846, et approuvé par
Son Excellene: le Gouverneur Général en Con-
seil, le sept du même mois..

Sur le mémorial de Pièrie Hector Morin, Ecuyer,
de Sandivich, exposant qu'il a présenté un mémorial
le 27 Novembre, 1845, aux fins d'obtenir une licence
pour explorer et exploiter les mines sur-les rives du Lac
Supérieur; que le 9 Décembre suivant, le Secrétaire
Provincial lui fit réponse que l'intention du Gouverne-
ment était de ne plus accorder de licences jusqu'à"ce
qu'on eut reçu les rapports des explorations déjà faites;
que lordre en Conseil qui fait défense d'accorder des
licences n'a été passé que trois jours après la récep-
tion de son mémorial; et demandant qu'il lui soit
accordé une licence

Le Comité recommande respectueusement à Son
Excellence d'accéder à la demande du pétitionnaire
)our les raisons indiquées dans la minute du 31 Juil-
et dernier, relativement à la pétition de H. Jones,
Ecuyer, savoir: que cette première application avait
été faite antérieurement au 12 Décembre dernier.
Quelques remarques dans cette pétition doivent.
porter le Comité à informer Votre Excellence, qu'à
l'exception de George Desbarats, Ecuyer, auquel il
a été accordé une licence, aucun Canadien Français
n'en a demandé antérieurement au 6 Novembre, 1845,
alors que l'ordre en Conseil a été adopté, ui fait-dé-
fense d'accorder de nouvelles licences. . Morin a
présenté sa demande le 9 Décembre, après la pro.
mulgation de cet .ordre, et il a reçu -précisément la'
môme réponse que l'on a donnée aux autres requérans
après cette date.

Un autre Canadien Français a depuis demandé une
licence : mais sa demande était postérieure au second
ordre en Conseil du 12 Décembre, et elle attend
comme bien d'autres la décision de Votre Excellence.
Il n'est guère besoin d'informer Votre Excellence
qu'il n'a été fait aucune distinction entre les canadiens
français et les requérants d'une autre origine.

(Cortihé,)

E. PARENT.

Copie du ra ort d'un Comit.de Phonorabl. Conseil
Exécutif, daté le 10 Août -1846, et ppr ouvé par
Son Excellence le Gouverneur Général eii Con
sed le méme jour.

Sur le'ném6rial de John EdWard Rti in,rnou-
vellant sademande aux fins d'obtenir unè.lincodree tW
explorer les mines et lninerais sur les, borde duàa
Sâ érieur:

QLe sComifé recdm nadöàps odeuimrt/ Votre
celere deacéder à celt e and .pour1,'r o '

i indiq'ug dans la minuto d u Jueill drnier rew
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Appendice lativement à la ptition de Henry Joncs écuyer,
(A.A.A.) savoir,que sa première demande a été présentée anté-
,-...rieurement au 12 lDécembre dernier.
Sie Juil<. (Certifié,)

E. PARENT,

Copie du rapport d'un Comité de l'honorable Conseil
Exécutif, daté le 13 Août, 1846, et approuvé par
Son Excellence le Gouverneur Général en Con-
seil, le 24.

Sur les lettres de George Desbarats, écuyer, ex-
posant que Mr. Logan avait refusé de reconnaître les
droits d'une des compagnies formées en vertu de sa
licence pour explorer les mines, et que ce refus l'oxpo-
sait lui et ses associés à souffrir des pertes, attendu
que les travaux avaient été commencés depuis quel-
que tems, et.qu'on avait meme poussé les fouilles à une
profondeur considérable ; '

Le Comité recommande, vu les circonstances par-
ticuliüres, qu'il soit donné ordre à Mr. Logan de
ne pas tracer les limites de l'arrondissement qui
est maintenant exploité par Mr. McLeod jusqu'à nou-
vel ordre, afin que Votre Excellence puisse obtenir'
de plus amples renseignemens.

(Certifié,)

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'honorable Con-
seil Exécutif, dnté le 13 Août 1840, et approuvé
par Son Excellence le Gouverneur Général cn
Conseil, le 14.

Sur la lettre de W. Elliott, écuyer, renouvellant sa
demande aux fins d'obtenir une licence pour explorer
les mines et minerais sur les rives du Lac Supérieur:

Comme il appert par le certificat do Mr. Anderson
que le pétitionnaire a présenté sa demande antérieure-
ment au 12 Décembre dernier, le Comité recommande
qu'il soit émané une licence en sa favour, comme
dans le cas de H. Jones, écuier.

(Certifié,)

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'honorable Conseil
Exécutif, daté le 13 Août, 1846, et approuvé
par Son Excellence le Gouverneur Général en
Conseil, le 14.

Sur les lettres respectives de l'honorable Goorge
Moffatt, tant en son nom qu'au nom d'autres intéres-
sés; de John Ewart, S. B. Harrison, et A. et S.
Bagg,.-toutes datées du 28 Juillet, 1840, contenant
le choix d'un local ou arrondissement pour l'exploita.
tion des mines sur les rives du Lac Supérieur, et de-
mandant s'il y aura aucune objection de la part de
Gouvernement, à la formation d'une compagnie com-
posée d'individus possédant des licences, dans la vue
de mieux atteindre, par la réunion des capitaux de
l'art et du travail, le but commun pour lequel ces li-
cences ont été accordées ;

Le Comité ne voit aucune objection à la formation A ppendi
d'une compagnie, telle que demandée. (A.

Certifié,
f1l JII4

E. PARENT.

Copie du rappport d'un Comité de-l'honorable Conseil
Exécutif, daté le 15 Août, 1846, et approuvé
par Son Excellence le Gouverneur Général en
Conseil, le 17.

Sur une lettre de Thomas Ryan, transmettant le
rapport d'une exploration sur le Lac Supérieur, par
L. H. Thompson, Procureur de James Bell Forsyth,
auquel une licence a été accordée ; ,

Le Comité est d'opinion que cette demande aurait
dû être transmise au géologue provincial qui est
maintenant sur le Lac Supérieur, dans le but d'en-
tendre les réclamations des individus qui ont des h.
cences, et de décider et régler leurs prétentions. Le
Comité croit devoir appeler l'attention de Votre Ex-
cellence sur le fait suivant plusieurs rapports de
personnes qui ont exploré la rive nord de ce lac, par
ordre de ceux qui avaient obtenu des licences à cet
efkt, sont accompagnés de cartes ou d'esquisses de
certaines pointes de terre et îles déjà tracées par le
Ca pitaine Bayfield, auxquelles ils ont donné, des noms.
à leur fantaisie. La reconnaissance de ces noms On-
trainerait (les inconvénients graves et de la confu-
sion ; et l'on suggère cn conséquence que M. Logan
ait ordrj (e ne aire aucune attention aux dits noms,
et d'en proposer d'autres pour être soumis à l'appro-
bation de Votre Excellence en Conseil,

Certifié,

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité do l'honorable Conseil
Exécutif; daté lo 15 Août, 1840, et approuvé
par Son Excellence le Gouverneur-Général en
Conseil, le 17.

Sur la lettre de T. L. Ritter, renouvellant sa de.
mande aux fins d'obtenir une licence pour explorer
les rives du Lac Supérieur et découvrir des mines et
des minerais

Le Comité recommande qu'une licence soit' accor-
dée à M. Ritter, sa première demande ayant été re-
çue au bureau du Secrétaire Provincial antérieure-
ment au 12 Décembre dernier.

Certifié,

E. PARENT.

Co>ie du rapport d'un Comité de l'honorable Consei
Exécutif, daté le 15 Août, 1846, et applouvé
par Son Excellence le Gouverneur-Général, en
Conseil, le 17.

Sur la pétition de John Prince;- écuyer, deman-
dant à Votre Excellence de vouloir bien lui accorder
le privilége exclusif d'exploiter toute la mine ou-
veine qui a été découverte par lui et ses agents, bien
qu'elle s'étende au delà de cinq milles en profondeur,
et qu'icelle soit comprise dans le titre qui lui sera,
consenti par le Gotivernenient, et que le.dit titre lui
soit accordé incontinent
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pendice Le Comité ne voit pas comment il pourrait recom-
A.A.) mander à Votre Excellence d'accéder à la demande

_ de John Prince, écuier, sans établir un précédent
l ailet. dangereux qui, dans le fait, étendrait indéfini-

ment le privilège de l'exploitation des mines. Quant
à la demande de Mr. Prince, de lui passer immédiate-
ment un titre pour définir les limites de sop arrondis-
semant, le Comité considère 'que cela n'est pas pos-
bible, attendu que Mr. Logan n'a pas encore fait un
rapport pour indiquer les limites du dit arrondisse-
ment ; et aussi parce que Son Excellence n'a pas en-
core décidé si les arrondissemens pour l'exploitation
des mines seront concédés à titre de bail, ou vendus
en pleine propriété. Le Comité esf d'opihion qu'on
ne devrait 'octroyer pour le présent qu'une seule
rangée d'arrondissemens, à partir du Lac.

(Certifié,)
E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'honorable Conseil
* Exécutif, daté le 21 Août, 1847, et approuvé par

Son Excellence lo'Gouverneur-Général en Con.
soil, le même jour.

Sur les demandes de Lawrence Hill, junior, et
Jarhes Webster, écr., aux fins d'obtenir des licences
pour explorer les mines et minerais sur les rives nord
du Lac Huron, aux mêmes egnditions que celles qui
ont été accordées pour explorer les rives du Lac Su-
périeur :

'Le Comité ne
lence d'accorder
jusqu'à ce que le
port au sujet les
de la province.

peut recommander à Votre Excel-
de nouvelles licences d'exploration,
géologue provincial ait fait un rap-
terres minérales de la partie ouest

Certifié,

E. PARENT.

Copie du iapPort d'un Comité de l'honorable Conseil
Exécutif, daté le 28 Août, 1846, et approuvé par
Son Excellence en Conseil, le même jour.

Sur la demande de George H. Ryland, écr., aux
fins d'obtenir une licence pour explorer les mines sur
la rive nord du Lac Supérieur.

Le Comité ne peut pour le présent recommander
cette demande à Votre Excellence, pour les raisons
expliquées dans la minute du 21 Août courant, savoir:
jurnqu'à ce' que legéologue provincial ait fait un rap-
port su les régions minérales de la partie ouest de la
provin e.

Certifié,

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'honorable Conseil A:pPendiçe'
Exécutif, daté le 2 Septembre, 1846, et approu-
vé par Son Excellence le Gduverneur Général -
en Conseil, le même jour. 21e'hiller,

Sur la demande do Edmund Burke Donielly, re-
nouvellantsa demande aux fins d'obtenir une licence
pour, explorer les mines du Lac Supérieur:

Lorsque le Comité a recommandé à Votre Excel-
lence, dans des occasions récentos, d'accorder des li-
conces à quelques individus qui avaient présenté leurs
demandes antérieurement au 12 Décembre, 1845, il
l'a fait, parce qu'il avait été informé par le greffier
que d'autres ne pourraient pas présenter de récania-
tions, et dans l'espoir que cela n'entraverait, pas les
instructions données au géologue provincial; maià
comme on s'attend maint.enant a recevoir d'heure en
heure le rapport de cet officier, et que l'octroi de nou-
velles licences pour autoriser des explorations, pour-
rait retardair matériellement l'ajustoment des condi-
tions définitives auxquelles Votre Excellence jugera
à propos de permettre l'exploitation des mines quit
sont déjà découvertes, le Comité ne croit pas devoir.
recommander à Votre Excellence d'accorder de nou-
velles licences pour le présent.

,Certifié,

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'honorable Conseil
Exécutif, daté le 2 Septembre, 1846, et approuvé
par Son Excelleace. le Gouverneur Général en
Conseil, le même jour.

Sur la demande do James M'IKay, renouvelant sa
demande aux fins d'obtenir une licence pour explorer
les mines du Lac Supérieur:

Si le Comité recommandait à 'Votre Excellence
d'accéder à la demande du pétitionnaire, il ferait ce
qu'il s'est efforcé jusqu'à présent d'empêcher, savoir:
de faire l'octroi de deux licences en vertu d'une seule
et même demande, car la première demande duýpé-
titionnaire avait été présentée conjointement avec P.
H. Morin, qui a depuis renouvelé la demande le 27
Novembre, 1845, et qui a obtenu sa licence'; et il est
à présumer que ce dernier n'a aucun intérêt à éliminer
son associé. Pour ces raisons, le Comité ne croit
pas devoir recommander que la demande actulle
soit favorablement accueillie.

Certifié,

E. PARENT.

Copie du rapport d'un Comité de l'honorabld Conseil
Exécutif, daté le 9 Septembre, 1846,, et approu.
vé par Son Excellence le Gouverneur Généial
en Conseil, le même jour.

Sur le mémoire de Jen Baptiste Maçon, aux ins
d'obtenir une licence pour explorei les nme t ii-
nerais sur les rives du Làc Supérieur:

Le Comité ne croit pas devoir reomrnander la1 dé-
mande dti pétitionnaire, pour les raisons xpl ae
dans la minute du 2 courant, relatiivmei. à W-de-
mande de Edmund Burke Ddinellf.

Certifié,

E. PARENT

Il t
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- (Certifié,)
F. PARENT.

dice Copie du rapport d'un Comité de l'honorable Conseil
.A.) Exécutif, daté le 14 Septembre, 1840, et approu-

vé par Son Excellence le Gouverneur, Général
illet. cn Conseil, le même journ

Sur une nouvelle demande le la part d'Edmund
Burke Donnelly, James M-Kay, Jean-Baptiste Maçon
et G. H. Ryland, aux fils d'obtenir des licences pour
explorer les mines sur le Lac Supérieur:

Dans sa minute du 12 Décembre dernier, le Comi-
té a indiqué les conditions auxquelles les parties qui
ont des licences, seraient tenues de se conformer, pour
obtenir le droit de priorité ou de préemption relative-
ment à l'octroi d'un local ou arrondissement pour
l'exploitation des mines. Entr'autres choses elles de.
vaient fournir un rapport détaillé de leurs explorationsi
et indiquer les mesures qu'elles auraient prises pour
obtenir des renseignemens,-le résultat de leurs'dé-
couvertes, et la nature des veines ou couches de mi-
nerai, afin de mettre le géologue provincial en état
de tracer les limites de chaque arrondissement et de
faire un rapport général et exact.

Le Comité était d'opinion alors que l'on ne devait
pas accorder de nouvelles licences, bien que l'on ne
se soit-pas strictement conformé à sa recommanda-
tion. Les personnes qui ont obtenu (les licences, mais
qui n'ont pas rempli ces conditions, n'auraient évi-
demment aucun droit <le préférence dans le choix
d'un local ou arrondissement.

Le Comité conçoit qu'àiucun de ceux qui obtien-
draient maintenant les licences pour explorer, ne pour-
rait remplir ces conditions assez à teins pour faire
les communicatibns nécessaires au géologue provin-
cial, dont là rapport, le Comité l'espère, sera bientôt
présenté à Votre Excellence.

Le refus d'une licence d'exploration afin d'obtenir
la préférence du choix d'un arrondissement, ne com-
porte nullement le refus-4'une licence ou autre auto-
risation pour exploiter les mines. Aussitôt que Votre
Excellence, après avoir reçu le rapport et les rensoi-
gnemens nécessaires, aura reglé et déterminé les
conditions auxquelles il sera. permis d'exploiter les
mines, soit que les lots ou terreins soient vendus en
pleine propriété, ou donnés à bail pendant un certain
nombre d'années; le Comité présume que le public
aura une occasion de louer ou acheter ; le choix <lu
local ou arrondissement étant donné au possesseur
d'une licence, qui aura rempli les conditions d'explora-
tion et donné les. renseignemens nécessaires.

L'octroi de nouvelles licences dans le moment ac-
tuel, serait inutile aux parties elles-mêmes, vu qu'elles
ne pourraient se conformer aux conditions requises
assez tôt pour s'en prévaloir, ou ne ferait que retarder
le rapport du gégo logue provincial, et le règlement
de la question, jusqu'à ce que ces dernières parties
eussent aussi terminé leurs explorations, ot rempli les
conditions requises.

Le Comité est d'avis par conséquent qu'on ne
devrait accorder aucune nouvelle licence pour auto-
riser l'exploration des mines.

En Conseil, le 14 Septembre, 1845. Appondici
.(A .AA

(Copie.)

Approuvé,

(Signé,) C:
Présent:

Son Excellence le Gouverneur GénGraf.

Il a plu à Son Excellence appeler l'attention dw
Conseil sur la lettre de P. H. Morin, Ecuyer, qui,
par lentremise de son agent, R. S. M. Bouchette,.
refuse de permettre à James• M'Kiy, de participer
aux avantages résultant d'une licence qu'il a obtenue
pour explorer les mines du Lac Supérieur,-licence
accordée au dit Morin qui en avait fait la demande
conjointement avec M'Kiay, et qui ne lui a été-
accordée parle Gouvernement que par li seule raison
qu'il en avait fait la demande, conjointement avec lui.

Pourquoi Son Excellence en Conseil a bien voultu,
ordonner que la dite licence soit annullée.

Certifié,

E. PARENT..

Copie dù rapport d'un. Comité de l'honorable Conseit
Exécutif, daté le 7 Octobre, 1840, et approuv&
par Son Excellence le Gouverneur Général ený
Conseil, le méme jour.

Sur là démande de l'honorable George Moffat et-
W. C. Meredith, Ecuyer, pour régler les conditions
auxquelles il leur sera permis de prendre possession.
de leurs arrondissement.

Le Comité a mûroment délibéré sur lé sujét, dans.
la vue dé promouvoir les intérêts de la Province, et
d'encourager les personnes qui désirent employer.
leurs capitaux à l'exploitation (les mines que l'on pré-
tend se trouver en abondance sur les rives du Lac
Supérieur; et il recommande humblement à·Votre
Excellence (le donner ordre au Commissaire des
Terres de la Couronne d'informer ceux qui fiennent-
des licences, qu'il leur sera permis d'exploiter les mi-
nes en vertu des licences qu'ils possèdent maintenant,.-
avec la faculté d'acheter maintenant ou en aucun
toms d'ici à deux ans, un arrondissement lé dix milles-
carrés, moyennant 4s. l'acre, un cinquième payable
sur le champ, et la balance on cinq paiemens-annuels,
avec intérêt.

Aussitôt que les licences qui ont été émanées auront
toutes été étabHes, le Comité est de plus d'épinion que
les terres situées sur le Lac Supérieur et sur le
Lac Huron, soient immédiatement mises en vente,
moyennant 4s. l'acre, (prix de départ) en blocs de dix
milles carrés, qui seront tracés, et désignés par. un
arpenteur provincial, en la manière maintenant pra
tiquée par M; M'Naughton, et aux conditions ci-
dessus.

Certifié,
E. PARENT.

Département des Terres de la Couronne,
Montréal, 19 Juillet, 1847.

Certifié vraie copie.-
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pecndied N'. 2. Appendice
(A.A.A.) LISTE -des DEMANDES qui ont·été présentées aux fins.d'obtenir des sites ou arrondissemens pour l'ex- (A.A.A.)

ploitation des mines sur·les rives du Lac Supérieur et du Lac Huron.

Noms tcs requérans.

John Prince..................
A. D. M'Lcan ..............
Thomas A. M'Lea.............
Allan.M'1Donell.................
W. Ç. Merediti et lon. G. Moffatt
James Ferrier..............
John Ewr't..............r.
James Hloikirk..............
Geôrgc KC.. Smith. ......
Arthur Rankin.;.
John Stuart................
S. B. Harrison................
Charles Bockus et Donald Ross..
Thomas Ryan ..............
William H. Merritt..........
J. B. Maçon....... ........
P. II. Mftoritn...............
James M'Cay et P. IL Morin....
E. B. Donnelly................
A. èt S. Bagg.......,... ....

W illiam Elliott..............,..
John E. Rankin ...............
Geoi-ge Il. Ryland...........
Joseph Woods................
Ilatt Card.................
Edward Ryan................
James Bell Forsyth............
Honorable Peter M.Gill et autres
Henry Joncs.................
Stewart Derbishire............
G. E. Aylner................
George L. Ward..............
Henry Mount, M. D......... ..
John Ba;llend on et John Swa'nstoip
William M. Steers.. ... .... .. .
James Gilinour................
A. Wilkinson.. .........
S. Joncs Lyian.............
Compagnie de Québec, pour l'ex-

ploitation de mines du Lac Su-
périeur. Jon Bonner,Secrétaire

William M'Coy............
Louis T. Drunmond. ........
Thomas Proctor.........
James Litîtie.........
.1. V. Delorme................
1. D. Salter...................
A. P. Salter..................
William N. Crawford..........
Henry B. Ritchie... ... ... .

W illian Youelil........ ..
A. 1-. Sabine...............
\Yilliam B. Jarvis.............
Georgc·Bent'.................
Williani Rainsford............
Robert Romaine..............
A.ugustus Jukes............
Robert G. Dalton...............
A. W..Schwviezer.............
Ar'chibald J. M'Donell, jeune....
William D. Powell .. ...... ....

Villiam Reynolds...........
Tbmas Grain................
Robert P. Crooks....
C. Dorwin....................
Alexander Bell.......
Henry E. Nicolîs... .
William m. 13. Hartey..........
George 1.1. Parke............
John Douglas........,,. ......
Alexander. M'Donell..
James. Hamlton.,..... .
Charles Jones.. ..........

LAC SUPÉRIEUR.

Date de la
demande.

I -

1 -Juillet. 1845
1.7 Juillet, 1845
12 Nov.. 1846
13 Nov., 1845
14 Nov., 1845
12.Nov., 1845
5 Nov., 1845
5 Nov., 1845

14 Octob., 1845
29 Octob., 1845
20 Octob., 1845
17 Octob., 1845
25 Sept., 1845
15 Nov., 1845
15 Nov., :1845
27 Août, 1840
27.Juillet, 184U
27 Août, 184C,
26 Août, 1846
lu Nov., 184

13 Juillet,
28 Déc.,
24 Août,

4 Nov.,
10 Juillet,
13 Nov.,
17 Nov.,
18 Nov.,

1846
1846

1846
1846

1845

1815
1845
1845

1 Juillet, 1846
11 Nov., 1845
29 .Octob., 1846

1 Dec., 1846
20 Octob.. 1846
17 Nov.. 1846
4 Déc., 1846

23. Octob., 1816
16 Nov., 1816
18 Nov., 1846

24 Octob.,1846
30 Octob., 1846
24 Octob.,184 1
-2 Déc., 1846

i1 Nov., 1846
28 Octob.,184t1

6 Octob.,1846
6 Octob.,1846
2 Dec., -184o

20 Nov., 1846
14 Nov., 1846
4 Déc., 1846
1 Mai, 1846

28 Octob., 1846
6 Octob., 1846
6 Nov., 1846

19 Octob.,184
8 Octob.,184o
9 Octob., 1846

10 Nov.,. 1840
23 Octoh., 1846
24.Octob.,.1846
26 Octob., 184(6
22 Octob., 184f

8 Octob., 1846
20 Nov-, 184
15 Octob., 18.4C
20 Octob., 1846
23 Nov., 1846
5 Nov.. 1845

-Juin, 1840
7 Nov., 1845
I Nov., 184f

Local ou arrondissement demandé.

Isle Sparr...............................

Environ 8 milles au nord de la Baie des Pigeons
.'oint d'app

Cap Mamainse ............................

lamainse.... ............ .........
P'artie nord de l'Isle St. Ignace..............
Partie sud ouest de la Baie de Neepigon...-..
Voisin des islies Fluor..................
Partie sud de l'Lsle St. Ignace............
Mamainse... ..... ...............
Rivière aux Pigeons.......................
Partic nord-est di>3'Isle St. Ignace...........
Baie des Eturgeons ......................
Cap Gargantua..........................
Partie nord.ouest sie l'Isle St..Ignaco....... .
. ... ... .............. ... ...... Point d'app

Au nord du Cap Gargantua...............
.............. ................ Point d'app
............................. Point d'ap p
Côté· est de -la terre forme adjoiguant l'ITc

St. Ignace .............

Isle do Michipicoten............... .......
........................... Point d'app
A Mamainse...........,........Point d'app
Partie nord.est de la Baie du Tonnerre.......

............... ................loint d'app
A Mamainse. ... . .. .. .... ... ..........

Terre ferme, environ 6 o. au N.E. de la Baie des Pligeons
Partie sud do l'Isle Simpson. ...........
Pointe. Magnet..................Point d'app
Pointe Porphyre et iles adjùcentes...........
A Mamuiinse...................Point d'app
Partie sud-est de l'Isle St. Ignace. . Point d'app
Tête de la Rivière à FOutre........Point d'appi
Havre <le Michipicotën .......... Point d'app
En-arrière do l'arrondissenent du Col. Prince, IMeo Spari
Vis-à-vis.l'lslu à la Tortue..............Aban
Terrerfermo an nord de l'Isle do MichipicotenPoint d'app
Terre ferme vis-à-vis l'Islc Verte.......

Partie de l'Isle de Michipicoten .... . ..... ....
Isle de Michipicoten.............Point d'app ropriatica
Terro ferme au nord do l'IsledoMichpicotenPoint d'app ropriation
Partie nord de l'Jsle à. l'Outre.....lPoint d'app ropriation
Terro fermoau nord de .Ialo de Mich'ipicotenloint d'app ropriation

do do do . do point d'appropriation"
do do do do Point d'app ropriation
do do do do Point d'appropriation
do . do , do do Point d'app ropriation
do à l'est de. l'Isle à la Tortue l'oint d'app ropriation
dô au N.de l'Isle de Michipicoten.Point d'app ropriatiou

isle au P.té. ............. l'oint d'app :opriation
Terre ferme vis-à-vis l'Isle Victoria.......... £150
Baie Noire.....................Point d'app ropriation
Isle au Pâté....................l'oint d'app ropriation
Baie des Eturgeons..............lPoint d'api ropriatior
do do ............. .Point d'app rôpriation
do do s............Point d'appropriation
do do ... ........... Point d'app ropriation
do do ............. Point d'appropiation

Terre ferme à l'est de la Baie Noire. l'oint d'n pp ropriation
do do do .Pofut d'appropriation
do do do PQint d'appropriation
do do do l'oint d'approprirtion
do do do Point d'app ropriation

Au nord de la Pointe aux Mines.. .Point d'app ropriation
do do - do ... Point d'appropriation

Partie nord do.l'Isle St. Ignace.... Point d'app ropriation
......................... .Point d'apptropriation
A Mamainse.:*.:. .. .......................... £150
Partie centrale del'Isle de Michipiboten...... 150
Partie sud-est de 1lsle St. Ignace. ........... 1.50
Partie sud-ouest de l'Isle do Michipicoten...., 156

sie JuiUC.

Dépôt.

£150
150

ropriation.
£150

150
150
150

150
150
150

150

150

150
150;

ropriation

ropriation
-opriation

£1511
150

ropriation
ropriation

£1 5.Q
roprination

£150
150
150

ropriatiôn
£150

ropriation
ropriation
ropriation
ropriation

do
donné.
ropriation

£150
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.\ppendice LISTE des DEMANDES pour l'exploitation de mines-LAC SUPÉRI EUR.--Coninuation.

(A.A.A.) -Date du la dec-(...-. Noms des requérans. mande. Local ou arrondissement demandé. Dépôt.
Sie Juillet.

-- -- I
Wharton Metculfo................
Angus D. M'Donell..............
Compagnie de la Baie d'Hudson, par

l'entremise de Sir G. Simpson....
John M'Nab, par l'entremise de A.

M 'Nab .......................

Theodore Lyman....... ..........
L'Hon. George Pemberton, par l'en-

tremise de E. Il. Thornton......
John Redpalh...................
John E. Thompson ..............
Robert J. Turner................
Samuel S. M'Donell.. ........ .....
John Simpson...................
C. Hl. Castle....................
P. De Martigny..... .........
Robert Richardson................
Robert Enston...................
Alexander Simpson. .............
W illiam H. Boulton..............
T. L. Ritter.....................
Duncan Sinclair.............
Francis Belanger ................
Charles John Ford............
James Gibson...................
William A. Townsend...........
John Francis Smith..............
Thomas Steers...................
Richard P. Webbe.............
Josoph W ilson..................
Peter Hl. Harnilton...............
John F. Elliott... ...........
James M. Ferres.............
tobert W. Harris et Henry M'Kinstry

Il. B. Willson...............
James W ilson.................
L'Honorable John Wilson.......
Compagnie des mines du Canada, par

l'entremise de F. Hincs ........
Les individus suivans constituent la

compagnie des mines duCanada :-
Sir Allan N. M'Nab..............
John E. M ills...................
R. B. Sullivan...................
Thomas A. Stayner............

Thomas G. Ridout............
Benjamin H. Lemoine............

Frederick S. Jarvis...............
Benjamin Holmes... .... .. .. ..
James H. Price............. .,..
J. W . Gwynne..................
Francis Hincks...................
Henry Sherwood ................

H .H illaly ....................
Clarke Gamble..................
L. H. Holton....................
J. MeGill Strachan...............
John Young.................

CharlesW ilson..................
George E. Carier ................
William B. Jarvis............
William H. Boulton..............
W . B. Robinson.................
W. C. Gwynne..............
F. W .Jarvis....................
George Desbarats................

Robert S. Woods................
Joseph H. Daly......
Theodore Hart..................
Francia.Hineks..............
Robert M'Nabb, par l'entremise de

James Henderson.............
John R. Livingston ...........
James B. Ewat..............
Thomas Brünskill................

6 Juin, 1846
1846

16 Nov.,

20 Oct.,

9 Déc.,

26 Déc.,
30 Nov.,
15 Oct.,
21 Nov.,
14 Oct.,
19 Oct.,
16 Oct.,
14 Nov.,
22 Oct.,
27 Oct.,
17 Oct ,
23 Avril,
10 Août,
11 Nov.,
30 Oct.,
28 Oct.,
14 Nov.,
4 Nov.,

14 Nov.,
14 Nov.,
8 Oct.,

1 Nov.,
22 Sept.,
15 Déc.,
22 Déc.,
27 Oct.,
6 Déc.,

31 Oct.,

19 Oct.,

Partie (le l'Isle de M ichipicoten....................
Partie est de do do .................. .,.

Appe~d~q
(4.A.Â~

e~
23e JailIct~

£150
.150

184-6|Rivière Michipicoten...................Point d'upp|ropriation.

.... .... .. . .

.... .... ....
Droit transporté
à D. Torrance.
........ ....
Abandonné et

trpté. à A.Shaw
.... .... ....

....... ....
.. . . . . .. . . ..

. . . .. . . .............

,... . . . .. . . . .

.. . ..... 6 ....
.. . . . . .. . .. .

.... .... ....

17 Novi, 1847

.. .. . ... .. . .

...... , .... 7

............

............
Transporté à

Wmi. H.Grifin.
... ..... ....
17 Avril, 1847
27 Avril, 1847
27 Avril,. 1847

22 Avril, 1847
22 Avril, 1847
29 Juin, ý 1847
5 Juillet, 1847

Extrémité est du villuge du Sault Ste. Marie, vers le Lac
George.... .. .............. .. Point d'n pp

Partie est dle la Baie du Tonnerre........Point d'app

Terre ferme à l'ouest de l'Ile Flunr.... ... Point d'app
Sur la Rivière Kaminiquina...........Point d'api
Terre ferme au nord (le la Roche de Bout.. Point d'app
Partie nord-ouest (le l'le Simpson...............
Ile à l'Ardoise........................Point d'app
lIe Fluor.............................Pl oint d'apli
Terre forme au inord de l'île à l'Ardoise... .Point d'npp
Coté de la Baie Noire.................. .Point d'app
Terre ferme à la Roche dle Bout........Point d'app

do Côté sud de la Baie de Batchewaunang do
do do nord do do do

Arrondissement non spégiIiê............Point d'app
Roche du Bout........................Point d'apl:
Terre ferme au nord de l'le à l'Ardoise... .Point d'app
Environ 14. milles à l'O. du havre de Michipicoten do
Au Cap Gargantua.....................Point d'app
A l'ouest de l'Anse ù la Bouteille.........Point d'api:
Terre ferme au nord de l'le de Michipicoten.Point d'apq
Terre ferme nu N. O. de la Baie du Tonnerre do
Nao spécifié.....................Point d'apf

LI o .................. . ...... Point d'ap,î
A la Pointe aux Mines............... Point d'api,
Non spécifié .......................... Point d'app

do ........................ Point d'app
Terre ferme tu nord de l'Ilie h l'Ardoise... .Point d'apli
Au nord du Cap Gargantua..............Point d'app
L'île au Cuivre.................................
Rivière Pio............... . ......... Point d'app

IsIe du Prince Albert et terre ferme.
Gros Cap.

do

Vein Island et terre ferme N.E. de la Baie de Neepigon
[le à la Tortue.

ropriation
ropriation

ropriation
ropriation
ropriation
£150

ropriation
ropriation
ropriation
ropriation
ropriation

do
do

ropriatior
ropriatici
ropri.atioa

duo
ropriatici
ropriatio
ropriatioi

do
ropriatioi
ropriation
ropriatior
ropriation
ropriation
ropriation
ropriation
£150

ropriation

£150

Ile de la Pointe Zéolite.......................... 150
Terre ferme au nord de l'le de Miohipicoten.
lie Legrange, Baie de Neepigon................ 150
Baie des Eturgeons.
Terre ferme au nord de l'île à l'Ardoise.
le à l'Ardoise....... .......................... 150
Rivière Rouge.
Cap Gargantua.
Terre ferme au nord de l'Ile de Michipicoten.
Baie de Neepigon.
lies Fluor.
Une petite Ile près Legrange et terre ferme, au nord

ouest de la Baie de Neepigon. ... ..... 150
Baie de Neepigon........................... ... 150
Arrondissement, île k l'Outre.
Terre ferme vis-à-vis l'Ile Victoria.. . ......... 150

do do do
do do do
do do do
do do 'do

Près de la Baie des Eturgeons, rive nord de l'le du
Prince Albert...... ..... 150

Voisin de l'Ile Fluor........................... 150
Territoire abandonné par l'hon.F. Hincks..Poinit d'appropriation
Une petite île au Sault Ste. Marie..... .. Point d'appropriation
le Ste. Me do; do ........ Póint d'pp ropri .mn

Une Ile près du Sault têè Marie .... ... Point app n
Certaines îles près du Sault·Ste. Maer... ".Poitd'ppr ripHâldn
Entre la Baie de Btcliwauang e la Baie de Goulais f5O
A. Mamanse. - .j
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No 3.

LISTE des DEMANDES faites pour l'exploitation dés Mines.,(Coniinuation.)

Appe~dice.
(A;A.A~)

~ -~

~le JuiUet.

LAC HURON.

Noms des Requérants. Dates des demande Local ou Arrondissement demandé Dépôt.

John Bonner
John Evart ..
John Stewart .. ..
James Cuthbertson
J. W. Keating ..
Robert Ironside ..
Janiesironside .. ..
Peter Paterson .. .
Michael Ruynolds
George Benson Hall
Lawrenco Hill ..
Thomas William Lloyd
Thomas G. 1Hurd ..
M. Meighan ..
E. Colville, E. Collingwood, et James

Gilmour . .
S. Derbishire .
Robert M'Clure
William Price .
L'Honorable Peter M'Gill
William Wilson, par l'entremiae de

Francis liicks ..

G. Hendry ..
William Hutton .
John Ross
Alexander et Jolhn M'Nabb
William Petry
Henry Atkirnon
James Webster
Edward Davis ..
Henry Lellesurier
Robert M'Nabb
Samuel Handy et John Wilson..
William N. Crawl'ord ..
Hamilton H. Kilialy
David Davidson et R. S. M. Bou-

chette .. ..

George Desbnrats
M. Samuel David
John Simpson et B. 11. LeMoine
Horace Keating ..
J.V. Delorme
i. T. Drummoud ..

Henry Chapman ..
G. S. Tiffany et Thoe. Brondgeest
James Ferrier et George Ferrier
Thomas S. Judah ..
Charles J, Ford
Francis Hinke ..

Robert Richardson

29 Sept.,
1er Octob.,
18 Déc.,
29 Sept.,

2 Mars
25 Dée.,
30 Sept.,
18 Déc.,
30 Sept.,
11 Août,
30 Sept.,
6 Octob.,
18 Déc.,

14 Janv.,
ter Octob.,
26 Déc.,
30 Sept.,
28 Nov.,

18 Déc.,

18 Déc.,
18 Dec.,
18 Déc.,
26 Sept.,
30 Sept.,
29 Sept.,
18 Août,
13 Octob.,
ter Octob.,
6 Octobre,
22 Nov.,
29 Sept.,
14 Déc.,

17 Déc ,

5 Nov.,
10 Mars,
22 Mars,
7 Mai,
25 Mai
30 Mars,
27 Avril,
19 Juin,
28 Juin,
16 Juin,
10 Juin,
13 Juillet,

1846
1846
1846
1846
1846
1846
1846
1846
1846
1846
1846
1846
184.6
1846

1847
1846
1846
1846
1843

Rivière Française
Au Nord de l'Isle St. Joseph

Point d'app
Do

baie du Uuivre
Baie du Cuivre ..

Point d'app
.. D.)o.

Do.
Havre près de Portlock ..

Point d'app
A Pouest do l'Ise St. Guorge Du.

Do.
. .. Do

A l'est de la Rivière d'Espagne Demande

En arrière de lle St. George l'oint d'npp
* Do.

Do.
Do.

Pointe Thiesoon .. Point d'app

1846Baie lu Cuivre..
(Droit transporté à Henry Starv

1846 Au nord de l'le St. Joseph
1846 Au nord de La Cloche..
1846 Au nord de LaCloclie
1846 '
1846
184.6
1846
1846
1846
1846
1846
1846
18461

..J21 Mai,.

es, 27 Avril,

ropriation.
Do.

£150 -
£150
£150

ropriation.
Do.
Do.

£150
ropriation.

Do.
Do.
Do.

retirée.

ropriation.
Do.
Do.
Do.

ropriation.

£160.
1847.)
£150.

Au nord oucst de ilie St. - orge
.. ... .. Poit

A l'est de la Rivière d'Espagne
Rive sud de la rivière Saugeen Point d'appropriation.
Au nord de l'le St. Joseph ..

Point d'appropriation.
Do. Do.

Lac Echo .. .. .. .. £300
Point d'appropriation.

Lac Echo .. ., .. £150

Au nord de Pt'le LaCloche, eti arrière de l'île St.
Joseph .. .. .. .. £300

HavredePortlock.. .. .. . £150.
Près du Have de Portlock .. .. -
Au nord de l'le St. George .. .. £300

Point d'appropriation.
A l'ouest de la Pointe Thessalon .. .. £150
Lac Ec'ho .. .. .. .. £160
Rivière d'Esþagne .. ... .. £150
Rivièro d'Espagne . . .. £300
Près de la Pointe Thessalon.. .. .. £300
Au nord de 'Ile St. Joseph .. Point d'appropriation.

Do. Do.
Voisin du terrain de H. Chapman,.Rivière d'Espa..

gne .. .. .. £150
Havre de Portlock. .. .. .. £145

ppendice
A.A. A.)

H~e Juillet.

4

..

ý- l
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Appendice No. 4.
(A.A.A.)

Copie des réponses du Bureau dul Secrétaire en che
lie uillet. aux demandes de licences pour l'exploitation dc

mines, etc.
Bureau du Secrétaire,

8 Août, 1845.

Monsieur,

J'ai l'honneur de vous informer, par ordre du Gou.
verneur Général, que Son Excellence en Conseil v
pris en considération la demande que vous avez faitc
du bail d'une certaine partie du territoire situé sur la
rive nord du Lac Supérieur, aux fins d'exploiter les
mines d'argent et de cuivre que Fon prétend exister
dans cette contrée, ainsi que votre note explicative
sur le méme sujet; et croyant servir les intérêts de
l'a. Province en vous donnant l'autorisation d'explo-
rer les mines, et faire des fouilles dans la région et
sur le territoire situés sur les rives nord et est du Lac
Supérieur, en par vous fesant une exploration fidèle,
sans frais pour le gouvernement, et m'en transmettant
un rapport avec toute la diligence convenable, Son
Excellence a daigné ordonner de préparer une li-
cence en votre faveur qui vous sera transmise aussi-
tôt possible, afin de vous mettre en état de faire la
dite exploration.

Je dois ajouter que si l'exploration que vous devez
faire de la région on question, obtient un heureux ré-
sultat, Son Excellence croira devoir vous accorder
la préférence pour l'exploitation des mines que vous
découvrirez, et cela aux conditions qui seront indi-
quées ci-après.

J'ai, etc.,

(Signé,> D. DALY,
Secrétuire.

JÔuN PRINCE, Ecuyer.

Bureau du Secrétaire,
27 Sept., 1845.

Monsieur,

J'aireçu ordre du Gouverneur Général, d'accuser
la réception d'une pétition de vous et autres intéres-
sés, pour obtenir la permission d'explorer une certaine
étendue de terre située sur la rive nord du Lac Su-
périeur dans le but d'exploiter les mines qti peuvent
s'y trouver; et je dois vous informer en réponse que
Son Excellence est disposée à vous accorder une li-
cence pour explorer les mines qui peuvent se trouver
dans la région et la contrée situées sur les rives cana-
diennes du Lac Supêrieur,et cela, aux mêmes condi-
tions que celles qui ont été accordées au Colonel
Prince et autres, savoir: que vous ferez une explora-
tion exacte et fidèle, sans frais pour le gouvernement,
et que vous me transmettiez, sans retard, un rapport
du résultat de vos recherches, pour l'information de
Son Excellence.

Si cette exploration réussit, c'est-à-dire, si vous dé-
couvrez dans la région en question une couche de
minerai que vous jugiez de quelqu'utilité pour vous
d'exploiter, vous serez considéré comme ayant droit
d'obtenir une licence pour occuper la dite étendue
de terre, pendant telle période, et à telles conditions
que le gouvernement jugera à propos de fixer et éta-
blitr, aussitôt qu'il aura obtenu de plus amples rensei-
gnements. Si donc vous désirez obtenir une licence
pour vous autoriser à faire la dite exploration, à ces

conditions, vous voudrtz bien m'en informer, et l'ordre Appendi
sera sur le champ donné de faire sortir une licence en (A..A
votre faveur.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DALY.

L'Hon. PETER McGU L,
Montréal.

Bureau (lu Secrétaire,
27 Septembre, 184&

Monsieur,

J'ai reçu ordre du Gouverneur Général d'accuser
la réception de votre lettre du 7 courant, clans l.
quelle vous demandez s'il sera permis à vous et à vos
associés d'explorer certaines parties du Lac Supé-
rieur aux fins d'obtenir du Gouvernement Provincial,
une licence pour l'exploitation des mines ; et je dois
vous informer en réponse, que Son Excellence con-
sentira à vous accorder une licence pour explorer les
mines et découvrir les minérais qui pourront se trou-,
ver dans la région et contrée situées sur les rives
canadiennes du Lac Supérieur, et cela aux conditions
qui ont été accordées au colonel Prince et à d'autres,
savoir : que vous ferez une exploration fidèle, .sans
frais pour le gouvernement, et m'en transmettrez
un rapport avec toute la diligence possible

Si cette exploration de la région en question obtient
un heureux resultat, c'est à dire, si vous découvrez
couche de minérai que vous croyez qu'il soit de votre
intérêt d'exploiter, vous serez considéré comme ayant
droit d'obtenir une licence pour occuper la dite éten-
due <le terre, pendant telle période, et à telles cond-
tions que le gouvernement jugera à propos de fixer
et établir, aussitôt qu'il aura obtenu de plus amples
renseignemens. Si donc vous désirez obtenir une
licence qui vous autorise à faire la dite exploration à,
ces conditions, vous voudrez bien m'en informer, et
l'ordre sera aussitôt donné de faire sortir une licence
en votre faveur.

J'ai, etc,

(Signé,)

GUoRa DSaDARATS, Ecr.,
Montréal.

D. DALY..

Bureeu du Secrétaire,
27 Septembre, 1845..

Monsieur,

J'ai l'honneur de vous informer, par ordre du Gou-
verneur Général, que Son Excellence a de nouveau
pris en considération votre lettre du 17 de Juillet der-
nier aux fins de connaître les conditions auxquelles
vous pourrez obtenir un bail des mines d'argent et de-
cuivre sur les rives du Lac Supérieur, si l'on en
trouve : je dois vous informer en réponse, que Son
Excellence n'a pas d'objection de vous accorder une
licence pour explorer les mines et découvrir des mi-
nérais dans toute l'étendue de la région et du territoire
situés sur les rives canadiennes du Luc Supérieur, et
cela, aux mêmes conditions que celles qui ont été ac-
cordées au colongl Prince et autres, savoir : que vous
serez tenu de faire unr, exploration fidèle, 'sans frais
pour le gouvernement, et de me transmettre un rap-
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Apipendice port du résultat.de vos op6rations, avec toute la dili.
(AA.A.) gence possible, pou'r l'information de Son Excellence.

Si cette exploration de la région en question ob-
tient un heureux résultat, c'est à dire, si vous décou-
vrez une couche de minérai que vous croyez qu'il
soit de votre intérêt d'exploiter, vous serez considéré
comme ayant droit d'obtenir une licence pour occu-
per la dite étendue de terre pendant telle période et à
telles conditions que le gouvernement jugera à propos
de fixer et établir, aussitôt qu'il aura obtenu de plus
amples renseignemens. Si donc vous désirez obtenir
une licence et faire la dite exploration à ces condi-
ditions, vous voudrez bien m'en informer, et l'ordre
sera aussitôt donné,de sortir une licence en votre
faveur.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DALY.
Secrétaire.

A. D. MoLEAN, Ecr.,
Chatham, C. O.

Bureau du Secrétaire,
27 Septembre, 1845.

Monsieur,

J'ai l'honneur de vous informer, par ordre du Gou-
verneur Général, que Son Excellence en Conseil a
pris en considération les diverses demandes qui ont
été présentées aux fins d'obtenir des baux de certaines
étendues de terre, pour l'exploitation (les mines sur
les rives du Lac Supérieur ; et qu'il a plu à Son
Excellence donner l'autorisation à divers individnrs
d'explorer certaines parties du territoire situé sur les
rives de ce lac, aux mêmes conditions que celles qui
vous ont été accordées par votre licence.

Je dois ajouter en explication de ma lettre du 8
Août dernier, que la préférence dont il s'agit doit
s'entendre eni ce sens, que si vous découvrez une
couche de minéral que vous croyiez de votre intérêt
d'exploiter, vous serez considéré comme ayant droit
d'obtenir une licence pour occuper la dite étendue de
terre, pundant telle période et à telles conditions qqe
le gouvernement jugera à propos (le fixer et établir,
aussitôt qu'il aura obtenu de plus amples rensigne-
mens à cet égard.

J'ai,.etc.,

(Signé,) D. DALY.
Secrétaire.

JotN'PniNEc, Eer.,
Sandwich.

Monsieur,

Bureau du Secrétaire.
29 Octobre, 1845.

J'ai reçu l'ordre du Gouverneur Général, d'accuser
la réception de votre lettre du 4 courant, au sujé t des
licences qui ont dernièrement été accordées à divers
individus, aux fins d'explorer certaines parties de la
rive nord-est du Lac Supérieur, pour y découvrir des
mines et minérais.

- Son Excellence en Conseil a mûrent :conpidéré
les raisons qui vous portent à désapprouver la ma-
nière dont-on a accordé des licences à d'autres peîr
sona s; postiteuiement à la date de votre demande;
ello présume que cela vient dela, croyance où voua
êtes, qu'en vous accorda i'o e Uience, 1n nten
d.it par là-ons V conférer le .privilégp exclusif :d'ex+

plorer ces mines, bien qu'en consultant *votre deman- ppenälge
de, il ne parait pas que vous ayiez demandé ce privi- .A
lége exclusif; et en vous 'accordant, Son. Exeel-
lence n'a jamais pensé que vous fussiez en: droit
d'exercer un monopole à cet égard.

J'ai.ordre en outre de vous déclarer, relativement
à ma lettre du 27 du mois dernier, qu'après le mot
I' couche," dans le deuxième paragraphe les mots l'ou
couches," devraient être insérés; cette modification
dans los termes de votre licence, vous mettra à même
[de vous assurer la préférence pour l'exploitation des
couche ou couches de minernis que vous pourrez
avoir découvertes, et cela, aux conditiods dont il sers
convenu ci-après.

J'ai, etc.,

(Signé,) JAMES HOPKLRL

J. PRIPicE, ECr., M. P. P..
Sandwich, C. O..

Bureau du Secrétaire.,
30 Octobre, 1845.

Monsieur,

J'ai l'honneur de vous transmettre, par ordre du
Gouverneur Général, une licence pour vous autoriser
à explorer le territoire, etc', pour l'exploitation des
mines et minerais prés du Lac Supérieur, aux.condi-
tions y indiquées.

J'ai, etc.,

(Signé,) JAMES HOPKIRK.

L'Hon. S. B. HARISON,
etc., etc., etc., Toronto.

Bureau du Secrétaire,-
12 Nov., 184.

Monsieur,

J'ai reçu ordre du Gouverneur Général d'accuser la
réception de votre lettre du 18 du mois dernier, avec
une demande de la part de M. Geôrge, K. Smith, aux
fins d'obtenir une licence pour explorer les mines sur
la rive nord-est du Léc Supérieur.

Je dois vous infbrmer en réponse, qu'il appert d'a-
près la déclaration de M. Smith, ' qu'il réside dans le
Michigan, bien qu'il soit représenté dans cette lettre
comme un sujet britannique;" il déclare dans sa
lettre' "qu'il s'organise maintenant une compagnie 4
St. Joseph, composée entie autres de plusieurs mes-
sieurs possédant de l'influence dans les villegsiqi bor-
dent l'Atlantique;" d'ot il résulte que la compagnie
qui est sur le point de se former devra se composer
en partie, sinon entièrement,.d'étrangers.

Son E-,xcelletice ne pense pas qu'il' soit convenaâble
d'accorder une telle licence à une personne qui ne
réside pas dans la province, et Son Excellence ne
veut pas non plus enèourager l'idée, "qu'en acceda4
une licence pour explorer, il sera permis a 'diit,éï
qu'à des sujets de allejesté, oxp iter nes

' J'di, .;4 '' ':

(sgnIon, Ali lCasr .
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Appendice Bureau du Secrétaire,
( A.A.A,) 12 Nov., 1815.

lMonsieur,

J'ai reçu ordre dit Gouverneur Général d'accuser
la réception de votre lettre du 18 (lu mois dernier,
avec demande dle la part de M. George K. Smith,
aux fins -d'obtenir une licence pour explorer les mi-
nes sur la rive nord-est du Lac Supérieur.

Je dois vous informer en réponse, qu'il appert d'a-
près la déclaration de M. Smilli, " qu'il réside dans
le Michigan, quoiqu'il soit représenté comme un sujet
Britannique;" il déclare dans sa lettre, " qu'il s'orga.
nise maintenant une compagnie à St. Joseph, compo-
sée de plusieurs messieurs possédant de l'influence
dans les villes qui bordant l'Atlantique ;" d'où il ré-1
suIte, que la compagnie qu'est sur le point de se for-
mer, devra se composer en partie, sinon entiérement,
d'étrangers.

Son Excellence ne pense pas qu'il soit convenable
d'accorder une telle licence à une personne qui nec
réside pas dans la Province, et Son Excellence ne
veut pas non plus encourager l'idée, qu'en accordant
une licence pour explorer, il sera permis à d'autres
qu'à des sujets de Sa Majesté, d'exploiter les mines.

J'ai, etc.,

(Signe,) D. DALY,
Secrétaire.

W. Il. MnRITT, Ecuier,
Ste. Catherine.

Bureau du Secrétaire,
ler Décembre, 1845.

Monsieur,

J'ai l'honneur de vous transmettre, par ordre du
Gouverneur Général, une licence pour vous autoriser
à explorer le territoire, aux fins d'exploiter les mines
et minérais près du Lac Supérieur, aux conditiods y
indiquées.

J'ai, etc.,

(Signé,) JAMES HJOPKIRK.
J. B. Fonsv-ru écuier,

Québec.

Lettre semblable adressée à
STEI-1IEN J. LyiuxN, Ecuier,

Montréal.

Bureau du Secrétaire,
2 Décembre, 1845.

Monsieur,

J'ai reçu ordre de l'Administrateur du gouverne-
ment d'accuser la réception de votre Mémorial, aux
fins d'obtenir une licence pour explorer les mines et
et minérais sur les rives nord ét nord-est du Lac Su-
périeur ; et je dois vous informer en réponse, que
l'intention est de ne plus accorder de licences dans
ce but, jusqu'à ce qu'on ait reçu les rapports des ex-

ploraiions pour lesquelles il a déjà été accordé des Appendec
licences, et qu'on ait réglé et déterminé les conditions (AA;A
auxquelles il.sera permis d'exploiter les dites mines.

J'ai, etc., le '

(Signé,) D. DALY.

Mr. L. T. RrrTER,
Aux soins de TiioMAs STERS, Ecr.,

Montréal.

Bureau du Secrétaire,
9 Décembre, 1845.

Monsieur.

J'ni reçu ordre (le l'Administrateur du gouverne.
ment d'accuser la réception de votre mémorial, aux
fins d'obtenir une licence pour explorer les mines et
minérais sur les rives nord et nord-est du Lac Sup6-
rieur ; et je dois vous informer en réponse, que l'in-
tention est de ne plus accorder de licences (dans ce
but,jusqu'à ce qu'on ait reçu les rapports des explo-
rations pour lesquelles il a déjà été accordé des
licences, et qu'on ait ré et détermiiné les conditions
auxquelles il sera permis d'exploiter les dites mines.

J'ai, etc.,
(Signé,) D. DALY.

R. S-rTAu-r Woons, Ecr.,
Sandwich.

Lçttre semblable adressée à

Messieurs P. 11. MORIN, et JAMES M'KAY,
Sandwich.

IIENRY JoNES, Ecuidr, M. R.
Sarnia, C. 0.

M. WARaOr METOALFE,
Hambro' Est.

10 Décembre,
E. 13. DONELLrY, Ecnyer,
Aux soins de L. T:DaurNIsoNn, ECuier,

Montréal.

10 Décembre,
ALExANDErt DOuorLAs, Ecuier,

Fort Erié.

ALRxanDEnt M<DoNnsLL.

Bureau du Secrêtaire,
Il Décembre, 1845.

Monsieur,

J'ai l'honneur de vous trrinsmettre, par ordre do
l'Administrateur du Gouvernement, une licence pour
vous autoriser à explorer les mines sur les rives nord
et nord est du Lac Supérieur.

J'ai, etc.,

(Signé,) D DALY,

ALXx. D. McLEAN, Ecr.,
Chatham.
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Bureau du Secrétaire, Lettre semblable adressée aux messieurs suivans, Appendice,
'savoil'(AA..

17 Décembre, 1845. L'Ion. P. M'GILL et Gso. DE5IAAT5, Ecr
Monsieur, ,MonsieurL'Lon, S. B.'HAUErsoN,

.'ai reçu ordre de l'Administrateur du Gouverne- Toronto.
ment de vous informer, que Son Excellence en Conseil . PJUNCE, Ecuyer
n pris en considération Votre lettre du 19 du mois
dernier, aux firis d'obtenir l'autorisation de commen-
cer les fouillos sur l'Isle de Ml ichipicoten, dans le Lac1  b Jos. Woons.
Supérieur; votre lettre du 18 du mois dernier, de-1 Chatham.
mandant l'autorisation de cpmmencer les fouilles sur
la péninsule de "Schoonea' et PIsle de Barclay oue D ontROBS,
St. Ignace. et sur diverses autres petites isles du Lac
Supérieur ; ainsi que vos lettres des 5, 6, 7 et 18 du JOIIN STUART,
mois dernier, aux fins d'obtenir l'autorisation d'entre-
prendre l'exploitation d'une certaine étendue de terreu
sur la rive du Lac Huron; et Son Excellence en ARTHUR RANKYN,
Conseil a cru devoir communiquer aux diverses per- Chatham.
sonnes qui ont obtenu la permission d'explorer les
mines, les mémorandas suivans, comme la base d'a- JoHN EWART,
près laquelle Son Excellence serait disposée à pron- Toronto.
dre telles mesures ultérieures pour donner suite aux
dites demandes, selon qu'elle le jugera convenable, ALLAN M'DONNELL,
nussitôt que la première condition aura été rem- Buffalo.

rlie:- (

Comme le fait d une exploration antérieure doit
former la base de toute demande aux fins d'obtenir
une licence pour occuper et ouvrir les mines, Son
Excellence en Conseil est d'opinion, que chaque par-
tie devra fournir un état détaillé de la dite explora-
tion, indiquant les démarches prises pour obtenir des
renseignemens, le résultat des découvertes, la nature
et la qualité des diverses veines ou couches de mine-
rai, leur quantité et richesse probable, et tels autres
renseignernens que l'on doit attendre d'une explora-
tion géologique faite par un homme de l'art.

Son Excellence en Consei! croit aussi devoir, (afin
d'empécher que les intentions du Gouvernement en
accordant ces licences, soient perverties,) exiger que
les requérans soient tenus de fournir une liste des
noms de toutes les personnes qui formeront partie. de
l'association, et les informer qu'il ne sera accordé de
licence pour le présent qu'à des sujets britanniques,
et qu'il ne sera permis de faire aucun transport des
parts ou actions, ou d'étendre la dite association,
sans avoir au préalable obtenu la sanction du Gouver-
nement, à moins que les parties ne soient sujets bri-
tanniques.

Je dois ajouter que Son Excellence en Conseil n'est
pas disposée à accorder de licence ou permis d'oc.
cupation, sur aucune partie du territoire en ques-
tion, qu'après que le Géologue Provincial, ou quel-
qu'autre agent scientifique du Gouvernement aura eu
occasion de fixer les bornes des divers arrondisse-
mens, et d'examifñer les divers rapports d'exploration
transmis par les parties, soumettre ses observations
à cet égard, et dresser un rapport général, pour Pin
formation et la gouverne de Son Excellence.

J'ai, etc.,

(Signé,) D~. DALV,

8. Drnasnrnn, Ect
Montréal.

J, FEnnIER,
Montréal.

W. C. MERnmTH,
Montréal.

W. H. MEnnITT,
Chatham,

JonN DouoLAs,
Fort Erie.

J. HAMILTON,
London.

ANous D. M'DoNELL.

EnWARD RYAN,
Québec.

TiuoMAs RyAN,
Montréal.

S. JONES LYMAN,
Montréak

CRALES JONES,
Toronto,

J. B. FORSYTn,
Québec.

RiOBERT J. TuRNER,

J. HENDERSoNi,
Montréal.

AND. D.. Mir,
Chatham.

Wu. B JAIs!, et autres,
Toronto,

JAMES WILSOir
Peth •

A. et S, BAcO,
MontréaL
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Appendice Bureau du Secrétaire,
(A.AA.) 22 Décembre, 1845,

J t Monsieur,

Je suis chargé par l'Administrateur du Gouverne-
ment de vous transmettre !a licence ci-jointe pour
vous autoriser à explorer les rives nord et nord-ouest
du Lac Supérieur, et faire la recherche de mines et
minerais, etc.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DALY.
MM. A. et S. BAce,

Montréal.

Bureau du Secrétaire.
Monsieur,

Je suis chargé par l'Administrateur du Gouverne-
ment de vous transmettre avec la présente, une licence
pour vous et d'autres, par laquelle vous êtes autorisé
à.explorer les rives nord et nord-est du Lac Supérieur
pour y découvrir des mines et minerais.

J'ai, etc.,

(Signé,) D.. DALY.

D. W. Javis, Ecuyer,
Toronto.

Bureau du Secrétaire,
23 Décembre, 1845.

Monsieur,
J'ai reçu ordre de l'Administrateur du Gouverne-

ment, d'accuser la réception de votre mémorial dui
13 courant, aux fins d'obtenir une licence pour ex-
plorer les mines et minerais sur les rives du Lac
Supérieur.

Je dois vous informer en réponse, que l'intention
est de ne plus accorder de licences jusqu'à ce qu'on
ait reçu les rapports du résultat des explorations qui
ont été autorisées, et qu'on ait réglé et déterminé les
conditions auxquelles il sera permis d'exploiter les!
mines.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DA LY.

Monsieur Enw. Masss,
Bytown.

Lettre semblable adressée à
SAMUSI. S. M'DoiAx.n,

Toronto, C. O.

ROIIaT ItONSIDE,
Montréal.'

Bureau du Secrétaire,
29 Décembre, 1845.

Monsieur,

J'ai reçu ordre de l'Administrateur du Gouverne- J
ment, d'accuser la réce¡itiôtde votre lettre du 25 -

courant, demandant que l'autorisation d'explorer les Appendù
mines et minerais sur les rives <lu Lac Supérieur, que (A.A.A.1
vous avez demandée, soit dc nouveau prise en con-
sidération. 21. hilM

Je dois vous informer en réponse, que tout en
regrettant les inconvéniens auxquels vous pourrez
être exposé ci ne recevant pas de licence, Son Ex.
cellence ne croit pas néanmoins devoir se départir du
la règle qu'elle a établie et suivie dans d'autres cas re-
tivement au projet de refuser de nouvelles licences.
attendu qu'une déviation de cette règle en votre fa-
veur, porterait naturellement les autres personnes
dont on a rejeté les demandes, à espérer qu'on leur
accordera la même indulgence.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DALY.

A. R. IRonsios. Eer.,
Htel de Rasco,

Montréal.

Monsieur,

Bureau du Secrétaire,
8 Janvier, 184M.

'ai reçu ordre de l'Administrateur du Gouverne-ai(li2ment, d'accuser la réception de votre mémorial du 23
du mois dernier, aux fins d'obtenir l'autorisation d'ex-
plorer les mines et thire la rechercel de minérais sur
les rives du Lac Supérieur, et de vous informer que,
l'intention est de no plus accorder de licence à cet
effet jusqu'à ce qu'on ait reçu les rapports et états in-
diquant les résultats des explorations qui ont été faites
par les personnes qui en ont déjà obtenu l'autorisa-,
tion, et que l'on ait réglé et déterminé les conditions
auxquelles il sera permis d'exploiter les mines à
l'avenir.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DALY.
F. CARON, Ecuyer.

Lettre semblable adressée à

JouN B. LanrER.,
A mherstburgh, C. O.

Bureau du Secrétaire,
23 Janvier, 1846.

Monsieur,

J'ai reçu ordre de l'Administrateur du. Gouverne-
ment, d'accuser la réception de votre lettre du 22
courant, aux fins d'obtenir l'autorisation d'explorer
les mines et faire la recherche le minérais sur les
rives du Lac Supérieur ; j- dois vous informer que
l'intention est de n'accorder aucune nouvelle licence
de cette nature, jusqu'à ce qu'on ait reçu les rapporti
indiquant les résultats des explointions faites pur les
personnes qui ont déjà obtenu des licences, et qu'on
ait réglé et déterminé les conditions auxquelles il
sera permis d'exploiter les mines qui peuvent avoir
été découvertes.

J'ai, etc.,

(Signé,)

S. B. CaNmrarL.

JAMflS HOPKIRK.

Lettre semblable adressée à

WM. JAPFRAY.
Faveur de HIr. E. Ruso.
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ppend:ce Bureau du Secrétaire,
p.A.A.) 18 Février, 1840.

., Monsieur,

Refus d'accorder une licence pour explorer les
mines et faire la recherche de minérais sur les rives
du Lac Supérieur, (voir page 173.)

J'ai, etc.,

(Signé,)

I. E.urronr, Ecuyer,
Montréal.

D. DALY. .

Bureau eu Secrétaire,
16 Mars, 1846.

Monsieur,

J'ai reçu ordre de lAdministrateur du Gouverne-
ment, d'acenser la réception de votre m6morial du 2
courant, aux fins d'obtenir une licence pour explorer
les mines et faire la recherche de mimn rais sur les
rives du Lac Huron.

Je dois vous informer en réponse, que les objec-
tons qui s'opposent à l'octroi (le nouvelles licences
dans ce but, telles que je vous les ai communiquées
p,îr ma lettre du 23 Décembre dernier, s'appliquent
autant au Lac Huron qu'au Lac Supérieur ; et que
Son Excellence regrette de ne pouvoir accéder à
vutre demande.

J'ai, etc.,
(Signé,)

Rosavr InON5lDu, Ecuycr,
A mnherstburgh.

1). DALY.

Bureau du Secrétaire,
25 Mars, 1840.

Monsieur,

J'ai l'horneur d'accuser la réception ,le'votre lettre
du , courant, dans laquelle vous demardez une
désignation des diverses Localités qlui sont réclamées
pour l'exploitation des mines, et que j'ai présentée à
Son Excellence l'Administrateur du Gouvernement ;
et je lois vous informer en réponse, que pour le pré-
sent, et jusqu'à ce qu'il ait été pris quelque décision
relativement aux mesures que Son Excellence pourra
adopter pour règler le droit d'extraire le minerai dans
les localtés en question, Son Excellence ne croit pas
devoir accéder à votre demande.

J'ai, etc.,

(Signé,) JAMES HOPK[IK.

Giona DRsDARAT.1, Eer.,
Mont réalI.

Lettre semblable adressée à

S. JoNms LyMAî. Fer.,
Montréal.

Monsieur,

bureau'du Secrétaire, '
25 Mars, 1840.

J'ai l'honneut d'acruser la réception de votre lettre
du 23 du courant, transmettantdeséchantillons des
minérais qui ont été déOquverts par vos agens sur la

rive nord du Lac Supérieur, avec une carte des Aryendrei
régions minérales dont il est parlé dans le rapport du (A.A.)

ofesseur -Mather, et les communications de Messrs. .
Kcenzie et Grant que vous avez transmises le 9 du slatWM.
mois dernier ; et je dois vous informer que j'ai sou-
mis le tout à Son Excellence l'Administrateur du
Gouvernement.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DALY.

Jomn PRINcE, Eer.,
M. P. P.

Bureau du Secrétaire,
4 Avril, 1846.

Monsieur,

J'ai reçu ordre de l'Adnistrateur du Gouvernement,
d'accuser la réception de votre lettre du 31 lu mois
dernier, exposant la nécessité de nommer un agent
résident du gouvernement au Lac Supérieur, dans le
cas où l'on autoriserait l'exploitation des mines dàns
les environs, et offrant vos services comme tel.

Je dois vous informer en réponse, que s'il est jugC
nécessaire de nommer un tel officier, Son Excellence
ne manqurwa pas, en fesant cette nomination, de s'oc-
cuper de votre demande, conjointement avec celles
qui lui ont déjà été adressées sur le méme sujet.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DALY.

W. KEATm, Ecuyer,
Montréal.

Bureau du Secrétaire.*
4 Avril, 1846.

Monsieur,

J'ai ieçu ordre dle l'Administrateur du Gouverne-
mrnt, d'accuser la réception do votre lettre du 31 du
mois dernier, avec une pétition signée par Phono'
rable M. M-Gill, M. Moffatt et vous méme; denian
mandant qu'il soit passé un acte d'incorporation, pour
vous autoriser à exploiter les mines situées sur les
rives du Lac Supérieur ; et je dois vous informer en
réponse, que dans le cas où les autres branches de la
Législature jugeraient à propos de passer un tel acte,
le sujet ne manquera pas d'attirer l'attention de Son
Excellence.

Jai, etc.,

(Signé.) D. DALY.

Jaimes LoaAu. Ecuyer,
Montréal.

Bureau du Secrétaire
4 Avril, 1840.

Mònsieur,

J'aiiteçu ôrdre de l'A dministra tur dl Gaunec-
ment, ccusérla réccptiond votrd lettre
mois dbrnier, exposant 10'i éàessité dé iömbm>%
agent résident dù göuvei'nemnèngau Lc' Stpé4èpiiÇ
dans le cas où l'orr acEkffW ùiiÎfa1, ee pour
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Appendice ploitation des mines dans les.environs, et offrant vos; Son Excellence ne croit pas devoir ordonner Appendici
(A..AA.services en cette qualité. autre chose à AI. Logan pour le présent que d'exa- (A.A.A

.. .) iiner les localités indiquées par les requérans, et de ,-..
see Jumet. Je dois vous informer, si l'on juge nécessaire de désigner et mettre à part un arrondissement pour 2ie Jailletnommer un tel officier, que Son Excellence, en fesant chacnn d'eux. de un mille de front sur cinq milles decette nomination, ne manquera pas de faire attention lprofndeur, embrassant la couche ou les couches de

i votre demande. mlnincriis dont le requérant désirera commencer l'ex-
J'ai, etc. ploitation.

(Signé,) 1). DA LY. Son Excellence m'a de plus chargé de vous ordon-
ner dce vouloi. bien préparer des instructions qui

J. W. KArino, Ecuver, ilevront s;'rvir de gua à M. Logan, dans le but non
Montréal. seuleieit de fixer les limites des dits arrondissemens,

nais encore de constater la nature et la richesse des
minerais en question.

J'ai, etc.,
Bureau du Secrétaire, (Sin) D. DALY.

8 Avril, 1846.

Monsieur, L'iTon. D. 13. PAPINEAU,
Conmissaire des Terres de la Couronne.Eu égard à votre lettre du 2 courant, laquelle ci

contenait une autre de M. John Stuart, j'ai l'honneur
de vous informer qu'elle n'était pns accompagnée des( Bureau du Secrétaire,
cartes et désignations des autres localités conprises .13 Avril, 184,6.
dans la licence de ce monsieur, pour explorer les Monsieur,
mines sur les rives du Lac Supérieur. k i'ai "honneur le vous informer, par ordre <le

J'ai, etc., l'Admtini:strateur du Couvernerient, que Son Ex-
cellence cri Conseil a pris en considération votre(Signé,) D. DA LY. 'demande et celles d'autres individus aux fins d'obte-

Sir A N. McNA, nir des haux des couches de minerais situées sur le
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Aaruit RANKIN,
Chatham.

JoHw EWARr,
Toronto.

ALLEN M*DONNELL, écuyer,
Buffalo.

J. Fannnté,
Montréal,

W C. MEREDITH1,
Montréal,

W. H. MenaITT,
Ste. Catherine.

JonN DouGLAS,
Fort Erié.

JAMES HAMILTON,
London,

ANGus D. M'DoNELL,
Toronto.

Enw. RyaVN,
Québec.

à Son Excellence donner aux dites limites deux rnil- Appdndtpp
les de front, sur l'ancienne profondeur, savoir:-cinq
milles.

J'ai, etc. le JailIct

(Signé,) JAMES HOPKIRK.

L'Honorable PETER M'GLL
Montréal, .

Bureau du Secrétaire,
22 Avril, 1846.

Monsieur,

J'ai reçu ordre de l'Administrateur du Gouverne.
ment, d'accuser la réception de votre pétition aux fins
d'explorer les rives du Lac Huron et faire la -echerche
de mines et minorais ; et je dois vous informer que
l'intention est de n'accorder aucune nouvelle licence
à cet efflet, jusqu'on ait reçu les rapports et explora-
tions des parties qui ont obtenu des licences, et que
les conditions auxquelles il sera permis d'exploiter leu
mines qui auront été découvertes, soient réglées et
déterminées.

J'ai, etc.

(Signé,) D. DALY,
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tA.A.)

Monsieur,

Bureau du Secrétaire,
7 mai, 1846.

J'ai reçu ordre du Gouverneur Général d'accuser
la réception le votre lettre di 4 courant, aux fins
d'obtenir une licence pour explorer les mines etc.;
et je dois vous informer, que si l'on se décide l ac-
corder de nouselles licences le cette nature, votre
demande ne manquera pas d'occuper l'intention de
Son Excellence.

J'a i, etc.,

(Signé.)

W. N. Cîvrono, Ecuier,
Montréal.

D. DALY.

Bureau du Secrétaire,
8 Mai, 1810.

Monsieur,

J'ai reçu ordre du Gouverneur Général d'accuser
la réception de votre lettre du 6 du mois dernier,
renouvelant la demande que vou.s avez présentée au
nom de M. Il. E. Rawson, aux fins d'obtenir une li-
cence pour explorer les mines et faire la recherche
de minerais sur les rives du Lac Supérieur ; et je doisl
vous informer en réponse, que Son Excellence ne peut
changer la nature de li décision qu'elle a pr:so, et qui
vous a été communiquée par ma lettre du 3 Fê'vrier
dernier, qui est de ne plus accorder di licences d'ex-
ploration jusqu'on ait reçu les rapports des lparties
qui en ont déjà obtenu, et que les conditions auxquel
les il sera permis d'accordé dles licences pour exploi-J
ter les mines qui seront découvertes, aient été réglées
et déterminete.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DALY.
Wirm.mes! JAFFrtAY, Ecuier,

Banque de l'Amérique Britannique du Nord,
Toronto.

Bureau du Secrétaire,
26 Mai, 184.0,

Monsieur,

W. ELLIO-, Ecuier, .
Sandwich.

JoHiN JAcoii, Ecuier,
Chatham.

JonN A. WILKINSON, Ecuier,
Sandwich.

M. TiiomAs M'KEr.,

JAMES CUTUDErsoN, Ecuier,
Montréal.

, WM. GAsr' IIAI.r., Ecuier,
May, près Sandwich.

W. DUFF, Ecuier,
Township de Colchester,

District de l'Ouest.

JOSIIUA CHAMBERLAIN, Ecuier
Frcligsburgh, C. E.

Aux soins do T. M. FEiiREs, Ecuier,
Montréal.

Je dois vous informer ci réponse, que l'intention do
cette circulaire était derefuser des licencesou des baux
à tous ceux qui ne seraient pas sujets britanniques; Son
Excellence étant d'opinion que le gouvernement, dans
toutes les transactions qui se rattachent à l'exploita-.
tion des mines, ne devrait traiter qu'avec des sujets
britanniques seulement.

Quant aux arrangemens que les personnes qui
tiennent des licences, pourraient faire avec d'autres
dans la vue d'obtenir des capitaux pour conduire leurs
opérations, comme le gouvernement n'est pas censù
devoir en prendre connaissance, il ne croit pas qu'il
y ait <le sa part aucune necessité d'intervenir, pourvu
toujours que dans toutes les transactions avec le
gouvernement, les personnes qui traitent avec lui,
soient des sujets britanniques.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DALY.

S. D Eanarsunur, Eer.,
Montréal.

Bureau du Secrétaire,
16 Juin, 1840.

Mt nsieur,

J'ai l'honneur de vous informer, par ordre du Gou-
verneur Général, que Son Excellence en Conseil a
pris en considération votre pétition, demandant que
les deux compagnies qui ont été formées sous vos
ausp:ces pour l'exploitation les mines sur les rives du
Lac Supérieur, obtiennent chacune un arrondissement
sépare ; et que Son Excellence est avisée de ne pas
accéder à votre demande.

J'ai, etc.,

(Signé,)
Gnoaî DEsmîaarxrs, Eer.,

JAMES IIOPKIIICK.

Bureau du Secrétaire,
17 Juin, 184G.

Monsieur,

J'ai l'honneur de vous informer, par ordre du
Gouverneur Général, que Son Excellence en Conseil ia
pris ci considération votre demande aux fins d'obte-
nir un arrondissement séparé pour l'exploitation des

J'ai ordre du Gouverneur Général d'accuser la
réception de votre lettre du 23 courant, où il est
parlé des conditions contenues dans la lettre circu-
laire du 17 Décembre dernier, et imposées aux per-
sonnes qui ont obtenu des licences pour découvrir des
minérais sur les rives du Lac Supérieur, et dans
laquelle vous dites que vous comprenez que la défense
faite à ces personnes de s'associer avec d'autres qu'il
des sujets britatuiques ou de transporter leurs inté-
rêts à des aubains, ne se rapporte qu'à la direction et
à l'administration des travaux pour exploiter les
mines en vertu de ces licences, et ne défend pas
d'ailleurs aur étrangers de prendre des parts dans les
fonds d'une compagnie canadienne exclusivement
régie par des sujets britanniques.

Aripctidi~
(A.Ai4

21~
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mines sur les rives du Lac Supérieur, et que Son
ExcplIence est avisée de ne pas accéder à votre
demande.

J'ai, etc.,

(Signé,)

Wu. H. BOUITON, ECr.
Toronto.

D. DALY.

Bureau du Secrétaire,
2 Juillet, 1846.

Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre lettre
du 29 Juin, avec copie du rapport de messieurs
Wilcòx et Latter, dans lequel ils prétendent avoir
découvert certaines veines de minérais, etc., en vertu
de la licence qui vous a ýté,accordée pour explorer
les mines, etc. sur les rives du Lac Supérieur, et de.
mandant que l'exploitation des dites veines leur soit
accordée et garantie ; et je dois vous informer que
le tout a été mis sous les yeux de Son Excellence le
Gouverneur Général en Conseil.

J'ai, etc.,

(Signé,>

A. RANKIN, Ecr,
- Montréal.

D. DALY.

Bureau du Secrétaire,
3 Juillet, 1846.

Monsieur,

tention est de ,n'accorderaucune nouvelle licence, et 4pp4n
que Son Excellence ne peut en Conséquence aecéder, %e
a votre demande.

J'ai*, etc.,

(Signé,) D. DALY.

A. F. SamINE, Ecuyer,
Montréal.

Bureau du Secrétaire,
• Juillet, 1846.

Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser ta réception de votre lettre
du 25 du mois dernier, avec un rapport de l'explora-
tion entreprise par Messrs. Douglas, A. D. McDonnelr
et vous-méme, en vertu d'une certaine licence ; et de
vous informer que le tout a été soumis à la considé-
ration do Son Excellence en Conseil

J'ai, etc.

(Signé,) JAMES HOPKILRK.

ALLAN N'DoNNr.., Ecuyer,
Fort Erié.

Bureau du Secrétaire.
6 Juillet, 1846..

J'ai reçu ordre du Gouverneur Général, d'accuser lai -

réception de votre lettrp du 16 du mois dernier, renoud J'ai ordre du Gouverneur Général d'accuser la ré-
velant la demande que vous avez présentée aux ins 1 ccption de vo're mémorandum du 6 courant ; et do
d'obtenir une Licence, à raison de ce que votre pre- 'vous informer en réponse (ue le motif pour lequel ifý
mière demande serait parvenue à Montréal le 20 a été accordé, il y a quelque temps, une licence à M.
Décembre dernier. Woods, c'est qu'il en avait fait l'application par l'en-

tremise de son frère, antérieurement au prcmiçr ordre
Je dois vous informer on réponse que le Consei en Conseil du 6 Novembre, qui fait déf nse'd'accor-.

ayant résolu par un ordre cn date du 0 Novembre der de nouvelles licences.
dernier, dc ne plus accorder de licences a ux per-,
sonnes qui n'auraient pas présentó leurs demanles Je dois ajouter, que Son Excellence on Conseil,.
avant cette date ; et les licences qui ont été accordIaprès mûre délibération sur la matière, a décidé qu'il.
dées depuis, ne l'ayant été qu'on faveur de ceux qui était inutile d'accorder do nouvelles licences jusqu'à
avaient présenté leurs demandes avant cette époque ; ce qu'on eût reçu les rapports des découvertes qui
et un ordre subséquent émané le 12 Décembre, fosant ont déjà été faites, et réglé et déterminé les condi-
défense expresse d'accorder aucune nouvelle licence, tiors auxquelles il sera passé des baux aux personnes.
Son Excellence ne peut maintenant accéder à votre qui ont déjà obtenu des licences.
demande.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DALY.

Lt. Col. Eu or r
Montrêa!.

Bureau du Secrétaire,
3 Juillet, 1840.

Monsieur,

E!n iéponsc à votre lettre du 1er courant, dans la-
quelle vous dites que vous apprenez que le gotuver-
ne-ment se proposo d'accorder des licences aux per-
sonnes qui désirent explorer les rives nord et est du
Lac Supérieur, pour faire la recherche de mines et
minerais, et que vous désirez obteriir une licence ;
Son Excellence me chargé de vous informer, que l'in-

J'ai, etc.,

(Signé,)

Col. Ero-rr,
Bureau (les Postes,. Montréal.

Bureau du Secrétaire.
10 Juillet, 1846.,

Monsieur;

J'ai l'honneur de vois informer queà les rapports.
des explorations failes par Messrs. M'Donnell et tau-
kin, en vertu de la licence qu'ils ont obtenue pour
explorer les mire's et fÜire la rccherche de minerais sur
le Lac Supérieur, ont été reçus à ce bureau le 20 du%

Appendico
(AA.A.)

Monsieur
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mois dernier, et le 4 courant: et conformément au
désir exprimé par ces messieurs, je vous en transmets
copie ci-jointe.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DALY.

W. E. LooAN, Ecuyer.
Géologue Provincial.

Bureau du Secrétaire,
3 Août, 1810.

Monsieur,

J'ai l'honneur de vous informer, par ordre du Gou-
verneur Général, que Son Excellence a pris en con-
sidération votre nouvelle demande aux fins d'obtenir
une licence pour explorer les mines et faire li recher-
che de minerais sur les rives du Lac Supérieur, avec
un mémoire explicatif de votre part ; et je dois vous
informer en réponse, que Son Excellence ne peut
convenablement se départir do la décicion qu'elle a
déjà prise à votre égard, et qui vous a été communi-
quée par ma lettre du 7 du mois dernier.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DALY.

Le Colonel ErAO'r,
Montréal,

Monsieur,

Bureau du Secrétaire,
3 Août, 1846.

J'ai l'honnpur de vous informer, par ordre du Gou-
verneur Général, que Son Excellence en Conseil a
pris en considération votre demande et celle d'autres
inferessés, aux fins d'obtenir des licences pour explo-
rer les mines et faire la recherche le minerais sur
les rives dlu Lac Supérieur; et que Son Excellence
en Conseil en est venu à la décision de ne plus ac-
corder de licences pour le présent, jusqu'à ce qu'on
ait reçu les rapports les découvertes qui ont déjà été
faites, et qu'on ait réglé et déterminé les conditions
auxquelles il sera permis à l'avenir d'accorder les
baux aux personnes qui ont déjà obtenu des licences.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DALY.

W. M. KEu.y, Ecuyer,
Montréal.

Lettre semblable adressée à

JonN PauNcE, Eer.,
Sandwich.

EDERTs, WADDELL et Cie,
Chatham.

P. H-. MoRIN, Eer.,
Aux soins de R. S. M. BoUtciETTE, Ecr.

Montréal.

17 Août.
M. J. TiJoMPSON,

Montréai.

R. S. BOUcHETTE, Ecr.,
Montréal,

Appendice
(A;A.A.)

21e Juillet.

(Signé.)

JAMES HErNDERSON, Ecr.
Montréal.

JAMES HOPKIRK.

Bureau d u Secrétaire,
13 Août, 1846.

Monsieur,
J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre let-

tre du 7 courant, par laquelle vous demandez le pri-
vilège exclusif d'exploiter la totalité d'une mine que
vous avez découverte en vertu de la licence qui
vous a été accordéo pour explorer les mines sur la
rive Nord du Lac Supérieur ; et je dois vous infor-
mer, que votre demande a été mise sous les yeux de
Son Excellence le Gouverneur Géneral en Conseil.

J'ai, etc.,

(Signé,) JAMES IIOPKIRK.

JOnN PRINes, Ecr., M. P. P.
Sandwich.

Bureau du Secrétaire,
15 Août, 1840.

,Monsieur,
J'ai l'honneur de vous informer, par ordre du Gou-

verneur Général, que Son Excellence on Conseil a
pris en considération les lettres des diverses person-
nos qui ont-obtenu des licences séparées pour explo-
rer les mines et faire la recherche de minerais sur
les rives du Lac Supérieur, savoir :-vous même, l'ho-
norable P. M'Gill et autres, l'honorable S. B. Harris-
son, John Ewart, Ecuier, et Messrs A. et S Bagg
l'on indique dans ces lettres le choix do certaines o-
calités ou arrondissemens pour l'exploitation des mi.
nos, et l'on demande s'il y aurait aucune o bjection
<le la part du Gouvernement, à la furmation d'une
compagnie composée d'individus qui Qnt obtenu des
i licences, afin de mieux attendre, par la réunion des
capitaux, de l'art et du travail, le but commun pour
lequel les dites licences ont élé accordées; et ' dois
vous déclarer que Son Excellence, sur l'avis de son
Conseil, ne voit aucune objection à ce que ces divers
individus se forment en une association pour ac-
complir l'objet qu'ils ont en vue.

J'ai, etc.,

(Signé,) JAMES HOPKIRK

L'Honorable GEoRGE MOFFAT,
etc., etc., etc.

Bureau de la Compagnies des Mines de
Montréal.

12 Août. Appendici,
M. ANDREW M'FAiRTANE,

Montréal.
210 Juillet,

Bureau du Secrétaire,
4 Août, 1840.

M\onsieur,
J'ai l'honneur de vous informer, par ordre du Gou-

verneur Général, que Son Excellence en Conseil a
de nouveau pris en considération la demande que vous
avez présentée au nom de Henry Jones, Ecuier, aux
fins d'obtenir une licence pour explorer les mines et
faire la recherche de minerais sur les rives du Lac
1Supéricur; et comme il y a tout lieu do croire que
cette demande a été présentée, par l'intermédiaire
de ce bureau, avant la promulgation de l'ordre en
Conseil qui fait défense d'accorder des licences, Son
Excellence on Conseil a bien voulu accéder à votre
demande.

J'ai, etc..
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(A.A.A;) 17 Aoét, 1840.

lie lumet Monsieur,-
J'ai reçu ordre du Gouverneur Général de vous

informer, que Son Excellence en Conseil a pris en
considération votre Tettre du 13 courant, exposant
que Mr. Logan avait refusé do reconnaître les droils
d'une des com pagnies formée sous vos auspices, aux
fins d'explorer ls mines, et que ce refus vous exposait
vous et vos associés à souflir des pertes, attendu que
les travaux et les fouilles, sont commencés depuis
quelque tems, et ont même été poussés à une profon-
deur assez considérable.

Vu les circonstances particulières, il a plu -à on
Excellence ordonner à Mr. Logan de ne pas circons-
crire les bornes des limites qui sont maintenant ex-
ploitées par M. M'Leod, jusqu'à nouvel ordre, et jus-
qu'à ce que Son Excellence ait obtenu de plus amples
renseignemens à cet égard.

J'ai, etc.,

(S igné,) JAMES IIOPKIRK. .

G. DEaan'trAs, Ecuyer.

Une lettre conçue dans les mêmes termes a été
adressée au Géologue Provincial.

Bureau du Secrétaire,
17 Août 1840.

Monsieur,

J'ai reçu ordre du Gouverneur Général de vous
transmettre copie ci-jointe d'une lettre de Mr. G.1
Desbarats, dans laquelle il se plaint que Mr. Logan
a refusé (le reconnaître les droits de l'une des com-
pagnies formée sons ses auspices pour explorer les
mines, et copie du rapport d'up Comité de l'honorable
Conseil Exécutif, avec ordre de transmettre à Mr.
Logan les recommendations y contenues. par l'inter.
médiaire de votre Département qui est celui dont ce,
monsieur a reçu ses instructions.

J'ai, etc.,
(Signé,) JAMES HIOPKIRK.

> u Commissaires des Terres de la Couronne.

Bureau du Secrétaire,
19 Août, 1840.

Monsieur,

Le Gouverneur Général me charge de vous infor-
mer que Son Excellence en Conseil a pris connais-
sance de plusieurs rapports d'individus qui ont exploré
la rive sud du Lac Supérieuripar ordi-e de peronines
qui avaient obtenu les licences à cet effet ; et que
ces rapports sont accompagnés de cartes ou;d'es-
quisses de certaines pointesde terret;les, et promon,
toires déjà,tracés sur' la carte du Capitaine Bayfield,
auxquels on a bien vouludonner des noms suivant %

•fantaisie de ces messieurs.

Son Excellence eét d'avis que la recdrnaaiWsn'je
ces noms entrainerait, des inconvéâiens ét dealt oti

fu<ion; et elle:m'a. ordonné de vous charger de. n'y APp e,
faire aucune attdntion; et d'enl proposer at, ïu
être soumis à l'approbation de Son Excelcne en "
Conseil. 30141t.

J'ai, etc.;

(Signé,) JAMES HOPKIRK.

W. E. LoGA, Ecr.,
Géologue Provincial,

Lac Supérieur.

Bureau du Secrétaire,
19 Août 1846.

Monsieur.

J'ai l'honneur do vous informer, par ordre du Gou-
verneur Général, que Son Excellence en Conseil a
pris en considération la pétition par la'uelle vous de-
mandez le privilège exclusif d'exploiter toute la mine
ou veine qui a été découverte par vous ou vos agens,
bien qu'elle s'étende plus de cinq milles en profon-
deur ; vous demandez aussi que la dite mine ou veine
soit comprise dans le titre qui sera accordé par le
Gouvernement, et que ce titre vous soit passé immé-
diatement.

Je dois vous informer en réponse que Son Excel-
lence est informée qu'elle ne saurait accéder à votre
première demande, sans établir un précédent très
dangereux qui, dans le fait, étendrait indéfiniment
le privilège de l'exploitation des mince.

Quant a la demande de vous accorder immédiate-
ment un titre pour définir vos limites, Son Excellence
est d'opinion que la chose est impossible, attendu que
Mr. Logan n'a pas encore fait de rapport indiquant
les limites de l'arrondissement en question, et attendu
que Son Excellence n'a p encore déid' si les i-
rondissemeng pour, l'exploitation des Inins seront
concédés à titre de bail, ou vendus en pleine propriété.

Son Excellence a de plus ordonné en Conseil,
qu'un seul rang d'arrondissemens 'pour- l'exploitation
des mines, à partir dos bords du Lac, serait conuédé
pour le présent.

j'ai, etc.,

(Signé,)

Jon Parsni, Ecoyer,
Sandwich.

JAMES HOPKIRK,

3ureau lu Secrétaire,
20 Août 1846.

Monsieur,

J'ai l'honneur de vous informer, par ordre du Gou-
verneur!Générali qu'il a été émané upe licepce en
faveur de William Elliott, écuyer, pour l;a'torise/i A
explorer les mines et mineraissur- les rives du Lac
gupériébr dúà rémenidé ùnoffdifibh u aû'cllesfil ' déjà
été alcordé'ddlicndeu à'ahtrites, et raison ,nqu'il aùrdit prð téà îfi Èdfà la pirornulg
tionrde'l'ordr'én el ' 'd~ 'défee"d'oic a .

áuedenótille i ' encé
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Cette licence vous sera remise, comme procureur
de'M, Elliott,, ou à toute autre personne par vous au-
torisée à cet efi't'

J'ai, etc.,

(Signé,)

C, E. ANnERsoN, Ecuyer,
Montréal.

JAMES IOPKIRK.

Bureau du Secrétaire,
4 Septembre 1846,

Monsieur,

J'ai l'honneur de vous informer, par ordre du Cou-
veurneur Général, que Son Excellence a pris en con-
sidération la demande que vous avez présentée aux
fins d'obtenir une licence pour explorer les rives <lu
Lac Supérieur, dans le but d'y découvrir des mines ;
et que Son Excellence en Conseil est d'opinion qu'il
n'est pas expédient pour le présent d'accorder de
nouvelles licences pour l'exploitation dros mines.

J'ai, etc,,

(Signé,) JAMES HIO1PKIRK.

G. RvKEar, Ecuyer.
St. Catherin;es.

Bureau du Secrétaire,
8 Septembre 1846.

Monsieur,

Eu égard à la licence qui a été derniî$cmnent ac-
cordée à M. P. 11. MIlorin, à raison de ce qu'il en au-
rait demandé une avant que le Conseil eût fait cer-
taines défenses à cet égard, j'ai reçu ordre du Gou-
verneur Général <le vous informer, que Son Excel-
lence a constaté, après mûr examen, que cette de-
mande a été ,ésentéc dans le principe conjoinfe-
ment avec Mr. M'Kay ; et y eût-on accidé alors,
que Pon n'aurait émané qu'une seul licence pour les
deux.

D'après la demande de Mr. M'Kay, il paraitrait
maintenant que ce dernier désire lui aussi obtenir une
licence ; et comme on accordant une licence à M.
Morin, en vertu de la demande qu'il en avait préa-
lablement faite conjointement avec M. M•Kay, Son
Excellence a pensé qu'ils y étaient tous deux égale-
ment intéressés, il faudra que Mr. Morin fasse part à
Mr, M'Kay des avantages résultant de la licence qui
lui a été accordée, ou qu'il s'arrange avec lui (le
toute autre manière.

J'ai, etc.,

(Signé,) JAMES IIOPKIRK.

R. S. M. Bouciiprv, Ecuyer,
Montréal.

Monsieur,

Bureau lu Secrétaire,
9 Septembre, 1840.

J'ai reçu ordre du Gouverneur Général d'accuser
la réception do votre lettre, par laquelle vous deman-
dez que certaines lIes dans le Lac Supérieur, connues
sous le nom de "Point Porphyry Group" vous soient'
concédées pour l'exploitation des mines qui s'y
trouvent i et je dois vous informer que vous devrez

vous adresser à Mr. Logan qui se trouve maintenant Àp*penid
sae les lieux, dans le but de faire ces concessions. (.A.A;

Quant à cette partie de la lettre qui dit que vous '~~~M
désirez vous associer avec d'autres qui ont déjà ob. 23e h@e
tenu des licences, afin de mieux atteindre le but que
lon avait en vue en accordant ces licences, je dois
vous informer que le Gouvernement ne s'oppose nil-
lement à ce que vous vous associez dans ce but avec
d'autres personnes qui ont déjà obtenu des licences
du Gouvernement.

J'ai, etc.,

(Signé,) JAMES IIOPKIRK.

S. DERnmtsiRE, Ecuyer,
Montréal.

Bureau du Secrétaire.
) Septembre 1846.

Monsieur,

Je suis chargé par le Gouverneur Général (le vous
informer, qjue Son Excellence on Conseil a pris en
considération la dlemando que vous avez présentee au
nom do Mr. James M'Kay de Sandwich, dans la vue
l'obtenir une licence pour explorer les rives du Lac
Supérieur, aux fins d'y découvrir (les mines et miné-
rais ; vous donnez, comme motif de cette demande,
le fait que vous avez demandez cette licence avant
la proirulgution de l'ordre en Conseil, du 12 Dé-
cembre dernier, qui fait défense d'accorder de nou-
velles licences.

Son Excellence a constaté, que Mr. M'Kay et Mr.
Moin avaient zonjointement demandé une licence.
le 27 Novembre dernier ; et, eût on accédé à leur
demande, l'on n'aurait émané qu'une seule licence en
leur faveur. Son Excellence a nénumoins constaté,
que Mr. Morin avait depuis fait une nouvelle applica-
tion, et obtenu une licence à laquelle Mr. M'Kay a
droit de participer, puisqu'elle n'a été accordée que s&u
leur demando conjointe, à moins que Mr. M'Kay
n'ait disposé de sa part en faveur de Mr. Morin.

Dans ces circonstances, Son Excellence ne saurait
accorder une nouvelle licence en faveur de M.
McKay; il ne lui reste donc qu'à obtenir <le M. Mo-
rin, là part d'intérêt qu'il aurait droit (le réclamer, si
la licence eût été accordée dans le principe suivant
la teneur de la demande qu'ils en ont faite conjointe-
ment.

J'ai, etc.

(Signé,) JAMES HOPKIRK,

JAMES IENIIERSon, Ecuyer,
Montréal.

Bureau lu Secrétaire,
15 Septembre, 1846.

Monsieur,

J'ai reçu ordre du Gouverneur Général, d'accuser
la réception de votre lettre de cette date, dans la-
quelle vous demandez s'il a été accordé de nouvelles
licences pour explorer les mines et fai,'e la recherche
de minérais sur les rives du Lac Supérieur ; sinon,
pourquoi elles ont été refusées.

Je dois vous informer en réponse qu'il a été récem-
ment présenté plusieurs demandes aux fins d'obtenir
des licences, et qu'elles ont été prises-on considération
par Son Excellenco en Conseil,

Àppendice
(A..A.)

3se Juillet.
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4iipasdice L'ordre en Conseil du 12 Dédeibre dernier indi-
A.A.) quait les conditions auxquelles ceux.qui avaient obte-

nu des licences, seraienf tenus de se conformer, afin
,te jillet d'obtenir une préférence, ou droit de préemption, re-

lativement à l'octroi d'une localité pour l'exploitation
des mines. Entr'autres choses, il était arrêté que les
parties'soraient tenues de donner un état détaillé de
lours explorations, et d'indiquer les mesures qu'elles
auraient prises pour obtenir leurs renseignemens, le
résultat le leurs découvertes, et la nature des veines
ou couches de minerais. Ces ronseigneneus devaient
en être transmis an Géologue Provincial, pour le
mettre en état le trace, les limites de chaque arron-
dissenient, et faire un rapport général et exact.

A cette époque, Son Exclence en Conseil avait
nrrêté qu'il ne serait plus accordé le nouvelles licen-
ces, bien qu'on ne se soit pas rigoureusement confor-
nié à cette décision.

Son Exce:lence est d'avis que ceux qui obtien-
draient maintenant une licence pour explorer les mines,
ne pourraient en remplir les conditions assez à temps
pour donner les renseignemens nécessnires au Géolo-
gue Prdvincial dont son Excellence s'attend à rece-
voir les rapports sous peu.

Le refus d'une licence d'ex >loration dans le but d'ob-
tenir la préférence dans le ch oix d'une localité oi ar-
rondissement, ne comporte nullement le refus d'une
licence ou autra autorisation pour exploiter les mines.

Aussitôt que Son Excellence, après avoir reçu les
rapports et renseigneinens nécessaires, aura réglé et
déterminé les conditions auxquelles il sera permis
d'exploiter les mines, soit que les lots ou arrondisse-
mens soient vendus on pleine propriété, ou donnés à
bail pendant un certain nombre d'années, l'occasion
lera probablement donnée au public de louer ou d'n-
cheter ; et le choix d'un local ou arrondissement sera
donné à celui qui, possédant une licence, anra rempli
les conditions d'exploration, et communiqué les ren-
meignemeens nécessaires.

L'octroi de nouvelles licences dans le moment ne-
tuiel, serait inutile aux parties, attendu qu'elles ne
pourraint remplir les conditions requises assez tôt
pour en profitor, ou que cela ne ferait que retarder' le
rapport <lu Géologue Provincial et le règlement de la
question, jusqu'à ce que ces dernières eussent aussi
iermine' leurs explorations, et rempli les conditions
qu'on exige d'elles. Dîns ces circonstances, Son
E'xwollence est d'avis, qu'il n'est pas expédient d'ac-
corder les licences pour explorer les mines.

Jai, etc.

(Signé,) 'JAMES H1OPKIRK,

'Ihoiornble G>otc MOrFATT,
Président de la Compagnie

des Mines de Montréal.

Bureau du Sectétaire,
10 Septembre, 1840,

Monsieur, -

J'ai l'honneur de vous inforiner, par ordre du Gou.
verneur Général, que Son Excellence en Conseil a
pris en considération la nouvelle demande que vous
avez présentée aux fins d'blifnir une licence pour ex-
plorer les minesdu Lq Supérieur.

L'ordre n oksl d'à i Décembre dernier, indi.
quaà les conditions auxquellcs ceux qui ont obtenu

des licences seraient tenus de se conformer pôu b. ob- Appeüd d
tenir la préférence, ou droit de préemption, relative- (AA.A.)
nient à l'octroi d'un loçal ou arrondissemnt pour., --....
l'ekploitation des mines. Entr'autres chôses;il était 2jsui1rei.
arrêté que les parties seraient tenos do donier un
état détaillé de leurs explorations, et d'indiquer les
mesures prises pour obtenir leurs rensaigneiens, le
résultat de leurs découvertes., et la nature des veines
ou douches de minérai. Ces renseignemens devaient
être transmis au Géologue Provincial, afin de le
mettre en état do tracer les limites de chaque arron-
dissement, et faire un rapport général et exact.

A cette époque, Son Excellence en Conseil avait
arrêté qu'il ne'serait plus accordé de licences, bien
qu'on ne se soit pas rigoureserment conformé à cette
decision. Les personnes qui ont obtenu des licences
nais qui n'ont pas rempli ces conditions, ne peuvent
réclamer aucun privilège ou droit de priorité dans le
choix d'un local ou arrondisieinent,

Son Excellence est d'avis que ceux qui obtien-
draient maintenant une licence pour explorer les
mines. ne pourraient en rcmplir ces conditions nssez à
tems pour donner les renseignemens nécessaircs au
Géologue Provincial dont Sqn Excellence s'attend à
recevoir les rapports sous peu.

Le refus d'une licence d'exploration, dans le but
d'obtenir la pi-6fèrende ou le choix d'un local ou ar-
rondissement, ne comporte nullement le refus d'une
licence ou autre autorisation pour exploiter les mines.

Aussitôt que Son Excellence, après avoir reçu les
rapports et renseignomens nécessnires, aura établi et
déterminé les conditions auxquelles.il sera permis
d'exploiter les mines, soit que les lots ou arrondisse-
mens soient vendus on pleine propriété, soit: qu'ils
soient dontés à bnil pondant un certain nombre d'an-
nées, l'occasion sera probablement donnée au public
de louer ou d'acheter ; et le choix d'un local ou ar-
rondissenient sera donné à celui qui, possédant une
licence, aura rempli les conditions d'exploration, et
communiqué les renseignemens nécessaires.

L'octroi de nouvelles licences dans le moment av.
tuel serait inutile aux parties, nttendu qu'elles ne pour-
raient remplir les conditions requises assez tôt pour .
en profiter, ou que cela ne ferait que retarder le rap-
port du Géologue Provincial et le règlement de la
question, jusqu'à ce que ces dernières parties eussent
aussi terminé leurs explorations, et rempli les coi,
ditions qu'on exige d'elles.

Dans ces circonstances, Son Excellence est d'avý
qu'il n'est plus expédiept d'nccorder- des licences pu ii
explorer les mines,

(Signé,) jAMES HOPKIRK.

Hl. RrLan», Ecr.,
Montréal,

L.ettr sembltblè aressée à

Juan B..MAçon, Ecr.,
Comme procureur de

EuwAno B. Do&N*FLLY, Eer,

Sureau du Scer4taire.
16 Septembre, 1840

Mbhsàidr,'

J'ai l'honneur de vous infortmer. pa o-dre du Gct,
v*rneutn G'iiéral, te 'n E*c e -wié Cndônsiiéa
Ëri'ei.î onsidératiorà voti'&léIt'e, par 1a4tA è'&ûò'ò
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Appendice refusez au nom de P. H. Morin, Ecuyer, de permettre
(AA.A.) à James M'KCay de participer aux avantages résul-
,A tant d'une licence pour explorer les mines du Lac
s1 Jumet. Supérieur, accordée à M. Morin qui en avait précé-

demmnent fait la demande conjointement avec M.
M'Kay,-demande qui était l'unique motifqui avait en-
gagé le Gouvernement a accorder la dite licence.
Dans ces circonstances, Son Excellence n'a d'autre
alternative que de donner ordre que la dite licence
soit annullée.

J'ai, etc.,

(Signé,) JAMES IIOPKIRK.

R. S. M. Boucu-TTE, Ecr.,
Montréal.

Bureau du Secrétaire.
16 Septembre, 1840.

Monsieur,

J'ai l'honneur de vous informcr, par ordre du Cou-
verncur Général, que comme la licence pour explo-
rer les mines et faire la recherche de minerais sur les,
rives du Lac Supérieur, qui a été accordée i P. Il.
Morin, Ecuyer, ne l'a été que par le ntifqu'il l'arait
demandée conjointement avec James M'Kay, Eer.
et comme M. Morin a refusé de laisser M. M-Kay
participer aux avantages qui devaient en résulter,
Son ExcelIence n'a d'autre alternative pour le pré-
sent, que d'ordonner que la dite licence soit annull6e.

J'ai, etc ,

(Signé,) JAMES IIOPKIRK.

Romvun MI'KAY, écr,
Procureur de JAMES MKAY, écr.,

Montréal.

Bureau <lu Secrétaire,
17 Septembre, 1846.

Monsieur,

J'ai reçu ordre du Gouverneur Général d'accuser la
réceltion de votre lettre du 20 du mois dernier, deman-
dant qu'il soit accordé une licence au Dr. S. C. White,
aux fins d'explorer les mines sur les rives (lu Lac Su-
périeur dans le cas où il en serait encore émané ; et je
dois vous informer, que Son Excellence en Conseil ne
considère pas qu'il soit à propos maintenant d'accor-
der les licences à (lui que ce soit, mais qu'aussitôt
qu'elle aura reçu le rapport de M. Logan et obtenu
les renseignemens necessaires, Son Excellence arrête-
ra les condititions auxquelles il sera permis d'exploi-
ter les mines du Lac Supérieur, et décidera si les lots
ou arrondissemens seront donnés à bail ou vendus en
pleine propriété; et le public aura probablement
alors une occasion de les louer ou acheter; et que
chaque possesseur d'une licence, qui aura rempli les
conditions'auxquelles la licence a été accordée, savoir,
d'explorer et transmettre les renseignemens requis,
aura le choix d'un seul et unique local ou arrondisse.
ment.

Quant au paiement des pertes occasionnées par la
rebellion, je dois vous dire qu'ayant mairitenant reçu

'1

tous les rapports des arbitres, Son Excellence se pro. Appendie
pose de prendre sans retard les arrangements néces- (A.A.
saires pour liquider ces réclamations.

J'ai, etc.

(Signé,) D. DALY.
JouN PRICEt, Ecuyer,

Sandwich.

Bureau du Secrétaire,
22 Septembre, 1840.

Monsieur,

J'ai reçu ordre du Gouverneur Général d'accuser
la réception de votre lettre du 28 du mois dernier,
demandant une licence aux fins d'explorer les mines
du Lac Supérieur ; et je dois vous informer que l'in-
tention de Son Excellence est de ne plus accorder de
licence jisqu'dt ce qu'on ait reçu les rapporis de ceux
qui ont obtenu des licences, et que l'on ait réglé et dé-
terminé les conditions auxquelles il sera permis d'ex-
ploiter ces mines.

J'ai, etc.
(Signé,)

GEatmr UNluAmi, Ecuyer.
Brock', ille.

JAMES HOPKIRK.

Bureau du Secrétaire,
26 Septembre, 1840.

Monsieur,

J'ai Plhonneur de vous informer, par ordre du Gou-
verneur Général, que Son Excellence a pris en consi-
dération votre lettre du 13 courant, dans laquelle
vous demandez si une licence pour explorer les mines
accordée avant l'Union des Provinces, sera reconnue
par le Gouvernement actuel, etsi elle conrère le même
droit d'explorer ou <le faire des fouilles sur les rives
du Lac Supérieur que celles qui ont été tout récem-
ment accordées à d'autres ; je dois vous informer que
Son Excellence, en Conseil, ne peut reconnaître un
droit semblable.

J'ai, etc.

W. IL Bouvron,
(Signé,) D. DA LY.

Ecr., M. P. P.
Toronto.

Burea'u du Secrétaire,
29 Septembre, 1846.

Monsieur,

J'ai reçu ordre (lu Gouverneur Général d'accuser
la réception de votre lettre du 23 courant, deman-
dant une licence pour explorer les mines et faire li
recherche (le mincruis sur les rives (lu Lac Supérieur ;
et je dois vous informer en réponse que l'intention est
de ne plus accorder de semblables licences à l'avenir,
jusqu'à ce qu'on ait reçu les rapports des personnes
qui ont déjà obtenu des licences, et que l'on ait
réglé et déterminé les conditions auxquelles il sera
permis d'exploiter les mines.

J'ai, etc.
(Signé,) JAMES IIOPKIRK.

GeonEc. DucK, junior, Ecr.,
Chatham, C. O.

Lettre ernblable adressée à
WALTESR EBUTS, Eer.,

Chiathim.-
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endice Bureau du Secrétaire,
UA.A.) - 5 Octobre, 1846.

e Juilt fMonsieur,

J'ai reçu ordre du Gouverneur Général d'accuser
laréception de votre lettre du 3 courant, aux fins
de savoir si l'on accordera de nouvelles licences pour
explorer les mines et fiaire la recherche de minerais
sur les rives du Lac Supérieur.

Je dois vous informer, en réponse, qu'il a été pré-
senté plusieurs demandes semblables depuis quelque
toms, et qu'elles ont été mises sous les yeux de Son
Excellence en Conseil.

L'ordre on Conseil du 12 Décenbre dernier, indi-
quait les conditions auxquelles ceux qui obtiendraient
des licences, seraient tenus de se conformer pour
obtenir un droit de priorité ou de préemption, relati-
vement à l'o'etroi d'un local ou arrondissement.
Entre autres choses, il était arrêté que les parties
seraient tenues de donner un état détaillé de leurs
explorations, et d'indiquer les mesures prises pour
obtenir leurs renseignemens, le résultat de leurs
découvertes, et la nature des veines ou couches .de
minerais. Ces renseignemens devaient être transmis
au Géologue Provincial, afin de le mettre en état de
tracer les limites de chaque arrondissement, et de
faire un rapport général et exact.

A cette époque, Son Excellence en Conseil avait
arrêté, qu'il ne serait plus necordé de nouvelles li-
cences, bien qu'on ne se soit pas strictement confor-
mé à cette décision. Il est évident que les personnes
qui ont obtenu des licences, mais qui n'ont pas rem-
pli ces conditions, n'ont aucun droit de réclamer un
droit de priorité relativement au choix d'un local ou
arrondissement.

Son Excellence est d'avis, que ceux qui obtien.
draient maintenant une licence pour explorer les
mines, ne pourraient remplir ces conditions assez à
toms pour donner los renseignemens nécessaires au
Géologue Provincial dont Son Excellence s'attend à
recevoir les rapports sous peu.

Le refus d*tune licence d'exploration, dans le but
d'obtenir la préférence du choix d'u local ou arron-
dissement, ne comporte nullement le refus d'une
licence ou autre autorisation pour l'exploitation des
mines. ,

Aussitôt que Son Excellence, après avoir reçu lesi
rapports et renseignemens nécessaires, aura réglé et
déterminé les conditions auxquelles il sera permis
d'exploiter les mines, soit que les lots ou arrondisse.
mens soient vendus en pleine propriété, soit qu'ils
soient' donnés à bail pendant un certain nombre
d'années, il sera probablement donné une occasion
publique do louer ou d'achetei-; et le choix d'un local
ou nrrondissement sera donné à celui qui, possédant
une licence, aura rempli les conditions d'exploration
et communiqué les renseignemens nécessaires.

L'octroi de nouvelles licences dans le moment
actuel serait inutile aux parties, attendu qu'elles ne
pourraient remplir les conditions requises assez tôt
pour leur donner une préférence, ou que cela ne
ferait que retarder lo rapport du Géologue Provincial
et le règlement de la question, jusqu'à ce que ces
dernières parties eussent aussi terminé leurs explora-
tions, et rempli les conditilons qu'on exige d'elles.

8

Dans ces circonstances, Son Excellence est d'v>s Appendké
qu'il n'est pas expédient d'accorder de n6uvelles (A.A.À)
icences pour explorer les mines.

2ie Jail
(Signé,) JAMES IIOPKIRK.,,

Gs.oaan DsninA, Ecr.,
Montréal.

Bureau du Secrétaire,
6 Octobre, 1840.

Monsieur,

J'ai reçu ordre du Gouverneur-Général d'accuser la
réception de votre pétition du 30 du mois dernier,
renouvellant la demande que vous avez, déjà pré.
sentée aux fins d'obten.r une licence pour explorer les
rives du Lae Supérieur, dans le but de découvrir des
mines et minerais; et je dois vous informer que l'in-
tention est de ne plus accorder de licences de cette
nature jusqu'à ce qu'on ait reçu les rapports,'etc., des
personnes qui ont déjà obtenu des licences, et qu'on
ait réglé et déterminé les conditions auxquelles il sera
permis à l'avenir d'exploiter les mines qui auront été
découvcrte.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DA LY.

FRANçoIS CAaoN,
Montréal.

Bureau du Secrétaire,
9 Octobre, 1840.

Monsieur,

J'ai reçu ordre du Gouverneur Général d'accuser
la réception de votre lettre du 7 courant, par'laquelle
vous demandez au nom de M. James Cuthbertsort,
qu'avant de faire aucune démarche pour accôrder des
licences ou baux pour exploiter les mines etý minerais
sur les rives du Lac Huron, Il lui soit permis de soiu.
mettre un rapport détaillé de l'exploration -géologique
et de certaines découvertes qu'il prétend avoir faites.

Quant à cette partie do votre lettre ldans laquelle
vous dites que M\. Cuthbertson avait découvert une
mine de cuivre et avait fait une: exploration de la
côte, par suite d'une intimation que je.lui avi:is donné
de vive voix dans une entrevue, au commenceinent
de l'été dernier, en vertu de laquelle M., Cuthbertson
serait autorisé de l'exploiter sans une licence spéciale
à cet etfet, je vous, prie de remarquer quo vous avez
été dans l'erreur au sujet de ce que je vous ai: dit;
Je vous déclarai que le Gouvernement n'était pas
alors disposé à donner des licences pour explbrèr 'los
rives du Lac Huron poury décou-ftir des 'mines;
mais qu'il ne s'opposait pas à ce qu'on fit déé'óffr's
au Gouvernement pour acheter ou louer les sites que
l'on désirait obtenir, et que leGouvernenierît ne rnan-
querait as de s'occuper de sos., offes en tems et
lieux. Je ne pouvais néanmoins, ni n'ai jamais auto-
risé M. Cuthbertson à faire une exploration'; -et je ne
lui ai donn'é aucun espoir qu'on accueillerait favo-
rablement la demande de .s'approprier sBs décou-
vertes.
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Dans ces circonstances, je dois déclarer que la
demande do M. Cuthbertson d'acheter les mines qu'il
peut désirer obtenir, sera réglée d'après les condiions
qtA ont été accordées à d'autres, et que ces conditions
soront transmises et communiquées avant peu au
Commissaire des Terres de la Couronne, pour l'infor-
mation du public.

J'ai etc.,

(Signé,) D. DALY.

W. N. CRAWFORD, Ecuyer,
Montréal.

Bureau du Secrétaire,
9 Octobre, 1840.

Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception dle votre lettre
du 26 du mois dernier, on réponse à la mienne du 10
du même mois, au sujet des mines du Lac Supérieur,
et de vous informer que je lai mise sous les yeux de
Son Excellence le Gouverneur-Général.

J'ai, etc.,

(Signé,) D. DALY.

JOHN PRiNEo, Ecr., M. P. P.,
Sandwich.

Bureau du Secrétaire,
Montréal, 12 Octobre, 1840.

Monsieur,

Eu égard à l'ordre du Gouverneur-Général en (on-
seil, qui fixe les conditions auxquelles ceux qui pos-
sèdent des licences devaient obtenir un local ou ar-
rondissement pour l'exploitation des mines, j'ai l'ho -
neur do vous informer qu'il a plu à Son Excellence
ordonner, qu'aussitôt qu'n aura reçu le rapport de
M. Logan, il sera donné un certificat à chaque pos-
sesseur d'une licence, désignant l'arrondissement qu'il
réclame et qu'il a droit d'obtenir, et indiquant les li-
mites ; et qu'alors, le requérant sera tenu de payer
au Gouvernement une somme égale aux fraisd'arpen-
tage des limites du dit arrondissement, laquelle sera
retenue par le Gouvernement dans le cas où le posses-
seur de la licence ne conseitirait pas à acheter le dit
local ou arrondissement à l'expiration de deux an-
nées; mais il lui en sera donné crédit à compte du
prix d'achat à 4s. 'acre, dans le cas où il consen-
tirait à~compléter l'achat de l'arrondissement qu'il
aura démandé.

. En conséquence, vous voudrez bien ajouter ce ré-
glement à ceux de l'ordre on Conseil, et le communi-
quer aux parties intéressées.

J'ai, etc.,

(Signé,) JAMES EOPKIRK.

Monsieur,

Bureau du Secrétaire, Appn
Montréal, 12 Octobre, 1840. (A.A.

21iI 
J'ai l'honneur d'accuser, la réception de votre lettre

de ce jour, pr laquelle vous demandez les conditions
auxquelles i sera permis a ceux qui ont obtenu. des
licences aux fins d'explorer les mines sur les rives du
Lac Supérieur, de prendre possession de leurs arron-
dissenients.

Je dois vous informer en réponse, que Son Excel-
lence en Conseil, a donné toute son attention à cette
matière, en vue des intérêts de la Province, etc., (tel
qu'exprimé dans la lettre adressée à monsieur MofFatt,
du 8 courant, avec l'addition du paragraglie suivant.)

Je dois ajouter, qu'avant de recevoir un certificat
indiquant les divers arrondissements qui pouiront avoir
été mis a part pour eux, les possesseurs de licences
seront tenus de payer au Gouvernement les frais d'ar-
pentigo de leurs limites ; lesquels seront retenus par
le Gouvernement dans le cas où ils abandonneraient
leurs lots, après l'expiration de deux nnnées ; mais il
leur en sera tenu compte sur le prix d'achat à raison
de 4s. l'acre, dans le cas où ils consentiraient finale-
ment à acheter les arrondissemens qui leur auront été
accordés.

J'ai, etc.,

(Signé,) JAMES HOPKIRK.

S. DEiNriRm , Ecr.,
Sec. de la Compagnie des Mines de Montréal.

Bureau du Secrétaire,
Montréal, 12 Octobre, 1846.

Monsieur,

Eu égard à la lettre de monsieur Daly, du 8 cou-
rant, dans laquelle on explique, pour l'information de
monsieur Meredith et la vôtre, les conditions aux-
quelles il sera permis aux possesseurs de licences d'ob-
tenir leurs arrondissements; j'ai l'honneur de vous dé-
clarer, par ordre du Gouverneur-Général, qu'il a plu
à Son Excellence ordonner, qu'aussitôt qu'on aura
reçu lu rapport de monsieur Logan, il sera donné un
certificat à chaque possesseur de licence indiquant
l'arrondissement qu'il réclame et auquel il a droit, et
spécifiant ses limites, en par le réquerant payant au
Gouvernement une somme égale aux frais d'arpentage
du dit arrondissement ; laquelle somme sera retenue
par le Gouvernement dans le cas où il abandonnerait
son lot, à l'expiration de deux années ; mais il lui en
sera tenu compte sur le prix d'achat à raison de 4s.
l'acre, dans le cas où il consentirait finalement à com-
pléter l'achat de l'arrondissement qui lui aura été ac-
cordé.

J'ai, etc.,

(Signé,) JAMES HOPKIRK..
L'Hlonorable GERoGe MOrrATT

Montréal,

Lettre semblable adressée à
GinoRGE DEuBARATs, Eer.ýAu Commissaire des Terres de la Couronne,

Appendice
(A.A.A.)

21e åtie.
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Bureau du Secrétaire,

ppndice Bureau du Secrétaire,
.A.Motréal, 1 Octobre, 1l

Monsieur,
3a JuilleOt.

J'ai orrIre du Gouverneu-Général d'accuser
ception de votre lettre du 9 courant, aux fins d'o
l'autorisation d'exploiter les mines de l'Isle Miel
ten, sur le Lac Supérieur; et je dois vous ini
en réponse, que les conditions auxquelles le G
nement permettra l'exploitation des mines sur le
ou les Isles des Lacs Huron et Supérieur, s,
suivantes

. Aussitôt que les parties qui ont des licences
été établies, (et Son Excellence espère que cl
prochainement,) en recevant une demande quel
indiquant l'arrondisement que le requerant dés:
tenir, il sera donné ordre d'arpenter l'arrondisE
désiré, qui ne devra pas avoir moins de dix
d'étendue; et la partie sera tenue de payer le
d'arpentage avant de recevoi- un certificat con!
son droit de l'exploiter.

Ces frais payés, et le'certificat obtenu, le req
aura droit de prendre possession du dit arroi
ment, et d'en exploiter les mines pendant deu:
et à l'expiration de ce terme, il aura le choix d'a
le lot, moyennant quatre clielins l'acre, dont u
quièmn de suite, et le reste en cinq paiemens ni
avec intérêt; le montant payé pour frais d'arp
étant crédité en sa faveur comme partie du pai

En conséquence, toute demande que vous p
présenter au Commissaire des Terres de la Cou
indiquant le local ou arrondissement que vous

- obtenir sur l'1Ile Michipicoten, sera prise en c<
ration par cet Officit'.

J'ai, etc,

(Signé,) JAMES HOPKIRK.

C. CozLLINGWooD, Eer.,
Beauharnois.

Lettre semblable addressé à
E. -COLvILL, Ecr., M. P. P.,

Beauharnois.

Et à F. G. Johnson, Eer., en réponse à,la demande
par lui présentée, au nom 'de J. Jones, -Junior, aux
fins d'exploiter les mines des Lacs Huron et Supérieur.

Bureau du Secrétaire,
Montréali,27 OctobËe, 1846.

Monsieur,

J'ai, reçu ordre du Gouverneut' Général d'acccuser
la réception de votre lettre de cette date, demandant
des renseignemens relativement à la disposition des
régions minérales sur le Lao Supérieur.

Je dois vous infornièr, en réponse que Son Excel-
lence a donné toute don atteintion à cette matière, en
vue des intérêts de la Province, etc. (tèl qu'èxprimé
dans la lettre à M. Moltitt, du 8 courant, avéec l'ad-
dition du paragraphe suivant.)

Je dois ajouter, qu'avant de recevoirleurs certificats,
les parties seront tenues de payer une somne égale
aux frais d'arpentageglaquelle sera -etence par lôGot-
vernörunt dans le cas où elles n'achèteraieht 'as dé-
finitivement les lots où.arrohdissemens qu'ellesont

demandés.; mais dans le cas où ellesachèteräie t,,la Apredice
dite somme sera créditée en leur faveur sur Lrx .Â.
d'achat.

J'ai, etc.,ïiuà&

(Signé,) D. DALY.

A. RAniicrN, Ecuyer,
Montréal.

Bureau du Secrétaire,
Montréal, 14 Décembre, 1846.

Monsieur,

,onque J'ai l'honneur d'accuser la on de votre lettre
ire ob- du 26,du mois dernier, demn Copie de l'ordre
inent en Conseil qui a été passé, ainsi que vous l'avez op-
millesi e ui autorise l'octroi des licences qui ont été

-s fraisPr"e3s faisn demandées pour l'exploitation des mines entre le 6
stata Novembre et le 12 Décembre 1845; et je dois vous

in forme.r en réponbe, qu'il n'a été donné aucun, Ordte

uérnnt semblable.
idisse- J'ai, etc.,
x ans;
cheter (Signé,) D. DALY.
ne rin-
inuels, Mr. T. L. RITTER,
entage Niagara,
enent. Cértifié vraies copies.

ourrez Départemnt des Terres de Couronne.Jire ' Montréal, 17 Juillet, 1847.

du2,u osdene, eadatcpi el'rr

No. 5.

COPIE DU RAPPORT DE M. LOGAN, AVANT SIO3 EXPLORA-
TIONs SUR LE LAC sUPýR[EUR.

lRemarques sur la région minérale que l'on suppose ex.
ister sur le Lac Supérieur, adressées au Comité de
l'Honorable Conseil Exécutif, par W. E. Logan,
Géologue Provincial.

Montréal, 24 Mars, 1840.

Si j'ai bien compris les questions qui m'ont été
faites par l'Honorable. Conseil Exécutif,, concernant
la région minérale du Lad Sup.érieur, je con-
çois que le Gouverriement désire- que je lui ex-
prime mon opinion quant aux données sur lesquelles
il. serait judicieux de procéder, pour. constaterla vaa
leur du I)istrict -Minéral en question; et aux prin-
cipes qui devraient être pris en considérition, en lè
partageant en lots ou arrondissemens.,

Il a été fait allusion .la' possibilité' de l'existonce
d'une région minérale de quelque valeur sur, le rivage.
septentrional du Lac Sdipérieur,.danslorapport que
j'ai eu l'honneur de soumettre au Gouyernementlu
progrès fait dans l'éxploraiiôn g ologique de la pro-
vince, en 1843,; et en supposant son importance pro.
bhable, je me'éens moins nfl'nce par lesguts3 q
ont été si diligemment répandus depuis le commen-
cemertdo l'espèce d'enthousiasme pour l'exploitàtibn
des.mines qui existe maintenant dans les tats4Jnis,
que par, le compte rendu irnpartial conêéernant,:lesri
chesses minérales 'du rivage finéridi6nal, fturmii. la'
Législature du Michigan, par'fe M. Douglas HüUgh-
ton, on 1841 Ias son aort sur la' structuxe géolo-
giqueè piinsl suprieure dé 'El Ë,t .'

Là 'géol6gie-1duý ,M1ifi"W't ddupé' titnifn4
M. Houghtan pendant dix-iuit 16nYe e leshuit de
iéres,'corfnid ensployé offihiellmnent par son Gödi
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Appendice vernement, pour en explorer les ressources minérales;
(AA.A.) et ce fut en remplissant ses devoirs comme Géologue

de l'Etat, qu'il perdit la vie, l'automne dernier. Sa ré-
sie Juillet putation est grande parmi ceux qui se sont occupés

de la même branche de science; et ses rapports sont
carattérisés par beaucoup de prudence et de modestie
dans l'exposition de ses opinions. On croit qu'il a
visité les rivages britanniques du Lac Supérieur, et
qu'il on a considéré le caractère minéralogique comme
étant à peu près le même que celui des rivages amé-
ricains, bien que je crois qu'il n'a rien publié à ce su-
jet.

Quelle peut être l'étendue de la région à mines, du
côté britannique du Lac, et jusqu'où et dans quelle
direction elle peut pénétrer dans l'intérieur, c'est ce
qui ne pourra être constaté que par une investigation
soigneuse et prolongée ; et il est impossible de dire,
sans quelque espèce de reconnaissance faite préala-
blement, quelle longueur de temps il faudra pour en
compléter l'exploration ; niais on doit présumer que
la chose dépendra du degré de précision auquel sa
valeur supposée pourra rendre expédient de porter
l'examen.

Les incertitudes quant à l'exploitanton des mines
sont si grandes, que même après une xnmen soigneux
à la sur face, il est souvent très difficile d'estimer avec
précision la valeur probable des produits minéraux.
Lopinion qu'un peut s'en former doit être naturelle-
ment bàsée sur la quantité du minéral, le coût de le
tirer de la carrière et de l'amener à la surface, de le
dégrossir ou apprêter pour un marché, et de l'y trans-
porter, comparé au prix qui en peut-être obtenu, après
qu'il y est arrivé. On n'éprouvera peut-être en au-
cun cas, une bien grande difliculté à vérifier tous les
élémens du calcul, à l'exception du premier, c'est-à-
dire, de la quantité. A l'égard des minéraux qui sont
disposés avec régularité, la quantité peut en être re-
connue avec facilité : par exemple, dans le cas lu
charbon, qui est presque toujours déposé en feuillets
étendus d'une épaisseur assez uniforme, la règle 'est
qu'il on peut être obtenu 1,400 tonneaux de chaque
pied d'épaisseur do chaque acro superficiel d'une
couche. Mais il n'en est pas ainsi à l'égard des fi-
Ions minéraux, qui sont la forme la plus ordinaire
dans laquelle se présentent les minerais métallifères.

Les veines minérales, en tant que distinguées des
dépôts minéraux, occupent génériîlement ce qu'on
suppose ôtre des crevasses dans les roches de la con-
trée; et ces crevasses sont regardées comme le résul-
tat de forces soulevantes qui auront rompu la conti-
nuité de la roche. La crevasse est ordinairement
accompagnée d'un glissement, ou d'une dislocation
plus ou moins considérable, par laquelle (les parties
qui, dans la plan de la crevasse, ne se placent pas
convenablement, sont amenées vis-à-vis l'une de l'au-
tre, laissant un espace pour la sécrétion de la ma-
tière minérale. Il est évident qu'une fissure de cette
sorte, dans laquelle les parties saillantes sur les côtés
opposés se toucheraient, et où les parties rentrantes
s'éloigneraient l'une de l'autre, produirait un moule
très irrégulier, et que le filon minéral qui le rempli-
rait exactement contienorait une quantité de mine-
nerai qu'aucun raisonnement à priori ne pourrait dé-
terminer avec précision.

Les veines minérales peuvent être divisées en deux
sortes par le mode supposé, suivant lequel les cre-
vasses peuvent avoir été remplies. La matière mi-
nérale peut avoir été injectée de dessous dans le
moule, dans un état de fluidité causé par la chaleur ;
et dans ce cas, ce serait une digue, et li qualité se-
rait probablement uniforme à un haut dg ré; ou elle
peut avoir ôté sécrétée au moyen d'un dépôt d'infil-
trations fluides, contenant la substance minérale en
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rait de l'intérieur de la roche de la contrée, ou de (A.A.A,
partout où elle pourrait s'étre trouvée sous l'influence ,..!..
du courant électrique, pour la porter au réceptacle du' sie, jui
filon, ou par la combinaison de ces deux causes.
Dans ce cas, la modification presque infinie des forces
agiâsntes peut avoir produit une variation presque
infinie dans l'arrangement de substances miné-
rales, tant à l'égard de leur qualité que de leur dis-
tribution ; et les irrégularités ainsi occasionnées aug-
menteraient beaucoup la difficulté d'estimer la quan-
tité de la partie prodictive d'un filor minéral., Ces
théories sont, non pas tant pour aflirmer qu'ellos sont
bien fondées, que pour faire allusion à la généralisa-
tion des faits qui en ont motivé l'adoption.

Les veines minérales métallifères, ou les gîies mé-
tallifères, comme s'expriment les mineurs, sont de la
nature compliquée mentionnée en dernier lieu. Ils
sont quelquefois perpendiculaires, mais ordinairement
à des angles élevés d'inclinaison ; et en général, ils sont
remplis en partie par des minéraux métalliques, et "
partie par des minéraux terreux ; les proportions dans
lesquelles se trouvent entre eux ces minéraux, étant
très différentes, dans des cas différents, et souvent dans
des parties séparées du môme gîte. Il arrive souvent
que dans une partie d'un gîte, il y a un grand déficit
e matière productive tant horizontalement que ver

ticalement, donnant des intervalles de terrain perdu.

Dans un grand district minéral, tel que les Comtés
de Cornwall et de Devon, en Angleterre, où 30,000
habitans sont occupés à travailler dans plus du 100
mines, et où la valeur des métaux extraits annuelle-
ment excède £1,500,000, ce qui est-plus de la moitié
de la valeur de tous les produits métalliques de la
Grnnde-Bretagne et de l'Irlande, à lexception du fer,
qui a donné en 1838, d'après le rapport de Sir H. T.
De la Beche, la somme de £8,000,000, et qui en
donne sans doute maintenant une plus forte, les con-
naissances abondent dans le publie, à l'égard de pres-
que tous les gîtes métallifères, même dans leurs par-
ties les plus intimes; et tant d'analogies pour la solu-
tion des cas du voisinage ont été établies par les faits
les mieux constatés, dans une suite aussi étendue
d'excavations qui, dans quelques-unes des grandes
mines prises individuellement, en y comprenant les
niveaux d'entrée, les galeries horizontales et les puits
verticaux, égalent soixante milles, qu'on petit
souvent deviner juste, après un examen soigneux de
la surface, ce que peuvent être les contenus produc-
tifs d'un filon. Cependant, dans Cornwall mOême, les
espérances du mineur sont très souvent frustrées ; et
dans une mine nouvelle, les entrepreneurs sont rare-
ment très sûrs de leurs opérations, avant qu'un essai
fait de niveau n'ait été poussé longitudinalement dans
le gîte, et que plus d'un essai par puits n'ait été con-
duit verticalement, pour s'assurer de faits sur les-
quels puisse être bâsé le calcul de ce que peut être Ie
produit de la mine entière.

Dans Cornwall pourtant, la qualité productive. pu
richesse minérale a été assez bien constatée, pourque
le droit seigneurial moyen, ou la rente moyenne à
payer au propriétaire du terrain minéral, soit passa-
blement bien établi ou déterminé. Pour les- ter'railis
à cuivre et à étain, les droits seieneuriux-varient de
quatre à six pour cent du produit brut de la niie.
Si le terrain, minéral est également productif, les ni-
nes profondes paient moins quecelles qui ne le sont
pas. Il est généralement éniendu que la, rente ne
court pas avant que la mine äit comencé à payér.ses
dépenses; car il est grandement de l'nterêt .du pro-
priétaire de faciliter autant que possible l'ouverture.
des gîtes, et de sasáirei ninsi dé leur vrai cada'ctère
qui,.es'il est d'une nature ftvbrablè peut -lui produier
un revenu pour un long espace de temps.
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La valeur totale, ou en gros, des minerais
tirés des mines consolidées deGwennap,
dans Cornwall, pendant 13 années, de
1823 à 1835,;a été do..............£1,411,270

Les droits seigneuriaux, pendant ce toms,
se sont montés à.,.. ..... ...... ... 58,797
Ce qui fait un pou plus de 4 pour cent.
du produit total.

La valeur des minerais, dans ces mines, en
l'année 1836, a été de............... 145,717

Les droits seigneuriaux ont été do . 0,071

Laissant une valeur nette des minerais, de 139,640
Le montant total des frais a été, de...... 102,007

Laissant un profit de.................. £37,639

Do sorte que tandis que les droits seigneuriaux
ont été de plus de 4 pour cent du.produit total, il se
sont montés à près d'un sixième des profits.

Dans les mines unies qui joignent les mines
consolidées et qui sont sous la même
gestion, la valeur du minerai tiré en 1836,
a été de........................... £26,3790

Los droits seigneuriaux se sont montés à 1,099

Laissant une valeur nette du minerai, de £25,280
Le montant total des frais a été, de....... 35,900

Luisant une perte de.................. £10,680

L'étendue des mines consolidées et des mines unies
est de prés de deux milles de longueur leur plus
grande profondeur est de 1,800 pieds.

Dans les mines consolidées de Fowey, la
quantité de minérai tirée en 1837, a été
do 15,710 tonneaux do 21 quintaux, la-
quelle a produit une somme, y compris
le coût du transport, (lu minerai ayant
probablement été charrié à un port avant
d'avoir été vendu,).de............... £89,0831

Les droits seigneuriaux se sont montés à 4,886

Donnant une valeur nette des minerais, de £84,197
Le montant total des frais a été, de....... 68,376

Laissant un profit de........... ...... £15,821

Les droits seigneuriaux se sont montés, dans ce
cas, à environ > pour cent du prix de vente des
ninerais ; mais comme la valeur en a été augmentée
par le voiturage, la vraie valeur seigneuriale doit en
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LA, VALEUR, TELLE QUE DISTRIBUÉE ENTRE CES SOIXANTE.-SEIZE MINES, A ÉTÉ COM1QE sUIT

1 Mine a donné au-dessus de £00,000, et 19,459 Tonneaux
I do do 80,000, 15,264 do
1 do do 70,000, 12,303 do
2 mines ont donné do 40,000 chacune 16,052 do
1 mine a donné do 20,000 et 2,910 do
5 mines ont donné do 20,000 chacune 21,770 do

11 do do 10,000 do 27,482 do
14 do do 5,000 do 18,021 do
2 do do 4,000 do 1,291 do
6 do do 3,000 do 5,136 do
1 do do 2,000 do 2,778 do
6 do - do 1,000 do 1,8à8 *do ...........

Il do do 500 do 1,832 do ..............
8 do , do 400 do 872 do
2 do do 800 do 76 do, ..................
I ininé a donnô do 200 et 80 do
.2,nines ont donné do 100 chacune 28 do

145,688 do

9

être un peu moindre que celle qui est posée i et tes Appendieo
droits seigneuriaux montreraient par cette somme
réduite, un plus haut taux par cent, probablement de .
plus de six pour cent, tandis qu'ils se monteraient à: 11.
entre un tiers et un quart des profits.

L'étendue de la mine est de 2 milles en longueur:
sa plus grande profondeur excède 1,100 pieds.

Les consolidées de Fowey, y compris la mine de
Lanescot, qui y avait été jointe, avait réparti entre
les actionnaires, lors du rapport de Sir H. T. De la
Beche, en 1838, un profit total de prés de £133,000
après le remboursement do toutes les avances faites
pour mettre la mine dans un état productif;.et le paie-
ment de tous les engins et matériaux encore sar les
mines, et dont la valeur, avec la balance en minair,
était d'environ £50,000.

Bien que les mines consolidées et los cobsols de
rFowey soient donnés par Sir H. T. De la Beche,
comme étant peut-être les plus grandes mines de Coin-
Wall, en 1838 ; les premi res, employant 2,387 per-
sonnes, et la dernière 1,706 personnes, il ne les men,
tionne pas comme les plus profitables. La mine de
Tresavean est donnée comme la plus précieuse, ses
profits moyens pendant 5 au 6 ans, à venir à 1838,
ayant été de £40,000 à £50,000.

Néanmoins, laliste suivante des minerais de cuivre
vendus aux fondeurs anglais, dans l'année finissant le
30 Juin 1838, sur offros ou soumissions publiques,
comme on les appelle, (lesquelles sont des, espèces
d'encans où chaque enchérisseur, fondeur, préseute
une soumission écrite pour chaque partie ou portion
lorsqu'elle est mise en vente, tous faisant leurs offres
en môme toms, et aucun ne sachant quelle peut-être
l'offre de son voisin, et l'offre la plus haute obtienta
portion,) fera voir par la petite quantité produite par
plusieurs des mines, qu'il y en a un grand nombre qui
ne procurent quo peu ou point de profit.

La quantité du minerai de cuivre en tonneaux de 21
quintaux a été de 145,688 tonneaux.

Le produit moyen du total a été de 71 pour cent.

La quantité totale de cuivre pur, en tonneaux do 20
quintaux, a été de 11,529 tonneaux.

Le prix moyen du minerai par tonneaux de 21 quin-
taux, a été de £5 17s. 6d.

La valeur totale du minerai a été de £857,779.

Le nombre des mines qui l'ont produit, était de 76.
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Appendice Environ 14 des 76 mines ci-dessus donnent, avec
(A.A.A.) le cuivre, de l'étain, dont on ne tient pas compte dans
.--- -..- la liste, mais qui sert à améliorer l'aspect de ce nombre
sie i1et de mines: ce sont celles principalement qui produi-

sent une quantité considérable de cuivre. La valeur
de la quantité totale de l'étain tiré, en 1837, de 72
mines, y compris les 14 ci-dessus qui pouvaient
fournir environ £25,000 du montant, a été dc
£363,322.

Les minéraux ayant une valeur économique, que
l'on rencontre sur les rivages du Lac Supérieur, sont
les minerais de cuivre; et bien que M. loughton
mentionne que ces minerais sont parfois associés avec
des minerais de zinc, de plomb, de fer, de manganèse
et d'argent, les minerais dle cuivre semblent être ceux
qui, à son avis, rendent la région digne d'attention
comme terrain à mines. La principale difficulté à
obtenir les élémens d'un calcul capable pour faire
connaître la valeur de la partie canadienne de la
région, sera donc de déterminer la quantité de ces
minerais ; et les seules données sur lesquelles on en
puisse baser l'estimation, sont le nombre de veines ou
filons contenant des minerais, l'étendue par laquelle
elles courent, et la quantité de minerais que chacune
peut fournir.

Ce ne sera pas avant que les rivages du Lac Su-
périeur aient été exploités pendant un nombre consi-
dérable d'années, comme district à mines, qu'on
pourra obtenir quelque chose d'approchant d'une
connaissance exacte de ces faits; pourtant, par un
examen soigneux à la surface, on pourra se faire une
idée imparfaite, mais au moins approximative, le ce
que pourront produire certaines parties. L'examen
devrait nécessairement étre tel que le ferait un mi-
neur, à la recherche de veines de cuivre, dans
l'intention de les exploiter.

Il faut d'abord découvrir les veines, puis les suivre,
afin d'en constater la direction et l'étendue, et faire le
calcul de la quantité approximative qu'elles peuvent
contenir, en prenant ce qui est vu à la surface dans
autant de parties que possible du cours de chaque vei-
ne, comme la pierre de touche de sa qualité intérieure,
tant horizontalement que verticalement.

Mais comme aucun examen à la suface ne peut
équivaloir à des essais par galeries et puits dans les
filons, il serait de l'intérêt du Gouvernement, comme
Seigneur et propriétaire desgltes, d'encourager jusqu'à
un certain point, l'exploitation de quelques unes par
des compagnies de particuliers respectables, qui vou.
draient risquer leur capital dans le telles entreprises,
ayant particulièrement soin, en accordant des loca-
tions pour mines, (le s'assurer qu'ils ont réellement in-
tention d'exploiter les minéraux, et d'éviter de donner
de l'encouragement à de pures spéculations de bro-
cantage. Un moyen judicieux de parvenir à cetic fin
serait, selon moi, de ne point accorder de locations
pour mines dont l'étendue serait disproportionnée au
montant des fonds que les entrepreneurs ou aventu-
riers pourraient employer. Il serait sans doute d'une
bonne politique que les premiers aventuriers obtins-
sent leurs locations aux conditions les plus libérales;
mais, à mon humble avis, le Gouvernement n'agirait
pas non plus impolitiquement, en stipulant et exigeant
qu'un certain nombre d'ouvriers mineurs fussent em-
ployés sur chaque location. Pour conduire une galerie
avec vigueur, il faudrait six mineurs, qui travaillant
deux à deux, pendant des espaces ou périodes de huit
heures, occuperaient toute la journée.

Le caractère minéral des deux côtés du Lac étant
à peu près le meme, les opérations de mine qui sont
présentement en progrès sur la côte américaine, à la
pointé'Keweenan, serviront essentiellement à faire
connattre à quoi on peut s'attendre sur le côté cana-
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dien; et les connaissances qui résulteront de ces Appendi12
épreuves, dont sans doute un grand nombre ne seront (AA
pas accompagnées de succès, pourront devenir ot ^.
moyen de faire moins de dépenses inutiles de cnpitatt 2t0 Jui
pour éprouver le terrain pro#ínciaf, et diminuer la
nécessité d'étendre l'échelle des présentes aventures
provinciales.

Dans quelques uns des comptes-rendus Améri-
cains qui ont été publiés, il est dit qu'entre 300 et 400
espaces de terre, en locations, ont été affermés, mais
qu'il n'y on a qu'un petit nombre qui aient été exami-
nés à fond ; et l'on n'y donne les noms de 24 compa-
gnies comme étant à l'ouvre, et employant sur les
lieux environ 500 mineurs.

Dans le système américain concernant la disposi-
tion des terres publiques, après qu'elles ont été
vendues par le Gouvernement Général, à un prix de
départ, pour l'avantage général, elles deviennent
sujettes aux lois de l'état particulier dans le territoire
duquel .elles sont situées ; mais le Gouvernement
Général réclame aussi le droit de louer ou affermer
les terres publiques à minéraux, pour l'avantage pu-
blie ; et dans ce cas, si 3e suis bien informé, quoique la
protection de la loi de l'Etat particulier dans lequel
elles sont situées, s'étende à ceux qui les occupent, il
est douteux que ces terres puissent etro taxées pour
leur part des dépenses de l'Etat.

Les locations pour mines, dans la Péninsule Sep-
tentrionale de Michigan, ont été accordées d'après
des baux de cette sorte,, donnés pour trois ans,
moyennant une rente de 6 pour cent, à ce que j'ap-
prends, sur la valeur des minerais fondus; ce qui
sans doute était regardé commeéquivalant à 6 pour
cent, soit du produit brut de la mim-ii, après la réduc-
tion des minerais à une forme convenable pour le
marché ; soit, (ce qui serait un taux plus considérable)
du métal pur, après qu'il a été extrait des minerais.
Pans le premier cas, on a donné, sans trop de réfle-
xion, aux locations, une étendue do 9 millos quarrés;
mais les demandes de'vinrent si nombreuses, qu'on
,ugea convenable, subséquemment, <le les restreindre
à un mille quarré. La première démarche pour
obtenir le baIl d'une location, semble avoir été de se
procurer une licence ou permission d'explorer, laquelle
demeurait en force pour le tems d'une année, au bout
de laquelle, l'impétrant faisait choix d'un lot non
affermé qui lui était accordé aux conditions accou-
tumées. Il n'a pas été accordé de licences d'explo.,
ration, à ce que j'apprends, depuis Mai, 1845; de
aorte que toutes les icences seront expirées d'ici à
un peu plus do trois ans.

Le système ou mode de location ne parait pas
fonctionner avec harmonie entre le Gouvernement
Général et l'Etat particulier ;et l'on semble s'attendre
qu'à l'expiration des présens baux, les locations
seront vendues au prix ordinaire des terres publiques ;
et alors sans doute, les présens locataires ou occupans
auront, comme il n'est que juste, droit de préemption.
Aucun revenu, autant que j'en suis informé, n'a été
retiré ln ces baux, n'y ayant pas eu encore d'établis-
semons de formés pour la fonte <les minerais .; mais des
officiers ont été nommés et placés dans le voisinage
des mines, pour percevoir les droits du Gouverne.
ment, et ces officiers n'ont rien fait autre chose que
de signer des permissions pour le transport des mi-
nerais à Boston et autres lieux éloignés. Il parait
qu'à l'expiration des baux, la seule opération qui en
sera résultée, sera d'avoir accordé aux aventuriers
trois années pour éprouver ou essayer leurs mines.

Ceux qui ont fait d'heureux choix deviendront le@
acquéreurs de leurs locations ; ceux, au contraire,
qui auront mal choisi, les abandonneront, et en serot

,quittes pour les frais de leur essai.
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ppendice Si le Gouvernement Provincial adoptait un syst-
1A.A.) me de louage, les baux devraient, suivant moi, être à
.~--.-... long terme. Je ne me sentirais pas disposé à mettre
lie juillet beaucoup de confiance dans l'intention réelle d'exploi-

ter tino mine d'une compagnie d'aventuriers qui en
voudraient prendre pour un court espace de temps.
A moins qu'une mine ne fasse'exteption à la règ le, on
ne peut l'exploiter convengblcment sans faire des dé-
penses considérables, pour la mettre dans une con-
dition productive, particulièrement dans une localité
nouvelle, à une grande distance d'une contrée bien
établie et d'un marché avec lequel on puisse établir
un commerce; et il n'est que raisonnablo que les
aventuriers aient suffisamment de temps pour être
remboursés de leurs avances, avec un sureroit consi-
dérable comme rémunération do leur esprit d'entre-
prise.

Les baux de Cornwall sont ordinairement accordés
pour le terme do 21 ans, à ce que je crois, avec le
droit perpétuel de renouvellement. La rente, comme
il a déjà été mentionné, est de quatre à six pour cent
du produit en gros des minerais vendus; et il y a tou-
jours dans le bail quelque stipulation portant qu'il sera
fait une certaine quantité d'ouvrage, par l'emploi d'un
certain nombre de mineurs, ou par l'opération d'un ou
de plusieurs engins A vapeur, suivant I'étendue du ter-
rain à mines affermé. Un mille quarré serait regardé
comme une étendue ou location considérable. La
location de Dolcoath, d'après un plan de surface
donné dans le rapport de Sir H. T. De La Beche, a
environ 1200 verges dans la direction des gîtes, et
800 verges par leur travers. Cette mine -a environ
200 brasses de profondeur. En 1815, elle a produit
des minerais de cuivre pour la valeur de £00,839.
Dans la liste des min6rais de cuivre vendus dans l'an-
née terminée le 30 Juin, 1838, donnée ci-dessus, la
valeur de ces minerais est portée à £13,787. L'éten-
due do la mine consolidée de Fowey, comme déjà
mentionnée, est donnée par Sir I. T. De La Beche,
comme étant de près de-deux milles dans le sens des
gîtes, qui sont nombreux, sur 'environ 500 verges
transversalement, autant qu'on en peut juger d'après
son plan do la mine. La profondeur de cette mine,
telle que mentionnée ci-dessus, est d'environ 100
brasses. La valeur des minerais qui en ont été tif és
en 1837, a été do £89,083; la valeur de ces minerais
dans la liste die ventes par soumissions écrites pour
l'année finissant le 30 Juin, 1838, est portée à £85,
434; plus de 1700 personnes y étaient alors employées.
Les mines consolidées, qui sont probablement les plus
grandes de Cdrnwall, comme il a déjà été dlit, ont une
longueur de près de deux milles ; j'ignore quelle en
est peut-être la largeur ; mais je suis persuadé qu'on
exagère, en la faisant d'un demi mille; un espace benu-
coup moindre inclurait probablement tous les pîtes
parallèles. La plus grande profondeur est <le 300 bras-
ses ; et, Sir 1-1. T. De La Boche affirme que durant
20 années à venir à-1838, des opérations souterraines
verticales et horizontales, principalement dans le roc
solide, faites comme reconnaissance, ou pour dé6cu-
verte seulement; ont été exécutées dans la mine, à l'é-
quivalent d'environ 55,000 brasses, ou environ w2,
milles, àdes frais qui n'ont pu être au dessous de

800,000.
Si le Gouver'noment, afin d'éprouver une partie des

gtes, poursuit le plan d'accorder un nombre limité
dea locations à mines, en tenurô. franche, à uh prix
fixe, dans l'attente que los parties seront portées pai
leu's propres intérêts,à exploiter les mines, il est ab-
solument impossible dese faire une idée juste de leur.
vraie valeur. Un prix trèsbas pourrait-être trop, et
un prictrès éleyé êtreirop ped; maia'e n seräi,
selof ni que deîni quelqué o: etraordinaire qu'un
mineur'prudent serait justifiable'e payer coiptafit
une forte:soMnie pourne trltil' élölgtée, dans sdi

état brut. fDans ces ventes de locations, il faut se Appendîci
rappeler que tout contrôle sur l'exploitation et l' (A.A.A.)
preuve des mines, doit être abandonné par là Gouveir-.
nement ; et les intérêts privés des parties pourraient,. 210 Juilà.
dans quelques cas, ne les pas porter au-delà d&l'éta-
blisement d'une compagnie, dans le but do fiire un.
trafic les parts ou actions'; tandis que d'autres, d'un
caractère moins confiant que leurs voisins, pourraient
attendre patiemment pour observer le succès ou l'ir-
réussite des plus aventureux.

Dans quelques uns des documens qui m'ont été
mis entre les mains par le Comité du Conseil, je re-
marque que de simples particuliers, en demandant des
locations à mines, ont en vue uneétendue de terrain
minéral qui équivaudrait à près d'un tiers de tout le
bon terrain minéral de Cornwall et de Devon, lequèl,
autant que j'en puis juger d'après l'étendue dés six.dis-
tricts dans lesquels Sir I. T. de LaBèche le divis,
après les avoir suivis sur l'Index des CartesGéologiques
de l'Ordonnance des ces Comtés, (lequel indexjint
au rapport, est néanmoins sur une très petite échellq,)
comprend une aire d'environ 700 milles quarrés. ies
demandes aussi extraordinaires ne peu4ent être du,.
suivant moi, qu'à une exploration imparfaite. Le,
particulier n'a peut-être pas déterminé exactemnt 'à
sa satisfaction, le point précis qu'il choisirait pour ses
opérations '; et il préfère demander d'abord un grand
espace, ou plusieurs grands espaces de terre contenant
des indices de gîtes minéraux, afin de s'assurer assez
de surface pour y choisir une bonne localité, sans
gène ou intervention étrangère, à un moment de plus
grand loisir. Il est à peine nécessaire de dire qu'à
parait absolument impossible que d'aussi immenses
espaces de terre puissent-être exploités, avec avanta,
ge pour le public, par un simple particulier ; et s'il in
devenait l'acquéreur, la chose aurait tout l'air de de,
voir être un monopole.

J'approehds quesur le côté américain du Lac, il et
résulté beaucoup d'embarras ; il aété éprouvé beaù-,
coup d'inconvenient, et il s'est élevé plusieurs querel,
les, en conséquence de ce que les locations ont .été
prises avant qu'un arpentage linéaire n'ait été fait
pour déterminer les bornes. Il me seitible qu'il seai't
de l'avantage public.'sur le côté canadien, que quel.
que plan <le division systématique en lots pour cdi-
tions à mines, fût mis a exécution, avant que plubieurs
de ces locations eussent été concédees. Le devoir
(le tirer les lignes serait du ressort d'un at penieur
juré provincial; mais la direction convenable"à leur
donner, et la forme la plus avantageuse des lots, pour.
raient-etre liées avec des considérations d'un carac,
tère géologique,

Les crevasses ou dislocations qui sont devenues
le site de veines minérales, paraissent en général cou.
vrir dans l'une ou l'autre do deux directions.Î L ùn
est parillèlo au cours général desmassés rocheuses.
et l'autre lui est transversale. Dans Cornwallles fi
tons métallifères paraissent être dans le sens de la,ö
che; la direction générale variant de 20 4 Nordi
20 0 Sud d'Est et Ouest. Sur le Lad SÎiérieur, ils
courent traversalement à la direction dès masses ri-
cheuses, et approchent de Nord 1à 0 à 24 0 Ouest,
et do Sud 15 o à 25 0 Est. C'ést-là pourtàuit ce qúi
ne doit pas être pris pour accordé. , En, jettnt les
yeux sur la carte du Lae, du Capitaine Bëyeld, on
observera que la rive septentrionald, dans tolte l«
distande, à partirde l'extrité supéHeugò, ju'ùd
l'Isllel Ise Royale et la pointoe Rwanaw, sur
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Appendice La direction convenable à donner aux lignes de
(A.A.A.) côté ou limites longitudinales, devrait être parallèle au
.---..--.. gisement moyen des filons. Il y a peu à douter que ce
i2 Juillet. ne flt la direction dont les entrepreneurs de mines

s'accommoderaient lo mieux ; et si l'aire superflciellc
était une quantité fixe, il serait grandement de
leur avantage que la forme en fût plus étendue dans
le sens des veines que par leur travers. Le gisement
général eu moyen des veines ne peut être déterminé
que par un examen ; et ce ne sera pas par l'inspection
d'une, (le deux, de trois, ou d'une douzaine de veines.
qu'il sera suflisamment constaté. Il faudra un examen
prolongé d'une vaste collection de veines, et cela à
quelque distance sur leur cours, pour parvenir à quel-
que chose d'approchant de la précision ; et il faudra
conséquemment que plusieurs mois se Soient écoulés,
après que l'examen aura été commencé, avant que la
direction convenable à donner aux côtés puissent-âtre
déterminée. Le parallélisme dles veines minérales ne
se trouvera pourtant pas si précis, qu'une direction
quelconque à laquelle on se sera arrêté, ne puisse
servir pour tous les cas. Quelque direction qu'on
adopte, elle ne sera pas dans le cours des filons dans
tous les cas. La tâcho sera de choisir une direction
telle, que les interpositions ou irrégularités soient
aussi rares que possible. Dans une longueur aussi
étendue que celle que présente le Lac Supérieur, le
cours les masses rocheuses peut changer graduelle-
ment de direction. Le cours des veiles minérales
pourrait probablement changer aussi dai- le même
sens ; et il pourrait en conséquence devenir expédient
d'adopter pour les côtés les directions qui difflére-
raient jusqu'à un certain point dans les districts sé-
parés l'un de l'autre par de grands intervalles.

La direction les lignes une fois déterminée, il de-
viendrait du ressort d'un arpenteur provincial expé-
rimai té d'indiquer la manière la plus convenable et
la plus économique d'eflectuer les divisions. Il me
parait beaucoup plus aisé de trouver à redire à tout
mode quelconque que j'aie entendu proposer, que
d'on suggérer un qui soit satisfaisant. Toute tenta-
tivo <le régler les divisions sur les latitudes et les lon-
gitudes avorterait incontestablement. il n résulterait
des disputes et des altercations sans fin ; car il arrive
rarement que deux observateurs que:conques fassent
la latitudo et la longitude d'un lieu exactement les
mêmes, ou qu'un observateur quelconque parvienne
au mémo résultat, à difli rentes époques d'observation.
Des points marqués le long de la côte pourraient être
pris arbitrairement comme départ des lignes le sé-
paration ; mais avec un front aussi accidenté que ce.
lui que présente le rivage du Lac Supérieur, les points
ne pourraient être choisis (le mamière à maintenir
quelque chose d'approchant de l'uniformité dans la
grandeur et la forme des lots ; et à moins de dresser
une carte de la côte, il serait impossible dle calculer,
même approximativement, la largeur ou la surface
d'aucun de ces lots. Si l'on traçait les lignes sur
une carte déjà construite, dans la vue d'identifier leur
aboutissement sur la côte, la difliculté serait encore
plus grande. Il serait moins long do tracer une carte
de la côte, que <le chercher les points. Peut-êtro que
le meilleur plan à suivre, serait de tracer une ligne
génorale par les bois, à une certaine distance moyenne
du Lac, clans une direction transversale aux filons mi-
iéraux, quand le gisement de la côte serait par leur
travers, faisant des équerres ou départs dans le cours
des lignes de côtés, saillants ou rentrants, selon
que lexigerait la variation de sa distance générale
de la côte ; et négligeant tous les détours qui ne se-
raient pas importants. Lorsque la côte et le gisement
des filons seraient plus approximativement parallèles,
on tracerait la ligne générale dans la direction des
filons, et les, équerres transversalement. Sur cette
ligne générale, on pourrait marquer et numéroter
soigneusement les côtés des locations, lorsqu'elle se-

rait transversale aux filons, et les bouts, lorsqu'elle Appendiù
leur serait parallèle ; et il serait du devoir de quicon- (A.A;
que réclamerait une location d'en identifier la posi- -
tion, au moyen de cette ligne générale tracée par le 1 juillet
Gouvernement. La distance la plus convenable de
la côte à donner à cette ligne génêrale, serait un su-
jet digne d considération. Elle devrait étro assez
éloignée pour éviter l'interruption do toutes les baies
et entrées do peu d'importance, et assez rapprochée
pour obvier à tout montant extraordinaire <le dépense
et dle dilliculté de la part de ceux qui auraient à tirer
leurs localités, en traçant leurs bornes jusqu'à cette
ligne. Jour tracer les lignes générales convenable-
ment, il ne faudrait pas moins que l'habileté des mil-
leurs arpenteurs de la province; car la direction de
chacune d'elle, nuait à être détermineo astronomi-
quement, attendu qu'il n'y a pas, m'assure-t-on, à
compter sur l'aiguille aimantée, en conséquence de
la grande variation que lui lait éprouver l'attraction
locale, dans toutes les parties du pays.

Si l'on objectait à ce plan, ce serait probablement
à raison des dépenses qu'il occasionnerait ; et ce serait
au Gouvernement à considérer s'il serait justifiable de
faire les avances nécessaires, avant qu'il eût été prou-
vé que les rivages du Lac Supérieur doivent deve-
nir une grande et permanente région à mines.

Dans ces circonstances, afin de fixer les bornes de
ce nombre limité de locations que le Gouvernement
peut juger prudent d'accorder, dans la vue d'avancer
les preuves du caractère minéral de la contrée, il
pourrait devenir expédient d'adopter un procédé qui
se réduirait à une modification du plan. Ce serait
d'abord de déterminer aussi approximativement que
possible, dans chaque location séparément, le gise-
ment de la veine minérale, et d'adapter à ce gisement
les directions des lignes; de tracer ensuite une ligne
à travers la largeur du lot, et de déterminer et mar-
quer, au moyen <le cette ligne, où les lignes de côté
sont arrivées sur la côte. Si la côte était oblique à
la ligne mesurée à travers le lot, alors la Ion gueur du
lot pourrait être désignée comme partant de l'aboutis-
sement de l'une ou de l'autre des lignes de côté, se-
lon qu'elle paraîtrait donner plus approximativement
l'entière quantité du gîte. Ces locations pourraient sans
doute mettro obstacle à la symétrie de tout plan gé-
néral de divisions, adopté subséquemment; mais il
me parait lue cette circonstanco serait d'une bien
faible importanco dans la pratique.

Le Comité le l'Ionorable Conseil Exécutif me
fera la faveur do considérer, que dans ce que j'ai <lit
les rivages du Lac Supérieur, j'ai parlé d'un pays

dopt je n'ai encore aucuno connaissance person,
nelle. Toutes les idées que j'en ai, sont fondées
sur les renseignemens d'autrui; en le voyant de mes
propres yeux, peut-être me deviendra-t-il nécessaire
de modifier quelques-unes de ces idées. Il me parait
expédient qu'il en soit fait un examen géologique aus-
sitôt que la chose sera praticable; et en me proposant
<le le visiter, l'été prochain, je comprends que j'agirai
conformément aux désirs du Gouvernement.

Le Comité, lorsque j'eus l'honneur de me rendre
auprès de lui, m'a semblé marquer le désir que j'aidassë
à déterminer les bornes de tels lots à mines d'épreuve
que le gouvernement jugerait expédient d'accordea-
présentement. Si l'aide qu'l serait en mon pouvoir
de donner nuisait essentiellement à la rapidité néce-
saire pour effectuer un examen général du rivagè
canadien durant la saison, la chose dépendrait du
nombra de ces lots et des dimensions de chacun d'eux;;
mais il y aurait, à mon avis, un bon résultat pour le
service public, et le tems serait économisé, si un ar-
penteur provincial et ses assistans m'étaient adjointâ.
pour l'expédition. Après que la direction des lignes
aurait été déterminée, l'arpenteur pourrait tirer toutes
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colles dont il serait besoin, et pendant qu'il serait ainsi
employé, l'examen du caractère géologique des en-
virons pourrait occuper mon attention. Les services
d'un Arpenteur-juré Provincial deviendraient de plus
de valeur encore par le fait, que son travail pourrait
en cas de beEoin, être reconnu comme de quelque
poids dans une Cour de Justice; et si des minéraux
de prix étaient découverts et exploités sur tue loca-
tion accordée, une désignation stricte et légale de ses
limites/h'aito dans les formes voulues, pourrait étre de
quelque conséquence.

D'après los meilleurs renseignemens que j'ai pu me
procurer, les frais le navigation sur le Lac Supérieur
seront plus considérables qu'ils no l'ont été dans
d'autros parties le la Provinc*. Le défaut de com-
merce rendra diflicile le transport (les échantillons
qPi seront nécessaires pour faire nonnaitre la géolo-
gie du pays, et de ceux qui demanderont à être ana-
lysés, afin do constater des résultats économiques.
Une place dans nos canots, ou autres embarcations
qui pourront être employées, sera donc de prix pour
nous ; et il me paiait raisonnable que les frais qu'oc-
casionnera lo transport des arpenteurs ne tombent pas
sur les fonds alloués piir la Province pour la partie
géologique du travail.

Les expériences en fait de mines qui sont mainte-
nant en progrès à la Pointe Keweenan, dans le
Michigan, offriront sans doutes des faits qu'il serait
d'une grande importance de connaître ; et il me
parait qu'une visite sur les lieux faciliterait beau-
coup l'examen subséquent du rivage canadien. Dans
les instructions dont je pourrai être favorisé, il serait
peut-être avantageux de laisser à ma discrétion d'ef-
fectuer une telle visite, si elle était jugée utile, et
qu'elle pût être faite sans y employer trop de tem.s'

(Signé,)- W. E. LOGAN,
Géologue Provincial.

No. 6.

COPIE DU RAPPoaT DE M. LOGAN, APRi1s SEs
EXPLORATIONs 8UR LES RIVAGES DU LAC sUPéeRIEUR.

Montréal, 12 Janvier,1847.
Monsieur,

Conformément aux- instructions que vous me tes
l'honneur de me transmettre, le 12 Mai dernier, par
ordre de Son Excellence, le Gouverneur-Général, je
me mis en route, vers la fin du mois, pour le Lac Su-
périeur, afin de faire une inspectiongéologique gné-
tale de ses rivales britanniques, et d'aider à placer
telles locations mines qui pourraient être réclamées
en vertu des diverses lboences d'exploration, au nom-
bre de vingt-sept, dont la liste accompagnait votre
communication.

Accompa né de mon assistatit, M. Murray, et de
M. .MNauggton, l'Arpenteûr Provincial nommé par
vous pour déterminer les mesurages, et tracer et d'é-

rFite géographiquement les locations, le parti arriva au
Saut' Ste. Marie, le Il de Juin. A>rùnt résolu de
commencer les opérations sur le point le plus élevé
du Làc où des 'locations pourraiont-étre réclamées, et
de travailler en descendant afin de nous rapprocher
de nos foyers, à mesure que la saison avancerait, la

lueg rande partie de nos hommes furent envoyés au
ort Wlam dans le,"White 'ish," olette appar-

tenant à la compagnie de la Baie d udson, tandis
que nous nous arrangions pour nous transporter au
mme, point, passant dans un bateau-à-vapeur à 0op.

br Harbôùr, surle côté du Sud, où nous nous flàttions
avoir l'occasion d'examiner quelques-unes des mines

4e ciâe do. Mlchigan, et de là, ans n vaisseau à
travers le Lac, youRsparînmeës' àotre destination
,surile ct Britaninique,le I0Jiiille uelques turs
poelneiit après.larrivt "Whit-3ish,". e nouis

nous mîmes aussitôt à travailler à la tâche qui nous Appendp'
était assignée. (A.A.A

Une description du caractère géolkgique du pays CAA
sera fournie ci-après au Gouvernement. dans le rap- 21 t
port do progrès. de l'exploration de la Province,
qu'il est de mon devoir de mettre nnnuellement'der
vant Son Excellence, le Gouverneur-Général. On
trouvera une délinéation topographique des locialions
mesurées et assignées aux impétrans; dans le dia-
gramme de M. M'Naughton (qui vient'd'etre reçu,)
accompagnant cette communication. Les notes cou-
chées sur son canovas, et la description qu'il a faite
d'es objets remarquables propres à faire reconnaître
les aboutissemens des bornes sur la côte, seront trans-
mises aussitôt qu'elles mc seront parvenues.

Le devoir lent j'avais à m'acquitter, en plaçant ces
locations, était plus immédiatement lié aux faits géo-
logiques qui pourraient se rattacher à la direction pro.
bable de leurs bornes, que, dans des cas de collision
ou d'intcrposition dans les locations voisines, il était
laissé à ma discrétion d'ajuster de la manière, qu'à mop
jugement, je croirais, d'accord avec l'intérêt général.

Le Gouvernement ayant décidé que chaque loca-
tion consisterait on une aire de dix milles quarrés,
li assigna une longueur de cinq milles sur une lar-
geur de deux, dans l'intention que la longueur de la
location concidât autant que possible, avec la direc-
tion des veines minérales, considérant, appiraniment
qu'il est de l'intérêt de ceux qui les découvreht, comme
il l'est en effet, d'obtenir une plus grande étendue dans
le sens de leurs gîtes que transversalement. Dans la
peirsuation que chaque impétrant aurait suffisamment
à cœur ses propres intérêts pour constater lesefaits qui
lui étaient particuliers, on s'attendait qu'il serait-prêt
à indiquer le codrs des filons qui se trouverdient sur
sa location, et d'aider ainsi à son examen géológique ;
et concluant que, comme dans, d'autrespays, il se
trouverait que les filons métallifères découvertaspos.
sèdent un dégré moyen d'uniformité dansleurs-cours
et leur parrallélisme, on conçut que, les faits qui pour-
raient être constatés fourniraient, quelque règle,per
laquelle on pourrait,établir -par la suite, la meilleure
direction- pour les lignes de démarcation; dans une di-
visiongénérale etsymétrique dela région n locatiops
à mines, s'il se trouvait que son importance minérale
fût suffisante pour autoriser la dépense.

On verra par les cartes de M. M'Noughton, qu'en
commençant à la frontière britannique, sur là rivière
aux Tourtres, se pt locations ont été placéeà ntrege
pointjt le Fort William. Dans l'ordie dans leqýel
elles se succèdent lune à l'autre, sur la bole, ce sont
les locations de ; lere. John Stuart; 2énié. James B.
Forsyth ; 3ème. A. D; M'Lean 4nie. dW B.'Jr-
vis et autres ; 5ème. John Prince ; Gfeeie. Cithaes
Bochus et Charles Ross; " 7ème.' George ]Desbar'ats.

Plusieurs de ces locations se joignent, et elles aont
toutes parallèles l'une. àl'autre. outes les parties
qui les réclament se sont accordées préqisement .dns
la direction longitudinale indiquée comme coincidoat
avec les veines minérales ; et il fut, conséquemmept
jugée expédient de regarder cette directiosi corýire
correcte. Elle fait à pe prè un angle droit avecle -
gisement général de la côte, ,.et si elle, l'avait fait
précisément, elle serait probablement plusrapprophée.
de. la vérité, à l'égard:du système de. veinesmmnérIe
dur-lequel lesimpétrans paraissent fonder .prlinep1 e.
ment leur attente d'obtenir des réanîtats mëtalfèEs.

Le Districtdans lequel ëei loca6tiW ont siiees
cbrsiste n schistes ou adoises a rèllet rééoÔu-
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ppendice avec la direction, ainsi qu'avec la côte dont elles
(A.A.A.) ont modifié la forme, et déterminé la direction gé-
, nérale, qui est d'environ 35 0. au Nord de l'Est ;
sie muitiot et en coincidence avec le gisement de ces di-

gues, il y a une suite de filons dont une partie pa-
rait contenir accidentellement quelques-uns des
minérais de cuivre. Ces digues et ces filons sont
coupés transversalement par un système très remar-
quable de veines spathiques, consistant ordinairement
en une combiaison, de calcaire spathique, de bary-
line et de quartz violet ; et c'est sur le cours de ces
veines que les locations ont été placées longitudinale-
ment. Une de ces veimes spathiques est décidé-
ment métallifère ; et elle est fortement marquée, en re-
roontant jusqu'à la surface, par la présence de quel-
ques-uns des minérais de cuivre. C'est le caractère
de cette veine qui a attiré l'attention sur celles qui lui
sont parallèles. La combinaison des minéraux ter-
ieux étant la m6me dans la totalité, on en infère
qu'elles se trouveront toutes semblablement métalli-
lères. Mais l'absence d'indications très marquées à
la surface dans toutes, excepté une seule, (bien qu'on
voie accidentellement des points ou minimes lam-
beaux de minerai de cuivre dans quelques-unes
d'elles,) suggère qu'il est possible que cette veine soit
une exception plutôt qu'un indice ou un échantillon
des autres ; et porte à hésiter de recommander le
cours de ces veines, pour la direction longitudinale
des locations de cette partie (lu pays, dans tout plan
général de division future, avant qu'un essai plus pro-
longé et plus profond n'y ait été effectué par les opé-
rations du mineur. Les faits constatés jusqu'à pré-
sent concernant ces veines, ne sont pas tout à fait suf-
fisants pour autoriser soit à affirmer, soit à nier qu'elles
soient d'une qualité généralement métallifere, ou à
dire si les veines moins remarquables qui courent
avec les digues ne se trouveraient pas, après nouvelle
épreuve, être le vrai cours métallifère ; et dans ce
cas, la direction longitudinale qu'il conviendrait de
donner aux locations, serait en suivant la côte, et à
peu près à angle droit avec celles qui ont été arpen-
tées dans cette partie du pays.

En avançant le long de la côte, la deuxième série
de locations sont celles de: Sème. Joseph Woods ;
0èeme. Stewart Derbishire ; 10ème. Abner Banrg et
Stanley Bagg ; 11ème. John Ewart ; 12ème. W. H.
Merritt ; 13ème. S. J. Lyman.

La direction longitudinale de toutes ces locations,
à l'exception du No. 8, et de No. 9 qui est restraint à
un petit groupe d'iles, fait à peu près un angle droit
avec la série ci-dessus mentionnée. W

L'ardoise de la Rivière aux Tourtres, et le trapp
qui la recouvre, sont coupés soudainement. à environ
cinq milles à l'est du Cap du Tonnerre, par une dislo-
cation transversale ; et la dernière formation, consis-
tant en grès calcaire et marne durcie interposés dans
le ti-npp, ou superposés à cette roche abaissée par cette
dislocation, constitue la côte et les Iles situées au
nord-est. Comme dans le cas de la formation infé-
ridure, ces roches sont coupées par une multitude de
digues trappéennes, qui sont une continuation de
celles du nord-ouest, courant à peu pr-ès parallelement
au gisement général de la côte. Dans ce cas pour-
tant, les gite. métallifères paraissent clairement coin-
dider, quant à la direction avec les digues et la direc-
tion des couches, à l'exception de celui qui se trouve
sur là location No. S. La chose se rattacho un peu
probablement à la dislocation mentionnée ci-dessus'
Elle appartient en apparence nu système de filonsf
spathiques de la Rivière aux Tourtres, et la cours,1
(lui leur est parallèle, se <lrige vers le nord-ouest ;
pourtant la direction longitudinale do la location, telle
que réclamé ot arpentée, n'a pas été dirigée do ma-
nière à coïncidor avec le cours, soit de cette veine,
soit dle celles qui ont guidé dans la direction des loca-
tione nuiérotées ensuite ; elle fut tirée cin partie ol1i-!

quement à l'une et aux autres, dlans le gisement d'un Appendý
fragment de cinq milles de la côte, à l'extrémité de la (A.A.k
presqu'île de Népigon, en dehors du grand cours gé- ,
néral, à un angle aigu avec-les digues-et la direction ,e J"
des couches. Mais comme il n'était pas réclamé de
de locations auprès, pour en déranger los bornes, je
ne me crus pas autorisé par mes instruelions à effee-
tuer quelque changement dans sa directio.

La rongueur des locations,, depuis le No. 10 *us-
qu'hu No. 13, inclusivement, court avec les filons
métallifères, et est parfaitement en, harmonie avec
l'intention du gouvernement

Le groupe qui vient ensuite se compose des loca-
tions de :

14ème. James Ferrier ;- 15ème. S. B. Harrison
10ème. J·ames Hamilton ; 17ème. Peter M'Gill et au-
tres ; 18me. R. J. Turner ; 19ème. James Wilson.

La coitTée sur laquelle s'étendent ces locations est
une continuation de la même série de roches arénn-
cées, calcaires et ignées, qui supportent le groupe
précédent. Mais le présent groupe est classifie sépa-
rément, en conséquence d'une courbure q.ui se pré-
sente dans la dirertion des digues, des couches d di-
nientaires et ignées, et de la côte, qui, en totalité, con-
servent entre elles ler parallélisme. Depuis la Ri-
vière aux Tourtres jusqu'à un point situé à environ
cinq milles à l'bst de l'extrémité supérieure de l'Isle
St. Ignace, le cours de'ces roches est à peu près
nord 55 0. Est. Elles se courbent ensuite pour prendre
une direction à peu près vrai Est. Les filoms cupri-
fères tournent avec elles, et les lignes de borne des
locations ont été modifiées en conséquence dans
leur gisement, par les inpétrans. Mais la direction
longitudinale des Nos. 15 et 16 sur l'Isle St. I n'ace,
et celle du No. 18 sur l'Islo Simpson, ont été c oisies
transversalement aux filons. Cette direction, pour-
tant, s'accorde bien avec la configuration et les di-
inensions des ties.

Depuis le No. 19 qui est sur l'île du milieu du
Groupe de la Bataille, il n'a pas été réclamé de loca-
tions avant d'arriver à l'île de Michipicoten. -Sur
cette île, il en a été arpenté deux, une à chaque ex-
trémité, savoir : celles de No. 20, Charles Jones, et
No. 21, Angus M'Donnell.

L'île de Michipicoten, ainsi que la presqu'île dé Né-
pigon, et l'archipel qui lui est adjacent, sont composés
de grès passant accidentellement à des conglomérats,
ave'c lits de trapp interposés ou superposés. On n'y
rencontre que peu ou point de digues trappéennes.

e plongement général des couches est un peu à lEst
du Sud, et les filons métallifères paraissent courir, poirr
la plupart, à peu près à angle droit avec la direction.
Les directions de la ligne de borne des toux locations
ayant été demandées obliques l'une à l'autre, sur les
côtés opposés d'une ligne Nord et Sud,en vue d'une
division symétrique future de l'île, M. M'Naughtop a
eu instruction de les faire courir Nord 5° Ouest et
Ouest 50 Sud ; mais la longueur du No. 21, . l'extrémi-
té inférieure, est ttansversale aux cours métallifkres
apparents. Néanmoins, la largeur de l'île étant en cet
endroit, de moins de cinq milles, je n'ai pas regardé
la chose comme étant d'une assez grande importanç
pour exiger quelque changement.

Les locations qui restent, peuvent être classëö-
semble. Ce sont celle de-

No. 22, Thomas Ryan; No. 23. ArthurRlankin
No. 24, Edward Ryan ; No. 25, John DQuglas; No.
26, Allan M'Donoll; No. 27, W. C. Meredith. <

La première <l ces locations est réclamée an-Cap
Gargantui, et les autres, à il Pointe aux Mihës6t à
Mainsc. A ucúne n'a été définitivement nalien tée

jet otroyée. Le Cap Gargantua a été visitóé tatit-par
mon parti que pal' céluide l'Arpenteure eoviiolal,
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ppendice avant que la demande du No. 20 ait été faite,, .cette
pA.A.A.)demande ne m'ayant pas été présentée avant mon

-,---,.retour au Saut, Ste.. Marie ; tandis. que an rapport
Juilet 'aux locations réclamées d'ans le voisinage de la Pointe

aux, Minos et de Mamainse, diverses circonstances
ont- conspiré à amener pour leur. ajpstement final un
retard, non seulement expédient, mais inévitable.

Tolles qlpe désignées par les requérans, plusieurs
des locations se prolongent ou entrent en partie l'une
dans l'autre, et il a été donné "des cours différents à
la direction, longitudinale de toutes les cinq. La né-
cessité d'ajuster les réclamations. était très évidente;
mais à l'éeard do trois dientre elles, savoir,:.Nos. 25,
26 et 27, il n'y avait pas sur les lieux d'agens d'assez
d'autorité pour discuter le sujet, et pour indiquer
qu'elles partibs des locations étaient considérées
comme les plus importantes. Quant à deux d'entre-
ailes, Nos. 25. et 26, bien qu'une esquisse prise de'la
carte de Bayflold sur une petite échelle, sans mesu-
rages actuels, eût été fournie, il n'avait point été in-
diqué de point de d'épart. dans la désignation, pour
mettre l'arpenteur en état de comprendre où les li-
gnes devaient commencer ; et puis la saison étant dé-
jà avancée, avant que l'arpenteur eût atteint les en-
virons, jo lui donnai instruction de borner son travail
à vn mesurage de toute la côte, en y comprenant les
locations, et de marquer aussi exactement qu'il le
pourrait, les points où les différentes lignes. h'dlémar-
cation aboutissaient- sur la côte, dans l'intention u'il
pût être drpssé une carte correcte pour, aider à ivi-
ser la surface, et à. parvenir, à l'ajustement des récla-
mations, de la manière que le Gouvernement le trou-
verait justo et convenable'

Les roches qui composent lû cap 'Ghrgçintua et la
côte adjacente à la Pbinte aux Mines et à Mamainse,
sont à peu près de la même qualité' dtns les deux lo-
calités. Elles sont, d'une espèce granitique ou'gneis.
soide à la base ; et sur le granite reposent. des conglo-
mérats et des pavés de trapp, interposés ou superpo.
'sés. Il se rencontre des digues cde trapp qui coupent
'le tout ; mais il, a assez d'irrégularité pour qu'il de-
vienne difficile e dire quel est leurscours principal.

Celles que j'ai eu. occasion d'observer m'ont paru
avoir deux directions dominantes, l'une à,J'Ouest de
Nôrd, etrautre au Sud d'Ouest, la dernièia étuit dans
l'i'nclidaison des éoiche, qui sont rclroyées à un angle
ednsidérable. ' n'nl

est pas surprenant qu'il y-ait quelque difllrence
dvns les lignés do bornes réclamées pour les lon.
tiens ; car les ilIons métallifères de ce côté-ci. dù
Lac, offrentu peu plus de complication qu'en d'nutres
endroits. Un filon bien marqué à côté d'une, dikùe
do trîîpp, court à l'Ouest de Nord, à peu près dans la
direotiotlde la I'tratification voisine. Le cours. des
autres est partiellement oblique à la direction, par de
courts intervalles ;, mais ilme parut. quo le gisement
dominant des principaux gîtes était dans le plonge-
mont et le relèvement des couches, courant à peu
prés Nord, 70 0. à 75 ID. Est.

Quelques-unes des locations furent réclamées avec
leur longueur sur ce gisemnti (N. 73 0 E.) ; et
comme cet arrangement serait en harmonie avec Pin.
tentiori du Gouvernement, et avec telle division <le la
surface qui donnerait à tous les impétrans assez de
place pour.quo leurs locations aboutissent sur la côte,
il me parait étre le plus d'accord avec l'intèret géné.
ral,

Dire que les cours métallifères donnés- çomme se
rattachant aux vingt-sept locations dont j'Ži ou à
m'occuper, d'après mes instructions, sont un indice
infaillible des directions que les veines cuprifères of-
friront, partout où elles existeront sur les rivages
britAnniques du Lac, ce, serait bnzarder plus que ne
le permet la nature de l'examen nécessairement ru.

pide qui en a été fait.. Les locations n'ont encore été Ap pendj.ýe
que partiellement explorées.; et, généralement, il 'y .. )
a que la portion de es' locations, joignant l'ead qui'---
ait été soumise à quelque investigation. PourtaptehmlWt.
rien de sérieusement contradictoire aux preuves
qu'elles fournissent n'a été observé sur d'nùtres partlies
do la. côte dont la totalité a été inspectée à là 1ìài;
qt il me paraît qu'on,,a pu on apprendreï as.ez' pÔqr
qu'il soit probable qu'on pourra prévoir et. prédirb
quelque chose d'appnochant, du vrai coursmoyen des
gîtes. En partant de la Rivière aux. Tourtres, ils
semblent courir. environ 35 0 au Nord Est, jusqu'à l'île
St.. Ignace ;.ils prennent ensuite une.direction 'a peu
près. vrai Est,. qu'ils conservent jusqu'à. l'ile la plus
orientale de l'archipel de Népigon ;, tandis que 'du
côté de l'Est du Lac, ils tournent en remontant, à en-
viron 20 0 au Nord Est. Quand il se rencontré des
exceptions à ces directions, les gites. font avec elles
des angleJdroits.

J'ai, etc.,,
(Signé,), W. EL LOGAN,

Géologue Provincial.

Les plans des Nos. 1,-8, 20 et 21 sont encore in-
complets. Ils seront transmis, des, qu'ilà auroiit été
reçus.

Montréal, 20 Février.,1847.

Monsieur,,

Pour-me conférmer à la demarnde que voutUrme
ftes hier, d'exprimer mon opinion à l'égard 'db cours
d'es filons métallifères des enviitons de l'le Vériý,
sur le rivnge de' la Baie du Tbnneire, dans le Lac
Supérieur, j'ai honneur 'de vous informeréf ljue'I's
filons-contenant dtr'ni tal, que j'ai. eu. occa'sin "d'ob-
server dans ce voisinage, m'bnt paru courir 'N. 50 o
E; ou généralement parlant, avec la côte, en pre-
nantt la carte de Bayfield comme représentant véri-
tablement les rivages de la Baie.

Ils me paraissent a partenir à ce système de filons,
ou veines qui, dans e rapport général qud j''i pu
lhonneur de. vous transmettrë sur'l s ôóakhionsà
mines du Lac Supérieur, est décrit comme'coidida't'
avec les <ligues et la stratification,-depuis, la RiWiére
aux Tourtres jusqu'à l'Isle St.Ignace, dont 'le cou.ars
moyen est regardé 'comiie étant à"p4u près l1âe ne
cinq degrés au Nord Est,

J'si, etc.,

(Signé,) W. E. LGGAN,
Géologue Provno

A l'Hon, D. B. PainNav,
Commissaires des Terred'dè la Couèonnime

Certifié vraies copies.

Département des Terres de la Couronner
Montréal, 17 Juillet, 1847.

No. 7.

Copies des annonces publiques du ? Novembre,
1840, et du 28 Janvier, 1847,-relatives aux
mines.

IJ6ýâtment des Terres de la Couronne.
Montréal, 7 Novembroi,1846. -

A VIS PUBLIC.-Les extraits suivans d'une ,ininlute
du Conseil du 2 courant, sOnt publiési pbur l'in-

formation des parties qui ont demandé. des' licences
pour l'exploitation des mines sur les Lacs Supérieur
et Huron,,
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Appendies 1.-Chaquo personne ayant une licence dont le
(A.A.A.) local ou arrondissement sera désigné par le Géologue

dû la Province, aura droit d'obtenir un certificat pour
Si Juillet tel local de la part du Comniissaire des Terres de la

Couronno, en payant à cet officier la somme de
£150 pour défrayer les frais d'exploration et autres
dépenses contingentes. Cette somme devant étre
portée au crédit du locataire comme une partie du
premier versement, lorsque la vente sera confirmée
et dans le cas où elle refuserait do faire l'acquisition
du local aux termes de la dite minute, ou à défaut par
elle de payer le premier versement dans l'espace de
deux années, la susdite somme de £150 sera confis-
quée, au profit du Gouvernement, et la terre sera offlertc
en vente a toute autre personne le requérant.

2.-Toutes personnes faisant des demandes pour un
local auront aussi droit d'acquérir en vertu de l'au-
torité, et sous les conditions de la minute du 7
Octobre; et elles auront aussi droit à un certificat
pour un local, aussitôt que le Deputé Arpenteur Pro-
vincial employé par le Gouvernement à cet effet,
aura fait rapport au Commissaire des Terres de la
Couronne des bornes du dit local respectivement, et
en par elle payant à cet officier la somme de £150
pour être employée, mise en compte ou confisquée,
suivant les dispositions du règlement précédent:

" Les conditions de la minute du 7 Octobre der.
nier, auxquelles il est fait allusion ci-dessus, sont
que les divers possesseurs de licences auront la
permission d'exploiter les mines sous l'autorité de
la licence qu'ils possèdent maintenant, avec l'option

"d'acquérir, soit maintenant, soit à aucune époque
dans l'espaco de deux années, un local ou arrondis-

" sement de dix milles quarrés (2 sur 5) à raison de
"48. l'acre, payable un cinquième comptant, et la ba-
"lance en cinq paiemens annuels, avec intérêt.

" Que lorsque les licences qui auront été emanées
seront toutes employées, les terres sur les Lacs

"Huron et Supérieur soient immédiatement mises
"en vente aux prix minimum de 4s. l'acre, en
" étendues de dix milles quarrés (2 sur 5), désignées

par un Arpenteur Provincial, aux conditions pré.
"cédentes."

3. Qu'avant qu'aucun local ou arrondissement soit
exploré, le Commissaire des Terres de la Couronne
réquerra de chaque personne en faisant la demande,
quelle désigne sur la carte de Bayfield, la situation
de la terre quelle désirera acquérir ; et aussi de rece-
voir d'elle la somme de £15Ô ci-dessus mentionnée,
lorsque ce officier ordônnera à l'arpenteur de procé
dør à l'exploration du local ou arrodissement der an.
dé et ainsi désigné.

4. Que le Commissaire des Terres de la Conroune

fera un rapport et un plan du meilleur mode de tracer Apperdii
les arrondissemens ou localités pour l'exploitation des (A.A
mines dans l'étendue de pays sous considération,,;
ayant égard à la manière dont celles pour la présente 1 Juliksaison ont été décrites, et à l'uniformité de ses subdi-
visions géographiques pour l'avenir.

5. Quo tous octrois seront sujets à tels règlements
que le Parlement pourra ci-après adopter pour assurer
l'exploitation des mines.

On ne peut donc donner aucune réponse ultérieure
à ceux qui ont fait des demandes sur le Lac Supé.
rieur jusqu'à la réception du rapport de Mr. Logan,
et celui de l'exploration de Mr. McNaughton.

Un arpenteur sera nommé pour établir les limite'
pour l'cxploitation des mines sur le Lac Huron, aussi-
tôt que ceux qui les demandent se seront conformés
aux requisitions précédentes.

D. B. PAPINEAU,
Commissaire des Terres.

Département des Terres de la Couronne.
Montréal, 29 Janvier, 1847.

LOCALIÉIS OU AnnONDISSEMENS POUR L'EXPLOITATION
DES MINES SUR LES LACS IlUaON ET SUPuIEURt.

VIS PUBLIC est par le présent donnné, que les
1-L parties auxquelles ont éte assigné un local ou
arrondissement pour l'exploration des mines, ou qui
ont fait des demandes pour des étendues disponibleé,
sont requises de payer à ce bureau le ou avant le
VINGT-H UIT FEVRIE R, mil huit-cent quarante-
sept, le dépot de £150 courant, auquel il est fait allu-
sion dans la Gazette du 7 Novembre dernier.

Les personnes faisant défaut de payer le montant
requis par le présent, seront censées avoir abapdonné
leurs réclamations aux étendues de terres qu'elles
auront demandées; et elles seront considérées comme
étant en disponibilité, et accoi dées aux parties qui de
conformeront aux règlemens établis.

A l'égard des demandes faites à compter de cette
date, il doit étre entendu qu'un dépôt de £150 devra
être fait lorsque la demande sera faite et inscrite';
mais qu'il sera remis à celui qui fera la demande si
quelques circonstances empéchaient que le local ou
arrondissement pût lui étre accordé, et de la môme
manière, il sera approprié comme partie du premier
yersenent d'aprés le 1er article de l'avis public du
7 Novembre dernier.

D. B. PAPINEAU.
Commissaire des Terres.
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Appendice

RAPPORT SUPPLEMENTAIRE
DES

COMMISSAIRES DES TRAVAUX PUBLICS,
ADRESSÉ À

SON EXCELLENCE LE GOUVERNEUR GÉNERALe
EN DATE DU 15 JUILLET, 1847,

TIiAvAux PUBLICs,
Montréal, 15 Juillet, 1847.

MoNsiblu,-Dans leur rapport général du 21 'du
mois dernier auquel ils prennent respectueusement
la liberté le vous référer, les Commissaires ont ou
ocession do signaler l'urgente nécessité <le construire
des quais et les débarcadères sur le St. Laurent au-
dessous de Québec,-mais ils n'étaient pmas alors en
état de soumettre à Votre Excellence les résultats
complets des relevés qu'ils ont donné l'ordre de faire,
des localilés les mieux appropriées pour cet objet, sur
les rives nord et sud du St. Laurent jusqu'à la Pointe
aux Pères,-le rapport et l'évaluation <le M. Rubidge
touchant qnelques-unes de ces améliorations sont tout
ec qu'ils ont alors pu donner. Dans le cours du der-
nier mois les relevés ont été complétés par M. Stewart,
un des employés de ce Département et les Commis-
saires soumettent aujourd'hui les sections, rapports et
évaluations dressés par cet Officier.

Les Commissaires, prévenus les avantages que pro-
duirait -la consiruction d'un débarcadère, particuliè-
rement pour les bateaux-à.vapeur, à un endroit appelé
Rivière' Livrand, dans ta Paroisse de St. Pierre les
Becquets, à trente-deux milles au-dessous des Trois-
Rivières, ont fait examiner cette localité, et il en
résulte qu'on pourrait y construire un quai à peu de
frais: pour un exposé de l'utilité et lu colt de cotte
amélioration, les Commissaires réfèrent au rapport le
M. Rubidge à ce sujet, qui se trouve ci-inclus.

Les Commissaires ne s'attendent pas que la Législa-
ture, dans l'état actuel <les Finances de la Province,
autorisera les dépenses considérables qu'exigerait la
construction de tous les quais et débarcadères indiqués;
niais, si les moyens suffisants étaient disponibles, ils
recommanderaient respectueusement de commencer la
construction de ceux qui sont le plus nécessaires;
savoir:'-

Rivi,ère du Loup,..................
Pointe aux Orignaux,....................
L'Islet, (pour former un havre,)......
B erthier,....................................
Malbaie, à la Pointe au Gaz,............
Rivière à Lafleur, (Isle d'Orléans,)...
St. Michel, 6. pieds, ou eau basse,......

Do.. do. ......

£
7817
6836

14250
6300
4131
8157
6867

12005

Les Commissaires recommandent également un oct roi
de £500, pour réparer et, autrement améliorer le quai
déjà existant â St. Roch des .Aulnets, et ils réfèrent à
l'extrait suivant( de leur rapport sur la Pétition des
liabitans, qu'ils ont eu l'honneur de soumettre le 17 du
mois dernier.

Les Commissai.es recofnmandent la R'quéte d'es
Pétitionnaires à la considération favorable <e Son E-
cellence, et demandent que la. somnie do £500 soit
placée à la disposition de ce Département pour réparer
et autrementý améliorer le quai déjà e*istant et cons-
truit par ls liabitatis de là paroisse, auxquels il' est

d'un grand usage, comme leur procurant un abri pour
leurs nombreuses embarcations qui transportent des
produits, des planches et <les ma driers au marché de
Québec. Eu.égard aux moyens de la population, les
Commissaires sont d'avis qu'on doit leur tenir compte
de la construction de ce quai et qu'ils ont droit à de
Il'%idé de ta part de la Législature pour le réparer et le
tenir en bon ordre. M. Rubidge, Ingénieur de ce
Département, a fait le relevé de cette partie du St.
Laurent durant l'automne dernier, et recommande for-
tement d'accorder quelqu'aide aux habitans de cette
paroisse.

Les Commissaires transmettent également des éva-
luations des ponts projetés à Vaudreuil et Sie. Anne,
mentionnés dans leur rapport général,

Le tout respectueusement soumis par,
Monsieur,

Vos très obéiisans serviteurs,

(Signé,) W. B. ROBINSON, Commissaires des
C. E. CASGRAIN, TravauxPtdblics.

L'Hon. D. Daly,
Secrétaire Provinciar.

MONTRÉAL, 7 Juillet, 1847.

MoNsÎrcun,-En obéissance à des instructions reçues
des Commissaires des Travaux Publics, j'ai examiné
et dressé des plans des différens sites indiqués:pour des
ponts sur les branches de' la Rivière <les Outaouais à
VaudreuiF et à Ste.. Anne, et je prends la liberté de
soumettre l'évaluation suivante qui comprend leènsem.
ble des dépenses de l'ouvrage .-

Pour construire des, ponts etcompléter-
un chemin aux. deux branches,.sur
les chenaux et l'île, de terre.ferme
à terre-forme,......................... £15,865 8 0

A ajouter pour surintendance et dé-
penses contingentes, soit 15 pour
cent,............................... £2,897 15 0

£l8,262 18 0

Le coût probable de amélioration du'
chemin de l'le Perrot, afin d'en
faire un bon chemin ordinaire,....4 1,000 0 0

Total............ £19,262 18 0

Si Pon jugeait à propos de ne pas,
construire un toit, on économiserait 1,641 0 0

La dépense ne serait alors que de.... £10,21 18 O

Lçs sites des différens ponts sont bien choisis en
tant qu'il s'agit de l'élévation des eaux et de., ofiets du
mouvement des gl'aces.

Appendice
(B. B.B.)
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Appendice
(B. B.B.) Côte de Vaudreuil.

Description, dupont.-La culée le Vaudreuil est
2t Juilel. placée au point A. (Voir le plan du chenal de l'ouest.)

La culée appuyée sur l'lie Perrot est placée à un
arbre représenté sur le plan, à 76 pieds à Pouest du
point N, et environ à 40 pieds à l'ouest du chemin' ,

Les approches à chaque extrémité devront avoir 18
pieds de largeur au sommet, et la pente sera de 1 sur
10, sur la côte de Vaudreuil; 27 perches <le chemin
nouveau sont nécessaires pour rejoindre le chemin ac-
tuel, près du point O.

La rivière est traversée par 8 arches, 175 pieds,
supportées par sept piles et les culées; les piles seront
faites de caisses <le bois remplies de pierre, et proté-
gées contre l'action des glaces par quatre caisses brise-
glaces 'détachées et placées à 20 pieds do distance vers
le courant; les caisses brise-glaces auront une pente de
2 dans 1 (lu côté d'en haut et s'élèveront de 4 pieds
au-dessus des eaux hautes. La supertructure sera
construite suivant le plan de Burr, avec toit, et la
chaussée aura 15 pieds de large en dedans, et sera éle-
vée de 12 pieds au-dessus de la marque des hautes eaux,
laissant aux arches une élévation de 8 pieds au-dessus
des hautes eaux, pour les mettre à leur épreuvo.

Chemin de l'Ile Perrot jusqu'au 1er chenal qui la
sépare de l'Ilc Valquelle, etc.-Ce chenal, qui sépare
l'île Perrot de lle Valquette est traversé par 2 arches
de 120 pieds chacune, appuyées sur les culées et une
pile on bois. La su perstructure est construite suivant le
plan <le Howe, sans toit, avec une chaussée de la même
largeur que le pont du chenal ouest. A partir du point
X, indiqué sur le plan, où se termine le pont en der-
nier lieu mentionné, jusqu'au point Z, où commence un
autre pont, il faudra construire un pont le 24 pieds le
largeur, élevé d'environ 4 pieds au-dessus du niveau
des hautes eaux; la longueur de ce chemin est de 72
perches.

Depuis Z jusqu'à E, ladistance de 490pieds, il faudra
construire un pont sur dles doublés et en pente du côté
d'amont pour former des brise-glaces; la superstructure
portée sur (les arches de 75 pieds sur le principe lu
poinçon d'appui (Kingpost truss); le chemin de
15 pieds <le largeur, et élevé depuis 4 pieds au-dessus
des hautes eaux, à Z jusqu'à 12 pieds à E, afin qu'à
ce dernier point les sommets des arches s'élèvent de 3
pieds au-dessus de leau, pour sa sûreté.

A partir du point E, en traversant le bras est <le
l'Outaouais jusqu'au bassin sur le côté ouest cde l'écluse
et à 45 de son front, la rivière est traversée par 4 arches
<le 175 pieds chacune, appuyées sur irois piles et des
culées en pierre, toutes construites sur le même plan 
qu'un chenal <le Pouest, pour les culées, piles, brise-

glaces, et la siiperstructurn; à partir <le ce point jus-
qu'au front dle lécluse, l'espace de d5 pieds est occupé 
par la maçonne <lu pont tournant. Un pont tournant
devra traverser l'écluse, et sur la jetée en pierre qui
sera nécessaire du côté le Pouest viendra s'appuyer le
pont. Le pont tournanut aura 17 pieds d'arche; ensuite
un pont avec ue arche de 94 pieds, suivant li plan le
Ilowe, termine la série des ponts au point A, où se
trouve une culée en pierre prévue dans l'évuluntion; à
partir de la culée se trouve une levée en terre, descen-
dant jusqu'au chemin par une pente de 1 dans 10. '

Limportance <'un bon chemin, toujours entre
Ste. Anne et Vaudreuil, reliant des Districts aussi im-
portans (le <le Montréal avec la partie du pays situé
à l'ouest le Vaudreuil, et même avec la plus grande
partie du Haut-Canada), paraîtra évidente à tous ceux

qui connaissent le pays. Les améliorations auxquelles
se rapportent l'valuation auraient l'effet, pensons-nous,
d'augmenter immédiatement le transit durant l'été ali

moyen de ce pont, et les avantages s'en feraient sentir
surtout à la clôture et quelque tems avant l'ouverture de la
navigation des lacs et des rivières, et l'on ne tarderait
pas à apprécier la commodité et la sûreté de la com.
munication entre le haut de l'île et la partie ouest du
pays.

Lorsque les bateaux-à-vapeur ont cessé leurs trajets,
les voyageurs sont obligés de passer par une route et
sur un chemin qui ne correspond aucunement à l'im-
portance de la ligne de communication, ou aux facilités
que les voyageurs trouvent géneralerqent dans tout le
Canada sur les grandes routes.

(Signé,) -A. BARRETT,
Ingénieur Civil,

T. A. Begly, Ecuyer,
Secrétaire des Travaux Publics,

BUREAU DEs TRAVAux PUBLICS,
MONTRÉAL, 7 Juillet, 1847.

MEcssimuns,-Ayant reçu l'ordre de visiter la Pointe
Livrand, <lu côté sud <lu St. Laurent, et presque vis-à-
vis Ste. Anne de la Pérade, alin d'examiner et faire le
relevé de ce site où l'on projette de construire un dé,
barcadère pour les bateaux-à-vapeur et autres embarca-
tions, je me suis rendu sur les lieux pour cet objet, il y
a quelques jours, après avoir vu M. Méthot, M. P., le
Capitaine Beaudette, et d'autres personnes intéressées
à cette amélioration.

Environ à 180 pieds de la côte, qui est très escarpée,
j'ai trouvé une jetée analogue, commencée il y a six ans
par des particuliers. A l'époque les eaux les plus
basses, duront l'été, m'a-t-on dlit, cette jetée se montre
à sec et <le niveau avec le Fleuve, mais à l'époque de
nia visite, la marée étant haute, elle était recouverte
île 8 pieds 4 pouces d'eau;je lus m'en faire donner les
dimensions par le Capitaine Beaudette, qui Pa cons-
truite; savoir: 70 pieds le longueur, sur 25 de largeur
et de 5 pieds 9 pouces à 6 pieds de hauteur.

Cette position a été indiquée comme étant très ap-
propriée pour une jetée (le ce genre par des autorités
compétentes; et en etTet, d'après ma connaissance per,
sonnelle, je suis porté à croire que c'est le point le
plius rapproché de la côte, où un bateau-à-vapeur tirant
6 pieds d'eau puiso accoster, ayant moi-môme, l'été
précdett, longé la côte sud dans un batiment à voiles
tirant 4 pieds 6 pouces d'eau, et ayant reconnu, non
sans danger, les rochers dangereux et les battures qui
existent entre ce point et la Rivière du Chêne.

Une jetée placée en cet endroit serait certainement
un grand bienfait pour les habitans <le la rive sud,
attendu qu'il n'y a aucune commodité pour débarquer
entre le pont St. François et le quai nouvellement
construit à la pointe lu Platon, par un particulier
entreprenant; en outre, lorsque le vent est trop fort pour
toucher au quai le Bastican situé do l'autre côté, on
pourrait profiter le l'avantage <le pouvoir aborder au
quai proposé sous le vent de la côte élevée de lA
Pointe Livrand.

Pour établir on cet endroit un débarcadère dans le
toms des plus hites eaux, on propose donc dl'oxhaus-
ser la tête de la jetée actuelle d'environ 12 pieds, et de
construire une jetée solide delà à lacôte, éloignée d'en-
viron 180 pieds. Par ce moyen, dans les eaux les plus
basses de l'été on trouverait environ 6 pieds do pro,
fondeur en dehors de lajotée actuelle; et comme les
bateanx-ài-vapeur passent à environ un demi-mille au
large, et que la profondeur dIe l'eau y est peu diffé-
rente de ce qu'elle est à la téte de la jetée, il ne
paraît pas nécessaire de la prolonger davantago,

Appendice
(B.-B.B.)
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Appendice
(B. B.B.) Cet ouvrage entraînerait les dépenses suivantes

Pour exhausser la tête de la jetée 70 X
25 X 12,................................. £243 2 -6

De là à là cote'180 X 25 X 14 moyenne 729 1 3

£972 3 9
10 pour cent pour dépenses contingentes, 97 0 0

£1069 3 9
A ajouter pour droit do chemin et

l'achat de la jetée actuelle,......... 60 0 0

Coût total du débarcadère... £1129 3 9

M. Méthot m'a démandé de faire rapport .sr un
projet relatif à un autre débarcadère, à trois milles
plus haut sur le Fleuve,'au villago de-St. Pierre, vis-à-
vis Batiscan, endroit où se trouve une grande batture,
qui s'étend à plus d'un mille au large,

La proposition qui m'a été faite consiste à placer
une jetée isolée d'environ 200 pieds do longueur, au
bord du chenal des bateaux-à-vapeur, ou dans 8 pieds
d'eau, d'où des bateaux et des canots pourraient
transporter les voyageurs et les effets à terre, à trois
quarts de mille ou un mille de distance.

TABLEAU du coût des jetées mentionnées dans le Rapport qui suit:

. CoûldI C<t de J la Coût total
» Coat dela Coût.dela Coû±des . suivanLle s

n P.pt proPongle ler Plan. 2e paë; ' eau jetée, jetée, chemins, Jetée de ni. Remarques.

man .ler Px0jet. 2me Plan. etc, to toe née par
_ _ __ _longueur. te.

ne do Orlénns,- £ s. £ a. i. £ a.d. s.i. il. £ e.i.
10 Près l'Egliso le St. Jean, 10 813..........5,340 0 O 4,600 0 0 100 0 .
20 A la Rivière Lafleur,. 10 910....... 8,007 0 O 6,401 0 O 150 O o

Cap St. Ignaco,...... . ....... 9 2,300....... 27,307 O 0 21,017 0 100 0-O 270407 01O21,117 pO
id. id. ................. 900 7,3000... ... ........ .......

Eau
id. id. ..... ,.............. basse 650 4,427 0 ......

ie aux Grues........................ 10 832..........5,001 DO 4.130-o.o 150 0:0 3,181 0-0 4,2@0 0 0
id. id . ................... 1l 732 3,600 O O.............................. ... ..

Kamouraska, lie Brilé......... 10 188.........2,167 O O......... 250 o 0 2,417 O0 2,411 oo Le 2d plan nest
Pointe aux eres,.................. 10 955....... 8,591 O O 7,003 O O 100 O O 8,691 O O 7,103 O O pas recomman-
Malbaie-lo Point an Gaz........ 10 452....... 3,631 0 O 2,780 o 0 5o0 o 0 4,131 O o 3,280 O O dable Iei

20 Pointe à la Baleine...... 10 1,030..........8,037 O O 0,386 O O 350 O 0......
3o Pointe au Pie, (Grand

Débarguement,,........ 10 104. ... 1,482 O 0...........550 0 0..................Le 2d plan n'est
40 id.. .. ........ 10 380....... .. 100 O 0 2,346 O 0 500 O ...............

Petite Rivière Malbaie,......... 10 636....... 6,079 0 O 4,654 O 0 100 O
id. id. .................. a 420 3,07300... ... ... ... ... ... ... .......

Eau
id. id. ................ basse 350 2,290 O O.......................................

Les Eboulemens, ............. 10 030..........8,496 O 6,668 O0 400 O O 8,896 O O 7,065 O O
Baie St. Paul............ 10 1,215..........11,726 O00 9,063 O 0 750 0 O..................
Chateau licher,................,.. 10 1,800.13,891 O 0 14,565 00 100 O O 18,491 O O 14,665 0 O Le 1er plaà de.

id. id. ................. 3 1,460 10,488 O ............... ... ... ... ... ... .... vatr3elou
Eau vrage à jour.

Sid. Id. ............. basse1100 7,73 0 0 .... ... ... ... .. ... ... ........

45 . . , £4,100 . . 78,341 6,481 0 0

(Signé,)
JAMES STEWART.

Mon£réal, 14 Juillet, 1847.

j

t., . , t .

3h

Appendice
Ce projet est exposé-àAdcsbjections sous plusieurs (B.B:B)

points de vue: ,en premier, cette jetée éta4tk.ituée p
près du chenal, il faudra ytenir constammént 'n0 21 me.
lumuière, aux frais du public; en outre, comme les
bateaux-à-vapeur ne toucheraient à -ce quai que tard
le soir ou de:grand matin, l'incertitude de touver-les
moyens de débarquer les-passagers, et les dificultés
auxquelles ils seraient exposés une fois 4ébarqués
rendraient 'ce quai presqu'inutile. De plus, il, ie
pourrait -sontenmr 'la concurrence ,avec tout autre
atterrage situé dans les environs, qui rejoindrait la
côte; et cofnme il serait placé exactement vis-à-via
les quais de Batiscan,-il n'est pas probable que les
bateaux,à-vapeur se détourneraient pour toucher au
débarcadère de St. Pierre, pour traverser ensuite en
droite ligne au quai de Batiscan, sans parler de l'obs-
tacle qu'il présenterait aux;glaceset du danger, d'tre.
renversé ,par-celles-ci,,'to, Eu égard à ces circons-
tances, je ne puis recommander cette dépense en pré
férence au projet plus facilement exécùtable de la
jetée de la Pointe Livrand, vu que la première de ces
jetées, avec la maison de refuge qu'il faudrait y cons-
truire, coterait environ £400 de plus que lé dernier:

J'ai l'honneur d'être, etc.,

(Signé,) F. P. RUBIDGE,
'Ingénieur des Travaux Publics.

Aux Hon. Commissaires des Travaux Publics.
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Appendice
(B. B. B.) MoNTRÉAL, 6 Juillet, 1847.

MoNsiEUR,-J'ai lhonneur de vous dire, pour l'in-
si Juiet. formation des Commissaires des Travaux Publics, que

conformément à leurs instructions, je suis parti do
Montréal le 26 du mois dernier afin d'examiner cor-
taines localités de la côte sud du Fleuve St. Laurent,
situées entre Québec et la Pointe aux Peres; et
d'autres sur la côte nord, entre Québec et la Malbaie,
afin de m'assurer des avantages qu'offrent chaque site
pour la construction de débarcadères. Je prends la
liberté de faire à ce sujet le rapport suivant --

Les lieux sont indiqués suivant l'ordre dans lequel
ils ont été visités, et les distances qui los séparent
sont celles qui m'ont été indiquées par des personnes
demeurant dans les environs ; ces distances, quoique
probablement elles ne soient pas parfaitement e x nes,
le sont néanmoins assez pour l'objet dont il s'agit.

Los jetées doivent atre élevées de 5 pieds au-des-
sous des hautes marées et, dans la plupart des cas, at-
teindre une profondeur de 10 pieds d'eau aux basses
marées ordinaires du printems. L'évaluation que je
soumettrai par la suite s'appliquera à la nature parti-
culière de ces jetées et à un genre de construction
dispendieux à la vérité, mais que l'on no peut éviter
avec sûreté vu les circonstances locales. Mais je
prlsenterai des évaluations suivant un autre plan,
dont j'annexe ici un croquis, où, bien que le genre de
construction soit lo même, les dponses sont réduites
de beaucoup. Cette jetée au Lpoint où elle part de la
côte, est, comme dans l'autre plan, élevée de 5 pieds
au-dessus des hautes marées du printoins, et continue

à avoir la mme élévation, jusqu'à ce qu'elle ait 20
pieds au-dessus do la grève ; a partir de ce pont ello
a une inclinaison presque parrallelle à la greo jus-
qu'à 60 pieds de l'extrémité extérieure; ces 60 pieds
sont ensuite de hiveau. La partie qui se trouve de
niveau près de la côte est construite à jour de 24
pieds de large sur la chaussée. Le plan incliné a
égalomont 24 pieds de largeur ; mais cette partie
doit .étre pleine, autrement la glace qui refoulerait
dans les espaces vides sous le plancher soulèverait la
superstructure à mesure que l'eau s'élèverait par.
dessus. La partie pleine et de niveau qui, forme la
terminaison de la jetée au gmente en largour depuis
24 pieds, au point où cesse le plan incliné, jusqu'à 50
pieds à lextrémité ; elle a 60 pieds de longueur, et
est élevée do 10 pieds au-dessus de la basee mer, ce
qui donne une hautaur de 20 pieds au-dessus du fonds.
Dans les hautos eaux des marées du printems, cette
partie de la jetéo sera recouverte à une profondeur
variant depuis 4 pieds à la Pointe aux Pères jusqu'à
8 pieds à l'le aux Grues. Ce plan n'est pas recom-
mandé comme le meilleur que Pon puisse adopter,
mais comme offrant de grandes facilités à moins do
frais; et l'ouvrage peut être construit de manière à
ce que la partie à jotr puisse être remplie, et que la
partie la plus basse puisse etre élevée do niveau avec la
plus haute; par ce moyon on aurait un quai solide et
de niveau dans toute sa longueur,. si par la suite on
jugeait à propos do lui donner cette forme, La prin-
cipale objection à cette espèce de jetée est le danger
auquel serait exposé le plan incliné de la part dos
glaces qui passoraient par-dessus dans le flux et lo
reflux de la marée.

1: _____I ________________
~~1

fle d'Orléans.
J'ai examiné deux sites sur cette tIc, l'un un peuau-dessus do lEglise de St. Jean, presque vis-à-vis lamnaisonu du Docteur Lachance, et environ à 1S millesde Québec-l'autre à la Rivière Laflour, presque deuxmillos plus haut. Les environs sont riches et trèspouples, et un quai placé à Pun ou l'autre de cesendroits serait de grande utilité pour les pilotes desenvirons et généralement pour les habitans de la.partie inférieure do l'Ile d'Orléans.

Dans ce canton le vent d'st est très fort, et lors-qu'il souffle en même toms que la marée remonte, ony éprouve une grosse mer. Les vents d'ouest soulè-
vent moins la mer, mais ils soufflent quelquefois si fort
qu'il serait diflicile sinon impossible de débargor auvent de la jetée.

Au 1er site la jetée urait environ 790 pieds delongueur. Du côté do l'est le fonds est générale-
mont d'un roc si dur que les bàtimens ne pourraientse tenir de ce côté de la jetée qu'à flot, à moins de
rester i la distance d'environ 150 pieds en dedans deson extrémité, où le fonds est mou. A l'ouest il y aun petit morceau de bonne grève, dont le fonds estde gravier sablonneux et de pierres unis, où les-petits

bâtimens pourraient s'échouer en sûreté. Il n'y au-
rait que 100 pieds de ehemin nouveau à faire depuis
la jetée jusqu'au grand chemin, sur un torrein uni
et cultivé.

A la Rivière Lafleur, la jetée aurait 910 pieds de
longueur; à l'ouest de cette jetée, la distance de 800
pieds, il y a une bonne grève molle, où les vaisseaux
pourraient se tenir avec sûreté à l'eau basse, après
avoir enlevé quelques roches ; à l'est se trouve encore
une grève de la même espèce, mais moins étendue
Ce site a, par coiséq unt, sur le premier l'avantage
d'une bonne' grève de chaque côté de la jetée, outra
que du côté ouest qui sera le plus fréquenté, la
rivière forme à son embouchure une bonne anse, et
que la grève est plus étendue qu'au- premier site. Il
faudra un nouveau chemin de 200 pied's de longueur,
sur un terrein uni et cultivé.
Coût du qtuai chu Id Dr. Lachaee.

1er Plan,. . . £5440 ]
2mo Plan, . . 47001

Coût du qia ù ta MiGre Leur,

1er Plane . . £8157
2ne Plan, . . 6551

Càp St. Ignace, (rive sud du St Laurent.)

Le site dont il s'agit ici est à environ 2' milles au-
dessous du village,et 45 milles plus- bas que Qaéboc;

Appendice
(B. B.B.)

21 Jtili.it
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A ppenidco
33 ]3.) la contréo environnante est riche et bien pouplée-à la

distance do plusieurs lieues de la côte, et au-delà il
1 Jillet. y a quantité do terres non concédées propros à la cul-

ture ; in chemin s'avance dans lintériouit jusqu'à 12
un 15 linos; il y a sept moulins à scie dans los

environs. et j'ai entendu dlire qu'on avait exporté
l'année dernière une grando quantité dol madriers et
do bois de corde. Les habitans communiquent avec
Québec per un chemin, qui est bien bon dans los teins
socs, otje crois qu'ils domandent un quai, autant peur
la commodité du commerce que pour los passagers.

La longueur totalo de la jetée, à partir d'un point
situé à 40 pieds au-dessus do la petite auberge do M.
Tfalbot, aurait 2,300 piods pour se torminer dans 9
pieds d'cau; mais une jot6o do 900 pieds aurait son
extrémité dans un pied d'eau aux plus basses marées
du printems, tandis qu'une autre de 050 pieds attein-
drait la ligne do la marée basse ; et, si je ne mue
trompe pas on pensant que les habitans demandent
cette jetéo plutôt pour la commodité du commerce que
pour colle des passa grs, jO no doute pas qu'ils coisi-
déreraient l'une ou autro do ces ouvrages comme un
immenso avantage. Do chaque côté do la jotéo, il y
a un bon fonds mou, avec un petit nombre le roches
qu'on pourrait enlover à peu do frais. Une partie de
la g rèvo du côte Est est bien protégée par un banc de
roohers qui s'avanco do la côte, à la distance dlo 350
pieds, et qui est à sec à l'eau basse, et on' partie dé-
couvert à nl-marée, et formerait un petit anse entro
lo rocher et lo quai. Un morceau do terre do 20
pieds dle longueur est tout ce qui serait néccssaire
pour un chemin, et il coûterait poil ou rien, soit pout
l'acquisition soit pour la construction.

Dépenso du quai, suivant lu tor Plan, ....... ......... , £27,407
"11 "Ils o ........................... '21,117

ert drog ...... i... 7,0
" " " 2o " E 4""'*

S "ur prolongéjusqu'à Ieaui
2m " basse............... 4427

2u* il 4 .4 13 2

le aux Grues, (Vis.d-vis le Cap St. Ignace.)
Cette île est éloign6o do 3 oi 4 milles de la côte sud

du St. Laurent; elle est peu étenduo et ne contient
qu'une faible population, dont la grande partie habite
la côte <le l'ouest. Le site qi a été examiné est un
endroit fort oxpost situé du côté est près <lu bas'de
l'île, précisément vis-à-vis la maison de J. Macpher-.
son, Ecuyer, qui l'a indiqué. La distance de l'église,
par le chemin qui ost bon d'un bout à Pautro, nie
paraît êtro d'à peu près un mille. ,La grève vis-à-vis
a domeure doe M. Macplerson, et à quelque distance

au-dessus et au-dessous, est un plan incliné do rochors
depuis la marque des hautes mers jisqu'à colle <les
basses-mairées ; après quoi c'est un fonds mou. Le
rocher- n'est pas inégal à sa surface, mais il n'est pas
assez uni pour fournir un bon atterrago pour les
bateaux, même dans les toms calmes, et lorsque la
mer est soulevée par un fort vent du N. E., un dé ba

uement doit être ;mpossible. C'est donc on partie,
stnon prineipalement, pour faire disparaîtro cette difli-
culté qu'on a demandé un quai, et bien qu'on ait
prétendu que cet ouvrngo serait fort utilo pour les
petits bàtituens qui navigliont sur lo St. Lauront, on'
leur fournissant un abri dans les tempêtes, je ne puis
partager cette opinion, et je considère cette question
comme n'intéressant que la commodité et le.bion-êtro
des habitans de l'ilo.

Il faudrait que la jetée out 832 pieds do longueur,
pour atteindre uno profondeur de 10'pieds à la marée
basse. Mais' unojôtéo bien moins longue satisferait
pout-être les désirs des habitans, et r'emplirait le but
qu'ils oton vue.· :Le Ôhomin conduisant de'la jetée
au.grand' chemin suivrait.la grève justoment au-dessus,
de li marqù des htinttes 'marées. Ce cliomin estenï
nige n éaintenan; let au tàoyen i d'une dépers& pè'considérable,. on: le rendrait assesz bon. pour lé trafic

A&ppendicó
peu considérable qui devra probablement y passer; (B. Bi B.)
j'ajoutorai que M. Macphorson est d'avis que, si le
Gouvernement veut avancer une partie dO la sommoe 21 3uillet
nécossairo pour -construire le quai, par exemple, là
moitié, les habitans des environs pourraient fournir
lo reste.

On m'a parlé d'un site qu'on dit plus favorable et
moins exposé que celui dont je viens do parlct',,du
même côté de l'île, environ à 2 milles plus loin, mais
si une jetée était Ilacéo en cet endroit il serait nécès-
sairo de faire un chemin sur l'ilo jusqu'à l'église.
Coût suivant le 1er plan,...................... £5,151

Dito . 2me dol. ..................... . 5,280
Ditto. 1er do. jusqu'àlp.d'oau, 3,600

Kanouraska.
Autour du village, situé à environ 90 milles d·

Québer, et à plusieurs milles le chaque côté, le pays'
est fertile et populeux ; mais la grève est si étendue
que la construction <'uno jetée destinée à atteindre nui
niveau des basses marées et partant <le la côte, serait.
trop dislpendieuse, et ce projet paraît avoir été aban;
donné même par ceux qui sont le plus intéressés à
son exécution. Une des tilessituéCes vis-4-vis lo villago
ayant été indiquée comme un site plus favorable, .je
m'y suis rendu avec deux Messieurs de l'endroit pour
l'examiner, et conformément à mes instructions, jai
touché d'abord -à 1'Ile aux Corneilles, qui,. cependant,.
n'oflrait aucune facilité pour cet objet, mais à laquelle
on n'avait pensé qu'à cause le sa plus grande proxi-
mité du village. L'endroit le plus éligible, parcoquil
réunit le plus d'avantages, est le haut de l'îe Brulée,
éloignée, suivant la carrtc du Capitaine Bayfield, de
1V% mille nau tiquo, ou d'environ _2 milles anglais
(siatute miles) de l'Eglise, où l'on peut se rendre par
unchemin tracésur une grèverlu etqui serait praticable
pendant nu moins une heure avant et une heure après la
marée basse. Dans lesautres tomsla communication aurait
lieu par dos bateaux, qui, à raison du peu <le profon-
leur de l'eau sur la grèv, ie pourraient, suivant moi,

être employés commnnodtmnut que pendant quatre,
heures à chaque marée, savoir, deux heures avant et
après la marée haute. Sous ce rapport, Ile aux
Corneilles ne.possèderait aucun avantage, et bien que
la plus .courte distance entre la tête de cette Ile et
l'Eglise ne suit que 1½ mille anglais, on. -ne pourrait
faire un chemin pour y conduire aussi -bon que celui
qui mènerait à lle Bruléo à moins de lui donner un
mille et demi de longueur.

La je·ée s'avancerait depuis l'île dans le direction
<le l'Ouest, la distance dle 188 pieds. En dedans de
cette jetée et protégée par un îlot de rochers, ilfy a
un tuse dont le fonds, dans toute son étendue, est dè
vase, sable et gravier; un petit espace du côté Est'est:
encombré pur les rochers, miais ,on pourrait les enIer
ver à peu <le frâis. Le mouillage le long duquai'se
bornerait à un espace de 100 pieds à partir dl son
extrémité, le reste <le la jetée pendant 88 pieds repo-
sant sur- un fonds le roches. Du côté sud ouihté
rieur, les bàtimtens pourraient mouiller à lendroit
indiqué en tous temas, mais liu côté- norL ils ne
sauraient stationner en aucun point <lit nord-est à.
l'Ouest dans les gros vents. Si, cependant, la jetée
était prolongée jusqu'à 150 pieds plus au lre Oque je'
ne l'ai proposé, non seulement elle donnerait beàucoup
<le place, mais servirait encore à 'abriter dàvantage
Panse, et formeroit un excellent petit havre. La
seule objection nautilue que je rouve à ce site, ýest
qu'à mi-marée unm fort courantort de P'amnsd, Occa-
sionné probablement par la côndgurtion de de
et la position des Ilesvoisines ; et-ce co.ian u.rait
déranger un bâitinient mouillé à l'xtrmit .

btCnrn'dlepndimce du i il ,Amit ëoïWùiitmr un,
q"
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on A lat i te uai Pic ot au uranu i 'ebiraerumet,'otnte aux P ures. enîviron 2 milles au.dlessus dut village.
La. Pointe aux Pres eat situe â 7 ou 8 iles au- ' Au même endroit, a eiviron titi huitième de mille

dessous de Rimouiiski, et à environ 190 millvs plus bas plus près (lu village que le No. 3.
qle Québec. Le chemin depuis 'ist bon' 1" A Ili Pointe an Gaz, la jetée aurait 452 pieds de
et les environs snit fertileus mais peu t uple's. l ., longueur et sa direction serait presque S. S. E. suivant
vtant cet endroit, ainsi qe ti plupart ds uitres lo<a- tle smas. Di côté est le fIrnds srait assez net dans

é ueeoqe eoL rols et is ent c lamr, jli osa lnueîur, et assez bien abrité (les vents d'est,
étset rivei de bien des secours, et dansin ce (i le par une p.'itte située au-d.sous à une distance assez
ronseignmens qaucne outre personn 11'a I ( ne c;nsidr!i!l'. Dit côté ouest -le fonds not le long du
doinntr.e ceroi utnmml, qL uni q p lia i eldraiit pas au-delà de 200 pieds et serait
Pointe auxr' Pères ýeraIit utile à un va 'to t 'rrioiron ,0 o pail yaplusicenî%p,ê t)I s oullins il scie, vt oùt' il ý:( 1'it loi graIIld~l<< 1 iL' les ,etfs Lepis S. S. E, jusqut'à 0 ptar
commynce p ie u mo jîhus <te et oun dse int unegrti S s les veits du sul ou le 'ouest, qlui soulèvent
Commerce [o m eus auelue s u peu les v'ues, sunt beaucoup moins à craindre que les
nrd ; etg qu'en osk r u, c ise, ja' Mt aouvents st. Biein qu' il ait quelque danger à redouter
nord ; et, qu'en outre, ce quivo urs s lces, c sit serit n
qui parcout reit un territoire beaco, p ts etndu, u . L Ie v e r h m in s exposé que les trois
situé le lontg duL çgrandi chiein v'enanit dl interier it' au graînd chîemitn coúteraîit cher et ne serait pias bienqiui lee longî' do Métri s. cl<îiii veilt ,litr e t 0, autres. L e nu ellu'ii chemin nécessaire pour se rendre
parie stle a Mti. rI y a îelement dans ctte loti; i put tir de l'extrémité intérieure de la jetée, sa
partie te lt Province de vsirs enusde bonne loigieur til le serait 'e 1800 fids, don t t p romièro
terre, appartenant tnt aul Gurnee. qu'aux 1îpartie pednt 230 pieds, s'élèverait isur une côe es-
Seigneuries, quiti soirt pas ncore établies' car[iée couverte de bois; la portion sii vante traverse un

La jetée aurait 955 pieds de lnuîurîîi'îiî et avec un terrain léfricli mais nul cultivé, la distance d'environ
banc do rochers, et s'avançaint de lh côte dlaits la direc- 130 pieds, avec une bonne pente, mais dux brusques
tion du nord-rst, et npirtie à see à Iiilhau murée, détuîrs, et le reste passe sur un terrain cultivé de bonne
elleformerait tine btine tine avec ii fllis de sable et de qralité, cn ligneî' droite, avec une pente favorable. La
galekunis,setné'quehluesro lies. ATestde la jetée,le hiteur toile à laquelle il fatit l'élever ne petit être
passage serait mauvais, .tiendull que le fonds est trop mj Itoitidre que 150 pieds. Ce chemin depuis le village
inégal pouir qie les va is5eax ptisseit y reposer, et ils jusqu' lit jonction, la distance <le plus. d'un mille et
rie pourratient mouiller à flat qut1e dans les beaux f'im,. d îeni est en boit ordre.
Je n'ai pas aiippris qu'il y eût do ul inger à redouter des 20 A la Pointe la Bine, lajolée aurait une lon-
glaces, et il n'y attit pas dle Chemin a lre. ;ueour de 1030 pieds. L'immense longueur do cette

Dépense du 1er plan,..................£8,691 jetée comparée à celle <les naires, paraiissait empêcher
Do. 2mne do. ............ ..... 7,103 les principaux habitans le lit Mîilbaie d'en recomoman-

Malbaie ou Marray Bay, (sur la rive nord du S. ider la co q'struction et je suis demeuré moins (de teris
Latr n. I cet etîdrîit qu'îittitriinenito ne 'utas at Ladirc-

Laurent.) tion( de la jetée serîîit presque S. S. E. comme dans le
J'ai traversé le St. Luirent <le Kamoulraskla à la premier cis, et le fond est généralement uni des deux

Malbaie, située à 90 milles autî-dessotis de Québec. Il côtés. Il y a plus a craindre ici de li glace qu'à la
y a un chemin pendant toute ta distance, mais il tra- Pointe au Gaz. Pou r se r'endre iau grand chemin, j'ai
vrrwe un pays très montagneux pendant fa0 milles choisi deux routes, qui traversent toutes deux la pro-

conduisant du quai à une petite anse qui se rattache environ, et il a besoin do répariaiion sur plusieurs
de l'anse principale, où les voitures venant de la côte points. Des 30 milles situés entre hf Mfibaie et la
sud viendraient frt l r sur îî. ce Boie St. Pal, il y un a au moins 10 glmi sont très
chemin colterait ort cher eni proportion de sa ton- p mauvais. Au-dessus <le la Baio St. Paul, il y a plus
gueur, mais il est si court que cette dépense lie .oit d 9 milles qui sont tellement couverts et encombrés
guère influer sur la décision de la questiun princiiale, de rochers qu'ils sont presqu'impraticables, et il faut do
Ici comme à lle aux Grues, les habitans sont si grandes réparations espace <le plusieurs autres milles.
désireux d'avoir ii quai, que si le Gouvernement .1J ne penîse pas que pllus de la moitié du chemin soit
voulait avancer une partie le la somttme, ils s'c'orce-! réelletrent en boit ordre ; et personne n'y passe, s'il
raient de la compléter entre eux, peut l'éviter. Meine on préfère les petits bàtimens

Cot suivant lolier plan....................2 17 côtiers pour sc rendre à Québec, quoiqu'ils mettent
Co.t siv l e ce pl>..... ....... £ ,1 souvent unesemnaine à foire le triijet.
Do. si la ytée est prolongée le 150 pieds plus s

au large, .................... 5,013 J La Malbaie, dont lu paroisse contient environ 5000
S. habitan, est située iti milieu d'on bon territoire, et fuit

SIC. Cécile oit le Bic niti comnierce Considérable particulièrement de bois scié.
En passant par cet eIroit qui est sitté i 10 Ou 12 On (lit que pas moins dle (gqüiniîzo gros bâtimens ont pris

milles al-(es"us de Rimoutîski, j'i entendu dire A untitr des clmrgemienîs à ce villagýe en une seule année; les
personne deinLrant dans les environis, qle cet endroit bois qui dle(sceident lit Rivière Malbaie, étant mis sur
offrait un excellent site pour un quai , et qu'il lil it dles goilettes à son embouchure, et transportés par ces
fort ncessaire par suite dut commerce croissant dles Pîibarcations jusqu'aut mouillage des gros vaisseaux.
environs. Je liai vu la lucalité dont il s'agit qu'à On n'anticipe pas un grand changement. (Ions ce com-
distance, mais elle m'a paru assez pul vorabl pu m'é- mCc par la contt <Pone jet c. Elle servirait
riter d'être examinée, surtout sous le point de vue dl principaleet pour les bateaux. vapeur et les bâti-
son utilité pour le commerce <li Village de Rimnouski mens qui font le Cabotage dl Suguenîîy et <les rives du
et de ses cnv,'irtons. Le chemin qii conduit de litius- yleV,
ki à cet endroit n'est pas bien ban, le pays nist pas tion ,,
plustrèspeuplnon pIlusqui'nutour'dli. Au-dessus di .A lail albie, j'ai examine quatre sites dons lordre

Bic, les 6tablissemens sont encore moins nombreu x, (t ils snn; savou-
deviennent encore plus rares vers cette lbartio du che- Io A la Pointe ait Gaz, à presque 2 milles au-dessous
min qu'on appelle "le portage," où ciepeidant il règne dl <li village, site qui m'a été recommandé par
une grande nct ivilé dans la préparation des terres pour d'anciens navigateurs, comme préférablo aux
<le nouveaux établissemens. autres sites.

2" A l Poinite à la Baleine, presque 1 mille au-dessous
du village.

Appendice
(B, B.B3.)
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Appendice
(I. B. Ir.) priété de IlHonorablo J. M. Fraser. Par la premiè

r route qui est en même tems la plus économique,
ai Jl. *distance est (le 1970 pieds presque en droite ligne, av

mie bonne pente, exigeant peu de travaux de formatio
cette roule pendant 1250 pieds passerait à travers un it
non clôturé les 520 pieds restant, passerait sur d
terres de peu de valeur, et la jonction des deux chemi
se ferait à un point éloigné d'à peine un mille lu vili
go. Par la seconde route lo point de jonction ne
trouverait qu'à un demi mille du village, et on évit
rait une côto peu longue mais assez escarpée sur
grand chemin; mais la d<istance à parcourir depuis
jetée pour se tendre aiu point de jonction est do 34(
pieds, dont 1210 longeraient la grève justement a
dessus de la ligne de la haute marée; 1310 traverseraie
de bonnes terres cultivées, et les 880 pieds resta
passeraient sur un chemin dí.jà formé par M. Fras<
La partie neuve de chemin coûterait plus cher à fait
et il serait plus difficle d'acquérir le terrain nécessai
que par la première ligne.

Au Grand Débarquement, à environ 2J du villai
ainsi que je l'ai déjà dit, se trouve le troisième site i
le plus haut; une jetée coûterait moins citer à cor
truire en cet endroit qu'en toute autre localité dle l'u
ou lautre rive. Sa longueur totale n'excéderait pas 1
pieds. Mais alors elle ne servirait qu'aux bateaux-
vapeur qui y toucheraient dans les beaux toms. Il n
aurait ni place ni abri des deux côtés; et ce site, ait
que celui que jo vais indiquer, occupent une positi
dont les approches, suivant 'a-is de personnes expéi
montées, sont dangereuses pour les htimens ii v.il
dans les gros toms. Outre ces désavantages, une jet
serait en grand danger d'être emportée par les glace
et un courant considérable passerait à son extrémit
tant au flux qu'aux reOux de la marée.

Le quatrième site plus rapproché dua village d'envir
750 pieds, où la jetée n'auraîit-quîe 380 pieds <le loniguet
possède quelques avantages sur le troisième. Il
aurait une excellente grève de gravier <le chaque cô
de la jetée au-dessus de la marque de la marée bas
avec un bon fonds net au-dessous, sur lequel les bâ
mens pourraient reposer en sûreté. Les bâtime
pourraient aussi y être amarrés dans toute la longueu
et il est peut-êtro moins exposé aux glaces.

Les chemins qu'il i fudrait construire, à partir cI
3me et 4me sites, se rencontreraient en un point éloigt
de 750 pieds <lu 1er et le 50 pieds du dernier, lo terra
dans les deux cas étant boisé et unie. La ligne tr
verserait ensuite partie à travers îles bois et partiO
travers <les paturages jutsqu'î la distance d'environ 180
pieds, où elle tombe à un chemin public à deux mnill
du village. Une partie Ide ce 1800 pieds se trouv
rait à monter sur une côte escarpée mais peu élevé
où il faudrait faire une coupe, et l'autre partie traver
un terrain mou et marécageux-mais les dépens
ne seraient pas considérables. Ainsi donc il appe
qu'il faut 2550 pieds <le chemin nouveau au troisièn
site, et 1850 au quatrième ; sur ces 2550 pieds il y e
a environ 1230 sur la propriété le M. Nairn, et 182
sur celle de M. Warren; tandis que des 1850 pied
530 sont sur la propriété d M. Nairn, et 1820 si
celle de M. Warren. Je chemin actuel est en bo
ordre en plusieurs ondroits, et aurait besoin d'ôt
réparè l'espace de (le mille.

De ces quatre sites, lo premier, quoiqu'il ne soit peu
ètre pas le plus commode, est peut-être, vu les circon
tpnces igctielles, le plus convenable; le second est pli
près lu village, et serait sans coutiedit le plus commod
de tous; mais c'est on même lems lo plus dispotidieux
pour lo quatrième quoique, le meiltlet' en apparence,
De saurais le recommander comme un bonlieu de à
barquement, quoiqu'il conviendrait aux ý bâtimens,
voiles dans les beaux. tenet au 'bateau vape
presqu'en tout tems, tandis 'q'uo le trôisièmë ne'

paraît pas valoir la peine qu'on s'en occupe sous aucun'
point de vue si ce n'est celui de l'économie de sa cons-
truction.

Coût suivant le ler Plan.

1er Pointe au Gaz,....................
2me Pointe à la Baleine,...... .......
Sme Grand Débarquement,....................
4me do. do.,.........................

Coût suivant le 2mne Plan.

1er Pointe au Gaz,.............................
2me Pointe à la Baleine..................
8me Grand débarquement-non estimé.
4me - D o. do., ...........................
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,£4,131
8,387
2,082
2,600

£8,280
6,736

2,846

ro Ste. Jr-ène ois Petite R:iire Mkalbaia.

Sur la demrande de M. Nairia, de la Malbiio,,j'i
DO visité cet endiri onie rendant aux Ebouilemoens. Il

Dtse trouve à mi-chiemin entre ces dieux localités, c'est-
à dire il 9 milles (le Ilune et de l'autre. Les environs

nenesont montueux et le sol est léger, mais la populantion
Ï4 paraît êâtre fort industrieuse. Le chemin qui conduit à

à"la Baie St. Pauil Venant dlu nnord-est, et qui, générale-
)y mont, suit les hauteurs à un ou deux milles dlu St.

's Laurent, fait ici un détour, et, après avoir traversé lIa
"' Petite Ri vière, totuche presque lii côte à un point situé
ri pès (le son effibouclîure. 'A partir de ce peint une

C5belle grève libre de roches ou d'autres obstructions
6e s'étendf lit distance dec plus d'un mnille'en montant, et

'y

''cest ait milieu de cette grève qu'utio jetée seraitplacée.

Sit longueur pour- atteindre 10 pieds d'eau serait.de
636 pieds, d'environ 420 piedspour arriver à 3 piedlsir, d'eau, et de 850 pieds pour piarvenir -à lai ligne' de'la

y marée basse. c'Otto jetée n'est itas aussi nécessaire
té rtr les bateaux-à-vapeur (à moins on efret que -80on
se nesi1,edssri
hi- olilet nsot(odsevrtoute la contrae-deuis le

nsSaguenay jusqu'à la Baie St. Paul, attendu qu'il. n'y

ns,

ia pas.do village dans les environ>s où la population est
rpeul nombreuse), que pour recevoir les petits bfttimens

côtiers et offrir un abri aux- caboteurs. Il n'y -a pas
esdo lhu dlo refuge entre fl Muîilbaio et l'lie aux

6 Cudisvis-à-vis le btlmnet ce n'est qu'à
in certaines époques d1e la marée que la Mfalbaie offre un

a-abri. Je ne crois pas qu'il y aurait rien à 'crainîlre
(ldes glitees on cet endroit, mais la mer doit -être assez-

)0 fo>rte clans les vents d'est. Aucun chemin nouveau
es n'est nécesaire, les haibitons étant stîr le point d'en
e- établir un le long de la grève pou~r leur propre cein-
e, moité.
5o Coût suivant'le 1er plan, ....... ........ £6,179

es Do. 2me do.,....;............. 4,757
rt Do. l'r do., prolongée jusqu'à 3
le pieds d'eau......,073

DO. CIO. do., do. leaubasse,. 2,280

ti

re Le8 Eboulemeuis.

Le site choisi pour construire une jetée se trouve
t- près <le lextrém-ité inférieure de la Grande Pointe <les
s- Eboulemens à environ 3 mililesdo l'IEglise,, 22,de la,
is Malbaie, 13 dol-a, Baie St., Paul, ýpar la route actiuelle,
le et 73 dQuC>büc. Il èèt abri té de touls les 1btSexet o
r; ventsd 'oitparl'Ileaux Coudres, ettuýn'pirtie paw ta'ý,d ,irec-
je ten dola grèveo iers le'sti<l au-de'ssus de 1im Bnie St. Pauùl;

Set 'r6mmOe ménie les ternp tës, qùisfl- n t~vn
Aà de l'est ne'soulèvt paunÏroSse. mer , le "manque

ns epoeîpd ect ,'spad :royoj~
rqec.E uatdn txi?'>i e'!bUm~
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st guut.,

le site est excellent, mais il est plus dilicile dedécider
de l'étendue <le la contrée et (lu nombre (lua pOpuls-
tion que colte jetée dosservi-acit. Le villago des
Eboulemens est tout petit et la contrée einviironanto
est peu peupulée. Le-Village de li Baio St. Paul est
à une distance considérable <le ce pîoint par le chemin
actuel, et bien qu'il n'en soit éloigné que de 7 milles
en suivant la grève, j'ai entendu <lire par des habitans
de la uie, qu'une partie de la gròvo pîrès lu cap
Corbeau est si mauvaise, qu'ils ce peuvent se servir
île cette voie plus courte. Mouis si le chemin exis-
tant était réparé, ce dont il a bont besoin, particu,
lièrenent i l'extrémité la plus rapprochée (le la Baie
St. Paul, il n'y a pas le moindre doute que cette jetée
seraiL très utile à cette partie du pays en facilitant les
communicntions par terre et par cau. Elle serait
également très avantageuse pour les habitans du llle
aux Coudres, quoique non lAacée dans l'endroit le
plus commode pîour eux, ainsi que j'aurai par lic
suite occasion ite lu dire. La popai ttioi qui on retire-
rait cles avantages, sais compter celle <le Ste. Irène,
s'élèverait à 7000, dont la Paroisse des Eboulemens
contient environ 2000, celle <le la Bain St. Paul, 4,500,
et lle aux Coudres, 500.

La longueur du quai est de 930 pieds,-du côté
d'en haut lu fonds est de botue, sem6 <le quelques
roches, la distance de 300 ou 400 verges, après quoi
il est mauvais. )u côté d'en bas le fonds est de boue,
avec bon nombre de roches, la distance d'cuviron 200
verges, au-delà il est mauvais. Une dléperse modique
suilirait îcour nettoyer le fcnds, do manière à ce que
les ruisseaumx plissen t mouille Ie'<n sûAreté toaut le Iotig~
du quai, à tout élat de la marée. On semble nie rien
craindre de la glace, et cependlan at à l'extrémité le hi
jetée, à mmi-i'arée le courant La une ra plité d'au moins
4 nomuds à l'heure ; il faudrait faire environ 2000
pieds <le chemin nouveau sur uni terrain apartenant à
Siméon Bondeau, suc' lequel il y I uin tissez grand
nombre d'ondroits où il faudra creuser un peu. De
cette distance 900 pieds triver.enit un bois, 550 pieds
passent dans des paturages, où les souches n'ont pas
été arrachées, et 1,350 pieds lans Les terrcs cultivées.
La commumiation entre co point et le grand ch ain
qui va de la Malblbme à Qué bec', se ferait par un,
chemin déjà cin usage, de pls <le 2 illes <Le lungueur,
qui passé pendant le premier mille sur uni terrain
planclie, près de la grve ; i et mauva i dis les
teis de'hIdiie, et aurit besoin d étru réparé ; il coin-
meaceensctas'élever sur les côtes et avant d'atteindre
le .;rand chemin il y n ieux ou trois endroits où il est
très escarpé et iaunvIa s ; mmis il n'est pnas lauIs mu-ii i
vais, ni sous le rapport de la îaent Ili bous celui de la
surface, qu'une partie du gumad chemii, iunmiaédliiite-
ment au nord de hi Baie St. Paul. Il n'en coûterait
pas bien cher pour remet tre ces parties qui sont inau-
vaisca on boin ordre ; mais je ne crois 1as que l'on puisso
imélicorer les pentes moyennant des dlalpenscs raiscn-
cnbles.

Co chemin serait fréquenté par le trafic dcs Eboule-
mens et do la haie St. Paul, excepté lorsquo celui <le
ce dernier endroit se ferait par eau oun le long de la
grève; aujourd'hui un cheval ordinaire cst bien
chargé, pour les parties les plus es.carpécs, avec 600
lbs. cn eté et 800 lbs. On hiver ; quoique l'on dise
qu'un cheval a pu y monter 1800 lbs. cin hiver.
Dépi.so suivant le ler plai, ..................... £8,896

2Ie plan,.................. .. 7,068
Baie Si. Pautl.

Eu arrière dech l aie St. Paul, une êtm'oito, valléel
très riche et populeuse s'avance dans lictêrieîîr jus-
qu'à plusieurs lieues. A son extrémité inférieure,
dans les environs du village, ok est bornéo do ch-
que côté par dos côtes élevées, qui deviennent plus
hautes et plus abruptes à mesu:o.qu'ellos s'éloignent
de la côte, et à que!quos lieues, se chiangent en men-
tagnos. Le long do la côte vers lu nordlcpays n'ost

Apîîpenîdic
pas à beaucoup près aussi riche, étant du même naturo (B. B. B.)
quedanslosparoisses des Eboulemons et Io Sto. [rène;
tandis que, vers lo sud, les habitations deviennent
moins nombreuses et finissent par disparnatro tout-th
lit. Il paraît su fairo un traic considérable par le

village qui est situé à 00 milles do Québec et à envi-
ron dix illes de IlEgliso des Eboulomons. Il y a
dans les Onvirons trois moulins à farino et quinzo
moulins à scios, et plus do dix millo inots do bled et
de farine ont été exportés un une année. Le comn-
morce lu bois est néanmoins sur lu déclin, parco que
lo meillour est duvenu d'un accès difficile. Je dois
mentionner que tiant ici qu'aux Eboulomnuls, il y a des
sources dont l'eau est fortement imprégnée do souffro,
et dont la niédocino pourrait tirer nu parti utile, si
olles étaient plus accessibles ; et des personnes du
village de la Baie St. Paul affirment positivomont
qu'il y a du for et d'autres minéraux dans les environs,

Le seul site que j'ai visité ici est à environ trois
Milles du viulag près du Cap de la Baie. La lon-
gueur du quai serait do douze cent quinze pieds, dans
une position entièrement abritèo de tous lus venta.
dangereux, et où la mori ne serait jamais grosso. Jus-
qu'à la distance do six cents pieds du la côte, tant
au-dessus qu'au-dessous do la jetée, le fonds est du
boue, avec un assez grand nombro do roches, particu.
lièreinent du ecté don bas, où il faudrait firo jouer
la minio pour les enlever. Au-delà il y a un bon fonds.
iUn quai placé en cet endroit serait éloigné d'environ
treize milles du villag des Ebc;UIomens, mais il seraiti
dit-on, plus commode pour lai1 poulation d'O l'llo aux.
Coudres quo pour toute autre, attendu que les bàtiions
appartenant à cette île se tiennent priucipaloinont.
dans une anse, près du Cap à la Branche, tout vis-à..
vis. L'objection la plus sérieuse à co site est la
nécessité do construire un chemin depuis L jetée pour
rejoindro un antre chemin déjà fréquenté, en un point
éloigné d'environ deux milles du village. Il y aurait
environ un mille de ce chemin à former, -à travers des,
terrains boisés appartenant à quatro propriétaires,
savoir: Lo Séminaire do Québce, M. Chaperon, X.
Boily et M. Chaperon. Jusqu'à millo pieds du quai,
il passerait cntre la grève et la côte, immédiatement
au-dessus de la marque do la haute marée, et coûterait
peut-être assez cher à construire ; ensuite il 'élève-
rait sur un plateau sur lo bord d'une côte escarpeo
jusqu'à.au moins cent pieds au-dessus do l'eau, et
continuerait à ce niveau lu reste do la distance. JO
crois que la construction do ce chemin serait dispen-
diouso, et qu'il faudrait également faire quoque
dépenso pour réparer environ un mille du chemin qui
conduit actuellemient au village.

Quoiquo j'aie examiné ce site à la suggestion de
certaines personnes demeurant à la Baio St PuI, jo-ne
suis ias convaincu qu'il soit le meilleur. En royonant
au village, lorsque la naiée était presque ai plus bas,
j'ai remarqué un endroit situé exactemen.t au point
où se termino le chemin actuel, et qui m'a paru p
qu'aussi avantageux, quantà la longuour, quocOluiquo
je venais do laisser. La grève ne contenait pas
autant do roches ; il n'y aurait pas do chemin nouveau
à faire ; ce site est également comnnodp pour PIlo aux
Coudres, et il est d'un mille plus rapproché du
villagedolalBaio St. Paul et des Eboulemens. Losdés
avantages apparens sont que la pierre nécessairo pour
remplir les caissons serait un peu plus éloignée qu'au

recuier endroit, et que lo courant serait plus fort à
lextrémité do la jetée. Il n'y a aucune dangor à
appréhender dos glaces, ni à l'un ni à l'autre ie ces
sites.

Quant à ce qui concerne la commodité du District en
général, il est difficile de tlécider si un qnai placé près
<lu Cup de la Baie, ou à lu gaminde Pointe des Ebou.I
lemenq, serait le plus avantageux. Au E6ouleniens.
leiquai servirait aux populations,situées des .'oux.côtés.
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la population, vu qu'il y a peu d'établissemens au sud
jusqu'à la distance do plusieurs milles. Mais il n'est
paS dilflcild de s'apercevoir qu'une jetée placée au Cap
Corbeau serait mieux située q u 'auxd eux autres endroits;
et par conséquent j'aurais désiré tú'assurer clos difli-
cuités locales que l'on pouvait rencontrer dans ce canton.
Malheureusement les soutes personnes auxquelles j'ai
pu demander des renseignemens, ne connaissaient pas
parfaitement la localité. Elles m'ont dit, cependant,
qu'une jetée prolongée jusqu'à dix pieds d'eau y serait
plus courte qu'au Cap le la Baie ; mais que le l'lus
grand obstacle serait la construction d'un chemin pour
y descendre, et que c'était là la seule raison pour
laquelle ce site ne m'avait pias été indiqué comme le
plus convenable.

Dépense suivant le 1er plan,..... £12,476
2e ..... 9,818

Chdteau Richer.

Le village du Cliffeau Richer est situé A environ 15
milles plus bas que Québec, et le themin (lui y conduit
est on assez bon ordre jusqu'au Saut de Montmorency;
ensuite il est excellent. La countrée qui longe le St.
La'urent est fertilo et populeuse, et ce village exporte
beaucoup de bois et de chaux Ù Québec. C'est *n
efflet pour recevoir les bâtimens qui transportent ces
dorées qu'un quai est nécessairo en cet endroit, et la
commodité à cet égard devrait délerminer sa position il
et ses dimensions. En conséquence j'ai consullé le
Conseil Municipal au sujet du site qui convenait le
mieux; et le Conseil, sans s'occuper le décide'r quelle
localité serait la plus avientageuse pour la paroisse du
Châtteau Richer, conjointement nvec les paroisses
voisines do St. Joachim, Ste. Anne, l'Ange Gardien
et lIsle d'Orléans, décida que dans l'espace qui s'étend
jusqu'à un mille de chaque côté del'EglisOdu Chltenu
Richer, 'endroit le plus convenablo était vis-à-vis la
Maison d'Ecole. Comme ce point correspondait au
site indiqué dans mes instructions, je l'ai examiné et
j'ai trouvé qu'une jetée prolongée jusqu'à 10 pieds d'eau
aurait 1800 pds, de longueur, jusqu'à 3 pds. d'eau 1460
pieds de longueur, et jusqu'à la ligne le la basse marée
1100 pieds <le longueur. Jusque Près de la limite de li
basse marée le fonds est de vase avec quelques roches ;
au-delà il est également le vase avec un plus grand
nombre de rocrhes, dmnt quelques-unes montrent leur
somthot loin le l'extrémité de la jetée, mais non dans I
la direction le son prolongement. Il faudrait faire
quelque dépense pour les enlever jusqu'à la distance

(Signé,) JAMES STEWART.

T. A. Begly, Ecr.,
Secrétaire, Bureau des Travaux Publics,

MONTatAL:--Impr-imée par LoVELL rT GiBsonf, Rue St. Nicholas.

d'environ 150 pieds de chaque côté de la jetée, mais
elle ne serait pas considérable; il ne faut que 70 pieds
de chemin nouveau. Abritée comme l'est cette position,
par l'ole d'Orléans, aucun vent n'est à rodoutWr.et il
n'y a rien à craindre les glaces.

J'ai entendu parler dle deux autres 'sites favorables
près du Château Richer, l'un situé à deux milles au-
dessus du village, et l'autre à deux ou trois milles
plus bas. Une jetée placée en ce dernier endroit,
pense-t-on, serait plus courte qu'en aucun autte endroit
des environs,. et serait également plus comode peur
les habitans le St. Joachim et Ste. Anne, mais le eraü
moins pour ceux de l'Ange Gardien et pour Pembar
quement du bois de chauffage et de l chaux du'Châteai
Richer.

Dépense du 2d plan jusqu'à 10 p. d'eau$....£14,665
c «3 g" .... 11,617

marée basse,.... 8,880
Quai vide jusquà 10 pieds d'eau,......... 1ß,491

8 "......... .... 10,488
marée basse,. . ; ......... 7,773

Ma mission a då se terminer après leexamen du
Château Richer; et en soumettant le rapport quiprb-
cède à la considération des Commissaires, je dois
mentionner que, dans tout le cours de ma tournée, j'ai
obtenu toutes les attentions et l'assistance que les
circonstances permettaient ; que les personnes que j4al
cru devoir consùlter m'ont témoigné généralement
beaucoup de franchise et de candeur, et que partout
paraît exister un grand désir des améliorations dont
l'examen était lobjet de ma visite.

Je prends la liberté d'ajouter que, mon rapport ayant
été écrit avant qu'aucun des plans eût été préparé, il
est peut-être moins complet que je l'aurais désiré, et
qu'il pourra être susceptible de quelques légers chan-
gemens cans la description de l'emplacement de quelk
q tes-unes des jetées lorsque les plans des localités sçror t
< ressés; et que les plans et les évaluations vous seroat
transmis aussitôt qu'ils pourront être prêts.

J'ai l'honneur d'être,

Monsieur,

Votre obéissant serviteurÀ r

.. 0n'B
(B . B.)
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91 Juillet. DANS LE AUT-CANADA. juillet.

Statuts.
9 VIc.ronA, 2E SEssio, 2 s PARLEMENT. Anglais. Français.

Le Sulliciteur-Général, ... ... ... ... ... ... 1 1
Le Surintendant ries Ecoles, ... ... ... .. .. .. . ... ... ... ... ... 1
Six Juges des Cours do Justice, ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... 36
Vingt-six Juges, un exemplaire chaque, en feuilles, ... ... ... ... ... 26
Les Membres du Conseil Législatif, ... ... ... ... . ... ,, ... ... 170 ...
Les Membres de lAssemblée Législative, ... ... ... ... .. ... ... ... 410
Les Greffiers de District, ... ... ... .. , ... ... . . ,.. ... .,. ... ... 535
Les Greffiers de la Paix, ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... 1871 ...
Le Greffier de la Couronne, ... ... .. , .,, . .. .. ,,. . ... ... ... 2 ...

Les Députés-Greffiers de la Couronne, ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... 19

Le Régistrateur et Maitre en Chancellerie, ... ... ... .. .. ... ... ... ... 1
Le Maire et la Corporation de Toronto, ... .,. ... .,. .,. ... ... ... ... 3

Do. do. Kingston, ... ... ... ,.. ... ... ... ... ... 3

Do. do. Hamilton, ... .. ... ... ... .. . ... ... 3..
Do. do. Cornwall, ... ... ... ... ... ... ... ... ... 3

Les Bureaux de Police, ... ... ... .. ... ... ... ... ... ... 20 ...

Six Bibliothèques et Colléges, ... ... ... .. . ... ... ... ... ... 12

Quarante-trois Collecteurs de Douanes, ... ... . .. .. ... Il. ... ... 80
D istrict de l'O uest, .. .. .. .. .... ... ... ... ... ... ... ... 100

DANS LE BAS-CANADA.
Le Conseil Exécutif, ... ... .. ... ... 12 12
Le Secrétaire Provincial, ... ... .. .... .. 2
Le Secrétaire Civil, ... ... ... ... ... ... ... ... . .. ... 12 .

Le Receveur-G énéral, ... ... ... ... ... ... ... ...

L'Inspecteur-Général, ... ... ... ...

Le Commissaire des' Terres de la Couronne, ... ... ... ... ... ... ... ...
Le Département des Travaux Publics, ... ... ... ... ... ... ... ... ... à 4
Le Régistrateur de la Province, ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... 1 1
Le Procureur-Général, Bas-Canada, ... ... ... ... ... ... ... ... 1 1

Do. Hlapt-Canada,.. .. . .. ... .. .. 31
Le Solliciteur-Général, Bal-Canada, ... ... ... ... ... 2 2
Le Surintendant dei Ecoles, ... ... . .. ... ...

L'Adjudant-Général des Milices, ... ... ... ... .1.

Lcs deux Députés Adjudans-Généraux des Milices, 2 2
Le Greffier de la Couronne en Chancellerie, ... 1 1
Le Département des Douanes, ... ... ... ... ... ... ... ... I
Le Commissaire des Bietis des Jésuites,... ... ... ... ... ... ... ... ... ... 1 1
Le Traducteur des Lois, ... ... ... .. - ... ... ... ... ... ... à 2
Les Juges des Cours de Justice, ... ... ... ... ... ... 57 67
Le Conmissaire des Cours de Banqueroutes, Trois-Rivières, ... ... ... ... ... ... 3
Le Greffier de la Cour d'Appel, ... à 3
Les Protonotaires, ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... 18 18
Les Greffiers de la Couronne, ... .. . ... ... ... ... ... ... ... 18 18
Les Greffiers de la Paix, ... ... ... ... ... . . ... ... ... .. ... 16 là

Le Greffier de la Cour de Vice-Amirauté, ... ... ... ... ... ... ... 3 3
Les Greffiers des Cours de Circuit, ... ... ... ... ... ... 31 31
Les Shérifs, ... ... .. . . .. .. .... .. 55
Les Coronaires, ... . .. ... .. . .,. ... a 0

Les Cours des Petites Causes, ... ... ... ... .. . ... ... ... 175 158
Les Juges de Paix,... ... ... ... .. 803 699
Les Membres du Clergé, . ... ., ... ... ... ... ... ... ... 322 333
Le Séminaire de Montréal, ... .. . ... ... . .. ... ... ... ... ... 4 4
Les Conseils Municipaux, ... ... ... ... ... . .. 346 346
Le Bureau des Comnissaires d'Ecole, ... .. ... ... 333 333
Les Régistrateurs de Comté, ... *., - ... ... ... ... ... 38 38
Les Collecteurs et Inspectears des Douanes, . ... ... ... .. .. 25 25
Les Inspecteurs de District, ... .. ... ... ... ... , 3
Les Bibliothèques et Colléges, .... ... .,. ... ... ... 16 16
Les Maisons de Trinité de Montréal et Québec, ... ... 2 2
Les Officiers de Milice, ... ... ... ... ... ... ... ... ... 77 77
George R. Young, Eer., Halifax, .. ... ... ... ... ... ... ... ... ...

G. D. Faribault, Eer., . . .
M. A. Hloud, ... .. .. ..
Les Membres du Conseil Législatif,, ... ... ... ... ... 170 16

Do. de l'Assemblée Législative, ... ... 430 420
Le Greffier du Conseil Législatif, ... ... ... ... ... ... d0 50

Le Greffier de l'Assemblée Législative, ... ... ... ... .. ... 50 do
Le Secrétaire Civil des Provinces Inférieures, ... ... . .. ... . ...

3092 2915
Distribution dans le Haut-Canada, ... .. . ... 3202 101

6294 301e
En main, ... ... ... 2206 1484

__-_8600 4500,

Statuts du Canada. Statuts du Canada. Statuts révisés et Tables.
9 Vict. 8 Vict. Auglais. Franeais.

Anglais. Français. Anglais. Français. Statuts. Tables. Statuts. Tables.

En main, Id Juin, 1847, ..................2206 1484 603 49... 1041 1092

De la 9a Victoria, il faut environ 1250 exemplaires français et anglais pour compléter le nombre à distribuer à lEtat Major
et aux Officiers de Milice, aussitôt que les listes requises auront été reçuts.

Montréal, 16 Juin, 1847. DeSUARATS & DERBISHIRB.
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Du CoMiTE' SPECIAL auqu.el a été renvoyée la Pétition de GUILLAUME ROB -1 E
et autres, de la Paroisse de l'Ancienne Lorette, demandant une Enquête sur la
conduite des Commissaires des Chemins à Barrières de Québec.

Votre Comité a l'honneur de faire rapport: Qu'après avoir fait une Enquête aussi minu-
tieuse que p'ossible sur les matières à lui référées, Votre Comité regrette de dire que leé
Syndics des Chemins à Barrières de Québec ne lui paraissent pas exempts de tout blàme,. au
sujet des plaintes portées contre eux.

Votre Comité regrette que le Chemin de la rive Nord de la Rivière St. Charles ait été
macadamisé de préférence à cellii de Champigny, surtout lorsque les circonstances sont telles
que le public a droit de soupçonner que l'on a eu pour objet de favoriser un des Membres d&'
la Commission.

Mais Votre Comité est d'avis que tous les abus dont on se plaint dépendent plus encore
du système-maintenant en opération que des individus chargés de le mettre à exécution.

Votre Comité recommande de substituer à la Commission, un ou plusieurs Officiers
salariés et responsables au Gouvernement.

Votre Comité regrette que le Gouvernement n'ait pas jugé à propos de recommander
dans la présente Session un vote de crédit public, afin de compléter les Chemins dans les
environs de Québec, et rendre plus utile au public, et plus profitable sous le-rapport du
revenu, l'institution des Chemins à Barrières.

Votre Comité regrette encore davantage que le Gouvernement n'ait pas jugé à pos
de recommander l'achat du Pont Dorchester, dans le but de le mettre sous la régie des syndies
des Chemins à Barrières de Québec, d'après les recommandations faites à plusieurs reprises
par des Comités à Votre Honorable Chambre.

Votre Comité se flatte que le Gouverneme'nt s'occupera de ces sujets importans dans la
prochaine Session du Parlemeni, rendra justice aux justes demandes des habitans du Comte de
Québec, et introduira une loi améliorant le nystème actuel de manière a remédiér au abuiîs
que Votre Comité a constatés.

Le tout humblement soumis.
PIERRE J. O. CHAUVEAU,

MINUTES DES TEMOIGNAGES.

1er Juillet, l84I5. 2. Avez-vous connaissance que les Conmissa ires
aient encore déposé do la pierre sule inme Ch em'n

M. W. Mick est appelé et interrogé après que vous l'avez achevé; et dites qulliquan
1. Dites ce que vous pensez des Chemins -à tité?-Oui;~mais. je ne puis dire la ran.ité.

rières do Québec?-En 1842, mon père et moi, 8. Savez-vous quelle est iPépaisseur de lane:outheg,
nous entreprimes de maradamiser le Chemin de la (le pierre qu'on a mise sur le Chemin du Cap Rouue*?'
rive Nord le la Rivière St. Charles qui conduit dans -Environ dix pouces.
la direction de la propriété de M. 13lhwk ; et en 1844,
nous passàmes un autre marichó pour bolrnir 8000 M. B. Vohl est appelé et interrogé:
bottes de pierre, livrables à l'Ouest du la pripriété de 4. Avez-vous connaissanco que la Commission des
M. Black, )our continuer le mmo Chentin ; mais Chemins à Barrières de. Québec, ait diverti out diîla
nous ne pûmes remplir noire marché, vu que l, con- pidé les deniers publics ?-Jo rêsidedans -la Paroisse
trat nous a été donné très tard dans l'automne. Les de lAncienne Lorette, et jo vais presque tdsi les
Commissaires profestèrent contre nous, et achelèrent 'jours en ville pour mes atlidres. Jo asse en gêñéral
environ 1500 botes de pierre, quantité qu'il nous du côté Sud, de la Rîivière St. 'Cilrleâ4 je- voynge
restait a fournir; ils emiloyèrent ecUe pierre à l'Est aussLtrès souvent du rôté Nord, etje connais bien
de la propriété le M. IBlack, au lieu de la déposer à par ,conséquent l'un et lautrô Com 'L'opinionl'Ouest, suivant'lo contrat, où l'on n avait besoin, ce générale est que losol est à peu prs lo.nde.
qui nous causa une perte de deux sols par botte. On Lorsque ces Chemin ont été mucadamisés a proa mis une couche do pierre sur lo Chemin, d'environ nière fois pàrles Commissaires, on aià n coucho
dix:pouces d'épaisseu, en comptant Pancienne pierre, do pierre suî chaque, et lo public coisidérit cela
car l Chemin avait'déjà été macádamiM6 une légère combio·sm it, 'Pinée dernière on a óéoše ie
dépdnso. annuelle 'sufliroit pouir l'Ohtretenîi' en lbon noVlfoöèd ó r Id ClIliiî iftWd~ iti
qrdre. - Rivièré St. Cbnthis deþuis le Ponttdbet u6i 1~

ÜÎW le.4 ev h' e 1 e , .i

à, '
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(D.D.D.) la propriété de M. 3lack, ce qui doit avoir coûté

environ £500, et dont on n'avait pas besoin. Le
2-2 111 til bruit court que cette dernière dépense i été faite pour

I'avantago le de . McPherson, l'un des Commissaires,
qui réside et possède une propriété <ns cette localité.
Depuis la fonte des neiges jusqu'au 15 Mai dernier, on
a mis un autre couche de pierre sur le rrmo Chemin,
depuis le Pont de Scott, jusqu'à la maison de Al.
MuPhierson ; mais l'on n'a travaillé au Chemin lu Sud
que vers le 18 Juin dernier, et cela après que je me
fus plaint à M. Desbarais, 1'un des Coinmissaires, que
la gelée avait soulevé la terre et que le Chemin avait
besoin de réparations. M. Desbarats ordonna immé-
dintenetitàde lu réparer, mais il n'y fit pas mettre de
pierre.

5. Connaissiez-vous l'ancien Pont de Scott ; et
croyez-vous qu'il aurait sutlli aux besoins du public,
si on l'eut réparé ?-Je crpis sincèren.ent que si lon
eut dépensé £200 sur lancien Pont, il aurait été
aussi bon et peut-être meilleur que le l'ont actuel qui
coûte environ £1000 ; et l'on pense qu'il ne durera
pas bien longtems, car les fondenens sont ébranlés,
et les piliers enfoncent.

0. Connaissez-vous le Pont de hllandot ?- Oui
d'après l'état donné par les Coinisamiires cri 1846
je vois que ce Pont a coûté £200 2s. 1I1l. Après un
orage, ce l'ont a aussitôt besoin (le réparations q.ti
doivent coûter <le quatre à cinq piastres ; et pendant
ce tems-là, il est dangereux pour le public d'y passer.
M. Desbarats m'a avoué que les jetées auraient hesoin
d'être île nouveau remplies de pierre, ce qui devra
nécessairement entraîner une nouvelle dépense.

7. Connaissez-vous le chemin de Champigny, et
pouvez-vous donner a Comité aucune information
quant à l'administration <le ce chemin ?-Oui, je con-
nais le chemin ei question, et il y a (près de li pro-
priété <le M. Gauvin, qui est un (les Contracteurs,) un
ruisseau avec une côte (le chnque côté que l'on a fait
disparaître. Le Pont qui traverse ce ruisseau n été
commencé ci pierre, mais comme on a vu qu'il conte-
rait environ £15 ou £16 de plus qu'il n'îî coûté en le
fesant tout île pierre, on l'a tout fut de bois, et l'on a
charrié plusieurs milliers le voyages de terre pour le
mettre (le niveau avec la Côte. Si ce bois tie tient
pas, il coûtera à la Province dix fois autant pour le
rehAtir, ce qui aurait été épargné s'il eût été fait con-
venablement d'abord.

8. Connaissez-vous que les Commissaires aieni négli-
gé (le finir le Chemin depuis le Pont les Commissaires
jusqu'A la, Côte le Champigny, au grand détriment
du public?-Ce Chemin aurait dl être fait imméuiate.
trient après la passation de la loi qui mettait ce Chemin
sous le contrôle les Commissaires (les Chemins à
Barrières près de Québec, par la raison qlte ce Cho-
min intercepte la communication, et que ce Chemin
est en si mauvais état, que, dans certaines saisons île
l'année, le public éprouve beaucoup <le dificultés à ypasser. Etje suis presque persuadé (lite si le Chemin
en question eût été fait après la passation -de la loi,la Barrière St. Charles rapporterait uin tiers de
plus qu'elle le le fait actuellement, vu que les liabi-
tans éloignós seraient venus plus souvent à la ville
vendre leurs produits, et qu'ils en sont empêchés par
le mauvais état le ce Chemin er certains tems <le
l'année ; lequel Chemin les Commissaires ont négligé
et refusé de faire au grand détriment du public.

9. Avez-vous ou connaissance qu'une Requête de
la part des habitans <le Lorette demandant aux Com-
missaires <le faire macadamiser immédiatement le
Chemin enquestion suivant la loi, leur ait été présentéê
dans le printems de 1846 ?-Oui, j''étais moi-même
un des Pétitionnaires; cette Requête exposait aux

Commissaires le mauvais état de ce Chemin et les
grands incornvéniens qIue le puîbl:c rencontrerait à y
passer dlans le printems et l'automne ; et cette Requète
demandait aux Commissnires dle faire macadamiser
immédiatement le <lit Chemin suivant la loi. Les
Commissaires, après avoir pris la Requête on ,considé-
ration, ont voté une somme le £300 pour commencer
à macadamiser le Chemin en question, et ont méme
demandé les propositions sur les journaux pour maca-
damiser la partie (le ce Chemin qui s'étend depuis la
Route île St. Ambroise à la Route le Montreuil
c'est-à-dire environ un mille ; et à ma connaissance, ils
ont fait chaîner cette partie du Chemin. J'ai été
inform quelque tems aprèc, que M. Mclherson, l'un
<les Commissaires, avait fait rescinder cette résolu.
tion ; et en conséquence l'ouvrage i é6t suspendu, et
le Chemin est resté dans le mêmo état qu'il' était,
sans aucune réparation,

• 10. Quelle est. la longueur de chemin macadamisé,
par la Barrière <le la Petite Rivière St. Charles ?-
JO Crois qu'il y a environ cinq milles <le chemin mnaca-
laimisé, tandis que les autres Chemins à Barrières
lans le District <le Québec sont macadamisés pour un

espace le plus <le neuf milles; et les habitans qui
plissent par la Barrière (le la Petite Rivière sont
obligés Cle payer le même taux quîîi est payé nux autres
Barrières, quoiqu'ils n'aient qu'une distance d'environ
cinq milles do chemin macadamisé.

11. Qu'avez-vous à dire par rapport à la commu-
tation <les Chemins à Barrières ?-Je pense qu'il serait
bon que lit loi de lit Commutation fût expliquée
d'une manière plus claire, par la raison que le Secré-
taire <le la Commission donne une carte d'abonnement
pour un an sur tilne voiture d'été, et qu'il fait payer en
conséquence pour un in d'abonnement ; tandis que cet
abonnement ne doit durer que la saison d'été, tout au
plus six mois, vu qu'après ce tetms, on est obligé <le
se servir <le la voiture d'hiver, pour laquelle il nous
oblige à payer <ld nouveau, quoique l'année d'abonne-
ment portée d]ans le Ticket ne soit pis expirée, et
qu'il reste presqu'encore autant de tems à s'écouler.

12. Pensez-vous qu'il serait bon <le changer le
système actuel (le la Commission dls Barrières pour
le District de Qujée?-Vu lirresponsabilité des
Commissaires actuels, la mauvaise administration de
leur département, et la diuîupidation par eux îles deniers
publics, telle que ci-dessus mentionnée, je pense qu'il
serait plus avantageux pour le public et la Province,
de dtissoudre ete Commission, et d'appointer un
Surintendhnt <les Barrières près le Québec, avec un
salaire fixe sous le contrôle dlu Bureau <les Travaux
Publics. Les Commissaires actuels ne recevant
aucun salaire, ne prennent ias assez d'intérêt et dle
précaution dans l'exercice <le leur charge, et ne con.
sultent ni l'iitérèt public ni l'économie îles deniers
publics. Sous le systèmo actuel, les Commissaires ne
cherclient que leur intérêt particulier et ne s'appliquent
qu'à lbire moacadimiser et tenir en réparation conti-
nuelle les Chemins qui conduisent à leurs propriétés,
et ne cessent en conséquence d'améliorer leurs propri-
étés privées avec les deniers publics.

13. Pensez-vous qu'il serait plus avantageux d'af-
fermer les Barrières que <le les laisser comme elles
sont aictuellement?-Je pense qu'il serait bien mieux
l'iihlérmer les Barrières que <le les laisser comme elles

sont actuellement, et que les revenus seraient plus
considérables ; je suis d'opinion que, le tarif devrait étro
augmenté pour les charrettes à ressort de fer, les
charrettes A ressort <le bois exceptées, vu que' les
bourgeois se servent actuellement de ciharrettes i
ressorts, au lieu <le gigs et calèches, etc., et ne paient
que 3d. pour passer la Barrière, ce qui diminue le
revenu considérablement.

Appenduq
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John Porter, écuyer, Secrétaire et Trésorier, de là
Umet. Commission des Chemins à Barrières le Québec, est

appelé et interrogé

14. Quelqu'un dos Commissaires s'est-il opposé à
la dépense qu'on a faite pour mettre une nouvelle
couche du pierre sur le chemin dlo lat rive nord de la
Rivière St. Charles P-Pendant que les travaux se
poursuivaient, M. Desbarats fit convoquer une assem-
bl6e des Commissaires, et s'opposa à cette dépense.
M. McPherson qui était alors absent de la ville, ne
put assister ; et l'on donna ordre de discontinuer l'ou-
vrage sur le chemin nordl le lat Rivière St. Charles,
entre lapropriété de James Black et le Pont do Scott,
jusqu'au retour do M. McPherson. A une assemblée
subséquente le sujet fut remis sur le tapis, et il fut résolu
que les Commissaires s'assembleraient de nouveau le
Lundi suivant et visiteraient la localité dians le but d'en
venir à une décision sur la nécessité <le continuer
l'ouvrage. Dans une assemblée suivante, et apres
avoir visité les travaux, l'ordre fut -donné <le rêpairer
le chemin nord le la Rivière St. Charles lirsqu'il
serait nécessaire, et suivant le jugt mont de l'ln<pcteur.

15. M. Desbarats a-t-il acquiescé à cette décision
de ses collègues ?-Ln plus grande partie les travaux
était achevée lorsque M. Desbarats fit convoquer
l'assemblée, pour s'opposer -à leur achèvement ; il n'a
pas protesté contre la décision de ses collègues, et il n'a
fait aucune démarche quelconque qui pût faire voir s'if
approuvait cette décision, ou s'il s'y opposait.

16. Dans quel &int se trouve actuellement le Pont
de Scott -Le Pont est neuf, mais il a été mal bâti.

. 17. Qui a surveillé la construction de ce Pont ? -
M. M.' iacker et Stanby.

18. L'ancien Pont, si on l'eut réparé, n'aurait-il pas
suffi aux besoins lu public ?-Je ne le crois pas : les
Commissaires l'ont examiné à plusieurs reprises, et
ont déclaré qu'ils le regardaient comme dangereux.

19. Counbien a coété ce Pont ?-Le contrat a été

passé pour £860.

20. A combien l'avez-vous évalué dans la Pétition
que vous avez adressée au Gouvernement ?-Nous
avons évalué la dépense à £550.

21. Pour quelld raison les Commissaires ont-ils
pris sur eux de dépasser cette estimation ?-Les deux
grands incendies qui ont éclaté à Québec la même
année, avaient tellement élevé le prix de la main
d'Suvre et des matériaux, qu'on n'a trouvé personne
qui voulût le construire à plus bas prix.

22. Est-ce qu'il n'y a pas un procès en litige entre
les Commissaires et l'Entrepreneur?-Oui,; les Com-
missaires se sont opposés à sa réclamation, par le motif
que l'ouvrage n'est pas bien fait

23. Combien de fis les Commissaires se rassemblent-
'ils dans lo cours de ilantée, _pour la transaction, des

ffilres -Cela dépend (es a aires qu'ils ont à expé-
dier. Je les ai vus s'assembler plusieurs fois dans une
semaine ; quelquefois ils n se réunisssaient qu'au bot
de quinze jours; en srtéqu'il m'est impossibe d'indi-
quer la moyenne de leurs réiunions.

tLa route , qui mèné à la Côte de Champig1v,
nest-elle pas une route importante, t e s a
voie de-cornmunication qui élondlit ai ~a1se'n
de Valcairtier et' Fo~rbu1t ?Oi cest la grabde'ut ~ ces ac ei à c
voie de comunit dit',n te s noux,
étaW issetens ,

Appendie
25. Lequel. des deux chemins de la Rivière St. (D D i)

Charles est le plus fréquenté, le chemin nord ou le
chemiri.sud ?-Le chemin sud, je crois. 22 JUîIt.

26. Sur lequel de ces chemins réside M. McPherson?
-Sur le chemin nord.

27. Combien de milles a-t-on macadamisé dans la
direction de Champigny ?-Enviro, cinq milles; de
chaque côté de la Rivière St. Charles.

28. Jusqu'où les Commissaires ont-ils macadamisé
les autres ignes le chemin ?-Le chemin de.Beauport
est macadamisé sur une longueur de 6 milles et.demi;
le chemin lu Cap Rouge, 7 milles; le chemin deSte.
Foi, 9. milles et demi.

29. Le chemin le Cliampigny ne relie-t-il pas le
chemin de li Rivière St. Charles avec celui ,dg Ste.
Foi ?-Oui ; il y a une interruption de deux milleset
demi qui n'est pas macadamisée sur la. roùte. de la Ri.-
vière St. Charles, entre deux morceaux <le chemin
qui le sont. Si. l'on achevait.cette partie, on aurait alors
un chemin macadamisé de dix milles dle longueur, à
partir deQuébec jusqu'à la ferme de Iough.

30. N'était-il pas plus plus important d'achever, ce
morceau de route,, que de réparer le chemin nord.de
la Rivière St. Charles ?-Si on l'eut fait, on airait
peut-étre retiré plus de revenus.

31. Le système actuel le nommer, des Commissaires,
ne tend-t-ilpas à créer uneforto impression dans l'esprit
du publie que, l'amélioration <le certaines parties de
chemins qui se trouvent sous,lour contrôle, est livrée
au favoritisme ?--On pense généralement que -chaque
Commissaire prend soin des intérôts de. sa propre loca-
lité, mais sans porter préjudice aux intérêts généraux
de la Commission.

32. Ne s'est-on pas plaint hautement, durant la
dernière saison, des chemins d'hiver, et surtout, du
chemin de Beauport ?-11 y a ou plusieurs plaintes
relativement à une. partie lu chemin de Beauport,;
mais je crois, en général, que les chemins sont tenus
en bon ordre. Il est très difficile de maintenirAle
chemin de Ben.uport dans un:bon état pendnt lasaison.
de l'hiver.

33. Tous les Commissaires assistent-ils avec la
même ponctualité aux assemblées pour la'transaction
des affaires?-Je pense que oui.>

34. No serait-il pas mieux de remplacer-le Bureau
des Commissaires par un Officier salarié, responsable
au Gouvernement ?-Je n'ai pas assez réfléchi sur le
sujet pour pouvoir donner une opinion.

5 Juillet, 1847.

John'Porter, écuyer, interrogé de tiouvnau.

85. Les habitans de Lorette n'nt-ils pa'¶résen
une Pétition à la Commission des Chemha 'Barrières
dans'le cours du'printers 1846, our lapierema
cadamiser le chemin depuis le ont des Cómissai

ùuq'à haCôted'.C~nîn~ é.tersrtd

t ion, les Commissaires se dlécideretn dée uee
somme de£38(0 pour atiél i'rr d
on publia des~atbnces dÊns l ls u
demdsbtdo gïùiib potr la ti~~4'e

il olWra~e~t~~is atm trouVa 4~O le~3sOUfl~lUSiÔti~ Otatr'atVêJe~<ées j-~ ~dfln, a~rès'avÔIl~ dé nbiu~eàu i~iûr~x~
< )'~r j~
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(D.D.1. ) considérê le sujet dans une assemblée subséquente, les

Commissaires déclarèrent que les moyens qu'ils avaient
2 juitI,.. à leur disposition ne leur perrmettaient pas de faire cette

dépense pendant cette saison.

36. Avez-vous connaissance que I. Laurin, en sa
qualité de Membre du Parlement Provincial, ait adressé,
dans le même teins, une lettre aux Commissaires, par
laquelle il les informait qu'il avait fait une motion en
Chambre demandant une somme de £2000 afin de
macadamiser ce chemin, et qu'il avait retiré cette
motion à la demande do M.le Procureur-G6néral Smith
qui était alors considéré comme lo chef le 'adminis-
tration pour le Bas-Canada, et qui autorisa M. Laurin
<le donner ordre aux Commissaires d'employer l'intérêt
des recettes (les péages à macadamiser le chemin en
question ?-Oui,

37. Pourquoi les Commissaires n'ont-ils pas obtem-
p C-ré à l'ordre le M. le Procireur-Général Snith ?-
Les Commissaires avaient déjà passé des marchés pouir

achever les travaux sur d'aiutres chemins, et comme
les revenus de l'année se.trouvaienît grevés d'autant,
il leur était impossible île prendre do nouveaux eiga.
gemens.

38. Au lieu d'employer les péages du chemin de
St. Charles à macadamiser ce chemin, les Comniissaires
n'ont-ils pas employé ces mêmes péages à macadamiser
le chemin dii Clp Rouge et autres chemins ?-En con-
sultant les comptes qui sont produits, on verra que les
recettes <le li Barrière St. Charles ont été employées
à l'entretien des chemins nord et sud <le la Rivière St.
Charles, et à la construction dui Pont de Scott. Lii
môme année, une partie îles revenus le la Commission
a été employée à macilainiser le clemi St. Louis,
et le chemin que conduit à la ferme de Hougli.

39. La Législature n'a-t-elle pas voté la somme de
£8,882, en 1845, pour macadamiser le chemin
SI. Louis et autres, conformément à l'évaluation des
Commissaires ?-Oui.

40. Cette somme a-t-elle été dépensée en totilité
pour macadamiser les chemins désignés dans l'estima-
tion ?-Oui ; tous les chemins et travaux indiqués dans
l'cstimation sont maintenant achevés, excepté une h
faible partie lu chemin St. Louis, et li côte lu Cap
Rouge. Toute la somme allouée à cet ellet a été
dépenîsée, h

41. Outre les £8,882 qui ont été dlpensês pour
macadaiiser les chemins cii qpiestion, les Cnîmissaires
n'ont-ils pias encore employé les receites des 13arrières
pour cntinuer ces travaux ?-Oui ; l'excédant des 1
recettes, déduction faite (les frais d'entretien, a été
employé à l'amélioration les chemins ion achevés.

42. Acombien s'est élevé cet excéaint?-A environ
-£1000 à £1200, en 18415, et à pel près li même chioe,
en 1840.

43. Quel est le revenu niinîiel que rapportent les
Barrières ; et à combien se montent anîn uieliement les
frais d'entretien îles Cleiniis à 3ai rières ?-- ,an née
dernière, les recettes ont été <le £2f00 ; les frais
d'entretien se montent à environ £1200 tous les ans.

44. A combien se monte la dépense <lu flureau (le
la Commission îles Chenins à B3arrières, v compris les
salaires des officiers permanens, et des «gardiens des
Barrières ?-A £700 cîaviron tous les ans.

45. Pouîrquoi les Commissaires n'achèvent-ils pas
le chemin St. Louis, et li côte du Cip Rouge ?-Les
Commissaires doivent maintenant à diflléreis individus,
g% sç¡pe de près de £600 ; dans ces circonstances,

ils ne peuvent continuer les travaux ; et tout ce qu'ils
peuvent faire c'est d'entretenir les chemins qui sent
achevés.

16. Pensez-vous que les revenus des Barrières
augmenteraient, si elles étaient affermées ?-Lorsqu'on
aura finalement établi le tarif, il serait bon de les
affermer. Les revenus .des Barrières ont diminué
depuis lannée dernière en conséquence <lu change-
ment qui a été fait relativement aux charrettes à
ressorts. Les charretnes à ressorts d'acier sont plus en
usage parce qu'il leur est permis de passer les Bar-
rières pour 3d. au lieu de d. conformément à l'ancien
tarif.

6 Juillet, 1847.

M. Loii.s Lapointe, maître menuisier de la Paroisse
île St. Ambroise, <lu District île Québec, est appelé et
interrogé.

47. Connaissez-vous les Chemins à Barrières, (le la
petite Rivière St. Cîmrles, près de Québec ?-Je les
connais les deux côtés, pour y avoir passé fréquem-
ment.

48. Savez-vous s'il a été rnis une plus grande
quantité de pierre sur le Chemin nord <le la Rivière
St. Charles que sur celui du côté sud île la dite ri.
vière ?-Oui, sur une partie seulement du Chemin (u
côté du nord, c'est-à-dire depuis le pont de Scott
jusqu'à la terre de I. Black. Les Commissaires ont
fait mettre sur ce Chemin, dans une espace d'environ
15 arpens, c'est-à-dire depuis la propriété, <le M.
McPherson, l'un îles Commissaires, jusqu'à la pro-
priété de M. Black, une émisseur d'environ 8 à 9
pouces (le pierre cassée; quoiqu'avant cette époque,
cette partie <lu Chemin avait reçu une quantité sufli.
sante <le pierre, et se trouvait dans un très bon état :
je soutiens conséquemment qu'il n'était pas nécessaire
d'ajouter à cette partie du Chemin une nouvelle cou-
clie le pierre, et que c'était une dépense inutile.

49. N'avez-vous pas vous-tnéme construit lu Pont
de Scott?-Oui.

50. Quel était lI prix du contrat pour la construc-
tion (le ce Pont ?-£850 courant.

51. Avez-vous été payé île cette somme, après la
construction du Pont de Scott ?-J'aii reçu une soîmme
de £800 i comple ; et li balance m'a été refusée,
ai nsi qîle les augimentationis qui se montaient à £83,
3s. 9d., -les Commissaires iIléguant, pour raison <le
leur refus du paiement, que louvrage n'était pas fait
suivant le contrat. Il était expressément convenu
dans ce contrat, qu'un architecte serait iiommé par les
Commissaires pour surveiller et conduire les ouvrages
lu <lit Pont, et que les ouvrages devaient erre faits et

fmnis suivant sa d:Inction et à sa satisfaction. M. lacker
a été nommlé par les Commissaires pour remplir cette
charge de surveillant ; et il a approuvé et reçu les
ouvrages dlii lit Pont imm diatement après sa coistrue-
tion, tel quo'il y était autorisé par le suslit contrat -.et
nonobstant le certificat du (lit architecte, qui constatait
son aicceptation îles susdits ouvrages, les Commissaires
ont refusé de me payer la balance qui m'étuit due, et
même la somme <le £83 3s. 9d., susmentionnée pour
les augmentations. Vii leur refus (le me payer, j'ai
intentó uneaction contre eux au Terme Supérieur de
li Cour tlu Banc de la Reine du District de Québec,
en 1846; l'action est encore: liendante. Ayant étô
obligé le me soumettre à toius les ordrôs dé l'arch-
tecte préposù par les Comribîiires pour la confection
des dits ouvrages, je me suis cru déchargê de toute

Appenie
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D.DD.) responsabilité quelconque, et j'ai cru devoir suivre sa

direction ; et si le Pont n'est pas fait d'une manière
J . aussi solide et aussi convenable qu'il aurait dû Ptre,

c'est la -faute de l'architecte qui a conduit les ouvrages
en question. Lorsqe je faisais quelques observations,
relativement aux ouvrages lu Pont, à M. McPherson
ou à M. Porter, le Secrétaire le la Commission, ils me
répondaient que ce n'était pas leur affaire et ne disaient
de suivre les ordres de l'architecte.

59. M, McPlherson ne vous a-t-il pas fait faire des
réparations à un quai et à un canal qui se trouvaient
sur sa propriété du côté Nord de la Rivière Saint.
Charles ?-Oui.,

53. Quelle somme avez-vous chargée pour ces ré-
parations ? -J'ai chargé £1 8,. lid., pour avoir
travaillé conjôintoonont avec d'autres ouvriers à faire
ces réparations à deux dilTrretitos reprises, avec une
voiture qui était nécessaire pour transporter les maté-
riaux pour ces réparations.

54. Ces ouvrages n'étaient-ils pas pour lusage pri-
vé <le M. McPherson et non pour l'usage public ?-
Oui, ils étaient pour son usage privé et non pour l'u-
sage public ; ces ouvrages se trouvant sur sa terre à
onviron ï d'arpent (lu chemin.

55. M. McPherson vous a-t-il payé cette somme do
son propre argent, ou avec l'argent (les Barrières ?-
M. McPherson m'a dit de porter lo montant de ces
réparations dans le compte <les réparations du Pont le
Scott pour otro le tout payé par la Commission des
Barrières; et mon compte pour les réparations <lu
Pont de Scott et celles faites au quai et au canal sur
la terre de M. McPherson, m'a été payé par le Secré-
taire de la Commission des Barrières,

Jos. Oîtdrard dit Laperrière, charpentier, de la
Cité de Québec, est appelé et interrogé

56. Connaissez-vous les Chemins à Barrières de la
Rivière St. Charles ?-Oui: je les connais très bien
pour y avoir travaillé fréquemment ; et en 1833 j'ai
cu du Gouvernement un contrat pour macadamiser les
Chemins en question, c'est-à-dire les Chemins Nord
et Sud de la dite Rivière St. Charles.

57. N'a-t-il pas été placé, par l'ordre du Coin-
missairo les Barrières, une plus grande quantité de
pierre sur le Chemin Nord de la Rivière St. Charles.
que sur celui du Sud ?-Oui: le Chemin Nord <le la

ivière St. Charles a été doublé trois fois en pierre
l'espace d'environ deux milles et demi, c'est-à-dire,
depuis la terre de Madame Hunt jusqu'à celle do
M. lenderson; et avant d'y avoir mis cette pierre le
fond du Chemin du Nord était plus forme que celui
du Chemin du côt'é Sud, et il était inutile <le
mettre 'deux nouvelles couches de pierres sur la sus-
dite partie de Chemin du côté Nord <le la Rivière St.
Charles ; jo considère que les Commissaires ont
gaspillé par ces ouvrages inutiles une somme d'environ

1200.

58. Lequel des deux Chemins est le plus fréquenté
par le public ?-Le Chemin du côté du Sud est beau-
coup plus fréquenté par le publie que celui du côté
du Nord ; et il passe trois fois plus do voitures par le
Chemin Sud que par le Chemin Nord.

M. François Nadeati, maître men'üisier, et archi-
tecte, de la Cité de Québec, est appelé et interrogé

59. Avez-vous connual'ncien Pontde Scott?--Oui:
J'ai, depuis 85 ans, ou occasion de passer assez souvent
sur l'ancien Pont de Scott; et lorsque ce Pont a. été

Appendice
ainsi démoli par l'ordre des Commissaires des Chemins (D.D.D.')
à Barrières de Québec, il était susceptiblq de répa-
rations; et je suis d'opinion, et positif à dire qu'avec des 22 Jumoî.
réparations pour un montant le £200 à £250 au plus,
le dit Pont aurait pu durer plus de 20 ans; et ce Pont
ainsi réparé aurait été infiniinent meilleur et plus
solide que le Pont actuel, qui a été construit à
grands frais, d'après un plan peu considérable ; lequel
Pont so trouve déjà en défectuosité et menace ruine.
Après avoir été sommé de comparaître ici comme
témoin, je mne 'suis transporté sur les lieux, et j'ai
examiné le Pont actuel le Scott; et j'ai remarqué
qu'il balance beaucoup lorsque les voitures passent
d<essus, et qu'il plie soussle poids des voitures, par la
rtison que les piliers sont trop étroits et que la distance
entre les piliers est trop grande, ce qui ôte entière-
ment la force et la solidité du Pont en question. Avec
lit somme de £500, (estimée du <lit Pont avant sa con-
fection) on pouvait faire un Pont plus solide, meilleur
et plus convenable que le Pont actuel ; en un mot, on
pouvait faire un bon Pont, suffisant pour l'usage
public, et qui aurait duró un tems indéfini. On pou-
vait même se servir d'une grande partie des matériaux
<le l'ancien Pont pour la construction du Pont actuel.
Les quais du Pont ont été remplis on partie avec de la
terre, tandis qu'ils auraient dû être remplis avec de
la pierre pour leur donner de la duré et de la solidité.

Edouard Desbarats, Ecuyer, l'un des Commis-
saires <les Chemins à Barrières près de Québec, est
appelé et interrogé

60. N'a-t-il pas été fait quelqu'oposition par quel-
ques Commissaires des Chemins à Barrières de Qué-
bec, pour prévenir les dépenses faites pour une
nouvelle couche de pierres sur le Chemin Nord de
la Rivière St. Charles ?-Oui, par moi seul; en
1845, demeurant sur le côté Sud dp la Rivière St.
Charles, et n'ayant pas occasion de visiter le côt6
Nord de la dite rivière, qui est principalement -sous
les soins de M. McPherson, je fus surpris d'apprendre
que ce Monsieur faisait faire des travaux considérables
sur ce côté de la rivière qui était incontestablement
un des plus beaux Chemins dans les environs de
Qu6béc; ces travaux me paraissaient d'autant plus
inutiles, que le Chemin venait pour ainsi dire d'être
achevé, et avait été fait avec toutes précautions pos-
sibles et avec la quantité ordinaire <le pierre, à lex-
ception néanmoins d'un bout (le chemin de 5 on 6
arpons <le long entre le côté Sud-Ouest de la propriété

Kb' N. B3lack et celle do M. HIenderson, jusqu'à la
Barrière inclusivement ; je fis immédiatement convo-
quer une assemblée <les Commissaires, et là, je leur
exposai l'inutilité de ces travaux ; M. McPhorson était
alors absent, mais je lignorais; je voulais m'assuir' à
cette assemblée, si M. M cPherson ordonnait ces travaux
eri vertu de quelques résolutions, ou si c'était de son clfef.
Les Commissaires furent d'opinion que ces travaux n'é'-
taient pas nécessaires et trop considérables pour tomber
sous la dénomination des réparations ; et ils en ordon-
nèrent la suspension sur nia motion à cet effet. -Ces
travaux furent suspendus en conséquence,, jusqu'au
retour do M. McPlierson qui arriva quelques jours
après. La procédure qui a ou lieu à Passemblée ot
j'étais est par écrit, et phraît sur les régitres d la
Commission des Chemins à Bbrrières de Québec.'
Après cela, je m'absentai de Québec l'espace de près
do deux mois ; pendant- ce toms, et presque aussit8t
après son retour, M. McPierson convoqua une assem-
blée des Commissaires relativement a. la suspension
des travaux, et obtint des Commissaires, aprèsur
examen du local par eux,, fait, un ordre que:le Cle-
min lu Nord de la Rivière St. Charles serait réparé
au besoin, suivant le jugement de 1PIbspecteur; à
cette époque, les travaux, on qustion prènaient
cettep rartie du Chemin entre la ligne Sud-Ouest de'a ,

t,
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propriété du M. Black et lai propriété del M. Pauil du prix du contrat, qui fait puitie de la matière du
près de la l igne qui a s'épare de celle <Je M. McPher- procès en question.
son. Ei vertu le cet ordre pour reparer le Cheuin
au besoin, ces travaux ont été continués jusqu'au 68. Quel était le montant des estimés de ce Pont
Pont de Scoit, sur un pied moins dispendieux, .i-1-onu dans li Pétition adressée ou Gouvernement par les
dit ; mais, mnalgré tout, sans plus le nécessité qu'on Commissaires ?-Le montant des estimés était de cinq
première instance. cent cinquante louis.

61. Avez-vous enfin consenti à1 la décision adoptée
par les Commniss.aires <le flire continuer les ouvrîges
en question ?-Non : je n'ai jaiais a cquiescé ni di roc-
tement ni inlirectement à cette dépense ; au contraire,
je la i toijours condamnée, j'ai e n occasion, après que
ces travaux ont été continués en veri de lordre ob.
tenu des (ominnîissaires par M. MAl'lPerson, de ne
plaindro à M. Slieppnrl, n n (les Commissaires, le ce
que l'esprit et le sens (le cet ordre avaient été perver-
tis, en aitant qu'il a'ait ripport seulement à les
réparations nécessaire., et non à dl nouveauîx trit-
veaux. M. Sheuppard m'a dit qu'il était fâché le voir
que l'ordre n'avait pas été compris par M. MlePhmerson.

62. A quelle somme évaluez-vous la dépense inn-
tile faite sur le Chemin Nord de la Rivière Saint-
Charles i partir du lPont le Scott à aller à la terr' de
M. Hender-son oet lougli a terminé son contrat ?-
Dans l'état <les dépenses qui a été publié pour 18.15
qui comprenait toute cette distance là, il praiît
avoir été dépensé £200 dont il faut déduire la dé-
pense pour li partie lu Cheimin dont j'ai déjà parlé ;
savoir, à ptrtir de li ligne Sud.Ouest de la propriété
de M. BIlack iusqu'a la terre de Henderson où HJouglh
a achev ses travaux, environ 6 à 8 arpens.

63. Dans quel état est maintenant le Pont de
Scott ? - Le Pont de Scott est neuf, et en bon état ;
néanmoins beaucoup (le personnes sont d'avis que le
principe (le la construction est mauvais, et il plie plus
ou moins entre les arches; cela est causé par la grande
pesanteur 'les matériaux, dont la proportion n'était
pas adaptée à un Pont de cette longueur. Je ie crois
pas que le Pont soit dhngereux.

64. Qui n dirigé les ouvrages de ce Pont ? - C'est
M. alicker parchitecte, qui est décédé. Ce Monsieur
fut nommé par les Commissaires.
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69. Sur quel principe les Commissires nt-ils pris
sur eux d'exeéder l'estiié ?-J n'en sais rien ; à
mttins que ce fût parce qu'ils pensaient que le plan
qu'ils 1avielnt sous la vi4', ferait un Polit plus solide
et plus beaiu. Tant qu'à moi, j'étais d'opinion con-
traire ;et je n'ai pas voulu ne Mler des contrats.

70. Pourquoi les Commissaires ont-ils refusé do
payer à Etrepreneur la hilanme qui lui était

il ie ?-Parc qu'ils étaient <l'avis qe 'Entrepreneur
it'auvait pas complété les ouvrages qu'il était obligé de
fitire par son contrut, et géncéralernent parce qu'il
n'avait pas bien exécuté les obligations dIu contrat.

71. Etes-vous vous-même d'opinion que l'Entrepre-
neur 'ni'avit pas bien exécuté les tblIigat i ons dut contrat ?
Je tiJ crois pas que, sirictrlment parlunt, 'Enitrepro-
ieur ait exécuté à la lettre toutes les obligations dui
contrat, quant à tute pa rt ie de ses obligations. Celle
qli a rapport à 1la coiplexii on des t venues dt Pont,
des deux côtés, il est bien certain, suivant miii, que
l'Entrepreneur était en défaut, les Commissaires
ayant été eux-mêmes obligés (le les achever, lEntre-
preneur les ayant laissés dans un très mauvais état.
Le Pont lui-même, suivant moi, est aussi bien cons-
truit qu'il était possible <e dl lfairo avec les ma.teriaux
employés qui étaient d'une bonne qualité. Si le Pont
a plié, c'est par la pesanteur des matériaux, plutôt
que par aucune autre cause. Je dois remarquer,
pourtant, que les côtés duIt Pont tit sont pris que par
un seul lien de fur ait lieu le deux, indiqués sur le
pliai ; et qui, j'ai compris, n'étaient pas du l'épaisseur
stipulé par lu contrti. Sur li question du double lien,
quelques-uns des Commissaires, aussi bien que deux
arcliuectes, l'un M. Ilacker, et l'atire titi M. Marshi,
qui nous a été recommandl par le Dépirtement de*
Travaux Publics, se sont trtompés ; il ont été d'opi-
nion que le plan n'indiqutait qu'un seul lien de fer au

o.,u de deux : auise p EntJf'ire )relneur. arait avoir
65. L'ancien Pont <le Scott n'aurait-il pas été suffi- suivi les directions du -M. Ilactker, irchtitecte, que

sant avec de certaines répatrat ion.îs ?- Les éaratitions nous viotis nommé pour surveiller cet ouvrage, et
qu'il aurait filu tfaire à co Ptont auraient cit aussi j'étais dpavis que, sous ces circonstainces, s'il y avait
cher, que la construction d'un Pont neuf du i mme les erreurs commises dans la manière le la construc-
sorte. tion, oit lu qualité îles mltrix, nous devions en

inptuter la lhuite à Parchitecte qui nous représentait,
66. Le plan de l'ancien Pont de Scott n'aurait-il et lion à l'Entrepreneur qui avait suivi ses directions.

pas été plus convenable que le pltn dut Pont actuel, et
n'aurit -il pas été moins dispendieux ?-O )i, je Ie 72. Le chemin qui conduit du Pont des Commis-
suis tujou'spsé à la construction (IIu 'tint <le Scott saires à la Côto d Clampuiguny, n'est-il pas d'une
sur le ph icitiel de a c'ontstrutetion, parce que d'abord 'î , grande importnce et n'esi-il pus le Chemin le com.-
il devait être plts dispendieux <lqte l'Ptnci<'n plan, munient ion pour les étalissemens de FossnIabult et
moins solide et moins convenable à l'endroi dont les île Valrtier ?-Outi: ce chemin est de h lplus grando
facilités naturelles mous dispenîsuient d'adopter un irmpoîrtate potur ces ùlssemens, et est la seulo
pl[rai i ne cotivenait qu'à des rivères bien creuses et con.munication pour les haiîbitatns de ces endroits.
oit il était diflicil, de construire des quais ou des
piliers proche à proche. 73. T.Vqtel des deux Chemins îde la Rivière St.

Charles est loî plus fréquetidu chemin Nord ou lu
67. Combin a cotété le Pont actuel de Scott ?- chemin Sud ?-Lo chtimin Sud est beaucoup plus

Le contritt éiaî de huit cent ciiquante louis ; niais il fréquenté que le chermin Nord.
y a ou d<es augmntations et les dépenses incidentes
à la consirit io lu IîPont et à pirt <lui contrat, quli 7.1. Combien y a-til <'espaco île chemin macala
farine maintenuant li mnatière d'un procès, qit est poin- misé sur lu chemin le la Rivière. St. Charles, en
dant en Cour,entre lvs Commissaires et 'Entreprerur. gagntant la Côte de Clamîpigty ?-La distance, à
Les réclamatous le Plntrepreneur, si elles sont souit- patir les limites de li Cité à aller jusqu'au pied de la
tenues, et les charges extra déjà admises, devront Cte de Clhamtnpigny, est à peu près de deux lietes et
foitTer toutes e unle une couple le cents louis, au demie. Il pieut y avoir, dlo ce chemin, à pieu près
meilleur de ma connaissance, car j'en ignore les entre quiitre et cinq milles le macadamisé, du côté Sud
détails. Il y at aussi une réclamation, pour a balance le la Rivière St. Charles ; et du côté Nord Io clomin
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).D. ) est macadamisé depuis le Pont <le Scott, jusqu'au-delà

du Poit des Commissaires, formant un espace d'envi-
.j rue ton trois milles.

75. Sur lequel des deux chemins, se trouve la
propriété de M. McPherson ?-Sur le chemin <lu côté
Nord le la Rivière St. Ciarles.

76. Pour quelle étendue les Commissaires ont-ils
macadamisés les autres chemins à Barrière ?-Le
chemint do Beauport est macadamisé pour une étendue
d'environ sept milles, c'est-à-dire jusqu'au Sa ult
Montmorency ; le chemin du Cap Rouge, environ
sept milles, et le chemin de ste. Foi, en y comprenant
la Suède jusqu'à la terre <le Hougli, est macadamisé
pour une espace d'entre neuf et dix milles.

77. Le Chemin le Clampigny ne joint-il point. le
chemin de la Rivière St. Charles avec le chemin de
Ste. Foi, au pied <le la Côte de Champigny ?-Oui:
il peut y avoir deux milles et demi nire lextrinité
du chemin macalamisù de la Rivière St. Charles, en
gagnant PAncienne Lorette, et la pied <le la Côte <le
Champigny, qui frappe la Route d la Suò<fe, qui est
macadamisée, etquicond uit tart chez -Iough <qu'à
Ste. Foi. Il serait bien à désirer que le bout de

ien question fût macadamisé aussi, vu que cela
comlplerait le circuit des chemins macadamisés, en
partant do Ste. Foi, et revenant à Québec par la
Petite Rivière. U'état actuel die ce ch emin cause une
interruptio 'n sécrieýuse à lat communication de ce Chemin,
en toutes saisons et par tieulièremnent Pautomhol et la
printems, saisons pendant les quelles il est presqu'im-
possible d'y plsser.

78. N'était-il pas plus important dIo compléter
ce chemin que deo faire des réparations au che-
min Nord ile la Rivière St. Cals-Od'au-
tant plus que le chemin Nord de lit Rivière St.
Charles n a jamais ou besoin de réparations, à l'ex-
cep;ion des réparations purement d'entretien; et je
suis d'opinion que, si ce chemin out été complété, le
revenu des Barrières en aurait beaucoup été aug-
menté.

79. Le présent système de nommer <les Commis-
saires no tend-il pas à créer une forte impression dans
l'esprit public, <le favoritisme dans les améliorations
et l'administration de certaines parties des chemins sous
le contrôle les Commissaires ?-J'ai ratson de croire
qu'en maintes occasions, les Commissaires ont été
sujets à des soup9 ons <le partialité en favour des
localités de leur résidence; mais, j'ai aussi raison
de croire, et je suis intimement convaincu que ces
soup ons n'étaient nullement fondés. JÔ n'ai jamais
pu m alpercevoirque dans l'aministration des Barrières,
es intérêts des communications, en général, aient été

le Moindrement négligés en faveur d'aucune localité
particulière. Les îpC1îscs qiont été faites dui côté
Nord IL li itivière St Char es, et que j'ai forteMont
dsapprouvées, ont probablement eu l'etlet d'élever
les soupçons en question, et de susciter des pourparlers
dans lu public, dé.fiît'oralles aut Commissaire, qIl
réside en cet enidroit. Mais pour le pieu qut'il 9e soit
fait des ara'liorations dans le voisinage le la résidence
d'aucun des Cotnmissaires, il n'a pas manqué le
personnes lui y ont trouvé à redire, sans beaucoup
s'occuper de la question de savoir si ces réparations
étaient nécessaires ou lion. Je no connais pas une
seule partie des chemins dans tonte leur longueur qui
soit meilleure d4q un endroit que dani lîU. IL T
qu'à la partie qui est près <le chez moi, c'est colle où
il a été mis moins de pierres que partout ailleurs. Jo
voudrais que les Commissaires fussent jugés par leurs
actes, sans entrer dans la considération dle leurs motifs,
qu'il est facile souvent de mal ititerprélef.

80. N'y a-t-il pas eu les plaites pan 'apport aux
chemins d'hiver, particulièrement au chemin de Beau-
port, pendant la dernière éison ?-Oui, il y a eu des
plaintes par rapport au chemin de 3eauporti non

Appendice
seulement l'année derniè're, mais tous les ans. Les (D.D.D.)
Commissaires ont fait les contrais pour l'entretien de
ce chemin, et malgré toutes les précautions possibles, 2s Juilet.
tanît par la négligence des Entrepreneurs, que par
l'impossibilité, à certaines époques de l'hiver, d'entre-
lenir le chemin en bon état, il a été fait des plaintes,.
et les chemins, en effet, ont été quelquefois mauvais.
Il arrive quelquefois qu'il est impossible, quelqu'effort
que l'on lasse, d'avoir de bons chemins.

SI. Les Commissaires assistent-ils' régulièrernent
aux assemblées pout la transaction <les affaires?-A
l'exception (le P'dccasion récente, il est rare qu'on se
soi t ajournó faute <le quorum. Depuis l'ouverture de
la navigation, nous avons manqué de quorum environ
quatre fois, ce qui nous a privé <le procéder aux
alfaires, qui n'étaient pas <le grande importance dans le
moment,

82. No serait-il pas préférable et plus avantageux
pour le public, que là Commission des Barrières fàt
annulée, et qu'un Olflicier salarié, respon able envers
le Gouvernement, fût chargé de l'administration des
Chemins à Barrières près d1e Québec ? - Il est diffi-
cile pou'r moi de répondre à cette question ; je dirai
néanmoins que je préfère le système actuel à celui
proposé dans cette question.

83. N'a-t-il pas été présenté une Pétition aux
Commissaires dans le priritems le mil huit cent'qua-
rante-six, de la part les habitans <le l'Ancienne Lorette,
les priant de faire macadamiser le Chemin qui s'étend
depuis le Pontt les Commissaires à la côte de Cham-
pigny, tel qu'ordonné par la loi ?-Oui ; après la
réception de cette requête, les Commissaires ont de-
mandé des propositions dans les Gazettes pour faire ce
Chemin. Des propositions ayant été regues, les
Commissaires ont jugé qu'il ne convenait pas de com-
mencer ce Chemin, vu que les fends étaient insuffisans
pour l'achever le bout en bout. Subséquemment, je
proposai aux Commissaires, à une assemblée, d'appro-
prier trois cents louis afin le commencer le Chemin et
le faire jusqu'à la route <le Montréal, qui n'est pas tout-
à-fit à un mille de distance, vû que les hnbitans le
demandaient avec urgence, et qu'on pouvait avoir-la
pierre à bon marché, à l'endroit même où on deman.
dait le Chemin. , Les Commissaires y consentirent et
les trois cents louis furent accordés et l'entrée faite
dans le regître on conséquence. A une asssemblée
subséq uente, les-Commissaires ont rescindé cette
appropriation, sur 1e principe qu'il n'y avait pas de
fonds. J'ai voté pour le maintien <le la première re-
solutiorfet contre la dernière proposition.

. 84. Avez-vous ou connaissanco que M. Laurin, en,
sa qualité dec Membre du Parlement, a adressé, dans

ment qu'il avait fait une motion en Chambre demandant
une somme de £2000 pour macadamiser ce Chemin,
et qu'il avait retiré sa motion à linstance de M. le

Procreu-GêaralSmith (censé alIors le Chef de,
l'adm]in nistraltion pour le Ms-Canadat) et qui aulorisiMiý
Liturinti <ldire aux Commissaiires d'atppliqujer les reve-
nus des Barrières et I'int&ret, à maraldamiser le Che-
min cn question ?-Je'ne me rappelle pas avoir vu
cette lettre, mis je me rappelleque M. Laurin.a fait
cette déclaration verbalement devant Vassomble des
Commissaires,'au meilleur do ma connaissance,

. ourquoi les Comtmissaires ne se sont ilspan
soumis à Pordre dl M.,ho Procur"u.Générail Smith ?-
Dans la discussion qui a eu lieu à cotte' assemblée; je;
ne nte rappelle pas que le nom de M, Sinitht; ci-devant,
Procureur-Général, ait été mentioié,

86. Ià, Commisairesa nu liegt d'eiployèr le reenu
des Barrières à.micadarniser le.iChemi qu '-estioh
n'ont-ils pas employé le revei à maçadamisër ho
chemin du Caþ Rouge, et dt.trs dh mns? A
cette él e là clienin du Cdp Ru e à ëi
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D.D.D.) semble, était presque fini. Il no reste maintenant à

achever, que la côte du Cap-Rouge et le nouveau bout
22 J<Lo ý de chemin qui conduit a la coto. Cette partie du

chemin et li côte du Cap-Rouge sont encore à faire.
Il y avait aussi des vieux contrats pour de la pierre
qui ont mangé une partie de l'argent. Je ne crois pas
qu'il ait été mnaîcadamîisé d'autre chemins, toujours est-
il vrai de dire que tous les deniers ont été c 1ployés
ailleurs que sur le chemin (le Champigny.

87. Pensez-vous que lo revenu des Barrières serait
plus considérable, si elles étaient utlbrmées?-Si les
taux étaient établis sur une échelle permanente et que
les moyens d'évador les péages' fussent moins faciles, il
est probable que ce serait un avantage d'aIermer los
Barrières. Lit variation qui a ou 'lieu dans les laux

- jusqu'a présent, a fait qu'il a été ditlicile (le former
une estimation correcte de la valeur annuelle des Bar-
rières, surtout si l'on ajoute à celi la facilité avec
laquelle, au moyen les nouvelles rues qui s'ouvrent
de jour en jour dans le voisinage des Barrières, on peut
évader le péage.

88. Le Bureau dles Commissaires n'employait-il pas
un Notaire, et quel était ce Notaire, depuis l'existence
du Bureau?-Oui, c'était M. Edouard Glackemeyer
qui était Notaire de ce Bureau, jusqu'à il y a un an
et demi.

89. Quel est le Notaire actuel du Bureau ?-C'est
M. Louis Prévost.

90. Ce Monsieur n'est-il pas employé par M. Mc-
Pherson l'un les Commissaires, comme Notaire, et ne
travaille-t-il pas dans le Bureau de M. McPherson?-
Oui.

91. Comment a-t-il été nommé comme Notaire du
Bureau ?- Je ne me rappelle pas comment M. Pré-
vosi a été nommé, et s'il a été nommé par le Bureau,
mais -je sais que c'est lui qlui passe actuellement les
Actes du Bureau.

13 Juillet, 1847.
L. P. McPherson, Ecuyer, Pun dos Commissaires

des Chemins à Barrières de Québec, est appelé et
interrogé:-

92. Vous avez lu les témoignages qui ont été don-
nés devant le Comité jusqu'à ce jour;-avez-vous
quelques explications à offrir sur les points qui vous
regardent et où votre nom est mentionné. Si cela est,
veuillez donner ces explications au Comité?-Je n'ai
jamais ordonné de travaux comme Commissaire, sur
le Chemin Nord (le la Rivière St. Charles où je ré-
side. Je n'ai jamais donné aucun ordre quelconque.
relativement à ces travaux. Tous les travaux entre-
pris dans la localité où je réside, ont été faits par
ordre d'u quorum des Commissaires, quatre sur six.
Le Secrétaire tenait la main à son exécution, et l1s-
pecteur exécutait l'ordre en la manière ordinairo. Les
travaux dont on s'est plaint, étaient nécessaires dans
Pintérêt public, et rien n'a été fait pour mon utilité
particulière. J'ai été absent <le chez moi une grande
partie du tems, pendant lequel ces travaux ont été
exécutés. Tout l'ouvrage qui a été fait, était auto-
risé par la loi, et était nécessaire. Le Chemin qui a
été fait et réparé sur la rive Nord de la Rivière St.
Charles peut encore ctro visité et examiné à présont
tout aussi bien que lorsqu'il a été achevé ; et après un
tel examen, on trouvera qu'il n'y a rien d'extraor-
dinaire dans ces travaux, que l'on n'a pas employé
plus de pierre ou d'autres matériaux qu'il n'était abso-
lument nécessaire, et que l'ouvrage a été fait à un
taux modique et raisonnable. M. Louis Pr6ost est le
Notaire de la Commission ; les Actes qu'il passe pour
elle, il les passe pour lui-même, et pour son propre
compte et profit. Je n'y ai aucun intérêt quelconque,

Appendie.
soit directement ou indirectement. M. Prévost tra- (DDD
vaille dans mon Bureau, tous les après-midi; moyen-
liant un salaire fixe; les matinées sont à lui ; il les 22 .Tîîllt.
emploie pour son propre compte, travaille alors pour la
Commission, ou toute autre personne qui veut bien
lemployer. Le Canal qui a été réparé par Louis
Lapointe, et dont il fait monter la dépense à £1 8s ld,
so trouve en grande partie sur la terre do Madame
vouive'Sewell ; c'est un ouvrage public qui traverse le
grand Chemin et se décharge dans la Rivière Saint-
Charles; ce Pont couvert est nécesquire pour égouter
le grand Chemin ; il est sous lia charge <les Commis-
saires, et est entretenu aux frais le la Commission.
Lo Pont <le Scott étmait encore un ouvrage nécessaire
et dune grande utilité p ublique ; sa construction était
autoriée par laî lui : on a publié les nnonces dans
les feu<milles puhiques, et I'on a accepté les soumissions
les plus basses; mais ce Pont a été mal construit par
Iierre Luapointo. Si l'on a <les doutes sur l'explica-
tion qui précède, je suis prêt à produire (les preuves
suflisaniites à l'appui de ce que j'avance. Les Com-
missaires ont déclaré, dans la lettre qu'ils onL adieséo
à M. Daly, on date du 20 Octobre dernier, les motifs
poimr lesquels ils n'ont pu entreprendre le Chemin <le
Cliampligny : on trouvera cette lettre parmi les Docu-
mens qui ont 6t6 soumis à ce Comité, et je prends la
liberté d'y référer. J'ajouterai .que les Commissaires
ont rempli honnêtement et fidèlement les devoirs qui
leur étaient imposés; et cela, bien souvent, non sans
beaîucoupd(e peine et dedêsagr6ment. Les Commissaires
sont illon. W. Sheppard, Jines Gibb, Ecuyer, de
Ste. Foi, le Dr. Douglas, M. Buchanan, Agent (les
Emigrês, M. Desbarats et moi-mêime: quatre les
membres forment un quorum pour l'expédition des
a(taires, et nous nous assemblons au Bureau de la
Commission, sur avis du Secrétaire, aussi souvent que
les afliros requèrent notre présence.

93. Ne pensez-vous pas que le moyen d'augmenter
les revenus (les Barrières serait de les affermer?-
Oui, je crois que ce plan serait avantageux pour la
Commission, et éviterait beaucoup de dépenses inp-
tiles.

Le Lt. Colonel Wolfo, de Valcartier, District do
Québec, est appelé et interrogé

94. Connaissez-vous les Chemins à Barrières qui se
trouvent sur les rives de la Rivières St. Charles ?-
Oui.

95. Lequel (les deux Chemins est le plus fréquen-
t é ?-Je crois que le Chemin (le la rive Sud est le plus
fréquenté.

96. Combien y a-t-il <le milles de macndamisé dans
la direction <lu Chemin <le Champigny ?-Environ
cinq milles <le chaque côté <le la Rivière.

97. Les péages qu'on exige à la Bqrrière Saint
Charles ie sont-ils pas les mêmes qu'aux autres Bar- »
rières?-Nous payons les mêmes taux qu'aux autres
Barrières, ce que je regarde comme une injustice, car
nous n'avons que cinq milles <le Chemin macadamisé,
tandis que les autres Chemins en ont neuf milles et
demi.

98. Pensez-vous que la Commission retirerait plus
.de revenus, si elle louait les Barrières ?-Oui; je lo
crois.

99. Pensez-vous que l'on devrait macadamiser le
Chemin de lOrmière jusqu'à lE'glise de Saint-
Ambroise ? - Je pense qu'on devrait macadamiser ce-
Chemin pour rendre justice au public; car s'il,élait
macadamisé on aurait alors neuf milles de bon Che-
min, et l'on mettrait par là les habitans qui passent
par cette route sur ut pied d'égalité avec ceux qui
résident sur les autres Chemins macadamisés de la
Commission.
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RAPPORT
D U Comité Spécial nominé pour s'enquérir de la manière dont les affaires de la Seigneurie

de Lauzoi ont été gérées, depuis que la Province en a fait l'acquisition, conforniêntent à
un Acte de la Législature pour payer partie-de la défalcation du ci-devant Receveur-Général
de cette Province, Sir Jhn Ca dwell,-des frais annuels de régie,--du droit que réclame le
Gouvernement Exécutif, d'en 'disposer sans une autorisation d'un Acte du Parlement,-des
recettes ~annuelles et des dépenses de la dite Seigneurie, pendant les cinq dernières années,
ensemble avec un état détaillé de ses ressources en. général, autant qu'on a pu les constater;
si les difes ressources ont été dissipées depuis- l'acquisition de la dite Seigneurie, désignant
comment et jusqu'à quel point ces dilapidations ont eni lieu; l'étendue et la valeur des terreà
non concédées dans la dite Seigneurie, leu-r localité, leur valeur probable ; la convenance de
les octroyer en flranc et commun soccage ; l'étendue de la valeur probable des grèves ou lotà
de grèves, ou priviléges d'eau, au front de la dite Seigneurie sur le' Fleuve St. Laurent ; et
toute autre hiformation statistique y relative, qu'il sera nécessaire, dans l'opinion du Comi'té,
de recueillir et mettre devant cette fonoable Chambre, dans le but de la mettre en état de
former une juste appréciation de la valeur et de l'importance de la dite Seigneurie, et de la
convenance de présenter une Adresse à Son Excellefice pour arrêter la vente projetée de la
Seigneurie de Lauzon, jusqu'à ce que Son ExceHence décide, après s'être consultée, ce
qu'il convient mieux de faire à cet égard ; avec instruction au dit-Comitô de s'enquérir et faire
rapport s'il convient, ainsi que le Gouvernement Exécutif en a le projet, de vendre et aliéner
définitivement la dite Seigneurie de Lauzon, ou de la conserverscomme partie du Domaine de
,Sp .Majesté en cette Province et d'en approprier les revenus aux fins de l'éducation générale
dans le Bas-Canada; et aussi de constater la balance qui peut rester due sur la défalcation- de
feu Sir John Caldwell, comme Receveur-Général du Bas-Canada, les biens mobiliers qui sont
affectés au paiement d'icelle, et la convenance de prendre des mesures en loi pour réaliser
cette balance à même le résidu des dits biens, en autant qu'ils seront disponibles sur le sujet,
-et sur le tout faire rapport.

MEMBRES DU COMITÉ:

M. C sRISTIE, Président;
M. UALE,

L'Hon. M. AYLW[N,
M. LANTIER,
M. Go6WAN,

L'Hon. M. MorIN,
N. STEWART, (de ytoWn,)
M. WLLIr rs,

M. DEWiTT.

RAPPORT.
Après avoir appelé et interrogé plusieurs personnes

qui résident dans la Seignourie de Lauzon, et connais-
sent les afiires de-la dite Seigneurie, votre domité a
recueilli' les renseignomens qdi lui ont été donnés, et il
a maintenant l'honneur de fts présenter à"votre Hono.
rable Chambre,

Votre Comité a constaté que la, dile Seigneurie,
acquise au nom de Sa Majesté à la vente du Shérif, à
Quti'ec, le 17 Mars, 1845, conftirm€nement à 1'4cte du
Parlement de cette Province,, 7e Viçtoria, chap:26,
tnoyennant £45,000 courant, pour payer laîrtie do la
défalcation de feu Sir JohtnCaldwelly Recedeur-Géné-
rh] du Bas-Canada, qui se :tnonitait à, la somn wde
Z16,191 6s. )a- raipoî té, durantles àd denières
ahnées, un revenu moyende £2,577 pir annhèlês
ëëétt' s åmtmitelles donnant de £2,41 en1837, à
£88 20et846.

On a récemnient dépensé -beaucoup d'argent pbe
réparer plusieurs des Moulins à Farmiie et* Séi
appartenant à la Seigneurie; ces répaintial nepa
raissent pas avoir été faites avte tout lé discerniié-nt
et l'économie qu'on aurfiit pu désirer, mais vu l'im-
portance générale (le la matière à lui 'référêvôtre
Comité îde croit pas devoi' s'occupe dëcétt6 paiti6
du sujet, 'qui est d'un iniért tiès scd
tivenent oarlaht.

Vo(ré 'Honfrable Cllhmbre verra, n ,6n i s-
divers tëmoi nages qui ontété,Teeuedhiéi pl r votre-,
Comij,que e9srevgrluS-ICtuelsd~3jS o nt
sceptiblès) d ounigar mén' u t

.doubler ts ;e r e
à été oiinnî a t i Ôe rrAfncQr8 y 'b4466 de
dégats et 'dè atos ltra
dont'ldáu s ait itû 'cobséqtibnta

(E.E.E.)

- - - -------------

Wuillut.
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na Juitît.

ment dépîréció; mais voire Comaité nl'a pu constiter
préci,mienit quello était l'éleîinuo do ces terres, Ii
les donuiinges giq y Oit été ciiuses.

Voire Cmilé e.st d'opinion que liPr devai à Pave-
nir mctroyer les terres luiton iicéides, snit n r'o/i',
soit en i anc et commun sîwenge, nu dsi r des req-
ran/; et que les revenus di, la dlitte Seigncuîri, et tits
les deieiirs proveînant d' li concession les dites lerres
Cn frainc c comini soecg, OU dos comlmt.ions de
teiure, tel qufe prermis par le Bill que vîî e Ilinoable
Chambre a paslsé d.mis la préto.le Sessioni, polr fai
liter les dites commutations ri franc et coniiun soc-
cage dans le DJmaine du lRoi soient pi.c's à intlrét
dans gielues flonuls publics, pour que la Législ.îtm-e
cin ispose à l'.aveiuir comme hoi lui sembliera ; et
pareilleienit, que les deniers piroennt dle la vente,
CoicCe>ti ioni ou hail des lots de grêve sitiî"s sur le foît
dle Seignue, queî<' l'l n ileprset comme dl'un
grand prix, et donit la valeîur nugmente tous les jours,
(et sîrtout ceux qui se trouvent dans l e' Port de
Québec,) soient inscrils comme fesaimt partie du dit
fonds.

Votre Comité a colstafé que le Gouvernement avait
Pintention de sv. dépouiller dle cell egnrie pré-
cieuse et de colir n 'vnte : nmais voire Comînité doiite
que les dispositions <le PAcle 1811, pour disposer
les terres publiques, puisent s'appliquer à une propriété

qui a été îîcqtuiîe depuis Cette époique, en vertu d'1un
Acte spécial le lit Législatuire, et alors que Cet Aete
déclire qu'elle sera aullte ux besoins publics dle la
Province ; et il doute en même teums que IExécuif
nit le d-oit le l'aliéner sauIn< uno disposition spéciIIle
à cet eTet. En l'absence le toute explieation, de la
part de PExécutif, des raiçonis qui ont molivésn déter-
miination et sa politique, (laquelle est très imprévointeo
selon votre Conité,) votro Comité est humblement,
mais fermement d'opinion que cette nesure ii'est utile
ni avantageuse.

Votre Comité prend ici la liberté (le signi 1ler à
l'attention de l'Exécu tir, lai suggestion <le M. Stewaîrt, j

MINUTES DES TÉMOIGNAGES.

L'Ion. D.B. Papinenta, Conuissaire des Terres de la'
Couronne, est appelé et interrogé:-

1. Veuillez mettre levan rt le Comité. copie <le l'Octroi ot
concession primitive de ln Seigneurie le Lauzon par la
Coimip,gîîie de la Nouvelle-Frîame nu Sieur Simon LeMaître,
le 1.5 Janvier, 1636. Si le titre ii-îlessus a été en aucune
manière changé ou modinié, postérieiremen t à cette date,
donnez.en connaissance au Comité, et prodiuisez t'Acte cri
vertu duquel cette modification a ci lie i?-Je proIduis copie
de la concession pimitiîtve d la Scicneuirie le Lnuizon
au Sieur Sitmon LeMaître, ci date du 15 Janvier, 1636.

2. La date di jour oùl'Exécutif a fit l'iequisition le la
Seigneurie de Luiizoit, à la vente <li Sliérif, eni paiement
<le la déflalention de fou Sir Join Caldwell. Receveur-G -
néral du Bas Canada, et le prix d'achat ? La Seigneurie n été
adjugée aux Commissaires nominés en vertu île l'Acte
Provincial, 7 Victoria, chap. 26, le 17 Mars, 1845, moyen-
niant £40,500, courant.

3. Un état du revenu nnnuel de la dite Seigneurie pendant
les dix dernières années, inliqutnt le lover des moulins 
scie et a farine, les dépenses fhites pour ré'paer et améliorer
ces moulins, le mni<nnt des droits payés pour lt coupe du
bois et des billots dans la Seigneurie, les recettes provenant
des lots de grève dans le port le Quéelc sur le front de la
dite Seigneurie, depuis la Poitte-Lévi en remontint ;-indi-

qutint aussi en vertu <le quels titres les occupins en sont en
possession, le noms <les divers occtipais, 'êtendue flue
chncun occupe, et li rente oit loyer qu'ils paient à li Cou-
ronne ?- Le revenu tintnuiel le la dite Seigneurio pendant
les dix dernières années, a été comme suit: 1837, £2,341
19s. Pi., ce qii comprend pour quatre moulins.

Moutliin à Scie 'Etelctimi,............... £575 0 0
Moplins à Farinee à Scie le St. Nicolas;

Moulins à Ftirinue de St. I11nri et <lu
Trait Quarré, et Fermei dt Domaine, 370 7 3

Moulin à lettrine de la Pointe Lêvi,..... 45 0 0
Quai de Laizor,............................ 30 0 0

£1,020 7 3

i838-£2,590 8 2 k, cequi comprend potrlesMoulins,etc.
Moulins à Scie d Etchemin,et Moulin à

Scie et à Farine de St. Nicolns,...... £750 0- 0
Moulin à Fneiie le St. Henry, ........ 180 3 i
Moulin à leuine le lt Pointu Lévi,...... 61 17 6
Moulin à .Farine dit Trait Quarr,......66 '5 0
Forme du Domnine,........................ 88 8 10
Quai de Lauzwn,... ................... 80 O 0

£1,13G 9. 5

membre (le ce Comité, qui recommando qu'une partie
dle lit grève devant lit Poinio Lévi, immédiatement
ati-dessots dle la Rivière Etelmviuni n, et qiui tie se trouve
prs oCupe, soit mise à put pour servir (le DépÔt ou
le Cliabilre I ublique, poir la convenance des Mar-

calintds de bois : voire Conîité est <avis qu'une telle
ni sure facililerut non seulemont le commerci, mais
n-r iait tmèême (le plus en plus les revenus le lua

.neurie. Cette suggestion n été aipphtioiuh par
p .lisielurs, et notamment par l Capitaime Roxîr, M.
R., (apiimnue dlu Port, liii li recommande fortement
comme un<<e mesure LIII griid intérêt potiur le commerce
et les Marchands île bois, et comme méritant d'appeler
l'attention immediate de lExécutif.

Votre Cotmiité est d'opinion qu'on devrait, dans
l'intérêt du pays, employer les revenus de celle Sei:.
gueturie Ituix lins de P1édlCut icaitin ; et qu'ils pourinient
étre mis ïï part, jîisquji'à ce qu'il uit été passé un Acto
it cet etht.

Votre Coiiit recommandc qu'il soit présenté une
Alresse a Son lxcellece la Goutverneur-Géérail,
priant Son Excellence <le vouloir bien refuser <le donner
son assentimenti à tule proposition qui aurait pour but
d'alinier la <ite Seigneur ie, oi d'n disposer, comme
préjudiciable aux ititérèts publics, et contraiure aux
vux <les habitans de cette Province ;-et ausii, de
vouloir bien veiller à ce qe la régie et l'administrat ion
le la dile Seigneurio soient condiies.avec toite

l'enf cité et l'économie désirables.

La halance dite par feu Sir Joln Caldwell, comme
Recevur-Générl dîu Bas-Canada, est <le £37,067;
voire Cobmi té recommande qu'il soit pris dos mesures,
aussitôt possible, pour recouvrer cette balance, ù téme
le résidu le ces biens qui consistent et se composent
principalement, ainsi <lite votre Comité l'a appris, des
terres'quîi lui appartenaient dans lesTovnsIipsd l'Est.

Le tout néanmoins ltiniblement soumis.

ROBERT CUlR STIE,
Président.
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)839-£2,701 17 9, ce qui comprend pourles Mloulins,etc.
Moul;s d'EtcemlUil et St. Nicob1,...... £750 0 0
Moulin à Farine de St. Ileini et du

Trait Q rr,......... .... ...... 11919 8
Moulin i F"aride hi li l'ointe L'évi,..... 45 0 0
Ferio du >imaile........................ 57 18 10
Quai do Lauzon,......... .............. 30 O0 0

£l,002 18 6

184-0-2,908 12 10. , ce qui comprend pourlies Monins,et c.
Moulios d'Ftehein et de St. Nicola,... £750 0 0
Moulin à Farine de St. H1enri et du

Tirait Quarr ............................ 126 5 5
Moulin de la 'ointe Lèvi,................ 35 0 0

D Laruelbelle,.................... 56 5 3
Ferme d uomaine,........................ 51 5 0
Quai dU Lauzun......... ............. 30 0 0

£i,018 15 8

184 1-.2,487 I i , cequi comprend'pour les Motlinis,ctc.
Moullins dh St. Nicolns et d'Etchemlin,... £625 0 0

Do St. Ilenri et du Trait Quarré, 33 9 4
Do Pointe L6vi,..................... 30 0 (

Ferme du D maine,........................ 50 0 0
Quai de Lanzon,............................ 30 0 0
Quai de la Chaudière,.................. 10 0 0

£778 9 4

1842-£2,442 12 8, ce qui com prend pourles hoi jli nsetc.
Motulis d'Etchemin et de St. Nicolas,... £500 0 0
Moulins à Farine le St. Henri, Goulet

et Plante,...... .................. 213 1 8
Moulin à Farine du Trait Quarré,...... 47 5 0

Do Pointe Lévi,........ 27 10 0
Quai de Lauzon,............................ 30 0 0
Quai dé la Chaudière,..................... 10 0 0
Ferme du Domaine,....................,... 40 0 0
Pesche,...................................... 5 0 0

£873 6 8

1843-£1,923 12 9½, ce qui comprend pour les Moulins,etc:
Etchemin et St. Nicolas,................. £250 0 ,O
Moulin à Farine de St. Henri,............. 85 12 0

Do * Trait Quarré,........ 14 4 9
Do lointe Lévi ........ 25 . 0 )

Ferme du Domaine,.......................... 40 0 0
Pesche,......................................... 3 5 0
Priviléges d'eau,............................ 5 0 0
Quais de Lauzon et de la Chaudière,.... 40 0 0

£463 i 9|

1844--2,608 4 01, ce qui comprend pour les Moulins,etc.:
Moulins d'Etchemin et de St. Nicolas,... £ß00 0 0
St. lenry,........................ 94 14 0
Trait Quarré,................................. 23 I 4
Pointe Lévi,................................. 27 10 0
Ferme du Domaine,.......... ........... 40 0 0
Quai do Lauzon,.................... 30 0 0
Quai de la Chaudière,................ 10 0 0
Privilige d'eati,.............................. 5 0 0
Pour la 'Coupe de Billots,.............. 37 11 7

£568 6 11

1845 jusqu'au 17 Mars-£2,454 Os 2d, ce qui comprend
pour les Moulins, etc.

Etehdnimin t St. Niola.................. £300 O 0
St. lenri et Trait Quarre,... ............. 79 18 il
Larochelle................................ 43 13 1
Pointe L6vi ...................... 27 10 0
Ferme du Domaine...... ......... 40 ' 0
Quai de la Chaudière,................ 0

0.2

1846-Arrérnges payés à l'Agent, £1,312 Ils 51d, ce
qui comprend pour les Moulins, etc.:

Moulin à Farine de St. Henri,............. £28 0 0
-Do do de Larochelle,............. 63 1 9

Do do de Louis Plante,.......... 29 8 0
Co do de P. Bussière,............ 3 O 0

Quai de Lauzon,........ ............... 30 0 0

£153 9 9

Recettes depuis que la Seigneurie at été adjugée à la
Couronne:-
1815, du 17 Mars nu 31 Dôc.-

Moulin à Scio d'Etolhe.în,........... £125 0 0
illoulin i Farine de St. Nicolas........ .50 0 0

Do do .d St. Henri.......... 122 1 7
Do do du Trait Quarr,......... 10 18 8
Do do ' de la Pointe Lêvi,...... 50 O 0

Il

1.

Appenice

(E .E.E )

23 Tuilet.

cerme (lu Dom ine,.......................... u u V
Quni (le Lauzon,.............................. 30 0 0
Quai de la Chaudière,............. ......... 10 O O
Commune,.................................... 0 O
Pour la Coupe de Billots,................... 50 o 0

£497 i9 10
Cons et rentes et autres redevances Soi-

'gneurialts dues,............................ 356 14, 111

-£854 là- 11

346-Moulin à Scie d'Etelhe:nin,....... £178 Oý O
Moulins à Sceect à Fritiinedle St. Nicolas, 4,50 0,O
M~oulin à Farine de St. Fleuri,.......... 100 0O O

Do do du Trait Quarré .... a0 0
Do dclil do la Pointe L 175 0 OO

Ferme du Domaine,.................... 20. o'O
quai de ...zo .................... 80OO

Do de l Chaudière,................10 0 O
Commune .. ci.n........................ 10 ,0 0
Moulins de Larochielle pour St. 87Nlc 2

Do de Plante pour 1845........... 8 0 '0

£2,668 l: .2
Cens et rentes et autres redevances Se -

gDocuriales jusqu'au 31 Décr. .......... 65516 SG

£3,323 Il.' 8

Momorandum:-Les cens et rentes an-,
nueis, (sans y comprendre les lodls et
ventes) sont de, et.......................£1,388 0 0

Nouvelles Rdparations:- Moulinde la
Pointe Lvî-N ouvelle Chaussée-
Moulin chiangué et réparé, avec nou-
VelleesMa utrnes, et Mouev068a16n

Pour réparer un Grand Hangar.... . 17b il110
gnurlparer un Quai ............... 16 0 6
ont et Chemin c e a...................70 O0 O

nuels (sas y ompredre es lds e
4-

Moulin, de St. Ilenri:- ConItraît pour .

bàtir un nouveau Moulin et Four à
Chau)sntde...,.....................£1,388 4 7

Autres ouvrages,. . Moulin.de'l
Pour une nouvelle maisonCouse-

nier .........rpe ..... .... 0Moulin de St. Hni:- -Contrat pour

u n nouvea u Jeu, de Méoanbsmet Fu Y
compris vles ma . . ..... -

mir,....,......g.e ....... .... 50~ 6 0 .

fi

6 0

Il .1
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Moullin du Trait Quarre:-1845-con-

. Etrit pour les répartitions et change-
mens,...... ................................

Ouvrage ae çonnerie,..................
une paire de nouvelles pierres inmo..-

langes,........ ...............
01 31,..........................................

£100 0 0
6 10 0

50 0 0
10 0

A ppendic
Copie de l'Octroi ou Concession primitive de'la Sel- ( E. E.)gnieurie de Lauzon, en date du 16 Janvier, 1636, à laquelle '

il est fat allusion dans le lténigunge qui précède.
23 uilet.

la Compagnio de la Nouvelle France à tous présent et
à venir,-SLU·:-

comme une réporise stiffiaînte à la première partie le cette
question, gunt à la pendo partie, je dirai que j'ai iu Iin-
tention de recommander (ule le produit de la vente de cette
Seigneurie fût placé dans les fonds, pour servir de capital
afin de rapporter un revenu annuel à la Provin-e, au lieu
du revenu que done cette Seigneurie actuellement.

Signé par la Compagnie le la Nouvelle France.

LAMY (arc paraphe)..

- Le désir que nous avons d'accroître la Colonie en la
£167 0 0 Nouvelle-Fra nec nous fiuisawt revoir ceux qui peuvent nous

~~ assister en cette lounle entreprise et voulant, nfin de les
Moulin à Scie d Répara- y inciler davantage, les gratiner de qeu portion de

tions ut chlngeniiis,. ................. £3.834 2 5 terres à nous concòdées par le Roi après avoir été certiRLs
Lots deCrève:-Geo. Taylor et ntrros, des bonnes intentions de noblo homme Messire Sinon

Let t res lil tel n tes, en ate du at Jaiv., Lenitre, Consciller du Roi, Receveur-G eLral dos deniers
1838, cai profionde,................... £35 19 1 en Normandie, à i-clui pour ces enuse4 et autres a ce nous

Repr-ésen(taes d H 1 . Noid:- W. i mouvant et en vertu du pouvor à nous donné pr Sa.Ma-
Phi lps, 21 Août, I835, do,......... 1 0 0 jest , avons donné et octrny, dlions et otriiyons par

Janmes Tibbits, 2 Juillel, I S 38, do,...... 0 5 0 J ces pr'senteé, létendue et consistance des terres ainsi qu'il
Rob. Saniple, 31 Dée., 18-40, do,........ 20 1 6 en sui, c'est-à-svoir: La Rivière Bruyante située titi (lit
Wîn. Price et autres, 21 Mii, 1 838, do... 19 I5 o pu.s de la Nouvelle France avec six lieus le proifideir

u nils les lerren, et trois lieuies à Cliiiiue côté de la idite
On verra par les Lottres Paentes, dont il n'y n pas de Rivière pour i jouir par le dit Sieur Lemniiie, ses sIuces-

copies dans mon Bureau, jusqu'où s'étendent ces octrois. soirs ou nvans euse en toute prMpriéte, juisice et Seigneu-
re à lp-rîpétilté, tout ainsi et à pari-is dI oit q 'il a plu à

. Quellequantitd de terres non concdées reste-t-il dans Sa Mujeit d ier le pays dl la Nouvelle France àl la dite
la dite Seigneurie, nutant (Iule vous ive iui le constater, et Compagnie, à la roéwrve toutilbis de li loi et hommage
où sont-elles situées ?-lles tea Ioni OU (nciidei s dans la que le lit Sieur L-îimaitre, ses sccesseurs ou aniis cause
dite Seineurie eont principaleimen situées dan la profo- seront tenus de parler an Fort St. Louis de Québev ou ntre
dii d . la Paroisse (Il St. Nieolins, on pelit les estcimer à lieu (lui leur sera dlîigin par li dite Compagnie, par titi
envirn ving iille arpens ei sIperîiieie, plus grande partie, seul liooiunige lige à chaque imutalion de 1posses 4r dea dits
les trois quarts au tioins ne Sont pas suse ibles lie vi-liiir, lieux avec tille maille d'or tiu poids de deiu inie et le
el!e sont marceuses ou in'uses, et ie servent qie, pour r den d'ui e ainne de ce que le dit Sieur Lemnitro se seia
le boIîis. Dniiis d'autres parisses, il y a nuicore uelqes lois réservé après nvir donne un lief ou ï eis t t reices tout
non conî'dés dans Iueieurs concesws; il y un a environ un partie des dits lieux ; et que lIs applla'ions du Jiune des
vingt-et un dans Si. lsidtîr, et enirn seize daus St. Jean dits lieu.x ressoit pardevant le Prevîst ou Bailli qui sera
Chryostoie, idépeidainieint les lots sur lesqiels dîes ébli pai la Coimpuiagiie à Québec, et lduquel Pi-rvost ou
persunines me sont étiablie, sans titie, et nuxquelles un a Bailli les appîellnions ressortiront parevaint les Juges Som-
intention d'en necrder, si i-les se sont ètablies de hue toi, miires qui seront établis au <lit Quèbec ou autres endroitc,
et y ont tiit îles améliorations. ue ls bonmmes que l dlit Sieur Ltmnitr eît s suc cesseurs

feront passer la Nouvelle France, îourneronî à la déchargo
5. Quelle.« sont les délenses annuelles <le ng'nce nu de lhi (ite Compni ie et seonat reputs du noibre de ceux
lin iratioin île lia dite Seigiie 1- Drant Il agence de ui'elle y doit Vore paser suivant l'dit de son êialissement,

A. A. parant, Eciyer, sot cumne agint de sir John Cald- et à cet etll ceux lui en fmiinit les îembarquenents seront
well, ou conue crnteaur à vsu ssion valnte, il rt e- Ieus de rnitre has les ins nu Burea de la d<ite Com-
vait dix pour cent sur lus recettes brutes ile la dile Seigleu- pagile le Rôle des oimi îes qui s'embarqueront dans les
rie, outre ses frais le voyage. Depuis llaîtjidiciti<on île la vaisseaix pour alle ter Diu <lit pays, niin que la dite
Seigneurie nu prott le la Couronne, le sîii4 uî.geit, qlui Compagnie en .suit ce tiiée, su ils toitebis que le dit Sietr
est chaigé det, percevoir les rens et rees, les Its et %eutis Leiiiaiîrie, ses sueOsseUrs ou ayniis enise, ni autres qu'ils
et autres red vunies Sigî-uriales, (sans parler des Mou- aurunt t fait passer au dit piys piisent traiter avec les Sau-
lins, etc., qui snt loués) leçoit par ille i iment dix pour cent vages des peaux et peIletriOs autiremot qu'ux Coitinus
sur les i-cettes briles. Le Coi i-ir le la Seigneurie d <li lit édit, et cin as que le dlit Sieur Lemnitre veui le thirc
réclame la même rémunération sur le résidu les recett iis por ter à la due étemdue île terre quique nioi et titres plus
comue étant le tux Iuuel il a entrepris de se charger de hiirale, il se retirera à ct elYe punevant le I et
l'ngence qui lIi a été olTerle dans le mois d'Avril, 1845; il M ie erdinl Du cd idW.lire, le France,
a été iflioriié dans le mois de Mars, 18i, que Iintention Grand Ma iti, Chef Surnîinantiuténé ra de la naviga-
était de ne lui accorder q ue dex et demi pour cent et cela tion et coimmerc- di l yaue, pour luii s tre pourvu c'nfor-
pour une alnec seulement; là-dessus, il a fait des ronii- n émîent au dit Ndit: IA Nh Ns tu Sieur de muingny,
trances, mais il n'a pas reçu le répone à cet égard depuiis. Clivalier de lOrdre de St. Jea de Jérusa1em, Gouvorneur
B est encore d'autres dépensesi nicidis pour réparcr les pour la dite Cmîpgni mou 11 ladtité du Roi et de non dit
chemins et surveiller les bois îles forèts el pout les Ecoles, Seigneur Cardinal Duc de Richelieu, de Qîîébec et des
qui peuvent se montea de £50 à £60 par année. autres lieux et places étîat sur le Fleur e St. LAurent, que

le la présente il fasse et sud're jîuir le dit Sieur Lemaiire,
G. Vous avez dliaré, en répondant Ci une question qui lui assiguaInt les bornes et Iliditea îles chozes ci-dessus aitis

vouas a été faite en PliU Parlemn', que t'intention lu Goui- qu'il appartiendra.
vernenent était d'of'rir la Seigneurie de Lauzon en vente
avez-vous quelqu'objection à expliquer les raisons qui ot Fait n PAssmblée Générale de la Compagnio d la
motivé cett détermination, et lemploi qi Misire dire Nouvelle Fraîne, tenui lm iis iin' P tI de M. de Lai zn,
des deniers provenant le la veinte de lit dile Seignotili?- Conseiller dia Roi vn ses Conseils, Intendant île la dite
La production d'une copie îles ordres en Conseil relatifs a i Compagiie, le quiizième jour de Janvier, mil six cent
la Seigneurie de Lauzon, sera considérée, je l'esprc, I treute-six.
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.ppendice
e.E.E.) RArron-r sur la convenance d'ajourner la vente de la Sei-

' gneurie de Lauzon, et d'en changer les conditions.

3Juilla' A Son Excellence le Très Honorable Comte d'Elgin et
Kincnrdinc, Gouverneur-Général de l'Amsrique
Biritanmnigne (lu Nord, etc., etc., etc.

MILo,-Lo soussigné, Commissaire des Terres de la
Couronne, expose rcspectueuseicnt:

A l'égard de l'Ordre en Conseil lu 24[ Février dernier,
que Votire Exellence a bien voulu approuver, et (lui nuto ise
la vent' de lI Seigneurie d Lauzon, moyennant un prix de
départ sollisaint pour donner une somme de soixaite mil'e
louis, payable comme suit: un cinqnième lors do 'la vente,
et la balaniic cin quatre paieni'ns annuels, avec intérêt à
compter dii jour le la vente qui dlevait avoir lieu à Québec
le second Mercredi du itmois du Juin prochain ;-le soussigné
doit remarquer que les divers renseignemîens et préparatifs
nécessaires pour donner à la diti vente toute la publicité
nécessaire l'ont empêchéb jusqu'à présenit de faire les an-
nonces ptubliques requises.

Qu'aiprès iiflrc délibération. il cri est venu à lit conclusion
qu'il élait nécessire d onner titi publio avis su lli.amni du
jour de la vente, afin d(le pierumiettre aux iapitalistes lo réa-
lisor les sommes requises pour l'achat d'une propriété d'utie
aussi grande vuleur que la Seigneurie de Lituzon; et que,
danis l'intérêt le la Couronne, la vente de li dite Scigrie une
de Lutzon devrtit être remise jusqu'à Mercredi, le premier
jour de Soptembre prochliiiiii ; uque les teries <le paiileimens
devraient êtro changés ; et qu'on ne devrait exiger (le Pac.
quêreur, ai teis de la vente, qu'un dixième du li) x
d'achat, et la balance, en ieur paieimens aniirinuels égmix, en
par 'e der nir donnant de bonnes et suflisa ntes giratities i
Dêpartetent; et qu in d'éviter les epeises qu'entraînierait
cOtto vente, si elle avait lieu à Quétbue, soit pour phyOr la
commission, oit les finis dîe voyage, ou la lprésenlre du
soussiég à Quiébec, oiu de toute autre personne duement
autorisée à cet eli>t lors du la vente, afin de donner les expli-
cations reqi-i', oit pour d'autres objets irprévus, la dite
vente nie devrait pas avoir lieu à Qiîébec, riis à-Montróal,
qui êst le <centre sdu Commerce èet la Capitale (le la Province,
et <lui n'est éloîigné do Québeî•, un été, que de quelques
heures de0 tratqt.

Le tout néanmoins humblement soumis.
(Signé,) D. B. PAPINE AU.

(Copie.)

RA -POr où l'on suggère la vente dle la Scigieurie le
Lauzon.

A Son Excellencae le Très Hronorable Comte d'E'gin et
KiCncardin', Gouverneur-Génral de lAmbiique Dri-
tannique Septentriona lle, etc., etc., etc.

MiLORD,-Je prenlis la liberté d'appeler l'altentio <le
Votre Excellence sur la convenanco do vendre la Seigneurie
de Lauzon.

Avant d'exposer les raisons qui militent en faveur de
cette dînarchIîe, il ne sera peait-tre pas inutile det'renisarquer
qe4' la suite do la défilention qui oit liai dans la Caisse
Provinciale, lorsque Sir Jolhin Caildwelti était Receveur.Gé-
aérai du lias-Cuttiiula, on institua cortainies poursuitles en
loi cohiro liii, et que la Seigneurie de Luiuzon qui lui appar.
tenait alors, fut stisi avec un certain nombre de lors. de
terre épais dans let Townships, en exécution d'un Juge-
itent rendu contre lui.

Agin d'empocher' que la Province n'éprouvàt une perte
trop ,nsitable, le Parlement Provinnial passa tnt Acte
pour'autoriser.des Commiàsires à en fairel'aqsiti n au
nom de lia Province, porvu que le prix dé venîte rie s'élevàt
pas à plus de £80,00Û , cette mesure reçut son exécutioa
en 1844. - Les lots <le iere dlans les Towînshîips n'ont pas
encore. été vendus, mais ipirea été, rniie entre les,
mains de M le Procurour-Gnàérai Si ith, qi mon m
des poursuites à cet oleti ,

Une des principales raisons qui m'ont engagé à recom-
mande&' la vente dc la Seigneurie dle Lauzon, c'est que le
Gouvernement ast sans cesse obligé de faire de fortes dé-
penses et des réparattions dispendieuses aux moulins, aux
quais et aux autres propriétés; que ces réparations ne
peuvent Fe faire avec l'économie et le soin qu'on doit at-
tendi d'inidividus ineresses comno propriétaires: et que
tout cela finira par rendre cette propriété plus onéreuse que
profitable pour la Province.

En outre, j'ai ou orrasion de me convaincre, dans le
cours d'un voyage qre j'ai fait à la Seigneurie et à Québec, à
Ia demawnde de meslhonora bleis collègues, dans lemo1sd'Octo-
bre dernier, ait sujet de rer taunes allitires qui se rattachent à
nion Département, qu'on no veillait pas suffiammlent aux
lbesoins des Censitaires par rapport à la mouture de leurs
grains ; et que les personnes. qui avaient pris les moulins
à bail, avaient plus à ceur de réparer et reconsIruire le.
moulns à sei que les moulins à farine ; et cependant un
die premiers dlevoirs et l'une des obligations les plus formelles
les Seigneurs est de tburnir do bons moulins à farine aux
Censitaires, et cette condition doit être exécutéee'par eux
ava t de pouvoir se prévaloir des pouvoirs d'eau, car les
Ccnsitaires sont prohibés par leurs titres, et aussi, très
souvent, par la loi, d'utiliser ces pouvoirs d'eau en y cens-
truieant des moulins, sauf le consentement des Seigneurs.

A présent que le Gouvernement e4t le Seigneur iminé-
dlint dui ceite Seigneurie, c'est irhA ie veiller à pourvoir à
ces besoins; et je suis humblement d'avis qu'il ne peut le
fbire avec eflicacité, sans encourir plus de perte que de
profit.

Je pourrais offirir plusieurs autres suggestions à cet égarJ;
mais je considère que le- raisons que j'ni données plus haut
stilliront pour engager Votre Seigneurie à adopter quelques
mesures polir donner suite à ia suggestion.

Je remarquerai aussi qu'on pourrait ficileme'nt diviser cette
Seigneurie en plusieurs parties, que l'on vendrait comme
aulant de Seigneuries; et qui serait le mo eNt d'exiter unia
plus grande conîçpurrence, puisque l'acquisition de ces lots
sprait plus facile que si la Seigneurie était vendue en un
seul bloc.

Le tout néanmoins humblement soumis.

(Signé,) D. B. PAPINÈAT.
Bureau des Terres de la Couronne,

Montréal, 17 Février, 184.7.

19 Juin, 1847.

Pierre Lambert, Ecuyer, arpenteur, de la Paroisse de St.
Jean Chirysostôrno, dans la Seigneurie de Lauzon, ÔÏt
sippelé et interrogé.

7. Combien d'années tivez-vous résidé dans la dite
Seigneurie de Lauzont-Je réside dansla Seigneuriedelau-
zon depuis l'finnéie 1809. J'ai été emplbyè par M. Caîldwell,
comnse arpentýur,.lepuis cette antée-là jusqu'en 1835 et
j'ai une connaissance particulière de la.dite Seigneurie.

8 Quelle quintité do terre reste-t-il à eonceder dansladite
Seigneure-Il veonneanviron un huitième, dortu la pluugçànde

rie se trouve -'dans les-Paroisses de St. I'idòre et St.S ico.
as; mais quantité do ces terres noi concédées sont occupþes
par des gettequi ent ont pris possession sans titie ; générale.
nietit les terres qui restent non concèdêesne sOnt pis biel
boannes.

9. Y a-t-il considéîablement du bois sr ds tci resnöd
concédées ?-Non ; il n'y en a pas bea'u*otp à prèeênt; la
plui grande partie 'en a été enlevé où olé par lèrocupns
oai par d'autres qii n' los cécupaient Pa -;eth dprl
se coatinue ,encore.

10 A ux soùvude qui est la Senieurie à présent?<-1lt
se touve actuellemnt aux seins de M. Primnose atant

quèj uqüabftsìk dfê'elés (e Md~tes

è i da -gi
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23 Jtilet.

moulins ?- Chacune île ces rivières oflre plusieurs places
pour les moulins, indêpendumniment des inoulins déjà
existais.

23. Pensez-vous que la vente de ces places pour des
moulins contribuerait au bien public de la dito Seigneiri?-

Oui ; je pense que cela contribuerait air bien-être public,
en autant qu'il s'y bàtirait des moulins de diverses espèces
et des manufictures, ce qui mettrait un plus fort capital
dans la dite Seigneurie.

, 24.. Pensez-vous que parmi les habitans <le la dite Soi-
geuirie, il y on ait qui aimeraient à commuer leurs terres

en franc et commun soccage ou franc aleu roturierl-Je ne
pense pas qu'il y en ait, ou s'il s'en tronve, ils sont on petit
nombre.

25. Pensez-vous que cette faculté de commuer en franc
et commun soccage ou franc slon roturier, soit un avantage

36. Combien paient-ils à chaque propriétaire ou occu-
patiti-C'est suivant l'étendue du terrain occupé, depuis
£15 jusqu'à £150.

37. Les propriétaires ou les occupans de ces devantures
ont-ils des constructions pour la sûreté de leurs baumes ?-
Tous ont des quais, à peu d'e5ccepîtioi, pour protéger leurs
baumes, '-1

38. Ont-ils obtenu les titres de la Couronne pour ces
constructionsi-Je n'ai pas connaiseance qu'ils en aient pris.

39. Paient-ils quelque chose à la Couronne pour le pri-
vilége de ces quais et de ceg baumes ?-Je pei qu'il no
paient rien.

40. Le privilége d'odpuper ainsi des devantures ne doit.'
il pas va oir beaucoup ?-Oui, sans doute, à en jutger par les
sommn esqui sont payêes auspropriétairesou occupans riverins.

dans la dite scigneurie qui les perçoit ; ce dernier n'a pas pîrlic?-Je pense que re serait un avantage on autant que
d'autres chargms. M. Prinrose est Jnspecteur-Cóndral du les iahitans seraient libres de lu faire ou non.
Domaine die Sa Mtiaetó. Dunraitiede Su j Est-il ù votre coninati-sncec que qreiqrs individus 2Jll

11. Est-ce M. Pimrose qui perçoit les rentis des ionu- e Soient nus en possession de quelques places pour bâtir
lins, et quel en est le mountarit?-An meilleur do ia von- des moulins à buis ou à farinc, sans aucune autorité i-Oui.
naissance, oui, o'est lui ; et je crois que ce rev.nu est de
£2400 environ. 27. Spécificz les places, les personnes et les époques où

ils en ont ainsi pîris pssioLenommrîé Pierre Lami-
12. N'avez-vous pas vouis-niéme géré la dite Se'igneîrro, I hi de 1 laroiso de St. Nicolas, a bâti deux moulins à

et combien daniiiées?-Oui ; je l'ai gérée depuis environ svio depuis environ quatre on cinq arts sur la Rivière Beau.
1814 ou 1815 jusqu'à 1835. rivnge, dans la dite paroisse tle St. Nico ;i nommé

Perc]t, sièrest, de lai dite Iîaro*i."e de St IIr.rri, a bâti,
13. Quels en étnient les rcve nnuels dais cette espace d inviron lîrissi quatre ou cinq ais, un moulin à farine

do tems?-Les revenus annuels pouvaient être, pur année, sur la Iivière noiim1ne le lras, cril paroisse (le St. Isidore,
cnte £ 1200 à £1 100, eans conpter les revenrr del iiini n s ets m oulin à crdertsrla nommée la Fourchette,
à bois et à fatrine, qui étaient ertie les mains de M. Caldwell, ril dite paroisse de Si. 1 leuri i et u atre, dont je ne me
Seigneur r vd'alois.or, a rfti [ n ouli îis farie sur lin ruis-

14. Considérez-vous la Seigneurie bien gérée sous le l i'it ivi. lo l Kirg et l3r tissent actelle
système actuel ?-.Nonl; et ce par rapport aux déprédatlin mnsi oln ce ofll rneéhledflevlu
qlui se continuent depuis pîlusieulrs années et qui se fiont d'air irîs X tOI00 à £5000 sur la Rivière la chaudière,
actuellement. dans li (le St. Jean Chriso.téie, à une distance du

île dito liues environ dii Fleuve St. Latrrent.
15. A quelles diprédations faites.vois allusion ?--Je fIis

allusion aux déprédations qui se fibnt par rapport au meilleur 18s vous cr vert i elle autorité ces
bois qui se trouve sur les terres lion Concédes, qui est dernrs ainsi ?-Noî je rie sais pas en vertu de
enlevé et volé. qurelle autorpé.

16. NI. Ilimrcse pett-il ignorer cas ipul29. où pien qiit le sbris on ovr cn meu ns à tie q-
croia qu'il rie les ignore r:i s, 1î irco fie j 'ai r»on n n]'iissan e Ils te t rer il nin î pr rtie da ns lat Se:giu i e- dIo Lauizon, et
que ds gens r'ont dit qi'i I ivaient pr-vn. partie dans laInt ir de li Beauie.

17. Avez-vots connaissance que M. Prinrrse ait priis b 20. Est.isr le terres coincédées ou qu u coincdvées
tics mesures pour airrêter ces ulétrêdatiorisi ?Norr, pas li ii qurrils pivriiiîit ainsi Iliur boiz ?-Ils le tirert sur les unesi et

iails M. Parent en ain pris avant pose e. sidiqurose en pct eles autres.
dulagotisAv b-vois conrisanc que sans pcrsone prennent

1. uelle est l'étenduie rie la dite Seigneuie, et combien (les Iience , o t ipuie pous les eis oris eur les terres noù
(le Paroisses conirprerl-elle -l'a- soit iitre lse doit con- concédées ?- ie siln Ii psonlhi n missamce.
tertir six lieues de lpoaot sr six liSots ec s aârtnloiir, c'est m
à-dire, tino superficie de trente-six lieue-r ; niai je suis 32. Les rrîouriiis il liiiic dont vim arvez parlé, qui sont
qu'elle e n contient trente-nrieurf en su riicie, odepuis environ g uint airs nlitre u in, on ir lnuire rue lire-
elle renferme six Paroisses, ravoir: Mi Poinrtu Lévi, St. fis de ludire e la dite p-Oi aris dotlte, a boinsqu'ils
Jean C Il ryostôIlle, St. Nicolas, St. Henri, Sr. Ap2name, lie pai env iro initré aux Seigneursr.
et st Raidore.

t 33. A vez-vos connissr ce que ces individus aient
19. Toutes coq Paroisses sont-elles bie) r-onqiîérables ou cette iiiîeiiiiiitte ?-ar e n' i pas in connaissurce positive 

in petuplées ?-Oiii, elles sont cosdiîîeet les rihriîî- riais le nioinié 1Brisières al'la dlit qu'il Cril hîynit nille. J1'ai
d res, sa vir: St. I sidorre et St. Jea n C h rymslni e, con - ceIi entnd dit,'e aiuzsi îîîîru le Lieutinii rît-C(o<lonel Roubertsomn et
tiennrent 11500 con n rri inianrs crhacune ; et l a loinit. Lé vi ut itrmt-. cai-liii iti.ete Cri irier, ini rei rard faistrient des
confien t seule pIlus de 2500 e mniru îiais. il lpr<ai-riti tir rp l r bâtp ni u m ui n f ià rrin e sur iivière

euclirniru, dite preirise île aS. A rionie, et ii e dvaient
20. Quelle est la population île lit <lite Si-ignetrie (le l!' coLent c la mli coansructio le ce dit houlil, niais j'ig oe

Lauzori à votre estimation 1- Le recernsemntî pou-ra idonnor Ir quelle autorité.

le~da moinsr £;00 pou £500 sur lae Riviir pas Chaudeareeo

plus ;prournoijeriedrearjdas 31.. Nest-il pas S votre Cnriss.ancte, 'uno grande par-

-e 8 .ie la devanture (e la dite Seigurie est occupée par des

2~d 
r i r b1i.e n a in s d- 

N o n :og 
io 

j es-e 
l 

n es s a isrsé p a s e n v etld

rivières considérables, et vquelles sont qees ?-Ouui elle est alines i-Oui.

troversée par la Rivire E tcloniia, par la Rivière risyante ls -Pe prqui prticdan ar que e L-azone
oue Chaudière, et par la Rivière eaurivago ; ce t ties dai-Par iss de rinilet et'aure par ?-. pbi.

17 Avzu connnissancerquenM. Priros boit prisratesprMA.Tbb

rivières considérables, particulièrement les deux paremières. Pattou, irice, Hamilton, lenson, et qiantitô d'attres en

ma-s M.Parent n p av n liabitaqrs occupans riverreis.

19. ~ ~ ~ ~ ~ l Quell est cetendue de ladt Sinure t ob

ý2
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IE., ) 41.-Ne pensez-vous pas que les revenus que la Cou-

ronne pourraient percevoir par la vente ou concoeion de
ces devantures ainsi occupées sans titre, n'égaleraient pas et

s Jultut. méme n'oxcèdernient pas tots los autres revenus de là dite
Seigierie?-Je pense que la sonne qui en proviendrait
excèderait de beaucoup les autres revenus de la dite Sei-
gneurie.

42. Quelle est l'étendue de la dite devanturo do la dite
Seigneurie qui pourrait être profitablement vendue ou con-
cédée pour des baumes ou quais?-Depuis la Rivière
Chaudièr jusqu'à PEgliso de la Poinie-Lévi, et mêei un
peu plus bas, ce qui forme une étendue de plus de deux
lieues.

* 43.-A combien évaluez-vous le revenu que la Cou-
ronne pourrait retirer de etto dite étendue de la dite devan-
ture vendue On concédée à un taux raisonnable, d'après
une estimation de la valeur actuelle?-C'est bien difflicile
pour moi de faire cette évaluation.

4-. L'évaluez-vous à £2.000 par année ?-Je ne puis
l'évaluer moins ; et miône par la suite je considère que
cela vaudra beaucoup plus.

4 5 , Seriez-vous d'avis que ce fût un avantage public do
vendre cette Seignodrie ou de la conserve?-Je suis d'avis
qu'il serait plus avauntagoux nu public de la conserver,
parce que le montant d la vente serait beaucoup moindro
que les profits que le public pourra oi retirer pas la suite;
la grève et lob moulins seront des sources do grands reve.
nus par la suite.

46. A coiblieh évnluez-vous la Seigneurie telle qu'ello
est à présent cn y comprenaint la grèv?--La Seigneurie vaut
beaucoup ; mais j'évalue la grève et les moulins à deux fois
plus que la Seigneurie elle-nimee.

41 A combien évaluez-vous la dite Seigneurie, y com-
pris ls rentes, lots et ventes, les moulins et la grève-.
J'évalue le tout à £150,000 pour le moins.

48. Connaissez-vous quelle est l'étendue de terre que
la succession Sir John Cald well possède dans les Tovii-
ships ?-Je coiiaissais ce qu'il pon6dait il y a vingt ans,
mais je n'ai pas le plan ou la sp>òcifiratioin à présent avec
moi ici ; niais je donnerai toutes les inflîrmations qu'il me
sera possiblede donner sur ce sujet, si toutefois le Comité
on a besoin.

49. Avez-vous d'autres connaissances personnelles con-
cernant la dite Seigneurie de Lauzon que vous pouniez
communiquer au Comité et qui pourraient etre de qujelqu'tî-
tilitô ?-Je considère qu'il serait da première nécessité et
très urgent do faire un terrier nouveau, vu la grande confu-
sion et le grand embarras qui règne dans les al'hires de la
dite Seigneuie; et vu que les terriers, originaux et copies qui
ont été faits en 1822, 1826 et 1827, ont été entièrement
dêlruisf par le feu en 1834.. Il y a une dizaine do terres qui
ont été abandonnées qui devraient être réunies au Do-
maine.

50. Ne consid&roz-vous pas la propriété de la Seigneu-
rie de Lauzon comme la plus importante et la plus profi.
table du paya et comme celle qui promet un revenu
très progressif?-Oui, sans doute, par sa proximité de la
ville et sa position marquante, la plus importante du pays,
faisant partie du port de la ville do Québec.

25 Juin. 1847.

VI.'E. Dalaire est appelé et interrogé:-

51. Résidez-vous dans la Seigneurie de LSzon; dans
quelle garoisse, et depuis combien de teips, y rêtidez-vous ?
-Oui. Je réside dani la Paroisse de la Pointe-Lévi. J'y'
suis né, et j'y ii réldé constamment depuis 1823.

52. Con nsisseèz-vus 1s' ressources de la Segneurië ?'

Ou jeonnaie éatgraleinent les resources de l Seigneurii
de Lizotu. - . t

Appendies.e
53. Quelle est l'étendue de la dite Seigneurie ?-Trente- (E.E.E.)

six lieues quarrées.
.. alleS.

54. -Pensez-vous que la valeur actuelle de la Seigneurie
de Lauzon soit susceptible d'un grand accroissement ?-Je
le crois, Bous le rapport de la population et des revenus. Je
possède un petit morceau do terre danela première don-
cession du la Pointo.Lévi, que j'ai acquis en 1820, et payé
.£70; je l'ai depuis divisé en lois, et concédé; et il me
rapporte £85 10s. par année. Il est à ma connaissance
que M. Lemieux a vendu lin morceau de. terre, avec lo
droit du grève, moyennant £700, il y a environ un mois, et
dont il n'aurait pu retirer£200, il y a deux ans. J'ai acquis,
en 1843, unt morceau du terre tprès du Feuve St. Laurent,
pour lequel j'ai payé £150; et M. Pattofi m'a dit que dix
nns auparavant, il avait refusé d'en donner dix louis. Je
vite ces faits pour prouver l'augnientatien qui a 'u lieu dans
la valeur des propriétés dans cette lodalité.

55. Qui est chargé de l'administration de la Seigneurie à
prêsent P-C'est M.1'rimrose; miais M. Paradis reçoit les
loda et ventes, et les cens et rentes.

56. Considérez-vous que les aifaires de la Seigneurie
soient administrées avec prudence et économie ?-Non.

57. A combien peut s'éloverla population dela Seigneurie
do Lauzon ?-Je no puis dire; mais la Paroisse de la Pointe-
Lévi contient plus de 4000 habitanis.

58. Pensez-vous qu'il serait de l'intérêt de la Province
le vendre cette Seigneurie, et d'on placer les deniers dans

les fonds publics ?-Non ; je pense qu'on no doit pas la
vendre; et je suis d'opinion que la valeur en augmentera
considérablement.

59. A quel objet croyez-vous qu'il serait bon d'employer
les revenus do la Seigneurie do Lauzon ?-Je crois qu'il
serait très à propos de l'employer à promouvoir 'Education
dans le Bas-Canada.

60. Croyez-vous que cette opinion soit généralement par-
tagée dans le pays ?- Oui.

61. Avez-vous connaissance qu'on se soit mis en os.
session de places de moulin sur les rivières ou cours d eau
de la dito Seigneurie, sans autorisation ?-1V y a plusieurs
places dle moulin très précieuses sur les diffrentes rivières
de la Seigneurie, qui rapporteraient un revenu considérable,
j'en suis convaincu, si elles étaient vendues par vente
publique. Je no connais personne qui en ait pris possessIon
sans autorisation.

62. Pensez-vous quoles babitans en général desitent
commuer leurs terres en franc aleû roturier 7-Non, je ne
pense pas qu'ils s'èn soucient beaucoup; cependant, je cro'
qu'on devrait leur on donner l'option,

63. Quelle est la valeur actuelle de la dite Seigneurie de
Lauzon ?-Jo n'en ai aucune idée; mais elle doit être d'une
grande valeur.

64. Croyez-vous que les priviléges d'eau qui se trouvent
sur la devanture de la Seigneurie, soientd'une grande valeur?
-Oui; et je les crois susceptibles d'un acerbissementp odi
gieux, surtout dans le havre de Québec.

65. Les moulins de la Seigneurie sont.ilegénéra iement
en bon ordre ?-Je ne les ai pas visités, nais ony a dépensé
beaucoup d'argent dernièrement, et j'ai entendu dire aux
habitans qu'ils sont en très bon ordre.

66. Sous la direction de qui les moulins ont-ils été repa
-Sous la direction de M. Pri'rose, Ins eòeur du oon ine
de la Rene

67. N'y a-t-il, pas un gra'd n bre de personnles.qni ont
placé'dés baumes dans le Eleuve .St Lamient* sur la devan
turë des'terreà de la dite Seigneurie ?-Ouîi MeisîeUW Pnî e,
Patton,' Tibbitt Hamilton et plusieurs autre

de ver ldtetre son-le on p ?sseioù
lian

* :;;w
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69. Est-il à votre connais<ance que la Province en retira
aucun revenu ?-C'est ce que j'ignore.

70. Quelle peit être l valeur annuelle, ci somme, des
çspaces occupés par res inlividus titi meilleur de votre
connaRs8ance ?-Je ne puis le dire; mais ils doivynt être d'une
grande valeur. i

71. Pensez-vous que toit le terrain oceupé depuis vis-a-
vis I1Eg'iO de la Pointe-,é vi jrsqi'à la Rivière Chaudiér<e,
ce qui coimprend umn espale de plus le deux lieues vaille
moins de £ 10,000, en supposant que toute la valeur des lots
soit ver.ôe dans la Ci-se Publique ?-Je rne crois pas qu'il
puisse valoir moine; mais j'apprends que les occupanîs des
lota de grève ne paient rien nu Gouvernement.

72. N'y a-t-il pas un topin de terre près de 'Eglise An-
glaise de la Pointe-Lévi. connu sous le nom de Cotmnunie,
et qu'elle ci est l'rtendue ? -Oui, je tic puis en décrire
l'étendue, mais elle est considérable,-disons, trente arpens
environ.

73. Est-il de quelque valeur; et combien rnpporteinait-il
annuelleient, s'il était divis l en lots et coincrdè?-S'il
était concédé, je pense qu'il rappoiterait de £1000 à £2000
par uni.

74. Pourquoi n'a-t-il pas été concédé jusqu'à ce jour?
-Je ne snurais dire pouruoi. Jo une suis plusieurs fois
adressé à M. Primrose depuiis les derniers douze mois, pour
lui demander de m'ncorder ii moreenuu dle ce terrain, et il
sn'a répondu qu'il n'n'ait reçu nucune coui e it uni ation dlu
Gou verniîemiii nut sujet de certaiiis réserves qu'il prétend
faire de ce terraitn; mais qu'autsitôt que le Gouvernement
aurait p ris nue décision à cet égard, il nme rendiait réponýe;
et cette réponse est enmore à venir., quoique j'aie renouvelé
ma demande il y a environ quinze jours.

75. Le Gouvernement tient-il encore d'iutres terres cri
réserve à la Pointe-Lévi, et où ?-Je n'en connais pas d'autre
que le Domaine.
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Siméon Trche!e, Eer., Ing'iieur et Mécanicien,
de la piroiss de St. Ansehne, du li Seigneurie du Lau-
zon, est tppelé et intel rugé.

83. Depuis quelle ej-vquei résidez-vous dans la Sei-
gneurie le Luauzo?-.' réside depuis l'anînu 1831.

76. Dans quel état est le Domainte ?-Je l'ignore. La .VJv d m à f i, uie
maison tombe en ruine; les clôtun.s sont ta t tues;erin ii mot, I
il s e qu'il sit totalement égligé. Ce n'est qu'en passantpartulièreet d ces iis.
quo j'ai remnrqué cela.qua~~ ~ j'ai remaqué elalparé <13 ou; bien les localités (Io lit Seigneurie

leLallil ls ivi-eset le col<in dea (Il i la tra.
77. La ferme udot il a été pari plus hut, est-elle d'une virseit et ces civières et ces couis d'eau S<lît-il8 avalat.

valeur considérable ?-Oui, elle nu'mit quelque valur, tzi et le ý U Y (01dcn
était toreue ci boin ordre; mais depuis que M. Caldwell la les localités de la Seigileui' do tauzon et
laissée, lotît est tomîîbé en ruine. 1 Igp ri s (ui lit tes versent.

78. Y a-t il lit] agent résidanît danq la piîisse de la 86. Quilles sont Ie s paroisses et les principales rivières
Puinte-Lêvi ?-Il n'y a Pîas d'agent rési-imnt à li Pinte -Lévi; que c mpre d la Stigipu a uiriu de Lem zoîtd c -Le Seigneurie
mais il v en a tin ptr toute la Seigneurie il St. Henry, M. de Ltzo co pred us biles oianltes, savoir. la
P. PLarauis. zointe Lévi, St. Jeni les St. Nieclas, St.

v Ienri, St. At sellia 't St. riidoèee, et eeso pntcipales
79. Outre ce rque v'eus avz dit, roliniseez-voi qutel- rivières oui lt conrcuirent sont: la rivière nu la Chau

qtî'alître choso rela tuiempt la dite Seigneurie, qu'il sriit ditî'e, la ait ire Etulociin et li iière e iaznge, et
cor vena l>le île canmmnuni quier aut<itii prour I 'i îu lýrm atioI plu11sieursî5(qui son t infé êrieures à ces denr ii'es et tIuvRnta-
de la Cltrnrc d'Assenillée et dIi Guuvernement geuses à la construet ion des moulin rs, telles quen la rivière
-Non ; mais je rie puis (ilde ré qu ce commnén't peléc le Brasi, vt lir qiuvi lia trurcarette
serait un acte trè lu y apga le d a part de 11 île (lui li'CoOi'Ct ls paoisses St. fleuri et St. Isidore
vedra eettn Seigneurie. Cette mesure livrSit uen u trM
auais Sil parle pays. Je d'its rennuer ici, urr rqurt 87 . Toîtes Ces Paroisses 'le sont-elles pas bien consi.

aux terresl lionî concýéée OU Ci liois !CeI)Otjt, qule j'ali eii- di'itillt et bienu pOIuIeîses ?-Ou; Principailement la
tendu dure hue r's elus beaux cèdres aivaiet été 'oties pur l>uiite Lét', St.illîi, St. Alîse'llie et St. seint Chrysos-
difléreais irvidus sans blée eitiuoritîon, et vendus utix qui uginelitet eosidé'ablement par les grands
sabitiiun pouir faire les clôtd'es. a pat d etifdu dire eliutieîs qu'ily a str lit grève dela Suigneui'iadeLuzon.
que l'on abat et eniliýve une grainile qtutité d'autr's bois.

80. Connaissez-vous quelqu'aiutre Svigneurie qui soit
d'une aussi grande importuni'e que la Svignetirie de Lau-
zon?--Je n'en connais pas une dans lit Province, qui soit
vraiment, ou qui promette de devenir d'une aussi grande
importance. Comme preuve de cela, je dirai que des
Ñotaires qui résident à la l'ointe Lévi, m'ont déclaré
qu'il avait été passé pluin de deux cents titres de conces-
sion dans lit première cencession le la Pointe Lévi ; et
j'ai aplîris dut Curé de la Pointe Lévi, I. Deziel, que
tous les lots de la commune situde près de PlEglise Anglaise

88. Quelle est la population de la dite Seigneurie?-
Je rie puis le dire: 1o reeeîiaeunet est le meilleur moyen
de pouvoir lia connaître; je puis <lire que la Paroisse de
la Pointe Lévi a une population très considéraîble, vu sa
grandeur en y comprenant la grande guinntité de maisons
bâties sur la grève du lt frontière do la PÔinte Lévi.

89. Connaissez-vous' les moulins qu'il y a de bâtis
maintenant an la dite Seigneurie, appartenant à la ditQ.
Seigneurie, soit à furine, soit à scies?-Oui; je les £qn-
nais tous.

et dont j'ai déjil parlé, sont déjà retenus nussitôt que le
Gouvernement aura donné ordre de les concéder. J'en
ai moi-nme concédé quelques lots moyennant £3 par lot
de 50 pieds de front sur 120 pieds de proîfndeur, mesure
nrglaise. J'ai entendu dire que des petits lots sur le
devant du fleuve, de 24 pieds quarrés, nu pied de la côte
qui avoisine les propriétés de M. Piîtton et de M. Tibbetts,
avaient été concédés à raison de £3 par année.

81. Est-il nécessaire, selon vous, d'établir un baume
ou dépôt public pour mettre les radeaux cin sùreté, dans
le alivre de Québe?-Je suis d'avis que ce serait là un
bon Projet; nmis coifle je ie fiis Pas moi-même le com-
merce de boig, je ne puis pas ei Pialer avec connaissance
de eause. Un itel projet pourrait rapporter des revenus
à lia Province et serai t peut-être triès utile aux comnmerçans
qui descenlent des radeaux d'en haut. J'en ni souvent vu
qui ont été brisés et perdus par li violence du vent, et
qu'on fuirait pu sauver, si l'un avait établi un tel baume
ou place de dépôt.

82. Pensez-vous qu'on puisso trouver une place con-
venaible pour établir un biauiime ou dépôt public, sur la
devanture de la Seigneurie de Lauzoi, et où?-Il y en
Il plusieurs, iliais ellvs sont occupées à présent, excepté
dtins les en irons <le lit rivièr Ethelmeniin , où il yta une
Pince vteiunite qui serait bienI adapîîtée pour tit baume
publie, at tendu qu'il est huis ui chemin dus vaisseaux,
et se trouve à l'abri des vents d'Est.
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90. Où sont-ils bâtis, et en quel état sont-il?-fl y a
un moulin à farine à St. Nicolas qui était, l'automne der-,
nier, dans un bien médiocre état lorsque je l'ai vu ; M.
Ros, bailleur de ce moulin et du chantier qu'il y a dans

t le même lieu, comipunément appelé 'le chantier St.
Nicolas," a fait batir un très beau moulin ' scies sur une
grande échelle. A St. Jean' Chrysostome, la grande
scierie construite par M. Caldwell a été rebatie en neuf
depuis 1845 et 1846, par le Gouvernement, sur un plan
considérable.

91. La scierie dont vous venez de faire mention ne
procure-t-elle pas plus d'avantage que les autres moulins?
-Oui; elle possède une belle écluse, des baumes et un
réservoir pour recevoir les billots, tant ceux qui descen-
dent par la Rivière que ceux qui descendent par le
Fleuve St. Laurent; h mer haute les eaux du Fleuve
entrent dans ce réservoir; de plus il y a plusieurs maisons
dépendantes de cette scierie.

92. N'y a-t-il pas d'autres moulins dans la Seigneurie
de Lauzon?-A la Pointe Lévi, il y a un grand moulin
à farine qui a été réparé l'année dernière, dont l'écluse
et la dalle qui sont neuves, et les mouvemens qui sont
en fonte, sont en bon état et propre pour moudre les
'grains des habitans et pour faire de la farine fleur; il y
a aussi des lianga: is pour y déposer les grains qui lui
viendraient par la voie du Fleuve St. Laurent.

93. Est-il à votre connaissance qu'il y ait quelqu'autre
propriété considérableappartenant à la dite Seigneurie?-
Je sais qu'il y a la belle et grande propriété communément
appelée le Manoir, consistant en une grande étendue de
terre le long du Fleuve et une-très belle bâtisse où se
logeait feu Sir John Caldwell, et les dépendances; j'ai
entendu dire qu'il y a aussi des propriétés considérables
contenant un terrain spacieux sur la grande côte prés du
grand chemin et de la traverse de la Pointe Lévi de
l'Egliso Anglaise, et il y a aussi un quai.

94. Croyez-vous que la venté du terrain dont vous
venez de faire mention donnerait un grand profit à la
Seigneurie ?-Oui, j'en suis certain, car il est à ma con-
naissance qu'un emplacement qui se trouve près de ce
terrain vient d'être vendu à M. Laurent Lemieux qui a
payé un fort prix ; il m'a dit lui-même que s'il voulait le
revendre il eg pourrait avoir une plus forte somme
encore. ,

95. Y a-t-il d'autres propriétés dans la paroisse de la
Pointe Lévi appartenant au Gouvernement?-1l n'y en
a pas à ma connaissance.

96. Voulez-vous continuer pour ce qui concerne les
moulins?-Il y a deux autres grands moulins à farine
dans la paroisse de St. Henri, dont l'un a été réparé passa-
blement et l'autre refhit à neuf l'année dernière conve-
nablement, et avec un soin plus que nécessaire. -

97. Qu'entendez-vous par "plus que n4cessaire"?-Jo
veux dire que plusieurs petits mouvemens qui se trouvent
dans le mécanisme de ce moulin, servent plutôt à nuire
qu'à être utiles; et, dans mon opinion, la place qu'ils
occupent serait mieux utilisée en laissant cette place
vacante pour quelqu'autre usage; tout cela aurait l'effet
de coûter moins d'argent. Je ne dirais pas la même chose
si ce moulin était bâti sur le bord du Fleuve; il aurait
alors l'avantage de moudre du grain de commerce.

98. Est-il à votre connaissance qu'il y' ait quelqu'autre
moulin appartenant à quelqu'individu?-Oui; moi-même
j'en ai un que j'ai bâti en 1838; je n'avais pas de per-
mission dans le moment que je l'ai bâti; quelques mois
après, j'ai obtenu un~e permission temporaire de l'Agent de
M. Caldwell, en payant à ce dernier ou à ses représentans
une part des revenus.

99. Qu'entendez-vous par une permission temporaire?
.-C'est' dire qu M. Caldwell ou ses representans
pourront ieprendrd le drdit de banalité quand bon 'leur
semblera. Je connais aussi que M. Louis Plante possède
un moulin à farine qu'il a aussi bàti dans cette paroisse,
%ses frais, et qu'il a obtenu un 'droit'de' banalité de M.'
Caldwell, en payant. h ce Monsieur 100 minot de bled
par annéeè;il y a aussi un petit moulin ' fai-ine dans 'la
paroisãe de St. Isidore, appartenant à un noné Pie rr
Bussière qui n'avait auòun'pe-missior lorsqu a bâti e

moulin; l'année dernière il a fait des arrangemens tem- d
poraires et verbaux avec M. Primrose en payant au (E.
Gouvernem'ent une part des revenus de son moulim.

100. Comment savez-vous cela?-Je le sais de lui- 23 juinet.
môme, le dit Pierre Bussière, qui me Pa dit.

101. Connaissez-vous d'autres moulins de cette espèce
dans la dite Seigneurie?-Oui; il y en a deux à la Pointe
Lévi, un appartenant à M. -Robertson, et l'autre à M..
Magloire Lemieux et son associé.

102. Savez-vous s'ils paient quelque chose au Gouver-
nement?-Je ne crois pas; M. Robertson prétend" aoir
le droit de construction de ce moulin qu'il a bâti dans un
petit fief qui -lui appartient. Je ne pense pas que M.
Lemieux e quelque chose au Gouvernement pour son
.moulin qu ilia construit sans permission.

108. Les moulins dont vous venez de parler doivent-ils
nuire aux profits du Gouvernement?--Oui; ceux qui ne
paient rien au Gouvernement doivent lui nuire.

104. Serait-il avantageux pour le bien-être de la Sei-
gneurie, que ces moulins payassent une indemnité?-Oui;
ce serait un grand avantage pour la Seigneurie et pour -
les Censitaires.

105. Savez-vous s'il y a besoin d'un moulint& farine
dans quelques localités, et des places avantageuses pour
en bàtir?-Oui; la paroisse de St. Isidore et une partie
du côté sud-ouest de la Rivière Etchemin, en la paroisse
de St. Henri et St. Anselme en ont besoin d'un; ces deux
dernières paroisses en ont plus particulièrement besoin,
en ce qu'elles sont génées par la Rivière l'automne et le
prIntems; la Rivière le Bras, en la paroisse de) St.
Isidore, serait une place oùore pourrait en 'mettre un;
mais je ferai remarquer qu'il manquerait d'eau, je crois,
dans les toms de sécheresse; une autre péace qui convien-
drait bien pour rencontrer le besoin des Censitaires de la
dite Seigneurie serait sur la Rivière Etchemin, sur la
terre d'un nommé Boulanger, du côté sud-ouest de la
susdite Rivière;'lequel moulin les Censitaires de la-localité
nus-mentionnée ont demandé par une requête dans le
courant de l'hiver dernier.

106. Y a-t-il d'autres moulins dans ces diverses parois-
ses, apparteniant à quelqu'autre individu, tels quedes
moulins à scie, à carder ou à fouler?-Oui;,je sais qu'un
nommé Desroches possède un moulin à carder dans la

aroisse de St. Nicolas; que M. Lambert en possède 'deux
scie aussi dans la paroisse de St. Nicolas, sur une

échélle assez considérable, sur la Rivière Beaurivage; et
que M. Buky est propriétaire d'un moulin à scie, sur
un plan considérable, dans la paroisse de St. Jean Chry-
sostôme.sur la Rivière Chaudière.

. -107. Savez-vous où ils prennent le bois qu'ils font scier
à leurs moulins ?-Ils en prennent une partie sur le haut
de la Seigneurie, et la plus grande partie en dehors de la
Seigneurie, tel que dans la paroisse -de la Beauce, dans
St. Sylvestre.
- 108. S'il vous reste quelques- moulins dont vous n'avez

pas parlé, vous pouvez continuer ?-Je sais que M.
Antoine Nadeau possède un moulin 4 soie, dans la pa-
roisse de St. Isidore construit sur la Rivière le-Bras; ce
moulin est assez bon. Il y a aussi plusieur autres petits
moulins qui sont construits dano différdntýs concessions,
servant à scier de la planche pour l'úsage des Coensitai'es;
je sais qu'un nommé Turgeon possède un moulin i carder
dans la paroisse de St. Isidore; il y.en'a un autre' dans la
paroisse de St. Honri appartenant à un nommé'Pierre
Bussière; et un dans la paroisse do St. Anselme qui
m'appartient, avec aussi dans la même aroisse un noulin
à scie.

109. Est-il à votre connaissance ,que quelques indi-
vidus aient en contemplation de construire des moulita à
farine, dans la Seigneurie, ans permissio Oui 'asal
que, M., Robertson, Jean B tapiste Carrier e
Bernier ont én contemplation bâtir.un mbu
lans le bas de lnoparoisse de St. Ànselhie èté ne r dò

de la Rivière Ethmi; je sais 'aussi. u uit nÔiix1iéT P '
X. Eaâidouinr do la parissell d St. d o d
actuellelirt unans eenissi'o e
domuïaer le droits 'seignema a e?
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•e c 110. Pensez-vous que ces deux mouline ferontî un
ce rand domnmage aux autres moulins de la Seigneurie ?-

p 'Oui, un très grand dommage, va que toute la paroisse, de
r- St. Isidore et une partie de la paroisse de St. Henri iront

23Juillet à ces moulins-là.

111. Outre les moulins que vous venez de mentionner,
n'y a-t-il pas une grande quantité de places avantageuses
à la construction de manufactures de toutes espèces ?-
Les places de moulin sont abondantes dans la Seigneurie,
particulièrement sur la Rivière Etchemin.

112. Si toutes' ces places de moulin étaient vendues ou
lou€es, donneraient-elle un revenu considérable à hla Si-
gneurie P-Oui, très considérable.

113. Tous ces divers moulins que vous venez de med-
tionner dans les différentes paroisses, paient-ils quelque
chose au Gouvernenent?-Non: je sais seulement que
M. Caldwell exigeait une rente <le trois louis pav année,
pour le moulin à carder qu'il y avait de bâti à la Pointe-
Lévi; il m'avait aussi permis à moi de me servir de l'eau
de la Rivière Eteleniîn pour mon moulin à carder, eh lui
payant deux louis par' année, ce que je fesais depuis 1881
jusqu'au premier Octobre, 1846; à cette épc que me voyant
seul dans la dite Seigneurie, qui payais pour l'usage de
l'eau pour mon moulin à carder, je lis application au
Gouvernement et lui fis la remarque.ci-dessus; trois so-
maines après j'eus la satisf'ation de recevoir une lettre de
l'Agent qui m'informait être chargé du Gouvernement
de me dire que la rente ci-dessus précitée ne serait plus
exigée.

114. Pensez-vous que ce soit un avantage publie de
laisser bâtir des manufactures sur les diverses places dont
vous avez fait mention ci- haut, sans en exiger une indem-
nité pour le profit de la Seigneurie ?- Oui: je pense que
ce serait un avaxdage publie, étant le moyen d'encourager
l'industrie, en mettant beaucoup de manufactures à la
commodité des Censitaires de la Seigneurie, et e'n outre
que cela mettrait un plus grand capital dans la dite Sei-
gneurie; et là où il y aurait de grandes manufactures, il se
bâtirait de petits villages, ce qui donne toujours de grands
profits à la Seigneurie par les lods et ventes qui auraient
lieu par la vente de ces places.

115. N'est-il pas à votre connaissance qu'une grande
partie do la grève de la dite Seigneurie est occupée par
des baumes ?-Oui.

116. Par qui principalement et par quelle autorité ?-
Par plusieurs marchands de bois de Québec, tels que MM.
Tibbetts, Patton, Price, Honoré MacKay et quantité
d'autres qui ont ticheté ou loué la grève des propriétaires
riverins de cette grève.

117. L'agence dli la Seigneurie est-elle bien conduite?
-Je crois qu'elle estpassablement bien g5rée.

118. Serait-il avantageux aux Censitaires de la dito
Seigneurie et au public en général de vendre cette Sci-
gneurie ?-Non: je coinidèro qu'il n'y aura pas do Sui-
gneur plus libéral que le Gouvernement.

119. Pensez-vous que les censitaires do cette. Soi-
gneurie désiront commuer leurs terres en général en franc
aleu roturier ou commun soccage ?-Non; je ne le crois
pas, si ce n'est quelques-uns: mais il serait bon qu'ils en
eussent le choix et le privilège.

120. Considdrez-vous que les revenus de cette Sei-
gneurie soieit susceptibles d'accroissement ?-Oui, à cause
des moulins, (les chantiers près du fleuve et des villages
qui se bâtissent dans les pnroissos, et aussi par la conces-
sion des terres non concédées.

121. Y a-t-il beaucoup do terres non concédées ?-Jl
y a encore plusieurs terres non concédlées dans le
haut de la paroisse de St. Nicols et St. Isidore; je ne
connais pas la valeur do celles de St. Nicolas; celles de St.
Isid'ore sont passablement bonnes.

122. Le fronteau de la dite Seigneurie entre l'Eglise
de la Pointe Lévi et le pont le la Chaudière pourrait.il
donner un grand revenu, si ces grève étaient concédées ?
-Oui: elles peuvent donner un grand revenu à cause de

leur importance pou'r les chantier qui y sont établis et
qui peuvent sy établir par la suite.

128. Le Gouvernement concède 't-il les terres non
concédées à la demande des individus ?-Jo sais que les,
Agens ont refusé jusqu'4 l'hiver dernier; mais depuis,, je
n'en sais mon,

2 Juillet, 1847.

Charles Roberisn, Ecuyer, est appelé et interroge t-

124. Depuis combien de tems résidez-vous dans la
paroisse de la PoIntcLévi ?-J'y réside depuis vingt-
sept ans,

125. Quel est votre état ?-Je suis cultivateur, et je
suis aussi propriétaire du fief di St. Villny.

126. Connaissez-vous les ressources de la Seigneuni.
de Lauzon?-~-Oui, parfaitement, ayant résidé depuis si.
longtems dans la Seigneurie.

127. Quelle est l'(tenduo de la dito Seigneurie?-Jo
crois qu'elle a six lieues de front, sur six lieues de pro-
fondeur.

128. Pensez-vous que la valeur actuelle de la Seigneurie
de Lauzon soit susceptible d'un grand accroissement?
Oui certes; je suis d'opinion, que cette Seigneurie aug.
mentera considérablement en valeur, et surtout, lesgrèves
qui se trouvent sur lus bords du St. Laurent.

28 î41qet

129. .Quelles sont les paroisses, et les principales Ri.-
vières que renfermu la Seigneurie de Lauzon?-Cette
Seigneurie comprend les paroisses de la Pointe-Lévi, àe.
Jean Clhrysostôme, St. Nicolas, St. 1-enri et St. Isidore.
Les principales Rivières qui traversent la Seigneurie, sont
les Rivières Etchemin, Chaudière et Beaurivage. 1-y a
encore plusieurs autres petites rivières telles que la Ril
vière la Fourchette, la Rtivière le Bras et la Rivière à. la
Scie,

130. Qui est'maintenant chargé de l'agence'de la Sei-
gneurie ?-M. Primrose, Inspecteur du Domaine et M.
Paradis, Sous.-Agent,

181. Pensez-vous que les affaires de la Seigneurie le
Louzon soient gérées avec prudence et discernement?
Il aie semble qu'elles n'ont pas été bien administrées de-
puis quelque teis. Nombre de personnes ont demandé
des terres non concédées, sans résultat; et la valeur do
ces terres a grandement diminué, par suite des dépré.
dations qui y ont été commises, et de la quantité de bois
qu'on en a enlevée. Plusieurs des moulins banaux ont'
été reconstruits d'une manière et à des frais extravagans,
et ne répondent ni au but qu'on avait en vue, ni à la con.
venance des Censitaires; et je pense que les revenus qu'ils
rapportr\, nprès toutes ces réparations, ne suffiront
pas pour payer l'intérêt de l'argent qu'on y a dépensé.,

132. Sous la surveillance de qui ces réparations ont.
elles été faites ?-Sous la surveillance de M. Primnrose,
je crois.

133. Pouvez-vous dire quels conseils et avis il a pris
pour faire faire ces réparations ?-Je l'ignore.

134. Pensez-vous que M. Priinrose ait une connaissance
suffisante du mécanisie et de la construction, des mouluns.
pour juger, par luii-numoe et sans aucune assistance, des
réparations qu'il convenait de faire à ces moulins ?-Non
certes, si j'en juge d'après ce qui a été fait.

185. Etes-vous d'vis qu'il serait dans l'intéret dela
Province que la Seigneurie de Lauzon fût vendui et
que les doniérs provenant du la vente fussent placés daia
les fonds publics, pour les besoins de la Province?-
pense qu'il serait de l'intérèt de la Province dela con.
server encore quelqlue tens, pourvu qu'elle so'te bien
administrée;- mais 8i l'on se décide à la vendre, je suis
d'opinion ilue la Seigneurie devrait Ctro divisée.,
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codies 186. Avez-vous connaissance qu- des personneA aient
E pris possession de places de mouli' sur les rivières ou

• cours d'eau de la dite Seigneurie sans lPautorisation riéces-
saire ?--Je Mis qu'il a été pris possession dernièremierit

3 de plusieurs -sites -de mqulin; mais j'ignoré si ces per-
sonnes en avaient l'autorisation ou non.

137. Pensez-vous que les habitans en général désirent
commuer leurs terres en franc alen roturier ou franc et
commun soccage ?-Je pense qu'ils s'occupent' peu de
cette matière en général, et que ceux qui le désirent, n'y
consentiraient qu'à des conditions avantageuses pour eux-
mômes;.je crois néanmoins, qu'il'en est autrement dans
les villages populoux.

188. Quelle peut être la'valdur actuelle de la Seigneurie
de. Lauzon ?-Sa proximité de Québec lui donne une
grand'e valeur. Je suis d'opinion, que ceest une des Sei-
gneuries les plus iniortantes de la Province, vu l'accrois-
sement rapide de sa population sur les bords du St.
Laurent.

439. Pensez-vous que les privilèges d'eau qui se
trouvent sur la devanture de la dite Seigneurie, soient
d'une grande valeur?t-Oui,-d'une valeur incalculable;
mais il serait impossible pour moi, et pour tout autre, do
dire combien, jusqu'à ce qu'ils soient mis en vente sépa-
r'étuent. ..

140. Les moulina de la Seigneurie sont-ils généralement
eo boa ordro ?-Non, ils ont généralement été dans un
mauvais ordre.

141. Plusieuirs personnes n'ont-elles pal des baumes
dans le Fictive St. Laurenti sur la devmnture des terres de
la dito Seigneurie ?-Lo commerce des, bois a pris une
grande extension depuis quelques anpées'; dt il me semble
que ce n'est que dernièrehient qu'on a découvert que les
grèves de ce côté du Fleuve sont admirablement adaptées
pour ce.commerce, à raison d' l'accroissement rapide des
affitires de ce coté du la rivière.

142. En vertu de quels titres sont-ils en possession?
Je considère qu'ils sont mis en possession par les propri-
étaires riverains de la-concession prirmitivequi'se regar-
dent comme propriétaires dela grèvejusqu'h'marée basse;
mais j'ignore entièrement si c'est à tort ou à raison.

143. La Provinoo en retire-t-elle q'telquo revenu à
votre connaissance?-La Province 6tant-propriétaire de
la Seigneurie, retirerait les lods et ventes à chaque
mutation.

144. Quelle peut étre la valeur annuelle des lots de
grève qu'ils occupent au meillpur de votre connaissance,?
-Je ne suis pas prêt à répondre à cette question.

145. Croyez-vous que tout le terrain occupé depuis
l'Eglise de li Pointe-Lévi jusqu'à la. Rivière Clhaudière,
vaudrait moins de £10,000 par an, si la valeur réelle des
lota était versée dans la' Caisse Publique ?-Je n'en n'ai
aucune idée.

14. N'y a.t-il pas un terroir près de l'Eglise Anglaise
éla 'ointe-Lévi, connu sous le nota de la Commune; et
quelle est son étendue ?-Je sais qu'il existe un tel terrain;
mais je n'en puis dire l'étendue..

147. Est-il dIe quelque valeur,-et s'il était-concédé.
en lots'ou emplacemens, combien rapporterait-il annuel-
loment,?-Je considère que ce terrain est d'une. grande
valeur, et,, comtne de raison, sa valeur en augaienterait,
s'il était divisé en lots et e1fert' on tente. ,

148. Pourquoi .n'at-il'pas été concédé jsqu'à présent?
~Je1lignore.

149 Le Gouyenemènt a-t l:daurs térres enxéserve'
1à P'oite-évi,ieoh ?-Te Pl en nals pi

ce n'est'lö omtinie

es 1ans' qul 'tat l e? To co '
est danis un ttèsniacvis 'état' " ''

151i La ferme. dTónt vous avez parlé plus liant est-eld
d'une grande- vileur?-tDans .l'état où- elld se trouve
actuellement elle n'est pas d'une grande Valur; je ie
puis rien préciser A cet égdrd.

152. Y a-t-il'quelqn'gsnt-pt réside daTist la paroismé
de la Pointe-Lévi?'-Pas quje. sache.

153. Comme Soigneur du Fief Vilmay, possédez-vous
quelquep moulins dans le dit:Fiefj où ailleur.Ïdans:la
Seigneurie du Lauzon?- Je possède uui moulini dans
mon Fief, et j'ai aussi uneplace de mouli dans la pa
roisse de- St. Anselme, eni société avec deue utres perd.
sonnes. J'ai demandé à M. Primroge,,VAgent du Gthud
vernementi d'acheter de moi cette place de moulin,:ot de
nie' donner la permission de bâtir, en payant ai Gouer'i
nement une proportion de la rente, comme fnt,ýtnsietire
autres personnes dans la' Seignèrie. Pai fit 'cettê
demande à la réquisition d'un grand nombrer d!habitans
(les environs, qui sont hors d'état de- faire motidre lourd
grairs dans certaines sais6ns de l'année, mflnte d'ùn.mous
lin convônablement situé par rapport à.leau,-LdbYiat
niýrg à pouvoir moudre dans toutes les saisons de -
née; et je dois dire que je n'a jamais reçu ,de réponse
précise à maAemande.

154. Ontre ce que vous venez de dire, connaissez .vous
quelque chose au sujet da la dite Seigtieurie qu>il-sëraii
bon de communiquer au, Comité, pour l'informaniiondé
la Chambre d'Assenblée etdurGouvernenent Exeòitif?
-Je reomarq uera ici, à l'égard de la grève sur la deva»-
turc de la Seigneurie, quer commeil paraît exister une
diversité d'opinion entre les Censitaires-de lapremière
concession, et M. Primrse,, l'Iiispeeteur-Générai duDo-
maine de la Reine, sur la ,qes*tion de lapropriété de
cette partie de la gr6ve qui.se trouve entre la hante etý
basse marée, il serait convenable de régler cettesquestiori
au plutôt, s'il est possible, afin d'éviter le trouble et les
procèt'qui dc'rônt en résulter, si la Seigneurie vieht,à
passer dans d'autres maiins;

5 Juilet, 1847.

WVill&im Stewart, Ecuyer, Membre. du. Comitéi est
interrogé-..

155., Vous avez recommandé à ce Comité cde réserver
une certaine partie de la grève de la Seigneuriè de Lan-
zen afin d'y êtablir lun baume publie, pour la sûreté les
radeaux; pour quelles raisons avez-vous ffiit cette recomý
rnahndtion?-Par la raison que toutes lés grèves dans les
environs de Québec sont possédées par des individtâs, et
employées pour l'usage des bâtimens; que ces personnes
n'ont pas de baumes assez spacieux pouír adiméttre les
radeaux:de bois;:et que par conséqunent; lorsqt'ellés perä
mettent de les attaelîsr à -leurs baumes, les'adeatix sont
obligés de rester en dehors, et sont e:posés 'auvnt' età
la violence des courans.

156. Avez-vous connaissance qu'une quantité de bois
ait été perdu, chaque année, par cette causé?-Je suis
dans l'habitude de visiter Québec tdus les ans depuis les
vingt dernières années, étant engagé dans- le comee
de bois; et je n'ai pas connaissance qu'il se soitpassè une
seule saison sans que les iadeau'x n'aient épro.uvé des
accidens graves, et sans que plusieurspersonnes aient été
ruinées On conséquence.

1 N7. Ne crycz-vo's pas qu'on pourrai'.ttruver ne,
place pour étbir un liaume 'ou dépôt pubic qui convie-
drait mieux que lai gi've de lad Signeurie 'etLauzn?.-
'Pns; selotnioi. J5 l lu dveeatteitticn to'utés lésiliscussion~s
qui se sont élevées dance-s uillés pMoti ,é ,
dans. lesquellesèles Èsu:donnientia "pIné ehé l-l là
Riviére St Charlesketesautrs'auKCi Re ' Gtft
première plncnenêcotiviéndratv urt t'd'sef dtf'ad
qu'ilfaut, absélumi'dodeaa ponet dt
]ebîs:; 'que 'lestisqire:4tiirisréiëi dbl@òdui~

dirizeè bis elek't''viéhalbötidès -ât è'5ý

4
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Appendice taires des anses et chantiers de la Rivière St. Charles;
(E. E.E ) qu'il en coûterait beaucoup trop pour acheter leurs inté-

rets; et finalement, que le lit de la Rivière est trop uni
et trop peu profond, et qu'il laisse écouler ses eaux trop

23 Juillet. rapidement, pour convenir à la nature de ce commerce.
On peut rendre. le Cap Rouge plus sûr et plus facile, et
cette place est bien préférable à la Rivière St. Charles;
la seule objection, c'est son éloignement de la Cité, et du
centre des affaires. Au contraire, la Seigneurie de Lau-
zon oit je voudrais établir un baume public, savoir;
depuis le moulin d'Etchemin jusqu'à l'extrémité infé-
rieure de l'Anse de Hadlow, est située dans un endroit
qu'on peut regarder comme le centre du commerce du
havre; elle est protégée contre les vents d'Est, qui cau-
sent tant de naufrages et d'accidens parmi les radeaux;
elle se trouve au-delà di mouillage des vaisseaux; et elle
est capable de contenir tous les radeaux qui ont occasion
de s'accumuler parfois. Les radeaux trouveraient là
assez d'eau- pour accoster aux quaiis, sans l'aide des
bateaux à vapeur. Cette propriété npparticht à la Pro-
vince, et les seules personnes dont les intérôts se trouve-
raient froissés, sont IVin. Price et Cie., et' Ro4s et
Shuter.

158. Comment et d'après quel principe pensez-vous
que ce baume devrait être établi et ndninistré?-Je
propose que ce baume devienne la propriété de la Pro-
vince, et que les jetées soient construitos par le Bureau
des Travaux Publics. On þourrait en donner la surveil-
lance à une seule personne, ce qui serait plus économique,
et établir un tarif de tant par morceau ou par pied au
mois.

159. Etes-vous convaineu que ce baume rapporterait
un intérêt suffisant pour couvrir les dépenses?-Je suis
convaincu que ce baume paierait non seulement l'intérêt,
mais qu'il rembourserait toutes lès dépenses dans bien
peu d'années, et qu'il deviendrait une source de revenus
pour la Province.

160. Le baume que vous proposez d'établir affecterait-il
les Intérôts des propriétaires actuels des anses?-Nulle-
ment.

161. Expliquez cela au Comité?--- réponds que lb
anses servent maintenant à tirer, piler, tourner et em-
barquer le bois à bord des vaisseaux; que le baume en
question serait exclusivement destiné à mettre le bois en
sûreté; qu'au lieu de faire du tort, cela ne ferait que du
bien aux propriétaires des anses, attendu qu'on amarre
maintenant les radeaux à leurs jetées et à leurs baumes,
ce qui retarde l'écoulement des bois, et présente beaucoup
d'autres obstacles, sans rapporter aucun profit aux occru-
pans des anses; que lorsqu'une vente aura lieu au bauine
public, le radeau pourra aussitôt étre remorqué à l'endroit
où l'acquéreur fait ses affaires.

162. L'arrangement proposé aurait-il l'effet de nuire
en aucune manière aux marchands qui achètent?-Nulle-
ment; je crois au c'ontraire qu'il leur serait d'une grande
utilité de pouvoir inspecter, en tout tems le bois dans un
grand chantier, au lieu d'être obligés de courir pour cet
objet dans différentes directions, des deux côtés du
Fleuve, comme ils le font à présent.

8 Juillet, 1847.
Le Capitaine Boxer est appelé et interrogé
Après avoir entendu lire le témoignage de V. Stewart,

Ecuyer, il déclare qu'il partage pleinement ses sentimens;
que rien n'est plus nécessaire qu'un baume publie, pour
la sûroté et la conservation du bois qui descend d'en haut,
surtout par suite de l'accroissement du commerce de
Québec; qu'il arrive souvent que les vaisseaux sont déte-
nus plusieurs jours, et qu'ils ne peuvent prenire leur
chargement aussitôt qu'ils le voudraient, parceque les
radeaux leur bouchent le passage.

163. Les frais dépensés pour l'établissement d'un tel
baume n'auraient-ils pas pour résultat de rapporter un
certain revenu à la Province ?-Comme cette propriété
appartient à la Couronne, et que la dépense serait minime,
je conçois que l'établissement de ce baume aurait l'effet
de produire un revenu considérable.

164. Pensez-vous, si les lots de grève depuis l'Eglise
de la Pointe Lévi jusqu'à la rivière Etchemin, étaient

concédés ou vendus par la Couronne, qu'ils rapporteraient
un revenu à la Province ?--Oui, certes, et je pense qu'il
est absolument nécessaire, pour faciliter le commerce-de
Québec, de construire des quais de ce côté d Fleuve,
d'après un plan régulier, qui ne s'étendent pas moins de 23 eiUre
vingt-trois pieds au large, dans les plus basses eaux du
printems, et qu'il ne devrait être permis à personne d'en
bâtir à d'autres conditions.

165. Ne serait-il pas à propos, maintenant que la
Couronne possède la presque totalité de la devanture de
Lauzon sur le Fleuve St Laurent depuis l'Eglise de la
Pointe Lévi jusqu'à la Chaudière, qui forme partie du
port de Québec, d'adopter quelque plan d'amélioration
pour l'avenir, en construisant des quais ou jetées pour
les baumes de ce côté du Feuve, et cela d'après un plan
régulier ou systématique ?-Oui, et il sera avant peu
soumis quelque plan semblable au Gouvernement par les
Commissaires chargés de l'amélioration du Havre de
Québec, dont je suis membre.

9 Juillet, 1847.

L'ion. M. Primrose est appelé et interrogé:-
166. Le Comité a 'appris que vous étiez chargé de

l'administration générale de la Seigneurie de Lauzon;
si cela est, depuis quand la gestion vous en a-t-elle été
confiée, et en vertu de quelle autorisation ?-Oui, je suis
chargé de la régie et administration ~de la Seigneurie <e
Lauzon. Je tiens une Commission comme Commiesaire,
datée le 1er Août, 1845.

167. Avez-vous aussi l'administration -des moulins, ou
sont-ils sous' la charge d'un Agent local ?-J'en ai l'ad-
ministration immédiate; mais, lorsqu'il est nécessaire, je
me fais aider par un Agent local.

168. N'a-t-on pas dernièrement fait des réparations
considérables à ces moulins ; combien ont côûté ces répa-
rations, et dans quels moulins ont-elles été faites ?-Oui,
il a été fait des réparations considérables; "et j'en ai
tramas un compte détaillé au Commissaire des Terres
de la Couronne.

169. Ces moulins sont-ils loués,-pour quelle période
de tems le sont-il,-ct quelle est le prix de loyer ?a-Oui,
ces moulins sont loués; j'ai fourni un état qui indique
le prix pour lequel chaque moulin est loué; les moulins
d'Etchemin, de St. Nicolas, et du Trait Quarré, sont loués
pour un terme de dix années, à commencer du mois de
Janvier, 1946. Les moulins à farine de la Pointe Lévi
et de St. Henri sont loués pour trois ans, à dater dii mois
de àÀfai, 1847. D'après les informations que je possède,
je crois qu'il est mieux de les louer pendant 7 ou 10 ans,
que pour une plus longue période de tems.

170. Est-il à votre connaissance qu'on enlève le bois
sur les terres non concédées de la Seigneurie, et qu'on lè
transporte aux moulins, sans la permission du Gouver-
nement.?-Il est très difficile d'empêcher les déprédations;
on emploie des personnes pour veiller à la conservation
di bois; j'ai permis aux locataires des moulins d'Etohe-
min et de St. Nicolas de couper du bois sur les terres
non concédées, en payant un certain taux au Gouverne-
ment, et à la condition qu'ils n'en prendraient qu'une
certaine quantité chaque année,'et dans les localités qui
leur seraient désignées.

171. Est-il à votre connaissarlce qu'on se soit établi
sur ces terres, et qu'on en ait pris possession sans titre
ou autre autorisation quelconque?-Lorsque la Seigneou-
rie a été adjugée à la Couronne, un bon nombre de
personnes, 300 ou 400 peut-être, s'en étaient mis 'en
possession sans titre, et les avaient occupées depuis deux
jusqu'à douze années, avec l'entendement,,de la ,paritdu
curateur de la suécession, qu'elles obtiendraientun ri'itre
aussitôt qu'il y aurait une autorité compétente pour euir
en donner. Je leur ai donné à entendré qué 'oùi:.cux
qui s'étaient établis de bonnefoi obtiendraienteurà.titres
Je fais tout ce qu'il est en mon pouvoirpoukinpôc eles
personnes de.prendre possession dà ces terres'e o
risation, étant dispos à. concéder les terrs s à
tous ceux qui désirent s'y 'tablif de bonhe foik,
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(E. E. E ) 172. Connaissez-vous les diverses rivières, cours d'eau

-- , et places de moulin de la dite Seigneurie?-Oui, en gé-
2 Juinut. néral.

173. S'est-on adressé à vous pour demander des places
de moulin?-Oui, plusieurs fois, et particulièrement pour
bâtir un moulin à farine à St. Isidore; toutes ces demandes
sont sous considération, car il est difficile de déciderquelle
est la place la plus convenable pour les liabitans.

174. Le Gouvernement souffre-t-il qu'on se serve
des privileges d'eau qui se trouvent dans la Seigneurie,
ou sont-ils monopolisés par la Couronne?-Jusqu'à pr6-
sent, le Gouvernement n'a accordé aucun-privil-ge pour
bâtir des moulins; il a trouvé qu'on avait accordé, dans
quelques circonstances, des privilèges temporaires ou
permanens pour établir des moulins à farine; et il n'a
pas encore retiré ces priviléges. Je conçois qu'il ne
conviendrait nullement de construire de nouveaux mou-
lins à farine aussi près des moulins banaux existant,
attendu que cela affecterait les intérêts des locataires et
de la Couronne; mais chaque fois que la population aug-
mentera dans les localités trop éloignées des moulins
actuels, je n'hésiterai pas à construire de nouveaux
moulins, ou à necorder des privilèges d'eau, comme on a
l'intention de le faire pour la paroisse de St. Isidore.

175. Le Gouvernement encourage-t--il les Censitaires
de la Seigneurie à commuer la tenure de leurs terres en
roture, en celle de franc et commun soccage; et ces
commutations sont-elles fréquentes?-Oui; niais il a été
présenté peu de demandes à cet égard jusqu'à ce jour.

176. Vous a-t-on demandé des lots de grève du côté
de la lointe Lévi, dans le Havre de Québec?-Oui; on
a plusieurs fois demandé des lots de grève.

177. Le Gouvernement a-t-il disposé d'aucun lot de
grève dans cette localité, et en faveur de qui?-Je crois
qu'il n'a été émané aucune patente depuis que la Seigneu-
rie a été adjugée; mais.je crois qu'il y a eu des demandes
à cet égard.

178. De quel droit, ou en vertu de quel titre, ceux
qui occupent des lots de gréve, c'est à dire, le terrain qui
se trouve entre la haute et la basse marée, du côté de
la Pointe Lévi, sont-ils en possession; et paient-ils quel-
que reconnaissance à la Couronne pour ces lots?-Les
détenteurs possèdent ces lots avec droit de chasse et
de pêche, au devant, et en dedans; ils ne sont tenus à
nucune reconnaissance envers la Couronne, excepté la
redevance d'une certaine partie de leur pêche.

179. A-t-il été pris des mesures en loi pour obliger les
,personnes qui occupent des grèves à la Pointe Lévi
comme lieux de dépôt pour le bois, à prendre des titres,
ou à payer une rent?-Il n'a été pris aucune mesure,
que je sache, pour obliger les personnes qui occupent
des grèves à prendre des titres; mais la matière est
maintenant sous la considération du Gouvernement, en
conséquence des demandes qui ont été faites à ce sujet.

780. Pensez-vous que le droit d« pèche etde ehasse
dont vous avez parlé, soit de nature à autoriser les pro-
priétaires riverains à construire les jetées ou à établir les
beaumes permanens qui se trouvent sur ces grèves pour,
les fins du commerce?-Non, je ne le pense pas.

181. Si les grèves ou lots de grève sur la devanture
de la Seigneurie étaient vendus ou concédés, croyez-vous
que les deniers ou revenus provenant de cette vente
appartiendraient à la Couronne, comme Seigneur de
Lauzon, ou de son propre droit, indépendamment.de cette
qualité?-Quant à ces lots de grève, je conçois que la
Couronne pourrait confirmer le -titre de chaque proprié-
taire riverain jusqu'à marée basse, et en faire une partie
accessoire de sa propriété qui ne serait possédée qu'aux
nêmes conditions que le' re original, c'est à dire en roture,
et dépendantdela 8eigneurie toutcomme sielleyétait com-
prise; ces lots rapporteraient ainsi deslQds et ventes, et
ces revenus appartiendraient à la Couronne, comme pro-
priétaire de la Seigneurie -de Lauzon. D'un autre côté,
si laCouronne considère que ces grèves sont entièrement

Aop de la Seigneurie de Lauzon, et les vend çn:franc et

ce (E.E. E.) A. 1847.

Joseph Cary, Député-Inspecteur-Général, est appelé
et interrogé:-

185. Pouvez-vous dire au Comité quelle est la balance
qui reste due à la Province par la succession de fee Sir
John Caldwell, par suite de sa défalcation comme Rece-
veur-Général du Bas-Canada?-Voici un état qui indique
la dette due à la Couronne par feu Sir John Caldwell,
Receveur-Général du Bas-Canada, ainsi que la balance
qui n'a pas été payée.

D'après un jugement rendu par la Cour du Banc de la
Reine à Québec, le 20 Octobre, 1825, la dette princi-
pale était de............................£106,797 6 8

Sur cette 3oumme,
d'après un ar-
rangement avec
le Gouverne-
nient, Sir John
Caldwell devait
payer £2000
par année; à
venir jusqu'au
mois de Décem-
bre, 1835, il a
payé............. £19,000 0

Après cela, A. A.
Parant a été
nommé pour
percevoir les «
rentes et rede-
vances de la
Seigneurie de
Lauzon, et il a
payé au Rece-
veur-Général-

En 1847, la somme nette
de £2,107 13 9

1838, 2,812 10 8
1889, 2,426 5 8
1840, 2,275 7 8
1841, 2,223 8 11
1842, 2,075 4 Il

13,420 I1 7J
Et le 31 Décembre,

1845, le Shérif de
Montréala payé, sui-
vant la sentenceren-
duc par unjugement
de distr ibution....... 441 ,2 3

Total payé........ - - 32,861 13 10

Laissant une balance due de............ £78,98 _12, 9îPour laquelle balance il a été rendu un
jugement. par la Cour' du Banc de
laReine à,Quebec le 9 Juin, 1848,
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commun soccage, soit pour une somme fixe, soit moyennant (E. E.E.)
une rente perpétuelle, je conçois alors qu'elles devraient ,
foimer partie des revenus ordinaires de la Couronne. 23 Juillet
Quant aux lots de grève qui s'étendent au-delà de la
marée basse, je crois que les revenus en doiyent apparte-
nir à la Couronne, indépendamment de sa qualité de
propriétaire de Lauzon.

182. Y a-t-il quelqu'espace vacant su'rlagrève, appar-
tenant à la Couronne, depuis l'Eglise^de la Pointe Lévi
et l'embouchure de la Chaudière, que l'on pourrait mettre
à part afin d'établir un baume publie, pour la sareté les
radeaux qui arrivent d'en haut, et pour la sûreté du
commerce des bois à Québec?-La seule place qui con-
vienne pour cet objet est la devanture de la ferme <lu
Domaine, qui offre un espace de dix à douze arpens.

183. Croyez-vous qu'il y aurait quelqu'inconvénient à
employer cet espace pour un semblable projet d'utilité
publique?-Aucun.

184. Le Comité vous prie de lire les témoignages.qu'il
a reçus, et de lui présenter à cet égard telles observations
que vous j ugerez utiles ou nécessaireR.-Je ne vois pas
qu'il soit nécessaire pour moi de faire aucLine observation
sur ces témoignages.
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î.inendiee
(E. E. E.) contre A. A. Parant, comme cura-

teUr à la succession vacante de feu
Sir John Caldwell; cette balance est

23 Jîîillut. aussi reconnue par l'Acte de la Lu-
gislatture, de la 7o Vict. chap. 26.

En vertu de ce dernier jugement, la
Seigneurie de Laîuzon a été saisie
comme partie de ha successioi, et
vendue par le Shérif, le 20 Mars,
1845, et elle a été achetée au
nom du Gouvernement, moyen-
nant.................. £40,500 0 0

Par le jugement de dis-
tribution de la Cotir,
du 31 Mai, 1815, le
prix de vente a été
distribué comme
suit, savoir:

A divers indiv. comme
eriéanciers privilé-
giés, £5,353 7 2

Au fonds
des biens
des Jé-
suites, é-
tantiaba-
lance due
à ce foIds,
cin vertu
d'un ju-
gemient,
avec int-
rut,...2,182 18 7

- - 7,536 5 )
Et la balance est portée

au crédit de li suc-
vession de feu Sir
,John Caldwell,...... 32,963 14 3

Laissant une balance due par la succes-
sioI, de..... ....... ... ............ £40,97! 18 6

Le 21 Juillet, 18 16, postérieureiiient a
la date du susdit jugement de distri-
bution, le Protonotaire du District
de Québue a payé titi Receveur-Genié-
ral, en vertu d'un jugement de dis-
tribuition, comme reçue de A. A.
Paran t, cuiriaterii à la succession
de iir John Calwell, la sonne
de........................£,075 o 2

lt il parait qu les sommes
d'argent accordées par
diversugemens dedis-
tribuiion, a conipte le
la dette due par Sir
.1ohtn Cldwell au fonds
des biens des Jésuites,
excèdeit la baîlancetdue
pour cet objet, avec
l'inteit, lequel exc-
dti t doit êt re porté au
crédit de lit dette priti-
cipale. L'excéditnt est
de........,................ 2,229 13 3

3,304 18 i5

Ce qui réduit la somme due à............ £37,667 0 1

186. Ne devait-il pas des arrérages au fonds des biens
des Jésuites; à combien se montent-ils, et ce montant
a-t-il jriniais été versé dans ce fonds mis à part en faveur
de l'Edueation, par un Acte de la Législature du Bas-
Canada, qui a depuis été confirmé dans la dernière Session
dela Législature Provinciale, par l'Acte 9 Vict. cl. 69.

187. Qui'lle commission les Agens et le Commissaire
de Lauzon reçoivent-ils pour la perception des rentes,
lods et ventes, et autres redevances seigneuriales, y com-
pris les loyers des moulins de la Seigneurie; dans quelle
proportion et à qui sont-ils pnyés?-L'agenco ou lia corn-

itsiiii allouée att Commissaire de Lauzon, est de 2-. pour
cent, sur le montant des propriétés louées; et 10 pour
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cent, au sous-agent, sur les rentes, lods et ventes, et (EEE)
autres redevances seignieuriales,

188. Savez-vous s'il y a d'autres propriétés ou terres
dans les Townslips qui appartiennent à la succession de
feu Sir John Caldwell; où sont-elles situées, et donnez-ens
un état au Comité?-J'apprends qu'il y a une quantité
de terres dans les Townships qui dépendent de cette
succession. Elles ont été saisies et annoncées par le
Shérif des Trois-Rivières, dains la Gazette de Québec,
publiée par autorité, du 8 Octobre, 1840, mais elles
n'ont pas été vendues; et je prends la liberté de renvoyer
à cette feuille où l'on ci trouvera une désignation dé-
taillée.

23 Juillet.

Félix Ttu, Notaire Public, de la paroisse St. Jean
Chrysostône, Seigneurie de Lauzon:-

Je connais bien cette Seigneurie, dans toutes ses parties,
j'ai eu toutes leg occasions d'eu examiner et suivreles progrès,
aiéliorations et augmentations depuis plus de cinquante
nus; employé comme Notaire par l'Honorable Ilenry
Caldwell, père de Sir John Caldwell, alors propriétaire
de Lauzon, et par ce dernier après la nort de son père,
pour la rédaction, notamment, de tous les titres, conecirnant
les aihllres <le cette Seigneurie. Pendant la vie du dit
Hlenry Caldwell, Sir John Caldwell son fils, vers l'époque
où le paiement des cens et rentes et autres droits Sei-
gneuriaux devenaient dus,on fesait ordinairement larecette,
et pour en Iteiliter le paiement aux Censitaires, on se trans-
portait à tles jours fixes, dans chacune dcs paroisses d'alors
de cette Seigneurie, et toujoursje l'accompagnais aux fins
d'ajuster les droits dus, et rédiger les transactions que les
circonstances nécessitaient ou rendaient convenables. En
procédant ainsi, j'ai eu occasion d'apprécier les augmen-
tations qui avaient lieu annuellement. J'ai souvent visitó
avec lui les diflrentes places où se trouvent des chutes
et rapides quilsont un grand nombre, dants chacune des
grandes rivières, nommément, la rivière Benyante ou Chau-
dilre, la rivière Etehemin et la rivière iBeaurivage, ainsi
que les autres de moindre grandeur, lt Scie, le Bras, la
Fourebette, tributaires des premières; lesquelles rivières
qui arrosent et traversenît cette grande Seigneurie, dans
difiIrenites directions, ofFrent de nombreux sites pour des
moulins et pour des manufactures de presque toutes des-
criptions. Cette Seigneurie qui par soi titre ne doit
avoir que treite-six lieues cin superfici,-trois lieues de
front de chaque côté de la rivière Bruyante et six lieues
de profondeur,-contient néanmoins, dans ses bornes nc-
tuelles, trente-neuf lieues ei superficie, et plus, si les trois
lieues de front au côté sud.ouest de la rivière Bruyante,
étaient iiesurées cu soumission ou en conformité au -titre
primitif de cette Seigneurie. Cette Seigneurie, par sa
proxiiité le la Cité de Québec et à raison le son étendue,
fournit actuollement un revenu (lui se doublera et môme
se triplera ci bien peu d'années, par ses revenus casuels
seulement, si une attention suivie est portée à son admi-
nistration, qui demande et demandera au moins tout le
temns d'une personne intelligente et d'une réelle activité,
si elle veut rendre justice à lit charge qui lui sera confiée.
M. Prinirose dit avoir donné la permission aux locataires
des moulins à scie d'Etcheimiin et St. Nicolas de couper deà
bois de sciage dans certaines limites assignées dans la
licence de couper ou faire couper ces bois. Pendant la
saison d'hiver en 1845 et 1846, deux hommes nommés
Topping et Gosselin, de réputation au-dessous de la
commune, furent engagés, par un nommé Smith, aubergiste
à la Pointe Lévi, faisant pour les locataires des moulins
d'Etchemin, àcouper(eà'aire les bois desciage sur les bords
de la rivière Bruyante ou Chaudière; cesnommésTopping
et Gosselinavaienttveceux40à50bucherous. Chacunsait
et connaît les dommages que causent telles coupes de bois,
par des personnes qui n'ont d'autre intérêt que de tirer
parti de ce qui leur tombe sous la main. Les personnes
même d'un peu d'expérience conviendront que la coupe
de ces bois, laissée au caprice ou à Ir cupidité de personnes
non intéressées à la propriété ou au fonds, sur lequel ces
bois sont coupés, cn détruit o-, au moins en diminue
considérablement lit valeur, par ies embarras que cause la
coupe de ces bois et la destruction d'autres bois poup
l'ouverture des chemins dont ils ont besoin -pour les sortir



11 Victorioe. Appendice (E. E. E.) A. 1847.

ppendice
E.E.) de la forêt. Si cette Seigneurie doit étre gardée pour

former des établissemens pour des fermiers et leurs des-
cendants, il serait très urgent qu'elle fut commise aux

Juille. soins de quelqu'un qui en ferait immédiatement sa prin-
cipale occupation, visiterait les lieux où se sont commis
et se commettent des déprédations qui se continuant et
vont indubitablement s'augmenter, à raison des grands
chantiers de construction de vaisseaux déjà ouverts et
qui s'ouvrent encore actuellement sur les bords du Fleuve.
Le rapport par M. Lambert et autres, quant aux différens
sites de moulins pris et possédés par les nommés
liussière, King et Breakey, Pierre Lambert, et autres
dénommés dans leurs déclarations, est correct. Je me
permettrai d'iaouter que les moulins à scie de Pierre
Lambert, de St. Nicolas, ont contribué en majeure partie,
à détruire la valeur des terres des concessions à la proxi-
mité de ces moulins, où il ne reste presque plus une seule
pièce de bois propre à construire les bâtimens nécessaires
sur la terre d'un cultivateur. Et pour en donner une
juste idée, c'est qu'une terre à proximité de ces moulins,
de 90 arpens en superficie, payant 22s. 9d. de cens et
rentes a été vendue par décret et adjugée pour quinze
chelins. D'après ces faits je crois juste de déclarer que
la surveillance et garde de la forêt, demande sans délai
une stricte attention. Supposer qu'en nommant plusieurs
surveillans dispersés en plusieurs quartiers, qui sauront
n'ôtro point eux-mêmes surveillés, vous parviendrez à
arrêter les déprédations, serait bien peu connaître les
gens, qui veulent bien entreprendre la charge de dénon-
ciateurs. Pour prouver mon avancé, c'est qu'un homme
intelligent qui était recommandé et se nommait Lavertu
ayant été chargé de surveiller les déprédations et en faire
.rapport do tems à autre, et pour lequel trouble il était
payé à raison de ses démarches, après avoir fait des dénon-
ciations qui donnèrent occasion d'arrêter dix-neuf per-
sonnes dans le même jour, qui se confessèrent coupables de
déprédations, finit par Iermettr' l'entrée et vendre lui-
immée les bois à la consenrvation desquels il était nommé.
Ayant lu et pes6 les questions faites à M. Robertson et
ses réponses concernant les réparations et constructions
des moulins, je demeure d'accord avec lui que les amélio-
rations qui ont été faites, n'ont pas été suivies et condlites
avec soin, connaissance et économie. Cette Seigneurie
a été vendue et adjugée le 17 Mars, 1845. Et ce n'est
que dans la saison bien avancée de l'été que la démolition
en partie des ouvrages inutiles des moulins à scie
d'Etclenmin et le changement et rétablissement des dita
mouliis à scie trouvés nécessaires, ont été commencés, ce
qui a nécessité l'emploi des ouvriers à continuer ces
ouvrages pendant la saison d'hiver, afin de pouvoir les
livrer, savoir, le 10 Mai ensuivant, dans l'état requis. Et
chacun sait ce que peut faire avec avantage un ouvrier
tenu de travailler en plein air, pendant les jours courts
des saisons d'aut-omne et d'hiver. J'ai vu et visité les
ouvrages du moulin de St. Henry, peu de teis après
qu'une partie des murs s'était écroulée en les élevant;
l'ouvrage m'a paru assez proprement fait, en égard à la
pierre employée à leur construction. L'attention les
marchands de bois et des constructeurs de vaisseaux
ayant ité portée au côté sud-est du Fleuve, et y ayant
trouvé, sinon plus au moins autant d'avantage que du
côté nord-ouest, ilsy ont établis des chantiers considérables
et formé à grà ds frais des établissemens d'une nature
à montrer l'importance qu'ils donnent an local. Ces
grands établissemens, eii nécessiteront d'autres de moindre
valeur, qui par la division et subdivision des terrains à
proximité de ces grands chantiers, fourniront indubita-
blement un revem casuel vraiment considérable. La
seule maison de commerce, Benson, qui représente MM.
Price et M'Gill hNew-Leverpool, a, cette année seulement,
construit à cette place des maisons pour y loger 500 à
600 personnes, et par la disposition de ce qui est fait,
parait disposée à continuer ces établissemens. Je concours
cordialement avec tous ceux qui ont comparu devant ce
Comité dans les réponses qu'ils ont données, quant au
revenu probable que donnerait la grève en front de cette
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Seigneurie, si elle y était annexée, comme partie d'icelle, (E.E.E.)
jusqu'à basse marée; sur laquelle grève les anciens Sei-
gneurs de L'uzon, ont pris sur eux d'accorder aux con-
cessionnaires des terres qui bordent le Fleuve, le droit de
pêche, en leur payant le onzièine de tous poissons qui
seraient pêchés en front de cette concession. Je pourrais
montrer que la prétention des premiers et anciens Sei-
gneurs sur cette grève de Lauzon, était telle qu'ils ont
fait des concessione de cette même grève en quelque
endroit, non jusqu'à basse marée, mais jusqu'au millieu
du Fleuve, Je connais bien la portion do terre au-
dessus de la côte en arrière de l'Hotel de Lauzon, paroisse
St. Joseph de la Pointe-Lévi, au côté nord de la route qui
conduit du Fleuve St. Laurent au chemin de front du
premier rang des concessions. Cette portion de terre n'a
jamais été établie comme commune; c'est une certaine
étendue de terre, formée de différents lots acquis de diffé-
rentes personnes, par Sir John Caldwell, dans l'intention
avouée de la subdiviser en différents lots pour les con.
céder et en former un bourg ou'ville sous le nom d'Au-
bigny. Je crois qu'une partie de cette portion de terre
est promise pour l'érection d'une Eglise Anglicane et
cimetière et qu'une autre partie est aussi 'demandée pour
bâtir une Eglise Romaine. La grève en front du
Domaine, à partir de la rivière à la Scie ou du moulin à
farine de la paroisse St. Joseph de la Pointe-Lévi jusq.u'àla
rivière Etchemin, offre une étendue de grève qui pourrait
êtro préparée à peu de frais, à raison du bas prix des bois
propres aux améliorations convenables à ce projet, et de
la quantité de pierre sur les lieux, et pourrait recevoir et
tenir en sûreté une quantité de bois. Ces améliorations
ayant lieu, le besoin de bras se ferait aussitôt sentir à
cette place, et le terrain ou sol serait très avantageuxpoury
ériger des maisons et autres bâtimens de toutes descrip-
tions, tant au pied de la côte qui borde le Fleuve, qu'au-
dessus de cette côte et sans empiéter ni toucher au lot de
terre occupé par le maison et les dépendances ci-devant
la demeure de Sir iohn Caldwell, qui soht actuellement
dans un état de détérioration complète. Le tout prés des
moulins h farine et à scie, ayant au moyen de ce dépôt,
bois et pierre qui seraient la base de la formation d'un
village bien considérable dans le cours de peu d'années,
payerait à la recette du Domaine plus de livres courant,
que le Domaine ou ferme, avec ses dépendances ne
pourra jamais payer de chelins par chacune année.
D'après les dit'érens témoignages donnés devant le Comité,
sur la valeur réelle et intrinsèque de la dite Seigneurie de
Lauzon,j oe crois obligé de reconnaîtreet déclarer qu'ilest,
à mon propre jugement, de l'intérêt de la Province de la
conserver intacte, et queles revenus et profits on provenans
devraient demeurer exclusivement au profit de cette par-
tie de la Province du Canada, appelée le Bas. Canada,
parce que sa valeur actuelle et future, ne repréieite que
partie de ce qui demeure dû à cette partie de la dite Pro-
vince du Canada;.la partie d'icelle appelée le Haut Canada
n'ayant rien perdu par le déficit de la Caisse du Receveur-
Général Sir John Caldwell.

189. Pouvez-vous dire au Comité si les cens et rentes
et les lods et ventes perçu.q par le Sous-Agent de la Sei-
gneurie, sont payés par lui au Receveur-Général ou à M.
1rimrose?-A M. Primrose.

190. Ce dernier a-t-il donné un cautignnement pour
garantir la remise de ces deniers à la Caisse Publique;
entre les mains de qui, et poùr quel montant a-t-il donné
ce cautionnement ?-Je l'ignore.

191. Savez-vous si M. Primrose a donné quelqu'obli-
gation ou reconnaissance pour l'accomplissement fidèle
des devoirs de sa charge, et pour quel montant ?-Je
l'ignore.

192. Ne reçoit-il pas aussi le prix des baux ou loyers
des moulins; quel peut en être le montant ?-Oui; et ils
peuvent se monter à environ £2,500.
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REPONSE
A UNE ADRESSE de l'AssEMBLLýE LÉGISLATIVE à Sos EXCELLENCE LE GOUVERNEUR-GNÉIIRAL,en date du 7 courant, priant Son Excellence de vonloir bien faire mettre devant la
Chambre " Copie de l'acte d'accusation présenté aux dernières Assises du District de
" l'Ouest, et des procédures y relatives, contre le nommé Martin R. White, ensemble avec la
" sentence rendue par la dite Cour, après la conviction du dit prisonnier."

Par ordre,

BUREAU nU SECR1TAI11E,
Montréal, 23 Juillet, 1847.

C(ANAD, Les Jurés de Notre Souveraine
District de l'Ouest, Dame la Reine, déclarent sous sur-

Savoir: 1 ment:-que Ma rtin Robert Wh/cite,
ci-devant du Township de Maidstone dans le District
de l'Ouest, cultivateur, a, le dix de Juin, dans la neu-
vième année du règne de la Reine VictoPia, dans les
Township et District susdits, pris, volé et emporté félo-
nieusement vingt minois de farine de blé de la valeur de
cinq louis, une selle de la valeur de un louis, dix
clichns, un habit de drap de la valeur de deux louis, et
un morceau de fer de la valeur de cinq chelins, (les biens
et effets appartenant au nommé Jo:eph Alexander Raay,

JOHN PRINCE,
Conseil de la Couronne.

Copie des Notes de l'Honorable M. le Juge McLean.

La Reine,
vs. Larcin-Défense:--non coupable.

Martin R. White.

Josh. A. Ray réside à la Belle-Rivière, et est un cul.
tivateur. Dans le mois de Juin dernier, le témoin se
transporta à Sandwich avec un bateau chargé de bois,
et dans lequel il avait mis seize minots de blé pour
faire moudre au moulin ; après avoir fait moudre son grain,
il le mit à bord du bateau, pour le remporter chez lui.
Le témoin avait acheté une selle neuve qu'il porta aussi
à bord du bateau, avec un morceau de fer en barre,
un habit et divers autres articles. En attendant que le
vent changeri pour partir, il se transporta au moulin à
vapeur. Tandis qu'il était là, il vit une voiture à côté
du bateau, et un homme qui était occupé à enlever les
sacs du bateau, et à les transporter dans sa voiture. Le
prisonnier est la personne qu'il vit alors. Le témoin
descendit au bateau pour voir ce que fusait cet homme, et

D. DALY,
Secrétaire,

il le rencontra qui s'en venait dans sa voiture. Le témoin
crut reconnaître un de ses sacs dans la voiture, et afin
d'être plus sûr, il alla voir au bateau, il s'aperçut
aussitôt que sa farine avait été volée; et revenant sur
ses pas, il se mit à courir après la voiture du prison-
nier. Il l'appela, et aussitôt le prisonnier se mit à
fouetter ses chevaux, mais comme ils étaient pares-
seux, le témoin les gagna'de vitesse, et saisit les chue-
vaux par la bride. Le témoin accusa le'prisonnier
d'avoir volé sa farine; ce dernier dit qu'il ne l'avait
pas volée, qu'il avait été envoyé la chercher par un
homme. Le témoin lui arracha les rênes des mains,
et le prisonnier dit qu'il l'orrêtait sur le chemin pu.
blic, qu'il allait se rendre à Sandwich, et lever un
warrant contre lui. Il se dirigea du côté de Sandwich,
et avant d'arriver en ville, il prit le bois et s'évada.
Le témoin le poursuivit, mais ne put le ratrapper. Le
prisonnier avait mis dans un sac, qu'il trouva dans le
bateau, la selle, l'habit et la barre de fer; le témoin
les trouva dans la voiture du prisonnier, ainsi que la
farine; ces effets appartiennent au témoin, excepté deux
sacs. Le témoin est sér que le prisonnier est celui qui
a volé sa farine. Le témoin ramena les chevaux en ville,
ainsi que la voiture qui fut réclamée par une pprsonne
qui était à la taverne de Hale; cela s'est passé. le 10
Juin dernier.

Daniel Sageman se trouvait à Sandwich avec so
chevaux et sa voiture, et après avoir déchargé du tan, il
entra dans la taverne de Hale; tandis qu'il y était, ses
chevaux et sa voiture furent volés par quelqu'un, comme
il en fut informé par le fils de Hale. Le témoin trou-
va ensuite les chevaux en la possession de Ray, et les
réclama comme siens. Le témoin a connu le prisonnier,
lorsqu'il travaillait pour le nommé Overton. Il deman-
da au témoin sa voiture pour aller en ville, et le témoin
la lui donna, le jour où le témoin prit ses chevaux
sans permission.

Rapport du Jury:-Coupable; sentence le 8 Mai, 1841,
Pénitentiaire Provincial, 8 ans.

4Montreah ~
IMPRIMÉ PAR LOVELL ET GIBSON,

RUE ST. NIOLAS.

Appendice
(F.F. F.)

23 Juillet.

Appendit
(F.F.E

23 JillIj



11 Victorio. AÈþendice (G. G. G.) A. 1847.

p
T>

Appendie

2sejulet.

A une ADDRESSE de LAssEMBL E éISLAnvE'à SONEXOELLENCEleGUvERNEUR GENE,
datée le 21 du mois dernier, priant Son Excellence de vouloir bien faire mettredeyert la
Chanibrei un état:des dépeises encourues sui le Canal Welland depuis lafinde la prenure
Session du présent Parlement, indiquant la proportionqui a été dépensée entrei'Éclus NQ.
18, et le Port Dalhousie, et lpour l'amélioration dece même. port ; yacompris les mirrges
dépensées pour creuser diverses- seignées destinées à faire venir l'eau du Lac Erié, Iesquelles
qui ont été avancées jusqu'à un certain point, et ensuite abandonnées.

Par ordre,

Bureau du Secrétaire,
23 Juillet, 1847.

D. DALY,

Secrétaire.,

ETAT des dépenses encourues sur le Canal ; Welland depuis la fin de la première Session du présent Parle-
ment, indiquant quelles sommes ont été dépensées entre l'Écluse No. 1 et le Port Dalhousie, ainsi
que celles qui ont été dépensées pour'améloration de ce ort.prrtt.im i' c l1 

I

Montant dépensé depuis le 28 %far 1845, jusqu'au 1er Juillet, 1847.

-Jetées, Port, Dalhousie, >.. .1-
Pour creuser la Sction d'entrée

do etPhare'....

do loeBassinde'sortie
Ecluse No. 1 Port Dalhousie "O.. ...

do 2 ,.
do '4, 5, 6 7

Avenues et caissonspour ced dernières .

'Avenues et càissons pour des drnièies .

Ecluees.Nos.'o,î 111218,14 et 1'5

Vanne de décharge No.î
Fondations de do', .... ....
Vanne -de decharée, No.'s

Sentier flôttait de hagé '

Section No'.3 '.*.

ýPoitéMl''Edluses Nös.1 28 6 8- 9 10, 11712 1814,1 16, 17

Caissonsprèsdo . .. ; t t.

Chenal:entrey7Tw'elte Mile Creelk et le'Poit' t .
Digue au-dessotis de No. 7 "' t..;ww.

Canal souterrai&do Adoîét vannes pourformer es é es
Vanne de décharge No. 2. (Tail Race) , . .
Second et trQisième .ponts au-dessus du No.4e.. ...
Ponts tournans... 1 ., ,... .* .. .** t'tp

t' 't..,.,'
î tt'

£s, d.

6560 0 0
4868 -0 0
2908 0 0

50 0 0
14818 0 0

11985 1 0

5641 il 5

1221 5 10
5471 5 -5

849 5 5
772 Il 4

2788 5 7
283 14 -e

1482 0 0
'77 4 5
64 18 7

5186 0' 0
908 1 2

4608 9 10
342 18 1

126. 1 1
50 1 10
89 7 11
96 1

2155 -,,0

,Ondice
G.G.)

t~t

281343'

2876'~

t t

s. d.
'9. 8

O o

I ] v

t t
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REPONSE
A une A DREssE de l'ASsEMBLE LiGIsLATIVE à SON EXCELLENCE le GOUVEtNEUn-GhNkIAI,
datée le 23 Juin dernier, priant Son Excellence de vouloir bien faire mettre devant la Cham-
bre, les noms des Commissaires nommés en vertu de la 9ème. Victoria, chap. 62;' la date
de leur nomination, une copie des instructions qui leur ont été données par le Gouvernement
Exécutif ; copie de la correspondance échangée entre PExécutif et les dits Commissaires, et
copie du rapport adressé par les Commissaires au Gouvernement Exécutif, si toutefois il y
en a eu un; ensemble avec une copie des règlemens que les dits Commissaires ont adoptés
pour la distribution des deniers mentionnés dans le dit Acte.

Par ordre,

D. DALY,

Secrétaire.
Bureau du Secrétaire,

Montréal, 23 Juillet, 1847..

Bureau du Secrétaire,
Montréal, 4 Novembre, 1846.

Monsieur,

Je suis chargé par le Gouverneur-Général de vous
offrir, conjointement avec l'Honorable A. W.Cochran,
la charge de Commissaire, en vertu de la Dôme. Vie.,
chap. 62, aux fins de, se.ourir les, personnes qui ont
souffert des pertes par suite des rands incendies
qm ont éclaté dans la Cité de Quétec. Son Excel-
lence se propose de fixer les émolumens de chaque
Commissaire à un louis par ur, tant q.uils seron
occupés à gérer- les affaires de la Commission.

Je dois vous prier de vouloir bien me donner une
réponse au plus vite, si vous acceptez ou non cette
nomination.

,ai, etc.,
(Signé,) D. DALY,

Secrétaire.

L'honorable Louis PAErT,
etc., etc., etc.

Québec..

(Une lettre semblable a été
M. Cochran.)

adressé à l'honorabk

Ces deux messieurs ont accepté, et ci suit copie dE
l'instrument qui les nomme Commissaires.

(Copie.)

Province du Canada.

(L. S.)

Son Excellence le Très Honorables Charles Murray,
Comte Cathcart, Gouverneur-Général,

etc,, etc., etc..

A tous ceux qui les présentes, verront, etc.

Attendu que par et en vertu d'un Acte du Parle.
ment de la Province du Canada, passé dans la neu-
vième année du règne de- Sa Majesté, intitulé " Acte
"pour autoriser Sa Majesté à ordonner l'émission de
"débentures, pour venir en aide à la Cité de Qué-
a bec" il est entr'aptres choses statué, qu'il sera loisi-.
ble au Gouverneur dela dite Province,. de nommer
deux ou plusieurs Commissaires, mais pas plus de
trois, aux fins d'avancer et preter 'des sommes d'ar-.
gent en vertu des dispositions du dit Acte, moyennant
les garanties, aux termes et conditions, et sujet aux
réglemens indiqués dans le dit Acte; et q.ue dans le
cas où auctin des dits. Commissaires viendraient à dé.
céder, seraient destitués, refuseraient ou seraient in-
capables d'a ir, il sera loisible au dit Gouverneur de
nommer ququ'autre personne ou personnes, Com-.
missaire ou Commissaires, pour exécuter la dite Com-
mission, ainsi qu'il appert plus amplement en consul-
tant le dit Acte : Or, sachez que moi, le dit Lieutenant-
Général, Très-Honorable Charles Murray, Comte
Cathcart, etc., etc., etc., ayant pleine confiance dans
l'habileté, le caractère et la capacité de l'Honorable
Andrew William Cochran et l'Honorable Louis
Panet, de la Cité de Québec, j'ai nommé par les'
présentes,,en vertu des pouvoirs dont je suis investi
par le dit Acte, les dits Andrew William, Cochran
2t Louis Panet, Commissaires, aux fins.d'avancer
,t préter des sommes d'argent en vertu des disposi-
tions du dit Acef, moyennant les garanties, aux,ter,
mes et conditions, et sujet au rég ementw' inditidues
lans le dit Acte. Pour par les dits Andrew William
Cýochran et Louis, Panet, exercer la dite, charge de
Commissaires, et en jouir, durant bon plaisir; en-
3emble avec tous les droits, pouvoirs, priviléges, po.
its et émolumens qui en dépendent.

Donné sous mon seing, et le sceau do mes ár-
mes, à l'Hôtel du Gouvernement on la
Cité de Montréal, ce 16ème. jour de No-
vembre, en l'année de notre Seigneur,.
1846, et dans la dixième du règne e Sa
Majesté.

S(Sign,)
Par ordre de Son ExceHence,

CATHCART.

D, DALY.
Secrétaire

Appendice
(H.H.H.)
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0pendice
H.H.HI.),

t3o Jullet.

Bureaü du Secr6taire,.
Montréal,24 Novembre, 1846.

Messieur~.

J'ai l'hneur de' vous transmettre, par ordre du
Gouverneur. Général, la copie ci-jointe d'une réponse
qu'il a plu à Son Excellence fiire aux questions qui
lui ont été faites récemment, relativement aux.som-
mes que l'on devra prêter aux incendiés de la Cité de
Québec, en yertu dsâ, dispositiéna de la Ome. Victoriâ,
chap.,.62.

J'ai,ete-.

D. DA LY
Secrétaire..

Les. Honorables MM. A. W. Cocnaan
et Louis PAWET,

etc., etc., etciep.
Qtzébec.'

(Copie.)

-Bureau d r Secretniire,
Montréal, 19 Novembre, 1840

Messieurs,

Eri réponse à vos lttres dans lesquelles vous db-
mandez quelles-démarches ont;été, oul vopt: être pri-
ses par l'Exécutif pour donner effet à l'Aete de laome

Victoriachap., uour aidè er äët ssisterles per-
sonneà qui ont souflêret des respa. sudite doség rarfds
incendiés 'qui oit éclâté dans la Cité'de Québec ;fai
l'honüuu de vous' ihfórmerj Par ordre'du' Gouverneur
Général; 'que S' Exicélliié6 en'Conseil' a délibé
Wur dettd' matièr ao tbâfue 1atteintio'r 'que réclarmit

nitimportance~ d&ujtjf, et';les' divers'dntérts qui -s'
rattachetit Autant que 'es cireofistances àht pu l
permettre,g djepositions de l'Acte, dit été mises à
e , én nomman tdes Co niisaaise chargés de faire
rapport e la perte totale ocpasioniseepar la resc
tion des.bâtimens ' ont éinendié- et. de l, pt
de secourst td'assîtat à è u~~xle n§rótis á i
reb&iisselitaton dtit -d' péendre. Xusq' e

q esquesti ai t clairement , réglées'et
ternyinées,- .Eécut ne se croit. pas, autorisé,'

mettre énecirettiion es2déentures qui ont été
mises'à ceteffet..

Bureau du Secrétaire,
Montréal, 24 Novembre, 1846..

Monsieur;.

Eu,égard à l'a lettre du 4 courant, que j' vous- ai
adressée, ainsi qu,. l'Honorable Louis Panet, J'ai
l'honneur de vous transmettre, par ordre du Gouver-
neur énéral, le document, ci-joint par lequel -vous
êtes nommé Cômmissaire conjointement avec M..
Panet, en vertu des dispositions do l'Acte de la 9me
Vict., 'chap. 02.

.ai, etc.,

l. DA LY,
Segrétaire.

l'onorable A. W. CocraîfMS.
etc., etc., etc.,

Q.uébec.

L'hon. T. C. ALwri, M. P. P.
J. CHABor, ECuier, M. P. p.
J., O.. CHAUv'EAu, Ecuier, X: P.. P.'

etc.,. etc.,. etc.

D. D aLY,.
Secrétaire.

'Québec, 30 Décembre, 184K

Monsieur,.

Après avoir pris 'en:conaidération les;demandes qui
ont eté' présentées; our obtènir d'es avaricës d'ar ënt,
en vertu db·l'âdte, -ictoria, cliP pse ir
au sécouse& dès i'ncendiéà de là Citéde 'Qébcirís
voyon's-'apr·ès l liett're-de' I 't'e edïàns la préam.
bu le. et'danW les 13e 'et 16'àt isesý,'qelek avàntages
qu'on eiitëndhit- conférer par'cet Actêsemblert être

streintifásaturpersoñnes 'seülement 'qui n't-pasen-
core rebati' leurs maisonsn et hn paraissett ps s'ii
dre à celles qui ort'déjà rbtio iti'tàllite ·èn
partie.. Il pbut s'élever des doute "iio sornts
aatoriséêi à prendre en nidératie ldýéclmation.
de cette naturei Queltlue soit nôtre opinion indivi-
d'uelle relativemetWau.sensiet: à 1'sprit de cet 'Ace,.
nous croyons quil· e'plus' convenabe:pour nots de
ne pas assuïner-la reiponsabilite de décider ce ',poirit
et nous prions en conséquence .Son Excellence le
dod1 ï·re'ur Géudrl, de Vodifiéiof .trats-
mettr rd'es instructions qui puissento'n.~s is tv de
guide èe et grd.

f." ' Il - l 1

Plusieurs clàsses de personnes f pourraient se trou-
ver afféctées par ja d cisión de ette question

}re.-Plusieurs personneés ont rebâti et chevé
leurs maisons asec des mùtér"iaux in;ombu4 blesa, à
leurs propres fra:s et dépens, et se trouvent encore
avoir les moyens-de ivie " 1

ropres ce-
~en arie

Son. Excellence n'a reçu, depuis quelqµe tems, au- Appdice
cun, rapport officiel indiquant.la valeur courante des (I, H.)
débentures coloniales,sur lesmarché sanglais;. mais il
est clair que cette valeur doit suivre le cours, des s
autres fonds et garanties, sur les niémes marcliés,. et
qu'elle doit haussèr et baissei d'après l'éffet des
mêmes causes.générales.

Ce serait donc une entreprise pr maturée qjude
vouloir.faire une estimatiôn de la valeurde ces dé-
bentuäes,'à ,l'ép "" e 'ù l'émission dvra s'èn *faire
mais Sori'Exce lercè eroit deföir infli-mer d'uite
les parties iritéres€es qi'bi'le ne pense pas "ue
l'Exécutif.soit autorisé par l'Acte; à disposer daucune
partie des déBentures,-au-dessous du pair.

s'ir pamissait dbnc. après que les Commissaires
auront fait leur rapport. et lorsque le. partage sera
sur lb point de se faire, q'u''on. ne 'peutdispo.ser dé ses
débentures au' pair·ou au.dessus d& pair, -line seta
pas possible pour l'Exécutif de faire autre chose pour
lés intéressés, que de·leur ôffrirl'aiterilatiie 'd'attendre
une occasiop, plus f«ï,orable pour laý vente des. dites
débentures, ou de les recèvoir au, pair, jusqu'à. con-
eurrence; de Iburs réclinations& respectives.

- J.'ai,.ctc.,
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A ppendice Nous avons reçu jusqu'à ce jour 318 réclamations,
(H.H.) formant un montant total de £98,500. Nous avons
,.. tout lieu de croirc que nous avons encore au moins

28e Juillet. 200 demandes à recevoir ; et que la somme totale
demandc excèdora de beaucoup la somme limitée
par l'acte : il faut bien se rappeler, qu'il est tout pro-

- bable qu'on nc pourra mme pas réaliser cette somme
atrmoyen d'un emprunt ; et que de quelque matière
qW'on jète, sur les marchés des débentures portant
in intérêt de cinq pour cent, on ne peut guère s'at-
tendre qu'elles'produisent pour les personnes en faveur
desquelles elles seront émises, une somme au delà de
£80,000.

Il est en- conséquence très important que nous
sachions si les officiers en loi du Gouvernement sont
d'opinion que les catégories citées plus haut tombent
ou .non sous l'opération de l'Acte, attendu que le fonds
à portager sera augmenté d'autant.

Nous avons l'honneur d'être,
Mdnsieur,

Vos très obéissants serviteurs,

A. W. COCHRAN, .
LOUIS PANET,

Commissaires.
L'hon. D. DAL'y,

Secrétaire Provincial,

Bureau du Secrétaire,
Montréal, 22 Février, 1847.

Messieurs,
En réponse à votre lettre du 30 Décembre dernier,

j'ai l'honneur de vous informer, par ordre du Gouver-
neur -Général, que- Son Excellence est avisée que
bien qu'il puisse s'élever dles doutes, d'après les 13e.
et 17e. clauses de l'Acte 9e., Vict., ch1ap. 62, qui se
rapportent, d'après le texte,:aux personnes seulemnent
qui ont encore .A rebâtir,il est évident néanmoins que
l'esprit et le sens de l'Acte étaient de donner de l'aide
et de l'assistance, aux incendiés dont les bâtisses ont
été détruites par le feu ; et de ce que plusieurs ont
rebâti avec-leurs propres, deniers, comptant sur les
secours qu'ils espéraient obtenir en vertu de l'Acte,
cette circonstance ne doit pas les empêcher d'obtenir
L'assistance 'qu'ils auraient clairement eu droit de
réclamer, s'ils eussent attendu la distribution des
deniers votés par l'Acte de la Législature.

Je dois néamoins ajouter que,. bien qu'elle soit
d'opinion que les classe- de personnes dont vousparlez
dans votre lettre, ont droit de participer aux avan-
tages conférés par le dit Acte, Son Ëxcellence désire
vous faire remarquer qu'il est d'autant plus néces-
saire p.our vous d'examiner et poser mùrement, en
vertu des pouvoirs dont vous êtes investis par la 10e.
section de l'Acte, les réclamations qui'vous sont pré-
sentées aux fins d'obtenir des prêts d'argent.

J'ai l'honneur d'être,
Messieurs,

Votre très obéissant dérviteur,

D..DALY,
Secrétre

tes'honorables A. W.0Coc0 AN,
et

Lotrs PANr,
6mmissaires, etc., etc., etc.

Québec.

Monsieur,
Québec, 6 Juillet, 1847.

<'a J

En obéissance aux ordres de Son Excellence le
Gouvernour*Général, que contenait, votre lettre du
28 courant, et qui nous prescrivaient, conformément
à une adresse de l'Assemblée Législative, do lui trans-
mettre copie des règles et~rglemens que nou's aviohs
adoptés pour nous servir de guide, tel que prescrit
par la 16 section de la Orne Victoria, chap., 62; nous
avons l'honneur de vous transmettre copie des règles
et règlemens qui nous ont servi de guide pour le
partage et la distribution dos deniers qui devront être
avancés et prêtés, en vertu de l'Acte, aux personnes
qui se sont adressées à nous pour obtenir des secours
en argent.

Nous sommes sur le point de. terminer notre pre-
mier rapport, que nous espérons pouvoir envoyer
dans deux ou trois jours. avec un tableau des som-
mes que nous avons allouées aux requérans, dont
notre clerc est maintenant occupé à vérifier les
calculs.

Nous avons l'honneur d'être,
Monsieur, '

Vos très humbles et obéissans serviteurs,

(Signé,) A. W. COCHRAN,
LOUIS ?ANET,

Commissaires.

L'Honorable D. DArs, Secrétaire,
etc., etc., Montréal.

Nova. - Le rapport dés 'Commissaires, n'a pas
encore été reçu.

Bureau du Secrétaire, 23 Juillet, 1847.

1er. Aucune réclamation ne sera reçue, à moins
que la personne ne'se propose de, rebâtir, ou n'ait
déjà commencé à bâtir, et n'achève sq maison soit en
brique ou en pleire, suivant la loi.

2e. On n'aura aucun égard au réclamations des
personnes qui ont rebâti en bois contrairement aux
règlemens de la Corporation, à moins qu'elles ne con-
sentent à démolir les bâtimens ainsi construits.

3e. Les personnes qui s'adresseront pour -obtenir
de l'argent, et qui ont acheté des lots dont les bâti-
mens ont été détruits par les flammes, seront iepré-
sentées comne, les propriétaires primitifs, suivant
l'intention de la loi..

4c.-Il ser'a donné une garantie foncière ,jusq uýà
concurence des deux tiers environ de la sômne avn-
dée, et l'on exigera de nouvelles sûretés chaqüe fois
que cette garantie ne serapas jugée suflisante."-

5e.-Il sera fait chaque, fois une inspection dela
propriété donnée engarantie,; et, ilserafaitum, esti-
mation, (y compris le terrain) de ce quelle valait lors
de l'incendie, et de .c qu'elle vaudra.alors:;'ainsi gue
des bâtisses commencées ou ý achevées,_ou que 1n
propose <le finir,; et les rappoits. desinspecteus ',ou
experts seront vérifiés .soua serment, lorsqu'Iry_.aura
du doute.

O.-Il ne sera pas à nd4'rd

7.Lesrêcinratidh u n
sormme n'excédant a f2O0, id aftidjèttditîli-
cur n i&éductioun;diais si ahtdéé iblitiba
présentées tidritises Wt de't ótte sôtflnéê
cèdé 'lè'ésidú dé la sômrme ftt : òordéèjäÝlk4é-
gislature,les somers allohéeb út toddtitèsßbyr-
tionnellement.

0 .ame
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27o.Wl)e
REPONSE SUPPLElŠENTAIRE

A une ADRussE de l'AssEMBLlic LÉoîsLA'IvE à SON EXCELLENCE le GoUvERNiU GééaAL, datée le 23
Juin dernier, priant Son Excellence de vouloir bien faire möttre devant la Chambre, Ips noms des Corn
missaires nommés en vertu de la 9' Victoria, chapitre 62 ; la date de leur nomination; copie des
instructions qui 'leur ont- été données par le Gouvernement Exécutif; copie de la correspondance échangés
entre l'Exécutif et les dits Commissaires ; et copie du rapport adressé par les Commissaires au. Gouverue.
ment Exécutif, si toutes fois il y a eu un tel rapport; ensemble.avec une copie des réglemens que les dits
Commissaires ont adoptés pour la distribution des sommes d'argent mentionnées dans le dit Acte.

Par ordre,

D. DALY,
Secrétaire.

Bureau du Secrétaire,
Montréal, 27 Juillet, 1847.

A Son Excellence le Très Honorable James, Comte
d'Elgin et Kincardine, Gouverneur Général de
l'Amérique Britannique du Nord, etc., etc., etc.

Qu'il plaise à Votre Excellence,

Nous, les Commissaires soussignés, nommés en
vertu d'un Acte passé dans la neuvième année du
règne de Sa Majesté, intitulé, " Acte pour autoriser
I Sa Majesté à ordonner l'émission de Débentures,
" pour venir en aide à la Cité de Québec," avons
l'honneur de faire rapport de nos procédés à venir
jusqu'au moment actuel, comme suit :-

1. Aussitôt après avoir reçu notre commission, et
prété le serment requis par la loi, nous les fimes
enregistrer dans un regître. Nous fîmes publier
,dans les principaux journaux de cette ville, une an-
nonce dans les deux langues, requérant toutes les
personnes qui avaient essuyé des pertes par suite des
incendies du 28 Mai, ·et du 28 Juin, 1845, ou qui dé-
siraient obtenir des avances ou prêts d'argent pour les
aider à rebâtir, de nous transmettre un état détaillé
de leurs pertes, indiquant le nom et la résidence du
requérant ; la date de la perte ; la désignation et
description.de la propriété ; sa valeur; la désignation
et emplacement des bâtimens à construire, ou déjà
construits : leur valeur ; la somme qu'on désirait em-
prunter, et la garantie qu'on entendait offrir ; et nous
fournîmes en même temps à tous ceux qui en deman-
dèrent, une formule imprimée qui devait leur servir
de guide en, présentant leurs réclamations.

2. Après avoir reçu un certain nombre de récla-
mations, nous jugeâmes à propos de. nommer des
personnes pour évaluer (sous serment, s'il était néces-
saire) les propriétés qu'on offrait comme garantie des
emprunts. qu on entendait effectuer, consistant en
maisons déjà rebâties, ou en bâtimens que l'on se
proposait de construire, avec indication de la valeur
des emplacemens sur :lesquels ils devaient être
bâtis ; ainsi que toute autre proptiété foncière qu'on
pourrait offrir en garantie. Pour faire ces estimations,
nous employâmes dans chaque faubourg, quatre per-
sonnes recommandat les et dignes de confiance, con
naissant I' valeur des propriétés dans .haque localité,
et en. état d'apprécier 'les frais de constructiori.

3. Tout l'hiver fut employé à recevoir et considé.
rer les réclamations, et à faire les estimations néce.s-
saires ; la dernière réclamation a été reçue le 7 Juin,
et la dernière évaluation a été faite le 14 Juin. -11
n'est guère besoin de remarquer que nous n'avons .pu
rien régier ou décider, qu'après avoir reçu toutes les
réclamations qui devaient être présentées, et constaté
leur 'somme totale.

4. A l'égard des réclamations que nous avons ainsi
reçues et enregistrées (avec la substance des rapports
des évalusteurs) dans des regîtres tenus à cet effet,
nous avons inscrit nos décisions, avec nus signatures,
en regard de chaque réclamation, avec les motifs:de
notre décision, lorsque li réclamation a été rejetée
et une note des conditions imposées, chaque fois qu'il
a été jugé nécessaire d'imposer:de- telles conditiois.

5. Ayant donné avis public le 15 Mai. qie nous
ne recevrions plus de réclamations après 'le 15 Jùin,
nous nous mîmes en frais, aussitôt après cette der-
nière date, de considérer les réclamations qui avaient
été reçues et enregistrées jusqu'alors, ainsi que les
rapports des experts.

Le nombre des réclamations est de 640, dont ,349
sont celles des personnes qui ont rebâti en toalité ou
en partie, et 291 de personnes.quisw proposent de'
rebâtir.

Le montant des réclamations actuelles s'élève:ù la
somme de £212,979, dont £116,480 sont pourles
réclamations des personnes qui ont rebâti ét qtai of-
frent des hypothèques sur. des biens-fonds jusqu'à
concurrence de £270,886 ; et £96,499 sont de pen.
sonnes qui se proposent de rebâtir et qui offrent'des
garanties sur des propriétés foncières, jusqu'à dorW
rence de £62,683.

6. Nous avons déjà transmis au Secretaire dée
Votre'Excellence, confornément à son erdro ,et'i
l'Adresse de l'Asenerrblée'LégiMlative, copie dés, t Xa1s
et Tèglëmeni que nous avons ado ptés "et ativis pour
en-venir à une décision surleéclamitions nú
ont été présentées. 7

ký,

ýv q
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Appendie4 7. Nous nous sommes trouvés dans la nécessité de Lývira alors à indiquer les montants pour lesquels nous Appor
(H.IJL.) rejeter quelques réclamations, soit parce que les requé- .seront prêts à accorder des certificats aux parties. (HJ

rans ont bâti en bois contrairement à la loi, et refusé
g7q Juintt'. d'abattre et enlever ces bâtimens ; soit parce qu'elles 12. Nous demandons en conséquence que les listes

ont déclaré leur intention de rebâtir cn bois ; soit nominales que nous avons ainsi préparées et signées,

parce que leurs propriétés n'étaient pas situées dans soient considérées comme formant partie de ce rap-
es localités incendiées. Chaque fois que les requérans port.
ont consenti à enlever les bâtimens qu'ils avaient éri- 13. Il nous reste à déclarer, relativement aux ré-
gés en bois, contrairement aux règlements de la Cor- clamations qui nous ont été présentées de la part
poration, nous avons admis leurs réclamations, mais a d'Institutions publiques de bienfaisance ou d'éducation,
la condition qu'ils enleveraient leurs bâtimrens avant pour les aider à rebâtir les édifices qui ontété detruit
de pouvoir rien recevoir. Dans un grand nombre de par les flammes ; qu'il s'est élevé des doutes, si ces
cas, la garantie offerte ne paraissant pas suflisante, réclamations étaient comprises dans la catégorie de
nous n'avons admis ces réclamations qu'à la condition celles que la Législature avait en vue, tel qu'indiqué
de donner de plus amples suretés. par le préambule, et par certaines expressions qui se

8. Nous avons établi comme règle générale, que rencontrent dans la clause de l'Acte en vértu duquel
la garantie devait s'élever jusqu'ù concurrence des nous avons été nommés.
deux tiers de l'emprunt demandé ; et nous avons ré-
glé les diverses réclamations d'après ce principe. Et Quoique le premier des soussignés soit d'opinion
dans tous les cas où les parties n'ont pas encore re- que ces réclamations n'entrent pas, à proprement par-
bâti, nous, entendons profiter de l'autorisation qui ter, dans la catégorie de celles qui ont été prévues
nous est donnée par l'Acte en vertu duquel nous par l'Acte, elles ont néanmoins été approuvées et ad-
avons été nommés Commissaires, pour diviser l'em.. mises ; mais nous laissons à Votre Excellence à ré-
prunt par versemens qui seront payés à mesure que ger cettb question d'un'c manière définitive, après
les constructions avanceront. avoir consulté ceux qui sont en droit d'émettre une

9. Les montants des réclamations que nous avms opinion sur le sujet.
reçues, varient depuis £3000 jusqu'à £25 ; et la som- Le tout néanmoins humblement soumis.
me totale (£212,979) ayant grandement dépassé l'al- L
location de la Législature, nous avons jugé nécessaire (Signé,) A. W. COCHIRAN,
d'établir comme règle, qu'aucune réclamation pour LOUIS PANET;
plus de £750 ne serait reçue ; mais qu'il était juste Commissaires.
d'accorder la somme entière aux personnes dont les
réclamations se montaient à moins de £200, attendu Québec, 23 Juillet, 1847.
que nous pensions on général que l'avance d'une
sommn moindre serait insuffisante pour les mettre à
même de se conformer aux vues de la Législature, Québec, 23 Juillet, 187.
qui sont de rebatir en brique ou en pierre.

10. Lorsque nous examinâmes pour la première Monsieur,
fois les réclamations qui nous avaient été présentérs, Outre le premier rapport que nous avons transmis
nous réduisirnes la somme totale de celles dont nous ce

à £15.37; mis cmmece joui-, comme Commissaires nommés en vertu de
reconnûmes la validité, a £125,370 ; mais comme ce l'Acte qui autorise de faire des prêts d'argent
montant excédait encore d'un quart l'allocation de la aux personnes dont les ont été détru'
Législature, nous reprmnes notre examen, et rd si- tes par les incendies qui ont éclaté à Québec, en 1815,
mes encore les réclamations au delà -de £200, le 25 nous désirons appeler l'attention de Son Excellence
pour cent ; et malgré cette réduction lI montant total le Gouverneur en Chef, sur un sujet de grande im-
est encore de 100,908 ; mais nous croyons qu'on portance, afin (le prévenir le retour do semblables
pourra rencontrer cet excédant de £6,008 en sus de calamités à l'avenir ; sujet dont nous avons dû nous
l'allocation de la Législature, au moyen des épargnes préoccuper vivement, en délibérant sur les réclama-
obtenues dans plusieurs cas,- eu consequence de ce tions qui nous ont été présentées.
que les réclamations ont été, ou vont être retirées,-ou
de ce que les parties ne réclameront pas les sommes Il existe dans l'Acte, une clause qui nous prescrit
qui leur ont été allouées, parce qu'elles sont insuffi- d'exiger des parties qui désirent obtenir un emprunt
santes pour leur objet,-ou an conséquence de ce qu'cl- la promesse quelles emploieront cet argent à bâtir en
les seront hors d'état, ou ne voudront pas donner de pierre ou en brique. Depuis le dernier grand incen-
plus amples garanties ou suretés, ou remplir les con- die de 1845, la Corporation de cette Cité a établi un
ditions qui leur sont imposées. règlement, qui fuit défense de bâtir de toute autre

11. Nous considérons, néanmoins, qiue notre pre- manière, excepté <le petits bâtimens temporaires ;, et
mière estimation (£125,370) ne dépasse pas de beau- qui prescrit aux purties qui construiront ces bâtimens
coup le montant au moyen duquel seul on pourra temporaires, de les démolir et enlever avant le mois
atteindre le but que la Législature avait en vue, qui de Septembre, 1847.
est d'aider et assister les incendiés à rebâtir avpc des
matériaux incombustibles. Il est notoire que, malgré cette défense,on a cons-

En conséquence, nous avons dressé, d'a près le truit en bois des maisons et autres bâtimerits plus con-
regitre des réclamations approuvées, des listes indi- sidérables ; et dans un nombre de cas qui sont venus à

quant les noms des requérants auxquels nous recom- notre connaissance, les personnes qui ont-ainsi rèbati,
mandons d'avancer de l'argent, avec deux colonnes, ont refusé d'accepter l'argent à la condition de se cor-
dont la première indique la somme plus forte que les former au règlement, et de démolir c rebitir en pierre

parties auraient droit de réclaner, selon nous, si le ou on brique ; et l'on nous l'assure positivement, que
Gouvernement et la Législature jugeaient à propos plus de deux cents maisons ont été rebat ies vn bois, cet
d'augmenter l'allocationprimitive jusqu'à concurrence été, dans le seul Faubouirg St. Jeanlpar el snnes
de £125,370 ; et la seconde, les montants auxquels qui ont demandé desavances d'argent. Il est bien connu
nous avons réduit les réclamations, ainsi que nousl'a- en outre qu'on a résisté aux teýntatives qgi nt été fii.
vens dit plus haut, afin de co-ordonner et restreindre tes, par rîrdrd de la Corporation, pour mettrea àeffefle
le tout dans les limites de la somme votée par fa Lêgis- dit règlement an moyen de pràc6dure légale, et obler
lature. les recalcitrans à payer l'amende et la pénalité 'réul%

Si le Gouvernement Provincial ne recommande pas tant de son infraction, et que les poursuites ont e
d'augmenter cette allocation, la seconde colonne ser- déboutées.
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pendice Cette Jpposition étant fondée sur le motif que lai première occasion d'introduire dans le Bill qui est Àppenice
1.H.) Corporation n'a pas le droit de faire un tel règ e- maintehant devant la Législature pour venir au se- (K3:H .)

ment, il est évident que Pinefficacité de ce rége-i cours des incendiés de Québec, quelque disposition .

70 juillet. ment no laisse aucune garantie contre le retour des déclaratoire' de nature à dissiper tous les doutes qui 7ohihêt
calamités qu'il avait pour but de prévenir ; et l'oni existent relativement au dtoit- de la Corporation d'é-
n'accomplira jamais cet objet que d'une manière im- tablir le règlement de 1845, et à l'investir de pouvoirs
parfaite et douteuse, par la stipulation de rebatir plus efficaces pour'le mettre à effbt.
avec des matériaux incombustibles que les Commis-
saires sont en droit d'imposer aux parties, puisque le Nous avons l'honneur d'etre,
nombre total des personnes qui ont demandé d,,r eni- Monsieur,
prunts s'éléve à peine au tiers de celles dont les pro- Vos très humbles et obéissanta serviteurs.

priétés ont été détruites par le feu. (Signé,) A. W. COCHRAN,
Nous espérons en conséquence, que l'on voudra LOUIS PANET,

bien croire que nous n'avons pas l'idée d'outrepasser les Commissaires,
bornes de notre devoir, en soumettant respectueuse- L'ion. D. DALY, Secrétaire,.
ment à Son Excellence la convenance de saisir la etc., etc., etc., Montréal,

(Copie.)

LISTE DES ADJUDICATIONS faites par les Commissaires nommés en.vertu de l'Acte de la 9e Vict,,

Chap. 62, sur les réclamations présentées par les personnes dont les propriétés -ont été détruites pari le
feu à Québcc, le 28 Mai, et le 28 Juin, 1845,

Québee, 23 Juin, 1847.

(Signé.) A. W. COCHRAN,
LOUIS PANET,

Comnmissairès
I

PROFESSION F A U B OU R G PREMIÈRE RÉDUCTI0N.
No. NOMS. ou ou

MÉTIER. Q U A R T I E R. RÉDUCTION. FINAL]-.

John M'Kenna ..............
John Vanderbeyden ..........
Ignaco Brénmont .............
votve Cazeau...........
Coinent Cazcau ..........
Charlos Lortio ...............
Michael M'Garvey ...........
Charles Doddridgo .........
Edward Carral ...........
Binioni Millor.......... .. ...
Pierro Picard............
Louis Falardoan..........
Thomas LeVallc............
Jamea Dareau ............. .
Olivier Martel ............
Siion Bédard ...............
Thomnas Botterill .............
Succession Dupuis ...........
Johnià'XLaren ...............
Jacques Rhbamtno............
Jostph Adam............
Philip M'Kenna.............
François Jobiî..............
Adolph Joleau ............
Jean Baptiste Boivin. .........
Olive Gagn, ...............
Sophia Robitaillo............
William Cròss ........
Jean Delage .............
Michel Montminy .........
Joseph Prètaboire .... .....
J. 0. Valliéro .............
Charles Fouchotto............
Antoine Lapoite............
PierrLabbé ................
Michol Vézin ....... ;.......

,Régis Lap ointe ...........
Johu Kelfy ...................
Caterno M'Knna........
Veîîv Jeanx Bte.' Rochotto...
Edwail M'Kema .........
JeaîGuLi.aP d l............
Ignico Popin.............
Jean Btd. ]3rnie,....... 4..
Josepl Pic.d;. '..,.:..

Loe li C oïtin,... .....
Lo . vaï. . . ..

Journalier .............
Marchand .... ,......
Maçon...,,............
....................*..
Instituteur ............
Tonnelier ............
Cultivateur . ........
Marchand ............
Connis ...............
Tailleur ... ,...... .
Charpentier ...........

do ............
laiehand .............

Charpenlier ..(Gingembre.
Fabricant do bièrro de
Forblanctier ...........
Charpontior............
..... ....... ... .......
GLolier .... ;[Gingenbre.
Fabriquant de bièrro de
Charpentier............
....... ...............
Cordonnier ............
Marin...............
Boulanger ............
.......... t. ............

Forgeron ...........
Bioulanger ...........
CommierVant.........
Cordonnier .........
Moublier ...........
Charpentier.........

do
do

FOrgoron .......
Charpontier.........
Commerçant ... ......
.....;............ ..

Charre'ier. ..........
Charpeitier..........

do ......

Tonnelier..........
Charpeitio.. .....
Bloulan i .. v .....
COmmis..... ..... ;..
Notairo ... ... 

Fiabourg St. Jean...f .
Quartier St.Pierre.
Faubourg St. Rocli .....

do do
do do .....
do do

Faiubourg St. Jean......
Faubourg St. Rocl .....

do do ....
do do
do do .....
do do
do do

Foubourg St. Jean......
do do .....

Quartier St. Pierre.
Faubourg St.. Jean...
Faubourg St. Roch .....
Faubourg St.Jean .....
Faubourg St. Roch .....

do do
Faubourg St. Jean.

do do .....
Faubourg St. Roch .....
Faubourg St. François..
Faubourg St. Jean.

do do
do do .....

Faubourg St.. Roch ....
do do
do dô . ...
do do
do do
do do .....
do *do ...
do do .
do do.

Faubourg St. Jean
do do

Faubourg St,,Roclh
pàubonrg 8 Jef
Fùboùrg St Ràéh

'dd do
do
do

Fauboúig à :.3ëa .

Faubohrg St, Rocli,

Porté en Và ci paL.

100
500
200
1753
175
300
200
200
400
075
300
200
150
150
100
400
150
100
400
300
2150
100
200
100
300
100
50
70

225
250
300
300

250
250

175
200

100

òbo
É50100

150
900250
20

100
425
200
175
'150
225
200
200
300
200
225
200.
1530'
la30
100

150
1.00
300,
225
2d0
100,
200
100
2215
100

130
'70

*200
20(0

221

.20Q

200~

. 100.

.- l.-.1-

1.
2
3
4
,5
6'
7
8,

10
11
12
13
14
15
16
17
18
i9
20
21
22
23
24
235
26
37
28
29
30

81

32
33
34
35

3J7
38
39
40
4t
42 r

43
44
45

46
4'..4.
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LISTE DES ADJUDICATIONS, etc.-(Continuation.)

PROFESSION F A U B O U R G PREMIÈRE REDUCTION
No. NOMS. ou ot

METIER. Q U A R T I E R. RÉDUCTION. FINALE.

49 Veuve P. Latouche .........
50 Joseph Picard .............
51 Jose ph Allard ..... ......
52 A. Vocelo..............
53 Joseph Rousseau ...........
64 Bèatrix Dupuis ..........
55 Michel Tessier .............
56 André Picard...............
57 Jean Cloutier...........
58 Ignace Fortier..............
59 Benoit Marcoux . ...........
60 John larwood.. ... .... .... .
61 Louise Reid................
62 Edouard Thivierge ..........
63 Aug. Biais..............
64 Charles St. Pierr.........
65 John Lan...............
66 Charles Chamberland.....
67 Ignace Barbeau...........
68 Patrick Lawler...........
69 Joseph Picard ............
'70 Joseph Laurin ..............
71 Frs. Laroche................
72 Pierre Routier ............
'73 Prisque Marois ...........

-74 Didace Morissette.........
75 Louis Patry ....... ......
'76 Ed. Robitaille ............
'77 Frs. Ratto.............
78 Gaspard Garneau .........
79 PierreqTrudel................
80 Marc Giroux ................
81 Edouard Raby,...........
82 Anicet Mattò.................
88 Joseph Rousseau ............
84 Ilenry Loith ................
85 Patrick Doherty .............
86 Pierre Maroi ,..............
87 John Coote.................
88 Veuve Jacques Audy .........
89 Joseph Corbin ..............
90 D. Grant ...................
91 Frederick Hesse ..........
92 Charles Derouin .............
93 J. Bte. l'Heureux ............
94 F. X. Bùland ...............
95 J. Baptiste Pepin .........
96 Frs. Barbeau................
97 Alexis Lortie...............
98 Jean Belanger...............
99 Ni. M'Konze................

100 J. Bte. Nadeau ..............
101 P. Trudel................ ..
102 Aug. Mahon................
103 Ellen Willock .............
104 John Burke .................
105 John Smith ................
106 Louise Larose ..............
107 Gervais Emond ..............
108 Aug. Larivière ...........
109 William Taylor...........
110 'Ambroiso Leclerc .........
111 J. 3te. Bureau ...........
112 Félix Bigaouetto ............
113 Abraham Amiot ..........
114 JosephRatthé............
115 JeanLefrançois............
116 Owen M'Kenna ..........
117 Charles Noveau ..........
118 André Mathieu ..............
119 Edouard Dostie...........
120 Aug. Gauthier...........
121 Charles Audy ............
122 Pierre Allard................
123 René Emond................
124 Fra. Lafleur.................
125 Pierre Lapointe..............
126 Jean Grenier ................
127 Joseph Barboau..............

. . .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. .

Marchand .............
Charpentier............
Bourg ouis .............
. archand .............

. .... .... .... ..........
Notaire................
Charpentier............

do ............
.Imprimeur..........
Charpentier ............
Imprimeur ............

. ......................

.Tailleur............
Marin ................
Charpentier............
Cultivateur ............
Boulanger .............
Peintre ...............
Aubergiste.............

do
Notaire ...............
Mfesureur de bois.......
Boulanger ............
Charpentier............
Epicier................
Charpentier............
Ferblinctier ...........
Forgeron .............
Marchand ........ ....
Charpentier............
Scieur ................
Charpentier ...........
Vendeur do lait ........
Journalier ..........
Tailleur...............
Menuisier .............
Charretier .............
Menuisier .............

Charpentier............

Feseur de saucisse .....
Charpentier............
Cordonnier .........
,Charpentier.... .. ......

.. . ..... ..........

Charron ..............
Forblanctier ...........
Pensionnaire...........j
Charpentier............
Maçon................
Epicier................
......................
.............. ......
......................
......................
......................

Epica r ................
Cordonnier ............
Charpentier............
Charron . ..........Cultivatu...........
Cargntir...........

do ...............
doh .........

Vendeur de lait ........
H-orloger ...... . .......
Charpentier............
Boulanger ............
Commis ...... ........
Forgeron .............
Boulanger .............

Charpentier ............
Charretier ............
Cordonnier ............

Rapporté de rautre part..
Faubourg St. Roch ......

do do ......
do do ......

Quartier St. Pierre ......
Faubourg St. Rech......
Quartier St. Pierre......
Faubourg St. Jean......

do St. Roch ......
do do ......
do St. Jean ......
do do ......
do do
do St. Roch ......
do do
do do ......
do St. Jean ......
do do ......
do St. Roch ......
do St. Jean ......
do St. Roch.
do do
do do .......
do St. Jean.
do do
do do ......
do do ......
do do ......
do do ......
do St. Roch ......
do do ......
do St. Jean ......
do do
do do ......
du do ......
do do ......
do St. Roch ......
do St. Jean ......
do do ......
do do ......
do do
do do ......
do do ..... ,
do do ......
do do ......
do St. Roch ......
do St. Jean ......
do St. Roch ......
do St. Jean ......
do do ......

Quartier St. Pierre......
leubourg St. Jean.. ...

do do ......
do St. Roch ......
do do ......
<do do ......
do St. Jean ......
do do ......
do do ......
do St. Roch.
do do ......
do St. Jean ......
do St. Roch ......
do St. Jean ......

Quartier St. Pierre......
Faubourg St. Jean.. ...

do St.Ro0h ..... ,
do St. Jean ......
do do ......
do St. Roch ...
do do ......
do do ......
do do ......
do do ......
do do .......
do do ......
do do
do do
do St. Jean.
do do

Porti en l'autre part .. £ 2

£ s.
9515 0

250 0
250 0
375 0
250 0
50) 0
300 0
250 0
150 0
250 0
200 0
125 0
250 0
100 0
500 0
200 0
400 0
250 0
150 0
200 0

. ... .. . ...
100 0
200 0
225 0
350 0
150 o
160 0
30 0
400 0
100 0
500 0
250 0
100 0
100 0
150 0

. . .... . ...
200 0
r0 0
75 0
60 0

100 0
150 0

. .... . ....
400 0
100 0
150 0
150 0
200 0
200 0
200 O
600 0
300 0
200 0
100 0
300 0

150 0
. .. ... ....

150 0
250.. O
250 0
100 0
200 0
360 0
500 0
500 0
200 0
260 0

200 0
100 0
400 0
200 0
200 0
400 0
200 0
150 0
400 0
100 0
200 0

8295
200
200
275
200
370
225
200
150
200
200
125
200
100
375
200
300
200
150
200

100
200
200
260
150
150
225
300
100
400
200
100
100
150

200
10
'76

160
150

100
160

300
100
150
160
200
200
200
375
22
200
100
225

150

150
200
200
100
200
250
450
40
200
200

200
100
300
200
200
300
200
150

1800
100
200

A2nf8

0 1 0

-I 'l . 1 I

6445 0 12845 o

27e uillo~.
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LISTE DEs ADJUDICATIONS, etc.-(Continuation.)

PROFESSION , FAUBOURG PREMIÈRE RÉDUCTION
No. NOMS. ou ' oUf

MÉTTER. QUARTIER. RÉDUCTION. FINALE

128
129
130
1:1i132
133
134
135
136
187
138
139
110
1.11
142
1.13
144
1465

1.17
t18
1.10
150
151
162
153
154
155
150
167
158
1509
160
161
162
163
161
105
16G
167
168
169
170
171
172
173
174
175
176
177
178
179
180
181
182
183
184
185
186
187
188
189
190
191
192
193
104
195
196
197
198
199
200
201
202
203
204
205
206'

François RIóland.................
Edouard Lavoie ............. .
Louis G iaulhior ............. ...
Jean Btc. S'ansf'açon . ...........
Aug. Denis ....................
FrMlerick lichard..............

rudcn Gervais ................
Théop. Fortin.......... ....
P. M . Paquet..................
CharlesDibuc .............
Jospih Popii...................
Clauide Caron ..................
Ainable P lton ................
Charles Il ot ..................
FrmnçoLis Cantin................
Paul Julien....................
John loighton ...............
Anselmo Martel................
Josph Gaboury ...............
Olivier BIais ................
l'hilip Loneiur.............
Sraphin Aree..............
Marcel Lacroix.............
Edouard Gaboury ...........
Dem. LaInglais ................
Michel Moisan..................
Aug. Iluot ....................
Pierre Vachon .................
Noël Lèpino ...............
Joseph 15nil...............
F. X. Foninier ................
Louis Fournier ................
Magloire Gingue ......... . ...
Jean Dblois................
Jacques Chartriun ...........
l<knè Polchmat ..................
Dominique Vachon .............
Uuldah Burie..................
101) Moisan ................
Louis Maingue .............
Jean Paq t ..............
Robert Ward .................
Jolhn Baker .................
Jean Dion ..................
George Iligaouette.......... ..
Olivi& Bigaontte ..............
Joseph LLgaré..............
Thomas 1aRiviòro...........
Charlos Mailloux .............
François Tessier .............
Pru>pnt Vallée ................
Pierre Dion....................
Louis Claise ..................
Vouve Etienna Moissaan ........
Pierre Labrge .............
Français Audry .............
Prisque Tremblay .............
Vouve Etienne Bourbeau ......
Vetve Charlos Lenieux .........
Miehel Paquet .................
Robert Brown..................
Aug. Delislo .................
JaneOlne ................
George Reynar ................
Jôse>h Nonnand................
Fré erich Auger................
Aug. Prudhono ...........
Jos Ih Pain ..................
F.ý .Dion ....................
M idhol Robitaillo...............
Frnois Jose ph Parant..........
Jean .eto. HIl ................
Edouard Dorlon'................
Pierre Lavoie'........... .....
Félix Lavole.......... ........
CharloesCropin..........
Jane lolltt...............
FrançolLdróit. ........ :.
ThsaniaDelamare............

. 3.

Char<ontior .......

Forge r-on............
do .........

Sellier.. ...........
Maçon....... ...
Auberi"te ..........
Jourr.naor ...........
Mesureur de bois .. ...
Charpentior..........
Forgeron............

E »icior...........
Car ontier........

Zo ..........
do ..........

Mînrèclal vétérinairo..
Cordonnier ..........
Journalier .........
M arin ..............
Epicier..............
Ilountier..........
Cordonnier ..........
Charpentier..........
....................
Charentier..........

o ..........
do0 ..........

Charrotier ...........
il na g r...........

Cordonnier ........
do ..........
do ..........

M aço'..............
Marchand...........
Charpentier de navire.

do do ;

Charpentier...........
Forgeron............
Charpentier.........
Commerçant ........
Boucher.............
Charpentier..........
M etublier.............
Charron ............
Bourgeois..........
Meub ior ..........
Charpentier........
Charretier .........
Charpentier..........

do ..........

Marcand........

....................
Charpentier.......

Cdone........

doh .......

....................
Marchand ...........

do .......
[Carretier .........
Charpentier.. .....
Cordonnier .... ......
Charpentior..........
Vendeur de lait ......
Auiborgte . ....... -.. .
char mentier ........ .

Marand......
Charpentier ..........
Marchand .. .... .....-
Tanneur ...........

Marchand ..........
Charpentidtr ..'........

Charpentier ...........
Marchand ......

Prté n l'autre part.. . ... £

Montant rapporhé.
Faubourg St. Jean...

do St. locl ..l .
do do
do do ....
do St. Jean ....
do do.
do do
do do
do St. loch ...
dlo St. Jean ...
do St. Roi.ch..
do do

Qumartier St. Pierre....
Faubourg St. Roch ....

do St. Jean....
do St.Roch....
do St. Jean....
10 . 1d ....

do do ....
do St. Roch....
do do ....
do dl .
do St. Jean....
do St. Valier ..
do St. Jean....
do do0 ....
do do ....
do St. Roch....
do do ....
do do.
do do ....
do do
do do ....
do do ....
do do ....
do do
dla do .
do do ....
dIo do ....
do S t. Jean....
dl0 do ....
do St. Roch....
dl do ....
do do ....
do do ....
do .do ....
do St. Jean....
do St. Roch....
do St. Jean....
do do
do St. Roch.
doa <la
do St. Valier....
do St. Roch ....
dl do ....
do <o
do do
do do
do do ....
dla do ....
do do
do S;. Joan ....
<la <o
do dIo ....
do St. Roch ....
do St. Joan
do do ....
do do ....
do do
do do ... ;

Quartier St. Pierie....
Faubourg t.Roch...

.do do
do do ... :
do do
do do:....
do St. Jean ... ;
do St. Roch....
do do .

206445
250
200
300
150
100

300

37.5
1350
250
100
200
300
300
100
200
300
300
100
200
10
300

100
150150

100

200
150
300
200

160

300

2001(50
300

75
400
250
200
150

400

300

300
100
200
200
300
150
250
300
250
100
300

200
500

300
100
300'
300
500

100

400

200'
200

400....
..47

.€0

22845
200
200
225
160
100

200
150
200
150
250
250
200
300
200
200
200
100
200
225
225
100
200
150
50

100
200
150
100
150
200

225
200
150
225
200,
200
200
75

300
200
200
150

800
300
225

100
200,
200
225
150
200
225
200
425
225

200
425

200
200

225,
400
100,
75

300.

200;

300

37095

s. d.
0 0
0 0
0
0 0
0 0
0 0

0 0
0 0
0 0
0 0
0 0
0 0
0 0
0 0
0 0
0 0
0 0
0 0
0 ô
0 0
0 0
0 0
0 0
0 0
0 0
0 0-
0 o
0 0
0 0
0 0
o 0
0 0
0 0
0 100 .0
0 0
0 0
0! 0

0 0
00

0 0
0 0
0; 0
01 0
0, 0

o O
,0 .0
0~ 0
0, 0

0 Q
0 o

0 -
0 0
0 0
0. 0

o o

0'
o 0
o~ o
0~ o
o: o

01

'l

0~ 0

0l o

0l 0

Appe~dic~
(H.EJL)
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207
208
2001
210
211
212

213
214
215
216
217
218
219
220
221
222
223
224

- 225
226
227
228
229
250
231
232
233
234
235
236
237

.238
239
240
241
212
243
244
245
246
247
248
249
250
251
252
253
254
255
256
257
258
259
260
261
262
203
264
265
260
267
268
260
270
271
272
273
274
275
276
277
278
279
280
281
282
283
284
285

LISTE DEs ADJUDICATIONS, ote.-(CGontinuation.)

PROFESSION FAUBOURG PREMIÈRE RÉDUCTION
No. NO M S. ou ou

MÉTIER. QUARTIER. RÉDUCTION. FINALE.

William Mountain.............. Charpentier.........
Louis Déry.............. o ..........
Veuve W atlh . ....... .. . ....................
AntoineSansfaçon.......... .......
Zacharie Chabot ............. Charpentier..........
Louis Ainiot ................ do
Joseph Jolin ................ .Avocat............
Charles Lapointe ............... do ..........
Jean Langlois.................. do ..........
Pierre Sylvain ............... Commerçant .......
Germain Gtuay................. Notairo .............
John S. H ill .................. H uissier.............
Joseph Vorretto ................ Aubergisto ..........
Jean J obin....................... (o
Fréderick Chrition............ Marchand .........
Joseph Ilamel.................. Arpenteur...........
Simon Hébert.................. Bourgeois ... ,.......
Ionry Cadoret ............... .Maublier .........
Thomas Scott.................. Charrotier ...........
Aug. Enond .................. Charpentier..........
Raphaël Martin ................ Bedeau .............
Joseph Breton ................. Bourgeois ...........
John lethrington .............. do ..........
Theodore Mofet................ Etudiant en droit ....
Pierre Lavoio .................. Marchand ...........
Veuve Jane Kenny ............. ....................
F. X. Gingras ......... Charpentier........
J A ntoine D'Enstol ........ . .... Constructeur do navire.
Edouard Moffet............... Epicier.............
Joseph Carrier .............. Cordonnier ..........
Jean Vésina............... Char p entier..........
M ichelFiset ........... .... ..........
Michel Schamîbier.............. Marchand ...........
Flavien Trudel................. Charron ............
Toussaint Vézina .............. Charpentier......... .
Frs. Bertrand................. Forgeron ............ 1
J. Bto. Gingras ................ Charretier ..........
!lsidore Ainiot................. Boulanger.......
John I. Orkney................ . . .
Joseph Soulard ................ Charron .............
La Société d'Education ......... .................
Ed. Gingras ................... Charron ............
Jean Rochetto ................. Charretier ..........
Ignaco A. Dorwal .............. Moinireur de bois .. ...
IPierro Gingras .............. Bour Cois .........
Ed. Gingras et M. Gauvin....... do ..........
Philip Plamondon..............Charpenti'r..........
Pierre Dasilva ...... .... ..... ... do
Louis Fiset.................... Proionoairo.......
Pierre Gauvreau ............... Architecto........
Pierre Gauvrean ............... Charretier ....
Louis Chevrette ............... Bourgeois ..........
Et. Doré................... Charpentier de navire..
Frs. Belleau................... Charpentier..........
Joseph Johnstone............... Bourgeois .........
John Carr .................... Tailleur ............
Peter Q uinn,.................. do ............
Frs. Robitaille ............... Bourgeois ...........
Joseph Paynet ................. Marc hand ...........
J. Bto. Rouillard ............... M arin...............
Antoine Déry.................. Marchand ...........
Thomas Verretto............. Epicier...........
Nicholas Julien..............Charron ...........
Veuve Fra. Richard.... ........
Vouve Sophie Routier ..........
F. X. Drolet .................. M oublier ... ........
Joseph Boily .................. Crrdonnier ..........
Ignaco Kilbury ................ Marchand ...........
John Bolthel.................... Cordonnier ..........
Vincent Tessier ................ Commerçant ........
JosephBaier...............Maçon.............
Ed. Langlois ................ Charpentier..........
Olivier 1 errault ................ Brasseur ............
P. Boivin......................Charpentier de navire.,
Vouve Bilodeau.............. ........ ......
Bernard Perrault ............. Maçon.........
JosepL Maloin .............. Charpentier.
Olivier Lépino ... ............. Marchîand ...........
Pierre DLry ................... Charron ..........

Porté

Arontant raporti. .
Faihourg St. Rech ...

do St. Joan....
do do ....
do do ....
do do ....
do do ....
do St. Roch.
do St. Jean....

Quaftier St. Pierr....
Faubourg St. Roch ...

do do ....
do St. Jean....
do St. Roch ...
do do ....
do St. Jean ....
do do ....
do do ....
do St. Roch ...
do do ....
do do
do St. Jean....
do St. Roch ...
do St. Jean....
do do
do St. Rocli
do do
do St Jean ....
do do ....
do do ....
do . St. Roch....
do St. Joan....
do St. George..
do St. Jean.
dJo do
do do ....
do do ....
do do ....
do (10 ....
do do ....
do do ....
h1) do ....
do do ....
do do ....
do do ....
do do ....
do do ....
do do ....
do St. Roch .. .
do St. Joan....
do do ....
<Jo do ....
do do
do do
do do
do St. Roch ...
do St. Joan
do do ....
do do ....
do St. Roch ...
do St. Joan ....
do do ....
(o do-....
do do ....
<do do ....
do do ....
do dJo-
do St. Roch.
do St. Joan....

Quartier St. Pierre....
Faubourg St. Rech ...

<Jo do ....
do do
do do
do St. Jean....
do do
do do
do do ....
dJo do ....
do .do .

en l'autre part.,.... £

t3470

200
100
250
100
.100
150
300

400
250
500Q
300
100
100
500

100
200
200
200
225
200
150.
300
200
300

300
100
200
309
100
300
300
300
300
500
100

100
150
300
200

200

300
250
300
300
200
150

200
300
200
!.00
300
100
200

200
200
150
300
200
100
200,
250
200
100
100
100
100
300

59045

d.
0

0~

0

0
0
0
O

0

0
0

0

o
0,
0
0
0
0,
0

0

0

0
0
0
0
0
0

0

0

0
0
0
0
0'0
0

ô

0
0

o

..
0

0
0

0

0

0
0

0
0
0
0
0-

'0
0

0"
0

£ s.
37005 0

200 *0
100 0
200 0O
100 0O
300 0
150 0
225 0

300 0
200 0
425 0
225 O
100 0
100 0
425 0
150 0O
100 0
200 0
200 0
200 0
200 0O
200 0Q
150 0
225 0
200 0
200 0

. .. ...
200 0
200 0
100 0
200, O
225 0
100 0
225 0
200 0
225 '0
225 0
425 0
100 10

0
150 0
225- O
200 0

200 .
200 0
200 0
225 0
200 0
2200 0
200 0
200 0
150 0

. ..... .. .

...... . .
-200 0

225 0
200 0
100 0
225 0
100 0
200 0

200 0
200 .0
150 0
225 0
200 0

.100 0
200 0
200 10
200 0
100 0'

.100 0
100 0'
100 0'
200 0O

50595 0

Afp

(Hl Ji

d.
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0

0

0
0
0
0'
0

0
0
0

'0
0
0
0
0
0
0
0
0
o
o
0
o
o

*0

0
0
0
0
0

0
0
0
0

0
0
0
0
0
0
0

0
0

'0
0
O
0
0
0
0
0
0

.0
*0

.0

0
* I.~~i~
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LISTE DEs ADJUDICATIO

PROFESSION
No. It O M . ,ou

MÉTIER.

286
287
288
289
290
291
292-
293
294
295
2906
297
298
299
300
301
302
303
304
305
306
307
308
309
310
311
312
313'
314
315
31,
317
318
310
.320
321
3312
323
3'24
325
326
327
328
329
330
331,
332
333
3311
335
830
337'
38

539
340
341
342
313
3,14
345>
346

. 34l7,
348
349
350
351
352.
353
354
355
350

,357
358
35U
360
361
362
303

azile Monier...............
Va. Benoni Coulombo.........
Pierre Guilnet.......... ......
Jasoph Cloutier................
Thomas Bodard................
Jarnos Miller...................
Jacques Richardi..............
Louis Ls.ranco..............
Alexandre eaulò..............
Louis Rhéaumo.............
Michael Rvorton..............
Benjamin Denis..............
Josoph Vézina.................
Charles Chateauvort.. .........
Benjamin Vohl.............
Olivier Robitailld...............
Augustus Derocho..............
IIyp. Suzor .............. ....
James Little...................
Vo. François Pepin.............
E. O. Boulet................
Thoma's Simard..............
James Jolinstono.... ............
Etionne Caron.................
Charlos C tà...................
John eIath................
John Lemelin......'.. .........
Michael Groen.................
Louis Poulin...................
John floonier..................
Louis Morssotto................
Joan -Lemolin, jr..........
Magloiro.'Garon ............
Edward Sweetman..........
Fraiçois Moiseau..............
Edouard Lemioax...........
John Sh'a....................
Philip Piton...............
John Stoneliouso.... ......
Charles M'Donald...........
Charlos Vezina....... .....
Charles St. Michel..........
Georgo Young..............
Simon Peters................
Pierre Fournier. .........
Piorro Gaguonò..... ........
François Trgeon...........
Joan Trudol...................
Veuve Josopb Chalifonx.........
Joseh Bodard...............
Veuve P. Murphy..,........,.
Vouve Etienno viollo.......
P'risquo Guilmin............
Jan Bto.Dussault..........
François Julien.............
François V5.ina........ .......
Veuve. P. Oclorc............
François Vozina. .. .....
Joan Bt3, Moflitt...........
Etionno Lotellior.............
Joseph Lümotto.............
F. X. Martinette................
Alexis Watto..............
Jacques Plante.............
ViIliai Drun..............

L.ouisieanàlois.............
Toussaint Blais............
Ignace, Par ... ..........

an Mahou .........
Robert Flukes. .
Jean Beseau. .. ...........
Marie A. ahou.
Chalos Lartio.
Prisaque Letarto...
Fi elfoutier.
F.'X Tessie1'..' . .

Pierrb :Amplsman~.....
Franiçhts Roùscaun'' ...

NS, etc.--(Continuation.)pcn ie·

e Juillet.
IÈRE RÉDUCTION

CTION. FINALE.

Charpentier..........

Charrotior..........
Charpentier........
For eron.............
Fab. du bièrro do ging.

Bourgeois.... .......
Maçon .............
Epicier..............
Maçon .............
Cordonnier...........
Charpentier ..........
Forgeron ............
Marehand............
Ai6decin.............
Charpentier ..........
Marchand ...........
''onnolior ......... .

Charpentier .......
Pilote ...............
Cultivatoùr ..........
Journalier ...........
M açon ..............
Notaire ...........
Charpentier .. <.......
Commerçant .........

. do
Commis .............
Maçon ...............
Charpentier ..........
Meublier .........
Arrimeur .. ,.........
Charpentier.......
Tanneur .........
....................
Epicier ..............
Voilier ...........
Peintro ..............
Forgeron ......... ;. .
Imprimeur ...........
Commerçant ........
Constructeur ....... ...
Meublier.............
For eron ............

o1, ......... ... .
dIo ............

. ... .... .. . .... .....
Ferblantier...........
....................

.. ................
Brassotr ..........
Char entier .......

.do ..........
...................

Boulangor .. .......
Bouchor..........
Char entier.......

L .,.........
Meublier.........
Forgeron.........
àfai m .... . . . . .
Meubliet........
Marchand.........
Journalier.........
Charretier.........

do .......

Charpontier.......

Bourgeois.........
Sfarcliand
Forgeron

Chârpentier ' .

Cor.dcineur

Appendice

27e Juilet.
FAUBOURG, PREMN

ou
QUARTIER. RÉDU

Montant rapporté.... 59045
Faubotrg St. Jean

do St. Rocli .. 300
do do . 400
do do .. 150
do do .. 200
(10 do .. 150
do do .. 150
ddo o .. 150
do ' do .. 200
do do .. 300
do St. Joan .. 250
do do .. 200
do do .. 200
do do .. 300
ddo o .. 300
do do ..- 350
do do .. 175
do do, .. 400
do St. Roch .. 90
do St. Joan .. 200
do do .. 225
do St. Roch ., 200

do St. Jean• 100
do do 50
do do 400
do St. Roch .. ......

Quartier St.Pierre .. 300
Faubourg St. Roch 100

do St. Jean 400
dl a do- 50
do St. Roch 300
do do . .

Quartier St. Pierra .. .....
Faubourg St. Jean .. 100

do St. Roch . 400
do St. Jean . 150
do St. Itoch 200
do ' do 250
do St. Joan . 0
do St. Roch 200
do do 100'
do do 500
do dO 350
do do 200
do ' do 400
do do ' 00

do do . 0
(1o <la . 200

Qnartior Kt. Pierre 100
Faubourg St. Roélh 200

do 'do 150
do 'do 100
do do 200
do St. Jean 200
do do 150
do o 1 . 150

do do .. 00
dIo do'

do' do .. 250
do St, lsa .. 100
do St. Roch.. 150
do do .. 50
do do .. 200
do St, Jan..
do' St, Rock I10
do 7do' ',. 250,
do St, Jea .. 200
(Io', St Roc .. 250
do.. 200
do, SlLrt. r.. 100,
do do ,. 150

do ',do' .. 10

do do .. 100

do.ý do .

do . St.Roch .i .100

do: St~ Jeanl . . 30
doi S'at I)Roch.~ 4350

do do 25

~J",'. ~. '~
1'''. *I.~

,1,;,.~,1'~,

50595

225
300
150

'200
15(1
150
150
200
225
200
200
200
225
200
250
175
303
75

200
200
200

100
50

300

200
100
300

50
225

100
.300
-150

'200,

225
200
* 00
400
250
200

0
225
200

~50'
200'
100
200

150
100
'225
-200
f150
150
100

.100
20
100
150'

300

100
200

d.
0
0
0
0
0
0
'0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
o
0

'0

-0
0

0

0
0

,0
00
0

'0
0
0

~0
'0
.0
0
0

'0

0,
0,

'.'0

'~0
0
0~
'0
Y0

'60

0
0'

'<0
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PROF SSION

MiÉTIlER.

Il

FAUBOURG

QUARTIER.
N O M S.

J. lite. Lapointo ................
Noël Petit ....................
Christian Ilcflinan ..... ........
Louis Mailloux. ...............
Veuvo Josepli Lanîglois......... 
Jacquos Ilinret..............--
olivier Rouill-ard................
Andr Collard ..................
Louis V er...r................
Josd h Pie hetto ................
Ilenni R .....................
Willian Da a...................
Anschne Marnian. . . . ...
Rlichard Leo ....................
Jol Childs .............. .
I lypolite Bertrand...........
Aug. Maxwel.............
Patrick Garvey...........
Ve. Josepb Daigle..............
John Rvan...................
J. Bto. bussault.............
Frs. flrawn..................
Prs. Vezina................
Pierre Labadie...............
Toussaint C .p..lau.........
Joseph Cantin...............
Jean Paq et...-.................
François Beamnont.............
R. X. ilignouette............
Grégoire Darveau...........
Frs. Lessard........ .......
Louis Jacob....................
Messrs. Lloyd et Lepprer.......
Louis Plamotniidon,.. ..........
Pierre R1ohitaille............
François Proulx...........
Daniel Fitzpatrick......... ,-
W . A. Leggo..................
John Browi....,...........
F. X. D inontier................
Antoine Lapre..............
IlVp. Cloutier...............
Louise Robitaille...............
Pierre iaborge.................
Sim~on Marmeotto,............
Charlos .Mt illoix........ ......
Josepli Leblond........ .....
Joseph Magia n............
Veuve Villimin Donaldson.......
Louis Turgeon. ............
Joseph Rousseanu............
Pierre luor...............
Frs. Clonot....................
Veuve GIabriel Gagnon.......
Frs. Darveau..............
Ilenry Bolduc................
F. Carrier.....................
W. IL Roy.................
Joseph Noisan...............
Antoine Montmnin...........
Romain V uallièro............
Aug. Danielson ............
Lois Lepine..............
Charles Godbout.............
John Taland................
David Lecours.............
Wifliam Laidrygan.............
Lo is Julvin...................
Andrè Les erance ..............
Olivier Ve on.............
David Dion....................
Joseph Latouche.............
Joseph Parant.............
Gabriel Rocliette...............
Alexis Trepanuior·..........
Charles De Varennes........
Félicite Lachance..............

Ambroise Verrot............

PRE M311RE

RÉDUCTION.

Marchanrd.·...... .•
I) -r l do ...........

do .......

................. ···.
Ma o ...............

Charpentier ..........
do .

Charroi.......
Charpentier ..........

..................-.
l'ilot o................
lorgeroni.............
Notaire .............
Forgeroin -

do ..........
Epicier.. .

.. ............. ·1Age it ....... ......

V du r doiait. .
Charpentier.......
Maçon .............
Marchand ...........
Constr uteuir.........
Charpentier...

Charpentier..........
Charretier...........
Pintre

Charretier .. .........A e o a . ...... .... .

Charretier ...........
o ie r .. ,... ...

Mei bier....
Ch inierçait .........

c arpeutier ... .......
Meublier ...... ,...
Charpentier..........

do ... . . .
Charretier ...........
....................
Marchanid de bois......
Maçon .............
Marchand. ...... ..
Charretier ...... ...

Charpentier ..........
Marchand ...........

M açon ...........
Chairpeir .... ...
T1oinnelier ..... .
Charpentieri......

do
Aubergisto

do
Pointre ..............
. -............. •....
M nuisier. ... , . . . .
Charpentier..........
Boul-anger ........ ,...
M açon ..............
Bri'assn.............
Vendeurdelait.
Maçon,.ço..........
Charpentier......

Charron ........

RÉDUCTION

s.- ! d.

LISTE nDs ADJUDICATIONS, etc.-(Coninluation.) Ap'pei

.Int<iant rapporté....
Faubourg St. Roch . .

do St. Jean .
do do •

do do

do (10

do do
do dodo do ..
do dol ..

du st. Jean
do dla
do do
do St. Roch.

do St. Jean
do dol .•
do do ..
do St<lch..
do do ..du dIo..
do dl .

do do. .a .do do ..a

do St. Rochi
île St. Jean
dIo St. Roch .
do Ht. Jean ..
do St. Roch
dho do

Quartier St. Pierre
Faubourg St. Jean

do do ..
do St. Roch.
do St. Jean.
do do •

do St. Roch
do St. Joan .
<la St. Rochi
do St. Jean .
do St. Roclh

do St. Jean .
dlo St. Roci
do <l . ..
do do .

do do
do St. Jean
do St. Roci
do do
do do .
dlo St. Jean
do do
do St. Roci
do St. Jean .
<lo do •

du <la<la do
dle St. Roci
do do

do St. Jcan
dIo (ha
do do

Quartier St. Pierre
Faubourg St. Rochi

do do
<la do
do do
<lo St. Jean
do do
do dlado St. Rocli

do St. Jean

7.13630

300
200

400
200
250

100
200

75
60

100
100
100
400
400

100
300
60

260
200
100
75

150
150
300
400
125
150
200
350
160
350
300
100
250

75
400
150
100
225
250
200
150
200
200

300

150
300

500
160

10
100
300
250
300
150

150

200
300

800

100
100
200
360
160
160
100
150
100
500
300

894A95

1

FINALE.

.£ s. d.
63698 0 0

225 0 0
200 0 0

300 0 0
200 0 0
150 0 0

. ... .. ... . ..
100 0 0
200 0 0
75 0 0
50 0 0

100 0 0
100 0 0
300 0 a
300 0 0
300 0 0
100 0 0-
200 0 0

60 0 0

200 0 0
200 0 o
Ib0 0 0
150 0 0

200 0 0
300 0 0
100 0 (
150 0 0
20 0 (0
250 0 0
160 0 0
300 0 0
226 0 0
]00 0 0
200 0 0
75 0 0

300 0 0
150 0 0
100 0 0
200 0 0
200 0 0
200 0 0
160 0 0
200 0 0
200 0 0

150 0 0

225 0 0

400 0 0
150 0 0
160 0
100 0 0
100 0ý 0200 0 O
200 0 0
100 0 0

150 0 0
200 0 0
200 0 O

,100 0 O
200 0 0

150 0 O
160 0 0

100 0 0

100 0 0
400 0 0

10 0
15 0

200 0

'76233 0 0
Portélen l'autre part.... .



1L Victôrio. Appendice (H, .H.) À. 847.

LISTE DEs ADJ UDICATIONS, etc.--( Continuation.)

PROFESSION FAUBOURG PREMIÈRE RÉDUCTION
No. NO0MS. ,ou ou

METIER. QUARTIER. RÉDUCTION. FINALE.

442
4413
444
4.15
4406
447
48

.150
451
452
453
454
455
450
457
4158
459
400
401
402
463
404
465
406
407
4CI8
409
470
471
472
473
474
475
470
477
478
479
480
481
482
483'
484
485
480
487
488
489
490
491
492
493
494
495
490
497.
498
499'
500
501,
502
503,
504,
50a
506
507
508
609
510.
611,
612
5183
514.
515
616
517
518.
69

4

isidoro Bernier...............
.u .h m Durand ..............

ioiurro Vocello................
icli el Matto .. .. ........

Grigiro Desuanu,...........
Il. (PConnor.... .........
Jlionorm Lortio...........
Joseph i Mathieu...........
LGzorgo lenderson.........
Frs. corbin.......... ....
:1.ouis Jenois.................
luie 'M arois,.................
Voivo Jean Gagné...........
Gormfain Raby...............
Louis Cotò..................
William Campbell............
J. BU e. Amiot................
Michol Gauvreau.............
Aug. Tre panior..... ........
'iiddrin Chartré.............

(ueorgo A. Allsopp............
Anltoio Guillot...........
Jean Noroau.................
Jean Couture................
It. M 'Gillis.............. ...
.lauuos O'Brien...............
Jonnet Ritchie................
Pairick Sh r ................
òfagdoloiie Jobin..............
Jean Papillon................
Pierro Bouchard...........
1. et T. Lnfesty..........
C. A. Toupin ...............
houis Blound................
David W hite.................
Chalmers et Cie..............
Olivier Belleau...............
Et. DoFoy............... ...
Frs. Labe o.............
Joseph1 L l 1..... ..... .. .
John Jordan.................
Pierre Mertean.............
Pierré Fortier................
Matthew-Graham.............
Flavien Tremblay...........
Charles Laveau..............
Ellen W'illock................
1 nace Adarh................
ierre Lacombe..............

Pierre Dround ............
Jucques Julien...............
Paul Julien......... .......
.Josephi Marniette.............
Pierre Giroù...............
LEucio Marmétte..............
Honoré Monière..............
Pierro Drolet. .':..........
Charles Touchotte............
P. Sinclair...................
Lo ,Hiunel...,..........
François Pajeau...........
Veuve Michel Tessier......
William B3rown......
Ren Malouin.............
William WVood......
Marie luot..
osé ip Petitelere.........

Lo Mirin... ...
Veuve Ann Glass...........
Eugh 'M'Langhlin.......
Lous Rouleau.....-
Veuve'Louis Boucher......
Williamr Wadman. ...
Jàne'M Farlame.
Geor BLisset..
M~icJmel'Alain.......

Jean Pirehy... ... 'r

Char entier........
Marcland .........
Maçon.... ..... .....

do ..............
............ 1........
Epicier...........
....................

tCharpentier..'.....
i licier..............
C arpentier .........

do ..............
Charretier...........
................ . .
Maçon..............
Charpeintier..........
JourILlier ...........
Marchand ...........
....................
Tailleur de pierre....
Forblanitier .........
iédecin ............
Charpentier..........
Peintre..............
Charretier ...........
Mesureur do bois.....
Charretier ...........
. ... .... . .. . ... . ....
Charretier ...........
. ...................
Maçon..............
Charpentier.......
Epiciers..........
Modiste ..........
Charpontier..........
Epicier.............
Charrons .... ........
Boulanger...........
Bourgeois ...........
Charpentier..........
Bourgeois ...... ....
Forgeron............
,marchand ...........

Avocat..............

Pilote...............
Marin ..............
Moublier ............
Charpentier..........

do
Mesureur de bois....,
Forgeron..... ....

Charron..........
Marchand .........
Charpentier.........
Commis..........

do ..............
Charpentier..........

Marchand . ......
.M4açon..... ......

Mesurour- de bois.
BouIlanger..
Charretier.

Aubergiste...

Fondeur..........
Marchand.........

Taileur..........

Rapj>orté de l'autre pari..
Faubourg St. Rocli.

do St. Jean ......
do do ......
do do
do St. Roch ......
do St..Joan ......
d1o do

(10 do
(10 do .
do do .
do do ......
do do ......
do do ......
do St. Roch ......
do St. Joan ......
do do ......
do do ......
do do ......
do (o ......
do do ......
do do ...
do St. Roch ......
do St. Jean ......
do (10 ......

Quartier St. Pierra ......
Faubourg St. Joan ...

do do ......
( do ......
do do ......
do St. Roch ......
do St. Jean ......
do St. Itoch ......
do do ......
do St. Jean ......
do St. Roch .
do St, Jean
(10 do
do do
do do
do do
do .do ......
do do .....
do do
do do
do doSt.R.h .
do do ..
do do
do do
do do
do do-
do do
do dodo do ..
do do .....
do do .....
do do ......
do do ......

do St. Jean ......

do , St. Jean .
do do ......
do St. Jeando, St. Jean . .....

do do
do doch.......
do do
do do
do St.,Roch. .
do do
do - do
do do
do St. Jean .

do do
do do
'do St. JeandoSt. Jean
do O h
do St. Jean

Porld en Zfautre part., £

1Pdý ?

.£
810

150

sua
300
100

50
150
400
100
150
300
150

751
100
300
100
125
100
250
100
200
400
400

50
200
300
200

250
100
200
200

250
200
100
250
300
300
800

75
500
250
260
200
50

100
100

250
200 -
200
200
200
400
250
200
300
100
150
200
250
200
500
500
100

150
125
250
250
250
200
-100
200'
*500-ubo

:800

1009

s. d. £
0 0 7623

0 20
0 100 0 à
0 0 10a' ýo 3000 0 ioo

0 0 lac

0 0 2250 0 15
0 0 7O O0 7
0 0 100
0 0 200
0 0
0 0 20 0 100

0- 0 '200
0 0 100
0 0 200
0 0 300
0 0 8000 0 16
0 0 200
0 O 22
0 0 200

0' o 200
0 0 100
0 0 200
0 0 200
0 0 200
0 0 200
0 0 200
'0 0 100

0 0 '200
0. 0 225
0 0 22à
0 0 9000 0 7

0 0 "400
0 0 200
0 0 200
0 0 -60 0 200
a 0 0

0 0 200
0- 0 200
0 o 20
0 00 0 200
0 0 20

0 10 2000 0 d
0 -0.,,oO 0' :0

ô 0 150
0 0 2QQ
O 0 200
0 .0- 200
0 0 460
0 0 400
0 0 100

0 0' 5d0'0

0 0 200
0 O0 0,

0 ' '''10

#0 05
o 0 0 -
0. 0'

S 0, 80908

s. d.
30 0

O0 0
0 0

0 0 "0O0 0
0 0
0 0
0 0
0 0,
000 0

0 0
0 00 0
'00

a a

o o0a a
0O 0
a a
0 0O
0: .0

0 0
0 a

0 '0

00

0 -
0 0
0 0
0 O

0 0

000 0'
0

O 0
0 '
0 o
0 0,
0'

0 o,

0 0
0
0 0

0 o

0 0

''0 0-

' '

o 0

o 'o
0 0o
O O,

:00
0 09
0o 0
o 'o
0 O

o0 o
o 0

MO O

o 0

'0 '0
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LISTE DES ADJUDICATIONS, etc.-(Continuation.)

PROFELSSION FAUBOURG PREhlTÉRE RÉDUCTION.
No. N OMS. . ou ou

MIE'IER, QUARTIER. RÉDUCTION. FINALE.

520
521
522
523
524
525
526
527
528
529
530
531
532
533
534
535
536
b37
538
539
540
541
542
843
544
545
546
547
548
549
550
551
552
b53
554

555
556
557
658
559
560
561
562
563
564
665
566
567
Ù68
569
570
571
572
573
574
575
576
577
578
679
580
581
582
583
584
585
586
587
688
589
690
591
592
592
594
595
b96

Isaac Dorion,...........,,..
Jean Bte. Pruneau ......... ,..
Aug. Guerin.................
Jean Ute. Marcotte.........
Jean Ilaillargeon..........
Rober.t Ilyllier.............
Germain St. Pierre...........
François louiin..............
Michel Martin ....... .....
Joseph Fortin.............
Narcisse Bouchard ...........
Cnarles Paradis ...........
P. L. Racine.................
John Quinn..................
Louise Sinard............
James Dinning............
Charles Fagueo.......,.......
Honoré Gingras...........
Edward Prendergast.... .. ,...
William Swallowell. .......
Pierre Drolet.................
Michel Gauvin...............
Vouve Joachim Potitelore......
P. M. Brady.............
Benjamin B ais...............
Joseph Robitaille. .. .. ......
Michel Tessier............
Romain St. Amand.........
Vouve Joseph Binet...........
Deborah Patton...........
Alexander Fraser.............
Veuve B. Bigaouette.......
John Curtain........ ........
S. J. Tanswell............
Société des Dames bienveillante

de Québec...........
R. P. Roy..................
Pierre Martel.....,.........
David Andrews....... .......
Julien Dubue ............
W illiam Power..............
Pierre Chateauvert........ ...
Etienne Gauvreau.........
Louis Plamondon. .........
R. Giroux...............
Antoine Martel............
Veuve P. Montreuille.........
Joseph Le ino ...............
oseph Allard................
.an Bou bon.............

Jean Bte. Bour ..............
Ptionne Trudel............
ire Lrefer...:........

Nicolas 1arolse...............
. A ustin ...................

George Alln................
rançois Lortie......... ...

[olrre Julien........ .....
Juve O'rDonnell..........
Archibald Walker............
flenry Morg . ..............
Geor R uanl..........
Josep h GineraC.........
oaseph Savard ............

-ean Frédérick ...............
Antoine oisau...........
.acquesl V ,zinia ...... . ...
.DeGaris ................
Alexander Frser.... ........
i Cearie et Cie.... ........
François Audetr...........
P. P. Marceau ..............
M. A. Gagnon......... 
osmeph Bedard ........... ....

Marie Lapointe ............
Michel Dampierre..... ... -
Pierre Gingras .......... ..

Jo'ýplh Bélanger... .. .... ...

Charpentier.........
do .............

foulanger ..........
Charpentier..........
Marchand ...........

Charpentir, .......
Commeînrçant......

llourgeois ..........
\lirchand ...........
Charretier ..........
Cordonnier ..........
Tailleur.............
......ler..............00oucher...........
Charretier...........
Charpentier..........
Vivaundier ...........

ailleur. ...........
Aubergiste ........
Charretier........

ede.in............

Marchand ...........
Commis ..............
M inieur .............

àlarchand. ....

Steevodore........
Clerc...............

Commerçant ........
Marchand ......... ,

.eubli r .. ....... ...
laçon ..............

.açon.... ....... ,
torgeront..........
Marchand ...........

culpteur .,..........
Charpentier.......

....................

Charron..........
1archand...........

Carretir .........
do ...........

Forgeron..........
Charpentier........
Charretier.........
Crêsorier do la .......
teevdor ... ........

Charpentier.........
Marchand ...........
Cultivateur .........

Vendeur do lait .
Stueever...........
Charpentier........
Cultivateur ..........
Vesnrour de bois......
Charpentier..........

do ..........
Mlarchand .. ý ..
do.............

Boulangers. b......
Charpentier........
Relieur ..........
..r.hand,....,.....

dh ro t. .. , ,.... ,.....
Charetier..... ....
....................

Charpe ntier..........
darchand ...........
Tailleur de pierre .....

Rapporté de l'autre part..
Faubourg St. Roch ......

do do ......
do do ......
do do ......
do do .
do St. Jean ......
do dn ......
do St. Roch ......
do do ......
do do .....

Faubourg St. Roch.
do do ......

Quartier St. Pierre .......
Faubourg St. Roch ......
Quartier St. Pierre ......
Faubourg St. Jean ......

do do ......
do do .....
do do .
dlo St. Rech ......
do St. Joan ......
do do ... ,...
do St. Roch ......
do St. Jean ......
do do ......
do do ......
do do ......
do do ......
do St. Roch ......

Quartier St. Pierre ......
Faubourg St. Roch ......

do do ...
do do ......

do St. Joan ......
do St. Roch.
do do. ......
do do ......
do St. Joan ..... ,
do do ......
do do ......
do St. Roch ......
do St. Jea
do do
do do ......
do St. Roch
do do .
do do ......
do St. Jean ......
do St. Roch
do do
do do ..... ,
do St. Jean . .
do do .......
do do
do St. Roch ......
do St. Jean ......
do do
do do ....
do, do
do St. Roch ......
do St. Jean ......
do St. Rech ......
do St. Jean ......
do do ......
do do ......
do do ......

Quartier St. Pierre ......
do do

Faubourg St. Joan ......
do do ......
do do
do St. Roch ....
do do
do do ......
do St. Jean ......
do do ......

Porté n l'autre part...£I

.£
10529)

20
300

150

40010

250

250

2001

150
100

400

5

100

200

400
2600
300

150

200

500
150
100
400
100

200
400

250

15

200
50

200
400
100

150

200
300
200

200

150
200

150

150

600

50C

100
100
200

201

160
800

1500
5

200

150|

200'
150

100

100 79

-0 0101508 >0

Appondi
(HH

271o Jul

£
89908

200
200

50
150
10

200

150
100

'75
200

150
425
151
150
300
10C
200
300
200
200

900
200
200
200
100
200

200
200

200
150

200
450
î10
1001
3001
100
150
200
220
225

200
..... i

200

150

50
100
100
200

200
160
200
150
800
425
200
150
250

-150
200
150
200

'Appendice

rie Juillet

d.
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
00
0
0
0
0
0,
0
0
0
0
0
0
0

0
0
0
0

0

0

0
0

o

0-
0
0
0

...
0
0O

0o
0
o
O
0
o
o
o
o
o
0
0
0,
o
o
o
0
0
0
0
0
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LISTE DES ADJUDICATIONS etc.-(Continuation.)

PROFESSION FAUBOURG PREMIÈRE RÉDUCTION
No. NOMS. ou ou

MÉTIER. QUARTIER. RÉDUCTION. FINAL.

£ s. d £ s. d.
RapporM de l'autre part.. 11879| 0 0 101508 0 0

597 Louis Berthelot.............. Bourgeois..........Faubourg St. Roch ...... 200 0 0 200 0 0
598 Joseph Cartwright............Menblor. ... do St. Jean ...... 300 0 0 200 0 0
599 Benjamin Campbell ............ do ............. do St. Roch ... 1 O 10 0 0
600 Michel Boivin............. Commorçant......... do St. Jean .... 300 0 0 225 0
601 CharlottoAngers.............. .................... do St. Roch ...... 250 0 0 200 0 0
602 James Thompson.............. Cordonnier ........... do do ...... 150 0 0 150 0 0
603 Veuvo Louise Boivin......... ................. do St. Jean ..................... .... ..
604 Susanno George.................................. do do ...... 200 0 0 200 0 0
605 Louis Fiset.................. Char pentier.......... do Richelieu ...... 100 0 0 100 0 0
606, W. Bently...............Marchand ............ do St. Roch ...... 150 0 0 150 0 0
607 Fran R am . Charpentier.......... do do ...... .......a.ne.... .......
608 ean Belanger........ ... Tonnelier............ do do ............. o
609 H. et E. Dentley.............. Marchands........... .do do ...... 200 0 0 200 0 0
610 Hîonorb Barbeau.............. Charportier .......... do do ...... .....
611 Jean Bte. Gagn .............. Charretier ........... do do ...... 50 0 -0 50 0 &
612 Fêlix Debigaré............ Commerçant ....... Quartier St. Pierre ...... 3o0 0 0
613 John M'Lood.............. Epicier ........ Faubourg St. Roch .... 75 0 0 '76 0 0
614 Joseph Paradis............ Carpentier .... . do do
615 William Paterson........... Epicier............. Quartier St. Pierre ...... 500 0 0 400 0 0
616 John Dunn................................. Faubourg St. Roch ..... 250 200 0 0
617 Elj. Touran eau..............Bourgeois............do do .. ,..' 200 0 0 200 0 0
618 Prisque Roq tto...........Vendour de lait........do St. Jean ...... ' 150 0 0 150 0 0
619 E. .- Tourangeau.......... Bourgeois............ do St. Roch ...... 200 0 0 200 0 0
620 William Williamu............. Forgeron ............ do St. Jean ...... 300 0 0 200 0 0
621 Joan Blditrd................. Cultivateur ........... do St. Roch ....... 160 0 0 150 0 (Y
622 fHonor6 Barbeau.............. Cordonnier............ do do 800 0 0 200 0 0
623 John Hart................... Tailleur de pierre..... do St. Jean ... ........
624. Ang le Giroux................................... do do ...... 100 100
625 Lois. Jobin.... .......... Vendeur de lait........ do do ...... 100 0 0 100 0 0
626 Stelien O'Neil............... Journalier ........... do do ..... 150 O 0 150 0 0
627 Robert oper............... Cultivateur.. ....... do do 250 0 O 200 ' O
628 Germain R rg ............. Marchand............ do do sou 0 O 200 O O
629 Louis Lotartre.... .... ..... Maçon............... do do .0 ) 50 5 '0
680 François Drouin............ Monuisier ............ do St. Roch 100 0 100 0 0
631 Wlliam Robinson............ Tailleur.............. do do 200 o o 200 O Oe.
632 Mathew Campbell..........Charretier ........... do St Jean,........200 O O 200 o 0..
638 Mme A. C. Mathews.............................. do St. Roch
634 Josepà Lapointe........... Sculpteur............ do St. Jean i.. ...* O O
685 Michel Girard............. Cultivateur.......... do t c.
636 Patrick Deegan.............. .Journalier. .......... do St. Jean
637 Helien JBrown................. .................... do St. Roch .0..0.
638 Angélique Drolet.............. .................... do St. Jean 75 O O 75 O o
639 Charles Bertrand.............. Cultivateur .......... do do
640 Augustin Doyer.............. àfaçon............... do do 76 o o '75 .0

do .. .125370 0 0 106908 0

(Signé,)

Québec. 23 Juillet, 18.47

A. W. COCHIRANE,
LOUIS PANET.

Comissaires,.

pend19e

(WRI.T
27e-Juillet.



J 1 Victorio. Appendice (I. I. 1.) , A. 1847.

Appen dice
(I. I. .)

2'o Juillet.

Par Ordre,

Bureau du Secrétaire,
Montréal, 20 Juillet, 1847.

D. DALY, Secrétaire.

ÉTAr indiquant les sommes allouées aux gardiens des
dites barrières, pour les indemniser des portes
qu'ils ont sou1lertes par la réduction des taux de
pèages, opérée en vertu de la 9o Victoria, chap.
37, intitulé, " Acte pour amender les lois qui
" consLituent le Bureau des Travaux Publics."

Il a été alloué £400, au gardien <le la barrière
No. 1, pour l'indemniser de la perte qu'il a essuyée
par la réduction des taux de péages, opérée on vertu
de la 0e Vie. cia p. 37, à compter du jour où cet A cte
a été passé, jusqu'au 30 Novembre, 1846. Un nouveau
bail lui a été accordé pour six mois, à dater du 1er
Décembre, 1840, jusqu'au 31 Mai, 1847, à raison de
£76 13s. 4d. par mois,-étant une réduction sur l'au-
tre bail, de £38 (3s. 8d. par mois.

Il a été alloué £480, au gardien des barrières Nos.
2 et 4, pour l'indemniser de la perte qu'il a soufferte
par la réduction des taux de péages, opérée on vertu
de la De Victoria, chap, 37, à dater du jour où le dit
Acte a été passé, le t) Juin, 1846, jusqu'au 30 Novem-
bre, 1840. Un nouveau bail lui a été accordé pour
six mois, depuis le 1er Décembre, 1846, jusqu'au 31
Mai, 1847, à raison de £106 par mois ; ce qui fait
une réduction sur l'autre bail, de £53 par mois.

Il a été alloué £189, au gardien de la barrière No,
3, pour l'indemniser de la perte qu'il a soufferte par
la réduction des taux <le péages, opérée en vertul
de la 9e Victoria, chap. 37, à dater du jour où le dit

Acte a été passé, le 9 Juin, 1840, jusqu'a'u 30 Novem-
bre, 1840 ; un nouveau bail lui a été accordé pour
six mois, depuis le 31 Décembre, 1846, jusqu'au 31
Mai, 1847, à raison de £35, par mois ; de qui fait une
réduction sur l'autre bail, de £17, par mois.

1. G. O. Douanes,
19 Juillet, 1847.

ÉTr du montant dles recettes brutes provenant du
chemin à barrières de Yongo Street, pour les
années 1844 et 1845.

Les Commissaires de ce chemin étant dans l'habitu-
de <'établir leurs c~mptes jusqu'au 31 Octobre de
chaque année, sans indiquer les périodes auxquelles
les deniers étaient versés, ils n'ont par conséquent
aucun moyen de constater les recettes nettes et brutes
provenant du dit chemin, pour les années 1844 et
1845; l'état général suivant des affaires de la Com-
mission, servira néanmoins à indiquer les sommes qui
ont été payées pour chaque barrière, 'depuis le 1er
Novembre, 1843, jusqu'ou 12 Octobre, 1846, et les
déboursés qui ont été faits pendant la m6me période.

f. G. O. Douanes,
19 Juillet, 1847.

REPONSE
A une adresse de L'ASsEMiBLÉE LEGISLATIvE a SON EXCELLENCE le GOUVERNEUR GENERAL,
datée le 2 courant, priant Son Excellence de vouloir bien faire mettre devant la Chambre,

Un état des sommes allouées aux gardiens des barrières de Yonge Street, pour les indem-
niser des pertes qu'ils ont souffertes par suite do ce que l'extrémité nord du dit chemin à
été fermée; et aussi copie du rapport ou etat transmis par les Commissaires du dit chemin,
en 1845, dans lequel ils exposent les vues qu'ils entretiennent relativement aux dites portes
et aux compensations qui en résultent; aussi un état des sommes allouées aux dits gardiens

" pour les pertes qu'ils ont souflertcs par la réduction (les taux de péages, opérée en vertu
"(le l'Acte du Burcat des Travaux Publics ; aussi un état du montant des recettes brutes

et nettes on provenant, pour les années 1844 et 1845, quand ces barrières étaient sous le
contrôle des Commissaires, avec un état du revenu net et brut en provenant, pour les

" années 1 ?46 et 1847, pendant que le dit chemin était sous le contrôle du Bureau des Tra-
" vaux Publics; aussi un état du montant pour lequel chacune des dites barrières du dit ehe-

min a été louée par les dits Commissaires, avant leur suspension, pour l'année 1846; et
aussi, un état indiquant les sommes pour lesquelles elles ont été louées, sous le contrôle du

" Bureau des Travaux Publics ; et aussi le coût des premiers quatre milles du chemin de
" Yonge Street, près de chez Lymburner ; avec un état indiquant le prix auquel ces travaux

avaient été originairement entrepris."

Appendl
(L :9
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ETAT indiquant le montant des recettes nettes -et
brutes provenant du Chemin do Yonge Street,
pour les années 1846 et 1847.

Lcs barrières Nos. . et 4, ont été louées moyen- Appedii
iant £106 par mois, depuis le 1er Décembre, 1846, (Ljusqu'au 31 Mai, 1847.

L b iè. N éé é
nu 1U, u uLL puyu py auceveur uaWu, 1 1  a air re o. o, a t tou e 35 par mois, de-

£1014 4s. 3d. puis le 1er Décembre, 1846, jusqu'au 31 Mai, 1847.

Du 1er Janvier au 31 Mai, 1847, il a été reçu une
somme de £1088 7s., en vertu du bail consenti le 30
Novembre, 1840 ; depuis cette époque, il a été reçu
£333 6s. 8d., à compte des péages provenant de ce
chemin, ainsi que des autres chemins, tel qu'expliqué
au No. 7. Les sommes suivantes ont été reçues du
Percepteur des pêages à la barrière No. 1, savoir:-
pour la semaine expirée le 8 Juin. £13 5s.; pour la
semaine expirée le 14 Juin, £21 2s. Cd. ; et pour la
semaine expirée le 21 Juin, £24 5s.

1. G. O. Douanes,
19 Juillet, 1847.

ETAT indiquant la somme pour laquelle chaque bar.
rière du Chemin de Yonge Street a été louée par
les Commissaires, antérieurement à l'année 1846,

La barrière No. 1, louée £1440, pour une année
à compter du 1er Février, 1846.

Barrière No. 2, louée £820,
compter du 1er Février, 1846.

Barrière No. 3, louée £510,
compter du 1er Février, 1846.

Barrière No. 4, louée £435,
compter du 1er Février, 1840.

pour une année, à

pour une année, à

pour une année, à

Par les Commissaires, et avant leur suspension.

1. G. O. Douanes.
19 Juillet, 1847.

ETAT indiquant les sommes pour lesquelles les bar-
rières du Chemin de Yonge Street ont été louées,
en vertu de la 9h10 Victoria, chap. 37; Acte pour
amender les lois qui constituent le Bureau des
Travaux Publics.

La barrière No. 1, a été louée moyennant £70 13s.
4d. par mois, depuis le 1er Décembre, 1846, jusqu'au
31 Mai, 1847.

Depuis le 1er Juin, la barrière No. 1, n'a pas été
louée ; les péages ont été perçus au nom de la Pro-
vince; les barrières Nos. 2, 3,et 4, ont été louées
avec les autres barrières sur les divers chemins hors
de Toronto, excepté les trois plus voisines de la Cité,
pour la somme de £4000, jusqu'au 31 Mai, 1848.

I. G. O. Douanes.
19 Juillet, 1847.

Coûu des premiers quatre milles 'du chemin à bar-
rières de Yonge Street, commençant près de chez
Lymburner, avec un état des prix stipulés dans les
contrats primitifs.

Travaux Publics, Montréal,
8 Juillet, 1847.

Monsieur,

En obéissance aux ordres de Son Excellence le
Gouverneur Général, je vous transmets ci-joints, par
ordre des Commissaires, les renseignements deman-
dés à ce Département par l'Adresse de l'Assemblée
Législative, relativement au Chemin de Yonge Street.

Les travaux ont été faits moyennant les prix stipu-
lés dans les contrats primitifs, à l'exception de cer-
tains ouvrages qui n'avaient pas été prévus lors des
contrats ; mais ils ont été faits à des prix bâsés sur
ceux des contrats.

J'ai l'honneur d'étre,
Monsieur,

Votre obéissant serviteur,

THOMAS A. DEGLY,
Secrétaire.

L'Honorable D. DALY,
Secrétaire Provincial.

A ppendice

23e Juillet.
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REPONSE
A une AIntssa de l'AssE3DL1E LiSLATIVÉ à SoN EXCELIENCE le GOU'vERNEUR NgRAn datée le 4 A ndi
courant, aux fins d'obtenir copie de tous les documens relatifs à, l'achat de la maison de l'Honorable Peter
M'Gill, maintenant occupée par le Département des Terres de la Couronne. *

Par Ordre, 9e 3llt
D. DALY, Secrétaire.

Bureau du Secrétaire, Montréal, 26 Juillet, 184'.

Liste des documens ci.joints transmis conformément
à une résolution de rPHonorable .Asèmblée Législa-
tivo du'14 courant, signifiée parordre de Son Excel.
lence le Gouverneiw-Général, le 20 du medfie mois:-

No. 1.opie d'une lettre de T. Bouthillier,
Assistant Commissaire - des Terres de la Couronne,
à l'Honrable D. B.,Viger, du 20 Janvier, 1847.

No. 2.-Copie d'une lettre de C. S., Cherrier à
T. Bouthillier, Assistant Commissaire des Terres de
la Couronne, du 27 du même mois, en réponse de la
précédente.

No. 3.-Copie d'une lettre de D. B. Papineau, à
C. S. Cherrier, du 29 du même moisen réponse de
la précédente.

No. 4.-Copie d'un rapport du Coniilsaire des
Trrde l Couronean Gduveríeur.?,énial 'datée
le á Février,1847.

No 5. opi d'un ordre do seil sr le susdit
rapport;daté le 1 du mée mi s. e

b .Cly n
de la Couoie é2ö ~ 6re,14t

No. 1.

Copie d'une lettre de T. Bouthillier, Assistant Com.
nissaire des Terres de la Couronne, à 'Honorable

D. B. Viger.

Bureau des Terres de la Couronne,
Montréal, 20 Janvier, 1847.

Honble. Monsieur,

Je dois yous préverir que e ement ne
pourra retenir aprèsele1 Mai prochai dahs ehr
état actuel,,les h&tieses nmaintenaa ocdupép pa ce
Bureau.

'ai P'hn eur d'te
Monsieur,

Votre obéisant et'vteur,

Y f

Cori ·de 'estimation finale de l'Ingénieur pour la confection des quatre premier. milles du Chemin de Yonge
treet, commnerçantrés de chez Lymburner.

Nivele·, éêgouter et forrher le chemin, 330 chaînes à £55 par
- mille.. . .............0 ......... ........... 226 17 6

17W verges cubes d'xcavaton, à Cd..... ........... . 442 10 0
1920 do do O. T. D.,à6d.. ..... 48 0 0

ý180 do ýde :maçonnerie pour les canaux souterrains. à 2s... 18 O 0
845 pieds de cèdre pour couvrir les canaux, à 5d............ 17, 12 >1
,386 verges d'excavation dans les fosses, à 6d..... 9 13 0

45 cordes de pierre pour les canaux souterrains, à 17s. 38. 5 O
.800 17 7

2300 do de pierre concassée déposée sur le chemin, 31s. 3d. 3607 16 3
61 do de pierre brute livrée, réstant sur le chemin, 17s. 51 17 0

-43659 18 38
Le prit des ilems suivans n'est pas indiqué dans le contrat.

250 cordes de pierre déposée par les Commissaires sur le che
min, 50..................................... . 62 10 0

110 do de pierreconcasse.12s........................ 60 12 0
Pour faire des riâoles sous des couches de métal.......... 4 6 3

578 cordes de pierre requises pour le chemin, et non estimées
dans le devis primitif, 5s .................. 144, 10 0

1920 'do extraites du sable, et pierre concassée, 2s. 6d.... '240 0 0
Pièces de bois placées sur les côtés du chemin, et ensuite énlevées. 22 10 0
Autres travaux................................. 62 3 1

596 11.4 4

___ ___ ___ ___ ___ ___ ___ __ ___ j__£5057 2j2

Certifié vraie copie de l'estimation de AIngénieur.
THOMAS A. BEGLYý

Secrétaire du Bureau des Travaux Publics.

Département des Travaux Publics,
7 Juillet, 1847.
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ApJendice No. 2.

_ .__ .)_ Copie d'une lettre de M. Cherrier à M. Bouthillier,

26 Juillet., en réponse à la précédente.

Monsieur,
Montréal, 27 Janvier, 1847.

Je suis chargé de la part de M. Denis B. Viger de
vous informer, en réponse à la lettre que vous lui
avez adressée le vingt du courant, qu'il n'entend
pas faire d'autres réparations à la maison occupée par
le Bureau des Terres de la Couronne, que celles ab-
solument nécessaires pour mettre à l'abri do la pluie
ceux qui l'habitent.

M. Viger désire savoir immédiatement si le Bureau
gardera a maison à cette cendition, ainsi que pour le
loyer et autres conditions auxquelles il l'a occupée
jusqu'à présent.

J'ai l'honneur d'étre,
Monsieur,

Votre obéissant serviteur,

(Signé,) C. S. CHERRIER,
Avocat.

T. BouTni-LrER, Ecuver,
Bureau des Terres'de la Couronne.

No. 3.

Copie d'une lettre de M. Papineau à M. Cherrier.

Bureau des Terres de la Couronne.
Montreal, 29 Janvier, 1847.

Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre lettre
du 27 courant, en réponse à celle qui a été adressée
à M. Viger par ce Département, le 20; et comme je
vois que les réparations que M. Viger offre de faire,
ne sont pas sufisantes pour la commodité des em-
ployés et la conservation des documents, je dois vous
avertir que le Département n'occupera pas la maison
où il est maintenant après l'expiration du présent
bail verbal, qui expire au 1er Mai prochain ; vous
êtes donc parfaitement libre de louer à qui vous vou-
drez.

J'ai l'honneur d'être,
Monsieur,

Votre obéissant serviteur,

(Signé;) D. B. PAPINEAU.

C. S. CHoRRIER, Ecuyer,
- Montréal,

No. 4.

Copi' d'un rapport adressé au Gouverneur-Général,
par le Commissaire des Terres de la Couronne.

Accommodations de Bureaux.

A Son Excellence le Très Honorable Comte d'Elgin
etKincardine, Gouverneur Général de l'Amérique
Britannique du Nord, etc., etc., etc.

Qu'il plaise à Votre Excellence,

Le soussigné, Commissaire' des Terres de la Cou-
ronne, prend la liberté, d'qppeler l'attention te Votre
Excellence sur la correspondance ci-jointe, d'après
laquelle on verra que, comme l'Honorable M.. Viger,
propriétaire de la maison qui est malintenpntloccupée
par ce Département, refuse de faire à la dite maison
les réparations et améliorations qui sont indispensa-

blement nécessaires pour la conservation de ses docu- A0i8dji
mens et la convenance de ses bureaux, il se trouve (
dans la nécessité de louer ailleurs.

Le soussigné prend la liberté de remarquer, qu'a
l'époque où cette maison a été louée, le Bureau des
Travaux Publics, qui était chargé de fournir des
loemens convenables aux divers département pu-
blies, n'avait pas grand choix à faire ; et que par
conséquent, la maison-dans laquelle on a placé -ce
Département, était tout-à-fait insuffisante.

Depuis cette époque, le Conseil a ordonné de
réunir au Département des Terres de la Couronne,
deux autres branches du service public, savoir: celui
de l'Administration des biens des Jésuites, et le Bu-
reau de l'Inspecteur du Domaine de la Reine; et il a
aussi placé sous son contrôle le Département pour
l'exploitation des mines sur les Lacs Hurpa et
Supérieur.

Ces mesures ont nécessairement auqmenté les in-
convéniens résultant d'un logement déjà trop étroit.

Il est probable en outre, qu'il faudra aggréger à
ce Bureau le Département de l'exploration géologi.
que qui existe depuis quelques années; et dans ce cas,
il faudra pourvoir à se procurer de nouveaux appar-
temens pour la classification des échantillons, etc.,
etc., etc.

En conséquence, le soussigné demande respectueu-
sement l'autorisation de faire des arrangemens à cet
effet, en louant une maison et des dépendances con-
venables, et pour une période de toms suffisante pour
mettru ce Département a l'abri du trouble d'un déma-
nagement, jusqu'a ce que la Législature se 'soit pro.
curé des édifices publics permanens, pour y établir
tous les bureaux publics; car la translation d'une
grande masse d'archives, cartes, documens, etc., d'un
bureau public entraîne toujours du désordre et des
inconvéniens graves.

Si le soussigné était autorisé à payer un loyer
annuel de six cent louis, il pense qu'il pourrait pour-
voir au logement du Bureau du Surintendant des"
Ecoles du Bas-Canada qui est maintenant logé assez
à l'étroit et qu'il pourrait aussi recevoir un autre
département que n'aurait besoin que d'une seule
grande chambre ou de deux chambres d'une moindre
grandeur.

Le soussigné est d'opinion, que pour loger. son
Département, il faudrait ajouter au £200 q ul paye
maintenant, la somme de £150; et allouant £125
pour chacun des deux départements dont il' vieht de
parler, cela porterait le tout à la.somme de £600 par
année, comme il vient de le dire plus haut.

Le tout néanmoins soumis.

(Signé,) D. B. 'PAPINEAU
Commissaire des Terrés de la Couronne.

No. 5.

Copie d'un ordre en Conseil sur le susdit rapport.

Copie du rapport d'un,,Çomité ile lflonorable Conseil
Exécutif, daté le 17 Février, 1847, et apprové
par Soi Excellence le Gouverneur Général er
Conseil, le même jour.

Sur la communicaiontduCommissaireêdes TorreW-
de la Courond, datéele 2 Iévriprcourant denan-
dant l'autorisation de fairpadea augmes ou
lpger lés Bureaux dson 9partementet le ranches
du service publie qui s'y' rattachent.
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iendiçg Le Comnité6 recommande que le: Commissaire des
fJ.J.) Terres de la Couronne soit autorisé, à faire:les meil-

leurs arrangemens qu'il pourra prendra pour loger
ja lîet. son Département, jusqu'à ce qu'on se soit procuré

des bâýîmens au3 frais publics.

Çertifié.

(Signé,) B. PARENT.

Au Commissaire des Terres
de la Couronne.

No. 6,

Copie d'un acte' de vente,-par l'Honorable Peter
McGill, au: Commissaire des Terres de la Cou-
ronne.

Devant les Notaires Publics pour cette partie de
la Province dtí Canada qui constituait ci-devantla
Province du-Bas-Canada, demeurant. en la Cité de
Montréal, District de Montréal, en la dite partie de
la Province du Canada, Soussignés

A comparu

L'Honorable Peter McGill, demeurant en la dite
Cité de Montréal, membre du Conseil Législatif de
cette Province

Lequel a par ces présentes vendu, promis, et s'est
obligé de garantir contre tous troubles, et empêche-
mens quelconques, nu Commissaire des Terres de la
Couronne en cette ,Province du Canada, à ce pré-
sentî-l'Honorablo Denis Benjamin Papineau, de la
dite Cité de Montréal, Commissaire actuel des Terres
de la Couronne en cette Province, et ce acceptant,
acquéreur tant pour lui même en cette qualité, que
pour tous ses successeurs àû cette charge, ýou ayant
droit 'à lavenir, la propriété ci-après désignée,
savoir:-Un terrain ou emplacement situé en la dite
Cité de Montréal, contenant environ cinquante cinq
pieds de largeur en front, sur environ cent vingt-cinq
pieds de profondeur, mesure française, le tout dans
les bornes suivantes :-,tenant devant au nord est, à
la rue St. Gal';' derrière au sud ouest, à l'Hono-
rable Mr. le Juge-Gale ; d'un cÔté au nord ouest, à
la ruelle des Fortifications ; et enin de -l'autro çôté
au sud est, à Mcssrs. Edouàid Thompson et Tous.'
saint Poltier ; avec une maison en pierre de taille, à
trois étages. dessus construite, et en outre diverses
bàtisses en brique érigdes dans la première cour,
ainsi qu'une étable en pierre et autres bâtisses et
remises construites dans la seconde cour, le tout ser-
vant d'e dépendances à la maison susdite, et le tout se
trouve actuellement enclos.

Le mur cie pierre qui sépare une partie dle la pro-
priété présentement vendue, de celle de Thompson
(représentant les héritiers David [toss) est mitoyen,
ainsi qu'il est mentionné dans le titre d'acquisition du
dit Honorable McGill ci-aprùs cité.

Ainsi que le tout se poursuit et comporte, sans.au.
cune-exception ni réserve de la part du vendeur, et
tel que le tout est accepté par le dit Honorable D. B.
Papineau, qui déclare l'avoir vu et visité, et en étre
parfaitement content et satisfait.

Cette propriété appartient à l'Honorable Mr. Mc-
Gill au moyen de l'acquisition qu'il en a faite parcon-
trat passé'le quinze: Décembre mil huit cent trente
huit, devant' Mr; J . Gibb 'qui en a la minute,
et son collègue, notaies, à Mòntréal, on date du dit
jouret an 'ciýtvant, nientionno6sado îDaMeaneÏ Driids
son, de la dite Cité veve l feu David Rloseeison
vivant, Ecuior, de Moàritil; 'voc et onseil dea

Majesté, et de Arthur Rosa, Ecuier,i aussi de. Mon- Appendieo.
tréal, avocat, en leurs capacités respectives dexécu-
teur et deexécutrice testamentaires du'dit feua M.Dae 7
vid Ross, ainsi qu'il, appert au testament dece-der- sqe u t
nier, fait dans les formes anglaises, en préeence de
trois témoins, daté à Montréal susdit,:le vingt-deu:
rpars, mil huit cent trente-sept, ei régulièrement
reconnu et prouvé' devant l'Honorable. Mr. le Ju'ge
Pyke, alors 'Juge de la Cour dú'uBanc du Roi de de
District ainsi qü'il appert parl'brd,ôndanée 'de cet
honorable Juge en date du vingt-ciq lianvier, mi
huit cent trente huit, le toÙt déposé 'au greffe della
Cour du:Banc de fa Reine de 'ce'District, et énrégis-
tré à la 'date d -it'jour 2' jaivier-, 1f838,' dans l
régistre des insinuations d,e la dite Cour.

Par lequel testaieni les dité exécuteur et é éeù-
triqe avaient pouvoir d'aliéner les pro'priétés dépeh-
dant de la succession du 'dit.Mr. David' Ross.

Ce dernier avait été propriétaire de l'immeuble
actuellement vendu au moyen de l'acquisition qu'il en
avait faite, savoir :--en trè's grande partie du Sieur,
François Xavier Daveluy dit Larose et son épouse,
par contrat' passé. devant l'Honorable Loùis Guy,'
notaire de-Sa Majesté, qui en a gàrdé la minute,'et
son collègue,ondaté du dix Juin, mil huitcent douze,
et en petite partie d'Augustin Perrault, par 9ontrát
passé devant J. M. Cadieux, qui en nyait gardé la
minute, et son collègue, notaires à Moritréal, en date
du cinq Juillet, mil huit cent seize.

La ropriété présentement vendue est située dans.
l'éten ue de la Seigneurie de l'àle' de Montréalet
envers le domaine'd'icelledont elle rolevait à titre dé'
cens, était chargée de certipns cens, et rontes et
autres droits seigneuriaux mais qui ont été coimués'
et amortis à toujours, par un acte à cette fin pns
entre M. M.les Ecclésiastiques du Sémiaire lde St.
Sulpice de Môiit·éal, Sei neùrs'de' dtdi' eurie
et le dit lonorable 1% cGill dovantP. acm ,
notaire, Monti,; qui en a1la minute;, etsoôn ai
lègue, on date' du vingt di présent mois de Févrir
(184)';de sorte que la dite propiité' est' aujourd'lïur
et à touours l francalue roturier'tol que nmenliò
ip an d acte: d'cmuta dor

Cette vente est faite ù'la cli par le éreui
ses suçcesseurs et ayants-droit à 1.ayenir

1er. Do prendre la propriété pr6soeetrhant vendue
dans Pétat où le tout se touveactueLlement, sans
pouvoir prétend'e aucune indemnité ni' diff4ution
du prix qui sera ciaprès énoncé pour dos r-parations
grosses ou menues qui pourraient être à y faire,
comme aussi sans garantie dela mesure-precise"ei-
dessus énoncée dont le plus ou le moins tournera au
profit ou à la perte de l'arquéreur et de ses ayants.
droit on successeurs on oflice.

26ment. De se soumettre à toutes les servitudes
passives,apparentes ou ocultesi qui pourraient grever
la propriété présentement vendue, en. profitant de
colles actives, si aucunes se trouvent, sans garantie
à cet égardi sauf a l'aquérenîr ou à ses successeurs à
faire valoir les unes et à.défendre les autre comfme
bon leursemblera, àleurs risques ou avantages; sans
que néanmoins cette énonciation puisse donner à qui
que ce soit, des droits Outre ni plus grands qu'il ne
justifierait par titres réguliers.

Le vendeur déclaré ici -ue l' dit Edoùai'd Thom-
soh îun assage ù-la profondeuela ifypþiétépe
séntnient vendué, entre' cor' déiiiizdfêe et' c'lle 'd
P'hono abl'é M làJ ùee Galê;' pour' ômmuniuer par
l'éi ré 'de soñh iéfea dlldsdilif
insi, qu' i esr n nt i é dà l , tl é"' F g di li ,

'dudit onôrableM ill' du 5 D- ete18T

''r.',

r'

r r r' '

r'



Appendic

Appendice 3èment. De ne prendre possession de la propriété
(J.J.J.) présentement vendue, (résidence actuelle du dit ho-

,&...norable M. McGill) que sous un mois de la date des
26o Juillet présentes pour lui donner le temps de trouver un

autre logement; sans pour ce délai pouvoir avoi
droit à aucun loyer,

4èment. De payer et rembourser au vendeur la
somme do deux cent vingt livres et deux deniers du
cours actuel de cette province, prix de la commuta-
tion des droits seigneuriaux dont était grevée la pro-
priété présentement vendue, commutation qui a été
faite et obtenue par le dit honble. M. McGill, au désir
du dit Commissaire des Terres de la Couronne.

La présente vente est encore faite pour et moyen-
nant les prix et somme de cinq mille livres du cours
actuel de la Province du Canada, qui a été payée.
comptant, à vue dos notaires soussignés, entre les
mains du dit honble. M. McGill, lequel en censé-
quence en donne une quittance générale et finale,
pleine et entière au dit honble. D. B. Papineau, et à
tous ses successeurs et ayant-droit à l'avenir.

Au moyen de tout ce que dessus, le vendeur met
et subroge l'acquéreur en tous ses droits de propriété,
et autres droits accessoires qu'il pouvait avoir sur
l'immeuble présentement vendu, s'en dessaisissant à
son profit à compter de ce jour, mais à la condition
de n'en prendre possession que sous un mois de cette
date, ainsi que plus haut mentionné.

Le vendeur transporte spécialement tous les droits
de garantie personnelle qu'il a lui-môme contre la dite
Dame veuve David Rpss et-le dit Arthur Ross, et géné-
ralement contrelesreprésentants du dit feu David Ross,
telle que stipulée et résultant du contrat de vente
faite au vendeur. Laquelle garantie, l'acquéreur ou
ses ayants-droit exerceront comme bon leur semblera,
le tout sans préjudice à la garantie du vendeur stipu-
lée au commencementdu présent contrat. Pour mettre
l'acquéreur en posesssion, de môme que pour prendre
tout enregistrement ou inscription rcquis pour la con-
servation des droits de propriété créés par les
présentes, tous pouvoirs nécessaires de ce faire sont
-donnés au poi teur des présentes ou d'une expédition
ou extrait d'icelles, lequel les parties constituent leur
procureur spécial à cet effet.

L'acquéreur reconnaît que le vendeur lui a remis
les titres suivants;--savoir;

1er. Le contrat en langue anglaise par la dite Dame
veuve David Rosa et Arthur Ross ès qualités, au dit
Hon. M. M'Gill, du 15 Décembre, 1838:

e (J. J. J.) A. 1847

2ème. Le contrat d'acquisione de la plus 'grande A i
partie de ce terrain faite par le dit ,feu David Ross, (
de François-Xavier Daveluy et son épouse, du r: 4
10 Juin, 1812. .6e

3ème. Une expédition de racte de commutation
susdite, en date du 20 Février présent mois, (1847.)

4ème. La police d'assurance (No. 85,175) de la
maison et dépendance sus-décrites assurées contre
les accidents du feu par la Compagnie' d'Assurance
de l'Alliance; tous tes droits résultans de la dite police
contre la dite compagnie devant être transportés im-
médiatement par le vendeur à l'acquéreur d'après les
règlemens de cette compagnie; et quant aux autres ti-
tres antérieurs, l'acquéreur se les procurera à ses frais
s'il en avait besoin, le vendeur lui ayant remis tous
ceux qu'il avait en sa possession, dont quittance.

Dont et de tout acte, pour l'exécution duquel les
parties ont élu domicile en leurs demeures ordinaires.

Fait et passé au dit lieu de Montréal, Bureau des.
Terres de la Couronne, en cette Province, jeudi, le
vin t-cinquième jour du mois de Février, avant-midi,
de année mil-huit-cent-quarante-sept.

Et après lecture faite aux parties, elles ont signé
avec les dits Notaires.

(Signé,) PETER MGILL,

D. B. PAPINEAU,
C.T.C.

S. PLLETIER, N.P.

"

Il est ainsi en la
Notaire soussigné.

(Signé,)

D. E. PAPINEAU, N.P.

minute demeurée en l'étude du

D). E. PAPINEAU.
N. P.

(Endossé,) -

25 Février, 1847«

Vente par uHonorable P. McGill, Membre du Con-
seil Législatif, au Oommisoaire des Terres de la Cou-
ronne, ei la Province du Canada.

D. E. PAPINEAU, N. P.

(Deuxième expédition.)

n

1 1 Victorio.
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11 Victorioe. Appendice (K. K. K.) A. 1847.
Appendice
(K.K.K.) ÉTAT GÉNfRAL des revenis et des dépenses annpelles de la ci-devant Province du Bas-Canada, depui5

quelle source, et en vertu de quelle autorité ils ont 6té perçus ; le montant net, déduction faite des fraie27 Juillet,

REVENUS CASUELS ET TERRITORIAUX.

Année
Recnte$(des flaux (les Loesd

postesdu Roi. Forges d e St
Maurico. uidi

£ s. d. £ s. d. £8.

1792 720 0 0 ........

1793 30O 0 0 62 16 4
1794 360 0 0 .
1795 360 0 o 37 10 0

1796 360 0 0 .........
1797 360 0 0 18 15 0
1798 360 0 0 18 15 0
1799 360 0 0 18 15 0

1800 360 0 0 18 15 0
1801 360 0 0 401 5 0 279 0
1802 360 0 0 765 0 0 270 0
1803 922 10 0 765 0 0 270 0
1804 922 10 0 765 0 0 .
1805 922 10 0 765 0 0 .
1806 922 10 0 765 0 0 360 0

1807 922 10 O 40910 O0 .
ISOS 922 10 0 54 0 0 .

1809 922 10 0 54 0 0 263 18

1810 922 10 0 463 10 0 303 15
1811 922 10 0 450 0 0 315 13 I
1812 922 10 0 ............ 175 15

1813 922 10 0 450 0 0 479 10

1814 922 10 0 900 0 0 303 15
1815 922 10 0 450 0 0 278 8 1

1816 922 10 O 450 0 0 316 7 1(

1817 922 10 0 450 0 0 316 71(

1818 1 461 5 0 .......... 146 5 (
1819 138.1 15 0 450 0 0 31G 7 1(

1820 461 5 0 450 0 0 316 71(
1821 922 10 0 ...... ,,... 292 10 (
1822 922 10 0 450 0 0 340 5 9
1823 1541 5 0 1125 0 0 316 71iH
1824 1080 0 0 ............ 316 7 C

1825 1080 0 0 450 0 0 146 5 C

1826 1080 0 0 450 0 0 632 15 

1827 1080 0 0 ............ 292 10 C

1828 1080 0 0 900 0 0 364 3 8
1829 1080 0 0 450 0 0 316 7 IC
1830 2607 3 450 0 0 140 5 C

1831 1620 0 0 ......... 170 2 IC
1832 1080 0 0 900 0 0 162 3 10
1833 1080 0 0 ...... ,.. 208 7 Il

1834 1080 0 0 675 0 0 23 17 il

18335 1080 0 0 450 0 0 23 17 11
*1836 .......... . ... ,.....

1837 . . . ., .... . .. ,,,,,

1838 1080 0 0 ...... . ..
1839 1080 0 0 382 10 0 71 13 8
1840 1080 0 0 382 10 0 23 17 il

18 41 ... ...... ......... ,.

Droits de
Quint.

Lods
et Ventes.

Droit
d'Aubaine.

Elaux des
grèives et lots

de grève.
Comutaton muraille& au,

tour de Mont-
rea1.

i ~*1 '1' I I

£ s. d.1

7G4 13 1

57 6 9

3066 18 6

12 17 à

...........

482 0 7

235 9 0
1356 14 3

2882 14 9
49 13 Gj

108 4 8

14 3 6

............

2243 18 24
807 17 5

216 9 8j
139 il 0

332 16 O

618 8 01
222 15 0

3 19 2j

1183 10 7

4 19 0

2344 16 2Î

2098 12 53
2292 15 8

305 1 81

583 4 0

427 7 1

78 18 9

888 15 43
350 3 11

1443 3 111

868 16 81
851 13 90
1019 16 5

232 1 0

99 3 0

2175 13 .0j
1366 17 8¾

561 il 8k
273 14 0

376 12 4ý

786 3 9

£ s. d.

22 12 3

345 19 0k
4202 9 1~

924 13 0k
1184 17 9

361 2 2+

346 19 6¾

829 6 10~

332 9 2

1847 12 10k

1305 12 0k

2958 8 0k
590 14 1k

1139 11 11k

026 7 3

1421 4 01

1817 18 6

1437 15 1k
1745 O0 9

2753 8 8

1318 1 3
403 5 9k

1851 17 5k
687 3 31
886 I1 5

1641 O 1¾

1459 4 7~

1036 3 0

3259 14 6

2791 18 3k
2297 3 2½

1178 13 4

1819 17 9k

2356 3 3

1762 6 7k
976 8 8

2809 17 0½
1743 5 4.-.

1..15 18 G.

642 16 2

£s.

........................

,........
.".........

£ s. d

0 o 10.

0 12 7

23 13 0¾

08 15 0k
65 11 G¾+

109 1 4k.
615 13 4)

328 1 ¾
38 6 9k:

£ s. d.

1441 0 0

356 15 9k

135 0 O

82 16 O

1897 3 10k

G8 8 0

725 17 5k

403 15 0k

191 13 4~

............

............

............

............

............

............

............

............

............

............

............

.............

..... ......

............

...........

............

............

............

............

............

à2 17 3j

..........

.... .......

............

11 Victorioe. A ppendice (K. K. K.)

l'établissementAppe'ndice"l'établissement de la Constitution jusqu l'époque de l'Union, indiquant le montant brut des revens, de(
de perception, et la part payée au IHaut-Canada, ainsi que la dépense;-lo tout classé sous divers chapitres.

27 Juillet.

REVENUS CASUELS ET TERRITORIAUX.

"s

'I

Annéel

1792

1793

1794

1795
1796

1797

1798

1799

1800

1801

1802

1803

1804

1805

1806

1807

1808

1809

1810

1811

1812

1813

1814

1815

1816

1817

1818

1819

1820

1821
1822

1823

1824

1825

1826

1827

1828
1829

1830

1831

1832

1833

1834

1835

183G

183,
1838

1839

1840

1841

Restitutionsfailes ar del
Pénî tens.

£ s. <1.

.0.

.3 .

0 9 0

.O.18 .

.. .

.

.

.

.86

... . . . .

. .. ...

... . . . .

... . . . .

... . . . .

... . . . .

,. . .. . .

... . . . .

... . . . .

. .. ...

... . . . .

... . . . .

,. ... .1

... . . . .

.. . . .

... . . . .

a 3 0

0 18 0

... . . . .

.........8

".........

78 6

Y en Les dles
Terres die la
Couronne, eti

permis accr-
des pour la

coupe des bois,
£ S. &

............

............

............

....... ....

............

............

............

........... .

............

........... .

............

............

............

............

............

............

............

........... .

............

............

.......... ..

............

...........

...........

............

............

............

............

0236 2 10 1

............

............

8541 0 0

5400 ' 0 0

3060,'o 0

Compagnie
desterres B3ri.

tanniquîe et

............

............

............

............

..........

............

............

............

............

............

............

............

............

............

............

.......... 1 .

..... ......

............

............

............

............

............

............

............

............

............ .

1072S lu 8î

............

............

............

............

Autres
Sources,

£ s.

0

0 4î

21 0 3

" ." .

22 13

252 ..1 ....

16...8....

12...13 ...

0 4

-i-

Biens des
Jésuites.

1 1
PCages duCanal.do La.

chine. Montrés].

Droits
de Quaîinge,

Amendes,
Confiscationh,

etc.

La.d.I £ s. d.

Rentes et pro.
fits de la Sei-

gneurie do
Lauzon.

d. .£ s. d.

..

"

3600 0 0O

½1800 0 O

1800 0 0O

6

1800 0 0 4

1800 0 0 I

.... ......1

5850 0 0 1

..........2

..........2

2314 2 1k 2<
2426 5 11~ 2.

2617 15 6k 2~
1514 19 7.

£ s. d

•..".......

... an.....

439 5 10O

109 12 11k

775 12 41
825 13 6

916 8 7¾

257 13 2

321 10. 10k

048 2 1k
428 13 10

302 12 10¾

.... .. .

.£ s. d.

1350 0 0O

1131 8 G6k
2586 16 10k

4222 10 3½

3870 0 0O

6498 13 4¾
.06 12 1 .

1350 4 1

4378 9 1

5191 10 .6 1
9646 16 2½ 2

.i.........1

...........
".........
...........
....... ,...
.............
..........
."..."......

..."........

..05.15....

..4..12....
101..10..8.
201..14.10.

Les Comptes Publics pour les années 1836 ot 1837 ¢'ont jamal été rmis detant lA Législature.

--T-
1 1 1 1

174 3 Ci
23 O l

115 7. 1

104 il 0k
280 16 4k
308 3 10k

130 11 7

83 18 9

109 18 C*

86 1 oi
165 12 9¾
294 15 3¾
141 19 1
124 16 5

269 3 8*
223 3 4
213 8 7

158 1 3k
438 12 10¾
292 12 9

30 15 9

404 19 10

567 10 ai
434 0 0

823 2 8j
1042 18 10

1219 18 ,

435 15 Il

1603 16 a
1961 4 5¾
564 18 4

549 13 fi
489 7 10
992 19 8

325 . 8

780 12 11
298 ,4 1

897 0 8k
230 2 6½

. 81 1610'
370 4. 3

163 18 '.O
198 9 8.

516 5 0k

816 6 3
.828 17 6k

201ý ,1 'Ti 11 '

'J

'J

J"
4. ~~:

1 1 1 ý 11



Il Victorioe.

Appendice

(K.K.K.)

27 Juillet.

Année

1792 

1793

1794

1795

1796

1797
1798

1799

1800

1801

1802

1S03

1804

1805

1806

I1S07

1308

1809

1810

1811

1812

1813

1814

1815

1816

1817

1818

1819

1820

1821

1822
1823

1824

1825

1826

1827

1828

1829

1830

1831

1832

1833

1834

1835

1836

1837

1838

1839

1840

1841

Appendice (KK. K.) A. 1847.

ÉTAT CIÉNslUL des revenus et 8es dépenses annuelles de la ci-devant Province du Bas-Canada

REVENUS PRELEVES EN VERTU D'ACTES IMPERIAUX,

25 Car. I, clh. 7' Geo. Il.ch. 13,6 Geo. iIh.à ,O Gn. 1, h. 3,4Gen. 11I, ch.15,
4Geo.111, ch. et 6 Co. 111, CI.
et 6 Geo. Il, ch. eI52.
52. 2.

Droi4z

£s. (1.

1030 1la ¾1
'2270 1 4

78414 1.1

1723 2 2

.... .......

............

............

............

............

.......... ,..

............

............

............

... ,......,..

............ •

............

............

.. ..........

............

........ ...

............

............

............

............

............

............

............

........... .

........... ,.

... ,........

............

............

............

............1

............

........... ,.

............

............

...........

............

............

........... .

............

...........

............

Droits.

£ s. <1.

............

.......... .

............

............

............
15 5

12 15

14 14 1
25 13

42 17

20 19

41 7 1

84 3

41 1
24 14 1

19 0 l

38 13 1

159 7 (

130 7 1
83 14

............

............

a..........

........''"

............

...........

... '''''...

............

............

............

.... 1........

........... '.

............

............

............

39 17

Ili 10

5L) 13

il 19

............

94 9

65 13

............

14 Geo. 111, ch. 88.

Droits.

d s. d.

3771 9 7

5692 3 8

3670 5 3

2250 13 10

6070 4 7

4013 14 6.Î

5133 14 3

7727 19 11,

5763 15 114

7530 17 9

6543 2 9j

7644 4 0¾

5168 0 6

10450 15 5¾
5708 17 11

5525 12

72830 11 5½
11123 10 3.1
10680 12 21

12168 3 1b

10699 15 4..4

14436 4 1CI

27396 8 01

14849 6 103k

13123 1l 13

13859 15 6½

11727 10 8

17114 69

13934 il 6

8911 16 4

14413 1 4

29276 O 7j

25282 12 7.4

29750 17 7

26158 il 10

34888 9 10

33134 0 10.4

34723 1 9

41607 18 10.1

38579 9 01

41390 5 o1
47509 13 8j

32650 6 7A

42842 Il 11I

31686 14 64

32027 12 04

25138 13 8

3083 5 2Î

Licences pour
vendre (lus

spiricuses.

£ s. d1.

1013 8 0O

754 4 0

777 12 0

808 4 0

702 0 0

712 16 0

813 12 0

997 4 0

993 12 0

1008 0 0

1085 8 0

1166 8 0

1220 8 0

1198 16 0

1243 16 0

1177 4 0

1207 16 0

13414 12 0

1441 16 0

1571 8 0

1571 8 0

1243 16 0

1508 8 0

1965 12 0

2215 16 0

2.413 10 (

2125 16 0

2291 8 0

2219 8 0

2212 4 0

2350 16 0

2259 0 0

2.431 160

2085 12 0

2600 8 0

2802 12 0

2797 4 0

2142 0 0

1818 0 0

1945 10 0

2532 12 0

2629 16 )

2365 4 0

2579 8 0

...........

2593 160

2943 0 0

3214 16 0

561 12 0

3 Geo. IV, ch.
.44 et 45, et 4
GCo.IV, ch.12.

Droits.

£ s. d.

............

...,,......

... ,........
...........
...........
............

........... .
............
,........,...

............

............

.......... ..

.. ,.........
..,.........
............
... ,........
,,,........
...........
...... ,.....

,.......,...
............

............

............

............

......... ,...

............

. ..........

............

............

............

3 Geo. IV, ch.

Droits,

£ s. d.

............
.. ,.........
............
............
............

....... ....

.... ,.......
... .........
............
..... ......
............
............

............

...........

............

............

..........

...........

...........

............

........... .

...........

...........

......... .

....-....

......

...........

...........

............

3162...12.

... 98.....

........... ,.

6 Geo. IV, cI.
114, et 3 et 4

Guil. IV, ch. 59.

Droits.

£ s. i.

... , .......

............

............

..........

............

............

............

............

............

............

.............

............

.............

............

............

........... ,

............

...... ,,..

...........

..........

........... ,.

............

....... .....

............

M291 8 5

17113 14 0

M708 14 6

10065 9 1

1.115 O0î

13755 13 8

0433 17 10

10519 16 10î

............

16411 2

25792 12 6

3.3500 ...

6124 10 4

I I Victorioe. A ppendice (K. K. K.) A. 1847.

depuis P'tablis det de la Constitution jusqu'à 1poque de l'Union, etc.--(continué.)

REVENUS PRELEVES EN VERTU DES ACTES PROVINCIAUX.

33 Geo. III,
eh.8.

Droits
sur

les vins.

£ s. dL.

.,...4......

1613 6 1
1034 16 3

1019 9 9½

1307 6.0
856 il 8

1870 8 0

1283 7 6j

1148 3 1

1600 il 9i
1603 14 2j

1430 9 11

2621 1 61

1562 0 8

1233 18 1

396 19 21

640 5 6

1724 Il 0

2532 13 11*

1193 15 2j
890 5 0

1082 7 1

3641 9 2*

4299 13 9k

2444 7 10

1840 16 l1
1182 19 3

1105 7 7

2136 10 2½

2430 17 1

893 8 2

1594 16 7

1940 12 04

2123 5 7

2306 14 0

2107 7 0

2123 1 3

1315 19 11*

2593 5 6

2372 6 6

3420 1 Di

4471 15 5g

3337 18 l¾
2258 14 10

2012 9 01

3314 14 3j
2826 13 ,6

300 15 7

3Ge. 111, - cGO. Ili 37 Go. III, 39 Geo. III, 41 Geo. lI
ch. 9. ch. c ch 4. ch. 9. ch, 13.

Droits.

Liceinces aux
olpot'1tetts, et
ptiir létaillor
des liueurs
spiritueuses.

Droits de
Pilotage.

Droits. Tables de
billard.

- 1 -- 1- 1 - 1

1792

1794
1704
1795

1796

1797

1798

1790

1800

1801

1802

1803

1804

1805

1806

1807

1808

1809

1810

1811

1812

1813

1814

1815

1816

1817

1818
1810

1820

1821

1822

1823

1824

1825,

1826

1827

1828

1820

1830

.1831

1832

1833

1834

1835

1836

1837
1838

1830

1840

1841

£ s. 1.

.............

5.135 1) 5

6808 10 11½

4910 13 1

7385 18 3.
10484 16 1
7800 15 4

9483 17 44
10109 1 4

10891 O 23

11805 Il
11001 1 7

8870 5 115
11879 10 0

13149 13 74
18382 19 84

17919 13 91
23875 '5 8.1

17106 16 8

16828 12 11

31002 10 2

27488 17 10

29244 15 34

27178 10 71

17969 5 11:2
24263 14 5

29067 7 114

22365 7 o-

27431 9 64

24460 10 7

23281 0 <0
2657.1 15 8 i

24106 8 0

33020 14 8

25400 5 2

1856 3 3
3656. 8 0

34834 Il 6 1

41057 12 9à

38750 18 2

30330 15 1

38451 4 cO

.. ...

31228 3 3 U

34015 9 2 1

44444 17 5 1

5102 18 5

£ s. dl.

..... . . .

810 0 0

801 0 0

912 12 0

1096 4 0

1063 1G0

1092 12 0

1157 8 0

1290 12 0

1335 12 0

1290 12 0

1319 8 0

1234 10 0

1281 12 0

1.109 8 0

1542 12 0

1699 .1 0

1652 8 0

1297 1G0
1589 8 0

2097 O O

2332 10 O

2509 .1 0

2185 4 0

2377 10 0

2350 16 0

2325 12 0

2437 4 0

2415 32 0

2599 4 0

2872 16 0

2791 10 0O

3033 0 0

3069 0 0

2520 0 0

2158 4 0

2223 0 0

2809 10 0

2916 0 0

2590 4 0

2676 12 0

2047 16 0

3124 10 0

3447 0 0

603 0 "0

£ s. l.

252 G 0

240 19 104

33 3 0

331 10 9

144 8 7½
549 15 0

470 19 8

451 1l 60

3960 G 9

385 14 11j
605 3 7

............

............

............

.........

............

...........

............

. -... .. 1 ..

.,....,.....

............

....... ,,...

........ ~

........ ,...

............

............

............

..... ~......

............

£ s. di.

438 11 7j
469 1 1 -

o1 10 8j

502 16 8

649 11 1

793 18 72
8.37 18 7

820 9 7

577 19

............

............

....... .....

Il..........

...........

...........

...........

............

............

........,,...

...... ,..

,........,..

............

.... ........

........ ,...

...... ,.....

...........

............

......,,....

............

...... ,.....

............

Appendice,
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45 Geo. III, ch. 12, et 51 G.e. II, ch.
12, et 2 Geo. IV, ch. 7.

Amendes', Droits sur les
bassins.

--- i

£ s. d

78 15 0O

68 10 0O

56 5 0O

45 0 o

83 15 0o

33 15 0O

56 5 0o

67 10 0O

67 10 0O

67 10 0O

67 10 0O

45 o 0o

50 5 0o

560 5 0

33 15 0O

45 o 0o

Il 5 0O

22 10 0O

22 10 0O

33 15 0O

33 15 0o

33 15 0O

..........

33 15 0O

45 0 O

90 0 0o

45 0 0o

07 10 0O

45 0 0O

67 10 0O

45 Q 0O

78 15 0O

50 5 0O

33 15 0O

22 10 0O

33 15 0O

............

. 41 Geo. III,
ch. 14.

Droits sur
le tabne

manufacturé.

£ s.d.

782 15 5

574 11 104

10290 11I

683 9 6
459 18 11¾..

20 14 1

828 8 5

18311 I

025 9 i1
10918 17 1:1.

2087 8 71

349 0 4

2320 8 8.

165 3 il
1428 18 7

114 9 44
3 7 81

3 1 09.

9 2 7 1
4 8 11

154 2 Il1

10 3 5
10 3 il

1l 17 0

13 9 22

1567 Il 8j
4473 12 83

3234 3 7Z

2788 1 83

4050 10 4J

3956 7 il

-5912 190c i
6174 1 8

5709 2 1f4
570 4 2

8114 10 10.

6763 3 2m

8740 10 8 4t

496 13 54

Droits de
plilo)tage, et
roits ,Urles
bateaux-ii-

vapeur.

£ s. d.

820 17 l1
1125 1 10)

1687 2 1½

14322 16 10

1075 10 0
44. 7 10 ..

425 13 9 4

673 11 10)

889 5 l1

972 O 0O

1000 19 1½

13127 8 0
1788 7 l1

1354 17 10

1720 12 2

1740 1 10u

1949 18 2

2204 17 0o

2780 3 104

1244 2 24

2885 19 1½

.040 0 2

1112 3 6k
2416 14 6

1552 10 94
1515 17 S3

4120 3 4

3889 i1lb 1

3729 7 114
380 10 8
4544 15 10½

............

£ s. il. £ s. di.

26 18 24 252 0 11
.... ..... 327 0. 5

18 18 0 230 5 34
800. ......... 81 2

. ...... ..622 4 5
8 15 114 205 8 24
.. ,...... 137 310

...... .51 0 

12 3 0 148 8. 1'
19 11 14 180 10. 6

9 4 6, .201 3 5

24 7. 10 70 0 3

11 3 G4 il 12 4
............ .103.13 5
32 15 1 913 0.

12 12 4 41 4 104
............ 12 10 8
12 8 10 112 13 54

............ .107 10

12 7 S8 5+ O 5
...... .73 .1011

16 176G 4418G

............ 069-13 9

428 8¾ 189 15 2

.......... 2101 7 64
........... 173 7 7¾

............ ' ,,, ...

- 1 -- j-
1

"'J

x 4'?
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1792

1793

1794

1795

1796

1 "97

1798

1799

1800

1801

1802

1803

1804

1805

1806

1807

1808

1809

1810

1811

1812

1813

1814

1815

1816

1817

1818

1819

1820

1821

1822

1823

1824

185

1826

1827

1828

1829

1830

1831

1832

1833

1834

1835

1836

1837

1838

1839

1840

1841

.c s. d.

10829.......

...21....0

....0.....

... 4.. ....

1039 15 8¡

15291 4 10

12.40..5.8 .

............

............

............

............

............

....-- .....

......1 •••..

............

............

............

............

... ....

............

.......... .

............

............

£ s.

1674 15 8

2319 9 10~

1817 3 103

2395 19 7i
3133 12 0

5115 15 6

5107 8 0

58£0 1 6

2071 18 3

1116 13 10

..... "...
............
............

........

............

.. ..........
............
............
............

...... .....

.......... 3

............

...... .....

...... .-5 ..

.....1.-.. ..

............

.......---..

.........

£ s.

.............

............

...........

............

............
".........

............

............

..... .

............

............

............

............

............

............

.............

............

............

.............

............

............

••...........

............

£ s, d.

... ,. .. ..

1051 4 0O

758 7 3
372 9 9

243 5 0O

93 17 7k

524 5 9j

316 16 O

351 6 9

397 4 9

259 10 9

299 9 6

276 3 9

444 7 6

196 10 9

235 O 3

313 6 3

348 17 3
22 i O

............

......-..

............

............

£ s. dl.

206 9 1¾

755 6 4½

461 0 1)

294 Il 1+
1551 7 3k

13 0 5

............

--...........

............

.........."

£ .d.

•••.......•.
....... ••..

..........

..........

£ .d.

. .. ... .

...........
... ........
............

...... ...

............
..•..........
........... •

£ s. d.

56221 13 8
43544 7 11

37506 6 5

16661 3 9

15658 1 2¾

22800 13 3½
15609 12 0k
11153 O S3.'
16492 5 10

18129 2 6

15603 14 4½
21724 11 8.

18800 1 4¾

19866 3 il

23397 17 1

22934 6 4

28877 2 4½

27691 9 9¾

36548 3 9¾
32190 17 91
21959 10

30348 19 10

22474 8 7k
44755 14 8

47688 15 11¾

6231 3 7½

11 Victorio. A ppendice (K. K. K.) A. 1487.

ÉTAT GÉNÉRAL (8es revenus et (les dépenses annuelles (le la ci-devant Province du Bas-Canada,

REVENUS EN VERTU DES ACTES PROVINCIAUX.

45 Geo. 111, ch. 13, eonti- 47 Geo. IlI, 48 Geo. 111, 48 Ge. II1 ' 52 Geo. III. 53 Geo. IIIcha1. 53oeco.mr .l.,
nutée par lit 51 Goeo. III, c. 1. chi. 5. ch. 19. chi. 34. amentllMo par la

M5 Gen. Ill. .2,
t enontinue par

AneDroits sur les Intért sur les lAreo 1, eb.

chalands, etc., billets de l'ar- 119.
Droits surles Droits sur les Licences pour passantatravers Droits sur les mée pour lo Licences et
Thés, Spiri- ventes par transporter les Rapides Actes nota. teins qu'ils Droits. tables (le
tueux, etc. encan. les voyageurs. entre Cha- riés, etc. sont entre les billard.

tenuguayet miainsdesOffi- Droits.
Montral. iers Publics.

depuis l'établissement de la Constitution juscu'i l'époque de l'Union, etc.-(Continué.)

iREVENUS EN VERTU DES ACTES PROVINCIAUX.

55 Go. III, ch. 3, continuée par 59 Geo. III, ch. 4 Geo. IV, 4 Geo. IV, 2Guil.IV,ch.17,
l'Acte Impérial 3 Go. IV, c. 119. 4, continuée et ch. 3. ch, 21, et 6 4Guil.IV, ch.31, 6 Guil. IV, Droitscn

amendée par les 2 Guil. IV, et 6 Guil. IV, ch. 35. vertu doAnnée' Geo. IV, eh. 1, ch. 5. eh, 1. lOrdre en
et 4 Geo. IV, Conseil du 29chi0.à Droitssurles

Writs, etc., Produits de la
Droits. Vente par encan. issus du vente il'encan Droits sur les Droits deDistrict du des inarchan. passagers ou tonnage.Droits. St. François. dises non emigres.

reélamtées,

ds.cch.d dl.. £ .d veud.
1792 .l'Ordr

1793 .Conseil

1799 .............

1 7 9 0 ............ . ..... ..... . ... .I .. ... .... .... . .... . . . .....
1 7 9 4 ......1 ....... ..... ..... . ... ... . .... . ..... . .. .... ...
1 7 9 5 ............. ....... .. ... ... .... ..... ... .. .... ..... . ..I . ...
1 7 9 6 ............. ....... ... .. ... ..I .. ..I ..... ...... ... ... . . .... ..
1 7 9 7 ............. ... .... . ..... ...... ..... ... ...... .... .. . .... .
1 7 8 5 ........ .... ..... .... ..... .... ... ..... . ..... ... ...
1 7 9 96 ............ ...... I ...... .. ..e . . .. ..... ..... .. ... .... . ..

1800 ...........

1801 .........

1802 ............

1803 .......

1804 ............

1805 ...........
1806 ............

1807 ............

1808 ............

18090...........
1810 .................

1811 7............

1812 1............

1813 ............

1814 .1.........

1815 24751 13 4 41815 1 4 . .3.. .17.. .
1816 21895 O O0 30 4 8. . . . .921.1 . .
1817 20306 16 1.7472.I . .
1818 17600 17 8 8417.17.. .
1819 21328 19 54706. . .64 4.762. . . . .
1820 24916 10 11.27. -1. . .. . ..0. . I .
182 1 18025 19 1 55.. .. .. .. . . .9. ...10

1822 3838 5 612.8.156 81G201. . . . . ..
1823 16658 7 1 2 .3. . . . . ..2178. .2. .
1824 16859 3 il . .4801 .41
1825 34903 12 0½ .430. . .. . 1 4.. . ..19. . .
1826 16963 7 7..;,....,.,I3........50 4.... . . . .. .

1827 2550414 6k216.3.3414.. .
1828 224218 06
1829 25139 13 0 . .. .64 . .
1830 32722 53 2218
1831 31313 19 9¾ 678 2536
1832 39031 16 4½ 941
1833 43938 11300. .2.103.........

1834 1973515 0¾ 10. ..6.
1835 37207 8 8¾ 171 ......

1836 ...... "

1837 ......

1838 27164 10 11 6 2...., 644 18
1839 28643 14 0 401 19 99
1840 24845 17 '3½2 410..... <18 4~

1841 3047 7 4 ,.,8447, 17 6.

Appendice
(K.K..K.)
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11 Victorioe. Appendice (K. K. K.) A. 1847.

É'rAT CIl d, (les revenus et des dc'penses annuelles de la ci-devant Province ilu Bas-Canda, -

DEVENSES DE COLLECTION.

Recettes brutes,'aiemens <h: revenu dans ses Paiemens faits du revenu uprès sa cullection. lmecttes nettes.
progstl de collection.

Ann Sterlin Sterling,

La piastro de La piatrc du
4à. 6tL. Salaires, lRemises Salnireq, Paiemens Proportion .1s. Gd.

Connission et et Commuision et et i'3' 1
incidents. droits remis. Incidents. droits reluis. I faut-Camlada.

10927

6650

11750

17077

12279

201:135

22901

18082

21172

28 14.1

2900

30269

42438

32775

32348

36547

01194

613358

08327

55804

90239

1856006

136302

311468

98839

81488

107:179

1029419

81414

80201

108968

1337 129

142001

123979

151720

1441909
155494
183417

170653

211540

216583

I 52296

2140f6

2257

2321

173174

211276

231l21

31367

.£ a.

2171 6
1531 15

1267 5

10338 6

12 12

12 6 :

16 16

16 7 1;

22 .14

27 01

22 11

19 16

1 6-t
14 53

33175 

12 0i

780 08

97 3 î-
632 7

1552 0
9:12 1 6

877 15 1

73 1.1

10:, 7 1
920 303)

651 0

88 19

58 5 2¡

1(3257 5
12102 1)]

7870 8

992415 3

412:15 1(3

713G 31-1¡

819' 2
65941 11

10330 0O

40417 15

7902 1

36 5 )

£ S. d.

............

............

........ ,...

............

.......... 1........... .

..........

.......... .

............

............

..... ,,.....

.... .......,I

............

............

.......... ..

......... ...

............

.... ....... 

............

............

...... .....

9ts11 8 113

1007 12 3111

1$3 9 (3h.

a63 7 6

430 3 sý

5.916 2j

520 4 2

1809 15 78

53.1 13 7

............

300 10 8

5.... 4 3.1
50 2 8

131 0 0,3

£ s. d.

...........

............

185 13 3

419 7 11

806 0 0

746 9 9

1011 15 7

1102 15 3
984 12 7

1148 17 5j

1263 12 5

1226 13 2

1.165 17 6

1869 8 1

1481 13 11

1681 7 6

2061 5 6

2291 5 9

2463 13 10

3158 0 4

225 6 6

2001 1 0

3767 à5 8

3837 0 4.

4597 2 7

3026 (0 4-

5659 1.1 .1

4052 3 0

3104 12 10

6703 18 10

098 113 6

4021 11 9

2717 3 5

3415 2 4

3021 2 8

2221 7 1
1331 10 7.
1522 12 10

2713 14 0
1995 11 91

2537 16 41

2803 13 9

3111 19 8

2129 2 2j

............

3301 10 81

3921 9 8

3990 10 9

908 9 11

4 s. d.

......n....

............

............

............

..........

............

............

............

............

....... .....

............

............

............

............

.. ..........

.... ........

............

............

77 6 0

82 3 2

91 7 -1

2 3 2 6

77 1 (1

1295 16 10

............

236:3 11

4672 4 10

19417 3 lu

361 14 1

229 2 6
87 1 10

............

123 11 94

27 9 10

......... ..

£ s. dl.

...... 1 ....

............

..........,.
1084 12 7

936 9 0

1085 18 5

11:15 16 4'

1.104 7 7]

903 510

9632 4 9

1035 43 3
l1 3o 7 1
1272 18 0

1228 4 2

2158 9

2:383 3; 4

4180 19 2
3t;1 17 0

4066 5 3

-N124 a3

3060 18 7

5747 12 10

353 2 6

2.1.193 141 10

1942G 10 0

11988 4 10

18670 11 10

8.43 17 3

............

38128 . 10

10183 8 11

1.4976 18 6

19420 18 2

21:327 0 1
27229 8 4

224198 6 8

20597 10 7

26769 5 1l

33840 5 10

39113 7 3

43416 10 7

58303 1 1

41555 17 8

..........

•..........

33922 1 7

55510 18 7

52993 15 10

5:364î

9415

5191

92:37

1533:M

10134

17972

2037 7

16177

22038

23798

2î14359

27508

39320)
29116

130264

51827

56700

6096.1

439729

81838

141961

1041047«

9354.1

798(11

t6332

917911

988-101

72760

'397631

904.11

83309

110331

893821

110776

1087013

1176141

143540

130032

1033301

1026981

82133

1603249

6-L

4 1

11

7Ï

2

10,

81
11.

24

6.1

75½

7'

2257 13 2

232l 10 101

125517 5 5

147251 0 44
165719 4 14

30291 7 4t

11 Victorioe. Appendice (K. K. Ki.) A. 1847

depuis l'établissement de la Constitution jusqu'à l'époque do l'Union, etc.-(Colinué.)

flEPENSE.

Le Getuver-

Annéo neur, icute- e Lieu- Département Dp t Départe-
nant-Gouver- te tGu Bureau du Bureau dt Département du Secrétaire a u irt de Bureau des
nur,etlaoer enaur dou Secrétaire Secrétaire duSecrétaire Proviricialet mndul'ins pecteur Conseil Travaûx
sonne adrodmi- neurd en chef. Militaire. Civil. duegistra- RecevGur- et Auditeur Exéeu 'Publies.
nistrant le tur. Gnral. Général.

Gouvernem.

1792
*1793

1794

1795

1796

1797

1798

1799

1800

1801

1802

1803

1804

1805

1800

1807

1808

1809

1810

1811

1812

7813

1814

1015

1816

1817

1818

1819

1820

1821

1822

1823
1824

1825 1

1826

18271

1828

18291

1830

1831
1832

1833

18344

1835

1830

1837

1838à

18395 '

1849'

1841

£ s. d

3500 0 0

2750 0 0

3391 I 10

2172 12 0
3487 13 Al

3774 13 2

6402 14 9

6000 0 0

6000 0 0

0000 0 0

6000 0 0

5400 10 11

3500 0 0

Ô584 18 5

0000 0 0

5999 19 11

0000 0 0

4744 17 3

0717 2 4

6821 17 10

6865 1 4

5231 10 1

5389 14 5

7707 10 8

6018 9 9

5229 9 0

5126 14 2

6419 3 7

6890 10 11

7450 0 0

5200 0 0

1505 9 7

6225 0 0

1000 0 0

5240 0 0

0000 0 0

6750 0 0
3375 0 0

4500 0 0

1125 0 0

4500 0'

11 7 3
....... . .

..., ... .

2958 18 0,

4125 0 0

45000 0

1627' 7 1l

£ s.

123 5

300 0

300 0

300 0

300 0

300 0

300 0

300 0

300 0

300 0

300 0

80 6

............

............

1409 3

300 0

300 0

150 0

300 0

450 0

150 0

300 0c

450 0O

150 0

300 0

300 0

300 0

300 0

300 0

300 0

150 0

600 0

3110 0O

300 0 0

.. ... .

d. £ s. d

..,........

0 ...........
............

0 ............
0 ............
0 ...........
0 ...........
0 ........
0 ...........
0 ...........
0 ...........
0 ...........

............

. .........

. ...........
0 ........
0 ...........
0 ...........

............
0 ........

..........
0 ...........
0 .........
0 ... ,.......
0..........
0..........

0 ............

........

.......

.......

0..,......

..........

.0 .... .

360 10 10

. £ s. d.

...........

............

............

...........

............

............,

............

............

,...........

............

.'...........

............

.........,...

.......... ..

.........,..

............

............

............

............

............

............

.. ......... 2

............

...........,.

............

...........:.

............

Z
............

2

2

2

2

2

803 10 :3 8

3

5

2

£ s. d

475 18 8

407 12 8

501 11 8

572 7 3

552 8 3

677 11 33

049 5 8

815 5 G

835 18 7
952 14 0

837 16 2

760 6 11

872 12 10

887 9 4

1030 18 2

1303 3 0

1223 8 4

1120 5 4

1394 12 0

1351 2 4

1470 16 0

1303 8 5û

1311 16 4

1563 18 0

1630 18 9

1759 0 5

1753 17 5

1934 19 8

2370 18. 5
2500 12 7

2663 18 o

2581 12 5

3020 5 9

381 8 4

2499 15 7

2519 5 a

035 l' 10

473 5 0

887 0 0

098 18 0
661 15 9

228 13 0

345 1 60

707 17 5

170 010

~4811 10

£s.d.

419 4 2

415 17 0

423 9 3
432 1G 11
465 2 4

477 9 G

472 14 0

474 18 '3

51610 1½
477 9 5

482 4 8

500 12 1

491 17 8

490 19 5

504 16 Il

497 14 10

498 19 0

512 I 10

296 18 1
478 1 8
718 1 il

423 9 44

490 8 0

454 0 0

484 3 9

454 0 -0

535 0 0
523 1 0

524 8 41

522 2 0*

002 4 1

558 2 1Ili

721 19 5 I

581- i 

156 10 10 i

602 17 1 I

312 17 71

242' 4 2

509 17 0 i

7,10 I0

36518 001
288 10 0 1

~8?5 9 O1
1118 12 5I

1880 12 5:

12~58

£ s. d.

838 7 1

400 0 0

412 0 5

400 0 0

416 5 10

646 14 3

500 0 0

500 0 0

500 0 0

500 0 0

500 0 0

834 160

500 0 0

500 0 0

500 0 0
500 0 0

491 1 10

500 0 0

500 0 0

500 0 0

500 0 0

500 0 0

,500 0' 0

500 0 0

500 0, O

500 0 0

500 0 0

500 .0 0

500 o "0

500 0 0

1026 3 3

1199 5 7

.100 0' O

312 15 1 I

100 0 0

100 0 0

137 4 9 1

880 16 0

100 0 0

100 0 O

100 0 o

000,4 0- o

1060 9

10&0 6

100 0 0

36 3 ~

£ s. d.1

029 0

'65 0

1365 0

365 0

365 0

365 0

305 O
306 0

365 0

c1 0

701 0

334 0

305 0

365 0

365 0

,391 16

425 0

425 0

425 0

396 o

365 0

447 17

465 0

466 0

465 0

465 0

465 0

511 6

465 0'

958 17
098 18

436 17 1

960 13

084 16

300 0

024 5

10O0

462 12

68 12

570 0 ~6
102 ~9
85 o.5
94 1]

Les comtes dces dOpenes mnont pasé m deait a su n t

£ s. d.

1149 5 9

1376 0 9

1305 3 5

1290 10 0

1317 17 4

1389 13 10

1377 0 0

1377 0 0

1305 17 3

1378 8' 10

1339 0 6

1313 3 3

1412 9 7

137G 1 1

1471 15 8

1376 17 0

1377 0 0

) 377 0

.1377 0 C

à1664 0 C

D 2044 18. 1

1326 17 '

1398 46

2002 16 I

16110 Ç

2266 17 '

1929 13 10

4298 12 0

2321 15 2

2020 6 7

3022, 14 7

1053 14 8

2186 16 4

2085 1511
1'i3, 0 0

1949 1 O

1552 15 5

1030 161

1240'15'11

408 10 0

1201 G 8

1545, 3,f8

20~L10~'Ô

.... .. d.

.... ..

... ....

... ....

.. ....

... . . . .

... . . . .

.. . .. . .

... ....

... . . . .

... . . . .

... ...

... . . . .

... . . . .

0 .........

0 ..........

..........

...........

.1 .

7 muscs

f Li s

,0~
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depuis l'établissement de la Constitution jusqu'à l'époque de l'Union> .etc.-(Continué.)
=1

DEPENSE,

Année Inspecteur- Grd Officier Naval Capitaine Surintendant Clerc du ,Côur
Génal des Vyrna et loyer d'un du ort de des Bur.aux Agent InMarche

BOISr Bureau. Québec. de Poste. Lndre, ds eminées à Qubeof iondeB~1. Vocrs desconfli=tion,

ÉTAT GÉNEIRAL des rOVRuS et dOs dépenses annuelles de la ci-devant Province du Bas-Canada,

DEPENSE.

LUgislature.
Année

nde nlst Tra Auditeur des Département Département
An nta Traduateuir Lettres P- Le ConseIl Indemnité de l'Inspeo- des Terres de

Justice. Français tentes pour Législatif et Conseil Spé- des Membres teur-Général. la Couronne.
terres, la Chambre cial delaChaubre

d'Assemblée. d',Assemblée.

£ds.d. £s. £s.d. £s.d. .s.d. £s.d. £s.d. £s.d. s.d.

1792 ............ ............

1793 ........ ... ......... . 7 4

1794 5887 6 1 203 0 91405178123161

1795 7578 14 3 200 0 0 1408 15 0.741 10 3

1796 7887 12 0 199 14 6 .166011 2 .45416 0O

1797 8386 0 2 199 3 619271030000

1798 8074 4 7 200 0 . . . 146519 ... . 30 00.O

1799 8026 15 5 200 0 0 1449 5111 38612 6

1800 8248 810h 200 o0 . 14475. 43612 7

1801 9826l15 4¾ 200 0 0............206511 7 300 O 0'

1802 10306 5 5 200 0 01987103. 36039

1803 11226 7 Il 200 0 O.............113 17 4 302 7 9

1804 10668 1 10 20000............237682.493198

1805 10289 6 10 200 o 0............24441 8 7 . .. 42 10 1

1806 13632 1 11 200 o o ............ 2335 14 7 .. 69414 10

1807 14361 17 3 200 0 0 2639 8 7 . 869 13 c.

1808 10944 14 4 200 0 0,2869610.69510I

1809 11784 5 8 200 0 0 2121 15 01.712 0 10

1810 12825 4 3 200 0 O 2000 0 O 3460 1 .. . . . 755 11 8

1811 13526 13 3 20000 2000364018 .. . 79191

1812 14249 1711 200 0 O 2000 0 O3380 6 6j .7221610

1813 14462 8 1 199 3 61000031874149703

1814 14535-13 6 2000 030000342318 .. . 825 25

1815 15665 14 1 200 O O 100 0 0 540518 4 . . . . 76 1 6

1816 16751 13 il 200 O 0 2000 0 O 3083 O 2 .2085 5 10

1817 20844 8 4 200 u 0 200 0 0 14756 Il Il 1380 13 8

1818 20249 18 4 200 O 0 200 O0 12078 16 .. .. 910 0. .. .

1819 21700 14 3 20J 0 o 30 0 0 11347 13 8 1288 6 8

1820 17200 8 3 20000 200043844 .... 157990

182124495 2 9 20000 2 0 0 128339 .. . 174262

1822 21858 16 8 20000 2 0 0 6193135 . 107572

1823 21756 3 4 20000 200001890818 0 .......... 1414 910

1824 24552 6 7 2000 020000721983 .. 1588101

1825 20744 17 8 ............ 200 14042 6 7 1137 14

1826 24394 5 5 200 0 0 200 01O 7112 16 7 997 19 0

1827 26245 6 7 4500 2336815020183.13430

1828 22110 6 il 45 0 O 1000 0 t 2351 60. 1749 15 ô

1829 25549 15 2 80 o 0 00 001843410 3 .997100O

1830 20889 3 9 50 0 0 200 0 O 10537 5 2 .1117 2 8

1831117730 16 1 37 100 1500011862910 200000 64026

1832 21465 3 10 5000 2 0 0014641142............392454 85283

1833 10911 8 4 12 10 0 no0 O O 99121il .il 4264 16 7 227 13 .

1834 21571 1 2 50 0 0200 O O 4043 12 . 2720 5 0 948 il 9

1835 2631 6 9. ................................ ........... ........... .......... 221 12 -1 1284,5,O

1836 ............ ... ...

1837 ............ . .... ....

1838 37163 14 10 113 4 10 ............ 1111 8 5 715 0 . .. 138514 O 1200 O O 926

1839 37450 4 3 0 0 0......................2559Il3.92676 120000 549Io

1840 34755 10 6 50 0 0......................3380 410............1462 9 9 12Ô0-O0O 108814 3

18420131 2 8 1 88........... ............ 146916034913414

.... ,.. . 1447 5 0½_____ ...... ..

179i1793

1794

1795

1796

1797

1798

1799

1800

1801

1802

1803

1804

1805

1806

1807

1808

1809

1810

1811

1812

1813

1814

1815

1816

1817

1818

1819

1820

1821i

1822

1823

1824

1825

1826,

1827

1828.

1829

1830

1882

183à

183
183i

£ s. d.

............

200 0 O'

200 0 0

200 0

200 0 0

200 0 0

200 0 0

- 200 0 0

200 0 0

200 0 0

200 0 0

200 0 0

200 0 0

200 0 0
200 0 0O

181 1 il

218 18 0

200 0 0

200 0 0

200 0 0

200 0 0

200 0' 0

200 0 0

200 0 0

200 0, 0
200 0 0

200 0 0

200 0 0

............

...........

..........

......»....

.............

:t...

..
n o .

£ s. d.

............

759 6 3

760 0 0

762 6 6

940 0 0

940 ' 00

976 9 0

940 0 0

940 0 0'

940 0 *0

940 0 0

940 0 0

940 0 0

939 7 7

967 10 8

990 0 0

990 12 3

989 7 7

992 1 0

900 0 0

990 0 0

990 0 0

990 0 0.

990 0 0

990 0 0

990 0 0

990 O'
957 13 6

440 0 0

220 0 0

660 12 3

880 0 0

381 3 3

5ô3 2 5
220 0 0

660 0 0

.440 0 0

30 0 0

440 0 O
440 2 2
456 10 8

660 0 O

'ý440-. 0O

£ s. d.

100 0 0

113 10 0

109 0 0

109 0 0

109 0 0

109 0 0

109 0 0

100 0 0

118 0 0

109 0 0

109 0 0

121 14 9

159 0 0

136 9 1

113 7 2

113 10 0

113 10 0

100 0 0

131 10 0

118 0

118 0 0

118 l 0

11s 0 0

100 0 0

136 0 0

100 0 0

136 0 0

118 0 0

118 0 0

118 0 0

118 0 0

118 0 0

18 0 0

.... ......

....n......

à.......

£ s. d.

,.

192 12 3

244 6 5

217 9 6,-

213 8 1

212 18 7,

219 1 4

218 12 10

221 9 4

222 12 1

191 4 1

236 5 6
176 4 '2

............

............

............

............

........... ,

...,........

........... 

..... ,....

..... ......

:.........,.

..........

............

... ,,......

............

* ...........

...........

............

............

...........

£ s. d.

, 114 15 5

144 12 9

189 il 9

145 0 1

105 12 7

105 7 10

143 4 10

100 0 0

98 4 4

100 0 0

100 0 0

100 0 0

100 0 0

100 0 0

128 10 0'

100 8 2

129 16 10

100 0 0'

50 o O

67 16 1

262 3 1

150 0 0

195 3 0

252 15 1

150 0 0

30 16 10

...........

...........

............

............

...........

...........

..........

............

£ s. d.

..... ......
....... .....
............
...........

....,........

............
............
............

.... ,.......

...........

............

...........

............

............

............

............ .

200 0O 0,

200 0 O

200 O0

200 O O

200 O0 0

800 0 0

............

............

............

............

.............200 O 0.

400 0 O

103 6 08

120 0 0

126 il 6'

120 0 0

120 4 11

137 10 6

135 4 Il

135 0 0

135 0 0

135 0.0

135 0 00

135 0 0

135 4 Il

135 0 0

135 0 0

135 0 0

135 o o

135 0 .0

136 16 3

145 0 0

145 .0 0

145 0 0

145 0 0

145 0 0

144 I l0

145 0 0

145 0 0

145 0 0

14 - 0

72 10 0

217 10 0

290 0 00

145 0 00

169 3. 4

72 10 0

217 10 -0

88, 0 0

63 15' 4
75 0 0

4. 5
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27 lùillot.

82 . .d.

.. 2. .

.i 0

8i 21 6

82 2 a'

892 76O
82 10
82 2 6
82 -2 G

86 '5' 9

123 10 6

123 3 9

123 3 9

123 3 9

123 10 6

123 3 9

61 .1 9

. ....

'..

.......

.. ....

.. ....

.. .. .. ..

... ... ...

6......

.6...

.. . .. .

t......

K.......0..
.. ... .

N.......

.. ... ... .

7".,:
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Année

1792

1793

1794

1795

1796

1797

1798

1799

1800

1801

1802

1803

1804

1805

1806

1807

1808

1809

1810

1811

1812

1813

1814

1815

1816

1817

,1818

1819

1820

1821

1822

1823

1824

1825

1826

1827.

182e

1829

1830

1831

1882

1833

1834

1835

183

183*

1838

1839

1840

1841-

Appendice (K. K. K.) A. 1847.

ÉTAT GÉNÉRAL des revenus et des dépenses annuolles d la ci-devant Province du Bas-Canada,

DEPENSE.

Milice et Pen-
sions de Milice.

£ s. d.

........... 

............

214 8 3

174 3 2

192 0 3
182 10 0

190 4 9

231 10 0

374 11 8j

474 0 81

579 Il Il

616 13 2

1290 17 7

1809 6 ,2

1687 5 10

2063 13 6

1705 2 4

1801 8 11

2210 3 6

1756 0 5

56359 15 2

122576 13 3

111451 11 8

2G489 8 Il

5148 0 0

5032 15 9

2112 12 10

1977 19 10

2028 5 7

2353 4 4

1819 13 4

1879 17 8

1918 2 3

1848 7 1

1793 19 2

2331' 12 0

1233 6 0

.582 10 8-

2051 15 3
1-658 7 1

2267- ,010

2450 6- 0

1902 il

405. 0 0

...... "..

2816, 5 6

2045 10 10

2105 2. 6.

46.4 16 7

Education.'

£ s. d.

............
205 0 0

208 0 2

205 0 0

205 0 0

205 0 0

205 0 0

205 0 0

205 0 0

259 0 0

301 12 7

333 0 0

323 0 0

438 711

626 5 0

734 19 8

700 2 7

715 1 8

976 10 8

1317 19 2

1374 10 0

1431 18 0

1517 1 1

1590 0 il

1731 0 10

1856 9 3

1849 5 0

1778 7 4

1821 10 9

1154 2 11

1088 4 4

2120 11 8

2252 9 9

3030 14 3

2359, 1 5

1000 0 0

12959 10 3

23859 19 10

24891 10 il

29629 2 8

19804. 8 6

22657 12 8

23229 10 10

4599 18 9

4727 17 3

5064 3 Il

Communica-
tiens inté.
rieuros et

améliorations.

.......... .

............

............

209 6 3

............
1106 3 10

............

22 14 8

1117 4 3

............

............

1571 6 3

193 1 8

5 12 6

228 2 si
...........

1935- 3 5
1197 5 7

1198 12 0

............

892 0 8

3627 0 0

2329 15 8

5786 14 2

...........

998 0 3
869 17 '0

1023 14 5

17822 3 3

44836 4 7

50729 3 5

11245 18 5

12260, 15 0

,i826 18. 5

1047 2 7

715 0. 41

5969 0 0 3

5865 14, 1

452 il 7 j 415. 18.

Canal do
Lachine.

£ s d.

............

...... ".....

......."... .

...........

........

.......

...."......

."..........

............

..... "... ,.........

"...........

............

.......... .

.......... .

1...........

."..........

...........

............

.... ".......

10350 0 0

13050 0 0

11157 2 3

1062 0 0

10447 19 3

2198 3 3'
3098 3 4

55087 8 9O

............

............

,......,....

............

............

.,.....,....

........ ,...

_____ r T r

Canal de
Chambly.

£ s. d.

..""""....

......."...

......".....

0......

..... ""...

•.........•.

............

........".

............

...........

1. 1 I

... 1.........."...

.. ".....

".....

..........

.....""..

...........

.. ".......

4 ."7 .""0

.............

.............

300 W00

Canal
Welland.

£ o. d.

.... "......

...... "..

..... "."..

.. "........

.......

....".....

....... ".

..... "......

•........

"... ... ..

.......

••........

...........

,..........

• ..........

.....,....

Ilavre do
Montreal.

£ s.

...."."...
.." " ....

."".......

""16. . 3

"""..... .

""""•" 1

1"."."• 9

. •..".•...

"""........
..."........

12.4... . .. 2

...........

".. """...

... "....

172 10 4

241 6 3

414 8 10

1143 14 9)

506 6 10

1020 11 9

1.715 3 6

2,245,1%1 2

2827 17 9

2521<10 -8

Cure-
môle.

£ s. .

.I"

.""...'........•....

...".......

"."'"""

"..•....,,.

... .0..,,

•••".....,,.

".'"......

...........

•"."....

•""....""..

".........

.... ......

...........

...7'....'.,

1350 0 0

66 à 8

38 4 ô

...........

...... "....

6470 O

8800 0a

______________ ________ ________ z ________ 4. _________________________
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depuis I'établissenent de la Constitution jusqu'à l'époque de l'Union, etc.-(qontimd.)

DEPENSES.

AzWe erutaragu-
<nent de

'grIulture.

Secours aux Destruction
Paroisses en dus Loups.

détresse.

£ s. d. £ s. di.

Pourentrete-
nir et amélio.
rer la naviff•
tion de la 1-

viôre St. Lau-
rent. (Maisons
de Trinité.)

".

. £... . ..

71 13 0.

12G0 0

-1260 O0

1260 O0

1260 0

126 0 0

379 0 10,

1260 O0

126 0 0

108 0 0

90 0 0

3732 0 0

1639 9 7

811 12 3

1406 16 8

174 0 8

756 9 11

2005 13 1

1974 16 6

1295 3 0

1390 17 

1181 5 9.

14i6 19 1

1351 2 01

1501 18 51
1612 .4 9

1855 19 31
1701 9 2

1236 18 2¾

1262 13 6

2608 10 o¾

3740 9 3
2322 16 8

3260 14 0

2992 0 7

4740 18 7

3748 8 ,

4265-5 2

-1610 17 6

5221 3 11~

5620 5 1

52369 a

1792

1 i93

1794

1795

1796

1797

1798

1799

1800

1801

1802

1803

1804

1805

1806

1807

1808

1809

1810

1811

1812

1813

1814

1815

1816

1817

1818

1819

1820

1821

1822

1823

1824

1825

1826

1827

1828

1829

1830

1831

1832

1833

1834
9835

1830

1837

1838

1839

1840

1841

..........
...........
... ,,,.....

630 0 0O

............

40 7 11
1264 I. Il

90 0 0

45 12 7

............

,,.........

............

............

............

............

720 0 0

2160 0 0

1900 1 2
...,... ..

942 19 4

1054 5 9

030 . o 0

1115 3 3

270 0 0

837 0 0

279 O 0O

1030 10 0

1458 0 0

.1323 'O O
1188 0 0

358 18 0

466 9 9

.. .. .....

792 10 10

798 5 il

453 15 1IL
..... ......

décomrnses

decserteurs.

Récoompoîises
pour l'apre-

henocn do
:ertaines per-

soimes.

Dplacenicct
(les vieux

murs autour
do Mour i .

A. 1847.
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97Juille,

Mission s
c.aie sur é

Territoire des
Sauvages.

1 s. d.1 £ .d. £'s. d. 4s. d.

...........

...........

....... ,,,..

................................................

........................

..........,.

91(20 0 O

,......,,..

...........

............

........... ,

... ....... 

............

180 0 O

.............

............

3877 5 8

....... ....

1530 0 0

............

...........

............

£ s. di.

...........

....,......
,.,,

.,.........

........... ,

,,,,........

........... ,

............

,........,,,.

,...........

...........

,,..........

......... ..

... ,.......

......... ...

............

............

............

............

56 5 0

615 5 0O

72 0 0O

137 5 0O

105 15 0O

............

141i 15 0O

281 5 0O

94 10 0O

15 15 0O

Encournge-
ment( le la
Navigation
par v dwcr

entre Québec
et talifax.

£ a. d,

............

...... ,.....

..... ,,..,,,..

........ ,...

........... ,

..........

.,.......,..

............

.......... ,.

............

.... .. ,.....

........ ,...

.I...........

...........

............

...... ,.....

...........

............

........ ,...

1125 0 0

900 0 0

I..........

........ .

..... +.......

........,...

.........,..

,.........

....,.... .

Secours aux
Victimes de

le Notuveau,
Drunlswic .

£s. d.

..........,.

............

... ,......

..... ,......

............

............

............

............

.......,....

............

............

............

............

.. ,.......,.

............

............

.. 1.... ,.....

...... ,.....

224....3. 1

............

.".........,

...... ,.....

4

''I.

............

............
,.......,,.

............
27 0 0

135 0 0

126 0 0

109 14 0

198 0 'o
306 0 0

225 0 0

297 0 0

576 0 0

81 0 0

621 0 0

832 10 0

............

9 0 0

... .......

............

.......... ..

.... ....

...... ..

..... ..
...........

............
............
.......... ,.

.... ,......
,..........,
........... ,
....... ,....

........ ,,,.

............

......... ,..

...........

............

............

674 19 10

369 12 4

180 0 0

360 8 5
180 0 0

90 0 0

0 0 0

90 0 0

90 0 0

90 0 0

90 0 0

45 0o

134 19 il

90 0 0

90 0 0

45 0 0

... ...

.. ....

.. . . . . .

... . . . .

... . . . .

.. ....

... ..1 .

... . . . .

.. ....

... . . . .

... ....

3470 17l 7
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1338

1839

1840

1841

Appendice (K. K. K.) A. 18A7,

ÉTATvr aúni ínAL des reven1ues et des dépenses anuelles de la ci-devant Province du Bas-Canada,

' EPßNSES.

Lt ut .

Ss.d.

144 12 10

142 18 0

1418 S 41

1554 4 0

1324 11 10

261.1 lu2 121; 1 C

2141 8 .

15J 23 .

2251 10 8

2005 14 22

2500) 1 G

2682 18 5

2,00 9 4

:3337 0) 0

1301J :3 5

3113 4 10

2311 12 1)

3236 9 3

.135 5 I

2166 12 t

621 5 1a

3683 12 9

3115 15 'J

45217 9 10

2C100 :3 11l

19331 15 3

3257 16 1
2879 12 9

2853 12 8

2G39 17 1l

2917 4 0)

25302 12 7

11 31 1

2.0:1 17 ûl)

21m2 11 2

15211 17 0

1G O 12 0

150 ) 0 ()

1000 12 0

1037 10 0)

3836 18 8

4905 16 il

34412 12 0)

1250 I B

pitres

Ilit teit It
Ijillutit du ~
tttc(' ut itttctri

<lu 1~îtrîîîéu.

Im pmvri10 ît ',
l 

.1

'0nIr le Gjou-
Achat d'ttn
lot do terrou

ul-ie-Ine,

£c s. di £ s. d., s. di £ s. t.

...........

............

52 1 7

13 6 10

12 15 1I

7 4 0t

2141 7 9

46 3 :1

16 17 7

...........,

239 16 9

69 3 4

33 ()

4 1 0

369 15 3
203 0 0

818 13 10

27 13 0
65 4 8

18 9 0

339 l'J Lt

92 6

.11: 3 8

121 10 t;-

r'îi :9
Du 3 1a.2 t 9

977 15 4

04 13 2

75 2 1

422 19 6

152 0J 7

73 10 G
835 1 3

2u9 12 3
1WO 10 7

46 .0 2

521 13 5

313 32 9

134 10 0

1301 17 0

.. ......

............

............

............

............

............

............

....... ,....

............

............

............

............

....... ,....

38 7 7

2722 11 7

410OG 17 9

2178 L18 4t

1350 0 0

1181 5 0

-157 76 11 5à

............

............

.... ,.......

............

............

....,.......

............

....... ..

............

.........

. ...... .

............

.........

..........

... ,....... .

210 3 9

303 0 1

511 13 8

271 10 11

7.1,18 4

163 18 6

172 1.1 H

203 2 GI

38 7 8

881 8 7

324 17 5

803 15 10

37:1 4 9

531 16 2

.15 0) )(

59 16 1

136 15 6

220 12 1

815 0 lu

1U7 2 2
.109 5 0o

073 10 I

653 8 (I

717 14 10

'n 0 13 

545 I 9

575 2 0

1305 12 8

778 12 7

359 4 8

441 15 7 5
.... ,..,..

1193 1 1

981 19 7

1253 12 5

l11 00 0

13 1:1 7 1
694I S 8

219 15 t;

161 1 4

.1-193 . 10

1058 13 li

583 9 5

5..5...3.4.

............

.... ,.......

... . . . .

............

............

... ,...,....

.. ,.........

,...........

............

.. ,,,,....,.

........,.

Achntcdo
mlotieles tic,
poit a et

tuesuires,

£ S. e.

100 0 0

lo00 0 0

3491) 1 .5

............

.. ,........

............

... ,........

............

,.. . . ..

.. ... ...

.. ... ...

..........

Achat et
. tttg tIi

lfaisseau ttx tour i

Io Gouverne-i
mont; irori-
ions et sahoire
(lesalîns

.. s. d.

4135 9 7

.379.. 10 Il

41.12 18 10

757 16 1

b7 10 0

..........

..........

...........

... ,........

........~..

,,..........

.~.........

(éclamtjuits
die terre datns

.. pé
Distribution

des luis.

£ s. à.1 £ s.

...........

..78...0.0.
...........

,.........,.
..... ,,.....

...........

.... ,,.....

...........

,,,..,......,

............
,,..,,......

..........

t.

60t 15 0

20 0 0

..... . .

180 0 0

195 8 O

135 0 0

,29)5 17 4

211 10 t)

210 0 o
81 O 0O

216 O 0

445 10 O

135 0 0

1i VictoriU. Appendice (K. K. K.)

depuis 1 'tiblissineent de la Constitution jusqu'à l'époque (e lI lioÙn, etc.-(«ontinid) .

1)BPENSES.

iî de Ilit Atilu temtpo-
Currectiont. dl'Industrie. Lu.au.e des.

Anntée 1îîtndJu.tico et
P'risonts.

£ s. d.

1792 .

1793 .

1794 .

1795 .

179G .,

1797 .

1798 .

1790 .

1800 8242 1 s
1801 5409 19 5

1802 3978 15 4.

1803 2361 12 3

1804 522 ' 5

1805 50 0 9

1806

1807 ............

1808 81S 12 0

1809 360 0 0

1810 1017 5 4

1811 452 4 4

1812 180 0 0

1813 13514 18 3

1814 90 0 0

1815 10799 5 0

181t; ............

1817 ...........

I1918 951 1: 4

1819 ...........

1820 1110 8 0

1821 ......

1822 585 0 0

1823 12028 19 3
1824 ..........

1825 24 0 0

1826 122 8 0

1827 1725 18 8

1828 2035 10 0

1829 2247 19 3
1830 9478 3 4

1831 4714 15 -2

1832 5535 0

1833 7902 0 4

.1834 4313 . 1

1835 1403 17 O

1836

1837 ......

1838 850 1711

1839

1840 0490 19 9.

1841 030 0 0

Phares et
P'hiare

flottant.

Ereciton

du IMaii.c
Erectiode la Mai

cdu Parlem

£s.d, £s.d. £s.d.l £s.d. La,£ s. d.

21 19 1l

209 16 I1

....... . .

230 16 9

1490 17 O

209 7 il

230 (0 4

55 3 9

104 17 2

150 15 7

2341 3 6
500 l13 3
123 17 8

.... ......

...........

45 17 3
3418 7 O

004 10 2

440 10 5

838 7 1

3158 7 3
1970 3 (1
3550 0 0

394 4 7

532 Il 8
06 2 10

171 16 1il

207 0 6

121 10 

..... ..

45 1 0

189 1 O

03 O 0

300 0 0
90 0 10

53 0 I

,. . .. . .
... . . . .
450...0. 0
, .....
. .....

. .....

... . . . .

... . . . .

............

............

..........
. ..........

............

............

............

............

............

............

............

............

............

............

............

............

............

...........

............

.......................
.....................

1800' 0 0

841 G .....
4320...0.0.

...94.1..10.

..7...14.7.

1091.....0.

.. ....

.... . .. .
2700...0.0
...40..0.0.

6247...5...

1827.....0.
450..0..0.

;.. .. . .
.. . .. . .

2700...0.
4500...0.

...00..0.
3....0.0.
..2. 1...

.. . .. .

r r I

t t

n Erection
son des Maisons,
ent. do Douane.

d. £s. d,

30 0 0

0 3240 0 0O
O 1620 0 0

O 705 0 0

8 828 4 4

2 100 14 10

120,14 3

33710O

100 0 3

.. . . . .
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Annlée

17921

1793

1794

179.j

1796

1797

1798

1799

1800

1801

1802

1803

1804

1805

1806

1808

1808

1810

1811

1812

1813

1814

1815

1816

1817
1818

1819

1820 t

1821

1822

1823

1824

1825>

1821;

1827

1828

1829

1830

1831

1832

1833

1834

1835

183G

1837

1838

1839

1840

1841

Àppendice (K. K. K.) A4. 1847.

ÉTAT I GN11AL des revenus et des dépenses annuelles de la vJ-devant Provinco du Bas-Caniada,

DEPENSES.

lléparations,
rente et suia
des (dilices

piiblies,cotiia.
ians et autres

chiurges en
resultat,

Quarantaine,
Ollicir du

Santé, Btun.au
de Santé,VNac-
eite,21òpitaux

et 011ils
1 it uiitions
du Charité.

i or~:ue, Mua.
<s, et atre

îsubliîîcs,

Seigaiiurie. de
La Salle. 1lecaensomcent.

CommInissaires
et Arbitres

pour détermai-
lier la olior.

à tre piayés
au lilit.
Canada.

Misionanaires
te

lateurarêtes

siauvaiges.

Conuniaissi ires
e<ls Sativageâs
et le tral-i

Liurt; i.
menta dua hi et.,

du Luc .

Ihîs1hauiêaaardes

lu I IISI dit du
tiliS[i.

S £ sd. L s.d £s.d.1 £s.d. £s.d. ££s.8d.. £s. d, Ji.,d.i £ s.d.
............
...........

1145 14 2

1222 14 0

1287 3 3

999 14 1

2181 8 5

1410 7

1215 1l 5

838 9 3

1000 14 2

1572 11 i1

.325 13 5

872 0 4

762 9 0

572 3 

941 0 9

1586 2 10

6912 18 2

7802 8 0

921 1 3

790 1 8

429 5 7

399 17 1

309 19 11

1540 S 28

1091 16 0

1078 6 4

2130 8 4

1:149 10 5

6.33 18 4

1716 3 4

1.5G4 3 a3
22G4 16 10

1521 18 0

:1168 3 6

22352 3 2

2251 18 6

3044 19 4

4106 16 G

4129 1 3
1716 14 41

2835 3 8

1478 1G 2

............

13535 18 -5

4508 0 2

3628 15 10

1190 18 7

............
,, ..........
112 7 33

111 2 0

81 14 8

63 15 5

84 4 10

226 19 5

452 U 8

331 0 9
904 [2 4

1978 9 il

340 2 7

1700 3 7

1894 10 6
1016 4 5

2448 8 8

859 5 9

1396 <0 0

1554 0 7
2684 0I 2
200 19 4

2218 9

2G196 13 4

2315 0 Z,

4991 0 7

4210 13 7

8933 3 8

1420 Il 4

11679 12 1

468S8 6 Il
74310 10 4

G003 a1 0

5270 16 0O

4586 5

3213 18 G

3650 3 I11
3899 2 5

4924 0 0)

3368 O 53

22361 1 G

11765 7 10)

8200 12 1U

3825 31 2

7806 à 2

11201 1 9

7658 9 4

990 0 0

..... ...............

......,.........................................................................................

................................,...............
........................
............
......,.............................
.......................
............
............

........................
4- 5 0 0

76a 0 0

315 0

1.60 0a

90 0 0

............

...........

90 0 0

135 0 ()

180 0 0

............

..... ,.....

............
........ ....
........ ... 
............
............
............
............

..... ,......
............

....,..,.....

..,..........

............
............

............

........................••..........

............
..........

............

............

...........

............

............

...... .....

............

........... ,

...... ,...,,.
............
...... ,.....

............

............

........... .

............
...........

.......... .

............

....... ,,,,,.
............

............

........... ,

... .........

............

... .......

..... ".... .

............
.....--.....
............

1000 19 7

419 4 6

3 1G I
....... . .

... ,........

.... ,.......

1631 13 5

1531 10 10

16 I 109

............

.........

....,........................................

.......................

........................

............

............

...........,

1......,. ..

............

............

............

............

............

....•••....

..... . . .

...........

...........

...........

.. .. . . .

....... ..

620 0 0

950 0 0

.. 0..0...

... . . . .

... . . . .

495 0 0

554 11 11

766 12 4

545 0 0

545 0 0

545 4 1
600 0 7

545 0 0

545 0 0

471 7 8

445 0 0

495 0 0

495 3 7

495 0

322 10 0

...........

..... ......

......... ,.

............

............

..... ...

... .. . .

000 10 a

254 10 0

.. .. ..

... . . . .

... . . . .

... . . . .

... . . . .

... . . . .

...........

..........

............

............

............

.... ~......

............

...,,.....

. . .. ....

27 0 0

54 0 U

47 I1 3

54 0 O

54 0 O

54 0 0

54 0 0

54 O u
54 0 U

27 0 o
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depuis (ltauliss0t du la Constitution jusqu'à l'poqueo (e l'Union, ctc.-(Condenué)

DELWENSES.

1792

1793

1796

1798

1799

1800

1801

1802

1803

1804

1805

1806

1807

1808

181)9

1810

1311

1812

1813

1814

1815

1816

1817

1818

1819

1820

1821
1822

1823

1824

1825

1826

1827

1828

1829

1830

1831

1812

1833

1834

1835

1836

1837
1838

1839

1840

1841

s 'i .

l'iroisàiaa. s.

ilgu dies
Biens

dies
.7 suiteos,

Sciélis piin
l'Eigraion

1eniso à lit

d .s Terras <e

léritailue,

£ s. d. £ s.. X S.t. £ s.ad. 1 £ s. .

50 0 0

100 0) 0

150 0 0)

100 0 0O

100 0 0O

100 0I 0

100 0 0

...........

100 O 0O

131 1 1.

130 0 t)

130 0 0O

65 0 0O

195 0 0O

.........

170 0 O

.........

73 6 8
75 0 0

395.10 4

508 8 8

97 10 0

365 8 10

5s5 7 11l

108 15 0

1800 00

90 0 0

90 0 0

54 4.1

. .. ...

•. . .. . .

....- ..

•. . .. . .
... . . . .
-. . .. . .

... . . . .
.. ....
... . . . .

n.. ..

... . . . .

.". .. .. .

........

380 18 9

135 Q 0

90 0)00

90. 0 0

. ...........

...........

..... n.......

..... ... •.

n.........

327 3 5
335 O G6

336 il 1

325 17 6

332 8 ed

327 19 10

1021 14& 11

571 12 1

..

..

2880 0 0o

2045 9 0

196 3 7

810 O 0O

,........

..... a .. ".

902 6 1½

78 13 2

..,.... ..

..........

............

... .......
....... ••.

Conipenisation,

Rligieuses
Urstîiluis à

QuëlbueL, pmur
(lia territii

uil'elles ont

lii-r<li par
n 0u c i-r e u r de
l'Inspecteur.

2246 14 9

,...,......

....... ....

.......... 2

. 3:

,... .. .
.. .. ,...

.. ,... .. .

4244 1
8161

1887

5177 il

E.
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des 'erres de
Milice.

£ m.aId

TIntéret sur
les emprnlits
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..... ..... .... ....
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1 XVictoio. A ppendice (K. K. K.) A. is 17.

K. K. K.) d r aN des revenils et des dlpeIlses il11l1telles <le lat ci-devant PIroviIleo dît I sa nad ] ( K. i
l'(tljlj sî leîll tle la. CU lstililioll jtislli'à ('époque tle i lioll, ele.- % d .

2'ItiillP. VN S .

rostiiat à
A unéite paye' r sur le

mnl itani t l ( d
Pachlat de la

Seîignemîi i de
St. .iuuriceo.

t 9 . .........

1791 313 15 0

1795 1 5 0

1 796 1 l 0

1797 11 5 0
179u8 11 5 0

17 99 11 5 0

]8on 11 5 0

1801 1 5 0

t$1).) , t ri tt180M 11 à 0

180ou 11 à C)
1807 11 5 0

1, I1 5 t)

t8I9 11 5 0o

1 S14 fi 11 5

18:8 '*2lI 4 11)

1821)..........

1322 .........

1823 ... 5..

1814 11 5.0.

15 11 5 i

1827 .......

18.17 150

1819 ............

18C9 ............

18J 1 ...........

Coni us. i

4 s. dl

............

... .........

............

............

.... ........

............

............

............

...... ,......

... ... ,.....

...... ,......

............

... ,.........

............

............

............

3-159 143 8

962 12 <

............

, .
"." ndmiis-

mu ,na. pour peri es,Ponuru prv4

£ s. dt. £ e. d.

............ .. ....o ...

............ ..

.,. . . ... .................... .. . , . ..

............ . . . . . .

.. . . ., . ........... 

.. . . .. . ............

.. . . .. . ............

...... ...... 1 ...... ......

..,.......... .... . ,. .....

.........,. . ..........

.....,....... ............

............ ............
.. . . .. . ............

............ ........ ....

.......... . .,...........

............ ............

.... ....... ..........

............ ............

........... ...... . .

............ . . ........

......... ..... ...,...

...... ...... ........ ..

............ ........~...

............ . .........
.. . . .. ............

.. , . ..... ............
............ .....,......

........... .......... .

... ........ .......... .
.. .. .. .. .. . .. . .go

12888 2 1

1819 12 10

13189 2 .1

8'17 6 1
............

cour Malr.
tla le PCoulr

les lPrisol-

............

...... .....

............

.. ..........

............

....... i.....

......... ...

,.,...... .. 

............

............

............

,..........,.

............

....... ...

............

............

............

......1......

.. ..........

........... ,.

...........

.......... ..

,,...........

............

............

............

,............

...........

.......... ..

.......... .

D épinises des

supp1ort et riif e dos
tamî sport Olliiers L'nblies.

d1e, durant letan-
Prisnniers îport emlipor.aire

d'l',tat. ildiS iéEi dit

ià Auîntréal.

L s.d. s.d.
......... ...........

........n.. .........

............ ... .........

.. .. . ... ............

.. . . . .. ... .........

......... . ... .........

.. ........ ......,, , .

, .......... ....,...,....

............ ,............

............ ... .........

.......... .. .......... ..

.....,...... . ...... . ..

...... ..... ............

............ ..., .. ..

.. . . . .............

.........., ... .........

............ ..... .......

............ ..... .......

.. . . .O ............

........... .........

....... .... . .........

........ .... ...... ..

............ . ...... . ..

... ........ . . . .. . ,

...... ..... ............

...... ..... ............

.......,.... , . . .. . .

............ . o . . . .

........... ,...........

...... ... a ............

............ .. . . . ..

.... ....... ...........

...... ..... ............

.... . ..... ....... ...

............ .........,.

..... . ...... ..... .. .

........... ... .. .... ...,

........... ,,....».,.....

..... ....... ... .........

.........,. 939 13 10

' 9 30 9 12965 il 1

la 8 19913 12 10

.... , . ... ..,..........

.Divers. Toli.

£ 5. d. £ s. d,

........... 1216 7 4½

8 10 1 21228 7 6

2 19 5 22144 17 2½

... ..... 22760 7 2

42 0 0 226.52 13 74

............ 23105 4 4¾
20 15 0 23815 14 4½

51 n 8 1553 14 74
10 15 0 4 33680 18 94

101 1 0 '3775 8 8

1.45 4 0 32039 13 1½
512 7 1() 37071 2 O.

180 19 3 35134 11 5

309 6 8 4 '12379 12 1.t
49 10 t 43109 15 9

5.4 1 0 39173 12 2.

33 4 2 46967 16 8

39 14 6 I .6813 14

233 16 7 98351 4 7½

7 13 0 180833 16

. .160834 4 5i
498 12 0 9133- 2 0¾

r, o .13 i ,
.......... 50133 Il 6)

............ 109204 16 4

375 15 0 120580 15 1½

............ 72355 15 8

1498 14 5 53075 10 6

632 17 11 78718 10 5½
959 2 4 73929 15 24

104 1 0 0 1003498 8 6

144 15 11 83763 5 2½

5214 6 80350 17 1[

100 0 0 801 0 l 24

............ 100514 8 7¾
303 3 0 G1219 13 2

............ 169à33 12 nt

30 41 1 60992. 16 4

194 8 0 163738 1 If

525 0 0 165974 4 6j

7 2 2 126079 1 5(
.. ,... .... 121237 18 0

198 2 10 70718 1 5

........... 332 8 8
............ 334 8 9

f94955 12 5 222558 10 4

782 14 3 165991 16 al
1562 17 0 151362 7 0¾

1862 16 0 45984 .'8 6

* Pr»icipl omIi pris. †- t £94.174 1Os. 7d. Repnie;ntt i li Cailsa Mlttire. -
Note.--)es lettres de crédit ct des ordres compliabls furent donnés pour dions omptes prc&dant ler 1r Nîonbro, 1825, poti

la somme di £137,132 12s. 10d. sterling; environ un ciquiòiliot de ce motLtilt seulement fut rempli par un ordre hlaI, et consoquemment
compris dans l'état précédent.
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j

Appendice
(K.K.K.)

27 Juillet.

REVENUS

ET

DEPENSES ANNUELLES

4.

1DU

HAUT-CANADA,

DEPUIS LA PREMIERE DATE MENTIONNÉE DANS LES COMPTES MIS 1DEVANT

L'ASSJMBLÉE LÉGISLATIVE, JUSQU'A L'EPOQUE DE L'UNION.

,k. *~..ntmza~ -. - ~



1 I Victoria'. A ppendice (K. K. K.) A. I8~7. Il N"ietorioe. A mendice (K. K. K.) A. 1847.

Appendim Apped
(.K.K.) (.

27 Juitct. ETAT m'alt. des revenus et des dépenses annuelles de la ci-devant Province du iaut-Canada, depuis la première date mietionnéc dans les comptes Cn fa psiessi0n de l emblée Législative, jsqu'à l'épo e de l'Union, Ju

indiqtant le molitanît net collecté après déduction faie des CpeIses le colltîion,-Ct lec dépeîlses classCs sous difèrents titrcs.

- - - -.- - .- t- - ---......----- ------

inwL<ENUS EN VEl1tTUij ]DACTES IMPERIAUX.

A lt ' rî-port ion
i th d e <h:tis

muée lra t

rens Artes
lipriaux,1

.\ee Iluipérin i
viu. 4, C, 9

1821

1822

(Dern,
partie)

1823 5196 5

1824 24437 4

1825 maÎ43 10

1826 19097 4

1827 17411 19

1828 17440 7

1S29 usi6 0

183C0 20127 11

1831 20153 .1

1832 34623 9

1833 55213 8

18:134 5481 i8

1815 16173 4

1836 56:155 5

1847 42481 6

1818 37691 4

5839 61078 81

18401( 98881 19

ii.n dles

iths lper-

I -n. :1. c. 88.
( 1ieveîîm ile

la(uitr innx
fra. duI

4enu iceCivil.

,777 15

1444 8 10

.0.. 131 4

............

............

............

............

............

. Annsui (appli-linté ieures.l

Dil11 renis A\e lIil<u

de lt gurre).

£ s. t. £ s. il.

990 18 4 .........

)086 7 3 ............

3s13 10 7 ............

3227 l0 9 .. ....

5631 4 53 ......

7 7 ...........

776() 17 11 1t076 13 0

7101 10 5 20 0 17 6

7377 17 1W!24t 10 3

81841 12 9. 2532 53 9.

107-25 I j ...........

a95i 19 7 ...........

ll4-t52 O ..... ,.......

1147018 9....n......

107 6 15 3 ............

201 22 12 I ............

1 20 4 .........

IEVENUS EN VERTU D'ACTES PROVINCIAUX.

les latq e

Aliurges et
Ditilleribes

A < t liniperiail
A îmI 'r <<ine, d'in î

30u.3. I3. -

:14 " t. Acte i
'14 " 1"" 2.58 G.3Il

,l'
54 '" "" 10.

54 1

" v"" 6.
.4 G o.4..le,13.

4""19.

£ s. dt. £

18115 1

2758 1

1511 17

3596 2

4389 1 I

4148 16

1298 8

2281 1I

31176 13

5893> 0

6911 13

7166 

8211 15

7653 10

6881 I

10134 153

5 511 8

2; 46 9

10îpl29 113
:1ýu' 1îsC,

31154 4 1-

7.:1235 2

2 355 0

.17I9 ô

71

1 o 4o :

.117 1

7 ;:34 1

0.ý 142 18

l t80 7

12651 17 0 1647 5

t r in si.

s ltttt
tel • Il' Colporteurs

58 " " P •v.

5)8 sý,5

Droits
ur les

Licene*
I'Ale et

le Bière.
Ates Pr.

•"'''4

tuoits dh
fonage .mur

les vais-

$4 3t.. 2. ul

aii9 in1

(lienW-uhii l

4:est'lutre. .

A tes"* lro
U Il3e.2

S. Il. £ s. (1.1£ s. d. £- s. d.

2 160 0

i 106 5

7 1"95 10

4 189 0

10> -III 10

3 310 15

9<\2l5 5

0>3452 5

7 570 10

8 175 19

: 487 15

8 404 15

3 313 18

4l,230 I1l

G¾ 97 14

10 172 16

3 57 0

0 21- 0 t;

0 15 10 0

0 : 110 i

0 45 0 0

0 o 10 c

3ilc 10 0

1 .'1 7 0 o

0.1 1 0

0 7 0 0u

0 17 10 t.

1 413 l 3

Il 9 10 (0

11123 0 0

03j18 0 0

0 317 0O 0

50 15 13

7 6 7i

288 10 6

10> 15 2)

125 7 G

227 7 G6

17l 2 6

-147 15 0

54 5 0.

174 8 G.]

2091 S 2

85 10 0O

277 6

1) i% 'i den (les
et. Preiiiul

lir le

Gonri IIe-

11 lu tmu sulie

£ s11 .I d

Venit lu
Cnpital r -t

Gouverne.
ment dans la,!
Banue du

Huît
Cida.uîîu

£ s. I.

1~

2000 0 0j25250 0 0 '

iUEV ENUS EN VERTU DES ACTIS lRO] NCIAUX.

inionires
sur coimis-

sions, it

Ctismitiun
Po 11 Il

In sîuîtit en

dul Lauîmnl -
des.

tl. | £ s. d1.

1 rillil!t
eus

£ s. .

Int(rét ur
pr11êt',I its
il des (C'ult

tils potir

1esTravaju

£ s. (l.1

1822

825 .82 . . ............ ..... ...... ..... .. ...... ............

824............................0.............

1s25 . ......... . .. ................... . u

18 7 .. .... ....... ... . ..........0 .0 0 O 0 0 0

1 2 .. ... . . ............ . .. .......... 1 0 0 0

130 ............................ (I

.3.2 ........ ....... 6750I 0 0 200 17 C

.833........... ,............ 6750 0 0 371 17 G

1 ............ ........... 20IG0 4 111 10 0 0

8 ............ ............. 353 G 8 QS 2 G

83, ......................... 112s ) 4 :046 3 .

t838 t17 15 0 ............ t'.10-7 15 7 83:13 0, (1

819 -~1073 8 0...........10988 17 57 !33

810 606 7 V ,693 4 8M 9pruuls, 8500 2 G
S 2 '000 s 0

l 's ' hiViltlx
l'itlis.

Sîuîî mis ut-
tilt .>~ <~t

1.1< lîtîr':> flufli
dé h <'I t ~.:

Appruupia-î

inerne- I
mnent mp-

pour l 1 1à

pa1i r li nerr.

£ s. d. . uli £ s. dI.

............

119 12 

LG321 1-0 G

'21. 1 3

11>29 12 Ia

2:89 15 (J

1012 G 9

1518 18 2

21-I9 5 8

:î279 15 sj

1651 3 8

'rimle sulr
detcng, I 'i

£ s. .t'

l'li -i lu
Matsou thu

l'link.inient,

(1830). et
(t.4 ids et

To>rm.,
clîttrs

lImlt'mix.

I -

lu. Lb
1 .C M. <1.

........... ........ ....... .... ............ 8572 8 G¾

............ ......1 ..... ............ . ......... 5 9 6 s 7
4 ................. .......52969 8 0

O u .... ............ ... ,594 15 1

... ....... 1930 o

........... ... ... ..... . ...... 958 17 1

EJG 10 a o.. .« ....... . ....... 73 10 2

... ...... ......... 1 6 205 1

2397 9 7. ........ ............. 70442 10 5½

l it GI c.... ... ,.... ........... . 61331 8 1i

47 10 11 ............ ........ .. .. . 319 17 G¾

...... .... . . 9 10 0 209 2 18 9 ½
............. .. . .,... .. ..... 6 3 0

..... .... .......... .............. -.-....... 1849 1 3 G

IS854110 12,G

..... . . ....... ........... . ... S 1812 6 11

15 0 0 19900 o 0 120 O 0o ............ 21951415 8¾

195 0 > .... .....,. 321 14 10 .......... 113809 1 10

10. . -lon . en . n . 102 6 1

£s.il. Lsd.

l1

-i'

s,

.........

............

...........

.......•..

.. .. .. ..

......."...

....~..

...........



l Victori'. A. 1817.

ETAT GÈNERAL duS 1'eliî1 00 (CU dépîises aîillselleS

IELVENUS CASUELS ET TERRITORIAUX.

iolnaires 'Sur lu

G; niaiil epoul, et

honoi<rauires pour les

terres. et LIrpenltages,

£ s. d1.

1821

1822

1823

1824

1823

IS26

1827

1828)

1831>

1832

133

1834

1836

1837

1838

183,1

1841)

et au 9

Fév., 184 l'

4908 8 51

1163 7 111

2022 15 441

4419 16 [04o

Ainendes.

£ s. d.

321 16 11

234 11 94.

75 15 Ili

157 2 9(

83 19 1

272 10 10.

153 I 5

307 11 3

100 14 4.

1131 11 4

175 6 5i

133 14 7

69 Io 0

160 11 3

225 0 0

412 7 51

298 2 I1)

128 17 5

350 18 4'

Part dles siLtiÙs

revenant

à la Couronne.

£ s.

408 18 5

502 1 2.

664 5 1:1

111 19 I 5

473 14 2j

313 15 4

455 14 6

795 8 10

857 0 6.1

(avec les saisies.)

1170 18 (4
321 15 -3.

861 5 1

1129 10 9

15411 6 8

1494 1 3î

1044 06

1968 15 4

1650 0 11l

Baux des

Moulins, 'rra-

Verses, ec.

£ s.

320

220

146

1.5

273

1:17

204

342

381

319

175

135

283

276

457 7 6

30 10 0

33 10 0

Rnute. et veltes

des Terres

de l Couronne.-

£ s. d.

430

102

103

177

127

315

518

435

1369

1872

143G

2625

3246

*4573

4957

17 2

10 5}.

2 8¾

3 l1

17 8

0 .3.1

12 10.1

11 0

9 102

4 11

10 4[

16 7

17 7j.

9 5½

12279 1 3

1500 0 0

89 1J 8

3429 Il 112-

V4nîtus ut .sialjos

(les boi* d( 1t

lit Couronne.

X s. L.

............

40 0 0

60() 0 0

lo0u 0 0

955 1 14-

400 0 114

4568 1 7¾

2485 11 G

3800 0 0

6200 0 0

3000 0 0

2500 0 0

200() 0 ô

5214 5 5

12062 2 11

12350 0

9161 1 1

20979 12 4

* Cet item comprend £154, qui ont été reçus à compto de la vente do la vieillo Maison du Conseil.

Il Vjc.>roe. Appendice (K. K. K.)

de lt ci .-I'0vîit Pîvi'0 diu10 laîlt-Callada, etc.-(ontinu6.)
(K.K.IQ)

k...
,- -~

A. 1847.

Âppendice
(K.R.K)

UEVENUS CAUELS ET TERIRITORIAUX.

Somnies trundáér6es à

. Verseinuns de la d'autres fonds et Vente des terres appar- ToTnL.
IRemboursemens.

Cumpagnie du Canada. romuboursomens tenan, aux Sauvages. Courant.

d'avances.

£ s.d. £ s.d. £ s.d. £ s.d. £s.d.

1821 . •.....••••.•. •••••.••••••••••••.4252 19 1

1822 ••)•. ••••. ••.••••••••• •.••••••••••••. . . 2801 4 1J

1823 ••••. ••, ••••..•••••••••••••••.•••••••..·•••.•. •••2670 10 2

1824 ............ ............ ····. •...... ..----...... 2599 18 . }

181-5 .. .. .. . ....... .......••• •••• •••••••••• •••.•••••••••J563 12 1

1826 • . ••...•••••••••••.•••.........• •..... . 3069 15 4

1827.......••... 333 6 8 ............ 2889 1 01

1828 ••......••••••. -. ------. ·· ......... 8030 10 61

1829 .....--... ··•••••. ••••........•..•... 8817 19 7¾1

1830 ... . ••••.100 0 0 370 7 5 •........... 9414 9 11

1831 18888 17 9, ,........,••• 902 13 Il1 31367 2 2j

1832 19444 8 10 0 4 1 60816 •.. 2880010 2

1833 20555 11 1 433 6 8 5238 17 9½..,....,..35772 13 If

1834 21666 13 4 100 0 0 ............ 33265 4 81

1835 22222 4 51 205 11 1 ¾3••,,•••..........,0908 10 21

1836
4.444 8 10.1 100 0 0 4611 12 5.1........ 80760910 2j

[837 j
1838 22222 4 5½ 100 0 0 ....... ,-.•......... 30777 15 10

1839 22222 4 5¾ 26 18 1 8166 il 1 .....•••••,. 43817 12 6

1840

et au 9 22222 4 51 238 16 4j 72510 0••..,.•.•.. 60575 Il 4t

F1v., 18 41,1

A ppendice (K. K. K.)
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Appendice

27 Juillet

1821

1825

1sai'1

derun.Gmolu1.

1828

1&59

1 $.«2 *

IS33

18346

1836

18:8

1839

1,340

1S33.,

IiL0I tt(4(4t441

Ci ouveriîeilr.

£ s. t(1.

2222 4

2222 4I

2222 4

2222 4

2222 4

2222 4

Conseil

Exeîcutif, et

Diu-rcau.

3942 2 W,

1388 1l

1H29 1(3

1 21 I 1 10

113 194 .

Appendice (K. K. 1.) A. 1841' '

ET.AT (iNElALti<es -evenu1s et des <dépenses anelles

Secrétaire

-.:" !
I. 4414

(.îu 1'riî C).

£ s. d.1

102 4

232 15

11,8 (0

1(8 (0

G

Bureau du

ouerem. .

m-o o G

1085

17

liorean du

lieco1veur 4

GenerCal,

£ 44. (1.

(238 - .4

.m 44 '.

Duro nud

£ 5. d.

(2241 1-I P4

.72 t

16~2

724 (

I0> (6 k,

li4rea4 u

p îora-
Generaluî. ('0î4

x s. (1.1

2 I

1(3

16 iii

96

(4 !~

13 G~

î~ ~:
~
50

76

4-)

(4 t)

17 t'~

1:1 Il

1? ti~

I s4.4
i~ r;~

143 11 1,

.2 1. 1.21 17 O

(200 <4

4$:] 1:1

250 0

I nI ( les cplî!es so(mslni àh CImàa re, l il s poir l i- ie > ai lI 1, p rt,0 b ciiv'pour l l n- r p . de 1831.

utu, mîel. U inrrion pour lu Service Chil (tut (01 1 om r11c.un :-À p l"i.o r-l la j 1ep.lit i nia-Omtait ne

mannel nlb.(41, jusq'en a3. Ioù les pieen .0s trent i It dan- la >enw G n0rge. 1 comptes des Beetes tI s 3 h.Ises àI

i en -.nàl, sou i t à h5 Ciumbre, ne S 'eii lqtIl 0 j il ' fI.1(iti, 1( Prl (o;p n qll , Il sfnll41( ol'u1 i 53I et I1t:2, qthil

tr 1l ians h colonne intliiule "A pprophui pour le wice i i snt la 1 alauee dci vo flmlal ii res.t1ui 'n mi v 1i f er d1 illl

1 8:4 ,1mpîlot, l se le, eute annWU;-et un 1832. le 4 tnan îad vot jnru Llo, pour( l Smer Nc J'1 Mm.i Un partie dos 1hIpenses

O Is::2 u., n étmcon ete1traralesp ni;s. t en 1132.

11 Victorioe. Appendice (K. K. K.) A. 1847.

. - - ....c_- .- - ._ - - - --- - -. - ------ ----- - - ------- - - ----.

D)El'E.NSES.

de la ci-devant Province du Haut-Canada, etc.-(Continué.) Appeiidice
. (K.K.K.)

27 Juillet.

DEPENSES.

Bureau du Impressions Répara-
Dépenses

Ainée. Secrétaire du Gouverne- tions faites Appropria- † Vice-Chan-
contingentes Officiersade la Conseilsde Greffier de la

Provincial et mont et im- à la Maison tion pour lo colier et
des Bureaux ,~ Couronne, la Reine. Couronne.

du Régistra- pressions dos du Gouver- Service Civil. Juges.
Publics.

teur. lois. nement.

£ s. d. £i. £ £ . . d .£ d. £ s.d. £ s.d. £ s..d. £s.d. £s.d.

1821

1822

1823 195 3 6 ........ 83 8 1 147 10 8j ............ ........... 635 il 10l ......... 38 -13 4
(dernsem.)

1824 507 16 6 ....... .... 1151 1 5126018 8 ... . ., .......... 1398 0 11 ......... 94 3 3

1825 199 12 5 ............ 232 12 Il 62 8 10i ..... ....... ............ 881 19 101 ,........ 39 14 81

1826 385 1 8 ........... 738 4 6 23 12 6 ............ 318 10 41 1086 17 4¾1 ......... 62 4 11¾

1827 459 17 21 ........... 533 il 7 52 15 0 ............ 333 6 8 1099 7 10¾ ......... 62 4 0

1828 555 15 10 ,............ 482361834.... 333 6 7 101 1 1 .... 66165

1829 372 10 9j ............ 509 8 7¾394 9 6e............ 1666 13 4 1295 2 8¾ ......... 58 18 2½

1830 479 0 4ý ............ 487 2 8¾226 15 9.1............ 4000 0 0 2127 0 5 ......... 178 14, 5t

1831 360 10 4 ............ 545 10 3 52 1 10¾105I111½ 2092 11'10¾ 766 1 2 . ........ 586 5

1832 ... .. .. .......... ,........ ......... 5589 15 11 . ............ ............

1833. ........... 703 9 1 1857 311397 10 9j ........... 3666 13 4 17381210 ..

1834 875 0 0 587 13 6 995 5 10 ......... ........ 3666 13 4 1751 192Î

1835 25618 9 434 6 5 1000 0 0 400 0 0 ............ 3666 13 4 1275 0 0

1836 600 0 0 714 0 7 154 0 71 ......... 3666 134 21061 2 21 .... ..

1837 1259 4 10 806 6 i 2126 9 11¾800 0 0 ............ 6523 14 9.Î 2388 17 Di ......... 194 3 4j

1838 500 0 0 1002 4 9i 3379 4 11½100 0 0 ............ 7566 13 4 1800 0 01350 10 0 .

1839 530 13 0 696 7 7j 1332 15 10 100 0 0 ,.......... 7516 13 4 1800 0 0 636 15 0 .

1840 1954 7 3 1141 17 1 1303 6 2 252 17 10k ............ 7633 9 4j 1800 0 0o 693 5 o 182 4 11

1841

au9Fév., 235 12 01 87 13 ., 82 3 l0i ... ...... ..... ...... .......... 136 7 6 87 13 5 6 1 5,

inolusiv.

† Le salaire du Vice-Chancelier a commencé en 1837.



I I Victorio.

App>endice

27 Juillet.

1821

1822

1823
(der.seinm.)

1824

1825

1826

1827

1828

1829

1830

1831

1832

1833

1834

1835

1836

1837

1838

1839

1840

1841

ui 9 Fév.,

inclusiv. J

. Appendice (K. K. R.) A. J847,

ETAT assNiRNAL des r-evenus et des dépenses annuelles

DEPENSES.

Greffiers
Shérifs.

des Assises.

£ s. d.

392 9

407 10

575 0

450 0

425 0

444 15

622 4

610 14

250, ()

£ s. d.

226 8 7j

493 1

147 1

121 15

148 2

170 13

186 2

167 19

...............

829 3 6

303 17 4

223 3 8

260 0 6

Iluissier et

Gardien do la

Cour du Banc

de la Reine, (et

un Rapporteur

pourl'annéel824

seuleniont.)

£ s. d.

10 0 0

60 0 0

40 0 0

40 0 0

40 0 0

40 0 0

40 0 0

40 0 0

40 0 0O

4 7 0¾

Dépenses

diverses se

rattachant à

l'administra-

tion do la

justice.

£ s.

114 15 2

9 00

6 3 7Ï

16 16 99

188 2 3

86 13 3î

165 2 10

100 0 0

........... ,

50 0 0

20 0 0

50 0 0

48 8 0

247 14 6

133 19 7j

28 0 0

28 0 0

Pénitentiair.1 Législature.

£ s. d.1

100 0 0

4166 13 4

8333 (6 8

3000 0 0

5000 0 0

5000 0 0

5208 15 7

7000 0 0

6300 0 0

£ s d.

(Point

3431 9 4

4384 12 6

4028 18 2¾

4172 18 01

4718 18 9j

5078 5 8

5616 1 3

5746 18 3j

7137 2 2e4

6923 12 6

9339 9 9

10484 9 6

11387 1 7j

15500 19 9¾

12477 17 5

8956 0 6j

8421 14 1i

5000 O O

G reflier dela 

Couronne en

Chancellerie.

£ s. .t

d'autres

168 9

12 5

334 18

162 10

75 0

75 0

75 0

75 0

60 4 Il

89 15,

75 0

Writs

d'Election.

£ s. d.

détails

74 17 9

............

60 0 0

75 7 6

11 Victorioe. Appendice (K. K. K.) A. 1847.

<le la ci-devant Province du Haut-Canada, etc.-(ontinué.)

Année.

1821

1822

1823
(dern,somh.)

1824

1825

1826

1827

1828

1829

1830

1831

1832

1833

1834

1835

1836

1837

1838

1839

1840

1841

au9 Fév.,

inclusiT.J

.,
Appendice

(K.K. K.

DEPENSES.

Edifices du

Parlement, et

Bureaux

Publies.

£ s. i,.

dela

456 8 4

.......... ,.

100 0 0O

...........

1000 0 0

3500 0 0

2400 0 0

......... ,...

3500 0 0

747 3 3

1 ............

,....... ,, .

............

01 0 (

200 0 0

Pensions. Education,

Pertes occa-

sionnées par

la guerre, (y

compris les

dépenses du

Bureau des

réclamations.

Débentures du Gouvernement.1

Intéréts. Rachat.

Améliorations publiques.

Travaux de la

Province.

I F I I

£ s.

dépense

3917 16 11¾

1510 0 0

3104 7 7½

3329 11il

3051 2 2j

3037 12 0¾

5416 12 D½

3255 11 0

1130 0 0

1033 13 5

1010 0 o

1050 0 0

020 0 0

1123 3 1¾

1727 8 0o

3306 11 5

4306 0 7½

A s.

de ce

4202

4281

3149

3682

3814

3214

3866

3950

3400

9508

8823

10163

8266

11085

10332

8847

10841-,

619 3

-£ s. d,

semestre,

............
5500 0. 0

............

............

..... ,......

42122 4 5j

£ s. d.

le

1980

9215

2366

3815

6775

7039

6973

9440

8805

9860

11838

10126

9884

10329

108431

71312

57724

£ s. d.

résidu

6666 13 4

,, ............

5666 13 4

333 6 8

9444 8 10)

............, .

13222 4 b+

10666 13 4

..............

128710 i½Si

20666 13 4

1851 0 7j

s. d.1

étant

4197 18 9

4234 18 (

3208 11 4

57720 13 8

3190 O0

1500 0 (

19503 0 1(

27092 4 9

4002 13 4

15650 0 (

87900 0'(

107002 16 6

122967 8 '7

231872 4 4

147572 0 (

25248 12 (

33179 10 0

Préts faitn à

des Compa-

gnies à fonds

communs,

£ s. d.

donné

25000 0 0

25000 0 0

5000 0 0

500 0 0

8600 '0 0

.... ..,.......... ..
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Appendice
(K.K.K.)

27 Juillet.

Année.

1821

1822

1823
(dernseim.)

1824

1825

1826

1827

1828

1829

1830

1831

1832

1833

1834

1835

1830

1837

1838

1839

1840

18411
iaus i .,

inclusiv.

Appendice (K: K. K.) A. 1847.

ETAT GÉNÉRAL des rven8us et des dépen1es annuelles

DEPENSES.

Phares.
Paru dans les

Banques.1

Cure-môles.

(2)
Milice.

Cours

Martiales

de Milice.

Déponses r-

sultant de la

rebellion etdes

invasions (y

compris les

fonds secrets,

les procès,etc.,

des Prison-

niers d'Etat).

Arbitre

touchant les

droits

perçus A

Québec.

I 1' I '1' I

£ s. d.

....,,,,....

............

218 0 5j

120 12 b

1097 18 9

1864 4 0

535 6 6

151 18 1

1111 1 9

2198 14 8

700 0 0

3593 15 0

1837 10 0

3787 10 0

2797 10 0

2272 13 2

2350 12 8

£ s. d.

gros

1875 0 0

...........

4375 0 0

2500 0 0

2500 0 0

1250 0 0

6250 0 0

............

....... .....

............

............

............

............

............

£ s. d.

seulement.

............

............

2000 0 0

.. ,, ........

............

............

............

............

1500 0 0

500 0 0

1400 0 0

............

..............

£ s. d.

784 il 10

683 2 10

650 0 0

650 0 0

650 0 0

050 0 0

650 0 0

050 0 0

050 0 0

650 0 0

650 O O

650 0 0

050 O'0

650 0 0

712 10 0

1441 0 0

1398 15 7

18 12 7

£ s. d.1

112 14 0

84 16 7¾

21 1 4

239 0 9

£ s. d.1

............

...........

............

............

............

............

............

............

2938 3 10

10410 15 4

3827 1 9

. s. d.

500 0 0

600 O00

600 0 0

200 0 O

Dépenses des

Officiers ru.

blies de la

Province en

Angleterre,

pour le Ser-

vice Public.

£ s. d.1

............

555 11 1

............

400 0 0

..........

............

............

............

............

............

...........

Sociéttés

d'Agriculture.

£ s. di.

.......

............

.... "".....

.. """"....

650 0 0

600 0 0

775 o o

900 0 0

500 0 0

500 0 0

700 O 0

1007 I lG

884 0 0

1080 3 6

1683 8 4

1 Victorioe.

de la ci-devant Province du 11aut-Canada, etc.,-(Contineu4i).

A uunéve.

1821

1822

1823
(dern. sen.)

1824

1825

1826

1827

1828

1820

1830

1831

1832

1833

1'834

1835

1836

1837

1838

1839

1840

S1841

au 9 Fê~v.,

inclusiv.J

Allocatiuss

on raveur des

Ilôpitau., etc.

£ s. .

..... ,,..,..,

..............

1000 0 0

1400 0 0

1750 0 0

1150 0 0

*300 0 0

...... ...... .

1000 0 0

500 0

700 0 t>

†400 O 0

D)ipenses

encourues

pendant

l'existence du

coléra.

£ s. (.1

............

...........

...........

...........

2099 17 0

50 3 0

.....~.. .. 

............

Construction

du monument

de Brock.

£ s. d.1

............

600 0 0

............

..... ,......

...........

............

..... . .

A.......

Institut les 4 rtisans à Toronto.
'† Y compris £50 pour l'Asyle des Lunatiques.

A ppendice (K. K. K.) A. 1847.

DEL'ENSES.

27 Juillet.

Commissaires

nonms pour

exaineeioles

amliires d'une

prtenduo

Banque du

laut-Canada,

A Kingston.

£ s, d.

.. ,.,......

............

...........,

442 13 4

265 2 4

............

............

............

........... ,

... ...... .

........... ,

............

............

.4...........

Poids et

mesures,

Otalon.

.6 s, d,

.... ,....,,,.

69 19 11l

............

135 0 0)

............

.........

............

............

............

...........

Reinbourse-

mens.

,......,,...

....... ,....

....n......

....... ,....

............

..... n....

18 O 8

............

............

............

18 5 0

Dépenses

diverses.

£ s,d,

400 7 5

83 6 8

101 17 6

100 0 •0

..............

..............

6 0 0

459 2 - Il.

62 0 0

50 0 0

.....,....... .

...............

100 0 0

25 t0 0

9 10 0

..............

Total,

Courant.

£ s. d.

15984 13 1.,

40271

31280

00027

85803

36839

45168

9300d

70629

51588

,8814

278052

187650

179243

300061

222569

165469

158736

7170 6 2j
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1 22

182;
1.824

1828

1829

1831

1832

1834

1836

1837

1838

1839

184o

au 9 Fév.,

1841

Appendice (K. K. K.) A . 1847.

ETAT 0ÉNÉR-AL eIcs r'e-ctis el dés teénssli80 unielle.s

LeVyINs SuEI.s T TRInUIIItuX.

Gouverneur.

x s. l.

Poinit

l iii2 2}

:3:33 6 8

1111 2 21

20G1 13 (J

166 13 4

1666 13 4

.1287 8 4

1398 I5 43

4148 5 S |

:232 6 7î

Conseil

ExdCetif (et

Uuerean.)

£ s. d.,

..........

7)33 6 8

*14.l S io:

Orateur du

Conseil

Législatif.

£ s. d,

d ,ails

500 0

i800 0 u

Gouverne-

ment (ou

Bureau dht

Secrétaire

Civil.)

£ s. d.1

301 17 3.k 400 0 0100 ù

259 14 7' 400 0 0278 Il

168 6 8 600 0 0

0

el

-n..-~ t--- -

lRcereur
Gé:éral.

x s. d.

lit

Ili 2 2j

1II 2 2)

222 4-t a

222 4' 51

222 4 1q

444 8 10 1

222 4 5-,

222 4 51

333 6 8

Inspecteur

G éné ral,

et ]urvau.

£ s. d.1

dépense

83 6 8

250 0 0

444 8 10

27 649

47 9 9i

Arpenteur

Général,

et Bureau.

£ s. d.i

pour

..I ....... .

166 13 4

166 13 4

333 6 '8

500 (J 0

801 15 lj

2G77 8 11

Commissuire

des Terres de

la Couronne,

et Intendant

Généraldes

Travaux

Publics.

£ s. d.

..2 ..2 . .

2222 45

2224 8 I0

1944 8 10)

721 10 7 555 :Il 1

192 8 9 55511 l1

384 17 9ï |. 38. 18 013298 13 l i .

Département

pour l'uctroi

des terres piu-

bliqjnes, (nu

lieu et plaee

de tous

honoraires.)

£ s. di.

années,

2876 3 

2826 8 t

2773 19 :.

1629 3 .:

274 8 10¾

548 17 9j

981 14 9.)

1 I Victorio.1 Appendice (Ki. K. K.)
-- -. .-- I~-.-~~--- ------------

dela ci-devanit Provinicetdis I[itilt-Canadla, etc.-(Conti;tu.)

Année. Auditeur

Général des

Patentes

pour les

terres.

.1821

.1822

1823

1824

1825'

1826

1827

1828

1829

1830

1831

1832

1833

1834

1835

1836

1837 -

18388

1839

1840

au9 Fév,,

1841

£ s. d.1

Point

Appndie
(K.KK

27 Juilloi.

IIEPJ~2NSES.

Ra~'nius CAStIELS Er 'r~rcuITOIiIAOX.

Achats

d terres.

£ s. d.1

.500 0

369 8 10qj6127 14 9¾!

48 4 Il

}...

Arpentages

et

explorations,

£ s. d.

74 8 10¾

détails

Compagnio

du Canada.

indemnités

pour

arpentages,

etc.

£ s. d.

724 41

644 9f

...... ,,,1
1687 

1 1

550 0 0 4625 0 3½j917 9 à

4379 15 511178 2 i¾

1148 3 21

1635 15

*Connis-
sion sur les
voremens

de la Com-

Canada,
(Reonlvetr
Général).

£ ;. d.

222 4 .

222 4 5

222 4 5

222 4 5

222 4 I

Secrétaire et

Régistra-

teur,

et Bureau.

£ s. d,

dépense

166 13 4

166 13 4

166 13 4

1186 19 7Î

950 12 7j1

2460 3 9

863 4 6

1188 19 6i

1436 10 71

Grefflor de

laCouronne

£ s. d.

143 3 1

Adjutant

Général

les Milices.

£ s. d.

110 0 0

annuellen r
laver du

Colonel

faire des
établisso.

mens.

£ s. d.1

années.

444 8 10)

444 8 I10

444 8 1011

444 8 10)

Remboursé depuis,-cet item ayant été rejeté par lo Bureau d'Audition,

A. J847.

Edifices

publics

(construe-

tion et

assurance),

£ s. d.

555 9 7k

26 5

39, 7

C787 10 0¾

2703 13 9¼

316 13 3

40 0 0

DEPENSES.
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1 S 14
1822

1823

1824

1825 i

1827 

1828

1829 J
1830

1831

18.12

b 33

1S34

I 835 '

1837 J

1838

I 839

1840 1

Appendice (K. K. K.) A . 1847.

E'TAT aÉNRAL des revenus et des d6penses annnelles

DEPENSES.

REVNvus CAsDELsï r TEtRITOIUAUX.

Alloentionsen
Itavour des Nii-

nlistres du
Clertr ît des
Insti tuteurs

liMigieu'x;et
octrois pour
coistruiro des

Irlises et
Chapelles.

Ecolvs et

c.uîlégs.
Pensions.

Améliora-

tions

publiques.

Dépenses

encourues

pour

l'Emuigration.

Etublisse.

mentl des

]'nsion-

naires qui

ont coiuniiG

leurs

pensions.

Sauvages.

Pertes

occasion-

uées par la

guerre.

Dépenses

résultant

(de la

iRebellion.

_______________________ -I 1----~ .,t. -I-

1 s. d(.

16 13

4390 14

31.07 13

10930 15

9"357 6

6958 14

£ s. d.

17144 13 jalos 3' 1

10029 10 4j 1591 13

888 16 il 1641 1lu

9846 Il 7 2630 1

£ s. d.1

dítils

:1003 S

1358 (I

1421 17

2615 4

£ s. d.1

S .... ...

5~ 1069 5 10o

4 '1462 1 101

7 1958 1 9

£, s. d.,

............ . .

4900 0 0o "

9403 7 5. •

11574 1 7

3991 4 Il

3409 4

3490 1 2601

2705 7 O0 1223

450 0 0 1731

41323 4 5 2196'

£ s. (d.

dépense

3 4.9109

£ s. i. £ s. d .

14 2 22222 4 5¾!

9 10 .

il 8 4015 il 10

81 16727 5 9O

£ s. d.

aunées.

5528 7 3j

1398 7 71

4260 8 1

Illonires

sur lesi

doenmenls

publics et

lettres

patentes.

£ s. d.

157 10

221 10

629 0

1189 12

2c 13 4

57 17 loi

11 Victorioc. Appendice (K.K Ki.)

de la ci-devant Province du Haut-Canada, etc.-(ontinuà.)

Annéo

A. 18474

Appendice~

uKK..

DEPENSES.

UVYENUS CAsUEI. ET TEitRITORIAUX.

Dépenses Arbitre

encourues pour régler

pendant

l'existence

du coléra.

£ s. d.

les droits

perçus à

Québec.

x s. d.1

Frais

de voyages,

Commis-

sion d'en-

quotesurles

et transport Départe..

desdépéches.

£- s. d.

meus

publies.

£ s. d1.

1821 ......... ........ 26 2 2..

1822 ......... ......... ......... .........

1823 ......... ,,....... ......... .........

1824 ......... ..,...... ......... ........

1825

1826

1827 roint de détails de

1828

1829

1830 .... ........149 19 1l ........

1831 ....... ......... ......... ... ....

1832 *16000 Oc.......... 44 18 .........

1833 ......... ......... 112 0 0 .........

1834 ....... 388 17 9 ......... .........

1835 ......... ........ ........ . .........

1836
......... ......... 714 1611 .......

J83,

1838 ......... ......... 844 12 6

1839 1080 6 1 .........

1840 I

a9Y, ........ ......... 829 O 0 4 884 0 6

1841 J

Dépenses

contingen-

tes, adni-

nistration

do la jus-

tice.

£ s. d.1

439 12 10k

Sommes re-

mhises, ou

Créditées par

errettr, ou

rapportées

d'autrçs

fonds.

£ 8. d.

il 8 10

4 8 102

1171 85 5†

24 18 101

dépense

1369 2 6

336 0 0

7 3 4

9 2 3

123 0 0

3351 10 11

17 3 4

Rembourse-

ment de

sommes avan.i

cées.

£ s. d.1

38784 14 101

Avancesfaites

pour divers

services.

£ s. d.1

f5555 1 9.1

Dépenses

contingen-

tes et

diverses.

£ s. d.

125 5 8

121 -10 5¾
215 19 6

349 Il 11

années.

325 8 10

235 16 1!

288 14 0

301 19 10¾

407 0 1¾*

382 19

1188 12 9

160 14 10*i

9 3 8½

235 8 6f

-. -.--.------ - t

I

-Total.

Courant.

£ s. d.

2577 19 5½

2795 17 11

3419 5 2t

3281 15 2½

3836 8 11~

5858 4 5

4351 6 8

4924 6 8

4330 10 -7

4540 15 5

23527 4 1¾

28524 14 8

38535 18 e
32129 7 11*

33384 13 4

96931 Il 4,

37035 8 21

30840 14 3

56392 13 9}

* Sur cette somme, £1350 ont depuis étc remboursés à méme le fonds général des revenus, conformément au Stat: Guil. IV, e. 54 et 57.

t Ces avances on 6 faites en conséquence du refus de la Législature de voter les subsides en 1836, et ont été remboursées depuis.

t .

ý,l

1



11 Victorioe. Appendice (K. K. K.) A. 1847.

ETAr indiquant la dette et les obligations de'la ci-devant Province du Bas-Canada, à l'époque de l'Union,

pour quel objet et en vertu de quelle autorité elles ont été contractées.

Montant prélevé
Montant autorisé. à l'aide Taux

Pour quel objet. En vertu de quelle autoritê. - de débentures. d'intéret

Courant. - annuel.

Courant.

£ s.d. £ s.d.

r 2,500 0 0 5*pour cent.

2,500 0 0 5 "
r Actes 10e et lie Geo. IV., ch. 28,... 10,000 0 0.

4,000 0 0 54

1,000 0 0 6

Acte le Guil. IV., ch. 11,.............. 10,000 0 0 10,000 0 0 5 "

a r 6,500 0 0 6
Pour aggrandir et améliorer le havre Acte 2c Guil. 1V., ch. 36,........... 153,000 0 0 4,700 0 0 3¾ "

de M ontréal, ........................... ' 3,800 0 0 "

Ord. le Vic., ch. 23,..................... 22,575 0 0 22,575 0 0 6

f 15,900 0 0 6 "

Ord. 3e Vie., ch. 28,..................... 23,000 0 0 15,000 0 0 8
4,000 0 0 8 "

Ord. 4e Vie., ch. 12, ..................... 17,000 0 0

Cure-môle à vapeur,......................... Ord. 3c Vie., ch. 28,... .. ............ 5,000 0 0 1,500 0 0 8

Pour compléter le Canal de Chanibly,... Ord. 3e Vie, ch. 20,..................... 35,<00 0 0 15,000 0 0 6 "

137,573 0 0 93,975 0 0

Intérêt sur iceux jusqu'à la date de l'Union, ............... , . ........................... ................ 2,773 4 7

T otal,..............,.................. ....................................... ....... £ 137,575 0 0 06,748 4 7

.Appendice

(K.K.K.)

27ý Juillet.

Appéndi
(K. K.K

27 Juillet,
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RAIP P O R T.

Le Comité nommé pour aider M. l'Orateur à régir et surveiller la Bibliothèque,
prend la liberté de faire le rapport suivant :-

En reprenant la làclhe qui lui a été confiée, de
régir et surveiller la Bibliothèque, Votre Comité voit
avec plaisir que la collection est (Ians le meilleur éti!t,
et que, malgré la situation exposée où elle se trouve,
on a veillé avec soin à sa conservation.

La majeure partie (les ouvrages précieux que Votre
Comité a recommandé le faire venir dans le cours de
la dernière Session, a été reçue; et ses ordres ont
été exécutés avec ponctualité et d'une manière satis-
faisante, Votre Comité n'ignore pas que ces ouvrages
ont été achetés sans autorisation sullisante, attendu
que son rapport de l'année dernière n'a pas été agréé
par Ii Chambre, par suite d'une diversité d'opinions
qui s'était manifestée parmi les membres du Comité,
sur un simple point le forme. Néanmoins, comme
l'on a pensé que l'absence d'un aussi grand nombre
d'ouvrages utiles et précieux, entraînerait beaucoup
d'inconvéniens pour la Chambre, à sa prochaine réuu-
nion, M. l'Orateur a pris sur lui la responsabilité <le
faire acheter ces livres, ce qui contribuera beaucoup à
enrichir la Bibliothèque, et à la rendre d'une plus
grande utilité pour les Membres en général. Votre
Comité recommande en conséquence à Votre Hono-
rable Chambre de vouloir bien approuver et sanction-
ner cette dépense.

Votre Comité a aussi préparé une liste les ouvrages
de littérature anglaise et française, qu'il recommande
dofaire acheter durant la vacance, par les agens
accrédités et aux conditions dont on était convenu,
afin <le les placer dans la Bibliothèque. Pour cette
liste, voir l'Appendice A. et B.

L'Assistant Bibliothécaire a préparé un Catalogue
des ouvrages qui traitent de PH istoire du l'Amérique,
d'apiès le même plan qui a été suivi pour les autres
sections de li Bitliotlèque ; et Votre Comité recom-
mande qu'il soit imprimé pour lusage des Membres.
Il suggère de plus, vu la rareté et le prix d'un grand
nombre des ouvrages de cele collection, et leur im-
portance historique, que l'on fasse poser des tablettes
vitrées, afin de les y classer, et (le pouvoir par-là
mieux veiller à leur conservation.

Votre Comité a nussi examiné un ouvrage qui lui a
été présenté " Sur les Principes Fondamentaux des
Lois du Canada," par M. Doucet. Considérant l'uti-
lité de cet ouvrage, et les recherches qu'il contient,
il recommande à la Chambre d'en prendre vingtseinq
exemplaires, pour aider et encourager l'auteur. Il
recommande aussi d'autoriser le Grellier à souscrire à-
six exemplaires de "l Album Littéraire," rédigé par
M. LeTuurneux, pour les déposer dans la iblio.
thèque.

AL.LN N. MACNAIB,
Ofateur.

Bibliothèuei 24 Juillet, 1841.

APPENDICE A.

LISTE des ouvrages français dont le ,Comité de la
Bibliothèque a fait rapport à L'Assemblée- Legiasa-
tive.-Juillet, 1847.

Théologie, Histoire Ecclésiastique.
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.RÉPONSE na

A une ADRESSE (le l'Assemblée Législative à Son Excellence le Gouverneur Général, datée le
26 du présent, priant Son Excellence de vouloir bien faire mettre devant cette Chambre,
copies de toutes communications entre J. W. Dunscoib, Ecuyer, Contrôleur des Douanes,
et le Capitaine Vidai, Collecteur au Port Sarnia, dans le Haut-Canada, au sujet de l'impor-
tation d'une cargaison de blé, destiné à être mis en farine, en entrepôt (après la passation de
l'acte qui établit l'entrepôt, et avant que la loi fut en vigueur) appartenant à Malcolm Came-
ron, Ecuyer, marchand à Port Sarnia, et membre de cette honorable Chambre, également

pour prier Son Excellence dle faire mettre devant cette Chambre des copies de toutes commu-
cations entre le Gouvernement et John Cameron, Ecuyer, ci-devant Collecteur du Port d
la Rivière aux Raisins, (Lancaster) au sujet de la necessité de résider à son poste, et'esa
destitution de son emploi.

Par ordre,
D. DALY,

Secrétaire.
. Bureau du Secrétaire,

Montréal, 27 Juillet, 1847.

Cédule des documens relatifs àl'importation d'une
cargaison de blé, appartenant à Malcolm Came-
ron, Ecr.. du Port Sarnia.

A.-Mr. Dunscomb au grealer du Conseil Exécutif,
18 Juin 1846-renfermant une demande de
Calvin Phelps, ayant pour objet que cette
lettre soit examinée conjointement avec, une
demande semblable de Gananoque.

B.-Collecteur du Port Daîhousie, 3 Juin-renfer-
mant une lettre de Calvin Phelps, demandant
à faire moudre deux cargaisons de blé en en-
trepôt.

C.-Calvin Phelps au collecteur du Port Dalhousie,
1er Juin-incluse ci-dessus.

D.-Rapport, 2 Juin-s-ur demande de permission
d'introduire dd' blé étranger sans payer les
droits du dit blé, destiné à la mouture en en-
trepôt.

E.-Rapport, 10 Juin-du Comité de l'honorable Con-
seil Exécutif sur le rapport ci-dessus.

P.-Mr. Dunscomb au collecteur des Douanes, Poe
Dalhousie, 10 Juin-acdordaht pernission de
moudre le grain en entrepôt.

G.-Mr. Dunscomb aux collecteurs de Gananoque et
do Port Dalhousie, 22 Juin-retirant la per.
mission ci-dessus, des enipéclemens légaux
s'opposant à ce qu'elle soit accordée.

H.-Collecteur du Port Sarnia à Mr. Dundconib, 25
Juin-Il avait permis à Mr. Cameron de dé-
barquer 80o0 nminos de blé sans payer les
droits, en prenant soi obligation npour le mdn-
tant.

.- Mr. Dunscorb u ecolleter du Port arnia, 29
Juin 1846 l'ihformant qui ne p qutJccéder
aux désirs defMr. Gameron tde toa les droits
ur le blé doivonitétré payé rgeift ihint

J.-Le capitaine Vidal à Mr. Dunscomb, 10 Juillet-
expliquant sa conduite en donniant à
Cameron permission de débarqüër sor blé sans
payer les droits.

K.-Mr. Dunscomb- au Capitaine Vidal, 15 Juillet-
en réponse à la lettre susdite, et lui prescri.
vant de payçr le montant des droits lui-mêmo
et d'en tenir compte dans le trimestre se ter-
minant la 5 du courant.

L.-Malcolm Cameron, Ecr. à Mr. Dunscomb, 18
Juillet-qu'il a importé 8000 minots de blé et
qu'il a doriné à Mr. Vidal"ne 'bligation pout
lesdroits.

M.-Mr. Dunscomb à Malcolm gameron, Ecr.,,17
Juilet-en réponse à la letfre ci-dessus, que

ela conduite dui collecteur en prenant cetté
obligation, était irrégulière, t neantitait étrê
sanctionnée.

N.-Malcom Cameron, Ecr.., Août--requte dem
mandant une remise de droite sur une cer-
taine quantité de blé.

0.-Iapport, 20 Août-sur:la requeciZàess

P.-Rapport, 2 Septembre-du Comité de l4hqIhon
rable Conseil Exécutifsur le rapport ci-dessus

Q.-Mr. Dunscomb à Malcolm Cameron Ecr., 16
Septembre '1840-l'informait que Son Ex-
cellence en- Conseil a bien voulu accéder à sa
demande.

R.-Mr. Dunscomb au collecteur de Sarnia, 16 Sep-
tembre-l'informant que Son Excellence a
bien voulu accéder à la demandé de Mr,
Cameron, et lui dànánat des ordres en consé.
quence.

S.-Colecteur cIuPor Daîhousie, 20 Janvier 14-
contenant une requête de Calvin,Phelps dé
mandant la remise des droits sur de'ux c -rgai

a~rl~ e~ î§é
99' s' ,
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T..-Calvin Phelps, 19 Janvier-requête comme ci-
dessus.

U.-Mr. Dunscomb au Collecteur des Douanes, Port
Dalhousie, 26 Janvier-lui prescrivant de
rembourser les droits à Calvin Phelps, et à
tous ceux qui ont importé du blé en attendant
la confirmation de l'acte de l'entrepôt des
blés, pourvu que les dispositions de cet acte
aient été observées. ,

V.-Le Capitaine Vidal à Mr. Dunscomb, 26 Dé-
cembre 1846-Le priant de lui renvoyer sa
note du 10 Juillet.

8 Juin, 1846,
Monsieur,

J'ai l'honneur de vous transmettre avec la présente
(voir B. & G.) une demande de Calvin Phelps, tendant
à obtenir la permission d'introduire deux cargaisons
de blé étranger en entrepôt (Rapport 84, demande
vehant de Gananoque) et de vousi prier de la pré-
senter No. 1397, déjà soumise à la considération du
Comité de l'honorable Conseil Exécutif.

J'ai, etc.,

(Signé,) J. W. DUNSCOMB.

ErrawNs PAR1NT, Ecr.,
G. C. ..

(B.)

Douane,
Port Dalhousie, a' Juin 1846.

Monsieur,

J'ai l'honneur de soumettre avec la présente une
communication de Mr. Calvin Phelps,meunier à Ste.
Catherine, relativement à deux cargaisons de blé
étranger.

A la réception de cette communication, j'ai permis
que le blé fut. débarqué à Ste. Catherine et emmaga-
siné, sujet au paiement du droit; ces deux cargaisons
consistent en douze centvingt-et-un quarters et demi
le blé, et les droits sur icelui se montent à cent quatre-

vingt-trois louis quatre chelins et six deniers sterling ;
et pour garantir plus surement le paiement des droits
sur demande (s'il est exigé) autrement l'obligation de-
vant être annulée par une autre acquit à caution pour
l'exportation du blé en farine, laissant toute l'entre-
prise eniiérement dépendante des instructions que ,je
pourrai recevoir immédiatement de vous.

J'ai, etc.,

(Signé,)

J. W. DurNscome, Ecr.,

JOHN CLARK,
Collecteur.

(C.)

Merchants Mills, Ste. Catherines,
ler Juin, 1840.

Cher monsieur,

Deux cargaisons de blé par la goélette "Trenton"
et Rockwell" de Toledo et Milwaukie, respective-
ment, étant arrivées vis-à-vis mon moulin, et le pro-

Appendice
(M. M. M.)

sie suomet.

(Signé,) CALVIN PHFPS..

JoiN CLARK, Ecuyer,
Collecteur des lIouanes, etc.

Port Dalhousie.

(D.)

Rapport No. 84.-13)7.

Collecteur,

Gananoque, 28 et 30 Mai, 1840.

Renfermant une demande de C. et J. M'Donald eV
compagnie, tendant à ce qu'il leur soit permis.
d'introduire une certaine quantité de blé étranger,,
sans paiement de droits.

D'ouane, 2'Juin, i845.

En soumettant la requête ci-incluse du Colleeteur
de Gananoque, le Commissaire des Dbuanes, ferait
remarquer que comme le Gouvernemant d'e cette
province s'est prononcé en faveur de l'amélioration
demandée, et à pris des mesures pour en faire une
loi, aussitôt que le Parlement' Impérial aura passé.
quelqu'Acte changeant le droit sur lu blé importé dans
le Royaume-Uni. Et attendu qu'il est a peu prés.
certain qu'une loi dans ce but est en voie de progrès,
si elle n'est pas même déjà passée dans le Parlement
du Royaume-Uni, if est extrêmement désirable que
les avantages qui résulteront pour le commerce par
les lois en question, puissent être conférés immédiate- +
ment; autrement, vu fa brièveté de fa saison, le pays
ne pourra nullement en profiter durant la présente
année. Il ne peut y avoi- aucune difficultéà garartir
le paiement des droits qui serniint'dus sur lé blé dans
le cas où il ne serait apporté aucun changement aux"
lois actuelles, soit en prenant de» obligations (bonds)
redigées à cet effet, ou même en recevant l'argent, à
la condition d'en faire remise aux importateuts, dans
le cas et à l'époque où le Gouverneur Général lan-
corait une proclamation pour faire connaître qu'un,
acte a été passé durant l'année par le Parlement Im-

priétaire m'ayant requis de moudre ce blé en entre- Agpendl
pôt pour l'exportation, conformément à la nouvelle loi (M.Mil
(qu'il croyait étre en vigueur lorsque ce blé a été r
embarqué) mais quo si cela ne pouvait se faire, d'en- 2 u
voyer les bâtimens avec le blé à Oswego, je prends
la liberté de vous demander de permettre que ce blé
soit debarqué sans payer les droits, suivant la 3me
section de l'Acte passé le 18 du mois dernier; atten-
du que le but de cet Acte est d'encourager le tran-
port et la manufacture du blé Américain dans cette
province, et que l'admission de ces deux cargaisons
de blé pour être converti en farine, ne fera aucun
tort au revenu de la province dans le cas où la me-
sure de Sir Robert Peel passerait définitivement en
Angleterre. Pour ces raisons et dans cette espérance,
je suis disposé a me charger de la responsabilité de
recevoir ce blé, plutôt que de permettre qu'il se rendu,
à Oswego, ainsi que j'en ai l'ordre; m'en reposant
avec confiance sur les dispositions favorables du Gou-
vernement de Sa Majesté en cette province, à en-
courager le commerce et les manufactures du pays.
En m me tems je dois vous prier de.recevoir une
obligation pour le paiement des droits s'ils sont exi-
gés ; mais me flattant humblement qu'il me sera per-
mis de racheter la dite obli ation par un acquit à
caution pour l'exportation de la farine qui sera manu-
facturée du dit blé, aussi tôt que Son Excellence le
Gouverneur Général aura, promulgué cet Acte-
comme loi de la province.

Je suis, etc.,
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neice péial pour modifier les lois qui règlent l'importation
M. M.) du blé, mais, et autres grains dans le Royaume-Uni,

c'est-à-dire, si une pareille proclamation était faite
juilot. dans le cours de la présente année 1840. A la chargo

par l'importateur ou la partie intéressée de prouver
d'une. manière satisfactoire que la farine produite par
le dit blé, à été mise à l'entrepôt, et est à cette époque
sous les scellés de la couronne, et qu'il à été importé
en entropôt do la même manière et sous les mêmes
restrictions que les autres marchandises aujourd'hui
sujettes aux droits qui sont exportées, sans acquit à
caution de l'entrepôt, sans paiement de droits.

(Signé,) 3. W. DUNSCOMB. Il
L'Inspecteur Général a l'honneur de recommander

que l'introduction du blé étranger soit permis sur le
paiement du droit ; à la condition que dans le cas où
l'Acte de cette Session deviendrait loi par une loi im-
périale, en 1840, et qu'il serait produit des certificats
en règle, constatant que le blé où la farine en prove-
nant,à été embarquée pour l'Angleterre, les droits'
ainsi payés seront remboursés.

(Signé,) WM. CAYLEY.

(E.)

Copie d'un rapport d'un Comité de l'Honorable Con'
seil Exécutif, daté le 10 Juin, 1846, approuvé
par Son Excellence leGouverneur Général, en
Coiseil, le même jour.

Sur les requêtes respectives de MM. C. et J.
McDonald et compagnio, dO Gananoque, et de Galvin
Phelps, de Ste. Catherines, dans le District de Nia-
gara, tendant à obtenir la permisrion d'entrer une
quantité de blé en entrepôt, On vertu du nouvel acte.

Le Comité recommande les requêtes à la considé-
ration favorable de votre Excellence, des garanties
suffisantes ayant été prises pour le paiement dés
droits dans le cas où l'acte de la dernière session
serait désavoué.

Certifié,

(Signé) E. PARENT.

(F.)

Montréal, 10 Juin, 1840.

Monsiear,

Ayant eu l'honneur d'appeler l'attention du Gou-
verneur Général à votre communication du 3 du
courant (voir B ci-annexé) transmettant une requête
tendant à ce qu'il vous soit permis de débarquer deux
cargaisons de blé étranger (voir C) sans acquitter les
droits, afin do le moudre pour l'exportation, et vous
requérant de "recevoir tm acquit à caution pour les
droits à payer" dans le cos où l'acte de la dernière
tession ne deviendrait pùs loi.

Et Son Excellence l'ayant prisé en considération
en 'Conseil [Voir Sdérà etD et E. f'ai reçu-Pordre de
vous info-mer qu'il a plu à So Seigneurie ordonner
queïyõue receviez de M.,CnlvinjPhelps, les droitwsur
le blé à la condition qu'ils sercremborséadanell
cas OùtWa sectiot dQ l'acte deviendrit loi; et à la
condition que l'o requrint iv satisfactoiremont,
(cri forimisannt le erailie,t a) que la farine

est à dette époqme s s e,

ou qu'elle a -été exportée en entrepôt de la nime Appèndice
manière et sous les mêmes restrictions que les. autres (MiM'M 4
marchandises actuellement soumises aux droits sont.--'
exportées, sous acquit à caution en entreépt, ins le 27. 'Jnlllet.
paiement des droits.

J'ai, etc.,

J, W. DUNSCOMB.

Collecteur des Douanes,
Dalhousie,

Montréal, 22 Jùin, 1840.

Monsieur,

Eu égard à ma lettre en date du 10 du courant
[voir Suprà]fjai reçu l'ordie de 'vous informer que'
'on considère qu'il existe des em péchemens lé aux à
la réception des droits sur le blé (destiné à être
moulu en entrepôt) sous la condition dé les rmbWa-
ser, dansle cas où la farine provenant' ,de ce blés
serait mise à l'entrepot, lorsque l'Acte fInpérial qui y
a trait deviendra loi.

Et que, en conséquence, je dois contremander les
instructions qui vous ont été transmises dans ma
communication mentionnée plus: haut,cedont- vtous'p
ne manquerez pas de donner connaissance, aux, par.
tics intéressées.

J'ai, etc.,
J. W. DUNSCOMB3

Collecteur des Douanes,
Port Dalhousie,

et au
Collecteur des Douanes,

Gananoqi e,

(H.)
t ' I j

'''t

Port Sarnia,25 Juin, 1846.
Rivière St. Clair, District de l'Ouest.

Monsieur,

M. Malcolm Cameron, de cet entroit, ayant impo
té des Etats-Unis 3.000 minots ude& ble atWelii 6
tion de le moudre et de l'exportere'or mfarine
canadienne,, et pensant que ce blé né doit payer
aucun droit s'il est ainsi exporté je l'ai débarqué, afin de
le convertir en farine ; en prenant la prédaution néan -
moins d'exiger de M. Cameron une obligatiun po'ur les
droits, dans le cas où le'Gouvernement exigerait
qu'ils..soiert payés. En:conséquence" (côrnd:',è'ét'.
le premier cas de -ce genre qui se préserite ici) je
désireais savoir, de vous si le droit de 3s., par
quarter doit être prélevé ou norp;et dans le casÀoù il
ne dévrait pas être prélevé, quelle, obligation est
nécessaire, ou comnient je dois m'lssurer i 4 blé
awété converti en farine et enbariuép
ou i'Europe.oé

Jeogo~us 'prie' de 'm'envoyer dés 'eensoigndhehs èt
(des instructions surceý point aussit6t qu'il Vous è
possilalie.. fin attendant j'ai l'honneuy&detafetc?

4_3

t c~
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A pendie

rie Juilet.

(I.)
Montréal, 29 Juin, 1810.

Monsieur, -
J'ai l'honneur d'accuser réception de votre lettre

du 25 du courant, relativement à une demande de
Malcolm Cameron, Ecuyur, tendant à ce qu'il lui
soit permis d'introduire en entrepût 3,000 mintis de
bl des Etats-Unis, avec l'intention le lu convertit -n
farine pour l'exportation comme le provenance cana-
(lienne.

En réponse, je dois vous informer que vous nc
pouvez accéder à la dlcnande dle M. Cumeron, vu
que,~suivant l'avis des Olliciers en loi <le la Couronne,
il existe (les empèchemens légaux à accorder cette
demande.

Et je dois ajouter que tous les droits sur le blé
doivent être payés en argent.

J'ai, etc.,

J. W. DUNSCOMI3.

Au Collecteur des Douanes,
Port Sarnia.

(J.)
Extrait d'une note se rapportant à la lettre ci-dessus

marqué IH, donnant les raisons pour motiver la
conduitelsuivie à cet égard.

Port Sarnia, 10 Juillet, 1846.

M. Cameron a on sa possession ma lettre signée de
vous, (voir F, ci-annexé) déclarant que si le bill des
céréales est passé, les droits sur le blé seront rem-
boursés; et il me dit que pour lo moment il n'a pas
l'argent à me donner pour les droits afférant a sa
dernière importation, et par conséquent je conserve
son obligation. Votre lettre (voir supra) est adressée
au Collecteur des Douanes au Port Dalhousie,
et le blé dont il est mention en icele, appartient
également à M. Cameron ; Calvin Phelps étant son
agent à ce port. Ce renseignement vient de M. Ca-
meron lui-nième.

Je demeure, etc.,

R. E. VIDAL.

J. W. DuNscomxa, Ecr,,
etc., etc., etc.

(K.)

Extrait d'une note, en réponse à la note ci-dessus.

Montréal, 15 Juillet, 1846.

Je n'ai ou aucune communication avec M. Came-
ron, mais, comme de raison, vous ne penseriez jamais
à vous laisser guider dans l'accomplissement de vos
devoirs officiels par toute lettre que lui o.u toute autre
personne pourrait représenter qu'ila ont vue. Toute
lettre adressée à ce Bureau au Collecteur des Doua-
nes au Port Dalhousie, doit être prise pour la gou-
verne de la personne à qui elle est adressée, mais si
vous aviez eu communication do la lettre (voir F, ci-
annexé)'ou si vous aviez été guidé par le rapport que
vous en a fait M. Cameron, encore, vous ne manque-
riez pas d'observer après réflexion, que le droit sur
le blé doit étre payé avant qu'il soit débarqué, comme

vous dites qu'il doit être remboursé dans le cas-deApje
certaines éventualités ; tellement qu'il n'y a rien de (M21de
pus irrégulier que de prendre un acquit à caution .

et je regrette <le vous dire qu'une obligation ainsi s'et
faite, en l'absence do l'autorité compétente (un Acte
du Parlement) est considérée comme nulle, et ne sau-
rait être reconnue dans une Cour do Justice. En con-
squence, l'utlairo est entre vous et M. Cameron. En
attendant, je vous prie de payer vous-même le mon-
itt du droit et d'on tenir compte dans votre trimestre

se terminant le 5 du courant.

J. W. DUNSCOMB.

R. -. Vinmi,, Ecr.,
etc., etc., etc.

(L.)
Port Sarnia, l's Juillet, 1840.

M4onsieur,

J'ai l'honneur de vous informer que j'ai importé
3,000 minots de blé au Port Sarnia, que j'avais l'in-
tention de convertir en farine et embarquer en entre-
pôt, et à la réception duqÙel j'ai donné au Capitaine
Vidal un acquit à caution pour le droit, m'engageant
à satisfaire le Gouvernement. Vers la meme époque,
j'avais importé un autre lot dlo blé à Ste. Catherines,
et M. Phelps m'a informé que le Capitaine Clarke
avait reçu l'instruction de recevoir les droits, mais de
les rembourser aussitôt que la mesure de Sir Robert
Peel aurait ôte promuluée dans la Gazette. Je me
flatte que le Capitaine idal recevra l'instruction d'a-
gir de la même manière.

J'ai, etc.,
MALCOLM CAMERON.

J. W. Duxscoms, Ecr.

(M.)

Montréal, 17 Juillet, 1840.
Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre lettre
du 13 du courant, arrivée ce matin, m'informant que
vous avez importé 3,000 minets de blé que vouu
désirez convertir en farine et expédier en entrept,
et que vous avez donné un acq uit à caution pour les
droits y afférant au Capitaine Vidal.

Et demandant que le Capitaine Vidal reçoive
l'instruction de recevoir les droits et de rembourser
l'argent, lorsque la mesure de Sir Robert Peel aura
été passée. En réponse, je dois vous dire que le
collecteur du Port Sarnia, en réponse à une commu-
nication de sa part sur ce sujet, a été informé qu'il n'y
avait pas d'autorité en vertu de laquelle il pût être
autorisé à prendre une obligation pour ls droits
afrérant au blé enquestion, ces mêmes droits devant
être payés argent comptant ; et que la conduite qu'il
a suivie en prenant votre obligation pour le montant
des droits sur le blé ne sera pas sanctionrnée.

Je dois ajouter que l'on considère qu'il existe del
empêchemns légaux à recevoir le droi.t sur le blé
destiné à être moulu en entrepôt, à la condition de l1
rembourser dans le cas où la farine proifenunt du dit
blé serait expédiée en entrepôt, lorsque l'acte de la
dernière session qui s'y rapporte deviendra loi et en
conséquence, qu'il est possible d'accéder à votre
demande de donner des instructions à cet effet au
collecteur de Sarnia.

- J'ai, etc.,

(Signé,) J. W. DUNSCOMB.

MA.coLu CAMEfnoN, Ecr. M. P. P.,
Port Sarnia.
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(N.)

Son celence Lord Cathcart, Gouverneur Oéné-
.rat do l'Amôrique Britannique du Nord, et
Commandant en Chef de# Forces do Sa Majesté
en icelle, etc., etc., etc.

Qu'il plaise à Votre Excellence,

La pétition de Malcolm Cameron, du Port Sarnia,
marchand, expose respectueusement, que votre
pétitionnairo fait un commerce très étendu, et
qu'il a, durant cette saison, bàti deux moulins,
et importé une quantité considérable de blé qu'il
a fait convertir en farine à Ste Catherine. Qu'a-
près la passation de l'Acte pour admettre en
Canada, sans payer de droits, la blé étranger destiné
à étre converti en farine, (savoir : lors de la passation
du bill anglais des céréales,) votre pétitionnaire, s'at-
tendant que le Gouvernement sanctionnerait la me-
sure et encouragerait ceux qui s'efforceraient d'y don-
ner effet, a mandé des Etats-Unis deux cargaisons de
blé, l'une destinée à être envoyée à son propre mou-
lin, et l'autre à M. Phelps, à Ste. Catherine, et qu'il
espérait qu'il lui serait permis de garder ce blé ou la
farina en provenant an entrepôt ; mais que contre
toute attente, cette mesure n'est pas encore passée en
Angleterre, et à l'arrivée du blé, on a refusé de rebe-
voir des obligations et exigé le paiement immé-
dint des droits; mais avant l'arrivée de ý la seconde
cargaison, le pétitionnaire reçut une lettre très satis-
faisante de M. Phelps, et en conséquonce, fit venir sa
seconde cargaison." [Voir FI. Mais en conséquence
d'une lettre venant du Commissaire des Douanes, lui
lui était adressée, et d'une autre adressée au Collec.
teur d'ici, [voir J et M,] le pétitionnaire fut obligé de
payer šans délàiý ses'dË'oits, se montant à £56 5s.
sterling, sans recevoir le garantie qu'ils lui seraient
remboursés, car on fesait alors des objections en loi
relativement à la remise de ces droits. Le pétition-
naire ne peut pas concevoir quelles objections l'on
peut faire pour le Port Sarnia, lorsque l'on n'en fait
point pour celui de Ste. Catherine ; ou pourquoi les
marchands sont traités si différemment dans les divers
ports de la Province tou pourquoi l'on ne donne "pis
toutesles facilités possibles aux personnes qui a'effor-
cent de mettre en pratique la politique du Gouver-
nement en augmentant la commerce de la Province,
et particulièrement dans un tems où il n'y a que Ids
plus audacieux qui voudraient s'avanturer dans un
commerce, dans lequel, pendant cette saison, ils ont
perdu des centaines de milliers de louis.

Persuadé que le Gouvernement prendra en sa con-
sidération la plus libérale la. remise immédiate de
ces droits, votre pétitionnaire ne dit rien de plus sur
ce sujet, mais se souscrit très respectueusement,

De Votre Excellence,
Le très obéissant serviteur,

(.Sgné,) MALCOLM CAMERON.

Port Sarnia, 6 Août, 1840.

(o.)
Rapport No. 108.-2109,

Malcolmn Cameron,
, 6:et. 12,Août,41840.

Demandant la remii des drdits . sur Une ertaine
quantité de blé.

Douaie, 26 Août, 1846.

Il alet pétl 'pi onnairo a importé 8,000
minots de blé au Port oi et du Col

lecteur, No. 8, 25 Juin, 1846,] et que la Collecteur Appendice.
des Douanes a accepté des obligations pour le paie- (M: M.M.)
ment des droits sur icelui, mais pas avant de recevoir ,
les instructions de ce bureau à ce sujet. 270 Juiet.'

Le Collecteur a été informé qu'il n'avait pas agi
régulièrement en acceptant ces.obligations, [29 Juin,
1846,] et a reçu en conséquence instruction de per-
cevoir les droits sur ce blé; ces instructions ont été.
promptement suivies et le Collecteur s'est fait payer
les droits qui se sont montés à £56 5s. sterling.

M. Cameron voulut bien alors payer les droits, mais
avec l'entendement qu'ils lui seraient remis, [voir la
lettre de M. Cameron, du 13 Juillet, 1846,] lorsque
la loi pour régler l'importation lu blé deviendrait en
opération, comme il avait été promis à M. Phelps.
Cette promesse donnéea M. Phelps fut révoquée, at-
tendu que les offliciers en loi.dela Couronne entre-
voyaient des difficultés légales contre une telle pro-
messe [17 Juillet, 1846,] et il fut adressée une lettre
à M. Cameron en conséquence.

Sur ces entrefaites, la loi a été mise en opération ;
et il est libre aux parties d'importer du blé et d'en ex-
porter le produit sans payer de droits. Dans ces
circonstances, je recommande respectueusement la
pétition de M. ýameron à la considération favorable
de So Excellence, à la condition que le pétitionnaire
produise des certificats que la farine provenant de ce
blé a été exportée.

(Signé,) J. W. DUNSCOMB

Douane, 29 Août, 1840.

Soumis à la considération du Comité de l'Hono.
rable Conseil Exécutif pour en être fait aport.

(Signé,)

Par ordre,

J. W. DUNSCOMB.

Copie d'un rapport d'un Comité dé l'Honorable Con-
seil Exécutif en date du 2 Septembre, 1846 ;
approuvé par Son Excellence le Gouverneur
Général en Conseil, le même jour.

Sur la pétition de Malcolm Cameron, Ecuier, (vide
eupra) demandant la remise des droits: sur du blé,
importé des Etats Unis, et exporté aprés avoir été
converti en farine,

Le Comité recommande la remise des dits droits,
pôutvu que 'le pétitionnairé produise des preuves
satisfaisantes-que le ptodÙit du blé on question ategô
exporté de cette Province, après avoir été converti
en. farinel.

APinspeéte. 9éérl, .PARENT,'-

7 Ci
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Montréal, 10 Septembre, 1816.

Le Gouverneur Général en Conseil ayant pris en
considération votre pétition (vide N.) par laquelle
vous demandez que les droits que vous avez payés sur
3000 minots de blé que vous avez importéià Sarnia pour
y être converti en farine, se montant à £50 5s. vous
soient remboursés avant la mise en opération de l'Acte
de la dernière Session (lu Parlement pour permettre
l'introduction du blé étranger destiné à être converti
en farine en entrepôt sans payer de droits,

J'ai reçu ordre de vous informer qu'il a plu à Son
Excellence, sous les circonstauces par vous mn-
tionnées, d'accéder à votre demande, à condition que
vous produisiez des preuves satisfaisantes au Collec-
teur des Douanes (par le certificat ordinaire d'expor-
tation ou autrement) que la farine provenant de ce
blé a été exportée de la Province.

Je dois ajouter que le Collecteur au Port Sarnia a
reçu les instructions nécessaires à l'accomplissement
du désir de Sa Seigneurie.

J'ai, etc.,

(Signé,) J. W. DUNSCOMB.

MALCOLM CAMERON, Ecuicr.

Monsieur,
Montréal, 1 Septembre, 1840.

* Le Gouverneur Général en Conseil ayant pris en
considération la pétition de Malcolm Cameron, Ecr.,
(Vide N.) demandant que les droits qu'il a payés sur
3000 minots de blé (se montant les dits droits à £56
5s. sterling,) importé à Sarnia pour être converti ei
farine en entrepôt, lui soient remis avant la mise en
opération de l'Acte de la dernière Session pour per-
mettre l'introduction du blé étranger destiné à être
converti en farine en entrepôt, sans payer de droits,

J'ai l'honneur de vous info mer qu'il a pIn à Son
Excellence d'accéder à la demande du pétitionnaire,
pourvu qu'il vous fournisse des preuves satisfaisantes
que la farine provenant du blé en question a été ex-
portée de cette Province.

Et veuillez faire attention à ce que les instructions
de Son Excellence à cet égard soient exécutées.

J'Ui, etc.

(Signé,)

Au collecteur des Douanes,
Port Sarnia, C. O.

J. W. DUNSCOMB.

S.

Port Dalhouále, 20 Janvier, 1841,

Monsieur,

Mr. Calvin Plhelps m'ayant mis entre les mains la
requête qui accompagne la présente (vide T.) pour
que j'y ajoute mes remarques, j'ai l'honneur de sou-
mettre pour votre information que tout ce qui est
dit dans cette requête relativement au débarruement
de deux cargaisons do blé des goélettes " Rockwell "
et "Trenton," sous les conditions contenues dans les
instructions que vous m'avez données, ci date du 10

(Signé,) JOHN CLARK,
Collecteur.

J. W. DuNscoarn, Ecuier,
etc., etc., etc.

A Son Excellence lo Comte Cathcart, Gouverneur
Général de l'Amérique du Nord Britannique, etc. etc.

La requêto lu soussigné expose humblement
que le Collecteur des Douanes le Sa Majesté pour le
Port Dalhxousie, [vide F. et G.] était autorisé à per-
cevoir les droits sur deux cargaisons de blé importé
des Etats-Unis, dans le mois de Juin dernier, dans
les goélettes " Rockwell" et " Trnton," avec l'enten-
dement qu'il serait fait remise de ces droits au pro.
priétaire du blé, dans le cas où le Bill dos céréales do
Sir Robert Peel deviendrait loi dans la Grande 3re.
tagne.

, Que les dits droits, se montant à £222 18 0, ont
été en conséquence payés au Collecteur des Douanes
de Sa Majesté pour le Port Dalhousie, et

Que la farine provenant du dit blé, savoir 2018
quarts a été exportée à Liverpool, tel qu'il appert pqr
le certificat qui accompagno les présentes.

Pourquoi, le soussigné prie humblement Voire
Excellence qu'il lui plaise ordonner que la femisedes
dits droits lui soit faite.

(Signé,) CALVIN PIIELPS.

Ste. Catherino, 19 Janvier, 1847.

Je, Robert Gaît, agissant pour John Torrance et
Cie., de ý1ontréal, déclare par lo présent que j'ai été
chargé de l'embarquement à bord du Brig " Cqmby
ses," Capitaine Smith, de 2700 quarts de farine do
provenance du Canada, qui est une possession Britan-
nique hors (le l'Europe.

Daté, ce 14 Septembre, 1840.

(Signé,) ROBERT qALT.
Je certifie par le présent que ce qui précède est

une vraie copie do la déclarntion soqscrite J le &
Robert Galt.

(Signé,) H. JESSOPP, Collecteur.

Vraie Copie.

(Signé,) JÓHN RtidE, Conmiu.

~

lJuin dernier, est entiéremont correct ; et que les Ap'droits sur les dites deux cargaisons de blé, se mon.,tant à £222 18s. 6d. courant. m'ont été payés par Mr.
Phelps, duquel paiement je lui ni tenu compte dans 2
mon rapport du trimestre qui s'est terminé le 5 Juillet
1846,-Entrée No. 25, Rapport A.

Que l'équivalent, en farine, du blé débarqué des
goelettes "Rockwell" et "Trenton," pourrait être de
deux mille dix huit quarts.

Que le certificat du Collecteur à Québec et l'afli-
davit de Mr. John A. Torrance, de Montréal, m'o-
bligent de croire, que la farine provenant du ble
débarqué des goélettes "Rockwoll" et "Trenton," au
montant le 2018 quarts, a été exportée à Liverpool.

J'ai, etc.,

27)Juillet. Monsiear,
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prendiL e Les deux mille dix-huit quarts de farine ci-d4snueinen-

M. M.) iionnés équivalent aux cargaisons d1, blé
des goëlcttes."Trenion" et"Rockwell"sur

nMieot, lequel il a été payé £292 18 0, cougant
de droits, avec Pentendement u'il en sera
fait remise lorsque le Bill des céiéiàles
sera devenu loi, tel, qu'on le voit par l'en-
trée faite à laàDouiane, en date au Port
Dallhousie, du 17( Jqin, 1840 ; Ste. Ca-
therine, Décembre, 1840.

Plantalon No. 20,-B.

Certificat de l'Officier de Douane attaché à la copie
de la déclaration, conformément à la 5 Vict. ch. 14.

sec. 5.
Je déclare par le présent sous serment, que du

blé qui a été débarqué à St. Catherino des goëlet-
tes " Rockwell" et "Trenton," il on a été converti
2018 quarts en farine.

(Signé,) JOHN A. TORRANCE.

Assermenté devant moi,
ce 13 Janvier, 1847.

(Signé,) AusTn CUVILLIER, J. P.

Monsieur,
Montréal, 26 Janvier, 1847.

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre lettre
du 20 du cot'rant, contenant uno 'deman-je de la part
de M. C. Phelps, pour qu'l lui soit faite remise des
droits qu'il a payés sur une certainé quantité 'de bli
iu'il a importé, après la passqtion de la loi pour régler
1 importation franche do 'droits, du blé destinà Là
être cpinverti en farine povir l'exportation, mais que
cette remise lui soit fuite avant la publication de ln pro-
clamation pour donner opération à la clause du statut
qui y a rapport.

En réponse, je dois vous donnei instruction de
faire la remise au requérant de 'argent qu'il a ainsi
payé, et d'en agir de la sorte à l'égard do tous ceux
qui se trouveront dans li méme cas que lui, tant que la
loi nu sujet do l'importation dû blé destiné à dtro mis
en farine en entrepôt pour l'exportation, demeurera en
force ; ayant soin toutefqis de vous faire exhiber les
pièces justificatives de la mouture du blé et de l'ex-
portation do la farine on provenant, comme dans le
pré. nt cas.

(Signé,)

Au Collîctepr des Douatp,
a i,0

J. W. DUNSCOMB.

4Xt-ait d'une epp u apitaine Vi ial à X. D#S-
comb;,k o ta a m rgçoyçr p9p ,
Juillet.

fesait mention lui ap artenaient (à lui M. Cameron), p
et c'omme il dit de pI us:"' Nous avons vu la lettre

et si.notre jugmpntsa clair, et sain, (pour nous ser-
vir des expressions des 'Yuristes Anglais) nous 2J

"avons très distinctement vu que ce que nous
"avions dit 4tait extet, gavoir.: que M. Vidal
'a ainsi mentionne comme un fait' ce u e
"l'était pas nousi'en döùuos'nulleöiet ;"ët ctorime
je io crois pa aoi'dit. tellä& ch 'äiis nra 'lettre,
et vu qu'il iii' fait a'sbr pll bliqeÏenppour ù nie'
teur, j vous prierai, de voulor bien ' nie çtnttro
ma lettre, ý remise en consquence, voir J] qu'il
préteid avoir vue, afin de9 miíuxi'm'assurer 'deschoseq
avant d'aller plus lolin. 'Qù"4 'cd ce" artielq" 'd "là
Gazette a été écrit, je n'y ai p fait attention; ïýaiî
puisqué l'on veut ajour hu. s'en, sçryi contre, moi
pour fairo voir q uç,j'ai fait un 1ýpport t irert
d celui do M. p qint à la p.r .é "du.', ce
que l'on dit a t yu d'aptuès nia lçttre, il d ienï de
mon dpvor de me Justifier . ux yun"d' Pilie,
Tout en vous priant de donter.vtre att ntio>i'nn
diate au sujet, ' '

Je demeure, eti

(Signé,)

J. W. DUNsConM, écuyer,
etc., etc., etc.

R. E. VIDAL.

LIsTE DEs DoCiMENs qui ont rapport à la nécessité
pour John Cameron, écuyer, Collecteur de la
Rivière aux Raisins, de résider à son poste et à
la destitution de sonemploi.

A.-I 9 Novembre, 1845,-- Lettre adressée au Col-
lecteur le requranit de stiivre" les réglemens, et
louer un bureah à un prix modique dans le voisi-
nage du port dont il est collecteur.

B. -26 Décembre, 1845,-R6ponse-de M. Camneron
à la lettre ci-dessus, référant à une entrevue
personnelle,ct exposan't qu'il a suivi los instýbc-
tiens qui lui ont été données.'

CG.-4 Dl cembre, 1845, -]ettre adçp4 ée-
Canîeron,-sa r4ppqsg'e pgrsat p
-equis de ilon~nr oon attoitiqn ir 4ie W x
instructions contenues dans lettre 9,
Novembre.

D.-12 Janvier 184,--Lé Çollepteur écrWqu
ouvert un bureau à son poitt dor le loyertest de
25s. par mois.

A,4E.-28 Août, ier i e t
trouvé aucun I de Douane. On deman W

-à ce sujet des expliéatiofns à Mr, Camieron, et
8s11= 0 es'dp. résider à a Çha1ttenburg,

ett

F.-31 Août, 1846-ILe Collécteur présente di erse
excuses et fait entendre nt
ner des renseignenis illésò a dt dite
officielle durant les huit dernidisrbi .

G.-22 Septembre,', 1846-Lettre- adressée à M.
Cameron pour l'engagr do nouva àutans
porter sa résidenc, ' la Rivire tiuxRai-

SIl eût éodu à altre p1utòt s'il nae-vait C ' serait venua n
vi *p -qMon

iréal, donner des rensoinerieíì s alqpp
duité offici'lle, ce qù'ili'pas fait '
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Montréal, 19 Novembre, 1845.

J'ai reçu ordre d'appeler votre attention sur les rè-
glemens généraux établis pour la gouverne des Col-
lecteurs et autres officiers de Douane, et qui existent
sous l'autorité de la S Vict. chap. 4 ; et je dois vous
informer que Pon exige que vous vous transportiez
sans délai à la Rivière aux Raisins où l'on veut que
vous ayiez votre résidence à l'avenir ; attendu que
l'on ne petit, pour quelque raison que ce soit, vous per-
mettre de résider ailleurs.

Vous vous procurerez à aussi bas prix que possible
un bureau convenablement situé sur ou près le quai,
anu village ; je dois ajouter que je désire que vous ie
retardiez pas à me faire connaître le moment de votre
arrivée au village, et le bureau que vous aurez choisi,
et s'il convient au public.

J'ai, etc.,

(Signé,) J. W. DUNSCOMB.

Jums CasnRoN, Ecuier,
Collecteur des Douanes,

Rivière aux Raisins.

(B.)

Port de la Rivière aux Raisins,
26 Décembre, 1845.

Monsieur.

J'ai eu l'honneur de recevoir votre lettre du 19
ultime, me requérant de me rappeler les règlemens
établis pour la gouverne des Collecteurs et autres offi-
ciers de Douane, et qui existent sous l'autorité de la
8 Vict. chap. 4, et me donnant pour instruction.de
Mc transporter sans délai à la Rivière aux Raisins, et
de me pourvoir d'un bureau à aussi bas prix possible,
convenablement situé sur ou à proximité',du quai, au
village.

Je prends la liberté de vous dire en réponse, que
depuis l'entrevue que j'ai eu dernièrement en per-
sonne avec vous, et à laquelle je vous exposai la situa-
tion actuelle de ma famille, je me suis conformé à
l'intention de vos instructions, et.que j'espère pouvoir
remplir mes devoirs à votre satisfaction.

J'ai, etc.,
(Signé,) JOHN CAMERON,

Collecteur des Douanes.

J. W. Duniscon, Ecuier,
Commissaire des Douanes,

Montréal.

(C.)

Montréal, 31 Décembre, 1845.

Monsieur,

En réponse à cette partie de voire lettre, en date
du 26 du courant, que vous dites étro la réponse à
celle que j ai ou occasion de vous adresser le 19 du
mois dernier, je dois vous faire savoir que ce que
vous m'avez <it lors do notre entrevue, comme je

vous l'ai dit alors, n'est pas une réponse à l'objet de AppOndic
ma lettre ;je dois vous prier de plus de tuivre þromp- (M.
tement les instructions que je vous ai données dans-
ma lettre du 19 Novembre et do ne pas manquer de 27e >iliý
me transmettre les informations, requises en icelle.

J'ai, etc.,

(Signé,) J. W. DUNSCOMD3

Au Collecteur des Douanes,
Rivière aux Raisins.

(b.)
Bureau de la Doune,

Port de la Rivière aux Raisins,
12 Janvier, 184'.

Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre lettre
du 19 Novembre dernier; et en réponse, je prends la
liberté de vous informer que j'ai ouvert un bnreau
dans le village de Lancaster, où je me tiendrai pour
l'accomplissement de mes devoirs comme Collecteur
pour ce port.

J'ai l'honneur de vous inf'ormer de plus que le lieu
que j'ai choisi pour y tenir mon bureau est avanta-
geux pour l'été comme pour l'hiver, étant situé à
l'endroit où William McIntosh et Cie., tenaient le
Bureau de Poste, il y a deux ans (je ne dois y avoir
mon bureau que temporairement) ; je ne paie que 25s.
courant par mois de loyer, ce qui rencontrera,
j'espère, votre approbation.

J'ai, etc.,

(Signé,) JOHN CAMERON,
Collecteur des Douanes&

A J. W. DuNscom, écuyer,
Commissaire des Douanes,

Montréal,

Montréal, 26 Aoàt, 184Y,

Monsieur,

Il est de mon devoir de vota informer qu'en fesant
la visite du Port de la Rivière aux Raisins, mercredi,
le 26 du courant, à midi, il n'y avait aucun officier
de Douane à ce Port; et en outre, que le magasin de
M. McDonald où j'ai appris que vous avez tenu
votre bureau durant quelque toms, était fermé. J'ai
mu, cependant, de son commis, que j'ai rencontré sur
le quai, que vous étiez à votre ferme à Charlottenburg,et que la personne préposée au débarquement et à la
visite des effets était allée voir sa famille.

Avant de faire parvenir cette affaire à la connais-
sance du Gouverneur Généràl, je recevrai avec
plaisir toutes les explications que vous pourrez offrir
pour votre justification. Vous voudrez bien m'infor-
mer si la personne ainsi préposée au déborquement
et à la visite des effets s'est absentée dans l'occasion
ci-dessus mentionnée sans vtre porniission; et dans ce
cas, demandez à M. Gwyn une explication de sa con-
duite pour s'être ainsi absenté de ses devoirs.

Appendice
(M. M. M.)

2'7e Juillet, Monsieur,
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adice Vous voudrez bien aussi me faire savoir, pour l'in-
I.M. formation de Son Excellence, si vous êtes décidé à

demeurer sur votre ferme à Charlottenburg, et non au
uiet. Port dont vous étes Collecteur,

J'ai, etc.,

(Signé,) J. W. DUNSCOMB.

F.

Port de la Rivière aux Raisins,
31 Août, 1846.

Monsieur,

Je (lois accuser la réception de votre lettre No. 18,
du 28 du courant ; et en réponse, j'ai l'honneur (le
vous informer que le jour que vous êtes venu au Port
de Lancaster, j'étais occupé à remplir les devoirs de
ia charge, à faire la recherche d'effets de contrebande,
et aussi à inspecter des radeaux ; et comme j'atten-
dais ce matin là, par le vapeur le "l Rob Roy," M.
Gwyn, qui devait être de retour quelques jours au-
paravant, c'est là l'unique raison qui m'a ompêché d'ô-
tre présent aujourd'hui à L-ncaster, et non pas, comme
on vous l'a dit, parce:que j'otaid sur ma ferme à Char-
lottenburg. Je puis ;prouver à votre satisfaction que
je n'ai pas passé un seul jour, sur maferme, depuis que
j'ai ouvert un bureau au villago de Lancaster; mais
quo j'ai constaimment -été occupé à remplir les deýoirs
de mn charge, d'une manière ou d'une autrb. Aus-
sitôt après le retour de M. Gwyn, qui devrait se
trouverici depuis quelque tem ps, attendu qu'il ne de-
vait pas etten bsent plus de dix ou quinze jours, (et
il y a 'raintcnant près de 3 semaines de cela;) j'aurai
l'honneur de vous voir à Montréal, afin de vous donner
une explication détnillée de la.manière dont j'ni rempli
mes devoirs officiels pendant les derniers dix-huit
mois. Je n'ignore pas qu'il y a plusieurs personnes
qui sont décidées à me faire éloigner de Lancaster
ou ce qui revient au môme, à m'y faire séjourner nuit
et jour. Si le Gouvernement désire absolument que
je réside au village de Lancaster et qùe je laisse le
voisinage de la localité où je réside maintenant sans
aucune protection contre la contrebande, je le ferai
plutôt que de résigner ; et je l'aurais mnie fait 'jiver
dernier, sij'eusse pu me procurer une résidence con-
venable, plutôt que (le m'exposer aux fatigues que j'ai
essuyées l'hiver dernier, dans mes courses en allant
et revenant. No croyez pas, monsieur, que je trouve
à redire à l'enquete que vous avez instituée ; je sais
qu'il était de votre devoir de' le faire. Je suis un an-
cien serviteur du Gouvernoment, et à venir jusqu'aux
trois ou quatre dernières années, mes services ont été
assezfaiblement remunérés. Dans l'espoir que vous
prendrez en considération ma position, et que vous
vous en formerez une idée plus favorable.

J'ai, etc.,
(Signé,> JOHN CAMERON,

J. W. DuNscomB, Ecr.,
Commissaires des Douanes,

Montréal.

Monsieur,

• G. Appendice
(M. M. M.)

Montréal, 22 Septembre, 1846.
2'7e Juillet.

J'ai l'honneur d'accuser la réception de votre lettrò'
du 31 du mois dernier, en réponse à celle qui vous à
été adressée par ce D6partement na sujet de votre,
absence do votre poste, lors de Ma dernière visite.

J'appiellerai votre attention sur les instructions qui
vous ont été transmises, le 19 Novembre,, 1845; et
qui vous prescrivaient de vous transporter immédiate-
ment à la Rivière aux Raisins, où vous devrez résider
à l'avenir, attendu qu'il ne devait vous être permis
sous aucun prétexte de résider ailleurs qu'à ce
port.

J'aurais répondu plutôt à votre lettre; mais comni
vous m'informiez que vous vous proposiez de descen-
dre à Moutrêal pour ofirir vos explications, j'ai pensé
que cette démarche de votre part-seiait plus satifai-,,
sante.

J'ai, etc.,

(Signé,)

Collecteur de Douanes,
Rivières aux Raisins.

J. W., DUNSCOMB.

(H.)

Bureau du Sbcrétaire,
21 Fevrior,

Monsieur,

Ae47~

¼

J'ai l'honneur de vous informer, par ordre du Goud'
verneur-Général, que Son Excellence a pris en con'.
sidération le Rapport du Commissaire des Douanes,
au sujet de votre résidence hors des limites du Port
de la Rivières aux Raisins. .

Comme il apport que vous avez négligé de résidet
au Port dont vous êtes Collecteur, malgié ls répré-
sentations qui vous ont été faites à plusieurs reprises,
pour vous engager à vous con former aux règleméns
qui prescrivent aux officiers de Douanos de iésider
dans les limites de leurs -Ports respectivement ; Son
Excellence se trouve, quoiqu aveciépugnancoedans la
nécessité de vous retirer la charge-des Collecteur de
Douane au Port de, la Rivière aux Raisins, ede
nommer une autre personne pour vous remplacer.

J'ai, etc.,

(Signé,)

JOUN CAMERON, Ecr.,
Rivière aux Raisins, C. O.

b. DALY,~

i.,
'q
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Appentd ico
(N.N.N.)

A unO ADREssE de l'ASSEMBLl E éGISLATIVE à SoN ExCELLENcE le GoUvERNEUR GÉNERAL,
datée le 15 du mois dernier, priant Son Excellence de fhire mettre devant la Chambre, par
l'oflicier qu'il appartient, un état indiquant le montant dépensé sur chacun des travaux
publics dans le Haut et le Bas-Canada, avant 'Unioi, à compte des débontures en circula-
tion, et qui forment partie de la (lette du Canada-Uni.

Aussi, le montant dépensé sur les travaux qui ont été commencés avant l'Union, à
même l'emprunt du million et demi, et à compte des débontures émises depuis, et provenant
de toute autre source.

Aussi, le montant qu'il faudra encore dépenser pour parachever les travaux pour
lesquels la Législature devra voter une nouvelle allocation, et qui seront numérotés
" classe 1."

Aussi, un état indiqant le montant dépensé sur les travaux publics, pour la confection
desquels l'emprunt d'un million et demi a été obtenu; et le montant qu'il faudra encore
dépenser pour compléter les travaux pour lesquels la Législature devra voter une nouvelle,
allocation, et qui seront numérotés " Classe 2."

Aussi, un état du montant dépensé sur tous les a;itres travaux publics, indiquant
quand ils ont été autorisés et quand commencés ; le montant dépensé à même l'emprunt dpi
million et demi, à compte des débantures émises, et de l'argent emprunté, ou provenant de
toute autre source ; et le montant qu'il faudra encore dépenser pour parachever les travaux
pour lesquels il faudra voter de nouvelles allocations, indiquant les travaux qui ne sont point
encore commencés, lesquels seront numérotés " Classe 3."

Aussi, un état de l'intérét annuel dû sur les débontures émises pour la confection de
chacun des dits travaux, de chaque classe, et le montant des revenus provenant de chacun
d'eux ; le tout en forme tabulaire, et la différence indiquée dans deux colonnes séparées ;
avec ordre de faire rapport, pour l'information de la Chambre, des travaux qui devront
rembourser les intérêts, et de ceux qui ne les rembourseront point,. avec tous les autres
renseignemens qu'il jugera à propos de communiquer ; et en annexer une copie- au Rapport
du Bureau des Travaux Publics.

Par ordre,
D. DALY,

Secrétaire..
Bureau du Secrétaire,

Montréal, 27 Juillet, 1847.
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Il Victori. Appendice (N. No N.) A. 1847.

Etat indiquant le montant d6pensé par le ci-devant Bureau des Travaux Publics, et par le D(parte ment o
des Travaux Publics depuis l'Union.

MONTANT 'DPENSÉ.
Montant

DÉ,QIGNATTIOU-D136 TRA. requis pour
VAUX PUBLICS. En vertu des Éln eru de En vertu' de Total compléter lés REMARQUES,

4 et 5'Vict. la 8 Victoria Illa 9 Victoria jàsqu'au 15 travaux.
chap. 28., chap. 69.' chap. 3. Mai, 1847.

Canal de Welland..................

Caniux du 1t. Lapren ...........

Lac St. Pierre.............:...........

Canal d la Baie de Burlington1....
Chemiin de Hamilton et Dover.
District de Newcastle..;....,...
Havres-et -Phares, etc.,.........
Améllorations sur l'Outaoutis.......
Grand chemin au nord de Toronto..
Ponts, Mont.dal et Qu6bec...........
Chemin de Brantford...................
Cheíini de Chaîhanet andwich...
Améliorations sur la rivière Richelieu
Chenin'do Gasp.
Chemin militaire ........
Cheinin de .Gosford..,,,.......
Chemin de Sarnin...............
Chemin d'Owen Sound............
Chemin de Sougog...............
Relevés, Canada Ouest ................
Reiev5s, Canada"Est;...............
Chemin de Aimherstburg e t Sandwich
Cienin de Curnwall et l'Orignal....
Douane de Toronto...................
Chemin des Cascades............
Chemin du Kennebec.................
Chemin d'Arthiabaska.................
lontsnit sud du Si. Laurent........
Chemin de Ornnby..................
themin dé 'dang le la Grande Riv.
Chemin et pont d Rouge 11111......
Chemini <le L'Orignal et I3yiown.....

'ont de B levile. ....................
Chemin d-s Caps.... ..............
Ponit de Jacques Cartier. .............
Chemin de tnnstead...................
Chemin du Portbge ies Chats.
Quai do. la Grosse lie..................
Phmares..... 1 . . ............
Chemin de Grlimîsby.....................
Chiemin de Roidd Eau.....;.......
Toronto, Qual de la Reine............
Pont de Lancaster...........

500000

768535

65000

47130
83333
55555
82222
31111
28662
31662
49503
40000
11200
16660

1661
10840
11660

15000 01 0

4378
6000
3000
8500

4000

*4025
593
952
458
920
599

2417
1200
2926
5000
3489
1856
9000
5000

544
1444

961
1360
1528

49
2017
2526
7954

209960

112865 4 e

4873 16 3

*6831
17793
12665

.27583

2973

1157

3454

2554

2847

478

324
1701

709960

896400

69873

47130
44543
79354
97887
67194
28662
31662
49503

2973
1200
3933
2823

10840
-90121

4025
593
952
458
929
599

2417
20320

2926
7847
3489
*185~6
,9954
5478
544

1444
961

1360
1528

49
2047
2526
7954

'1593

170

5.

86581

'100641 01'O

3, 21908

5 3272

à .........
5 15311
.5 10140
.0 23079
9 18224

4 1648

9 .........

4 2280

4 ........

3 9691

il 500
3 500

4l .........

i0 * 60

4 299
2 3550

7:...

8 -10418

7 ~2000
il 250

,1 350

8 8261
1l 6251

{ som e , t rend
diqude par nllgénietir cont.
mnu étant requise pouroiom.
þPldtercôt ouwee.- '

Cet Item ne go rend 1 es.
tiuatiôi 16" 380 1 s.' .
pour lebasnla ucanaIt de
Lachine, qui est naintenalit
sous la coulddration ld sot
Excellence en Conseli i-la
somme de £87t63 14. id.
Indiqude par . l'ngénieur
comme étant requise pour
compidter les canaux de

Iliamsburg.
Pour creuser un chenal de 800

pieds de largour, Il teudra
uno somme addilonnelle de

Pour la pon dù' flodt de'llIe.

Y compris la Pont de Rtimouski,

.1.,
'4,':

""*"''-""*

4.

t, 4* ~-,*
444 44
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Appendic

Etat général de la dépense encourue sur l'Ecluse et
la Chaussée de Ste. Amie, etc., depuis le mois
d'Octobre, 1840, jusqu'au 31 Décembre, 1840.

Plans ..
Ingénieurs
Surintendant..
Relevé ..
Annonces
Terrains
Main d'œuvre
Entrepreneurs
Arbitrages
Services Professionnels
Frais de port..
Comptes
Réparations..
Frais de voyage

1011
1157

18192

17
16

185
67

22399

.J. D.
3 0

16 0
0 0

14 4
.5 0
18 6
0 10
5 0

10 8
3 413 I

12 0

7 0

Etat gênéral de la dépense encourue sur le Havre
u Port Burwell, depuis le mois de Juin, jus.

qu'au mois de Décembre, 1842.,

Etat général de la dépense encourue sur le Pont du
Lap Roue, depuis le mois d'Octobre, 1839, jus-
qu'au mois d'Avril, 1841.

Relevés, Plans, etc.
Plan du Pont-Levis
Arbitrage
Chaland
Contrat
Matériaux
Main d'ouvre
Ingénieur
Surintendant
Frais de voyage

*0

16
7
3

16
626
46
27
48
46
4

841

Etat général de la dépense encourue sur
la Rivière à Delisle, depuis le- mois
1840, jusqu'au mois d'Août, 1841.

le Pont de
do Juillet,

£ . n.

Procès-Verbal .. .. 16 5 0
Contrat. . 382 9 10
Surintendant .. .. 12 2 6

410 17 4

11 Victorioe.

Bois de construction..
Charpente
Fer, etc.
Pierre . .
Matériaux, étoupe, etc,
Relevé. .
Ouvrage de forgeron..
Main d'ouvre
Poêle et tuyaux
Ameublement

Lampes, etc.
Papeterie
Louage d'une chaloupe
Entrepreneur
Annonces
Frais de port
Phare sur la jetée
Emploi de chevaux
Surintendance

A déduire pour bois,
outils, etc.

a.
1015 19133 1
98 8
90915

30i18
4 4

5314
702 9

3 7 1
2 10

5 9
7 15
7 11

7716 11
11 14
1410

112 4
3214

103 0

29541 91 Si

80110960
460

10499

Etat général de la dépense encourue sur le Quai do
la Reine, à Toronto, Décembre, 1845.

Entrepreneur
Annonces, Papeterie, etc.
Frais de port

a8
1
4

324

v.
.5
Q
O

h

Etat de la dépense encourue our aggrandir 'les
Ecluses du Port Dalhousie, uin, 1840.

£ . n

Main d'oeuvre et matériaux..... 1602 0 C

Etat de la dépense encourue sur le Pont de Lancas-
ter,, Juin, 1846.

E ntrepreneur. . . . . à . .. .. , 1 170
s. n.
o 0-

Il -= --

Etat général de la dépense encourue
Militaire, depuis ie mois d'Août,
mois de Juin, 1843.

Entrepreneurs, main d'ouvre, etc. 21
Relevé préliminaire
Surintendance
Pour préparer les documens etc.
Frais de port..

sur le Chemin
1841, jusqu'au,

B(.. N) A 1847.

Etat général de la dépense encourue sur la Havre Ap
de Cobourg, depuis le mois de Septembre, 1842, f
jusqu'au mois de Juin, 1845.

Il ~ I Il I I -27*e

A piendice
(N. N.N.)

27o JuiUiot.,
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Il VictoriÏoe Appendieê(N. Y. .) A.á 184v

enidice Etat.géhéral de la, dépense encourue pour réparer
N.N.) 2le Pnt, de Paris,'depuisle mois d'Octobre, 1841,
_,_. jusqu'au mois do Juin, 1842..

- ----- Il

Main d'ouvre, matériaux, etc....
Frais de voyage..........

s. D.
807 14 6

6 2 3

313 10 9

Etat général de la dépense encourue sur le Pont de'
emphromagog, depuis le mois de Novembre,

1840, jusqu'au mois d'Août, 1841.

£ s. n.
Copies deplans............... 2 10 0
Entrepreneur ......... .... 257 10 0

£ 260 0 0'

Etat général de la dépense encourue surle Poht de Appe4i.
Bayonne, depuis-le mois de Juin,1842, jusqu'au (
mois de Décembre, 1846.

-__ __ 27e 

Pour passer le contrat..
Annonees
Terrains
Entrepreneurs
Surintendqnce
Main d'oeuvre
Réparations ..
Fer pour les réparations

£
.. 1

6
.. 30

1050.. 91
*1 '

£1277

n.

-4
G

10

10o

Etat général de la dépense encourue sur le chemin
de Gaspé, depuis le mois de Juin, 1842, jusqn'au
mois de Décembre, 1844.

Etatg énéral de la dépense encourue sur le chemin
Tecumseth, depuisle mois d'Août, 1841, jus- Etablissement .. 2365 9 4

qu'au mois, deDécmbre, 1842. Gages des employés, et provisions 090 17 li
Entrepreneurs .. .. 79
Frais de port .. ..

£ s. .
Entrepreneur ................. 1000 010898 &
Frais de voyage.....,......... '*e7 3 3 Moins, escomptes reçus, 214 4

£1007 8690 17 3

Etat énéral de la dépense encourue sur le Phare de
guil Island, depuis le mois de Juin, 1842, jus-
qu'au mois de Janvier, 1844.

s. n,
Relevé . i1
Matériaux, main d'couvre, etc.. . 562 4 7
Annonces ...... ,..... .... .... 0 19 1

571 13' 7

Etat général de la dépense encourue sur le chemin
de Queenston et de Grimsby, Décembre, 1842.

£ . D.

Main d'ouvre et matériaux pour
conmpléter cçrtaines parties du
chemin.. . . ....... 2613 16 0

Etat général de la dépense encourue sur les Phares
du Fleuve, dans le Port de Montréal, depuis le
mois de Juin, jusqu'au mois de Décembre, 1842.

Relevé, surintendance, etc.......
Entrepreneure.. ..........
Frais de port... .......

A déduire autant remboursé à la
Maison d le Tnt de MontréaL..

130
816

0

949

60

889

Etat énéral de la dépense encourue sur lé chemin
d Gosford, depuis le mois de Juin, 1842, jusqu'au
mois de Décembre, 184t.

Relevé, etc. .. . .
Provisions,:etc. ..

Maini d'œuvre ... e
Etablissement- .. .
Outils, boufs, couvertes, etc.
Matériaux
Transport .. ...
Ouvraes suivant contrat
Fais do port

A déduire pour outils, boufs cou
vertes, etc., vendus par encan....

818
2008
4038
791'
588
185-
383

2814
21

11-137

296

10840

n.

1~
8
.4
1'

11
'2

8'

4

Etat général de la dépense encourue surio chemin
fo Toronto et Sauguine, depuis le mois de Juin,
1842.

Relevé....... .... 506 11
Frais de port.... ..... . j 1 8t6

501 151

I Y',

muillot.

ee

7



Appendice (N. N. N.)

Appendice Etat général de la dépense encourue sur le chemi
(N. N.N.) <e London et du Port Sarnin, depuis le mois d
r Juin, 1842, jusqu'au mois de Juin, 1815.
27o Juillet. -

lRelevé .. .. .. 65 17 6
Etablissenent .. .. 1.150 18
Pour essoucher et niveler . . 5
Terrains et dommngse . . :323 13 7
iin d'couvre .. . 71. :1 2

Matériaux .. .. 6 7
Poit le London .. .. 162 2 6
Entrepreneurs .. .. 16257 12 9
Frais de port.. .. .. 29 14 3

Annonccs0 0 1

E tire prrneîîrs du Poilt de Lond on1 1,181I 8

. 2 1 
i

n Etat général de la dépense encou
e vnnt le Bureau Public, et Io

Travaux Publics, depui l'U

Beluso et Chaussée do Ste. Anne
H avre du Port de Burwell..
Plont (lu Cap Roug .
Pont (le la Rivièýre à Delisle..
Chemitn Militairu , . .

RIparaitions du Pont do Paris
Pont d e Memphremnngog
Chemin du Tecunseth ..
Chemin dje Gasp .
Chemin de Goslord
Chemin lade Torontoct de Sauguinc

. Chemin de London et du Poit de
Sarnia ... .

Phare de d Island .. ..
Chemin de Quuens'ton et Grimsby
Phares du fleuve, Por t de Montréal
Pont dle Bayonne..
U:Invro du Cobourg .

,QaL1i (le la Reine, Toron to.
Plour nggraidir les Ecluses du

P PoIt Dalhousie. .
on t dc Lancaster

A. 1847.

urue par le ci-de. ApCh
Département des

lion.

22399
136
841
410

2823
313
260

1007
16(084
10840

507

20121
571

2113
889

1277
10499

324

1662
170

Il Victorio.

1



FI, Victorio.. Appendice (O. O. O.) A. 184.
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iippen~w..~-

'IR PO NSE
A une ADRESSE & 'ASSEMBLdE LIGISLATIVE à SoN ExCELLEmNE le GoUvERNENR GENERAL,
en date du 1er Juillet, 1847, priant Son Excellence de vouloir-bien faire mettre dèvant Ia
Chambre, copie de la pétition de feu Sir Isaac Coffin, en date da 31 Juillet, 1787; w Lord.
Dorchester, Capitaine Général et Gouverneur en Chef'de-la ci-devant Province de.Qué-
bec, en vertu dé laquelle. ont, éti"émanées les lettres patentes, datées aI Québec, le- 24
Airil, 1798, qui lui octroient. les Isles de la Magdeleine; dans .leGolfe St. Laurant; et de
toute autre correspondance échangée,.avant cette époque, entre feu Sir Isaac-Coffin etile
Gouverneur du tems d'alors, et de tous autres papiers ou documens qui peuvent être en la..
possession du. Gouvernement Exécutif ou d'aucun, de ses Bureaux..

Par. ordre,,

R DALY.
Secrétaire.

Bureau du Secrétaire,
Montréal, 27 Juillet, 1847.,

(Copie.)»

ASbn Excellènce lé Très Holnorable Lord Dorches-
ter, Commandant en Chef des Forces de Sa
Majesté, dans l'Amérique du Nord, et Gou-
verneur Général des Provinces de Qué-
bec, de la Nouvelles Ecosse et du Nouveau-
Brunswick, etc., etc., etc.

fia Pétition de Isaac Coffin, Ecr., Capitaine dans-la
Marine Royale.

Expose humblement.

Que votre Pétitionnaire aserv[een Amérique
durant la plus grande partie de la dernière guerre,
et désire obtenir- un octroi de terre qu'il croit avoir
mérité, vu son rang, et-les services qu'il a rendus; que
désirant exploiter les péches des Isles de la Magdeleine
qui ne sont.pas encore concédées, à ce qu'il apprendiet
sont très fréquentées.,par les sujets des Etat-Unis,
Votre Pétitionnaire demande humblement, qu'on
veuille bien lui faire un octroi des dites Isles,

(signé,). ISAAC COFFIN.

G~ertifiés
i. JosEPH,

G.... 

(Copie.)

&une séance -du Cômité du Conseil auquel ont-été
renvoyées les Pétitiòns présentées pour obtenir des
octrois de terres, tenue, Véndredi, le 30 Novembre
1.787.

Brésens :

Le Juge en Clef.
M. Finlay.
Le Colonel Caldwell.
M. Grant.
M. Dé St. Ours.
M'De Lanaudiére..

La.Pétition du Capitaine Isoac Coffin, demandant'
l'octroi des Isles, de la- Magdeleine, dans le Gol'e.St.
Laurent,,a,été lue. comme suit:

"ASon Excellence lé Très Hônorablà Lord D or-
" chester, Commandant en Chef'dos Forces
"-de Sa-Majesté dans l'Amérique du Nord,
"et Gouverneur- GénéralI dès: Provinces.
" de Québec, de la Nôuvellô Ecosseet-du,
"-Nouveau-Brunswick, etc., etc. etcL

"La Pétition de Isaac Coffin, Eer.,,Capitaine dans la
- " Marine. Royale."

"Expose humblement..

"Que votre Pétitionnaire a servi:en Amérique
" durant la pIus grande partie de -la dernière, guerre,
"et désire obtenir un octroi de terre qu'il croitlavoir

mérité,vu son rang, et lés services.quil a rendus; que.
"désirant exploiterlés pêches dés files de l' Maslelei
"ne quine sont pas encore concédées, a-ce qu'il ap-
4 prendl;et sont très fréquentées par les sujéts des Etats-

unis, Votre Pétitionnaire demande, humblement
"qu'ôn veuille bien lui f{ire un octroi des dites Isies.

• Le Comité -a alors- lu la Proclamation 'dé Sa Ma'.
jsté,. du. 7 Octobre,. 17683 aussi, I Commission

oyale qui nomme le Major.Général Murray, Gou..
verneur de cette Province, en date du 21,Novemfre,
1703; aussi, la Commission Royale- qui nomme le
Très Honorable Lord Dorcliester, Gouverneur de la
dite Province, en date du 22 Avril, 1786; et le Sta.
tut.deila, ie.. année duré e:de Sa.iMajesté, chap,
83, communément qppelél'Mte de QuébWe

Le Cònuté& a décidé que lès Ies dèmand6ées p r
le capitaine Coffin, ci-devant du ressrt dà, G6u er
nement-de Tèrre-Néuve, sont maintenant diniJïil.
mites de la Province de Québ

,,vq-



Il Victorioe. Appendice (O. O. O.) A. 184'.

Appendice Interrogé au sujet de sa Pétition, le Capitaine Cof-
(0.0.0) fin a communiqué une lettre de Walter Berry, Ecr.,

du Conseil de l'Isle de St. Jean, nu Lieutenant Gou-
n Juiot. verneur Fanning de cette Isle, en date du 30 mai der-

nier, dout suit copie :-

Charlotte Town, Isle de St. Jean,
" 30 Mai, 1'787.

- Il" Monsieur,

" D'après votre demande, je vais tacher de vous
donner, relativement aux Isles de la Magdeleine, tous

"les renseignements qui, dans l'état où elles se trou-
" vent actuellement, semblent devoir réclamer l'at-
" tention immédiate du Gouvernement, tant dans l'in-

térêt de ceux des sujets de Sa Majesté qui désirent
exploiter les pèches de la vache-marine, du loup-
marin, di la morue, du hareng et du maquereau,
qu'afin de prévenir quelques abus qui pourraient se
glisser dans la perception des revenus de Sa Ma-

"jesté, vu le peu d'attention qu'on a porté sur ces pô-
"ches jusqu'à présent.

Après la conquête du Canada, et avant létablis-
" sement de ce Gouvernement, ces Isles furent an-
"nexées au Gouvernement de Terre-Neuve ; et avant
" la dernière guerre Américaine, on y avait établi

une croisière pour régulariser la pèche, surtout
" celle de la vache-marine, qui était alors très pro-
" ductive. La méthode la plus approuvée pour pron.
" dre ces animaux, était d'attendre qu'ils se fussent re-
" tirés sur les rivages, jusqu'à ce que leurs petits eus-

sent grandi; on les y trouvait parfois en grand
nombre. Cette pêche qui était presqu'entièrement
exploitée par les habitans français de cette Isle, rap-
portait de grands profits, et assurait la conserva-
tion de la race qui a subi, à ce que j'apprends, une
grande diminution pendant la dernière guerre.

" L'absence d'un vaisseau de guerre pour croiser
" dans ces parages, et l'éloignement dle ces Isles du
" Gouvernement nommé pour on régulariser la pêche,
" engagèrent les Américains a y envoyer régulière-

ment, le printems, des petits vais.;caux pour y faire
"la pèche à la vache-marine et au marsouin ; et
" comme l'établissement d'une pêcherie régulière les
"aurait exposés à perdre leurs propriétés, ils se ser-
" virent de harpons pour faire la pêche en pleine mer.

Il Cette méthode a été accompagnée de deux
mauvais effets. savoir: elle a rendu ces animnux,
particulièrement les mâles, extrêmement farouches,
et les a fuit s'éloigner du rivage; et en prenant les
femelles (ce qu'il est facile de faire à cause de I'atta-
"chement extraordinaire qu'elles portent i leurs pe-
tits) on en a diminuô notablement le nombre.

" Une troisième raison qui s'oppose à cet usage,
c'est que, dans la saison oÙ les petits sont nlaités,

"ils produisent peu d'huile et ne sont d'aucune
utilité.

"g près la réduction diu Canda, in M. Gridley et
sa'fanille' dbtinrent une licence ou quelque autre
autorisation du général'Ambérst, pour s'établir sur

" ces Isles; cette pêche et d'autres furent exploi-
" tées par eux et quelques marchands de la Grande

Bretagne.

Pendant la dernière guerre, les Messieurs Gridley
" étaient au service des Etats; mais ils retournèrent

aux Isles à la fin de la guerre ou quelque tems aupa-
Sravant ; et comme le Gouverneur de Terre-Neuve,
"soit à cause de l'eloignement ou du peu d'importance

" de cette pêche en apparence, n'a pas envoyé deAppeqdil
"bâtimens pour y croiser comme à l'ordinaire, Je (0.0.0

conçois qu'il est d'autant plus nécessaire, en con-,-
"séquence des derniers actes prohibitoires du Gou- s'e II
" vernement contre ks Américans,que ces Isles soient

annexées à quelques uns des Gouvernement de Sa
Majesté; et comme celui-ci est le plus voisin auquel
elles puissent avoir recours, je présume que 'on

" trouvera à propos de les y annexer aussitêt possible,
afin d'y introduire les lois britanniques qui ont déjà

"été violées à plusieurs reprises, et que l'on peut
" s'attendre à l'être encore d'avantage à l'avenir; car
" comme Messieurs Gridley importent leurs appro.
"visionnmens de Boston et des E tata Américains,

quelques uns d'eux trouvent et trouveront toujours
"le moyen de les faire écouler dans cotte Colonie, en

échange d'huile et de morue, au grand détriment du
" revenu et des sujets de Sa Majesté livrés au com.
"merce.

" Ces faits, Monsieur, sont à ma propre connais-
" sance ; et partout où ils m'ont fit défaut, mes

renseignemens se trouveront d'accord avec des
"autorités auxquelles le Gouvernemenr peut se fier.

I Je souhaite sincèrement qu'ils puissent être utiles
" et arvir à établir des règlemens qui, je un'en doute

pas, sont très nécessaires."

Le Comité a consulté les plans et cartes des Isles
de la Magdeleine, publiés par Messieurs Desbarres
et Holland.

Interrogé sur le but de sa pétition, le Capitaine
Coflin informe le Comité qu'il considère que les Isles
(e la Maogdeleine comprennent (et il en demande
l'oct, ci) les dites Isles de la Magdelcine et toutes les
isles sur la carte die Desbarres, désignées sous le nom
de Entry Island, Deadman's Island, Shag Island..
Sryon or Cross Island, et Bird Islands.

Le Comité a alors lu les instructions données par
Sa Majesté à Sa Seigneurie, et datées à St. James,
la 23 Août, 1780, relativement aux octiois des terres
incultes de la Couronne, dont aucune ne fait défense
d'accéder à la demande lu pétitionnaire; et celles
relatives aux pèches, qui n'ont trait qu'à celles sur la
Chte du Labrador et dans la Baie des Chaleurs.

Le tout mûrement considéré, le Comité recoin.
mande humblement d'accéder à la pétition du Capi.
tainoe Collin, qui est conforme aux instructions de Sa
Majesté. Mais attendu que les Isles dont il s'agit ne se
trouvent pas dans la catégorie des autres terres incul-
tes de la Couronne, et vu la politique énoncée dans les
instructions do Sa Majesté à cet égard, le Comité
conçoit humblement qu'il est à propos de recomman-.
der la cominando (lu pétitionnaire à la sagesse cde Sa
Majesté, pour on décider comme elle le jugera à
propos.

Sign6 par ordre du Comité..

(Signté,) W. SMITHI,
Président.

Québec, 1er Décembre, 1787.

Certifié,

S. JOesenl,
G. C.E.

.1
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Pl' ETON S'REPONSE
AUNE. ADRESSE de l'AssEMBLLE LÉGJSLAT1VE à SoN ExCELLENCE le GoUVERNEUI rk A

datée le 16 Juillet, 1847, priaut Son Excellence de vouloirbien faire mettre devant la Chambre,
copies de l'Ordre en Conseil du 20 Novembre, 1835, qui révoque et annulle, en coq ui regarde
la Cour de Vice-Amirauté du Bas-Canada, le Tarif d'Honoraires établi par l'Ordre en conseil
du 27 Juin, 1832, pour les-Cours de Vice-Amirauté à l'extérieur, en vertu dà Statut Impé-
rial, 2 'Guil. IV, ch. 51, et de la Pétition du Barreau de Québec à Sa Majesté, relativement
au dit Tarif et aux dits Ordres en Conseil, transmis par l'interméd de Son Exkcellen4ce
feu Lord Metcalfe, en Novembre, 1848; ensemble avec copie de toute la correspoÉdance et
des documens en la possession de Son Excellence, ayant trait à l'établissement d'un Tarif
d'Honoraires pour la dite Cour.

Par ordre,
D. DALY, ,

Secrétaire.
BUREAU DU SECRiTAIRE,

Montréal, 26 Juillet, 1.847.

(Copie.)
CuIkTE/Ai ST. Louis,

Québec, 2 Février, 1836.

Les communications suivantes ayant.été adressées
à;Son Excellence Lord Go.ford, par Pordrc.des Lords
Commissaires de l'Amirauté, Son Excellence ni'a
ordonné de les faire publier dans la Gazette Officielle,
pour P'inflormation et la gouverne de tous ceux qu'elles
peuvent concerner.

(Signé,) STEIIEN WOLCOTT,
Secrétaire Civil.

AMxnAUTÈ 25 Nov , 1885.
MioitD-Sa Majesté ayant bien voulu par son

Ordre en Conseil, ci date du 20 courant révoquer
et annuler la partie de l'Ordre en Conseil du 27 Juin,
1882, qui établissait un Tarif des honoraires i per-
cevoir par les différens Offleiers de la Cour de Vice-
Amirauté à Québec; les Lords Commissaires le
l'Amirauté m'ont recommandé, de transmettre ci-
annexée à Votre Seigneurie pour votre information
ét gouverne, une copie du < it Ordre on Conseil, du
20 coutant.

Je suis, Milord,
De Votre Seignourie,

L très humble serviteur,
(Sign ,) JOHN BARROW,

Le Comte de Gosfordtl
Vice-Amiral, Québec.

(Copie.)
L. S.

À A CoUR X BnaUTON,
Ce 20 Noveinbre, 1835

La Très Ercellente Majesté du Roi en Conseil.
Attendu qu'il a été lu air Bureau, ce jour,

mémoire des Très Honorables Lords Como gssai
de l'Amirauté, en date du 18 du courant, énonç
ce qui suit, savoir:-

Attendu qu'il a plu à Votre Majesté détablir,'
un Ordre en Conseil, _en date au 27 Juin, 18

certaines Rêgles, Ré gloeens et Honoraires pour les
différentes Cours de Vice-Amirauté dans les posses-
sions extérieures de Votre Majesté, en vertu ,d'un
Acte passé dans la seconde année du règnedeVotre
Majest ; et attendu que les Lords Commissaires de
la Trésorerie de Votre Majesté nous ont 'récemment
représenté, à la suite d'une comnmiication A~eux
adressée par le Secrétaire d'Etat de Votre Majest6
au Département des Colonies, qu'il était expédient
de révoquer la partie du dit Ordre en Conseil qui a
trait à l'établissement d'un Tarif des honoraires à
percevoir par les difrrns Officiers de la Cour de
Vice-Anilrautê de Quêbee: A ces causes, nous sup-
plions très humnblment Votre Majesté de vouloir
bien, par votre Ordre en Conseil, révoquer et añuu-
ler la partie du dit Ordre en Conseil du 27 Juin,
1S32, qui a trait A l'êfablissement d'un Tarif d!Ho-
n~oraires, dans la dite Cour de Vice-Amirauté de
Québec.

En conséquence, ap rés avoir pris la dite Requéte en
considération il a pii à Sa Majesté, et de lavis de
Son Conseil ýriv, l'approuver et ordonner et il est
par les présentes ordonné que la partie ln iît Ordre
cil Conseil du 27 Juin 132, qui atràitýà P'étàblis-
sement d'un Tarif d'11'onoraires dans la dite Cour de
Vice-Amirauté de Québoc, soit révoquée et annulée;
et les Très Honorables Lords Commissaires de
l'Amirauté sont chargés de donner les directions
nécessaires conformément aux présentes.

(Signé,) C. GRÉVILLE.
Certifié vraie coe le l'Ordre en Conseil, publiée

dans la Gazette Officielle de Québec, du 4,'évrier,
1830.

E. PARENT,
Asst.. Secrétaire.

No'r.-L'original de la étitinn dcc Barreau de Québec i laquelo
il ot fait allusion dans cotte Adressr, a été tèansinise au secrétaire
Colonial, et Il n'on a pas été gardé (le copié. .

(Copie.) ý
No. 58 .

;IHÔTEL 'UOV]Eî2r

ires MLR igtn5 as 82
ant Mton,--Eu g ard à li opéche de Lo a Seaton Aàn.

l u 29 Janvie 189 et rts ,orr dances 4 Août i8S7l

mmnioung s large, j'ai5 hod trns
pr,, ,-mettre, X otre Scinóue ovee p êet ,copie

d2' e 'ltre de' . Blek Jce
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Appendice
(P. P. P.) Am 'it île QuIéIbec, dans laquelle il réitère ses

sollicitations pour l'élablissement d'lui Tarif d'loino-
. Juillet. riles pour cette Cour.

Du TI. C. ' Les circonstances qui out aiené l'abrogation (lit
6 sept., s. Tarif iui existait ci-devant sont expliquées si an

s octore, , long dans li correspondance ctée plus haut, et dans
12 Fér., 1s42. celle qui a été échangée en 1834 avec Lord Ayhiner,

quil est inutile pour moi d'el faire ici la récalitula.
tion.

A. 1847.

incluse, avec prière de ia part d'en venir sans
retarl à, une décision t l'égard de la question qu'elle
contenait ; et, sbstquemment, j'ai reçu de ligun des
Secrétaires do Leurs Seigneuries une lettre contenat -
un projet le Taril d'honoraires à percevoir par les
différen' s Ofiiers de la Cour de Vice-Amira uté ;%
Quîébec, dont je vous tfransimets Copie ci-jointe ainsi
que dle toute la corIepodance hlaigée à ec sujet,
entre ce IItireati et la Trésorerie, pour votre informa-
tion.

Dans sa Dé Ielie dt 15 Août, 1838, Lord Glenelg \aVos voudrez bien observer tie les Lords de hi
a annoncé au Comte de DIrlUn, que le Go uvernement 'résrerie li slihan pas à 0 (iC le tait? ilon-
de Sa Majesté avait l'inieition d'adresser au .Juge de aireSprojet's.soit d'Avocats
la Cour de Vice-Amiraîté,une série de quistins aux on le hands Canad i n qt'un aMm tarif mit
moyens desquelles il obtiemnrait de lui tous les rensei- établi, suivant qte le iropiasyra Coinuîission ; iais
gneimens nécessaires pour les guider dans la prépia- 1ils prétendent q n'Il sera nécessaire, 11011 seulement
ration d'un nouveau Tarif; je ne vOis pas qu'il ait que le tari quie l'on désire adopter soit approuvé par
jauais réalisé cette intention, ni qu'on ait fait aucune ha ille cil Consvil, mais ,!!,YU lt jirisdictian
r'éponse à la DépéchIc de Lord Seat on, diit mois tIe éttnue des Cours le Vice-Aiu it et la convenance
Janvier, 18.39. Cette matière reste loic <Ins le qt'i v a débli le înêii tarif pour es Cours tl'A i-
méme état où elle a été laissée par la révocation de ratlé de lat l 1et Nouveau-Brunswick,
l'Ordre cin Conseil, du 27 Juin 1832. Ais comume 1 de lirrne, et de 'le du PrteEdmmM, il est
cette C'our sotiffre beaucoup de l'absence d'uin arif déAirale avant que la Iù'iiisse s:ttuier in
d'lonoraitres convenahe eet cone le pouvoir dl'éta- semblable tarit, qu'il soit souilis à lexamen tIe
liir ces lnoraires a été enféré par le Parlenctut lvocat d Sa Majet et à 'Avoa ti lAmiaué.
imîîpérial à Sa Alajesté Ci Conseil, je dois prier Votre
Ixcellence de s'occuper au plus tât de cette questio Dans tes ccostaces, il vous est libre (le nommer
dans le but de la régler di'pr s une imse dtiaQb le et i'après iiia suggestion
sa tisfa iisante. (e Marchands et l''ocats Ciiuiis, ou de tonte

yantre auituiité locale que unîi ,jngcrez rapable et enl
J'ai, et., remplir ce dIvoir. Mais je désire ci outr

(Signé,) CILUtLES AG . st sly n uiqi eot$eetianp'mîlgati

A n Très Ilon. Lord Stanley, ' triféieîtiI at t Ord'e, i s'il ub Coi-

ous voudrezlt, I\en(1 obsrert que ' lie osdeila

ec, rc rait pas iepox (le parocéder pa la taoie d'une
airslation locale assezptissaote or dasser outre

sur les aotifs qu'a le déire la lrsori 'adouvpr
i Tode sruivi je îqiie ce jour en pareil cas.

H in.t DU GOUVERN EMENT',.
Kingston, 23 Mars, 18-13.

MfLORt,--Ayant reçu une nloii'elle ReqUCte de
M. Black, Juge de la Couri d'Anirauté à Québec,
relativement à la nécessité qu'il y a d'établir uînî
Tarif d'honoraires pour cette Cour, j'ai l'ioncuOr de
transmettre à Votre Seigneurie une Copie ci-joiinte le
sa lettre, et le solliciter l'attention de Votre Sci-
gnurie sur ce sujet, enî ce qu'il se rattache à la
)époche gue j'ai dlressée à Votre Seigneurie, le 5

Mars, 1843, (No. 53) référant à la correspondance
antétrieture de M. Black A cet égard.

J'ai, etc.,
(Sigié,) CIARILES BAGOT.

Le Très Mn. Lord Stanley,
etc., etc., etc.

(Copie.)
No. 88.

Dow'sîNu Syn'riesT,
16 Septembre, 1843.

MoNSTEn,-.Je lois accuser la réception tie votre
Dépêche du 23 Mairs, No. 47, par laquelle vous
demandez que le Gouvernement <le Sa Majesté se
prononce à l'égard dt Tarif d'lioioraires qu'il serait
convenable d'établir pour le paieminent des Olliciers de
la Cour de Vice-Amirauté de Québec.

Le sujet auquel votre Dépêche se rapporte ayant
été depuis quelque teins sous la considération des
Lords Commissaires de la Trésorerie j'ai tranmis à
ce Bureau une copie de votre Dépêche et de ßon

J1'ai etc.,
(signé,)

Sir C. T. M etcali'e, Chevalier,
ete., etc., etc.

AppendiC
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STANLbEY.

20 Juin, 1843.

MoxýssmEni,-Je suis ebargé lpar les Lords Commis-
saires de la Trésorerie <le vous transmettre copio
ci-jointe dIin apport (le M. othcry en date du 19
cotra nt, au sujet de l'établsseiment i in tarif d'hono-
raires pour la Cour de Vice-Amiirauté le Québec.
Je vous prie tde le présenter et le le soumettre à Lord
Stiiley, connue avant trait à votre lettre du 25 Avril
dernier, et Ià la coiiinunication )rêcédente du D)par-
tement de Sa Seigteurie au sujet de la révision <lu
tarif d'honoraires de la Cour de Vice-Amiiaut, dans
les 1roviinces de l'Aitériqu du Nord.

J'ai, etc.,

(Sign,> C. C. TitEVEYLYAN.

,James Steplien, Ecuyer,
etc., etc., etc.

A ppendice (P. P. P.)
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Stratford Place, (sigiîé,)
10 Juini, 1843.

M. itOriIfly

DowNIA STaT,
13 Juillet, 1843.

MoNsI -u vý-Lorl Stalley me charge <'accIser la
réception le votre lettre lit 20 lit mois dernier, au
sujet le la revision du tatrif d Ionoraires à établir
pour la Cour le Vice-Amirauté de Québec.

Il répugne à Lord Stanl&.y d'expliquer au Gouver-
neur-Général <le l'Amérique Britanique du Nord,
dans ine dépêche, les causes qui ont retardé depuis
si longtens l'accomplissement <le ce pfojet. Sa
Seigneurie craint que les Autorités Législatives et
Judiciaires dt Canada ne voient d'un mauvais oil
l'excuse que Poln a présentée, savoir : que les
Messieurs qui étaient chargés do cette tAclie par
les Lords Commissaires auraient eu trop d'affaires peu-
dant le Ternie de Westminster Hall, pour s'occuper
d'une mesure aussi importante pourla i Province, mais,
surtout, si l'on considère que cette affaire leur a été
soumise il y a-plus <le quatorze mois.

Le ncorfntentment ne ferait que s'accroîtrei (comme
Lord Stanley le pense ) si l'on expliquait les dillicultés
que ces Messieurs ont érouvêes en voulant se procurer
les rènseignemens nécessaires relativement aux faits
les plus essentiels, et si l'on exposait de plus le peu
de moyens qu'ils ont eu à leur disposition-, pour arriver,
A une pleine connaissance des matières sur lesquelles
ils avaient à se prononcer.-

Lord Stanley est prôt à admettre que cette'question
ne saurait être convenablement réglée dans ce pays,
et qu'il n'y a aucun motif valable de ne pas laisser aux
autorités locales la faculté de régler le tarif d'ltono-
raires que lon devra établir pour la Cour de Vice-
Amirauté de Québec.

Aux Très lionorables Lords Connissaires de la
Trésorerie de Sa Majesté.

QU'rlh PLAIsi A Yos S:AwNEUncrES,
Conformômment A Pordre de Vos Seigneuries, j'ai

consulté et examiné la lettre ci-jointe de James
Stephen, Fenyer, que je vous renvoie, avec copie
d'unDpe i)pcle du (ouvern'eur du Canla, et copie
d'une lettre du l uge de la Cour de Vice-Amirauté,
par laquelle il s'inti>rmue si le Gouvernement a pris
une décision par rapport A l'établissement d'um tarif
d'hi<ioraires piour cette Cour, et dans laquelle Ml.
Stephle<l déclare que Lord Stanley espère que cette
question sera réglée, sans plus de retard.

J'ai l'honneur de faire rapport à Vos Seigne.nr-ies,
que je n'ai épargnéi ni soins ni peinies, (e concert avec
M1. Swabey, Régistrateur de la l1ute Cour d'Anti-
rauté pour obtenir aux meilleures sources les meilleurs
renseignemens que l'on a pu se procurer, dans le but
d'introdt.ire les modtifications que l'on jugerait les
plus utiles dans le tarif des honoraires de la Cour le
Vice-Amirauté; 'et nous pensons que ces renseigne-
mens sont le nature à nous autoriser à en venir A
une conclusion. Cependant, comune nous soinmes
maintenant au milieu u TerIe, nous ne mnanquierons
pas, aussitôt après l'expiration du Terme, dle faire
tous nos efforts pour nous acquitter de la tâche qui
nous a été confiée.

Le tout néanmoins humblement soumis à la sagesse
de Vos Seigneuries.

J'ai, etc.,
(Signîé,)

C. E. Treveylyan, Ecuyer,

JAMES STEPIIEN.

etc., etc., òte.

Septembre, 1843.

(Copie).)
CIAn tIEs DE LA

Les Lords Commissaires de la Trésorerie ayint
pris en considération votre lettre du 13 de Juillet
dernier, dans le but dle réviser le tarif les honoraires
le la Cour le Vice-Amirauté de Québec, je dois vous

prier <le leur part d'informer Lord Stanley que, comme
M. lPothery a maintenant fait rapport les mesures
qu'il a prises, <le concert avec le .légistrateur de la
Mlinte Cour <le Vice-Anirauté, dans le but de prépa-
rer le tarif en question, et réviser les honoráires que
pou erçoit dans les autres Cours <le Vice-Amirauté
de l'Amérique du Nord, en ce qu'ils se rattachent
aux nouveaux règletuenl que pourrait adopter la Cour
de Vice-Amirauté de Québec, Leurs Seigneuries
m'ont ordonné de vous transinettre des extraits ,e ce
rapport, ainsi qtue le tableau (les honoraires aiquel
ilróftre, afin deles soumettre à Lord Stanley; vous
aurez soin en nmème toms de lui faire remarquer que
ce rapport a été soumis l'Avocat de Sa Majesté et
à l'Avocat de l'Amirauté, et que ces derniers l'ont
approuvé.

Vous expliquerez de plus A Lord Stanley, que Leurs
Seigneuries n'ont pas ptrdu de vue les suggestions
que contenait la susdite lettre du 13 Juillet dernier,savoir: " qu'on devrait laisser aux autorités locales
'la faculté de régler le tarif des honoraires de la' Cour
(le Vice-Amirauté; 'et que, dans cette vue Sir Chas,
Metcalfe serait chargé de no mer une Commission
de Marchands et d'Avocats Canadienîs pour 1réparer
ce tarif et le soumettre à la saniction de li Lé islature
du Canada ; et qûe tout Acte du Parleinent impérial
ou Ordre en Conseil qui serait de naturet à erträver
l'exécution de ce projet, devrait etre révoque sans
retard."

Rfértut ces' suggestions, vous observérez A Sa
Seigneuriedqn'on ne doit ~*spa reedre Vue 4u lsfrais
encourus danila Coùr de Vië-Añiidut6 de Quêbec
ou déeÀaùties Colonies, on utpas'le à ffo suleîten.
dans hà Clonie où il( sòntý pyésma peuyént
encore. retomberu~r lös Autre's sujets deS Mâjôst6,
dont lé vaisseau, pa l s accidns et les hi sas de
la havigtin s tro veràien, sous la jursdiion dç

Appendice
S'a Seigeneurie est pleinement convaitncue que les (P. Pl. .)

auîtoritéslocales sont bien mieux ein état de s'acquitter
(le cette tfâche ; et m eéni, dans P'lypotlhèse contraire, a*uet.
elle nc saurait douter un instant, qu'un tarif rédigé
et établi par des personnes dans la Colonie, ne soit
acCuelli avec plus d'empressemettpar les parties
intéressées.

Lord Stanley proposerait donc, à moins que les
Lords Commissaires de la Trésorerie n'y, voient
quelqu'objection grave, doi chargerSir Charles Metealfe
le nommer une Commnission d'Avoeis et le Mar-
chands Canadiens, dans le but de rédiger un tarif,
et (le le soumettre à la sanction de la Législature
Provinciale.

S'il se trouvait qu'il existAt quelqu'Acte du Parle-
ment ou Ordre on Conseil qui flit de nature à entraver
Paccomplssenment de ce projet, Lord Stanley propo-
serait alors le les abroger sans retrIId.
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la Cour (le Vice-Amirauté de cette Colonie; et qIu'il
est à présumer, ('1 conséquence, que les i.g eIt
règlemens et le tarit' des honoraires établis dans les
Cours (le Vice-Amirauté, ne devraient être agréés ou
modifiés que par un Ordre de Sa Majesté en Conseil.

Leurs Seigneuries ie Voient néanmoins aucun motif
de s'opposer à ce que le tarif soit révisé par des lier-
sonies comiipéteites en Canaida, avant qtle cette
mesure suit légalisée en la manière indiquée parl'Acte,
Ili à ce que Sa Majesté en Conseil approuve et sanlc-
tionne tout autre tarif qui pourrait être recommandé
par le Gouvernement Canadien ot par la Commission
lotît il a été parlé phis haut; appuyant done sur

l'opinion très énîergiqie émise A ce sujet dans votre
lettre du 13 Juillet., vous informerez Lord Stanley,
que Leurs Seignîeuries le s'opposent nullement à ce
qu'il transmuette telles instructions ait Goivernîeur
du Canaida qu'il jugera convenables à cet égard, ni A
îe'iqu'il présente au Gouvernement Canadien le tarif
d'honoraires qui accompagne cette lettre, soit dans le
but île le faire reviser, soit simpîlement pour servir de
guide à la Commission que Sa Seigneurie pourra pres-
crire att Gouverneur de nommer. Mlais vous indiii-
querez en mêne teins A Lord Stanley, qu'il est nion
seilieet nécessaire qulle ce tarit' soit approuvé par
Sa Majesté en Conîseil, mais que, pour les motifs qui
ont été exposés plus haut, et qui ont trait A lit juris-
diction éteidluie des Cours de Vice-Amiriauté, et à la
coivenian'e d'établir un tarif uniforme d'honoraires

ui les Cours d'Amiraîuté de la Nouvelle-Ecosse, dlui
N ouvau-Urunswick, de Terrenîetve et île l'île iu
Prinîe-iuîard, il est à désirer, avant que le tarif
revisé o1 ainclé soit présenté à la sanction de Sa
Majesté, qu'il soit soumiis à l'examen de l'Avocat dle
sa 31ajesté, et à l'Avocat de l'Amirauté.

J'ai, etc.,

(Signé,) G. CLARK.

Ex'rrT du Rapport de M. Rotliery, daté le 31
Août, 1813.

('En obéissance aux inustructions île Vos Seigneti-
ries, (liii m'ont été sigiiifi.,: par Thos. Barig 2
Ecumyer, dats sa lettre uli 12 Novembre, 1838, j'ai
'onsult é et examiné copie d'une lettre de M. Stepien,
Sois-Secrétaire iEtat at Département des Colonies,
cri date du 24 .Octobre, 1838, et dle ses diverses
incluses au sujet les rogles, règlemieris et honoraires
qu'il conviendrait d'établir dans lit Cour île Vite-
Aiiirauté île Québec, et dans laquelle le 'Bureau a
émis l'opinion qu'on levait suivre la même marche -à
l'égard îles règles et règleimens à établir pour les
Cours de Vice-Amirauté île Québec et llalil'ax, et à
l'égard des honoraires qu'il convient du'accorer aux
Oliciers de ces Cours, que celle qlui a été prescrite
et suivie pari la Mmliute le Leurs Seigneuries, lui 14
Janîvier, 1831, relativement aux frais et dépens exi-
gés dans les Cours de Vice-Aimirauté îles Colonies,
et aussi par laquelle il m'est enjoint de me mettre en
rapport avec M. Svabey, légistrateur le la Ilauite
Cour de Vice-Amiîiraité et avec M. Fairbanks, alors
Juge île la Cour de Yice-Amirauté du lialifiix, et
après m'être consulté avec l'Avocat de Sa Majesté,
et l'Avocat. de l'Amirauté, de soumettre ai tirieaiu
le Vos Seigneuries tels règlemens à ce sujet qui

nous paraîtraient convenables.

J'ai l'honneur de faire rapport, ci obéissance i ces
instructions, qu'outre les documens qui proeèdent,

j'ai li et examiné les suivans qui m'ont été transmis
mr ordre du Bureau de Vos Seigneuries, et que je
es ai comunuiqués à M. Swabey. -

Appodice
(P. P.

27 Juillek

Lettre de F. T. Baring, Ecuyer, du 29 D&embre,
1838, avec une lettre de 3M. liy. Bliss, du 29 N"ovem-
bre, 1838, sur la conveniace d'établir un tarif
uniforme et les mêies règles et règlemens pour la
Cour de rice-Amirauté (lit Nouveau-Brunswick, que
ceux qui seront recommandés pour. le Canada et la
Nouvelle-Ecosse.

Lettre le M. Penniington dut 4 Avril 1839, avec
copies île deux Dépéches A0 Sir Join olborne, da-
tées, lontiréal, le 29 Janvier (le la même année,
transmises par ordre de Vos Seigneuries, ensemble
avec deux lettres de Il. Black, eIcuyer, Juge de la
Cour de Vice-Amirauté de Québec, en date du 24
et du 25 du dit mois die Janvier.

Lettre <le M. Stepien au Seerétaire de Vos Sei-
gneuries, dulî 20 Novenbre, 1839, avec copie d'une
lettre <le Sir Colin Camnpbell, Lieutenant-Gouverneur
de la Nouvelle-Ecosse, dttée Ilaliflx, le 19 Octobre,
1839, ensemble avec une lettre de M. Fairbanks
alors Juge le la Cour de Vice-Amirauté à Ialifax.

Lettre de MI. Steplhen au Secrétaire de Vos $ci-
gueuiries, du 13 Mlai, 1842, avec copie d'une lettre
île feu Sir Charles Bagot, Gouverneur du Canada,
du 5 Mlars île la nime année ; ainsi que copie d'une
autre lettre île M. Black, Juge le la Cour de Vice-
Amirauté le Qiiébec, du 12 Février, 1842.

Une autre lettre de M. Stepien au Secrétaire de
Vos Seigineuîries, avec copie d'une autre lettre de feu
Sir Charles Bagot, du 23 duit dit mois le Mars, et
une autre lettre île M. Black, du 15 de ce mois.

.J'ai aussi li et examiné avec soin les divers
documuens désignés plus bas, qui se rattachent plus
particilièrement au tarif îles honoraires île la Cotr
île Vice-Adirauté de Québec, et je les al commuini-
qtés à M. Swabey, savoir :

Copie d'une lettre de Sir George Grey, du 16
Mai, 1835, et une Dépéclhe de Lord Aylhner, le
.hvernteudr de Quélce, et aussi mon rapport sur ce

sujet, daté le 12 Juin, 1835.

Lettre de l'lonorable J. Stewart, du5 Décembre,
1835, avec copie d'tne lettre et de ses incluses, du
-Bureatut de l'Amirauté, étant copie d'un Ordre en
Conseil, dut 20 Novembre, 1835, qui révoque le
tarif îles lonoraires le la Cour de Vice-Amirauté
de Quîébee.

Copie dl'unie lettre de J. Stephen, Ectyer, du 3
Mars, 183 avec copie île certaines Dépéches du
Comîte de losford, et des réponses à icelles; aussi,
co,)pie d'une antre lettre de MI. Stepcien du 8 du lit
mois de Mars, avec copie d'une Dépêche du Comte
Gosford, et mon Rapport sur icel es, daté le 19
Avril, 1838.

Copie d(l la Minute de Votre Seigneurie-en date
du 30 Avril, 1838.

Copie d'une lettre de A. G. Spearman, Ecuyer,
du 13 Juillet, 1838, avec une lettre M. Stephen,
et copie d'une minute de Vos Seigneuries, ainsi que
<le la correspoifdance antérieur qui avait été échangée
au sujet de l'établissement.

Appeidice
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au sujet de l'établissemuent d'un nouveau tarif 'lio-
înoraires et copie de nia lettre i\ M. Spearuan, du

26 Octobre 1838.

Lettre de M. Stephien, lu 13 Juillet dernier, expo-
sant, etc. -

Quant à cette reconîuandationi de Lord St anley,
je prends la liberté de référer Vos Seigneuries à un
rappîort (iti a été présenté ce jour; et je conunnc-
cerai par indiquer tout ce qui a été fait pour rédiger'
et tablir titi tarif d'honoraires convenable pour les
Cours dle Vice-Atiliraité ; dans ce but, nous avons
reçu les ténoignages de feu M. Fairbnks, Juge de
la Cour de Vice-Anirauté, à Ilalifax,-de M. Black,
Juge de la Cour (le Vice-Amirauté, à Quêbec,-dec
M. Archibald, Juge actuel de la Cour de Vice-Ain-
rauté, -àlaliiax,-de M. Younig, qui possède une
clientelle considérable dants cette Cour, et d'une
foule d'autres, personnes les plus cin état de nous
donner les mueilleurs renîseignemens sur lesujel. M.
Swabey et ioi, nous sommes d'opinion que l'ancien
tarif établi à Qtébec, était trop elevó et devrait être
réduit ; et notis avons préparé un nouveau tarif d'hto-
noraires qi, nous le pensons, sera bien accueilli par
le Juge, les Oficiers et les [Praticiens tId la Cour de
Vice-Amiauté (le Québec. Cependaunt, je dois
remarquer qu'on nie petit régulièreiieut établir it
tarif d'honoraires pour une Cour <le Vice-Aiiirauté,
si ce n'est par un ordre die Sa Majesté eti Conseil,
conformémuentt à l'Acte die la 2e Guil. IY, clhap. 51.

Jo dois de plus déclarer que, nous sommîtues aussi
d'opinion que le tarif d'honoraires qu'on se propose
d'établir pour la Cotir de Vice-Amirauté de Québec,
devrait également être introduit laits celles <le Iai-
fax et du Nouveau-Brunswick ; et bien que ces
Cours le Vice-Amirauté soient les seules relativeient
auîxqtelles il nuts ait été enjoint (le préparer un tarif
d'honoraires, nous ui'en sonuies pas tmoins d'avis
qu'on devrait it roduire le iêmîle tarif dans les Cours
de Vice-Amîtirautté qui sont établies dans les Iles de
Terreneive et du Nouveau-Brunswick.

1'our la rédaetion de ce tarif, et dans la vuede mieux
ious.acquit ter de la tâche qui nous a été contiée, inous
avons cru devoir coisulter les docutmtenîs suivans,
savoir:--

Les rapports les Coimtîissaires qui ont été emi-
ployés à rédiger un tarif d'honoraires piur certaines
Cours <le V(ic-Amirauté dans les cas où il s'agit: dut
partage (lit aItiti tait sur l'ennuemtîi, lesquels honoraires
ont depuis été coniés, par un ordre en Conseil (le
Sa Majesté, cin date titi 15 Jtuillet, .1813.

Les rapports des Contnitîssaires chargés <le s'enuio-
rir des devoirs, salaires et émioluneus (les Olliciers
les diverses Cours tie Justice o Angleterre, et par.

ticttlièremelit ei ce <lui concerne lut liaute Cour de
Clhanîcellcrie et la Cotr de l'Eclîiquier, les Cours
d'Amni'autê et d'Appel, et les principales Cours
Ecclésiastitues.

Aussi l'Acte le la 2e Guil. IV chap. 51, gi! règle
la pratique et les honoraires de dours (le Vice-Ani-
rauté hors du Royaume, ainsi que les règles, règle-
mens et tarifs établis par icelui.

- QU1BE C.

TARIF D'HONORAIRES.

IIONORAIReS DU JUoE.

Durant le progrè de la Cause ou Pqiersuit.
AIlos

s'tl.tJu4(.

1 £ S.
Pour adiiinistrer le serment à un tniolin ou

A uie partie dans la cause, recevoir le
cautiointeiment d'une ou plusieurs per-
sonnes, émainer une commlîissionî, saisie,
ou tout autre bref, ou pour tout acte ju-
diciaire fait soit avant oit après l'audition
d'une cause, et dont il n'est pas par-lici, 0 2
Le nine honoraire de 2s. sera alloué au

le substitt, clhaqîue fois qu'il reiplira
le îtêine devoir.
Si l'action est retirée,...................... 0 2
Pour la sentence qui déclare qu'une des

parties est cin défaut,...................... 0 6
Pour signer titi décrêt en faveur d'une partie

qui poursuit le recouvrement d'une péna-
lité 0 6

Pour toite settence oui jug ent interloct-
toire ..........................

Pour apposer le Sceau de la Cour.
Mandat d'ari'estation, avis, commission, dé-

crét, restitution ou saisie, ................. 0 4
Ordre comupulsoire ou sub-paia, ou tout

iistrutiient dont il n'est pas plarlh ici,. 0
Expédition oui double de tout docunient ou

procédture, ..................... 0 6
Liasse d'une cause transnise à la Cour

d'A 1 ............. .......................... 0 4

d1.

0

8

8

8

0

4

8

8

4

IHONORAIRES »U DU arstaATEun

1. Honoraires sur les documinens pré-
parés par le iégistrateur.

Pour prparer et grossoyer les locu-
muens-
Mandat <le saisie contre un vaisseau oui <les

otl'ets, oui d'arrestation contre une lier-
sonne,................................ ...... 0 a G

Cauutionnem ent,.......:.....,................... 0 3 6
Avis, comm)tunission ou décrêt, ordonnant une

évaluation ou vente, oi autrement,....... 0 10 0
Mand1at oi Writ <le restitution,............... 0 12 0
Ordre comptlulsoire on sub-poenia contre les

témoins,............ .................. 0 5 0
Writ le saisie ...... .............. 0 12 0
Lorsqu'aiucun tes docuiniens qui précèdent

excòdera dix feuilles (folios), pour chaque
feuille* ei sus des dix,...................... 0 0

* La reuillo dont il est qüestion dans'ce tarif d'hono-
lires devra contenir inatrovingt-dix mots, comptant

chaque eilirr, cOur un mot. 1
Si le Régistrateur est requis de dresser

aticunîî autre document, acte ou instrument
qiielcontqtie, ion indiqu6 dans ce tableau
il aura droit d'exiger les mêmes honoraires
qu'un Procureur,. savoir
Pour dresser chaque feuille 0 1 -0
Pour une copie au net, ou le grossoieînent

de chaque, feuillee.......................... 0 0 6
2. Honoraires pour les documnens

qui ne sont pas dressés ou préparés
par le Régistrateur, iais par le Pro:
cureur, Solliciteur Ou Àvocat dans la
cause.
Pour un décrêt. signô parie Ju e

veur d'une partîequi porsui ò reoà
vrement d0une pénalté. .. ,... 0 6 8

J7
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Pour filer lalidavit ou le protêt du lail re
d'ii vaisseau, oU les uarins, sans égard
au nombre de personn es c0nceruées. 2

Pour filer la déclaration, inforîation, récla-
mation, procuration ou autre document

.semblable,.................................. 0 4
Pour filer l'exhibil y annexé, ou annexé à

tout allidavit, ................................. 0 1
Pour l'entrée (ou le grossoiuieuet) des ré-

ponses d'une partie dans ha cause,-pour
chaque feuille,............................ . ) 0
3. Honoraires pour conduire l'en-

que tc.
Pour chaque témoin qui est interrogé sur

tie information, déclaration ou plaido-
yer un honorair e de...................... f;
il' doit étro bien enteihti que l égistrateut. on

celbi gni interroneo les témvils pour lui, doit reevoir
les il pshins iles téini'iniis sur iormati.i elarn-
tion ou plidoyer, sais poser il'niu tre q. luestionis, (le
vive voix, que celles qui bouît pisi.ltites ; la déchira-
tion, rinfr o n o e plaitoyer <levralietii tlojours
étre dressés trane Inanière assez claire ot précise plour
mettre n persolie quii interroge les ténminis vn étti le
recevoir leurs dépositions aussi clairemet. Le trans-
questionnement devra, par conséquent, avoir lieu sur
dies interrogatoires par écrit.

Pour chaque feuille, quelque soit la lou-
guteur d1u témoitignuage, s'il est n anglais, O 1

S'il est besoin d'emuployer un interpréte,
(iterprête coipris,)...................... 0 2
4. lionoraires pourî copies certifides

de tous Papiers 1ou documîîenls.
Pour chaque copie le la sentence ou juge-

ment interlocutoire, cert ifiée sons le sceau, 0 0
Pour chaque copie certifiée d'un allidavi t,

ténoignage, réponses d'une partie, oi
autre doctument ou procédure dans une
cause, ou extrait d'icelle, si elle contient
moins de douze feuilles ..................... 0 5

Si elle contient plus de douze 'euilles,-- -
pour chaque feuille ii sis................. (

Copies certifiées de papiers et doctuieus
destinés à former la liasse transmuise A1
la Cour <dA ppel, ou dans tout autre buit,
par chaque feuille............................ 0 0
5. Jlonoraires pour la traduction

O

0

0

G

des papiers.
Chaque foui- qu'il sera Iécessaire dle tra-

duire des papiers, le l égistrateur exigera
les frais d(éboiirsés pour payer le traducteur,
ajoutant un1 <tuart ei sus p s'ipor emniiser
de soi trouble, et des avances par lui
faites, etc.

0. llonoraires accidentels durant
le progrès d'tille cause.
Si l'action est retirée,........................... 0 5 0
Pour Pèlmlanîatiol de tout ordre île la C .our, 0 1 0
Pour chaque déf*tîut prolonlcé coltre les

parties laits les causes intentées pour le
recouvrement de péalités................ 0 3 4

Pour chaque sentence oit jugeient interlo-
cltoire, y compris la r'édaction dle l'acte
le lotit pay è par la partie qui obtient galil
de c ause, ....................................... 0 10 O

Pour vacation devant le .Juge ou soi] subs-
tituît, chaque fois qu'il est rendu un écr t
autre qu'une sentence oui jugeimîenlt inter-
locetoire,...........,........................... 3

Pour donner tui reçu le doctmens livrés
lors duli G eefl'e................................. 0 1 4

Pour une*recherche parmi les liasses, dle la
part de toute personne qui n'est pas partie
dants la cause,................................ 0 2 G

ne sera exigé nuceun honoraire des parties
dans lia cause, ou le tout matelot <ui dlemanderait uune
rîtlîerçlle.

0

(0

n. £ s.
ioiir anoiiniicer une Séance ultérieure ou in-

terilédiaire de la Coir, ci sus de la somme .
8 payée pour l'annonce,........,............... 0 5

7. Pour pîtielnels d'u-gent.
i Pour dresser una reçu pour les denliers qui

0 doivent être payés hors du ........ 0 1
Conuission sur les deniers payés hors du

0 Greire, sur chaque louis steiiirl ... ,..... 0 0
8. Taxation des frais.

Pour it axer un mémoire de frais,(s'il contient
moins île six feuilles) il sera perçu de
chaque partie préiscite à la taxation,. 0 3

Si le imémoire do frais excède six feuilles,
chaque partie présenît e Il lu taxationa (outre
les honoraires ci-dessus mentionnés) paie-

8 ra sa quote-part de quatre deniers, pour
chaque feuille en sus; et s'il n'y a qu'une
seule partie, elle sera tenue de payer, 0 0
9. Comptes soumis par le Juge au

Restrateur et aux Marchands.
A u égistrateur ................... ,..........
A ' Marchand présent lanition du conmpte, 3 3

S'il y cin a deux-trois guinées claque.

4

0t)

Pour la saisie d'un vaisseau ou d'eftets, et
pour l'arrestation d'unie personne,......... 1 1 (

Pour détenir tin vaisseau et sa cargaisoin
ou I'uin ou l'autre séparément, orsqu'ils ne
soit pas sous la garde des Otliciers <le
Dlouane,-pour calque jour qu'ils seront.
ainsi s, mus sa garde,.......................... 0 4 0

Pour constater et certifier la solvahilité des
personnes qui s'ofreit iiie cautions
dains une poursuit !,-pour chtraque eaultion, 0 4 0

Poilr lever la saisie d'tiin vaisseau ou d'effets,
et pour décharger une personne,.......... 0 -5 0

Pour exécuter tout avis oit pour ob-
tenir les réponses d'une partie, oi un ordre
coipuilsoire oit tout aitre instruent ion
spécifié,....................................... 0 C

Pour clhque défait ou décrêt eîn faveur
d'une partic qui rvhuelaie uiie péialité,... o 4 4

Pour vacation ei Couir, chaque lois qru'ille
sentence ou juîîgemîîenît iiterlocutoire est
rendu, ......................................... 0 8 8

Pour exécuter tout d ér êt oit commission
d'évaluatiioi, non comprîis les honoraires
de Pêvaluiateur, imais y compris 'irven-
taire, si la valeur i'excêde pas £500 slg. 1 (1 8

Pour le même devoir lorsque la valeur excéde
£500sterling- , ................................ 2 ( (

Pour exécutcr tout décrêt oun conmnission
pour vendre un vaisseau ou des eflfts
par can publie, lorsque le produit net
île la ventte s'élève à moins de £200 stig. 1 0 t

Et pour chaque £100 sterling ein sus,...... 0 10 0
Pour veiller à l'exéciutioi d'un dérlélt, 011

d'unie commission le un/very ofargo, (s'il
n-'y a aucune intention le veute,) parjour, 2 2 0

Pour arrêter unlîe personne après seitelnce
renîdîue, si la Sonmne (ue par elle n'excède
.pas £20 sterling,...................,......... 1 O 0

Pour le mêiie devoir, lorsque la somme
excède £20, et lie se monte pas - £50

s-rin . . .. . ........... .. . ........... 2 0 0
Et pour ehaq uie louis sterling en sus îles £50. 0 0 6

No-E. Si le M -shall est obligé de se
transporterà plus de deux milles de distance,
pour exécuter aucun des <lits devoirs, on de-
vra lii payer pour l'indemniser de la porte do
son toms et de ses frais de voyage, ein sus dfes
honoraires ci-dessus, pour chaque mille de
trajet, soit en allant ojreveiiant du lieu oui
Pordro a été signifié.......................... 0 1 0

4
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1HONORAIRES DES AvOCATS.

"""I Il n'est pas facile d'établir aucune règle
relativement aux hounoraires les Avocats, at-
tendu que ces honoraires doivent dépendre
le la nature le chaque cause, de son impor-

tance, le sa durée, et des diflìcnités.qu'elle

Dlans toutes les causes dans lesquelles il
n'y a pas de défenses ou qui n'offrent pas de
grandes diflicultés, un seul Conseil devrait
suffire.

Les suggestions suival tes doivent.servir
de guide au Procureur lorsqu'il consulte un
Conseil, dans les matières qlui se présentent
le plus souvent dans le cours d'une poursuite.
Betenuo de l'Avocat,................... 1 1
l'Our consul ter, dresser ou signer l'infor-

mition out tiéclaration, la réelaniation 0et afidavit, a réponse opi à la
déclaration, ou îinformation ou l'act 2 2sur pétition, suivant la longueur ou la
diflicult, .......... ...................... 

Pour consulter, dresser et signer les *ln-
terrogatoires, réponses, etc lorsqu'ils
n'ont pas plus de douze feuilles......... 0 10

* Qu'il soit bien entendu que ls interrogatoires pour
le tratsqustionnernent clos témoins, ne doivent pas
être dressés séparément pour chaque témoin muquel ils
sont adressés; inis que la mêime série d'interroga-
toires doit servir généralement pour tous les témoins.

Pour chaque quinze feuilles additionnelles
jusqu'à soixante.............................. 0 10 6
Il arrive sans doute qu'il faut des consul-

tations avec les Conseils, surtout dans les
causes difliciles et compliquées, et il est
évident qu'on ne petit fixer d'une manière
précise le montant des honoraires que l'ou
devra payer dans ces occasions; on pourra
suivr·e à cet égard l'usage et la pratique
suivies dans la Cour de Chancellerie.
Pour toute motion nécessaire faite par le 0 10 6

Conseil devant le Juge durant le pro-1 -à
grès de li cause,........................... 2 2 O

L'honoraire pour l'audition fiiale devra
dépendre tie la longueur des témoi-
g nages, et le l'importance et de la
dillIcuIté le la cause • mais dans les
poursuites peu compliquées, il devrait .2 2 O
être (le deux -à cinq guinées, et n'ex- 5 5céder jamais cette dernière somume,
excepté lorsque li procédure est volu-
mi neuse, m d'une nature plus qut'ordi..
naire ou dilicile...........................

IIONOtIAIJIES' DElS PROCUREURIS.

Retenue) ................................ O () O
Potir vacation devant le Juge oit soni subs-

tituit, soit cri Cour ont en Cîmanibre.... 0 5 O
Polir l'extrait d'luiî varrafit, avis, commiiis-

sion, w'rit ou t.iutre instrunit,.......O 0 8
Pour dresser la d«claratom, l'information,

plaidoyer, réclamation, afflavit, inter-
rogatoires, réponses ou autre procédure
quelconîque non sp6u!dt6es ici ,-)arclaquie
feuille .......... .... ........ 0 10

P~our Copier et grossoyer, par feile... O 6
Pour consultation avc la partie aftln de î'e-

devoir les 'instructions pour- dresserl la
déclaration, ,inforimation, , plaidoyer, on1t
pour tout autre objet d'ut;ilité, pehdant le
Cours (lu pros,,. G

£ s. >.
Pour consultation avec l'Avocat, si la chose

est nécessaire, avant l'audition finale
d'une cause ou autrement,......... 0 6 8

Pour une consultation spéciale,......... 0 13 4
Et si la consultation est longue et que la

cause soit importante, l'honoraire pourra
etre augmenté avec l'approbation du luge.
Pour ivacationi auprès de l'Avocat, pour le

retenir dans la cause, ou pour consulter,
dresser ou signer une information, décla-
ration, réplique ou autre plaidoyer, récla-
muation, aflidavit, réponses, interroga-
toires ou autres matières, ou en toute
autre occasion où il s'agira de livrer des
papiers oit employer un Avocat,......... 0 6 8

* Note.--On devra prendre garde do ne pas augmen-
ter le nombre odes visites ou consultations avec lAvo-
cnt, (titi ne devraient avoir lieu que lorsque' la chose
est absolument nécessaire.
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Pour chaque vacation nécessaire auprès du
Rgistr'ater, ou du Procureur de la par-
tie adverse, durant le pr'ogrtès de la
cause, ou (lu Marshall pour lui donner
des instructions concernant signification
dotout docuenict pourcautionnement, etc. 0 5 0
1>our1 toute copie de dépositions, etc.,

obtenues du Régistrateur, il faudra ajouter
un tiers de la sonnue payée t son Bureau,
pour le trouble de la collationner et en faire
un extrait.
l'ourt consulter et examiner tout papier,

exhibit ou document fouriti ou introduit
dans une cause par la partie adverse, ou
fourni par sa propre partie, à l'effet
d'être produit comme preuve dans la
cause, si le tout n'excède pas 12 feuilles, 0 3 4

Pour chaque 12 feuilles on sus,............... 0 2 0
Pour vacation lors de l'audition finale. 0 6 '8

d'une cause, lorsqu'elle n'occupe que 0 13 4
peu le teins, Os. 8d. ; pour plusieurs ou.
heures, 13s. 4d. ; pour toute la journée. J1 0 0

(Copie.)
No. 150.

llOTEL DU GOUVERNEMENT,
K ingston, 28 Décembre, 1843.

MILCto-A la demande de M. Black, Juge <le la
Cour di Vice-Amirauté, et Membre représentant la
Cité de Québec, j'aii l'honneur de présenter, au nom
(lu Barreau de cette ville, une Pétition à Sa Majesté
ci Conseil, par laquelle on demande l'établissement
d'un tarif d'honoraires potrla Cour de Vice-Amirauté
du Canada. Le Rapport que Votre Seigneurie a
demandé dans sa Dépêche du 16 Septembre, NO 88,
sera soumis plus tard.

J'ai, etc.,

(Signé,)
Le Tros Honorable

Lord Stanley,

C. T. METCALFE.

etc., etc. ,

BuUAU DU SEClRUTARE CiviL,
Montréal, 2 Aot, 1844 -

MONSIEUR, -Je suis chargé 'par le ouverneu
Général, d'appeler votre attention sur la Dpéehed
Secrétaire d' tat du 16 Septeibre, 1843, 488,
dont la tendur vous à été communiquée, dans le but
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Appendice
P. P. P.) d' oblenir le Rapport que le Gouvernement de Sa

tijesté a deman dé an sujet du nouveau tarif d'hono-
raires qu on a es viue d'tabli pour la Cour de Vice-
Amirauté à QuébeV.

lPai l'honneur d'ètre,
Moanshiur,

Votre très obéiss:ntt serviteur,
J 3. M.ICGINSON.

Secrétaire Provincil,
etc., etc., etc.

liU hLAU D(i SEinRdTA is
Montr'ni, tU Ao't, 1514.

Mîssm:un,-'i l'honneur de vous infor'mer', par
ordre du Gouverneu'-( néral, que Son Excellence
désire vous nonuner Couuissaire, conjointemnt
avec les lIouorables MM.

et Ecuyers,
à t'effet de vous enquérir et faire rapport de la couve-
nance qu'il y unirait létablir un tari' lon oraires,
ponr les Od1icers de la Cour de Vice-A mirmité la
Québee. Je vous prie de vouloir hien m'in'ormer,
le pîlu11 tôt possible, si vous êtes disposé à accepter
cette elarge.

J'ai l'honneiur d'être,

Votre très obéissant serviteur,
D). DALY,

No.---ue ler inblable a Ctô ndressée à 1'u1onloriible Wm11.
Walker, ll'ra½ . W. Pieormo, 1euuunabl Gr Piem.
bt ri tni, JohIn Duval et 1 lenry Lemlesurier, -.Euyers; lesquels Ont
acceps t, enrge du CommWisir<.

BUnIîAU m<' Sien'rAtnl,
Montréal, 23 Aofit, 1844.

M :su's- lJ'ai Phonneur de vous iloiier, par
0i-dre d itGoneur-.énéral, qu'il a plîi i'i Son
Excellence vous nommer Coiitîkssires à l'eliet de
lui faire ramport, pui l'infertiation du Gouvernenioît
de Sa Maysté, sl convtnt ilétabli'n tit tarid dto-
noraire, pour ls Jilitiers de la C'our dle Vice-
Amirîîauté à Quêbe.

Je vous tr'ans liet e cosiqtsiece, copie c'i-jinîtc
l'une pthe du Serétaire d'Etat pour le h tlipar-

temllent des Colbiies, gui recomtaunde la iomination
d'une Cenuimionî pour cet objet ; les divers docu~
Ittenls qui acomitpagiient cette t )epéele, devront
occuper vture attentoî, dès le début de votre eti~

Votut devrez aussi profiter des reiiseignmens et
suggestions que potun vous ofirir i onorable Juge
de la Cour de \'h-e-Anîratt, qui se 'era sanus doute
iii. puimsîu de donnez. tolite 'aido 't l'assistunce en
son pouvoi-r. Si vous avez heso di e runse igi emelns
de la part d aucumture Othiier de la Cnom', je dois
vous dire que Son Kx'elleiee leur a donné ordre de
Vous Offrr toutes les facilités possibIcs.

.J'ai Phonn uîeur d'être,
Meswieurs,

Votre tus obéissant serviteur,
D. D)ALy,

111 lionorable ml ,Walker,
L'il onlorable F. W. Pririî'ose,
L'Honorable Geo. P'enberton,
.John D l>l
Itcîiry Leiesurier, Ecuycrs,

etc. etc. etc .,
Québec.

APPendie
Buuu.u vu SE~cmîdrauu:, (,p

Montréal, 23 Août, 1844.

Mo siuk,--J'i l'honneur de vous inl'ornor, par 1
ordre di ioverneur-Génèral, que Son Excellenlce a
bien voulu nonner les Ionorables MM. W. Walker,
I. W. Prinrtse et George Pemiberton, et MM.
inval et llenry Lenesurier, Conuiiissaires -à l'effet

de filire un raipport à Son Excellence, au sujet de
l'établissement d'un tarif d 'honoraires pour les 01 -
eiers de la Cour du Vice-Airiî'auté de Québec.

Soi Excellence ne doute pas que les Commuissaires
ne veuillent profiter de vos Iiriiiities et le votre espé-
rience, et que vous ie soyiez disposé de votre côté -
let donner toute 'aide et l'assistance eu votre
Pouvoir, dans Paceamplissement de la tâche qui leur
est conffiée.

S'ils avaient besoin de quelques renseignemens de
la part d'aucun tt aure Olicier de la Cour, je vous prie
de vouloir bien signitier à tout tel Ofdicier que Son
lxeelleie désire qu'on donne aux Comnissaires tous
les reuseignemens qu'ils pourront demander,

J'ai 'honneur d'étre,
M ssieurs,

Votre très obéissant serviteur,

D. DALY,
<Soré'taire.

A Soli Excellence le Très Honorable Sir ChAnLEs
'TuLs MET,ALVE, Chevalier Grand'

Croix du Très lloinorabl Ordre du Bain ,'iun
les Menibres du Très llonorable Conseil lrivé
de Sa Mlesté, Gouverneur--Gnéral dc l'Amé-
rique Britannique du Nord, Capitaine Général
et Gouverneur uni Chehdes Provices du Canada,
du Nouîveau-3runs ilck, îe la Nouîvelle-Ecosse
et de l'île (lu l'rimee-Edouîard, etc., etc., etc.

Q' r. Puis A VOTX E EXcuLLEN(CE

Nous, les Conuissaires soussiguês, qui avons été
chargés de ftii ra ni pport à Votre Excellence, pour
linformation dt Gouverneimlent de Sa Majesté, ai
sujut dle l'établissement d'un taritf d'lhonoraires pour
la Cour de Vice-Amirauté de Québec, avons Plion-
neur de présenter à Votre Excellence une exposition
de n rocédés, et un aperçu de l'olion que nous
as fm.u er la mati'ère qui a été soumise -à
unore examen par' Plionorable M. le Seerétaire Daly,
le 2 Août dernier.

t prés avoir d'abord consulté avec beaucoup de soin
et d'atteintion la Dépéhlie d Secrétaire d'Etal pour
le Département des Colonies, et les documens qui
noUs ont été t ranîsmlîis, nous avons cru devoir, avant

de pnasser ontre, prier r<i fonorable Jtige <e dela Cour de
Vice-Airaît( de Québee de nous faire part le ses
opinions, et cela de la manière qu1'il jugerait la plus.
convenablo, co'cerniant le taux des honoraires qu'il
convient d'introduire dans j tarwi, avec telles obser-
vations et suggestions sur i matière que son expé-
rience iui permuettrait d'offrir. A la suite de cette
demande, PI'lonorable Juge nous tranmit, le 21
Septembljre deriier, un tarif d'honoraires qu'il croyait
devoir recoi mander pour la Cour de Vice-Amirauté
de Qpuéle, avec une lettre dans laquelle il expliquait
le point (le vue sous lequel il envisageait la matière;
ces doenens sonit annexés A ce rapport. Nous avons
cru devoir ensuite nous procurer I opinion du Régis-
trateur et du Marshall de la Cour, et celle (lu Barreau
de Québec, et particulièrement des Messieurs du
Barreau qui pratiquent le plus ordinairement dans la
Cour de ite-Auirauté; et'dans ce but, nous avons
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es u n autgiuiet stLani is que Celui dui
Juge de la Cour de, Vice-Amirauté, est demeuré sta-
tionniaire-.

Nous remarquerons de plus, que mOrne en admet-
tant que les autorités compétentes se décident finale-
ment A allouer des honoraiees au Juge dans le tarif
projeté, le montant que Pon percevrait i Québec, soit
d'après le tarif établi en 1882, soit d'après celui qui'
a été transmis par le Secrétaire d'Etat de Sa Majesté
pour, les Colònies, n'6galerait probablement pas le
modique salaire que le Jhge reçoit maintenant.

Nous sommes d'opinion que les lhonoraires qu'on
se propose d'aceôrder au Rgistrateur et auO1ärshlill
par le tarif que'lle Très Honorablé Lord Stanly a
transmis, ne seraient peut-être pas trop élevés, si ni

Appendice
(P. P.P.)

27 Juillet.'

Ces observations, nous les avons faites d'après notre'
expérience du passé et les dispositions de PActe
maintenant en force -qui concerne la marine mar-
chande, car nous ignorions alors que la Législature
Impériale avait passé un nouvel Acte à cs égard,dans la dernière Session> qui devait dev- en vi-
gueur le premier Janvier prochain ; en ayant en con-
naissance depuis, nous en avons emprunté un exem-

laire que le Collecteur de ce port a ou la bienyeillance
de nous prêter, et nous P'avons -la et consultó avec la

Plus grande attention; mais, après lavoir fait, nousn'avolis trouvé aucriu motif de chianger notre opinion
A l'égard du tarif ou des saláires que nous avons
recoiimmandés dans ce rapport. Nous devons exprine
notre regrét que la jurisdictioi däla Cour d'Amiraut,,
dans' le affaire au-dessoü £20 pour les gages

requis la présence lu Régistrateur et de plusieurs l'un ni l'autre de ces Officiers ne recevait aucun salaire
Avocats, dont on trouvera les témoignages dans pour rétribuer leur services; mais nous sommes aussi
l'Appendlice (le ce rapport. L'indisposition grave du clairement d'opinion, dans les circonstances particu-
Marshall ne lui a pas permis de conmparaître devant èlires où cette Colonie se trouve placée, qu'il n'est
les Commissaires, et nous avons ainsi été privés des pas désirable que ces Officiers soient exclusivement
renscignemens que son expérience aurait pu nous rémunérés au moyen d'honoraires. Nous sommes
procurer. d'accord avec le Juge de la Cour de Vice-Amirauté

de Québec qu'il est préférable que ces Officiers reçol-
Après avoir ainsi obtenu tous les renseignemens vent un salaire fixe et modique comme partie de leurs

qui étaient il votre portée, sur la matière qui a été énolumens, et en mènim temps qu'on établisse pour
soumise à notre examen, et comparé avec soin les eux une échelle trés réduite d'honoraires, qui servirait
difllérens tarifs, savoir, celui qui a été établi en 1832 avec leurs salaires A les rétribuer d'une manière con-
en vertu (le la 2m11e Guillaume IV, ch. 51, et qui a venable. Si cette suggestion est agréée, nous recom-
ité abrogé depuis; celui qui a été transmis récemment manderions alors l'établissement du tarif que le Juge

par le Secrétaire d'Etat de Sa Majesté pour le Dépar- de la Cour de Québec a proposé pour le Rügistrateur
teniolit des Colonies, et le tarif que l'lon. Juge de et le Marshall, à l'exception de l'item de 4s 6d au
la Cour de Vice-Amirauté de Québec vient de recoin- Régistrateur pour interroger les témoins de vive voix.
mander; et après avoir imiûremeint considéré les divers Cet honoraire, selon nous, ne devrait «tre exigé que
témoignages donnés par écrit et (le vive voix, et les pour les témoignages pris par écrit, et Is. sterling
autres renseigneiens que nous nous sommes procurés devrait suffire pour chaque témoin qu'on interroge de
ou que nous avons puisés dans notre propre expé- vive voix. Nous ne recommanderons cette partie du
rienîce et dans les faits qui étaient à notre connaissan- der-nier tarif, que dans l'hypothèse où le Régistra-
ce, nous sommes convenus unanimement de présenter teur recevrait en sus un salaire fixe de £100 sterling,
respectueusement le rapport suivant à Votre Ex- et le Marshall, de £50, d'après la recommandation
cellence. ,dii Juge, car nous considérons que c'est là une rètri-

b ution raisonnable. Nous en sommes venus à cette
Nous sommes décidément d'opinion que le tarif conclusion sur cette partie du sujet, d'après les motifs

qui a été établi par un ordre de Sa Majesté en Conseil suivans.
en 1832, est beaucoup trop élevé, et qu'il ne convient
ni aux moyens ni t la position de ceux qu'il intêresse Depuis que le tarif de 1832 a été abrogé, et quedans la Coloiie, mi A la classe des affaires qui sont (le l'e Régistrateur et le Marslhal ont été rétribués d'une
ressort ordinaire de la Cour de Vice-Am àrauté A manière fixe, sans qu'il en coûtât rien aux plaideurs,Quêbec. . il est certain que le nombre des poursuites intentées

(ais la Cour (le Vice-Amirauté de Québec, a presqueNous sommes aussi décidèîment d'opinuon que les triplé; et cela est dû principalement à l'absence deraisons pour lesquelles toutes les personnItes C'lairées tout frein contre les poursuites les plus mal fondées,s'opposent au mode de rtribuer les Juges au moyen viu qu'on n'est pas obligé de faire certains déboursés,
d'honoraires militent avec une égale force contre les et qu'on ne craint nullement de voir retomber lesJuges <les èouurs de Vice-Amirauté; nous recOi- dépens sur soi. Nous pensons qu'il est bon d'impo-
mandons qu'aucun honoraire ne soit alloué ai Juge ser un semblable frein en établissant un tarif d'ho-dans le tarifqu'on se propose d'établir ; et nous parta- Lnoraires. D'un autre côté, comme les neuf-dixièmeæeons pleinement le sentiment du Juge actuel de la des poursuites intentées jusqu'à présent l'ont ététour de Vice-Amirauté de Québec à cet égard. pour les gages des matelots, et qu'on commenceNous observerons que le Juge de cette Cour reçoit à d'ordinaire dans ces poursuites par saisir le vaisseau-
présent, et qu'il a toujours reçu depuis 1769, au lieu soit que lon considère Pintérêt des propriétaires des
d'honorares, un salaire annuel (le £200 sterling, qui vaisseaux, qui, meme en obtenant gain de causeest payé à mme la caisse publique. C'est là un ab'us contre des adversaires qui sont généralement horsqu'on devrait éviter avec soin, seloni nous ; et si l'on d'état de payer les frais, sont exposés i des dépensesconsidère le rang et la position qu'il occupe dans la injustes, et à un très lourd fardeau,-soit que lon
société, le caractère et la dignité de la Cour qu'il pré- considère la classe de personnes contre lesquelles ceBide, et combien il est à désirer que celui qui remplit tarif opèrerait comme un déni de justice, nous pensonscette charge, soit choisi parmi les membres lesplus qu'en établissant un tarif moins élevé, et ei égali-distingués de lay rofession, nous pensons respectueu- sant la différence par un salaire annuel, on éviteraitsenent que le Juge de la Cour de Vice-Amirauté ces inconvéniens, autant qu'il est possible dé le fairedevrait recevoir un salaire convenable et suflisant et par des règlemens. Un autre motif qui doit militer
que ce salaire ne devrait pas étre moins de £500 stg. contre les salaires exclusivement fixes, c'est, d'un cOté
par année. Le salaire actuel attaché à cette charge le trouble inutile que les Ofcloiers sont souvent obligésa été fixé à une époque reculée alors que les autres de se donner, et, de l'autre l'absence d'un mobilecharges judiciaires étaient retribués d'après le même suiflisant pour les engager 'l remplir leurs devoirstaux; mais depuis ce teis, les salaires de tous les avec ponctualité et fidélité.
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Nous devons pareillemient déclarer que l'Jlonorable
Geoige Pebierton, l'ui des Cominissaires nommés
par Votre Excellence, n'a pu signer ce rapport, ayant
été obligé de se tranisporter ein Europe avaut que la
Commission eût terminé ses travaux ; niais.nous avons
tout lieu de croire qu'il nci aurait approuvé la :aeur
générale.

Le tout néanmoins humbleimnt soumis 1 Votre
Excellencc, par

Vos très obéissans
et très humbles serviteurs

(Signé,) WM. WALiCERI

J. DUVAL
11. LEMEShRIER,

Quîébec, 18 Décembre, 1844.

APPENDICE.

MINUTES DES ROCÉDS.
Une Assemblée des Commissaires chargés par Son

Excellence le Gouvernieur-G 6néral de lui faire rapport,
pour l'information du-Gouvernement de Sa Majesté,
relatiWemen. i l'établissement d'un tarif d'honoraires
à percevoir par les Officiers de la Cour de Vice-Ami-
rauté de. Québec, a été tenue le 19 Sepfe nbre, 1844,1

Présens :
L'Hon. W. Walker,
L'lon. F. W. Primurose,
L'Ilon. Geo. Pemîberton,
Johnt Duval, Ecuyer, et
llY. Lemesurier, Ecuyer.

Appenlice
(P. P. P.)

27 Juillet.

des matelots, ait été transférée aux Magistrats ; et
nous sommes d'opinion qu'il serait dans l'intérêt de
toutes les parties intéressées, que ces alfires et
autres semblables fussent décidées parla Cour de Vice-
Amirauté, afin de leur éviter des dépenses ruineuses,
et nous pensons qu'on devrait faciliter le recours i ce
tribunal plutôt qu'à tout autre ; si nos vues -à cet
égard pouvaient pleincient se réaliser, nous verrions
avec plaisir l'abrogation de cette partie (le l'Acte qui
concerne la marine marcliande,

Si nous avons soumis les observations ci-dessus,
mnalgré les modifications apportées au nouvel Acte
c la marmie marchande, c'est que nous pensons,

d'après notre expérience, qu'il est nécessaire d'établir
un tarif d'honoraires qui puisse servir de frein contre
l'institution de poursuites mal fondées, comme nous
l'avons déjà observé dans ce rapport.

A Pégard des honoraires (les Avocats et Procureurs,
comme ces professions se trouvent réunies dans cette
Province, nous sommes d'opinion que l'on devrait
adopter (le préférence le tarif que le Juge de la Cour
(le Vice-Amirauté de Québec a présenté, plutôt que
celui qui a été transmis par les autorités de la Mère-
Patrie ; et comme nous pensons que ces taux sont
raisonnables, nous ei recoimandons l'adoption.

Le pn je, d'établir, s'il est possible, un tarif uniforme
pour ton:es les Colonies de l'Amérique du Nord, a
aussi occupé notre attention ; mais en l'absence des
renseigneumens nécessaires sur la pratique et la position
relative des divers Ofliciers des Cours de Vice-Ami-
rauté des autres Colonies, et de celle du Canada,
nous avons cru que nous remplirions mieux la tLâche
qui nous a été imposée en nous bornant à recomman-
der les mesures que nous regardons commue étant les
plus désirables pour la Cour (le Vice-Amirauté de
cette Province. Avant tie terminer, il serait peut-être
bon de dire que, dans les recommandations que nous
avons faites, nous n'avons eii en vue que ce que nous
avons cru utile et convenable d'après les principes
généraux, sans considérer les inconvéniens que le
nouvel Acte relatif aux vaisseaux marchands, devra
entraîner pour le Régistrateur et le Marshmal, puisqu'il
aura l'effet (le leur enlever la majeure partie des hono-
raires qu'on voulait leur donner ; car nous pensons
que cette question n'est nullement de notre ressort.

Année

183,.....
1834,... ...
183,. .. .. .

Xvmbre d'acuon .

86 . . . . . .

101 .......

Montant deshlonoraire
du Rdgistrateur.

... £.£277 8 2½

.... 301 17 9,

.... 280 7 1.1

Les honoraires ci-dessus ont åt6 perçus en vertu
du tarif établi par le Roi en Conseil, et aboli en
1836.

M. Geôrgc Irvinie est "nommé Greffier; lettre
adressée à l'lhon. . Black,Juge de la Cour de Vice-
Amirauté, le priant d'indiquer, sous telle forme qui
lui paraitra la plus convenable, le montant et le taux
des honoraires à introduird dans le tarif, avec telles
observations et suggestions, que son expérience lui
permettra d'offrir, ou qu'il jugera utiles.

Lu les documiens transmis aux Commissaires par
l'hon. M. le Secrétaire Daly.

2 Décembre, 1844.

Une assemblée a été tenue au Buîreau de M. Duval.

Présens:
L'Hon. Wmn. W"alker,
L'Hon. F. W. Primrose,
John Duval, Ecuyer, et
Hy. LeMesurier, Ecuyer.

Lu une lettre de l'hon. Hl. Black, Cin date du 21
Septenbre.

Lettres adressées -à MM. Bradley, Parkin, iRoss
et Maguire, requérant leur présence, Mercredi, le 4
(lui courant à l'effet de donner tels renseignemens
qu'ils croiront utiles et nécessaires relativement au
taux des honoraires qu'on devrait fixer dans le tarif.

Lettre adressée - Geo. Vanfelson Fcuyer infor-
mant les Messieurs du Barreau de uébec que les
Commissaires seront heureux de proliter des lumières
et des suggnestions qu'ils voudront bien leur offrir.

4 Déceibre, 1844,

Assemblée tenue au Bureau de M. Duval.

Préseis
L'Hon. W. Walker,
L'Hon. F. W. Prinirose,
Jolm Duval Ecuyer, et
Hy. LeMesurier, Ecuyer.

Josepli P. Bradley, Ecuyer, Régistrateur de la Couir
de Vice-Ainirauté de Québec, est appelé et interrogé
comme suit

Je suis Rêgistrateur de la Cour de Vice-Amirauté,
depuis le 1er Janvier, 1842 ; et j'ai rempli partie des
fonctions de cette charge plusieurs années avant cette

1 époqué,

Nombre d'actions intentées en
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Apen'lice
(Pl. P. P.) Le nombre d'actions intentées depuis 1889, est,

comme suit:- ,
2" Juillet. 1840, . . . . . . 133 1842, . . . . . . . 283

1841 ...... 187 1843, . . . . . . . 417
1844 . . . . . . . 336

Durant ce teins, le Riégistrateur a joui d'un
salaire annuel de £150 sterling, au lieu d'lono-
raires. Ce plan était considéré comme un arrange-
ment temporaire, jusqu'à ce qu'on eût établi un tarif
d'honoraires pour le Régistrateur. Je considère que
ce salaire annuel n'est pas une rétribution suffisante,
ainsi qu'on le verra d!après les montans perçus par
le Régistrateur, en vertu du dernier tarif, pendant
les années 1833, 1834, 1835, et le nombre d'actions
sorties pendant ces années, comparé au nombre
d'actions sorties pendant les années suivantes. Ce sa-
salaire a été accordé à la recommandation de Lord
Gosford, alors Gouverneur-en-chef; et Lord Durham,
Gouverneur-Général des Canadas, a depuis recom-
mandé un salaire annuel de £250 ou £300 sterling;
je ne puis, préciser la somme. Avant la Dépéche de
Lord, Durham, on .avait suivila recommandation de
Lord Gosford.

Depuis le mois de Janvier dernier, jusqu'à ce jour,
quarante-trois causes ont été décidées finalement aux
mérites, La plupart des causes intentées dins la
Cour de Vice-Amirauté, le sont pour le recouvrement
des gages des matelots. La Cour siége réguliðrement
deux fois par semaine, durant la saison de la navi-
gation; savoir, du ler3Mai -à 'la fin de Novembre ;
elle siège aussi fréquemment dans d'autres occasions,
à'la réquisition spéciale des parties.

Durant le reste de l'année, la Cour siége de' toms
à autres, selon que les affaires l'exigent.

Depuis qu'on a aboli les honoraires, il paraîtrait
que le nombre des actions a considérablement aug-
menté. ;

Voici le nombre les Jugemens qui ont été rendus
durant les années suivantes:-

183,
1834,
1835
1842,
1843,
1844,

Action,
rappurt6s.

127
158
127,

a emontr.ie emeOur._

*7.. 8. .

. 24

. 27

. 20

Jugement contre
le Demandeur.

. . 49

. . 70†

. . 23

J'attribue l'accroissement des affaires dans cette
Cour à l'absence d'ùin tarif.

J'ai considéré avec soin le tarif qui a été présenté
par Son Honineur le Juge de la Cour de Vice-Ami--
rauté de Québec. Je crois "que les honoraires qu'on
y accorde aux Avocats, sont ,raisonnables. Je "uis
d'opinion qu'on devrait accorder à la: Coui un certain
pouvoir discrétionnaire de taxer les honoraires deà
Avocats dans les causes qui solit assez importantes
pour nécessiter l'emploi d' un second Avocat, disons,
de trois à cinq guin es.

D'après l'expéience qne' j'ai -acquise en :remplis-"
sanit les fonctions de gistrateur. Iendant la dite
période,' je considère. qu'on devrait ni accorder um
salaire annuel de "£1;50 aterling On 'sus des hono-
raires 'que le Juge propose.de lui donner par son tarif,

n sala1r e £5 au Marshal, en sus -de ses
oraires.

Je suis opposé à ce que le Régistrateur et le Mar-
shallné réçôvexit qu'un salaire nnuiïl, sans~ hon o-
raires, car cela met les plaideurs A méin délirasser
ces O ierssansnécessit.pje réfêreintarif ueqe
modique quil soit, ae un sal isab ia l '

Pendant n6és e Ó Ilo o r a honora ros
o rtu du tarif qui até' o pis

† Pndant ces unse, lei Offl' "o a no

l'absence d'un salaire annuel, je suis d'opinion que
le tarif de 1832 ne leur, accorde qu'une réninéra-
tion proportionnée aux services qu'ils sont obligés de
rendre la mise- on vigueur de .ce tarif réduirait con-
sidérablement le nombre des causes.

Je suggèrerais la nécessité de rétribuer l'Huissier
Crieur, par un honoraire modique qui serait payé par
les parties dans chaque cause rapportée O, Cour.

Présens :
5 Décernl»e, 1844

• L'Hon. Wm. Walker;
"L'Hon. F. W. Primrose,
Joln Duval, Eer., et
Henry LeMesurier, Eci-

Dunbar Boss, Ecr., Avocat, de Québeer est appelé'
et interrogé:-

Je pratique dans la Cour de Vice-Amirauté de
Québec depuis 'dix ans. 'Je suis d'opinion (lue le
tarif de 1832, établi par un ordre en Conseil, est '

trop élevé pour la généralité =des causes qui ysont
décidées, et'qui sont hi plupart intentées pour recou-
vrer les gages des mtelots,; mais non pas dans les
cas de sauvetage, de-collision, et autres affaires sem-
blables.

J'ai en occasion de consulter le tarif quili été pré-
senté par le Jugé 'actuel, et je le trouve trop mo-
dique; je n'approuve pâs son plan d'abolfla disine
tion entre les* honoraires paés au'-Proéuië6r ét
à l'Avocat, car je suis d'opimon que la" distinction"
qui existe en Angleterre entre 'un 'Avocat- t un
Procureur devrait pareillement existeé dads" cette
Colonie et dans toutes les 'jutres; mais, je p'ense en
même' teins que, dans tutes' les 'Colonies où' ces
professions sont réunies, le Procureur devrait avir la
faculté d'exiger tous les honoraires qui s'oiit, a'ecoi-dés
par le tarif à un Avocat ou Conseil additionnel, sans
faire payer deux fois 'pour le 'mme 'service, 'et'
sujet au contrôle du Régistrateur et 'dui Juge en'
taxant les frais.

Je crois qu'il serait désirable, dans la pratique,
bien que ce fût une violation de principe, d2étabir
un tarif séparé pour les poursuites intentées pour le
recouvrement des gages des matelots.'

S,égard ,du Régistrateur et.du Marshilje suis
d'avis. qu'on devrait leur payer un salaire 'annuel, et
qu'onîî ne devrait leur accorder'd'honoraires que pour
les copies de documens qu'ils sont ereqis de livrer.
Cependalit, jedoisavouer que<le mode des salaies
anîtuels, au lieu d'honoraires, tends t augnienter le
nombre des poursuites sans fondement. J suis
'd'avis que £250 sterli " 'our , l lgistateur, et
£150 ,sterlg, pour le"- a . hall'sont des salaires
raisonnables ; quant au Rgistra r jedois' décla-'
rer que jai 'plutêt considéré 'dians mon caleul les
fonctions importantes 1'le Régistrateur de l'Ann
rauté est tenu de rempir,que la somme des affaires
dans:la Cour de Vice-A irautéde Quéliec.

Je suis d'opinion que lë' tarif pdhonoraires o sé
par le Juge actui'el 'serit excessif poui le Rg ra
teur, même sans u salaire, attenduique s émol ;
mens s'élöveraient 'à environ £400par année, t
nonobstant la réduction dans'le nombre des danses
qui'résulterait de cô tarif;' le nonmbre de causess'èe
rait alors' à environ 800. T '

Je suis aussi d'opinion que les ho oraires. o é
dans le même 'tarif poeur .le Muarslïall sont smriune

"Je suis décidémén~t d'opîino n'oi«n'd t

A'ti '

Tý

1 - -- - - , - ,; , , , r ý ý , ;, _- - 1 , 5 1
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Présens:
6 Décon>re, 1844.

L'Hon. Wm. Walker,
L'Hon. F. W. Primrose,
John Duval, Ecr., et
Henry LoMesurier, Ecr.

johIn Maguire2 Eer., Avocat, de Québec, est ap-
pelé et interroge :-

Je pratique depuis dix ans dans la Cour de Vice-
Amirauté: j'ai examiné avec soin le tarif de 1832,
établi par un ordre en Conseil; et j'ai été témoin de
la manière dont il opère dans la Cour de Vice-Ami-
rauté à Québec. Je suis d'opinion que ce tarif est
trop élevé pour la classe ordinaire des affaires qui
n'ont trait qu'au recouvrement des gages des matelots;
mais dans les cas de sauvetage, collision et autres de
la même importance, je considère qu'il n'est pas trop
élevé. J'ai consulté le tarif qui a été présenté pAr
le Juge actuel de la Cour de Vice-Amirauté et je
pense que les honoraires qui y sont allouds. aux
Avocats et Procureurs, sont raisonnables. La grande
majorité des causes dans la Cour de Vice-Amirautó
A Québec, sont instituées pour le recouvrement des
gages des matelots; je pense qu'il serait désirable
qu'il y eût un tarif séparé pour les gages des mate-
lots, sujet aux dispositions de l'Acte de Marine.
Quant au Régistrateur et au Marshall, je suis d'opi-
niolx qu'ils devraient recevoir un salaire fixe annuel,
et qu'on ne devrait leur accorder aucun honoraire
pour ancune procédure quelconque. Je considère
£250 sterling par année, comme une rémunération
suffisante pour le Régistrateur, et £150 sterling,
pour le Marshall; cette dernière somme devrait lui
tenir lien de tous honoraires quelconques, ses débour-
sés non compris: ou pourrait aussi accorder au Ré-
gistrateur un modique honoraire pour les copies des
documens qui lui sont demandées, sans y comprendre
les copies des procédures signifiées à l'une ou l'autre
partie, dans le cours do la poursuite.

Je crois que le paiement d'un salaire annuel fixé
tend à augmenter le nombre des procès, en ce qqke
cela offre des facilités aux plaideurs. Je pense que
les honoraires que le Juge propose d'accorder au
Régistrateur dn lui retirant tout salaire fixe, serait
une ample rémunération pour ses services. Quant
au Marshall, je considère que l'honoraire de 18s.
pour l'exécution d'un Warrant, est excessif, et que
Ia moitié de cet honoraire, savoir: 9s., serait sufli-
sant, en lui allouant ses déboursés. A l'égard du
Juge, je suis d'avis qu'il devrait recevoir un salaire
fixe, sans honoraires ; les mêmes raisons qui s'oppo-
sent à ce que les Juges des autres Cours exigent des
honoraires, s'appliquent également au Juge de la
Cour de Vice-Anirauté.

J'ai vu le tarif qui a été transmis par Lord Stan-
ley à Son Excellence le Gouverneur-Général, et je
préfère celui qui a été présenté et modifié par le Juge
actuel de la Cour de Vice-Amirauté., Si l'on établis-
sait un tarif, le nombre de causes serait réduit, selon
moi, de près de deux cents tous les ans.

George Okl SBlart, Ecuyer, Avocat, de Québec,
est appelé et interrogér-

J'ai pratiqué plusieurs années dans la Cour de
Vice-Amirauté à Québec, et je remplis de tems à
autres les fonctions de Député-Juge, en vertu d'une
délégation que je tiens maintenant. J'ai toujours
pensé quc le tarif établi par un ordre en Conseil en
1882, n'était nullement adapté aux besoins du pays,
et flue les honoraires qui y sont accordés sont beau-
coup trop élevés pour' la généralité des plaideurs;
depuis que ce tarif est tombé on désuétude, le Régis
trateur et le Marshall ont reçu des salaires annuels
sur les fônds de la Province,; et les affaires se sont
considérablement accrues,, ce, que., j'attribue A 'la

Appendice
facilité avec laquelle on peut poursuivre, sans faire ( P.)
le déboursés : il en est résulté, que les propriétaires
de vaisseaux ont été vexés et harrassés; que nombre 2
de poursuites vexatoires ont été intentées; qlue les
vaisseaux ont été saisis, à la veille de faire voile,
sans l'ombre même de fondement, et dans le seul but
d'extorquer de l'argent des propriétaires. Je pense
que le meilleur plan serait de payer certains hono-
raires aux Officiers, sur chaque procédure, pourvu
qu'ils fussent adaptés à la nature de l'affaire. J'éta-
blirais un autre tarif relativement aux poursuites des
matelots ; ces poiirsuites forment ani moins les neuf-
dixièmes des affairesý qui sont portées devant cette
Cour, et elles sont presqu'invariablenient décidées
d'une manière sornmaire, et avec très peu de trouble
pour les Officiers on les Procureurs. Je croirais que
£200 sterling, par année, serait une rémunération
sufflisante pour le Régistrateur, et £75 pour le Mars-
hall, en lui allouant ses déboursés ; et je pense qu'il
devrait remplir ses devoirs en personne, chose qu'il
ne fait pas A présent, je crois. Dans une poursuite
pour recouvrer les gages d'un matelot, dans laquelle
le jugement est rendu d'une manière sommaire, les
honoraires du Régistrateur ne devraient pas se mon-
ter à plus de 9s. sterling; dans les mêmes causes, les
honoraires du Marshall ne devraient pas se monter à
plus <le 7s. sterling, les déboursés non compris ; et le'
Procureur de chaque partie devrait recevoir de £3 à
£4. Sous tous les autres rapports,, je recommande-
rais le tarif qui a été proposé par le Juge actuel.

Je suis fortement opposé à tout plan qui permet-
trait au Juge d'exiger des honoraires; j'y trouve la
mine objection pour la Cour d'Amirauté que pour
les autres Cours de Justice. J'accorderais au Juge
ún salaire fixe de £500 par année.

10 Décembre, 1844.
Pres':

L'Hou. W. Walker,
L'Hon. F. W. Primrose,
John Duval, Ecuyer
Henry LeMesurier, Ecuyer.

Les Commissaires ayant pris en considération et
agréé les différens chefs de leur Rapport, M. Primrose
est prié d'en dresser le projet.

13 Dcembre, 1844,
Présens

L'Ion. W. Walker,'
L'Hon. F. W. Primnrose,
John Duvâl, Ecuyer et
Henry LeMesurier, Ecuyer.

Le projet du dit rappprt est lu et agréé, et il est
enjoint au Clerc de le grossoyer.

18 Décemtbree, 14
Présens :

L'Hon. W. Walker,
L'Hon'. F. W. Primrose,
-John Duval, Ecuyer et
lenry LoMesurier, Ecuyer.

Le nouvel Acte de la 7e et 8o Victoria, c. 112,
est lu et considéré. "Le Rapport, -avec quelques
modifications et additions, est agréé.

(Signé,) GEO. IRVINE,
Greffier de la Commission.

Ce que dessus est une vraie copie de nos procédésý.
(Signé,) WM. W nLRË,

F. W. PRuiOSE,
J. DuvAL,
N. LEMESUIER.

_PT.
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Appendico
Québec, 21 Septembre, 1844.

r.

J'ai l'honneur d'être,
Messieurs,

Votre très humble et ob

(Signé»

Aux Honorables
Williamn Walker?
Francis Ward Primrose,
George PemIberton,
John Duval et
Henry LeMesurier,

éissant serviteur

Hl. BLACK.

j-'

TARIÈ PROJETA DES -HONORAIBES

A PERCEVOIR PAn LES

OFFICIERS ET PRATICIENS

nuLA

COUR DE' VICE-AMIRAUTÉ DE QÚÉ BEC.

HIONORAIREs DU JUGE.

Il ne sera pas alloué d'honoraires au. Juge; son
salaire devra lui. tenir,lieu d'honoraires.

Appetdic

1 L'* L) MEssIEURs,-J'ai iehonneur d'accuser la réception
de votre lettre du 19 du courant, par laquelle vous
me priez de vous faire part de mon opinion relative-
ment au taux (les honoraires que l'on doit accorder
aux Officiers de la Cour de Vice-Amirauté dans le
Bas-Canada, pour les devoirs qu'ils sont tenus de
remplir, et de vous offrir on meine tems les sugges-
tions qui nie paraîtront les, plus. convenables à cet
égard, pour fliciliter l'accomplissement de la tache
qui vous-a étéimposée.

J'ai trouvé que ce sujet était extrêmement difficile
à traiter. *. Quelqu'importantes que soient les fonc-
tions de la Cour, en ce qu'elles se rattachent à l'ad-
ministration d'un système uniforme de loi maritime
dans toute l'étendue de l'Enpire, et qui prend
connaissance de toutes les affaires qui concernent le
revenu, concurremment avec les Cours de Jurisdic-
tion Suprême en cette Province, il n'en est pas moins
vrai que le plupart des causes intentées' dans cette.
Cour, le sont pour un faible montant. Un tarif qui
accorderait au Régistrateur et au Marshall un revenu
proportionné au rang et il la position qu'ils occupent
dans la société, et qui serait de nature à les rétribuer
suffisamment pour les devoirs,.et les services squ'ils
son'ttenus' de remplir, imposerait un fardeau trop,
lourd au commerce de ce port. Je proposerais donc
qu'on accorde un salaire modique au Ré-istrateur et
au Marshall, avec certains honoraires qu on pourrait
graduer de manière à ne pas peser' trop lourdement
sur le commerce, mais qui leur offriraient en ménie
tems, conjointement avec leur salaire, une rémuné-
rationsuffisante. Dans cette vue ýje 'conçois qWil
serait raisonnable d'accorder- au Régistrateur un
salaire annuel de £100 sterling, et de £50 sterling,
au Marshall. Si. cette sugestion rencontrait les
vues du Gouvernement de Sa Majesté," le tarif que
j'ai l'honneur de présenter, aurait peut-être l'effet,
avec ces- salaires, d'atteinde le but que l'on a on
vue.

On verra par ce projet de tarif qu'il diffère des
tarifs précédens, en ce qu'il n'accorde pas d'liono-
raires au Juge. Cela a été fait à dessein, et dans la
conviction, fondée sur l'expérience du passé, que la
Cour ne saurait inspirer aux plaideurs et au publie
le degré de confiance qu'elle devrait, posséder, s'il
est permis au Juge de percevoir des honoraires.

Pour administrer le serment à un témoin ou
à une partie dans la cause recevoir lé
cautionnement d1une ou plusieurs per-
sonnes, émaner une commission, saisie
ou tout autre bref, ou pourtout acte u'-
diciaire fait, soit avant ou après l'audîi-
tion d'une cause,............... 

HONORAIREs DU R GISTRATEUR.

1 Pour les documeris préparés par
le Régistrateur.

Honoraires pour préparer et grossoyér
les docum~ens:

17

Mandat de -saisie, contre un vaisseau oundes'
effets, ou d'arrestation contre une per-'.
sonne, copie, et enfilure de l'affidavit,... 0 4 6

Cautionnement,.......................o0 4 6
Avis, commission ou décret ordonnant une

évaluation ou vente, ou autrement,... 0 9 0
Bref ou mandat derestitution,........ 0 0
Ordre compulsoire ou subpæena contre les

t oin ................... 0
W rit de saisie~............ .......... 0 0 0
Si 'aucun des <documens qui précèdent ex-

cèdent dix feuilles (folios), il sea alloué
pour chaque fouille en sus des di,.......'0 1 0
NOTE.-LaL feuille déigriée dansde tarif,'

devra contenir qarvn-dxmtcomnp-
tant chaque èhiflto'pour un mot.

Si le Régistrateur est requis,dedresser
aucun autre'dödêùiint,' acte ou instrumen
quelconque, nou indiqué dans ce tâbleau
il aura droit aux mêmes honoraires <4iun
Procureur, savoir:
Pour aque feui
Pour une copie au net, ou' grossoiement"de

chaque feuillé,. ...... '.. . w0 0

2.' H oaie pur les d~ocuinens ~,
qui ne sont pass dressés!ou prépai.s
par le-Régistrateur, 'maïsL r le' Pro

13 ''s,'

HONORAIRES DU DPUTÉ-JUQE.

Durant le progrès de la cause ou
poursuite.

ARGENIT
sTERLno
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£ S. n.
Pour filer 'affidavit ou le protêt du maître

d'un vaisseau, ou des marins, sans égard
au nombre des personnes y concernées, .. 0 1 6

Pour filer la déclaration, information, récla-
muation, procuration ou autre document
sem blable, .................................... 0

Pour filer l'exhibit y annexé, ou annexé à
tout aflidavit,................................. 0

Pour signer et filer les réponses d'une par-
tio dans la cause, y compris le dressé de
l'acte, ............. ........................ 0

3. Honoraires pour conduire l'en-
qu'ðte.

2 3

0 6

3 0

Pour chaque témoin interrogé de vive voix
ou autrement sur toute information, dé-.
claration, interrogatoire on plaidoyer,-
un honoraire de. ............................ 0 4 6

Pour chaque feuille, quelque soit la longueur
du témoignage, s'il est un anglais,........ 0 1 0

S'il est besoin d'employer un interprète,
(l'interprête compris),....................... 0 2 0

Nonr.--Qu'il soit bien compris que le
IRégistrateur ou celui qui interroge les té-
moins il sa place, devra recevoir les déposi-
tions des témoins sur la déclaration, l'in-
formation ou le plaidoyer, sans poser
<'autres questions de vive voix que celles
qui sont pertinentes ; la déclaration, l'infor-
mation ou le plaidoyer devront par consé-
quent être dressés d'une manière assez
claire ou précise pour mettre la personne
qui interroge les témoins ci état de recevoir
leurs dépositions en conséquence.

Les transquestionnemens devront par
conséquent avoir lieu sur des interrogatoires
par écrit.

4. Honoraires pour copies certi-
fiées de tous papiers ou docuinens.

Pour chaque copie d'une sentence ou juge-
ment interlocutoire, certifiée sous le
sceau,.......................................... 0

Pour chaque copie certifiée d'un aflidavit,
témoignage, réponses d'une partie, ou
autre document ou procédure dans une
cause, ou extrait d'icelle, si elle contient
moins de douze feuilles, .................... 0

Si elle contient plus de douze feuilles,-
pour chaque feuille en sus,................. O

Copies de papiers et procédures pour dresser
un ordre, à être transmises à la Cour
d'Appel, ou pour tout autre objet, par
chaque feuille,................................ 0
5. Honoraires pour la traduction

de papiers.

Chaque fois qu'il sera nécessaire de tra-
duire des papiers, le Rgistrateur exigera
les frais déboursés pour payer le traducteur,
ajoûtant un quart en sus pour s'indemniser
de son trouble, et des avances, par lui faites,
etc.,

6 0

0 6

6. Honoraires accidentels durant
le progrès d'une cause.

Si l'action est retirée, ........................ 0 4
Pour l'entrée de tout ordre de la Cour, non

indiqué dans ce tableau, ................... 0 1
Pour chaque -dfaut -prooncé *contre les

parties dans ltës usesitntée"ôtr le
recouvrement de ipCnalités O 4

Appendice
(P. P. P.)

NoTE.-Il ne sera exigé aucun honoraire
des parties dans la cause, ou (le tout mate-
lot qui demandera une recherche.

Pour l'annonce d'une séance intermédiaire
de la Cour, ei sus de la somme payée
pour l'annonce,.............................. Q

7. Paiement de deniers.

Pour dresser un reçu des deniers qui doivent
être payés hors du Grefe,.................. 0

Commission sur les deniers payés hors du
Greffe, pour chaque louis sterling,....... 0

8. Taxation des frais.

Pour taxer un mémoire de frais, s'il con-
tient moins de six feuilles, il sera exigé
de la partie à la sollicitation de qui.la
taxation aura lieu,........................... 0

9. Comptes somnis par le Juge au
Régistrateur et au:x Marchands.

Au Régistrateur,............................. 2
Au Marchand présent à l'audition du compte, 2

S'il y en a deux,-deux guinées chaque.

AppendiceD. (P.P.P)

0 7 jaille

£s.
Pour chaque sentence ou jugement interlo-

cutoire, y compris le dressé de l'acte ; le
tout payé par la partie qui obtient gain
de cause, ...................................... 0 0

Pour vacation devant le Juge ou son subs-
titut, chaqune fois qu'il est rendu un dé-
crêt autre qu'une sentence on jugement
interlocutoire, y compris l'acte et la ré-
daction de .l'acte,........................... 0 4

Ponr donnerun reçu de documenslivréshors
d1 G reffe,.................................... 0 1

Pour une recherche parmi les liasses, de la
part de toute personne qui n'est pas par-
tie dans la cause,............................ 0 2

4 6

1 .6

0,2

4 6

2, 0
2 0

HoOuRAmnEs DU MARSII.\LL.

Pour a.saisie d'nI vaisseau ou d'effets, -ou
pour l'arrestation d'une personne,......... 0 18 0

Pour la détention d'un vaisseau et de sa
cargaison, oit (le l'un ou l'autre ,séparé-
ment, lorsqu'ils nue sont pas sous la garde
spéciale des Odficiers de Douane, pour
chaque jour qu'ils sont ainsi sous sa
garde, non compris les frais des gardiens,
s'il est besoin ...... .................. 0 3 0

NorE.-Cet honoraire ne sera pas exi-
gible si les effets sont Cmmagasifiés;dans
ce cas, il aura droit -à une somne égaîlbau
tiers -de la somme payée pour 'eniagasi-
.nage.
Pour constater et certifier la solvabilité des

personnes qui s'offrenit comme cautions
dans une poursuite,.......................... 0 2 a

Pour lever la saisie d'un vaisseau ou d'effets,
ou libérer une personne de l'arrestation,. 0 2 3

Pour l'exécution de tout avis ou4êcrét pour
obtenir les réponses d'une partie, ou un
ordre compulsoire ou tout autre instru-

-ment non spécifié,................... . 0 4 6
Pour chaque défaut ou décrôt en faveur

d'une partie réclamant une indemnité,,.. 0 3 0
Pour vacation en Cour, chaque fois qu'une

sentence ou jugemient interlocutoire est
rendu,........................................... 0 4 :

6

6
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Appendice
(P'. P. P.) £ .D.

Pour exécuter tout décrét ou commission
2;.*., d'évaluation non.compris les honoraires

de l'évaluation, mais y compriâ l'inven-
taire, si la valeur n'excile pas £500 stg., 1 1 0

Pour le même devoir, lorsque la valeur ex- -
cède £500 sterling, .... ............... 1 M6 0

Pour exécuter tout décrêt ou commission
pour vendre un vaisseau ou des effets -
par encan public, lorsque le produit net
de la vente s'élève à moins de £200 stg., 1 1 0

Et pour chaque £100 stg. en sus ....... 0 10 6
Pour veiller à l'exécution d'un décrt .de

unlivery of cargo (s'il n'y a aucune inten-
tion de vente), par jour,.................... 0 16 0

Pour l'arrestation d'une personne après sen-
tence rendue, si la somme par elle due
n'excède pas £20 sterling,................ 0 18 0

Pour le même devoir, lorsque la somme ex-
cède £20, et ne se monte pas -à £50 stg., 1 16 0

Pour le même devoir, lorsque la somme e:t-
cède £50, et ne se monte pas A £100
sterling pour chaque louis sterling dû 0 1 0

Et pour eLaque louis sterling en sus es
premiers £100, ......................... 0 0 6'
NOTE.-Si le Marshall est obligé de se

transporter à quelque distance pour exécu-
ter aucun des, dits. devoirs, on devra lui
payer les honoraires suivans en sus de ceux
qui précèdent, pour l'indemniser (le la perte
de son tems, et de ses frais de voyage, sa-
voir :-

S'il y. a plus de quatre, et moins de six
milles,........................ 1

Si la distance est plus grande, on devra
ijouter 2s. M, pour chaque lieue en sus,Aivec ses justez déboursés.

1 0

iiONORAIRES DES AVOCATS.

Les professions d'Avocat et de Procu--
reur un'étant pas séparées dans le Bas-Ca-
nada, leurs honoraires sont insérés sous le
chapitre suivant:

HONORAIRES DES AVOCATS ET PROCUREURS.

Retenue, instructions pour la poursuite ou
la défense, .................................... 0 10 6

Pour vacation auprès du Juge ou de son
substitut, soit en Cour ou en Chambre,.. 0 6 0

Pour l'extrait d'un warrant, ai'is, commis-
sion, writ ou autre instrument. ....... O' 6 0

Pour dresser la déclaration; information,
réclamation, affidavit, réplique à la décla-
ration ou information,.............. 0 is 0

Pour chaque copie grossoyée,............... 0- 9 0
Pour dresser les interrogatoires., réponses,

affidavits, ou toute autre procédure quel-
conque non spécifiée dans le préserit,'
pour chaque feuille,........................ i 0

Pour chaque feuille copiée au net, ou gros-
soy,............................ o 60

L'honoraire pour l'audition finale devra
dépendre de la longueur des témoignages,
et de l'importance et de]là diffitxlté de la
cause ; mais dans'les 'càuséà peu compli-
qu6es, l'honoraire devra être de deux à trois
guinées, et ñ'ëxeder jamais cdtè ernière
somme, excèpté .lorsqiie la rocédure eit
voluminense, ou d'un titure plÏs qn'ordi-
naire ou difficile; et, datfs ob 'dénier oSs
il ne devrà pas eXcédercing guiùes.
Pour chaque vacation nécebaire auprès du

légistrateu'oú diuiiegr d gaitVe
adverse, durant le yro ri cause,
pourrégler quelqu'incifent de la pour
suite, ou auprés i rsa.ll oui lui
dgnner des dirëetion suqüat it l gnifpa-
tio'n àl tit mnliîrúient, poufr recevoir le
.. u...nm. .ent ., .......................
Pour toute copie certifiée de dépositions

etc., bbtenescrdû 1égistraten, 1il fatidi.a
ajouter 'un tiers de la sonmo pa Tée àrsoni
Bureau, poubd tr-ouble dé la collationner
et en taire un extrait,
Pour consulter et examiner tout papier, ex.

hibit ou document fourni ou Introduit
dans la cause' par la partie adverse, ou
fourni par sa propre partie, à l'effet
d'être produit comme preuve dans la
cause, si le tout n'excède pas -12 feuilles, 0 3 0

Pour chaque douze feuilles en sus,......O. 0 1 6
Pour vacation lors del'audition finale de la

cause, lorsqu'elle n'occupe que peu de
tems,,........................... 10 0

Si pluâieuis heures,............... 0 16 3
Si toute la journ6e,............... 1 6 8

Dans quclques-mies des Cours de Vice-Amirauté,
l'on a, dans plusieurs occasions, intenté deux pour-
suites distinctes et séparées, l'une pour obtei-r la
condamnation du vaisseau o.u des effets, et l'autre
pour recouvrer les pénalités q ui en o-t la suit e* d
mode6 de procéder devrait être discontiniu, une seule
poursuite étant sufisante pour atteindre ce double
but.

l~ei ,t t

(P.2 .'

Dans toutes les causes au-dessous «e £20 sterlin
dans lesquelles le Juge croira devoir ordonner que a
procédure soit sommaire, et que les témoins soient
interrogés de vive voix, les honoraires des diveré0ffi-
ciers de la Cour ne devront s'élever qu' 1 ai itié
des honoraires ci-dessus et pas plus sauf et èxceté
l'honoraire pour le mandat d'arrestation, l'arrestation
et le cautionnement, qui sera le mine' que ét-dessus.

Il en devrait être de même relativement aux
causes au-dessous de £20 sterling, qui sont arian-
gées avant le retour du warrant.

RhQLEMENS SUPPLdMENTÀIRES,

Les règles et règlemens établis par l'ordre,du Roi
cn Conseil, du 27 Juin, 1882, ne doivent pas être
interprétés comime' ayant, abo'i oi mis, de' côté l'an-
cicnne pratique usit'e dans les Cours de ViceA -
raLUI U j>UllIýUL e au UNOT.E.-Il doit être bien entendu que les p e a' 'àsa c jura ôke.

interrogatoires pour le transquestionn ent ' 1 i

des témoins ne doivent pas être dressês s&- Comme la saiso de la-navigation est très courte'
parénient pour chaque témoin auquel ils au Port de Québec, et qu'il aurait durisque et-du
sont adressés ; mais la même, série d'inter- danger pour le vaisseaux 1 autoni; rs là fih'de
rogatoires doit servir généValement pour 'la "navigation, d'exiger que ler!cautiomidnt "soit r
tous les témoins, autant que faire se pouir. signifié dans uni aussi court délai méme que vint

Pou cosulatin aecla arte ain e r- quatre heures, pou réliordre' à rl'ti délai~j
Pour conultationivec a prtie an de r-prescritprI la onzime secti des sßdtes s

cevoir les iistruLtions;'pou"'dresger la , règleIîent, neera plus equis ei sfluxdéclaratidn,' inform tion, plaidoyer, acte leures, pourd c e sigi toit fa ç
sur pétition, ou our' tOu autrèi objt ' cur eddvdree.
d'uti it, pendant e coursrd unrprorés,.r.. da0 e k

r ~ ~ ý r rsr ,

r;
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Appendice
(P.P. P.)

27 Juillet.

(Copie.)
No. 102

ÈÔTEL DU GOUVERNEMENT,
Montréal, 28 Juillet, 1846.

MONSIEUR,-J'ai l'honneur d'accuser la réception
te votre Dépêche, du 17 Avril dernier, No. 54, avec
une lettre de M. George Pemberton, au sujet du
tetard apporté -à l'établissement d'un tarif d'hono-
raires pour la Cour de Vice-Amirauté à Québec ; et
nie chargeant, en labsence dit rapport que Lord
Lord Metcalfe avait l'intention de soumettre, de pré-
senter moi-même un rapport sur le sujet.

Je vois que mon prédécesseur, conformément aux
suggestions qui renfermait la Dépéche de Lord
Stanley, du 16 Septembre, 1843, No 88, a nommé
une Commission aux fins de reviser le projet du tarif

/d'honoraires transmis par cette Dépêche, avec
ordre de lui faire rapport à cet égard. Les Commis-
saires ont fait leur rapport, le 21 Décembre, 1844,
et le 25 Janvier suivant, Lord Metcalfe a soumis ce
rapport à la considération du Conseil Exécutif. Lors
du départ de Sa Seigneurie, la Commission n'avait

pas encore termin6 ses délibérations; c'est là le
motif qui a empêché Sa Seigneurie <le vous faire
rapport du résultat des recherches qui ont été faites
dans ce pays. J'ai maintenant l'honneur de trans-
mettre copie du Rapport des Commissaires, et des
papiers qui l'accompagnaient, et copie d'un rapport à
ce sujet qui a été approuvé par un Comité'du Con-
seil Exécutif, afin de les soumettre aux Officiers
qu'il appartient avant que le tarif d'honoraires' pour
les diverses Cours de Vice-Amirauté dans l'Amérique
Britannique di Nord, soit définitivement approuvé
et sanctionnné par Sa Majesté en Conseil.

J'ai, etc.,

(Signé,)

Appnlt

(P. ..

CATHCART.

Le Très Honorable
W. E. Gladstone,

etc., etc., etc.

Norn.-Le Gouvrnement de Sa Majesté n'a pas encore fait de.
réponse à la Dépêcho qui précède.

BURaAu DU SECRE;TAIRE,
37 Juillet, 184Z

Sß1ontreal: .

IMPRIMÉ PAR LOVELL ET GIBSON,

RUE SAINT NICOLAS.
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Âppcpie

27 ýJitleJ

A uNE ADRESSE de l'Assemblée Législative du 13 Juillet courant, àL Son .Exceltence le Gou-
verneur-Général, le priant de vouloir Bien faire 'mettre' devant cette Chambre certain
comptes relatifs au Fonds des Réserves du Clergé.

Par Ordre,

BMnu DU SEcR]ETAIItE,
Montréal, 27 Juillet, 1 847.

ÉTAT du montant entier du Fôndi desltéerves dó Clergé
dans le Canàda Est,"approprié en vertu" de l'Adte Im-
périal 3 et 4 Viet., clnp.-/?8, lors de la pas'ition de
cet Acte en 1840.

Lemntantdece Fonds placé en Angle-
terreon Déc., 840, époqueh taqjuelle
l'Acte ci.dessous cité entra on opé-
ration en cette Province' était de...

Montant ajouté lepuis au dit Fonds
provenant de la vente des 'Réserves
du Clergé, ou d'autre.sources:-

En,1842, par le Còm-
missaire des Terres,
de la Coui-onne,..' Ct. £561 9, 1

En 1844, parle Com-
missaire edâeôrres
de la ouonne,...Ct. 1,940 19 1 1

Sur lesquelles sommes il a été lacé e
Angleterre,..............stg

Montant Total des plaenàens enA
gleterre,............................. stg.

£47,259 14 11l

461 9 4

47,721 4 8
Aux trois pour cent consolides, pro-

duisant annuellement,........stg. 1,437 12 7

Faisant,.........ct. £749 2 8
Il a. aussi été, placé -dans les Dében

tures en cette Province, en 1846,
£1,900 à 5 pour cent, donant un
revenu annuel de........ . e. . t 95 0 O

Total du Revenu,......... £ 844 2 3
JOS. CARY,

'Dép.'1nsp. Général,
'Bureau de l'Inspeetour-Gr.6ral,,'

Montréal, 27 Juillet, 1847.

ÉTAT du Fonds des Réserves du Clçerg6d Cü anada
Ouest, provenant de la vente des Terres Rése ées,
faite en vertu de l'Acte Impérial, 8 et 4 Yictò., h.î78.a

Montant reçu du Commissaire des
Terres.de la 'Couronne' n 1845 et
1846 pour ventes faites par lui, ...et. £43,724 16 11

Reçu on 1847,......7...... . .... ..t. 8

Total,......................et. £68601 1
Sur lesquelles sommes:il a été place

dans les Débentures Provhiciales o
pour cent d'intéret par année ' 87

Bureau l'Xnspectour.Général~,.,~,~~ ~ ~

r '

'r ,rrl r 'r r, ,r rîr'.
1

»

T. PlALY,
Seòrétaie

ErAT du Fonda des Réseve leM É'
provenant de là vente des Réserves dur c gá ; ,
en vertu de l'Acte Irmprial, p -t -it4 p -

Montant reçu du Commissaire des
Terres de la Couronne, en1846, pour
ventes faites par lui...........

En 1847,.............. . 5 5 1l 9

* £1,845 il 9

Surlesquelles somme iil à et dnplaýé dii h n
tures du Gouvernement Prôviheial, à5 59P0t- eentrd'n-
térét par année,'£11,000, dont l'intér-t doit être partagé
entre les, diveraes DénominâtionA Religidus'es, tèl u
pr'scrit par la4e section de l'AâtÔ di-deasùà té.

JOS, CARY,

Dep. Ms. QdnéraI.
Blureau del'nspectetur-GénérâX :. , '

Uontrél, 27 Juillet, 1847.

ÉAT, du'montant entier du Fônds des Réserves du Clergé
du Canada Ouest, approprié en vertu de l'Acte Impé-
rial, 3 et 4 Victoria, ehap. 78, à l'époque de la passa-
tion de l'Acte en 1840. ,

A compte des y isf'ait~a e'n vertii de I'.Ktà' 8 $G'0.
IV., chap. . r

Le montant des Fonds placé en Angle-
terre d'ans les 3 pour cent consolidés,
en --Décembre, 1840, époque à la-,
quelle I'Acte'ci.dessus cité est entré
on op&rationl 'pour etto'Province~'X ï'

'Le' montant 'jouté pûis au dit
.Fpítòèfovennît' då 1a vente' deM
Réser.es du Clrg ou' d'alre
sourceS, savoir.: --

1841, du ,omissaire
des Te'rrès de laou
ronne, . . t.2,8o4 19

142, do. 9 do. ,6 10 1 r"do

164-, 1 9. do. ,01" 6 l
lá4,4, do. ,do. 27,889 18' '~'ar~

4_d'o. d, 14,894 '4
1646, g ' 0. dd. 4,l64

7tal' ... 6,42'
Sr aaé nie aét "c

k

r r'

"i

r .r 1'
* r.r~

'"r

*.~':~ 'r;~

''IV'
* 'r '''I'

* ~r ~
r" I'~'

* r r '"~~

r' *'

't r''r

* rr~' v~'~~"
'r'

"'r'' '''~'r~'

~

pendice

Juillet.
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Appendice
Q.Q.Q.) Montant de l'autre part,.........

Surlaquelle il est placé
or ~.Tet dans les 3 pour cent

consolidés,............£23,060 2, 2
Et dans les Débentures

du Canada, à 5 pour
cent, ......... ........ 114,500 0 0

Laissant une perte résultant du trans-
port des 3 pour cent consolidés au
5 pour cent des Débentures Provin-
ciales,.....,.....,.....................stg.

Sur-les sommes sus dites il a encore été
placé dans les Débentures Provin-
ciales, en 1846, cette somme
de.................. £28,364 Il 1¾

En 1847, do, 2,750 0 0

La susdite sdmme de £23,060 2s. 2d.,
à 3 pour cent par année donne un
revenu de............stg. £691 16 -0

Et£114,500à 5 pour
cent, donne pour une
année un revenu de
et.............. ........ £5,725 0 0

£6,416 16 0

£144,709 7 2

137,560 2 2

£7,159 6 0

courant.

courant.

7,807 2 1

Etant le revenu annuel en Angleterre, £7,807 2 1
Le revenu annuel en Canada, disons,

£31,114 Il 1¾., à5 pour cent.......1,555 14 6

Total du revenu annuel provenant des
placemnens,...............................

Le montant du revenu pour intért sur
les versemens faits sur les ventes à
crédit et sur la rente des lots à bail,
était en 1846,.......................

£9,362 16 7

18,296 17 5

Revenu Total, .................... et. £27,659 14 0

No. 1.
Il est maintenant placé dans les DébenturesProvin-

ciales sur le Fonds des Méthodistes Wesleyens, à 5 pour
cent, £3,880 Os. Od. courant.

JOS. CARY,
Dép. Insp. Général.

Dureau de l'Inspecteur-Gén(ral,
27 Juillet, 1847.

fTAT des' noms de toutes les personnes qui, depuis la
passation de l'Acte Impérial des Réserves du Clergé,

- 3 et 4 Vict., chap. 78, ont reçu des rentes ou alloca-
tions d'aucune espèce à mème les Fonds des Réserves
du Clergé, le nom de l'Eglise ou des Eglises dont les
dites personnes sont Ministres, avec la date ou les dates
à laquelle les dites rentes ont commencé, et le mon-
tant payé à chacun respectivement;
Transmis conformément à une Adresse de l'Honorable
Assemblée Législative du 183Juillet, 1847.
Eglise Anglicane, Hoaut.Canada. Rien.
N. B.-Le salaire des Missionnaires suivans, savoir:-

Révd. P. G. Bartlett,.................... £100 paW année.
" W. I . HIlobson. .................. 100 ' e'
d Matthew er,..................... 100 "
" R. J. C. Taylor,.................. 100 "

WMrn. Ritchie,..................... 100 I
pour la période de dix-huit mois expiré.4le 31 Décembre,
1844, ont été avancés sur le Fonds des Réserves du
Clergé, mais le montant fut ensuite déduit sur le surplus
du revenu appartenant à l'Eglise d'Angleterre.

· Synode d'Ecosse, -Ilaut-Canada. Rien.
Synode Uni de l'Eglise Presiytérienne. Rièn1.
Eylise Catholique Romaine, Haüt-Canada, la dépense

de l'allocation de £1000 stg. par année pour les Pretres,
n'a pas été réglée par le Gouvernement.

Les Wesleycns Méthodistes. Rien.

Le Clergé Presbytérien, Bas-Canada. Rien.

SuNoxe de l'Eglise d'Ecosse, Haut-Canada.

- Montant du
NOMS. Salaire annuel

Courant.

Rév. John Machin, ........... 63 6 8
James Kitehab,....... 63 6 8 Résigné 1844.
John M. Roger,... .... 63 8 Rtir 10 Juillet, 1844.

" Peter McNaughton, ... 6 6 8 Résigné do.
" John McKenzie,........ 63 6 8

Hugli Urquhart,....... 63 6 8
Robert McGill,.........63 G 8
George Cheyne,...... 63 6 8 Retiré 10 Juillet, 1844.
James Smith,........ 63 G 8 Do. 6 Aoùt, do.
M. Y. Stark,......... 63 6 8 Do. 10 Juillet, do.
Alex. Gale,.î..... .. ... 63 6 8 Do. do. do.

" John Bayne,.........63 6 8 Do. do. do.
John Cruikshank,.... 63 6 8
Thos. C. Wilson,....... 63 6 8 Résigné il 31ars, 1845.
" Wm. McAlister,........ 63 6 8 Retiré 10 Juillet, l844.
John Smith,............ 63 6 8
George Romanes,...... 63 6 8
Peter Fergusson,....... 63 G 8

SWjn. Rintoul,........ 63 6 8 Retiré 10 Juillet, 1844.-
" Jolm Mcsaac.......... 63 6 8 Absent, depuis Juin, 1845.
" Wm. McKittican,...... 63 6 8 Oubli, dans les listes transmises par'le Modérateur depuis le 80
' John Tause,............81 13 4 Jun,[848.

1.L T. Leach, ...,..........6 6 8" I T.Leah.......6 6 j.Déposé les 27 et 28 Décembnre,ý 1842..
" Wm. Ritchie,........... 63 6 8 ,

"John licLaurin,...... 63 67 8 -Ajouté par lettre du SertiePoica,26 ridvrier, 1844.
3Intntd

S ra .R R
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Pippedice pedc

.) ETAT des noms de toutes les personnes recevant des rentes ou allocations d'aucune espèce ur
le Fonds des Réserves du Clergé lors de la passation de l'Acte Impérial, 3 et 4 Vict21 juiet. ,chap. 78. Transmis en conformité d'une Adresse de l'Assemblée Législatihe du 13 271

- Juillet, 1847.

EGLisE ANGLICANE, Haut-Canada.

4.!

Missionnaires

'I

Missionaires retires .

Veuves recevant des Pen-
.ions.............

Archi-Discre de York)......
Archi-Dicre de Kinsto,
Cornme Ministre dd

glise Anglicane, 4 ... f

NOMS.
Montant du

Salaire"'annuel.
Sterling.

£
Rv Archibald,' George,........ 170

'Anderson, John,............ 170
" Armour, Samuel,............ 170
" Atkinson, A. F.,............ 100.
" Bethune, A. N.,............ 170
" Betteridge, William,........ )00
" Blake, Dominiei............. 100
e Blakely, -Robert,......... 170

" Boswell, Edvard,............ 170
g Bùrnham, Mark,........... .170

"g Creen, Thomas,.............. '170
" Cronyn, Benjamin,......... 170
" Doncon, Job,................. 170
" Denroche, Edwnrd,....... 100
" Evans, Francis,.......... 170
" Flood, Richard,............. 100,

Flood, John,.................. 100
" Geddes, L G.......... 100

Givins, Saltern,.......... 170
" Grier, Johri....... .. .... 1/Ô

Grout,,G. R.F.......i..170'
" Gunning, W. H.,......... 170
" Harper, W. F.S..100

" Harris, Michael.........170
" Leeming, William,.... .... 170';
" Lindsay, J. G. B.'........... 170
" McA'uhey, Williàm,. ;. 170

Mack, Frederic1,..00:
" Johnson, William.. ..... 100

acGrath,,James,... .. 127
Maynh-li'offer, -V....... 10
McMurray, William;... 100
Mortimer, George........100'

" 'Mortimer, Arthur....... 100
. Paafield,,James,.........î... 100

Palmer, Arthur,.......... 170
" Patton, Hebry..........170

Philipps, Thomas,........... 140
Rolph, Romaine,............ 170

" Short, Jonathan;............ .10
" Strachan, John,............ 238
C Stuart, George O.,......... 170
" Cockran, John,.............. 100

" Leeming RUalph,.... 100
Paterson, John,.............. 80

" Thompson, Joseph,.. ..... 100

Mme. Addisoi,. i... ....... ... 50'
Archibald,. .. . 50
Clarke ..................... 50

" Johnston. 50

" Menzies, ci.'dev. Camnpbèll 50
" Morley.. .............. 50s

Mountair,........... . 60
" Sampson,.......... .... 50

« enguto '....
" Miller.50

Strachan, Join........800
Stuart, G. OK ...... o

Stuart OK ;00

Mort le 18 Octobre, 184o.
s.
0
0,
0
0
0
0,
0
0
0
0
0

0.

0

0'

o
0
0

0'

0

10

0,

o

0

0:

0'

0"

o'.

~10

;0
01
0i0o

15
o
O

0o
0o
0o

0O
0o
0o

0.
0o
0o
0o
o
0o

d.
0
0
0
0
0

'0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0

0
0
o

0
0
0

0

o
0
0
0
00
0
0
0
o
0
o
0
o
0
0
0
o
0
0

o
0
0
o
0,
o
0
o

O

''J''' I

-. .4!, '.' ,~~.4~'!~ k'i. -'.4'."

Mort le 28 N

Mrt le à"Sep

Mfort le 15 Ju

Salaire cesse 1

Résigne Octol

ovembre, 1846.

'tembre 1840.

i''-

in, 1844.,

e 81 Dec 1846.

bre, 1840 ,

Mort le 24 Mars, 1844.
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CLEnoGl PRESBYTE'RIEN dans le Canada Est.
Appen4e ge
(Q.Q.Q.)

27 Juillet.

Retiré le 10 Juillet, 1844.

Mort en Mai, 1845.

Instalé en Ecosse, le 15 Août, 1844.
Do. do. Déc., 1843.

Retiré le 10 Juillet, 1844.
Do. 19 Septembre, 1844.

CLERGÉ .CATHOLIQUE Ro-rtN1, Haut-Canada.

Par année.
Sterling.

£ s. d.
Le Très Révérend Evêque Remegius Gaulin,,................................ ............ ........ 500 0 0
Les Prêtres,................................................. 1000 0 0

Leurs allocations ont été payées to 4p les six mois par Warrants, en faveur de l'Evêque.

La dépense de l'allocation de $1000 par année pQur les Prêtres n'a pas été réglée par le Gouvernement, mais le
montant payé en sus de l'allocation aux fonçtionnaiçes d'Août, 1840, sera déduit sur le surplus du Fonds des
Réserves du Clergé, qui seri réparti à l'Eglise Catholique Romaine du Canada Ouest.

tyypDrSTaE WEsLxEEs, 11Sut-CQ0da,

Lqllqçatio4 de .700 sterliqg, n'a pas été distribgée depuis 1840.

Les noms des Membres du Clergé participant à l'allocation pendant l'année 1840 ne sont poirt connus du Gou-
vernement jusqu'à ce jour, les Warrants pour le montant ayant ét6 émis tous les six mois en faveur du Surinten-
dant des Missions des Wesleyens, et aucun dçpuis.

On a depuis récemment demandé ces Rapports.
JOS. CARY,

BUREAU DE L'INsPECTEUn-GtNigAr,
27 Juillet, 1847.

Dép. Insp. Général.

Montreal :

IMPPIMIÉ PAR LOVELL ET Gi ON,

EUit &T. MQfL,4B3

-4

Rév. Henry Esson,..................
Mathieson, Alex.,................
Black, Edward,........................
Duncan Moody,........................

" William Mair,............ ...
Walter Roach,.................

" W. Montgomery Walker,......
i John Taylor,..............
" James Anderson,.....................
" James C. Muir,......................
" Thomas McPherson,..................

David Black,.,.................
John Clugston,.............

" John Cook,....................

A

27 Julle2
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Appenaice -Ap ,pendice'

RAIPPORT.
Du ComiTý Srici.AL nommé pour s'enquérir de l'administration de la Station de la Quaran-

taine, à. la Grosse Isle, auquel a été renvoyée la Pétition de A. Larocque, Ecuyer, ýde la4
part du Bureau de Santé de la Cité de Montréal.

MEMBRES DU COMITÉ.

,L'Hon. M. AYLWIN7 Prsident.
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MINUTES DES TEMOIGNAGES.
13 Juillet, 1847.

'Le Révérend M. Moylant, Prêtre Catholique Ro-
main, est appelé et interrogé

1. Je érois que vôUs avez été quelqie tems à là
Station de la Quarantaine à la Grosse Isle ?-Oui.

2. En quel tems?-D'abord au commencement du
mois (le Mai dernier, et une seconde fois à la fin do'
Juin.

3. Qui avait la char ge de la Station, la première
fois que vous y êtes all ê?-Le Dr. G. M. Douglas.

4. Y avait-il quelque ditTérence·dans l'établissement
entre ce qu'il était alors et ce qu'il a été en aucune
autre année ?-A ma première visite j'y ai trouvé six
ou sept Médecins, et à ma seconde, dix dnviron. Pré.
cédemment,' lorsque je visitai l'Isle, le Dr. Douglas y
était seul avec une personne du nom de Ciulihgford,
ci-devant Sergent d'hôpital -dans les gardes ; ce der-
nier est encore à la Grosse Isle.

5. A-t-il été fait quelque augmentation aux bâtisse
pour la réception (les émigrés, soit malades, soit
en bonne santé, depuis l'année dernière ?-La pre-
mière fois que je suis arrivé à l'île, il n'avait été
préparé pour recevoir les émigrés que 300 ou 400
tentes. Pendant mon séjour sur cette Isle, il a été
érigé d'autres tentes à l'extrémité opposée de P'IÀle
pour les émigrés en santé.

6. Combien y avait-il de malades à la Grosse Isle
quand vous y êtes arrivé P-Environ 1100 sur lsle,
et à peu près le même nombre à bord des vaisseaux,
suivant ce que j'ai appris (les Prêtres qu'il y avait là,
MM. McGoran et Taschereau.

7. Comment les 1100 malades étaient-ils logés et trai-
tés ?-Ils étaient logés dans l'ancien hôpital, dans des
tentes et (les appentis d'abord destinés pour les émi-
grés en santé, et dIns les Chapelles Catholiques et
Protestantes. Ils étaient tous à l'abri, mais entassés
les uns sur les autres. Je ne puis pas dire combien il y
avait de gardes-malades, mais je sais qu'il n'y en avait
pas assez. Je sais aussi que lés ñiialades étaient
très négligés :-dhans une occasion, j'ai donne le l'eau
moi-meme à (les malades qu'il y avait dans une tente,
qui dieint été dix-huit heures sas aucune àssistance.

8j Avez-vous fuit mentionr de ceci au Dr. Douglas,>
ou à aucun autre Médecin ?-Je ne l'ai pas (lit au Dr:.Dobuglas, mais j'en ai parlé à un -iut-e Médecin qui
passait. Je id puis me rappèler son nom.

9. Y avait-il asses de literie pour les maladds et (le
fournitures d'hôpitaux ?-Quant à la literie, je crois
qu'il y en avait sfisamnent, mais on n'avait pas eu
le soin de faire ds plandhers à certaInes tentes, <le
manière que les lits s'imprégnaient d'eau quand il'
pleuvait,-les bàtisses ne fesaient point d'eau, à peu
d'exceptions près.

10. Approuviez-vous la manière dont on- couchait
les émigrés?-Ilans les vieux appentis il y avait une
double rantîgée de lits, àu-ce.ùs lurie dé laître ; lit
rangée supérieure pouvait être à 3 ou 4 pieds au-
dessus de la'rangéò infé'rieure, et les planches des lits
de la rangée supérieure ne se joi gnant point, il s'en
suivait que les ordures des malades de cette rangée
tombaient sur les malades placés au-dessous d'eux, et
que ceux-ci se trouvant d'ailleurs resserrés dans un
espace aussi étroit, h' pouvaient point respirer un air
pur. Les. malades de la rangée supérieure avaient
beaucoi de peine, d'un autre côté, à se :mettre au
lit ou à en sortir. A ma seconde visite cet inconvé-
nient avait cessé d'exister.

11. Y avait-il suffisamment de quoi nourrir les

émigrés rfalades et en santé?-Je sais qu'il y avait de
quoi les nourrir amplement, mais la nourriture était
mal distribuée. Je connais que l'abondance de la
nourriture à bord des vaisseaux a été bien préjudi-
êiible à:u éiigré,r uTis il n'en a pas été ainsi à terie.
Quant aux malades débarqués sur l'Isle on leur don-
liait cependant cficore trop de nourriture et on ne leur
faisait pas asse* faire là diète ; de gé&te que j'ai moi-
même été obligé d'arracher <le la viande des mains
de malades à qui on en avait trop donnée dans l'état de
fièvre où ils se trouvaient.

12. Observait-on suffisamment la propreté ?- Dans
les bâtisses neuves et l'hôpital, la propreté était assez
bien observée, mais il n'en était pas aisi dans les
vieux appentis et les tentes, où on laissait s'accumuler
les ôòdures cjrfi y mettaient l'irfection. J'ai vu dans
les tentes comme dans les appentis des malades cou-
clés des nuits'entières les uns avec les autres. J'en
ai vu souvent jitsqu'à deux et trois dans l même lit ;
dans les vieux appentis c'élait presque toujours le cas,
et la même chose arrivait souvent dans les tentes,
imais jamais à ma connaissance dans le vieil hôpital et
les bàtisses neuves. On permettait que les cadavres res-
tassent des nuits entières dans les lits où se trbuvaient
couchés les malades. J'ai une fois moi-même observé à
Orderly Smith, qu'il y avait un cadavre dans un lit où il
y avait un malade, et sa réponse à mon observation fut,
qu'en ces occasions on laissait les cadavres ainsi jus-
qu'au lendemain matin. Dans les b'tisses, les vieux
appefitis et les tentes, les hommes et les femmes étaient
placés dans les mêmes appartemens sans égard à la
ditférence du sèxe.

13. Se donnait-on quelque peine pour procurer aux
fièvreux du breuvage ? - Dans le vieil hôpital on
donnait à cet égard l'attention nécessaire ; mais
ailleurs, particulièremeut dans les tentes et' les vieux
appentis, il y avait beaucoup <le négligence de ce côté-
là et tellèment que les Prtres se trouvaient souvent
forcés de donner eux-mêmes le breuvage aux ma-
lades.

14. Est-il ' votre connaissahce qûe loi ait fait à
ce sujet des représentations à quelques autorités autres
que celles à la Grosse Isle ?-Ceci n'est pas à ma
connaissance, inais on' fait de sefniblables représenta-
tions à l'Evêque de Québec.

15. L'Evêque a-t-il fait quelques démaréhes oi
conséquence <le ces représeitalions, .pour' faire con-
naître la laose au Gouverneiemñt'?-Cèla i ëst pié à
nia co issance.

16. Ev 't-il coutume d'écouter les repré-
sentations de son Clergé, qiand il considère que ces
tepyésentàtionis méritent quelque åtterntiô ?- Oui,
généralement parlant.

- 17. A qui, sur P'Isle, avez-vous mentionné la chose
dont vous parlez?-La première fois j'allai trouver
le Révèrend M. McGoran qui était le pI-eniie Chàt-
pelain, et lui parkiti de la chose ; je ne sais pas s'il en
a parlé lui-même au Dr. Douglas, mais nio-même et
utr atute Plêtre, nous' t-oúvht dn 'è'îshti4%ó
d'autres Médecins, leur avons parlé de la chose,

18. Quel était le traitement que. l'on fesait adx ma-
lades à bord des vaisseaux?-Durant ma première
visite le nombre des malades à bord dei vaisseaux
était à peu près égal à celui des malades débarqués
sur l'Isle, savoir : de 1100, et tous presque abandonés
les Médecins. Quelques vaisseaux, à bord desqueis il

y avait' des malades ont ét jusqu'à 4uatro ou cinq'
jours sans avoir la visite des Médecins., Les mlades
à bord auraient dû avoir été débarqués sur Ile cI

(R~R.R.) 2Ï Ju1i,
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plaéa dans des tentes dont il á aVit une gartit6 30. Quelle est là partié de PaI e occupée par: le D.
ruiistte dâñiI leétems; et s'Il à-y avait' pas e- , assez Douglas, et qu'i0 cultive ?-Presque toutle terrain'plat ,

2s ue d'ôinniée Ï -lPIslè podâ ériger leâ te'nts,' j'étais ini- et égal de l'Isle ; mais il en reste. assoz, dans mon 28 le
foýrba par les Càpitairies des qussedde qu'ils iiuraieiï 'opinion, pour le besoin des émigrês.
vdlohtiets 1ditsé' ávoir leur équ~iptige pour les ériger. 31. Quels étaient les devoirs qu'avait particulière-
Les inblades auraidnt été mieux dans dés tentés à pro-n ment à remplir le Dr. Douglas durant la présente'
xinifé des Médôems, et n'auraient pás en outre saison?--Principalement l'inspection des vaisseaux avecaftèdté les énigrés en santé-enfermés avec eux dans contrôle et surintenlance générale.
in délé des vaissteauk. La conséquence eri était,
comme je l'ai moi-n énie observé aveo mes confrères 32. Comment remplissait-il ses devoirs ?-Ses devdirs
du Clergé, que la mortalité à bord ldes vaisseaux était étaient si multipliés qu'il était impossible qu'il pût
à peu près double de de quelle était sur l'Isle. Les lés remplir tous d'une manière convenable.
enterremnens que fesaient les.prétreg'sur l'Isle le prou' 33. Avez-vous.entendu quelques plaintes, sur l'Isle
vent:assez. Le système (le débarquer-les malades-suir relativement à administration de la Station. ()ites
l'Isle n'a été mis en pleine lopération tqu'à la fin de quelles étaient ces plaintes et si vous les considériez.
Juin. bien ou mal fondées ?-Plusieurs des abus qui existent

19. Y cette année auraient pu être évités,,s'il yde eut. e.t'u uo
desquels on pût seprocurer, durant le passage, des Médehin qui aurait eu à lui seul la surintendance des
médicaméns'ou les soins -des Médecins ?-Non, pasà hopitaux. Plusieurs des plaintes qui nt 'été faites

,ma connaissance, mais je sais qu'il ýy est venu deux cette année peuvent être attribuées à cla niquennf'
Médecins passagers.

d. Ïites l'ûttentiofi et le traitémeriet tue recevaient 34. Avez-vous quelques autres informations A.nous
les passagers les Capitaines des vaisseaux et'de leurs donner relativemental'àdmlnistrationde laQuarantaiâé,
équipages ?-Je lpnis lire qu'en bien des cas les passa- ou à nous suggérer quelque chose à cet .égarL, 'et-dani
gers.ont été bien mal soignés. ce cas veuillez mettre à la 'dispsition du Comité vs

21 Vous 't-il paeu<que durant le'passage on pour- -informaçtionsi et 'suggestions?-En premier 'lie les
voy'ait suffisamment aux besoins des passagrs ?-Je nouveaux hôpitaux ont été cistruits trop prèsié en'ý
crois que, dans' bien des cas, s'il y;a eu-de' la nialadie des autres et des bàtisses déjà existantes. Le ;terrain;
à'botd dles vaisseaur, elle a été causée par le manque adjoignant l'un des vieux appentis, et ci-devatt emr -
ldittention dê la part du Capitaine à tenir sonvaisseau ployé pour la culture, aurit, été plus convenablement

suffisamment propre et aussi par Plinsufisance: de la et.plus utilement employé, à y construire quelques-uns
nódrrifu-e. des hôpitaux. Les Chapelains catloliques qui deme.-

22.Qu'estlcequi vusa porté à former cette opinion? 'rent dans le voisinage de ces hopitaux on slfent
u-&&C'est quei généralement parlant, quand lescauses beaucoup pour cette raison. 2ment. On devrait.dans '

ci;dessus n'ont pas existé, la màladie, lorsqu'il y en.a mon opinion, avoir recours à l'ancien système, celui
eu, d1e s'estUpas mntrée avec'le méme degré d'inien- d'avoir un Médecin chargé'des hôpitaux, et un'Médec'i
si.té etPopinion dles Médecins sur l'Isle se rencontre clhrgé de faire la visite des vaisseaux, etUot les
parfaitement"avòc la mienne. devôirs seraient distinctment et clairement définis, et

23, Etiitýce' la coutume, durant le passage, le aussi plusieurs Messieurs qui connaltraient Uion la
met-e les malades à ' part de' ceuk qui' étaient en Station. En bien des cas ces dIux chargessont tr
santé ?'-Je no epnnais rien, de sermbl«ble. inicompatibles. Durant les' deux dernières années il

24. Connaissez.vòus quelquelcas où ldn ait permis n'y a- eu sur PIsle qu'un. 'seulMédecin; et'quandil
que les cadavres demeurassent dans les lits ?-Je crois était indisposé oun absent, la seule personne qu'il y cut'
qutin Ies montait généralement sur le pont.' pour faire la visite des' valsseàux à leur'arrivée, et

25. Avez-vous jamais visité aucun vaisseau à son pour prescrire des rúédecines aux lmalades, était-
arrivée s la Grosse-Isle ; et si vous l'avez fait, dites Culingford, ci-devant'Sergent d'hôpitaldans- l'arnéè.
erw quel état vous l'avez trouvé P-J'en ai visité plu- Sment. Il devrait y avoir constamment sui PIsle 'u'
rnetrg et la plupart de ceux que j'ai visité§ 4taient détachement de trupes, coinme'durai t, les pre- '

bien malpropres. ' En prémier lieu,' le fonds de cale- amniées' de l'établssement. On s'srrait par "là"de 
était doùvert d'ordures, et il y a eu des cas.dù,les vais- deu:k choses' très désirables: d'abord de 'écononie, -
seaux àux drdures n'avaient pas'été& vidés pour plusieurs' domme inie Plssure le Dr.'Parent, de Québe&; ensuite
jours.,, Les lits' étaientbien malpropres t -pleins de de'l'ordre,'quiinapas tojoursrégné'.ddrant"lés deux;',
vermine,' et les pdssagers étaient'aUssi nécessairement dernières anées, commj'en ai ét tétno'in moi;ièrne'
dans'un état dle malpropreté considérable. n'yéyat~ pointde force suffisantepourmaintenirla

26. Comme'enterrait.dà les morts à la Grosse-Isle, paix, puisqu'il n'y avait que' sixch'oznes de polce a
et différait-on le les enterrer?-On ne différait"point encore, pour laplupart,yétaient les peris'à'donné'

le les enterrer, mis,-lors de mn:premièrevisite, les l s mauvais exemple de Pivrognerieet de-Piólle
fosses n'étaient' pas assez profondes ; ýon nasait' lés 4ment. 'Les chaloupes - fotsnies par" l0 Gouvehenènt '

ct'rdliélls les rsssri e autres, et la'dernière' rangée pour fairn'la visite desaisseaux, ontété in'c'e sujt ' ''

nese t-ouvait- redouverte que par" en'it'irn n pid ède de plaintes continuelles dola part deplusieursMesseurè
tékr'ö'èli' êf'isiseir,' ét' générilemen't"quo par un pied stationnés sur l'Isledu'rant les dernières années Quañil
et 'deid é tere. A anW suéòde 'vite, les choses ,în?y' avait-point'de vaisseaux à la Grosse-Isl(, q e il
s'éta'int'un peé:AnélidrééS. ' n'ysav'ait point'd'apparence qu'il n.ariverait bien ét

'27. A"quélle' distanceë setéouve 5ituel cintièret et.que leshoimesdeschaloupes, .payésp þareGou'.r '
dé Phôpit'? 'eei'iöir'diat'pns de' l'hpital èt nement étaient -employéé arP e r. Dpour"
si'P'ihfe'âtlÔén'érn prévièrit poitt deri quélqie cbôse travailler sur sa fe'rme, sans rémunértion:apareqtede
dlesukprefté ' : ''' '' sa pary-cesMesieus, diïcs u appartenant au CJrg6é,

"28. N'y iil 'aw'u 'i'sfourissenf'd Ôvis soit protestati uatholique, penent et peritsernt
etdbnhftiu v'ziu'a1e'9fi dèS ide ilail't t? rnét encore qIe epIyîilée qee posedait :Dr"IIoiglas
l fr di lifiseti ilsßt1et lIhribIûlú hte ,uritd euér.acod uxu a r 'd!em- ''
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.AppndCiO cela il est arrivé que les convalescens ont volé leurs
(R. IR.R.) cl letarv u e ovlsesotvl er

compagnons malades.

28 Juillet.

REMARQUES ET OBsERVATIONS du Dr. G. M.
Douglas, Médecin Surintendant de l'Elablissement
de la Quàirantaide, îà la Grobse-Isle, sur le témoigna-
go donné devant le Comité, par le Rév. M. Moylan,
R. C. P. sur l'administration de la Station de la Qua-
rantaine.

Sur les questions 1, 2, 3, 4, 5. Point de remarques

Sur la 7o question. Quant à la manière dont étaient
traités les 1100 malades, et à la négligence des gardes.
malades, c'était bien assurément tel que mentionné
par M. Moylan. On se procurait bien difficilement
des gardes-malades, et c'est encore le cas. J'ai auto.
risé le Rév. M. McQuirk, qui sie plaignait du Inanquo
de gardes-malades d'en engager d'entre les passagers, en
santé, autant qu'il pouriait un trouver, et l'ai prié

.d'ernployerson influence comme Prêtre, pour les enga-
ger à agir en cette qualité, leur donnant pour nouveau
motif, outre les gages élevés, celui de la charité qu'ils de-
vaient exercer envers leurs frères. Je rencontrai le
même monsieur douze heures après et il me dlit qu'il
n'avait pu en engager un seul. Les plus proches pa-
rens s'abandonnent aussitôt qu'ils le peuvent.

Sur la Se question. Je suis bien de l'avis du Rév.
Monsieur quant à ce qu'il dlit qu'il manque dans les
tentes pour que les malades éprouvent plus do bien-
être. Je crois qu'il y avait bien peu do tentes qui fus-
sent pav6es avec des planches; depuis ce tems-là on
s'est procuré, autant que possible, des lits de casernes,
en fer. La rangée supérieure des lits dans les appentis
que l'on avait destinés pour les passagers en santé a
été enlevée quelque teins après.

Sur la 9e question. Quant à la trop grande quantité
de nourriture qui était donnée aux malades, et à ce que
M. Moylan a ôté lui-même le la viande d'un malade
à qui on en avait donné pendant qu'il était dans l'état
de fièvre, cela m'a été mentionné par M. Moylan, et
j'ai compris qu'il n'y avait que ce cas là. Jo me suis
informé <le la chose du Médecin qui avait la charge de
l'hôpital dans lequel on prétend qne c'est arrivé, et
i'ai été informé qu'on avait ordonné au malade de faire
la diète convenable, mais que celui-ci était parvenu à
voler d'un malade en convalescence une partie <le sa
viande. De pareilles choses sont arrivées plus d'une
fois à cause le la voracité de la basse classe dos Irlan-
dais pour la chair d'animal, qu'ils goûtent rarement, et
qu'ilscroient fussement leur donner le la (orce. Les
Messieurs chargés des hôpitaux sont tous régulièrement
licenciés Médecins, et je n'en crois aucun d'eux assez
ignorant dans sa profession, ou si négligent à remplir
ses devoirs pour ne pas savoir mieux que le Révérend
Monsieur, la diète nécessaire qu'il convient d'ordonner
à ses patients. Là où 2000 malades sont entassés, il
peut certainement arriver <le toms à autre des choses
semblables au cas dont parle M. Moylan.

Sur la 10e question. Les malades encombraient d'a-
bord les vieux appentis, et le désordre et le manque de
propreté y existait lesordures s'accumulaient indubita-
blement dlans les vaisseaux aux ordures; les membres des
familles, particulièrement les enfans, ou le mari et la
femme, couchaient fréquemment dans le même lit-
mais ceci provenait <le ce qu'il n'y avait point de lieu
pour les placer ailleurs et de l'empressement qu'on
mettait à les débaiquer des vaisseaux. Les cadavres
sont emportés aussitôt qu'ils sont découverts à la maison
des morts; tels sont mes ordres et on les a toujours
suivis, je crois, excepté quelquefois peut-être, dans les
tentes où sotr morts des enfan. Je ne puis pas coin-
prendre comment est arrivé le'cas cité pr M. Moylai.
Le nommé Orderly Smith est dans le vieil hôpital où
les malades n'ont jais été deux dans .le mnîini lit,
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(excepté de très jeunes enfans) et où les personnes de (R R
sexe ditièrent ont été placées clans des salles séparées.
Le Dr. Jaques, qui a la charge de cet hôpital m'in-
forme qu'une pareille chose ne peut pas être arrivée.
A cause de la difficulté à se procurer des gardes-mala-
des, on a cru qu'il était mieux de placer les familles on-
semble, soit dans les tentes soit dans les nouveaux hôpi-
taux, vu que par ce moyen il se trouve généralement
des membres clans les familles assez forts pour donner
lu secours à ceux qui sont plus faibles.

Sur la lime question. Je suis persuadé que les
malades dans les tentes et les appentis doivent avoir
souffert de la soif; les gardes-malades cependant-sont
chargés <le leur donner une quantité qui leur est déter-
minée <le tisane d'orge et de limonade, et il est stric-
tement enjoint aux Médecins qui ont la charge <les
divers hôpitaux, <le voir à ce que leurs malades ne
manquent pas de breuvages rafraichissans, et soient
tenus propres, choses plus essentielles pour-leur réta-
blissement que la médecine.

Sur les questions 12, 13, 14, 15. Point l'obser-
vations.

Sur la 16me question., Quant au traitement des ma-
lades à bord des vaisseaux, je puis, affirmer positive-
ment qu'aucun vaisseau ayant les malades à bord n'a
jamais été cinq jours sans être visité. Je me suis fait
une obligation le visiter moi-même chaque vaisseau au
moins une fois par jour, excepté quand il fesait mauvais
teins. Les Drs. Jaques, Fenwick, Allen et autres fe-
saient une pareille visite par rotation, dans une autre
chaloupe. Les malades ne pouvaient pas avoir tout le
bien-être possible à terre quand il manquait quelque
chose de plus que des 'tentes. On y avait besoin de
gardes-malades, de cuisiniers, de cuisines et de servi-
teurs. Je ne puis qu'être surpris de voir que le Rév.
Monsieur, après ses réponses à la 6me et 8me question,
<lise que 1100 malades de plus auraient pu trouver à
s'accommoder à terre, et auraient été mieux dans des
tentes, lorsque à bord des vaisseaux ils étaient certains
de n'être pas négligés par leurs amis qui ne pouvaient
pas les abandonner; ils y avaient dies cuisines et étaient
à l'abri du toms qui alors était pluvieux et orageux.
Le nombre des malades a diminué à bord de plus d'un
vaisseau où les Capitaines veillaient à la propreté, et
au confort les passagers. La mortalité était considé-
rable à bord des vaisseaux, mais on peut <lire qu'elle
était causée en grande partie parce qu'on gardait à
bod, pour les enterrer sur l'Isle, les cores cles person-
nes qui étaient mortes deux outrois jours avant l'arri-
vée des vaisseaux à la Quarantaine. Ainsi le " Rose,
de Liverpool, a enterré treize corps le jour de son arri-
v6e et sept. le jour suivant. Le "Erin's Queen,"
actuellemant ici, a débarqué neuf corps le jour de son
arrivée.

Sur les 17c, 18e, 19e, ·20e, 21e, questions. M.
Moylan est correct.

Sur la 22me question. Il.est à ma connaissance que
l'on a souffert que.des cadavres soient demeurés dans les
lits quelque teins après la mort; j'en ai vu moi-même, et
je connais des cas où le Capitaine, comme à bord du
"Siters," l'exemple de feu le Capitaine Christian, au
refus le la part des passagers et les matelots d'enlever
les morts descendait dans le fonds <lu vaisseau, pour en
remonter les cadavres sur son dos. Cet, homme vrai-
ment bon et humain est mort depuis de la fièvre. A bord
du Erid1s Queen, le Capitaine actuellement ici, à été
obligé de promettre un souverain à ses matelots pour
chaquecprps qu'ils sortaient de la cale. Je suis informé
que, dans d'autres cas, on était obligé de sortir'les corps
par le inoyen de grapins Ie chàloupes, leurs plus proches,
parens refusant le lei toûcher.
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(R. R R ) actuellement est' à l'extrémité ouest: de l'sle Où lon Sur l Se qpestion; Je ne crois pas q la dvi-

peut creuser la terre à une profondeur suffisante i-c'est sion des dlovoirs do Médecin Surintendant eût pu
un terrain d'alluvion qui est coupé par un canal pro- remédier aux abus de cette année qui ont origné de is
fond;-c'est un champ <Ïe six acres; d'abord ls corps Piipossibilité qu'il y avait de se procurer :des a éd
apportés des vaisseaux étaient enterrés par ceux qui les cins et des gardes-malades, qui tÔmbaient' malàdès
avaient. apportés, mais les 'foss'es n'étant Pas assez pro- deux ou trois semaines après leur arrivée surPtsleet
fondes, ils sont maintenant enterrés dans des caveaux toujours- au moment:ofî ils commençaient-à conrprend
de cinq à 'six pieds <le profondeur. I a été prouvé, la routine dé leurs devoirs. J ai toujoûrs eu Pintentiàn
par des témoignages dev:nt un Comité de santé de la d'émployer les -Drs. Jaiques et Fenwick à faireIlä
Chambre (es Communes, que six pouices de terre sur visite des vaisseaux, et de me dévouer plus paiticuliè
les corps sulflisaient pour prévenir toute.exhalaison des rement moi-même à surveiller lés hôpitaux et lestà-
morts. M.31oylan dlit qu'on premier lieu on enterrait blissemens sur lslo. Maison comprendra riieux
les morts, généralement parlant, dans des-fosses qui n'a- l'impossibité qu'l avait de garder ls Médecins à
vaient' pas plus d'un pied et' demi de profondeur, et leur devoir quand je dirai ques les douze Médecîiis
qu'à sa seconde visite les choses s'éraient un.peu amé- suivans ont été atteints de la fièvre en cinsemaines
lioréés. J'ai.tâché de convaincre, dès lé commence- savoir:
ment, lès Messieurs du Clergé Cartholique, et Protes- Dr. McGrath, Dr. Damourà,
tant que la responsabilité de voir à ce que l'es morts Jollnstone' " Jamieson, Jr.,
fussent décemient et convenablement enterrés, retom- " Fenwick, " Dease
herait sur eux, et qu'ils seraient justifiés le ne point leš " Allen, " Soavé
enterrer's'ils n'étaient point satisftits à cet égard, sans " Malhiot, " Jamiešon, Sr
me faire rapport des choses. Monseigneur l'Evéque " Dickenson " Pinet.
de Montréal, ainsi que plusieurs Messieurs <lu Clergé F llesDrs.Robitailleet'arequeontabOndôbnéI le
Protestant et une vingtaine <le Prêtres soni venus à la lun par la crainte de lamaladie, lautre'p'oF aller
Grosse-Isle et ne m'ont jamais fait <lo plaintes'à ce sujet. visiter un parent malade--me laissait'àiisi conisiaW
Six hommes sont constamment eiployés à creuser dé ment avec des novices quiiignoraient' la routifià l
larges fosses de cinq à six pieds (le profondeur pour y fallait suivre. Le soul-avec moii qui ait éch iq
enterrer les corps. On ,ie s'aper'oit encore d rien, à la maladie' est le Dr. Jaques; et m'étnt dè
et c'est assurémént, durant les chnleursdû' tois-qui quelques jours assuré, dlsservices de M.yinir
vient de ,s'écouler que l'on auraittdû crainde qlielque ancien étudiant en médecine et qui assiste-oe Mònsî'eu
chose, s'il y eût eu du danger,-et je n'en appréhende à' lhpital,' e l'envoie fairela visite de'svaissed '

aucun de, l'infection qui-pourraitvenir du voisinage pendaint'quo je surveille les hôpitauC autan t  lu,:'t
de l'hôpital. me le permettre m. faible santé. Sans-les'ser!idé

Sur li 26me question. Il est permis au fournisseur importans de M. Culliingford j'àuraiS eu"beaudòuP"de
d6 provisions 'de charger quinze par'cent aux passagers difficulté à' conserver quelquý-ordre dùnsf ls hopltnixt
en sus des prix de Québec; tel a été son contrat depuis Il àété employé quatre ansla Staidn et àygint
1832; ori fournit au, printems à l'Agent en Clief des- échapper à-uné forte .attéqüe dé' l ferer la pretij M
Emigrés cinq, outsix listesdes prix deIdétail'des diffé- année, il a,été dep.is continuellientocu ,rpéý, niit
rens articles vendus pâr les Marchands épiciers de et 'jour, à procurer des place aux maladés età ti'
Québea; et lAgent choisit la liste des prix'les moins lès comptes et' registëes'et à-faire les rapports Piu-
élevés auxquels le fournisseur de provisions ajoute sieurs- années d'expérience dans Pubvdes'iheillnir
quinze., par cent; ces listes' sont affichées'près (le la hopitaix militairesdumonde,(Phôitalcdès"Gadd)lui-
boutique où les articles sont vendus. Tous lès arti- ont donné sûr lés gardes-malade et'les'dsvitetràunie
cles fournis aux hôpitauxet'aux personnes employées influence que je n'ai jamais rencontr6é" hédaunin
súr l'Isle sont vendus aux mêmes prix qu'à Québee. autré Mêdeéin., :Aant qu'il ait1 té g aré t Mé'

Sur la 27e question. Tout le lait que Pon 'peut se établisserit et après'voir quitté l'rrée il' étà
procurer à la forme sur l'Islei a jusqu'ici été fourni à einployé comme Surlntendant'dé la'ham èd
raison de 3d. la pinte. Il a été pass&, dans le mois de Lecture à l'Eclingb, à'Québéefet r'avaitté"fogt
Juing un contrat avec un respectable habitant d& St. ment recommandé par'les Drs.Röhin et'Miino
Thomas pour ei fournir davantage à raison de 41d. la d<les Côldstream' Guards, 'drine éldntné perdir
pinte. Depuis ce tems-là le Colmissariat s'est chargé q lui avait acquis, par Pétïdeet l'bs&vatii,' ïe '
de P'administration les dépenses et a passé des contrats, dl cOnnaissatces en médéeine.t Je'me trouvé'foraé
après .avertissemens pour. la fourniture' 'des articles <le parler un peu' longuem9nt desl'bine'ûi'éet'
requis pour les hôiitnux, tel que le lait et les autres de services de MG Gullingfor'd, 'ca. je émaq èqe ;
articlesi Il n'a pas été permis le vendre du lait <le la M Môylan paratt l' déprécier danstn' dtdi "

ferme aux émigrés, ni cette année ni l'annéo derhière, endroifs do son téinad '

excepté durantles nois .de Septinbre 'et d'Octobre ' Su'r la 82ë quëstión Quant 'à'Pdeionbrit
on;gardait tout pour les mnalades, excepté une certaing inutile <unouvel h'ôpitaljede r 'r eËai»WAMPe p
q1uantité que l'on donnait matin. et soir aux Messieurs tion- d'uie 'seule litisse;:il ' cr'a riiéneSoént
du Clergé Gatholiqre :et Protestant et'pour lequl or éloignéos les unes'desatitreä"deniding"deï‡ihlté
n'exiget point <e paiement. piOds Je' ne cohaàiS, daik voià né diès l

Su- la 28e question~ l- y a une' petite partie de a pentis, tcunaterdin oiàëèaniclii"4utÔn;"tti '

l'extrémité ouestr <le l'Isleqnîe lon cultive; c'était'tit pu eiployer à y ir de 1u51'
marais qnie 'on a desséché et rqui a été" Converti en le"élâqe l'neiiploiêatte1l0 di the iè oie Ré
prairie aux frais ýdu Dr. Douglis; cqui a .is'int tiiet, coihmelenñ ' Ml. ' ññ&
pour, y parvenir. Ons'e' sert" maintenant our' y i Ê'cnb terrin est tr NWddht fx "d@'d
ériger des maraquises et de' tentès3 oùles Capilainem liae -,rt emellh' s'a r -'

dés vaisseaux et'lesassagers der chambre qi sont d-orés'o ipit. e i ääff ê d
ettit de a' fièreot ac o1e nuvau s d par te

'fourisseur' a ss îovisionsý et,îègours letran ord àh'p'~~ 1ii'dèfâannas
à-l'extiénitéf est dé l'sle aé étdéfriché,p deasfüh6 et c i r 1Íééé6h
elôen'ré'dulrantes'l ess ti vxm deedi ladis à
etprti etrfdr-niendtsk 'l q ii tÎo'- d édIm

P'otiPlac les mrgrés en>s ré s 're'

" q ~ ~ ':~ daI c q'i eclà& i'Ifnoesh ofs u0. lotxMiaen, a
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(R. R.R.) Officiers. Je ne comprends pas comment le Chapelain

Catholique puisse soufl-ir dl'être trop près des nouveaux
hôpitaux, lorsque la résidence du ce Monsieur est sur une
côte assez éloignee îles nouveaux et des vieux hôpi-
taux et isolée de toute autre bâtisse. Les nouveaux
comme les vieux hôpitaux sont situés sur une pêninsu le
qui comprend plusieurs acres ; c'e là qu'est placé lu
cimetière. Il y a sulFisamment (e lhi place pour y
construire plusieurs bâtisses sans les entasser les unes
près des autres. Le site (les nouveaux hôpitaux a été
choisi par lu Surintendant dii Bureau des Travaux
Publics après s'être consulté avec moi. Je me suis
beaucoup reposé sur sou jugement et ses connaissances
sur ce sujet.

J'ai répondu à lu seconde observation dle M. Moylan
dans mes remarques sur la 31e question.

Quant à sa troisième observation, je remarquerai que
le nombre de six hommes le police a été considéré
comme suffisant pour le maintien le l'ordre depuiscinq
ans. J'ai, du militaire et de la police, 'expérience
(lue n'a pas, je crois, le Révérend Monsieur, et j'ai
trouvé qu'il y avait moins d'ivrognerie chez les hommes
<le police que chez les soldats, et que les six hommes
de police en question maintenaient mieux l'ordre que
cinquante soldats ne pouvaient lu faire. Les hommes
de police, cri signant leur marché avant île descendre à
la Grosse-Isle, ce prinîems, se sont engagés sous peine
de perdre leur paie et allocation, à s'abstenir de toute
espèce île boisson enivrante ; depuis cinq ans qu'on
emploie îdes hommes (le police, je n'ai eu occasion d'en
renvoyer que deux pour cause d'intempérance. Pendant
les cinq semaines qui viennent de s'écouler, il y a eu
un détachement <le troupes stationné à la Grosse-Isle,
pour renforcer la police, et il ne faudrait pas, pour
quiconque est sans préjugés, chercher bien longtems
pour trouver qui, îles soldats ou îles hommes de police,
sont les plus sobres et ont le plus de moralité. A l'égard
de la quatrième observation( de M. Moylan, elle me
pirait réellement trop frivole pour la mêler à îles objets
l'une aussi haute importance que le sont ceux qui la

précèdent ; je remarquorai seulement cen réponse, ,que
jusqu'à il y a environ un mois, il n'a été employé à la
Station que les hommes d'une seule chaloupe, qui, quand
il a été possible <le nous cn passer, n'ont jamais été
refusés à aucun Monsieur qui désirait leur aide, non
seulement aux Messieurs du Clergé catholique île l'Isle,
mais pas même aux Prêtres îles paroisses environnantes,
comme Beaumont, St. Thomas et l'Isle aux Grues,
qui sont venus à la Grosse-I'le dans le steamer dle lit
Station ou en petites embarcations voilées, et que l'on
a remenés avec li chaloupe de l'établissement ; et s'il
est arrivé qu'ils aient été quelquefois refusés, c'est
sans doute parce qu'ils ne possédaient pas le talent le
mon respectable ami M. Noylan, qui est toujours
capable d'assurer qu'il n'arrivera pas de vaisseaux ou
que le vent ne changera pas. Quant aux hommes dles
chaloupes que j'ai employés à travailler sur la ferme,
sans rémunération apparente, je conçois que cela est
une affaire entièrement entre eux et moi; cependant,
je remarquerai que, depuis deux ans, je ne les ai pas

- beaucoup employés de cette manière. Les quaire
hommes de la chaloupe ont été avec moi depuis dix
ans et sont, je crois, très satisfaits dle ce que je leur
donne. Quiant à leur non-rémunération apparente
pour les services qu'ils mont rendus, je dirai que dJeux
au moins d'entre les quatre reçoivent plus de moi que
du Gouvernement.

A l'égard de la dernière partie des observations île
M. Moylan, je remarquerai que je n'ai aucun doute
qlue, malgré totis les soins possibles qui sont pris par les
Médecins, les morts et les malades sont quelques fois
volés par les gardes-malades et les serviteurs; tel qu'il
arrive, comme j'ai raison de le savoir, à l'hôpital île
marine et des émigrés à Québec, et aux appentis à
Montréal. Les seules personnes que l'on pusse enga-
ger à avoir soin des malades dans des tems de peste sont

souvent les plus abandonnées îles deux sexes. Tous les
malades, à leuraadmission, sont int errogés par le principal
Surveillant (Steward) sur le montant cde l'argent qu'ils
possèdent, et qu'il garde en sa possession, s'il est possible,
après en avoirlait une entrée dans un livre tenu expressé-
ment à cet effet; à leur mort il se preni une note de leurs
iamis, s'ils n'en ont pns avec eux sur Psle, et l'argent

ainsi que les effets qu'ils ont laissés sont transmnis à
M. Buchanan, principal Agent, et quand ils sont
réclamés et remis, il est fait une entrée du reçu donné
devanf témoins par les réclatnans dans le livre vis-à-vis
leurs noms. Il est résulté quelque confusion cette
année le ce que les Messieurs du Clergé protestant et
catholique se sont chargés de l'argent des malades,
ayant été obligés île quitter l'Isle eux-mêmes pour
cause le mualadi ; on avait du la uillicu lté à retracer
les montans. Le Surveillant île l'hôpital, M. M'Kay,
n'avait, dans plusieurs cas, aucune autre entrée dans
Soin livre qlue celle-ci " tant d'argent reçu île tel
Prére ou Miii.stre." J'ai eu occasion île savoir aussi
que îles convalescens avaient volé leurs frères mnlale.

G. M. DOUGLAS, M.D.,
Médecin Surintendant.

Grosse-Isle,
18 Juillet, 1847.

Appendice
(R. R.-,)

28 JUllet,

Samedi, 17 Juillet, 1847.
Le Dr. lorrin, dle Québec,est appelé et interrogé:
35. Connaissez-vous la Station dle la Quarantaine à la

Grosse-Isle, et les règlemens qui y sont un force ?-
Je n'ai pas été à la Grosse-Isle depuis quelques années.
La connaissance que j'ai des règlemens qluiy sont main-
tenant en force me provient d'autres personnes.

36. Conniîssez-vous les règlemens qui sont suivis
à Québec, et est-ce le devoir de l'Oiicier le santé de
s'assurer par lui-même le l'étit de la santé clos passagers
et île l'équipage îles vaisseaux qui arrivent au port ?-
Je les connais par les informations que j'ai eus d'autres
personnes, et j'ai toujours compris que c'était et que
c'est encore le devoir che l'Odficier île santé d'examiner
l'état île li santé. des passagers et le l'équipage des
vaisseaux i leur arrivée au port. Je sais que l Officier
do santé a coutume de faire lia visite cles vaisseaux avec
le Maître lu Havre; qu'il fait sa revue, et que les
malades, s'il y en 1', sont examinés et envoyés à Ph'o-
pitail le marinîe, s'il est trouvé iécessaire.

37. Quel est le nombre, à peu près, dans les années
ordinaires, îles malades envoyés < h'tl'hpital?-Dans
les années ordinaires, le nombre un est bien petit ; très
souvent il n'y ai point dle malades.

38. Pouvez-vous (lire à peu près le nombre que l'on
y a envoyé cette année ?-Je ne puis pas dire ; mais
j'en ai connu six our sept d'un seul vaisseau depuis que
les bateiux-à-vapeur ont coutume d'aller directement à
li Grosse-Isie. Ce nombre ai diminué, attendu qu'ils
n'arrêtent pems mairitenant à Québec en montant.

39. Avez-vous quelque observation à faire du quel-
que suggestion à olfrir quaint à l'arrangement actuel à
Québec ?--Rien île plus que ce que j'ai lit dans mon
examen sur le Comité db PHoIôjpital de Matine.

40. Qu'est-ce que vous pensez qui peut avoir été
la cause île la maladie parmi les émigrés qui sont arri-
vés cette année ?-Je suis d!opinion, qu'elle provient,
en grande partie, de ce que les autorités d(e la. Mère-
Patrie n'ont pas pris assez de soin dans. le choix des
émigrés capables d'entreprendre le voyage; de ce que
le nombre: que l'on entassait dans chaque vaisseau
était trop considérable, et de ce qu'ern plusieurs cas la
nourriture que l'on distribuait aux émigréà était d'une
qualité bien inférieure.

41. Quels- sont les règlemens à la Grosse-Isl?-
Tout ce que je sais c'est que toutes les réquisitions
sont envoyées de la Grosse-Isle: par le Dr. Douglai au
Dr. Parent, qui voit à, ce qu'ellei soient safisfaites.
Ces réquisitions soint ordinairenent-soumise 'Exé-
cutif, excépté dans les, cas de n Mcessité où leDr
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l'autorisation nécessaire d Quartier Général. Jus-
2sJuillet, qu'ici toutes los réqiisitions, sans exceptins<' ont été

bien accueillies et suiictiomiées par lExécutif; ceci
m'a été dit, il y a quelques jours, par le Dr. Parent.

42. Quelle était l'opinidni générale à Québec, quant
à l'émigration que l'on attendait de l'Irlande, avant
l'ouverture de la navigation, cetteaunée,?-J'tais
présent à une assemblée publique convoquée pour,
délibérer sur les moyens à prendre poufr venir en aide
aux Irlandais pauvres,à. laquelle assemblée (aperce.
vant les Drs. G. Douglas et Nault, et M. Buchanan,
Agent des Emigrés,) j'observai que c'était le tens do
voir aux prééautions à prendre pour rencontrer les exi-
gences <le l'aflluence. des émigrés: attendus. Le Dr.
G. Douglas répliqua qu'il n'avait été fait rien d'extra-
ordinaire, si ce n'est de mettre l'établissement en bon,
ordre, et quo, dans son opinion, il avait été mis .en bon
ordre. Les:gens étaient,;suivant lui, alarmés.sans né-
cessité. J'observai ensuite que personne n'avait raison,
de s'attendre à un si grand nombre de malades qui sort
arrivés en sipeu de tems, huit jours, nmais qu'il était
mieux de faire de plus grands préparatifs. Le senti-
ment général de l'assemblée était qu'd falhdit faire,
cette aniiée le plus grands préparatifs que le coutume-
pour les émigrés A la fin de Mars je rencontrai le
Dr. G. Douglas chez l' Honorable M. AÎ hyim, où Pl' e
a discuté longuement la question de 1'émigration.

Mardi, 20 Juillet, 1847.
eCiipitaine Boxer, M. R., et Capitaine du Port

de Québec, est appelé et interrogé:-
43. Etes-vous descendu àla Station de Quarantaine

cette année?-Oui, ve rs le 28 5'lai,'et j'ai examiné
P'établissement leerJuin. Ayant u. occasion do
descendreen bas p6 ur vôir à quel eldroit l'on devrait'
placer, un phare sur 1 'Isle Rouge, le Dr. Parent, leI
Québec, me lria d'emmener avec moii le D'è. Fenwikc
jusqu'à la Grosse Isle qui se trouvait sur nia route
Avant de mettro le Dr. Fonwick à terre, je le priai
d'informer le Dr. Douglas que j'arrêterais à la Grosse-
Isle en remontant et lui rendrais les services qu'il me
serait possible de lui rend'e. En revenant, à mon
arrivée à la Grosse-Isle, le Dr. Douglas qui ne parut
presque épuisé, vint' iinmédiatement mue trouver, et' me
pria d'examiner l'établissement entier,. de 'me reridr
sur le champ Ù>Montréal pour faire. connaître mon'
opinion au Gouverneur-Géneral, et.de lui suggérer les
mo ens que pensais qu'il serait bon d'employer poar
amlorer b ce qlue je fis par:le moyend'une ,lettre quealadressai au Secrétaire 'Provincial"et
en mentionnant er même tems au secrétaire Civil la
situation des émigrés malades à la Grsse-Isle,

44. Si vous avez une copie de cette lettre, voulez-
vous la procurer au Comité?-Je n'ai pas avec moi de
copie de cette lettre, mais j'eil procurerai une au"
Comité. "

45; Combien sy avait-il'. dé malades à l'hpital ?
Je crois qu'ily ~n avait enyiron 500 dur:Pl'lée t à peu
près, le méme rnombre à bord des vadentx Les
hpitau ent rom s isique les appentis et
quelques 'tento. Dans le même fems il y avait huit

nplés r ureau des TravaniK Publids
a ge des ttes

46. Combiein:y 'avaitaildé Médecins cuâhd vous'êes,
allé' là poirta prentière f i?-.l er aidien
environ t oùlasse:plrgnit
Amo e ce qu'il magqt aide.

trouvê' é' Pl,,h ^ri.,li rîûif, bon ordrer èp.'f'W
'mal ades, prôpre,§' ebuioigrit.~ "niidn"à legap'peiits
rien, heWyaîa
deux rang e le

t une ,ran -pië r t a de à àit w'!
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l'odeur était insupportable, et la bâtisse n'étant pas des- R R
tinée pour un hôpital, il n'y avait pas assez <e ventila-
tion. Je m'îentioîni'ai au Dr. Douglas l'état dans lequel. ,
se ti'ouvaient les malades, et il meo répliqua qu'il ne
pouvait rien y faire, vu qu'on lesavaittforcédedébarquer.
et qu'il avait'été'oblig <le les recevoir tels qu'ils étaient
venus,--mais qu'il av ait empêché depuis qu'il'en fûtdé-
barq né davantagàterre. Je trouvai aussi ue les malades
étaient beaucoup négligés dans les appentis, et le Dr.
Douglism'infor'ma qu'il aviit fait'tous ses efforts pour
se procurer de l'assistance, dont il avait ungrand besoin,
mais' sans succès. -Après que j'eus fait' lavisite des
appentis j'accompagnai le.Dr. Douglas à bord'd'un d'es
,vaisseaux, le " George," je crois, où il yavaitle plÉs
<le maladie, etje le trouvai dans un état très malpropie
avec quelques malades à bord. Je fus content d'avoir
connu létat <les vaisseaux et de ce iue me dirent les
Capitaines, que le Gouverneur-Général devait en tre
immédiatement iuformé, afin qu'il fût pris des m'eisüi.es
pour 'faire mettre les malades à terre. Il me parut 4y
avoir de la difliculté à se procurer dles Médecis et des
gens pour avoir soin des malades; ceci viettiiv at'
moi, de ce qu'on no leur accordait pas une rémunératioi
suffisante. Le Dr. Fenwick, on particulier, m'infoma'
qu'ilfétait pour ne recevoir que 17s.6d. par jour.

48. Savez-vou's quelle rémïiuinération l'on cffrait aux.'
gardes-mala<des?--Trois chelins pr jour,je crois, ce, '

qui n'égalait" s l'allocation des grds-'maiades à
Québec. Après cela je rep'ésentai a'u Dr. Paren t l
nécessité qu'il y avait d'envoyer immdiatem entde
l'assistance à la Grosse Isle, tel que des"cuisiers des
gardes-nr.alades ceds serviteurs. LàA-dessus on'afficha'
des placards où l'on offrait la faible somme de -s. "

jour auxgens pour dl l'assistance additionnçlle.
49. Vous a-t-on 'informé que.le. Dr.' Douglas aIt

lonné pouvoir au Révérend M. McQuirk d'engager ' 'autant do gardes-malades qu'il voudrait ?-Je n'en sais

50. Vous -t-on informé que le Dr. Douiglas ait'prié
aucun Prêtre <le se servir de son: iiflutniecomme
PrFtre pour engager les gens à servir conie gardes-
malades sans avoir égard aux gages élevés quon, pbu-
vait leurolTi1?-Non ; et je ne sais ias non plus si le ''

placard en question a eu 'effet de procurer d'autres
gens pour avoir soin des malades. ' -,'. 4

51. Est-il à votre connaissance pesonnelleque le
iarens on santé' des 'malades avaient l'îtabitdd'avoir
soin d'eux ou de les abandener ?-J'ai su cjue 1èau-
coup des, migrs en suté' ont soigrié lersprens
malades, muais quà beaucoup aussi les ont désertés.

52. Avez-vous fait des -représentations a du
autorité ?-J'ai iformai M Buchanan,l'Agentdeji.-.
grés 'à Québec, du~ besoinnurgent ,d'avoir .pot)r 4les
malades à la GrosseJsie des abis,,et luiatmenbonné,

icn rne tms que je, penaîis qull n'y aurait pas'de
iaire farofa Québec ou dans ses environs

'desappentis et à les faire descendre dans;une semiri
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dération par le Gouverneur et son Conseil et des
28 Juillet. ordres furent donnés en conséquence. La construction

d'appentis pour loger 2,000 malades fut ordonnée, et je
trouvai que des ordres avaient été donnés auparavaut
par le Commissaire-Général par rapport à la nourri-
ture. On avait aussi donné pouvoir aux autorités en
bas de se pourvoir de toutes les choses nécessaires.

53. Attribuez-vous quelque blâme aux Officiers du
Gouvernement relativement à l'insuflisance (le l'éta-
blissement à la Grosse Isle ?-Quoiqu'on eut tout lieu
de sattendre à une émigration considérable cette
année, cependant l'on ne pouvait pas prévoir létat
affreux dans lequel elle est arrivée; mais je crois.
qu'après l'arrivée du premier vaisseau, vers le milieu
du mois de Mai, si l'on eut fait des représentations au
Gouvernement, il aurait été fait des préparatifs pour
recevoir les émigrés à leur arrivée, et l'on aurait
ainsi empêché la nialadie (le se répandre comme elle
a fait. Je crois-aussi que, si le Gouvernement out fait
plus vite ce qu'il avait intention (le faire après les
représentations qu'on lui avait faites, la Grosse Isle
aurait été, quinze jours ou trois semaines après, en
état de recevoir autant d'émigrés que l'on avait droit
(le s'y s'attendre ; mais que l'on sache que je n'ai pas
l'intention de blâmer aucunement ici le Dr. Douglas
ou M. Buchanan qui ont montré de l'énergie à faire
ce qu'ils croyaient justo <le faire. La responsabilité
qu'ils avaient et les frais considérables nécessaires les
ont rendu trop méfiants.

54.* Avez-vous jamais vu d'autres Stations (le Qua-
rantaine dans d'autres parties (lu monde ?-Oui; j'en
ai vu dans toutes les parties du monde de ce côté-ci
des Tropiques, et je connais la manière dont elles sont
réglées.

55. Est-ce la coutume de permettre que lès malades
demeurent avec ceux qui sont en santé?-Non; il y a
des hôpitaux à part pour les malades, et il y en a pour
ceux qui sont en santé.

56. Avez-vous vu rien de semblable à la Grosse-
Isle?-Quand j'y suis descendu il n'y avait sur l'Isle
que des malades.

57. Y-a-t-il moyen à la Grosse-Isle de séparer les
malades <le ceux qui sont en santé?--Oui ; je crois que
la Grosse-Isle (ce qui, dans mon opinion, est devenu
absolument nécessaire) devrait être la seule Station de
Quarantaine sur le St. Laurent, etje crois qu'il y a
suffisamment do la place pour y faire un bon établis-
sement pour cet objet; mais je recommanderais forte-
ment que l'on sadressàt au Gouvernement de la Mère-
Patrie pour qu'il nous envoyât deux vieilles frégates
ou vaisseanx d'avitaillement qui serviraient de Lazarets
a.la Grosse-Isle (et que l'on pourrait mettre en sùreté
à Québec durant l'hiver) pour recev.ir une partie des
émigrés. en santé des vaisseaux détenus en quaran-
taine; car il importe beaucoup au commerce du St.
Laurent que les vaisseaux demeurent aussi peu de
tems que possible en quarantaine, et que s'étant débar-
rassés des émigrés ils soient nettoyés et purifiés par
des fumigations etcontinuent leur voyage. Les émi-
grés, devraient étre pris à létablissement et emmenés
au lieu. de leur destination par des bateaux-à-vapeur
employés pour cela, quand ils ne seraient pas malades.

58. Quel logement pourraient donner cds deux vais-
seaux?-.Je crois que sils étaient arrangés pour cela,
avec trois ponts, ils pourraient contenir dix,huit dents
personnes.,

59. Ne serait-il pas mieux de loger àterre-les émi-
grés en santé.que de les garder plus longtems sur leau'
après uni long voyage.--Oui; il me semble qu'itiserait
. ,propos:de les débarquer le plu tôt possible après lèur
arrivéei soit à.terrei ou de les. placer- àbor<d des vais.
seaux: destiné,comme.Lázareted

60. Connaissez-vous ce qu'était l'établissement de
la Quarantaine l'animée dernière, et, si vous le savez,
dites quelles améliorationis on y avait faites quand vous
lavez visité en Mai dernier?-Je ne sais pas si l'on y
n fait des améliorations au commencemnent de la saison.

Ap ieL-
(R.i R .
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61. Savez-vous qui était le Médecin visiteur des
vaisseaux quand vous avez visité la Grosse-Isle, et
savez-vous si l'on différait de faire la visite <les malades
à bord des vaisseaux?-Je ne connais que le Dr. Dou-
glas. Il n'y avait point d'Officier do Marine pour faire
lui visite des vaisseaux tel que permis par la Proclama-
tion de la Quarantaine, et qui, est nécessaire en tout'
tems, suivant moi, et particulièrement cette année.

62. Avez-vous quelques suggestions à offrir relati-
vement au contrôle et à l'administration <le l'établisse-
ment <le la Quarantaine. Ayez la bonté de nous dire
comment, dans votre opinion, cet établissement devrait,
être administré ?-Je serais d'opinion que l'on devrait
nommer à l'instant un Surintendant qui remplirait les
fonctions dl'Officier Visiteur, et aussi un Officier de;
santé qui devrait laccompagne.r dans la visite des vais-
seaux, au moins deux fois par jour, afin d'exiger la,
propreté et la ventilation; le principal Officier Mé.
decin ayant assez à faire à terre à surveiller l'hôpital.
Je suis aussi d'opinion queisil'on fait des améliorations à
cet établissement, un Officier Civil soit nommé Gou-
verneur, comme dàns les hôpitaux <le marine et
Militaires et les établissemens <le Quarantaine en An-
gleterre. Jo suis certain que l'établissement de la
Quarantaine à la Grosse-Isle ne peut pas bien opérer
sans cela.

63. D'après ce que vous connaissez des établisse-
mens <le Quarantaine en général, étes-vous d'opinion
que les règlemens <le Quarantaine de là G'ande-Bre-
tagne suffisent pour tout ce qui concerne la santé et' la,
sftreté publique?-Oui, assurément.

64. Savez-vous,.si, dans les établissemens de Qua-
rantaine en Angleterre on a soin <le séparér les malades
les personnes en santé?-Oui; c'est ce qui se pratiquer

scrupuleusement.
65. Quelles sont, à votre connaissance, les précau-

tions que l!on observe à l'égard <les malades dans les
ports de l'Angletero?-Je ne connais pas tant celles
que l'on observe à.'égard des malades qu'à légard-des
marchandlises.

66. Savez.vous si on garde les matades à bord des
vaisseaux ou si on les en débarque?-On les transpor-
te à leur arrivée à bord les Lazarets flottants desti-
nés pour cet objet, à Stangate Creek.

CE qui suit a été mis devant le Comité par le dernier
témoin:-

(Copie.)
HôTEL D SWORD,

Mlontréal, 1er Juin, 1847.
Moi.qsirpn,-Ayant visité, hier, l'établissement de

la Quarantaine (ie la Grosse-Isié, sur l'invitation du Dr.
Douglas, principal Officier' Médecin de la place, à
l'effet de faire rapport à Son Excellence, le Gouver-
neur-Général, de P'état dans lequel cet établissement
se trouve actuellement, et aussi pour offrir telles sug-
gestions pour son amélioration que je considèrerais. né-
cessaire de faire pour laccommodement des'maladès,
qui y ont été jetés .en grand nombre au moment, que,
l'on ne s'y attendait pas, j'ai lhonneur de vous envoyer
ci-inclus un mémoire des mesures qu'il m'a paru abso-
lument nécessaire d'adopter sans délai.

- Pai, etc.
(Signé,) EDWARDf'BOXER

L'Hon. D. Daly,
Secrétaire Provrincial.'

.. ,
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8. Il me paraît absolument nécessaire, sous les cir-
constances actuelles, d'engager un petit bateau-à-vapeur
pour transporter les malades des vaisseaux 'Phôpital
et pour lès autres objets de l'établissement, lequel serait
placé sous les ordres du principal Officier de santé.

2Juillet, 1847.
A. C. Buchanaü, écr, principal Agent des éiligrés

à Québec, est appelé et interrbgó:
67. En quel tems s'est'ouverte la Station de la. Qua-

rantaine à là't Grosse-Isle cette a
jour de Ma i. aneL rme

68. Quelle était lcfrce numêrique de l'établissement
A son ouotute cette nninë. Joe n pus le die,
attendu ue je n'ai rien faire ed ' iblissemene
oiciellement e r que cet JeablîSeent son
la dire"tion du'S rfatr i inthl LDr Douglas
m''iiiforiê, en riti derier uila 21itNindé
de l'asäsiiotac1cIédiînilê Í Î

comlen -

c 'ta~evîseirc

o m
leà omn~ai ît~nai~é a6ié n

et l trîsè~ f~k z

.) (Copie.)
- SUGOESTIoNs.DE LA PART DU CAPITAINE BOXER,
t, pour etre adoptée,s immédiaitement pour 'améliora-

tion de l'établissement de la Quarantaine à la Grosse-
Isle:-
1. Des appentis devant servir dl'hôpitaux et capa-

bles de contenir 2000 malades devraient être érigés
sans délai.

2. Il devrait être envoyé sans délai uînnombre s'ufi-
sant d'Oiciers do santé à létablissement;' deux au
molis devraient être *noinmés pour surveillér les vais-
seaux détenus en quarantaine, et un Surintendant de-
vrait, aussi être nommé pour exiger la propreté et la
ventilation des vaisseaux,--et il- devrait -aussi y avoir
une chaloupe depolice pour cet objet. Tous lus vais-
seaux devraient être visités au moins déux fois par
jour.

8.Il serait à propos, d'envoyer immédiatement à la
Grosse-Ilhe des couchettes, des couvertes, etc., avec les
moyens de bien-être nécessaires que peuvent demander
des malades, et aussi une quantité sufisante de chlo-
ride de chaux.'

4. Un nombre suffisant de garde-malades et de ser-
viteurs pour -les hôpitaux devrait y être envoyés sans
délai, ainsi que ·des poiles, des batteries de cuisine et
des cuisiniers.

5. L'on devrait envoyer immédiatement une quantité
suffisante de vivres saiies, pour ' usage des émigrés,'
à la Grosse-Isle.

6.' Déssoldatsqui sauraient èriger des tentesdevraient
être envoyés aussitôt que possible.à hi Grosse-Isle, et il
serait à désirer que l'on y envoyt deux ou trois Sergens
d'hôpitaux militaires, si'-l'on pouvait se les procurer,
pour y surveiller l'hôpital.

7. 1 me paraît aussi 'de la plus haute importance
que l'on devrait omba'rquer sans lélai les' émigrés
non malades de ces vaisseaux 'dans des bateaux-à-vapeur
pour les transporter au lieu de leur destination, ce qui
obvierait à leur détention inutile à Québec; après i
l'un devrait nettoyer les 'aisseaux 'et y faire des mi-
gations, et_ permettre ensuite .qu'ils pussent procéder
a leur voyage. Il devrait êtru nommé un O0icier de
Douane, et un Député-Agent'des émigrés pourrles
libérer à cet effet.

ce

70.'Quelle était'la force de i' établi ssement, à votreR
première visite, en Mai ?-Je crois qu'on l'avait rer
forcé de quatre ou cinq-Médeims. " Júmet

71- Combien y avait-il de malades quandvous avez
'visité la Qrosse-Isle la première i fois? -Cing: ou six
cents.'

72. Quels logemens y avait-il pour les mialades ?
Il y avait l'hôpital et les appentis, ci-devant 'occupés
par les émigrés en santéradditionnéllerentau nombre
de tentes qui y a' été envoyé.' Je ne, puis dire le
nombre de garde-malades qu'il y avait dans letems
mais je mais que le nombre en était bienîpetit pour.le
besoin qti'il y en -avait . ily avait aussi peu de lite'riei
mais on, travaillait alors à s'en pourvoir en' villeIl' I
y avait dùux rangées de lits dans une ousde"xbtisses
placées l'uine au-dessus die l'autre.

73. Quel est le nom re total des émigrés.arrivés a
la Grosse-Isle et à Québec à venir jusqu'à ce jour, et

uel est le nombre des morts ?-Lenombre total des
êmigrés, arrivés peut être (le 56,000.. r,'

Le nombre (les morts à Phôpital de la Grosse-
Isle jusqu'au 17 du courant,-.de... ,.... ... )269

Le nombre des morts "à la Stationou peu.de
tems avant' leur arrivée et débarqués des
vaisseaux. pour être enterrês, de...,... ..... 800

Le nombre des morts durant le passage, ausM
approximativement que je puis lea dire, de 300

Total 5069

74. Avant'louverture del' nIvigation n avezvous
pas'appréhen~dé P'augmentation'dellä maladie pafmies
émigrés, 'et n'avez-vous pas fait'des représentatiori'à"
ce'sujet. 'Dites quand vous avez fait de telles reré
sentations ?-J'ai appréhendé une augmentation bien
considérable 'danis le- nombre des. malades parmi les
émigrés dó ette année, mais je n'ai pas fait do..repré '

sentations officiellement au Gouvernementattendu que
ce n'était pas un sujet qui regardait'rion Départem t

75. Croyez-vous le présent établissenment à la rr

Grosse-Isle sufsant pour les fins' d'une quarantaine
et dans ce cas donnez-en vos raisons, et dans le casr
conitraire ayez la bonté'defaird telle suggestions ur
son amélioration que vous croyez M éessaires? Jó
cois que le présent étÈbissementsufli'itu our
toutes les.fins auxqèlles on Pa'döstinîié o rfga

.des appentis à l'dxtrémitéest de l'Isle"'à'endroit o
sont rigées les tentes iaintenant n r 'sag' poì
réception des émigrés en santé quisondéqus'' '

vaisseaux. 'l serait à propos aissi de construireu
autre quai pour faciliter le débar uement desmigr s
en santé, ce qui se fait actuelleent avc beauco
d'inconvéniens, dans de petites chaloupš. '

76. Quand voùs'avez'été a la Grosse-Isl ladernière0
fois, y àvait-i; dans'aucune des" tisse ot té s ''
ployées 'conime ho6pitauitiûne double ran ée de lits?
Je. n'ai pasvisité"les appentis emloyés comme ôo
tnux:A mondernier ~vvage à la Grosse lee. ét î 8 W
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A Le Révérend M. O'Reily, Prêtre Catholique
28 Juillet. Romain, est appelé et interrogé:-

79. Je crois que vous avez passé quelque tems à
la Station de Quarantaine à la Grosse-Isle ?-Oui.

80. En quel tems ?-Je crois que j'y suis descendu
le 6 Juillet et que j'en suis revenu Mercredi, le 14, au
matin.

81. Qui avait la charge <le la Station quand vous y
ôtes arrivé ?-Le Dr. G. M. Douglas, qui alors était
malade, je crois, mais qui est actuellement à son de-
voir.

82. Y avait-il une quantité suffisante (le literie et de
fournitures d'hôpitaux pour les malades ?-Assurément
non; j'ai vu des émigrés, dans les appentis comme
dans les tentes, couchés sur la planche nue et sur la
terre pour les nuits et des jours entiers, sans lits ni
couvertures. Quand je remarquai ceci au Dr. Fortin
(qui avait la charge des deux nouveaux appentis)
et à l'Econome (Steward), ils n'inforinèrentqu'ils ne
pouvaient point se pn>curer le paille.

83. Approuviez-vous la manière dont on couchait
les émigrés ?-Dans' plusieurs cas on a fait coucher
jusqu'à deux et trois personnes ensemble dans le même
lit et j'ai été affligé. d'avoir vu qu'on ne fesait point
le distinction à l'égard du sèxe, de l'âge ou le la
nature de la maladie. Dans un des vieux7 appentis il
y avait une double rangée de lits.-

84. Y avait-il une quantité suffisante <le nourriture
pour les émigrés malades et en santé ?-Je ne puis le
dire positivement, mais il m'a paru, ainsi qu'à mes
confrères du Clergé, qu'il n'y un avait pas assez et que
la nourriture était distribuée par les gardes-malades
sans attention de leur part au besoin ou à la capacité
des malades. Le pain était mal boulangé.

85. -La propreté était-elle assez bien observée ?-Je
le çrois, eu égard au petit nombre de gardes-malades;
cependant les choses étaient loin de ce qu'elles au-
raient dû être.

86. Quelle peine prenait-on, si on en prenait, pour
procurer <lu breuvage aux malades ?-Je crois qu'on
leur donnait trois fois par jour soit du thé, du gruau
ou du bouillon.

87. Quel était le traitement les malades à bord ldes
vaisseaux ?-Je n'ai visité que deux vaisseaux, le
" Avon" et le " Triton." Le " Avon" a perdu
cent trente-six passagers dans son voyage, et le
" Tritan " quatre-vingt-sept, suivant le rapport des
Maîtres. Nous avons administré les derniers sacre-
mens à environ deux cents passagers à bord le ces
deux vnisseaux, et plusieurs autres étaient dan-
gêreusement malades.

88. Vous a-t-il paru qu'on avait pourvu sulflisam-
ment aux besoins <les passagers durant le voyage?-
Je n'ai pas ou le tems de m'en instruire.

89. Comment enterrait-on les morts à la Grosse-
Isle, et différait-on de les enterrer?-On ne différait
point de les enterrer. Le Révérend M. Harper, qui
était d'ordinaire occupé à faire les enterremens, m'a
informé qu'on ne fesait les fosses que de quatre pieds
de profondeur et qu'on plaçait trois rangées de cercueils
dans ces fosses, les unes au-dessus des autres; consé-
quemment il ne devait pas y avoir une quantité
suffisante de terre par-dessus.

90. A quelle distance est le cimetière de l'hôpital?-
Environ deux acres, et il y a des tentes tout autour
du cimetière.

91. Avez-vous entendu faire des plaintes à la
Grosse-Isle quant à l'administration <le la Sthtion de la'
Quarantaine ; dites quelles sont ces plaintes et si vous
les considérez bien ou mal fondées ?-Je n'ai entendu
aucunes plaintes à l'Isle.

Appendice
92. Avez-vous quelque 'autre information à nous (R R

communiquer, relativement à la Sttion de la Quaran-
taine à la Grosse-Isle, ou quelque chose à nous sug- à JuilIeL
gérer à ce sujet ; .dans ce cas veuillez le faire connaître
au Comité ?-Quant à ladministration de la Station
le la Quarantaine, j'ai.compris, et mes confrères du

Clergé qui ont été employés à la Grosse-Isle lont com-
pris aussi, qu'il y avait quelque chose qui allait mal
quelque part. Il n'y avait pas assez le Médecins à la
Grosse-Isle pour ce qu'ils y avaient 'à faire. Les moyens
employés pour le soulagement des malades et le' réta-
blissement <îe leur santé étaient loin de suflire. En un
mot, sans vouloir déterminer à'qui en apparlient le
blâme, on ne peut nier que, si la Station a été établie
de manière à empêcher la dissémination de la maladie
et <le la peste, à conserver la vie à <les milliers d'afflmés
et <le fiévreux que l'émigration devait laisser sur nos
rives, le résultat a été tout aulle que ce que l'on s'at-
tendait qu'il serait. Lafièvre, à lheure qu'il est,
s'est répandue dans les villes et les campagnes, dans
le Haut comme dans le Bas-Canada; et les Législateurs
et les citoyens doivent en venir à la conclusion, ou que
le système établi pour prévenir les ravages <le la maladie
était en lui-même défectueux, ou que l'on s'est beaucoup
trompé en faisant fonctionner ce système. J'étais-sous
l'impression, quand j'étais à la Grosse-Isle, que le
Gouvernement Provincial avait fait+ bien peu pour la
réception et le soin des émigrés malades, pour leur
procurer le nombre de Médecins suffisant, et, par-des-
sus tout, pour obtenir le nombre nécessaire de garde- -
malades. J'ai quitté la Grosse-Isle avec la persuasion
que le Dr. Douglas n'avait que des pouvoirs très limités;
que, s'il n'y avait pas assez de Médecins, pas assez de
garde-malades, et que si les Médecins et les garde-
malades n'étaient pas en possession de ce qui leur était
absolument nécessaire-pour l'accomplissement conve-
nable de leurs charges respectives, c'est que. le Dr.
Douglas ne pouvait.pas se les procurer ; c'est que ses
mains étaient liées. J'ai vu les Médecins se donner
toutes les peines <lu monde auprès les malades, mais
je les ai souvent entendus se plaindre, en premier lieu,
de ce qu'il était impossible pour eux le donner à un si
grund nombre de malades tous les soins qu'il était
nécessaire de leur donner; en second lieu, de ce qu'ils
n'avaient pas à leur disposition les médecines propres
pour la guérisoIn de leurs patiens, ou des serviteurs en
assez grand nombre pour veiller aux besoins desmalades.
Je répèle ici ce que j'ai déjà <lit, qu'il n'y avait pas
assez d'appentis érigs à la GrOsse-Ile. -De ldus, que
ceux qui y sont érigés l'ont été dans des lieux peu
propres à la ventilhtion et au rétablissement de la santé
des malades, et où la santé <les personnes obligées de
les visiter est en danger. J'ai visité les appentis érigés
près du Canal de Lachine ce matin, et je suis bien
certain qu'ils sont mieux fournis <le tout ce lui est
nécessaire aux malades que les appentis et tdntes
occupés par les malades à la Grosse-Isie. 'Au moment
où j'ai quitté ce dernier lieu, il n'y avait pas à avoir
une seule botte de paille sur l'Isle. Il n'y avait ni eau
de source ni jus de citron ; lu moins nous n'en tivons
pas vu. Une fois, lorsqu'il aurait dà y avoir un bateap-
à-vapeur affrté pour faire le voyage chaque jour à la
Station, nous avoris été une semaine entière saans voir
le " St. George"; et même alors, quoique le bateau-à-
vapeur ne fût qu'à une distance <le deux acres du rivage,
le Capitaine m'a laissé sur l'Isle ainsi que le Révérend
M. Harper, quand son équipage seulement nous a
répondu à la demande qu'on lui faisait d'une chaloupe
pour nous embarquer, et encorec'était en se moquant
de nous. Si nous n'eussions obtenu de 'équipage du
4 Jessie," à force de sollicitaïions, de nous faire em-
barquer à bordl du ",Québec,"nous aurions àété
contraints de rester uie autre semaine, la-Station.
Ceci n'est qu'u exemple de l'inconvéier qu'il ,a
pour les Messieurs du Clergé chargésede la Station de
h'a7oiri point de ' chaloupe à lèur .disposition. Des
vaisseaux arrivent chaque'jour dhargée de' muladés, -et
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(R. R. R.) âmoinsque despersonnes complaisantes ne nous mettent
a bord, les malheureux émigrés se voient -mourir à la

Juet vue de leur Clergé, sans pouvoir recevoir la consolation'
que désiretoujours siardemment unIrlandais catholique,-
los derniers sacremons de l'Eglise. -,,Enfin, quant à
l'administration ou mal-administration (les affaires à la
Grosse-Isle, c'est ma conviction que, le Dr. Douglas
fiit jour et nuit des eff>rts surnaturels pour donner aux
malades tous les soins qu'il peut leur donner. Les,
efrorts de trois Médecins réunis suffirient à peiné,
suivant moi, pour faire ce que fait le Dr. Douglas.
Les choses devraient etre réglées d'une toute autre'
mîinière« qu'elles. nu le sont actuellement. Il rme
sembler'ait absolumeitý nécessaire (Jue les devoirs du
Médecin Surintendant fassent distincts de ceux de
sas Assistans. Le Dr. Douglas ne peut pas, faire la'
vioite de tous l'es vaisseaux qui arrivent à la Station et
'voir à tout d'ailleurs sur l'lsle. Il devrait se faire sans"

délai de. meilleurs rtèglemens pour .la distribution des
divers devoirs des ditrérens Ofliciers.; autrenient les
choses n'iront jamais bien. Il -n'y a pas ,une police
suffisante près des hôpitaux, commé il y en avait une
les premières années, si je suis bien informé, laquolle
est assurément. indispensablI dans l'état actuel des
choses. Encore une -fis, jeosolliciterai respectueusement
l'attention des autorités pour que toutes les précautions
possibles soient prises pour la conservation de largent
et des biens de ceux qui débarquent à 'la Grosse-Isle,
et Pour qu'il soit tenu un régistre correct des mortalités
et des décharges. J'ai été huit jours à la Grosse-IsIe,
et j'ai pu ine convaincre, 'dürant 'ce tems, que si les
chosescontinuaient telles qu'ellessont actuellement, bien-
peu.d'entro les personnes qui y débarqueront pourront
jamais on sortir. Des milliers (le personnes y ont déjà
trouvé une mort prématurée, des imilliers y subiront
encore le même sort, si la Législature et le-Gouverne-
ment ne prennent pas les mesures nécessaires, n~on pas,
il est vrai, pourréparer ce qui est irréparable, les errours
du passé, mai> pour en prêvenir au moins le retour,
à l'avenir. On .ne devrait épargner aucune. peine,
aucun sacrifice pour rémunérer les services de'.ces
Médecins qui risquent letir vie au milieu des pestiférés,
et l'on ne devrait regarder aucun argent pour engager
ceux qui peuvent se laisser gagner par cet appas, à
servir de garde-malades auprès de ces pauvres mal-
heureux émigrés abandonnés' de leurs amis. J0 dois
exprimer mon profond regret de ce qu'illa été donné si
peu d'attention à la suggestion du Révérend M. BailI
largeon, Curé de Québéc,'à propos de la'construòtion
d'appentis pour les émigrés malades,. n quelqu'cndroit
dans le voisinage de Québec. Si l'on eut adolité. son
plan, non' seulement' Québec aurait été préservé de
la contagion; mais' encore les émigrés convalescens,
venant do la Grosse-IsIe-dans un état débìlo, ,y auraient
trouvé autatit do bien-être que possible, jusqu'au moment
où ils auraient été hors de danger de retomber malades.
Ainsi ces malheureuses créatures, qui arrivent chaque
jour de la.Qunrantaine,ý n'ayant ni santé ni.anis, ni
argent, ni demeure, pourraient, avec les soin qu'ils y
trouVeraient, 'et en observant une diètç convenable,
recrutor leurs forces, et ensuite s'établir das lesenvi--
rons ou continuer leur voyage sans danger pour eux-
mômes ni pour les autres. Les autorités devront adopter
tôt ou tard un-tel plan à lad rosse-Isle ou près de
Québec, a moins quils nepréfèrent yoir mourir. par
milliers à la -fois, les émigrès maintenanten route ou
qui se préparent àquittet l'Irladq pou le ÙCa a.
Je fais ces remarques da ' i n seule e 
faire oir o:peut.se trouîer1.eýmal, et pour mtre
mntnêdiatmermt les anitorts ei'f de ö iyä n'é-

dip. J&niedésireâbllbàm J ro ne je p
ui~ ~ 0é 1 l ar. u

lité diminuera beaucoup'parmi les émigrés, tantqu'ils
seront envoyés des ports dela Grande Bretagne.' et de:
l'irlande dans des vaisseaux où on lé tasse parcentans,
dans la cule, sans air ni inurritire, o' sis les moyens
de leur procurer la propieté et la ventilation; omnie
j'ai vu.que. ça'été le cas à'bord du "Avon" et'lu
" Tritoni' ils mourront par céinitriesn;la, nlddie''
devra s'emparei des plus robustes et l'es-cón resu . Les
survivans atteints de la fièvre un débariià la
GroslesIe trouveront bien peú.de change'meent po l
mieux dans lèur con'dition. Le plusïgrad nàrebre
succombera sous l'influence réunie dela'fièvrdt
là' dyssenterie ; ceux 'ui sont en !saitê, sils sont'
envoyés à Mon tréal, comme ça été le s, ('i'
emporlerànt nécessairement aveceux 'le, grme de la
mala(lie, et deviendront les pensionnaires 'deis ppentis,
de cette Cité ; et ceux d'entreeux qui pourront qutter.
Montr6al pour une autre destination,' devront expirer
la plupart sur les quais de Kingston ou-,Toronto, du
emporter avec eux, partout où ils guiderort lers pa.s
la terrible maladie qui estrépandue comme un dra
mortuaire par tout le pays. Je le répète, l'nXdr'i'
adopter sans délai des moyens.énergiques pour l'accom- v.

nodement,des ,migrés maladès et en 6 ant.à ler
arrivée et débarquemenit, c nstrnire' un 'liÀ ia d'
nombre d'hôpitaux à la Grose-Isle et'dns unlieu plus''
sain, séparer avec soin les malades dés persoinnr e an
et leur préparer des logemens convenab>le sà rlaGéo
Isle ou en quelque aulie lieu, pouïr le 'toms q'ilsert
en quarantaine, que l'expérience doit-,Taintenan nui
avoir enseigné comme indisperiblentnécesales
pour tons, avant qu'ul soiept envoyéês' QWbec.ou
M'ntréal. Je suis persuîdé que les dépénsrequise
pour ces objêts, dans le cas mémeoù elles n à eraient'
pas rembourséespar le Gôuverne ment d laM e
seraient en quelque sorte conpensées pr la onser a
tion dela santé publique et la conserva d la
d'un très grand nombre de' personnes ': uti es ù eurs
familles et à la Colonie.

93. Vous difes, dans votre rapport, que Ôndi dvrai
construire, un' plus grand nombre d'hôpitan
GrossoIsle ; voulez-vous dire combien de onn
on pourrait y loger actuellement, et.ls add i on que
vous auriez à recommander ?-J'ai dit li vait
pas alors un nombre suffl1änt d'hô~pitaùx àholmeGFàdáî
Islo, et cela parait évidänt par le fait a ä p r
des tentes qui y' étaient érigées poir l, réception dès'
nialades, étaient alors: occupées. Je neé.pu5ï'p
dire' exactement le Iombre de pernomies qü'Pd
'pourrait logert dans lps h'opitaui ; et' ut.auxtdd a~
tions,jo pensé qu'ilserait indis ensablà dè'coààinir Lau
moins six, nouveaux hôpitaux,,articuli remoMti, lai
flotte de lautomne doit nous donner une 6migratio0
considérable. Il est.évidèt que les nouyaux hi
taùx devraiert 'tre consr its dans &de moileues

.places que celles où se trouvent s6u u d apr
sent. 'je crois aussi q il s a asse de oe &t
les gard--mlades et r, e

94.; 'Vous dites dmñoa dr rtmoghge
" que' ceux'qi sont on 'san s so
"Montrêl, coïi a été le cas it
"rint nébesäairouñidñavoé d .u legrédel n'

'"laließet'viednd les pènsnnaîè d â
Sde ette. 'itge e ceux é

Y
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Appendice Åppdents-
(R. R. R.) peinki une seule personne vraiment dû santé à bord ; ou les iòÿiiôys de se procurer la propreté et la venti- (R. R Rceux qui étaient bien malades ne pouvaient pas et lation,.:-eds faits sont-ils à votre propre connaissance ?

SJuillet aient pas débarqués uand je les ai quittàii. -Ces faits, je les ai lus dans les papiers publies etjo 
Dans des circonstances soilables, la malddie doit les drors parce, que toutes les classes de la société
nécessairement s'accroîtie à*bord des vaisseaux deux semblent les croire, et je parle aussi particulièrement
des passagers qui sbnt Id plus en santé ne petivent d'après ce que j'ai vu a bord du "Avon" et du
qu'affaiblii' en etant ainsi détenus àl bord : Idut' pré- " Triton."
disposition au typhus causé par la longueur du teins 97. Vous dites que vos remarques sont faites pour
gu'ils ont été sur iii 4, la inauvaiise tiualité de leurs engamer les autorités compétentes à y remédier
vivres, et l'air empesté qu'ils respiraient censtani- iminidiatcnient; sont-ce les autorités de cette Pro-
ment, les plaçaient dans un danger iiuinent de cdn- vince qui doivent y remédier ou celles do la Grande
ti'acter la maladie. Quand ils quittèrent 111 Station, Bretagne?-Jo pense que ce remède devrait etre
ls bateaux-à-vapeur étaient positivement encombrés appliqué en Angleterre et en Irlande par les autorités
de ces malheüreux qui se sont trouvés exposés à l'air Impériales et ici par les autorités auxquelles sont
fi-old de la nuit ou à la chaleur brûlante d'un soleil d'été, confiés les intérêts du public.
et dans cet état, les plus robiistes auront dû succomber 98. Suivant vous était-ce le devoir des autorités die
après une suite non interrompue de fatigues et de pri- cette Province de supposer que les règlemens éta-
vations. A. Montréal, et dans toute la Province, on a blis pari les dispositions impériales pour lembarque-
appris les conséquences qu'il y avait de permettre aux ment des émigrés dans les ports de la Grande-Bretagne
émigrés de quitter la Grosse-Isle sans y avoir fait une ne seraient pas observés, ou pouvaient-elles compter que
quarantaine suffisamment longue, aussi bien que do les les autorités qui ont établi ces règlemens prendraient
entasser pêle-mêle et par milliers sur le pont d'un des mesures pour les fbire exécuter ?-Mon opinion
bateau-à-vapeur pendant des 48 henres de teims, dans relativement au devoir des autorités impériales ou du
l'état débile et malpropre où ils se trouvent toujours Gouvernement Proviicial est do bien peu d'impor-
dans ces circonstances. Je prétends donc que, si l'on taffee; je n'ai fait que signaler les maux dont fai été
prenait les moyens de débarquer les êmigrés imimé- témoin, et suggérer ce qui me paraissait être le seul
diatenient après leur arrivée, de leur procurer des remède à ces maux.
logemens convenables, de leur faire observer la diète 99. Vous exprimez votre regret que l'on ait fait si
et de les faire tenir proprement, qumnd on trouverait peu d'attention aIx suggestions lu Révérend M. Bail-
à propos de leur permettre de continuer leur voyage, largeon, Curé de Québec ; est-il à votre connaissance
on remarquerait un grand changement dans leur con- que l'on ait procuré d'autres logemens aux malades,
ditioi à leur arrivée dans les villes et les campagnes. dans cette ville, et dites le nombre de malades que

95. Le Comité doit-il comprendre, d'après votre pouvaient contenir ces logemens?-Le Révérend M.
rapport, que les (malades a la Grosse-Ise ne sont Baillargeon proposa son plan à une assemblée publi-
poit séparés des personnes en santé ?----J'a visité le que des citoyens de Québec ;j'ai exprimé mon regret
camp érigé pour la réception des émigrés en santé, à de ce que l'on n'a pas donné assez d'attention, clans
lPextrémité Nord-Ouest de l'Isle, et dans le cours <le Passemblée, au plan de M. Baillargeon. Je ne p)uis
quelques heures que mes occupations m'ont permis d'y pas lire exactement ce que l'on a fait dans cette ville
rester,'aiadnmstréles derniers sacromns de Pghse pour donner les logemens aux malades : je puis seule-
a plus de cinquante personnes. Il y ets avait indubita- ment dire que quand j'ai quitté Québec, Vendredi, le
blement beaucoup d'autres qu avaient besoim de mon 1 lu courant, les malades étaient logés dans la cave
ministère. Ces malades n'avaient point de lits: con- dle l'Hôpital de Marine.sidérés comme des personnes en santé, ils avaient il 100. Savez-vous si le Dr. Do las a, en aucunvoir pour eux-méames, et étaient couchés dans des lits 1ems dend s si le d forcls militaucun
qui leur appartenaient ou sur des planches ou sur la teins, demandé une augmentation de force lmilitauir et
terre. On ne pouvait point les transporter unmé- de police qu'on lui auit refusé, ou qu'omil lui 'Ur-it
diatement à l'hôpital; les règleniens d'alors exigeaient offerte et qu'il Pa pas consid rée nécessire -u
qu'ils fussent envoyés auparavent à bord de leuis vais- tin'est pas a ma connassance que le Dr. Douglas ait
seaux respectifs et de-là à l'hôpital. Ce ne fut que demande une telle augmentation de force ou qu'on la -

deux jours après que j'eus visité ces tentes que les lui ait refusée. J'ai nentioimé comme nécessaire
malades furent débarqués au nouvel hôpital, et ils une telle augmentation de farce sans avoir l'intention
demeurèrent toute cette nuit et une grande partie de de blâmer le Dr. Douglas ou aucune autre autorité.
la journée suivante, sans lits-ni couvertures, seuf- 101. Vous dites que le Dr. Douglas ne pouvait
frant de la fièvre et de la dyssenterie, lorsque les point faire la visite le tous les vaisseaux qui arri-
Révérends Messieurs larper, llalley et moi, nous vaient à la Station ; est-il à votre connaissance per-
fûMies oblig6s, après nos fatigues de la journée, sonnelle qu'il ait omis de la faire soit en personne ou
d'aller lir chercher à boire et tie leur faire des lits par député ?-Jo sais que le Dr. Jaques a visité
avec de la paille à moitié pourrie que nous ramas- : quelques vaisseaux, mais J'ai compris que c'était le
sànes autour de lhôpital. La même chose est arrivée devoir exclusifdu Dr. Douglas de le faire, vu que le
le lendemain ou deux jours après ; mais ce que je Dr. Jaques rivait son propre Département sur l'Isle.
considérais comme le plus nuisible an salut des i.. ; Je serais bien fâché dle dire une seule parole qui don-
grés, était le teins que l'on prenait àÙ les débarquer | nerait à entendre quelqua chose contre l'assiduité <lu
des vaisseaux qui arrivaient : à ma propre connais- Dr,. Douglas dlans l'accomplissement des devoirs de la
sance il est arrivé-à bo'd de cer'tains vaisseaux que l'ei charge en questioi. J'ai entendu faire les plus grands
a été plusieurs,jours sans débarquer les passagers, et éloges <le ce Monsieur, par toutes les personnes qui
vu le nombre énorme'qu'ils contenaient et le nombre ont visité l'Isle depuis l'ouverture <le la navigation,
<le malades à bord, les conséquences ont da être p9ur le zèle infatigable qu'il a déployé cri se rendant
fatales à plusieurs. Il m'a paru qu'un très grâind ;x nombreux appels qui lui étaient faits par les
nombre ont laissé la Station avec une très mauvaise émigrés à bord 'des vaisseaux et sur P'Isle. J'étais
sant, et qu'ils ont dû être r'etombés le la fièvre à étonné, comme tout le monde Pétait aussi, le voir qu'il
bord du bateau-à-vapeur avant leur ar-rivée à Mont- pouvait résister à tant dle fatigues particulièrenmeint
réal. lorsqu'il n'y avait pas -longtems il était incapable de

06. Vous dites qu'il est imposible do s'attendre à marcher. Je sais que les vaisseaux ont été pmlusieurs
ce que la maladie diminue parmi les émigrés tant jours à l'ancre avant qu'il fût possible aÙ Médecin
qu'ils nous viendront par milliers des ports de la Visiteur-dl les visiter je sais aussi qu'aprèsla pro-
Grande Bretagne et de l'Irlande, entassés dans la mièré visite, les malades à bord ont étéplusicûrsjours
cale des b'timens pèle-môle, sans air ni nourriture sans les secours de Médecins ; j' appris.cec ides.
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'R. R.) Capitaines du "-Avon et du " Triton." Avec ces 'ail

faits dlevant les'yeux et ce que j'ai lu daus les papiers hau
sgjîe publics, je crois que j'avais raison de dire que le Dr. dem

Douglas devra succomber sous le poids dle tant de qul'
fatigues, et que ses devoirs, pour son propre avantage et dan
celui des émigrés, devraient étre parlagés-avec d'autres. croi

102. Comprenez-vous, d'près des informations au- pers
thentiques que vous aurieÉ pu obtenir, que le Dr. rais
Douglas ait été contredit dans les plans qu'il suggé- ordr
rait quant au traitement des malades, qu'on lait borné oubil
dans ce qu'il voulait avoir pour leurs besoins, ou tent
que l'on ait négligé de lui donner ce qu'il demandait l'av
pour eux?-Mon impression était, quand j'ai laissé la lo h
Grosse-[sle, que le Dr.' Douglas n'avait pas assez de à le
pouvoirs ni assez de moyens; mais depuis j'ai été bien et,
informé que c'est tout le contraire. priv

103. Voulez-vous avoir la bonté de nous dire à ritur
quoi vous faites allusion, quand vous dites que le Dr. fébr
Douglas avait les mains liées, et ce qui vous a engagé bont
à croire qu'il avait des pouvoirs bien limités ?-Je n'ai et d
pas dit que le Dr. Douglas avait les mains liées ; tems
aai dit que telle était mon impression quandj'ai 7 ou
quitté la Grosse-Isle. Les Médecins de la Station se qués
plaignaient continuellement qu'ils manquaient de tout. 500
Il n'y avait ni paille, ni eau <le source, ni jus de citron; suffi
il n'y avait pas non plus, très certainement, un nom- pers
bre suffisant de garde-malades. Le bateau-à-vapeur loin
le St. George ne venait qu'une fois par semaine. trou
Tels sont lés faits sur lesquels je me suis appuyé pour Or,
dire ce que j'ai dit. Plus tard j'ai appris que l'on pas,
avait conféré les pouvoirs illimités aux Médecins 10
Visiteurs. Il est en conséquence très facile de tirer Les
une autre conclusion de ce que j'ai dit, que celle 'en- dant,
fermée dans la question que l'on vient de me ftire. mCt

boire
Le Rêv. Messire Jean Baptiste Antoine iarland, repr

Prêtre, Directeur du Collégo de Nicolet, est appelé-ot la mc
interrogé de tr

104. Jecroisquovousavezpasséquelquetems laSta- soif
tien dola Quurantaine, à la Grosse-Islo?-J'y suis allé. teims

105. En quel ternse -Je suis allé à la Grosse- état
Isle le 29 Juin dernier, et j'y ai passé une semaine. il

106. Qui avait la direction do la Station do la viteu
Quarantaine à la Grosse-Islo, quand vous y êtes n'en
allé ?-Le Dr. Douglas. ' sont

107. Combien y avait-il de malades quand vous porta
étes arrivé à la Grossae-tsle ?-Il y en avait environ tiraie
1,800 à 2,000r| do la

108. Comment étaient-ils logés ?-Sous des tentes, un lit
dans les anciens hôpitaux, dans deux hôpitaux nou- pas u
vollement construits, et dans la Chapelle Catholique s'habi
et la Chapelle Protestante ; dans les tentes, en que c
général, les malades étaieht placés bien près les uns doive
des autres; dans les vieux h6pitaux (sheds), les' lits de llh
des malades étaient placés sur deux rangs, l'un au- la ma
dessus. de l'autre; depuis ce tems l'on a fait dispa- Une
raitre la rangée supérieure dans quelques-uns des prise
hopitaux; on fes a néanmoins conservés dans un ou deux n'aya
quartiers. Il serait à désirer que lon fit entièrement la cha
disparaItro la'rangée sup6rieure' de ces lits; il est' à cette
peu près.impossibe àun malade faible do' pouvoir en de sa
descendre sans-un secours qu'il n'a point; et une fois ces f1
descendu il lui est encore plus' difficile d'y remonter. cule d
J'ai vu un pauvre Malade qui, après être descendu sorte 
ainsi d'un lit élevé do cinq pieds à peu, près- au-dessus sort q
du sol, était étendu par torre, et ir mp forait do la L'on
pitié des autres malades- lui.on voulût bien,- à force utiles.
de, bras, le remottre à sa placO sur son lit. D'ailleurs, gardt
fréquemment,. les immondîces produites par la dyssen- nourri
terie des maladessdescendent de Pétage supérieur' sur tenir
les'malheureux qui'se trouvent dans P étage' infCrieur, servic
11 serait à d6siier' que P'on fit disparaîtreentièremrent de 1!5
les tentes omieY demeu're des maladds; ' ce- pour malad
plusieurs raisons :' d'abord, dans qelues-unes-de ces Il' 'st
tentes,,, à la suite d'un orage vilent, .ls malades que·P
soufrant de la fièvre, 'on pass une'nuit toute"entière êtte sé
oouchés.sur urie paille huimide ;. poxi seconde~ raison,. "nopui
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r infecté d'exhalaisons fiévreuses s'élève .vers le (R. R.R.
t do ces tentes'et, n'y trouvant pas d'issue, y
cure se corroipant de plus en :plus de 'sorte s 28 Juiet.
n se tenant assis ou debout la.tète est plongée t
s cette atmosphère~ pestilentielle; aussi peut-on
re que c'est là qu'ont contracté leur maladie les
onnos.chargées de visiterles malades; la troisième
on, ces tentes étant quelquefois dispersées'sais
'o, il est facile que le Médecin et les' serviteurs
icnt d'on visiter quelqu'une. J'ai trouvé ine
o près de laquello j'&tais passé plusieurs fois sanà
oir remarquée; là se trouvaient deux malades que
asard me fit découvrir-, depuis près do 48 heures
ur dire, ils n'avaient vu ni Médecin ni serviteurs,
conséquemment, pendant ce. teins, avaient 'été
és de tout soin médical, de toute espèce do eour-
o et méme d'eau si ardemment désirée pai-es
icitants; à ia demande, le Dr. Damour eut :la
ô de les faire transporter dans' un hôpitàl voisin
o faire plier dette tonte. Pendant une partie du
que j'ai passé à la Grosse-isle, iln'y avait qn'e
8 Médecins -en état de evisiter les ialades quel-

-uns d'entr'eux se trouvaient chargés de 400 à
patiens, et, suivant eu-, 150 malades auraient
pour occuper tout letir toms. Le nombré de
onnes employées au service des malades est bien
d'être suffisant; dans'quelques quartiers à peine
ve-t-on un scrviteur ou deux pour 150 malades.
20 à 25 malades suffiraient, si je ne me trompe
à pecuper tous les soips d'un serviteur.
0. Qu'arrive-t-il de ce 'manque do secours ?-
malades restnt étendus dans leurs ordures pen-
des journées entières: on les entend fréquem-
se plaindre qu'ils sont condamnés' à so'passer*de
pendant 10 à 12 heures ,, i l'on adresse des
cls aux serviteurs, ils vous répondent qu'avec
oilloure volonté du monde il leur est impossible
ansporter de l'eau de la rivière pour étancher la
do tant de personnes; et, dlo pouvoir.en même
leur rendre los autres services qu'exigent leur
do faiblesso et de maladie.
0. Pourquoi ne se procure-t-on pas plus de Ber-
rs ?-Parce que, malgré les hauts prix offerts, on
peut trouver davantage, et ceux que l'on trouve
assez peu propres à se bien acquitter de leurs im-
ntes fonctions. Pou de femmes hointes consen-
nt à devenir garde-malades dans certains hôpitaux Y
Grosse-Isle; on effet, elles sont obligées 'd'occuper
situé au milieu de ceux des malades;'elles n'ont

n appartement où elles puissent 'se retirer -pour
Iler ou se changer ; leur nourriture n'est autre
elle qui est distribuéo aux émigrés et leurs repas
nt se prendre à la hâte au' milieu des miaismus
opita; aussi assez souvent sont-elles.atteintés de
ladie; malades, elles sout privées de secouys.
garde-malado nomméo Garneau,. d' Q'6bec,
de la fièvre deinour'a troisjours dans un hopital,
nt d'autres secours que ceux qu'elle recevait dô
rité do M. Harper,. un des Missionnairës4; -aussi
pauvre' femme, comme plusieurs autres, paya
vie les soins donnés aux émigrés. Le bruit' de
choux événemens, gro*ssis·,par 'la rumeur,..ir-
ans la Ville do Québec et ses, faubourgs, de
qiuo bien peu de personnes. veulent s'exposer an'
ai sembl les attendre àla garde de' es malades.
dovrait améliorer l .position de ces personnes

Un appartement devrait étre accordé à chaque
-malade ;- on poprrait 'aussi leuir doxner. une
turc plus-abondante et phis capable d les 'ou-
d'ans lou'rs pénibles travaux. Pour obténirý des
es lusffcesdn les' hopitauvr~ienfermant ~

0 20 aados i faudrit :8. à:10-garde~-
es .sous la' srveillance d'n économe (stewat).
à déplorer pour le bien-êtro dcsmaladles; is
our la décence, quel1es, deux- sexes leapùssent
parés, et que ceux güi sont légrement malades
ssent. t'e•,éloigné~s de0U cuqiii'ont des inaladies .i'



11 Victorioe. Appendice (R. R. R.) A. 1847.

À(R.R.R. contagieuses, Dans la plupart des hôpitaux do la-(R. conta
SGrosso-Isle, on trouve mêlés dans lo mémo apparte-

28 Juimet. mont hommes, femmes, enfans. Celui qui n'aurait
.que quelques contusions est placé dans un lit voisin
do celui où se trouve un malade attaqué de la'fièvre;
de là, souvent dos personnes qui sont entrées à Phô-
pital avec un léger mal y ont trouvé la mort par lo
typhus qu'ils ont attrappé do leurs voisins; mais ce
sur quoi je désire appuyer davantage, c'est que les
deux sexes no se trouvent pas groupés dans lo môme
appartement. Quel homme honnéte voudrait que sa
femme ou sa filla ossuyftt une longue maladio au
milieu do personnes d'un autre sexe; quelque pauvro
que puisse ôtre l'émigrant, lui aussi a conservé ce
sentiment do délicatesse; et co n'est qu'avec le plus
amez- chagrin qu'il verra des personnes qui lui sont
chères exposées à l'insulta. Plusieurs hôpitaux ont
été bftis cette année, mais le nombre des malades en
exigerait encore quelques-uns; si do nouveaux hôpi-
taux se bàtissent il serait à propos do ne pas trop los
rapprocher dos anciens hôpitaux. Le terrain do la
Grosse Isle est assez vaste pour qu'on puisse placer
ces nouveaux édifices dans una situation un peu plus
favorable. Des privés devraient y êtro joints, de
sorte que les malades ne fussent pas obligés d'aller
déposerleurs immondices dansles broussailles qui avoi-
sinent la Chapelle Catholique et la Maison des Mis-
sionnaires. Los morts sont enterrés dans de longues
tranchées où deux ou trois rangs do coreneuils sont
superposés les uns sur les autres. La couche do terra
amoncelée autour de ces cercueils n'est pas toujours
suffisamment épaisse pour empêcher que dos exhalai-
sons méphitiques ne s'en élèvent ; il aurait peut-êtro
été prudent d'enfouir ces cercueils à une plus grande
profondeur, ou du moins do ne les mettre que sur un
rang. On a parlé de répandre du la chaux vive sur
ces masses corruptibles, et je ne sache pas qu'on l'ait
fait. Un long fossé creusé au milieu 'du cimetière
s'étend à une assez grande distance au milieu d'une
rangée de tentes et reçoit dos matières corrompues
qui s'écoulent des tranchées, aussi lorsqu'un soleil
ardent donne sur cette boue empostéo il s'en exhale
une odeur propre à faire soulever lo cour, '

111. La proproté était-elle observée ?-Ello lé-
tait jusqu'à un certain point dans los nouvelles
batisses ; un pou mieux dans un ancien hôpital ; ail-
leurs régnait la malpropreté,

112. Avez-vous fait connaîtra ces remarques à
quelqu'une les autorités sur la Grosse-Isle ?-Mes
confrères et moi, nous avons souvent eu occasion d'en
parler avec les Médecins employés dans les hôpi-
taux.

113. Comment traitait-on les malades à bord des
vaisseaux ?-Je n'ai pas connaissance d'avoir vu de
Médecin qui eut fait la traversée avec les émigrés;
mais, après leur arrivée ils étaient visités par le Dr.
Douglas (lui envoyait aux hôpitaux ceux qu'il trouvait
attaqués do quelque maladie.

114. Faites connaître les soins que les passagers ont
reçus du Capitaine du vaisseau et de Péquipage à
bord de quelques vaisseaux ?-Dans deux ou trois cas
les passagers se sont plaints amèrement du traitement
qu'ils avaient reçu et de la part du Capitaine et de
la part de l'équipage; d'autres racontaient avec la
plus vive satisfaction tout ce qu'ils devaient aux soins
de leur Capitaine.

115, Pensez-voûs que pendant le voyage l'on ait
pourvu suffisamment aux besoins des passagers ?-A
bord de un ou deux bâtimens que nous avons visités
les passagers se plaignaient le la mauVaise qualité de
la nourriture et de l'eau qu'on leur avait distribuées.

116. Avait-on coutume de séparer les malades de
ceux qui étaient en santé pendant le voyage ?-Je ne le
pense pas.

117. Avez-vous connaissance qu'on ait quelquefois
laissé les corps: des morts dans leur lit à bord des
va'saux ?-Je n'en,ai -as connaissance,

118. Avei-vous visité quelques-uns des vaisseaux ppen
immédiatement après leur arrivée à la Grosse-Isle ; si (R.
vous l'avez fait décrivez l'état dans lequel vous les '--

avez trouvés?-J'ai visité plusieurs vaisseaux environ 28 "
une ournée après leur arrivée à la Grosse Isle, je les
ai g6néralement trouvés plus propres que l'on ne nous
'représentait ceux qui étaient arrivés au commen-
cernent de la saison.

119. A quelle distance le cimetière se trouve-t-il
les hôpitaux ?-A environ trois arpens.

120. N'y a-t-il pas un revendeur sur l'Isle, et con-
naissez-vous le prix qt;'il demande pour les objets qu'il
fournit ?-Je n'ai pris aucune information à ce sujet.

121. Savez-vous où l'on prend la provision de lait
pour PlIsle ?-L'on m'a dit que la ferme le M. Dou-
glas en fournissait une partie et que le reste était
apporté de St. Thomas.

122. Quels sont les devoirs qui ont occupé parti-
culièrement le Dr. Douglas pendant cet été?-Le
tens du Dr. Douglas paraît avoir été principalement
employé à la visite <les vaisseaux ; cette occupation
n'a pas dû le laisser libre <le suivre do près les autres
parties de l'établissement Je ne puis que faire P'é-
loge de l'activité du Dr. Douglas à remplir ses devoirs;
mais une charge surhumaine lui avait été imposée,
charge qui aurait dû être partagée entre deux ou trois
hommes, Le Dr. Douglas demeurant chargé le la
visite des vaisseaux, un autre Médecin aurait pu
prendre l'inspection générale de la partie médicale
dans les hôpitaux, tandis qu'un troisième individu
aurait eu en partage l'organisation des hôpitaux; ce
dernier, outre la surveillance sur tous les économes
(sewarts) et les garde-malades, ainsi 'que sur ce qui
regarde la nouiriture, aurait pu tenir un bureau où
l'on eût gardé la liste <les malades, <les convalescens et
des morts. Le défaut d'un tel bureau s'est vivement
fait sentir cotte année ; il ne s'est passé guère de jour-
que mes compagnons et moi ne reçussions <le lkttres
nous demandant des informations sur certaines per-
sonnes débarquées à la Grosse-Isle, et très rarement
avons-nous pu réussir à obtenir ces informations.

123. Avez-vous 'quelqu'autre information.à commu-
niquer à ce Comité touchant la direction de la Station
de la Quarantaine et pouvez-vous nous suggérer
quelque chose à ce sujelt ?-Il serait à souhaiter que
les Missionnaires de la Grosse-Isle pussent visiter les
aiseaux à leur arrivée ; lo plus ardent désir <le

l'émigré catholique Irlandais lorsqu'il tombe malade est
d'avoir à son chevêt un Ministre de la religion ; la
Erivation le toute autre chose, il la supportera préféra-

lement à celle-là, aussi quand nous arrivions à bord des
vaisseaux notre qualité dl Prêtre arrachait à ces Cutho..
liques sincères les plus vives démonstrations <le joie et
<le reconnaissance ; les priver de l'avantage'de voir un
Prêtre au moment de la mort, lorsque l'on peut le leur
procurer serait une cruauté. L'administration du
Département de la 'Grpsse-Isle no pourrait mieux té-
moigner sa bienveillance pour ces infor tunés qu'en
procurant aux Missionnaires les moyens de visiter les
malades aussitôt après leur arrivée à la Grosse-Isle ;
une des chaloupes du Médecin Visiteur, pu une autre
pourrait être employée pour cet objet. Faute d'un
moyen de transport our les Missionnaires,- plusieurs
malades ont quitté la vie sans avoir pu recevoir les
secours de la religion dans leurs derniers momens, et

our un Catholique Romain c'est le poids le plus acca.
lant à cette heure supreme. Une des chaloupes du

Docteur Douglas avait été offerté; mais quelquefois au
moment du besoin on n'a pu se la procurer En
somme, je crois que cette année le lazaret de la Grosse-
Isle n'a pas produit le résultat qu'on en devait 'atten-
dre, celui d'empêcher que les maladies contagieuses ne
s'introduisirent dans le pays par la voie du fiduve.,
A qui en 'est la faute ? ce n'est certaineràért pas aux.
Officiers employés par le Gouvernemen't à la' Grobse-
Isle. L'émigration' es arrivée commeun torrèntet
a renversé toutes les digues Qu'on lui avait oppos.'
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.R.) C'était au moment où Pon nous annonçait, l'hiver
dernier, les préparatifs d'une immense émigration

u7 qu'on aurait pu arrêter le mal par des représentations
au Gouveonement Impérial; ces représentations au-
raient pu avoir 1'effet d'empêcher qu'on ne vilaàt les
hôpitaux et les rhaisons des pauvres en Irlande et en
Angleterre pour en déposer en masse le dontenu sur
les bords du St. Laurent. Une fois la permission
donnée de transporter sans distinction les pauvres et
les malades de lAngleterre et de l'Irlande en ce pays,
l'on doit s'attendre que chaque année la contagion et
peut-être la famine viendront à leur suite ravager nos
villes et nos campagnes.

LETTRE reçue du Présidcnt du Comité, de Sa Sei-
gneurie l'Evêque de Montréal, et mise devant le
dit Comité, le 25 Juillet, 1847.

Frampton, 20 Juillet, 1847.

CHER MoNsrEuR,-Votre lettre, dont il m'est im.
possible de me rappeler la date, m'a été remise hier,
comme j'allais quitter l'endroit où je suis actuellement
en visite pastorale. Je li! envoyée à M. Mackie, avec

uelques mots que je lui ai écrits à la hâte, le priant
y répondre sans délai, et de vous expliquer que les

trois Messieurs du Clergé qui ont été en devoir à la
Station de Quarantaine sont actuellement malades à
Québec, et qu'il en résulterait dle grands inconvéniens
pour lEglise s'il y était lui-même appelé,-K. Cha-
derton y ayant trouvé, la mort,-moi-mém.e étant
absent, et un autre Monsieur du Clergé de la Paroisse
se trouvant hors d'état, par la maladie, d'exercer son
ministère. J'ai aussi prie M. Mackig de vous expliquer
ce qui en est par rapport aux deux Messieurs du Clergé
qui sont actuellement dans le District de Montréal qui
ont eu la charge de la Grosse-Isle cette année. Je lui
ai envoyé l'ordre en blanc imprimé'

A l'égard de mes propres impressions que vous
désirez connattre, j'ai bien peu dle remarques à faire.
Je pourrais vous parler de soulTiançes, d'horréurs et
de choses les plus révoltantes que j'ai vues à bbrd des'
vaisseaux, et dans les lieux où l'on récevaiV les malades
sur l'Isle, durant la saison, dans le tems qu'aucun des
nouveaux hôpitaux n'était encore achevé. Les malades
étaient logés aussi misérablement que possible, et à
peine leur procurait-on les choses les plus nécessaires,
par suite de quoi il est bien certain nu'un grand norgbre
d'entre eux ont- dé en mourrir, du moins telle est ma
propre conviction. Quand nous sommes témoins d'un
pareil état, de choses et que nous entendons continuel-
lement se plaindre en vain ceux qui souffrent, nous
sommes forcés d'abord de croire que le blâme en doit
être attribué à quelqu'un ; et l'on ne se trompe, pas,.

je crois, car,- dans les' petits détails 'au 'moins, 'il'
devrait se rencontrer quelques malades qui auraient
reçu quelque soulagement d1e la part des personnes
employées sous les Officiers de la 'Station si elles avaient'
de la conscience et de l'humanité. Mais ce qui serait'
une chimère, ce serait de supposer qu'il eût été possible
à un homme, quelque sage qu'il fût, quelques efforts
qu'il pût faire, dlaméliorer effectivement leur condition
avec les seuls moyens à l( disposition lés autorités sur
l'Isle, qui, je crois,'ont"fait tout ce qu'ilest possiblede
faire 'enpareilles, circonstances'; et à P'égard'du Dr'
G.:Douglas, qui est àl tête de l'établissement je désire
profiter de f'dcdâsion ýour dire qu'ayit été,témoin
de la màniè e dont i1remphissait ies.devoirs'do&sacharge
'dansls prèmiè inéè )'' toùjodrs epùsidéré
commeirès 1 abijedan sa tofesion e nnmnt
capablebdà Ociiiér üubIi6,"blicismila åcrtainärMen.

a~dconda iZ n estiei 'antIaWiifèrer

Peu de personnes, bien peu de personnes, en vérifé,
uraient été trouvées capables de montrer autant d'éner-
ie, de sang-froid, d'attention et de méthode dans 'out
e qu'il à fait, qu'il en a.montré dans les difficultés
ans nombre qu'il a eues à rencontrer dans sa position.
lussi je n'hésite pas à dire que je suis.convaineu que
ant d'efforts et de fatigues l'ont mis en danger de perdre
a vie. On trouve toujours à redire contre la conduite
'un homme qui a une grande responsabilité publique
t un grand contrôle sur les actions des autres; et c'est
insi que, dans le cas du Dr. Douglas, je sais qu'il est
ceusé d'avoir trop recherché ses intérêts et que l'on
fait des histoires sur son compte à propos de son

:ommerce de lait-;-je ne connais rien en cette affaire,
nais ce que je sais bien, c'est qu'il a envoyé du lait à
ord de certains vaisseaux pour en faire charité à des
lfans à la mamelle, qui venaient de perdre leurs
ières.

J'ajouterai seulement, à légard du Dr. Douglas,
ue dans certaines occasions je l'ai troublé relativement
la misère et aux besoins des malades dans'les appen.

s, et qu'il y a apporté remède.

Ce que t'on avait le plus besoin sui l'Isle, c'était de
arde-rnalades,-et ce besoin se faisait tellement sentir
ue 'c'était vraiment un spectacle déchirant que d'en
tre témoin"; mais il était impossible de s'en procurer
n nombre suffishnt, et je suppose que c'est encore le
as; du moins je sais qu'il en est encore ainsi à lhopital
e marine. Je me rappellerai le plaisir q'eut le Dr.
)ouglas (je suis forcé, malgré ce que j'ai dit plus haut,
e le mentionner encore une fois) de recevoir du Drd
arent une liste de seize gardé-malades, envoyés de
uébec à la Grosse-Isle ; mais, 'si ma mémoire neme

nompe pas, dix de ce nombre, quand ils ont vu ce
ui se passait dans les hôpitaux, refusèrent d'y entrer en
voir et s'en retournèrent. Plusieurs d'entre les garde-
alades tombèrent malades et moururent. Les Médeciis
a parurent en nombre suffisant; ils in'étaient presque
us étrangers, mais quelques-uns d'entre eux, queje
nnaissais, étaient extrêmement respect ables. Plusieurs
entre eux, comme on sait, ont été atteints'de la fièvre.
ai entendu les malades 'parler avantageusement du"
r. Johnson, de sou humaité,,de son attention pour
mx; mais je suis persuadé qu'il n'était, pas le seul
.i méritt leurs "éloges, quoique, pourtant, tous ne
i ressemblaient pas.

Enfin, j'ai pensé quil était impossible de.rien faire
efficace pour empêcher les conséquencés d'une telle
site de la part de Dieu. 'Siquelquefois la maladie
raissait diminuer,,c'était pour se montrer unmomént
rès avec plus d'intensité et toujours accompagnée de
hideuse misère. Les choses, cependant, ont'i.ûn

u changé, par l'ouverture des nouveaux hopita"ix
i;, dans l'état où 'je les ai vus, m'ont paru d'excel-
tes bâtisses, et par le moyen d'autres arrangeme i
a l'on a' pris' dans ce but.

M Symes, le Député-A g eut des émigrés, mérite
urément les plus rands éloges pour les peines qu'il
donne. Il semble avoir fait le sacrifice de sa vie

ur ces pauvies malheureux. L'établissementa àse
iciter aussi d'avoir un homne'tel que M. Cullingfod,
argé de veiller au dlépartement de la' chirurgie:
mmé d'ordre, de systèfle et d'exactitude dans ses
cédés, et toujours attentif etlburnain.

J'a Phonneur d'tre,

,onsieur

Votre très obéissant serviteur
G J. ONTREAL.

onotabl 9ËÂ
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Appendiac
(S. .S 8)

R.APPORT
D U COmITÉ SpciAi, nommé "pour s'enquérir si l'Hôpital de Marine à Québec est bien

administré et s'il est adapté aux fins pour lesquelles il a été établi."

MEMBRES DU COMITÉ.

L'Hon. M.
M.
M.
M.
M.

Aniwn, Président,
CHAnoT,
CnIAUvEAu
NELSON, et
BOUTILLIR,

RAPPORT,

V OTRE Comité ayant mûrement considéré le sujet important qui lui est soumis, en est
venu à la conclusion que bien que l'Hôpital de Marine, tel qu'il est maintenant admi-

nistré, a répondu à la plupart des fins pour lesquelles il a été établi, cette Institution est
susceptible de beaucoup d'améliorations que les besoins du public demandent impérieusement
aujourd'hui.

-Les bâtisses sont encore dans un état incomplet; et ce n'est que depuis le commencement de la
saison actuelle que l'on a adopté des moyens mécaniques pour fournir de l'eau à cette Institution.

Votre Comité recommande fortement de construire sans délai l'aile qui est nécessaire
pour compléter la bâtisse, vu que les besoins réunis des matelots et des émigrés qui arrivent à
Québec demandent plus de logemens.

Votre Comité condamne fortement l'usage que l'on a fait de cette Institution pour servir
d'Hôpital pour les fièvreux: sa position au milieu d'un faubourg populeux où l'on ne peut avoir
accès qu'en traversant une partie considérable et populeuse de la Cité de Québec, fait qu'il
n'est pas prudent de l'employer ainsi.

Dans le moment actuel surtout, la santé publique exige que le Gouvernement Exécutif
adopte des mesures pour établir, dans un endroit quiU ne sera pas trop éloigné de la Cité, et
auquel on pourra avoir un accès facile par eau, un Hôpital où l'on pourra traiter les cas de
fièvre.

Votre Comité conçoit que cette Institution produirait beaucoup plus de bien, s'il était
nommé un Bureau d'Administrateurs qui serait composé des Commissaires actuels, et de
Commissaires choisis parmi les Membres de la Corporation de Québec et les Juges de Paix de
la Cité.

En terminant, votre Comité se flatte que cette Institution sera appréciée à sa juste valeur
sous le rapport des facilités sans pareil en Amérique qu'elle fournit pour l'étude et la pratiqùe
de la chirurgie, et qu'elle sera ouverte à tous les étudians d'après une administration large et
libérale.

• Votre Comité est convaincu-, qu'avec les dispositions du nouveau Bill de Médècine, l'Hôpital,.
s'il est bien administré, deviendra une Ecole de Médecine très florissante, et sous ce' point de
vue, son utilité et son importance augmentent considérablement.

Le tout néanmoins humblement soumis. . AYLWI,

Président..

MINUTES DES TEMOIGNAGES.
9 Juillet, 1847.

Le Dr.. Morrin est appel et étant interrogé, il
donne l'exposé suivant.-

Je suis Commissaire et Trésorier pour l'Hôpital de
Marine à Québec, - le Dr. Parent et Hammond
Gowan sont mes confrères Commissaires. Par un Acte
du Parlement de la 10,et 1-1 Geo. IV, chap. 23, il'
fût,- pour la, première fois, ouvert pour l'admission des
malades en 1834 ; on s'en servit comme d'un Hôpital
cholérique. Je pense que c'est l'année' suivante qu'on-
louvrit pour y admettre des matelots et. l'on a toujours

continué depuis à y recevoir les émigrés et les ria--t
lots. Pendant les mois d'été, le nombre moyen des.
malades est d'environ 176, et il excède souvent 200
dans les années ordinairesmais dans l's salons telles
que celles-ci ce nombre s'est considérablement accru ;:
aujourdPhui' il y -a entre 700 à 800 -malades dhns
l'hopila1 les dépendances et lea abris e l?ónà récèm-
ment construits; quoique la bâtisse ait. o-iginairment
été destinée à servir: d'hôpital de marine, or s'éri est
cependant servi comme d'lio'pital géiéral' pour les
maladies contagieuse et pour les cas d'accidens ui«e
l'n ne pouvait pas admettre dars d'autres institutiors.
Feu le Dr..William Hall futdard.otinäMédeoirt
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S. S.) etChirdr ei -Vsitéur do cette Institution pifr Lord
sylm'F äive' uh glaire då £200 par année, et il y
ahiilt'ài Chiru'rgien-et un Apothicaire sous lui, ainsi
qu'dû é'c'oidriud et ui gnarde-malades. A la mñort du
Dr. H1all, la charge fut donnée au Dr. Painchaud et
au-Dr. J; Doiglas-qui se partagèrent les devoirs entre
eux, le Dr. J. Douglas prenant la principale partie lu
traite[UL bt derâetts-fl6 chirurgie. Durant le mois der-
nier l'on a nommé deux autres Médecins, les Drs.
Racey et Ffèmôxñt'sàns me'ntion de salairò. Eri vertu
d'un ròglement que les Commissaires ont adopté, lhô.
pilai a été ouvert à tous les étudians dra médecine
moyennaht Une contribdtidn annuelle do Sbs; ou la
so-nme ronde de £5'; avec les deniers provemint <le
ces lionoraiies, l'on a formé ind bibliothèque médicale
qui' compte aujourd'hui plus d t'ois cehts volumes,
part, les planches anatomiques. Ces honorairés d'ail-
leurs permettent àl'étudiant de suivre lescours cliniques:
ou les observations que les membres de la profession
peuvent juger à propos le donner dans l'hôpital.
Depuis une ou deux années, le Dr. Douglas a donné
los cours de Chirurgie pour lesquels il a été-payé par
les étudians, et le Dr. Painchaud, depuis plusieurs.
années jusqu'à la saison actuelle, a donné des cours
<'accouchement pour lesquielles il a aussi été payé.
Les membres de la profession ,qui appartiennent à
linstitution ont l'avantage de pratiquer dauis l'un des,
meilleurs hôpitaux ; le nombre do cas de chirurgie qui se
présentent,, pendant-la saison-de la navigation, est aussi
gratil que dans aucuni hôpital 'dl co continent.' Uhô-t

pital est composé d'une bâtisse au centre, et d'uno ilo;
on avait Plintention de èdnstruirt, Vnutré aile; ou 'd'h a
même posé les fondationa, mais elle n'a jamais été
complétée, La bâtisse ne suffit pas au nombre do cas
qui se sont présentés perdhnt la saison actuelle ; elle
suffidiit -à peine à' recevoir les matelis ndaladés seule-
ment, et pendant la saison actuelle, le grand nombre
d'émigrés malades qui sont arrivés a Québec ont
obligé les Commissaires à ériger des abris et à conver.
tir les dépendances en hôpitaux temporaires. Je pense
que lo nombre le matelots malades peut être. de 150 à
200. On s'est servi <le l'hôpital pour les cas do fièvre
comme pour les cas de chirurgie ; depuis ces derniers
jours, on a pris des arrangemens pour séparer les cas lo
fièvre d'avec les cas de chirurgie. Il n'est pas -ù ma
connaissance que <les cas do chirurgie aient été suivis
de cas <le fièvre contractés dans l'hôpital.

1. Avec l'émigration considérable de cette année,
et celle que l'on peut attendrte pour les années qui vont
suivre, l'hôpital suffit-il aux besoins du Port de Qué-
bec ? -L'hôpital, s'il est complété -suivant le plan
origainire, suffirait peut-être pour les besoins des imate-
lots et les émigrés malades durant les années ordi-
nires.

2. Considérez-vous que la situation <lo l'hôpital
souffre les objections?-Si je puis en juger d'après le
rapport des cas traités, je dirai que Pon ie saurait
objecter au site de l'hôpital ; le succès est aussi grand
9 'il l'est dans les hôpitaux <le même nature, à Iaris,
a Londres ou dans les Etats-UniS.

3. Croyez -vous qu'il serait nécessaire pour les
besoins lu Port de Québec, que Pon ouvrît un hôpital
& fièvre entièrement séparé des cas de, chirurgie ou
autre cas de médecine ?- D'après l'expérience du
passé je dirai non ; mais pour cette année, il serait
grandement avantageux d'ouvrir un établissement <lis-
tinct pour les cas de fièvre, et cela deviendra néces-
saire pour 'la sèret des citoyens s'il y a encoro des
fièvres 'semblables à celle qui a décimé l'émigration
<lo cette année.

4. Comnent'fournit-on leau à -lhôpital ?- Jusqu "
cette annee on fr~nissnit 'eau 1à Phôpital on la char
royant. do la rivi'ère, -mis 'on construit maintenant
des machiieshydruliquesnionsorLér uneu ua

Il Victorioe.

5. A-t-il été pris dès rïïesures pour faire face' aux
bésoins <le la' saison .atuello et quelles mesures?-
Dans le cours d'Avril dernier, dans une lettro adressée
au Secrétaire Provincial, nous exposions la conve-
nanco qu'il y avait dlo tenir toujours prête une cer-
taine quantité de couvertureg <le lit. Huit ou dix jours
après, nous reçumes une réponse par laquelle les
Commissaires étaient autorisés -à dépenser Ù cette -fin
une somme qui n'exeèderait pas £250,-e' 'que nous
fîmes. Je n'ai pas avec moi la correspondanco qui fut
échangée entre les Commissaires et le Gouvernement
relativement à l'agrandissement <lu logement destiné
aux malades, maisje la transmettrai au Comité, comme
j'en suis requis.

6. Ces arrangemens fuirent-ils'adopiés teins ?-
On différa bien peu à faire les préparautifs rices-
sares.

7. Combien y a-t-il eu <le décès pendant les \trois
dernières semaines ?-Pendant' ls 'deux avant derniè-
res senmaines il y eut 18 ou 19 décès chaque semaine,
et;penldant la troisième semaine, 41; pIlusieurs de ces
malades y ont été admis dÈais un éïat mourant et h'y
ont pas'vécu deux heures.' L'on a construit, pendant
cette' saison, 400 pieds d'abris.

8. A-t-on rencontré de la diflièulté pour entrr'er les
morts ?-Lorsque 'hôpital fut ouvert, il fut réservé un
lot <le terre où l'on devait enterrer les Catholiques qui
mourraient dans l'hôpital ;' pendant la saison actuelle,
trouvant que le cimetière s'emplissait rapidement, nous
ouvrtmes celui où se firent les premiers enterremens il
y a environ quinze ans, et nous trouvâmes les corps
dans un tel état de conservation (le sol étant composé
d'argile d'alluvion) qu'il nous parut impossible <leconti-
nuer d'en enterrer; nous commencâmes immédiafetnent
pne correspondande avec les autorités ecclésiastiques
des paroisses dI St. Roch et de Québec qui finit par
un refus <le nous permettre de les enterrer dans le cime-
tière de Puno ou l'autre paroisse. Copie de 'cette
correspiondarice fut immédiatement transmise auGouver..
nement Exécutif, 'lorsque, qúelques jours après, une
Commission fut nommée, autorisant l'Honorable F. W.
Primrose et lHonorable Louis Panet à acquérir, par
achat ou par donation, un terrain pour y enterrèr les
étrangers ; ils ne purent réussir àobtenir ce terrain.
Dans le même tems Pon conclut un arrangement ten
poraire pour enterrer les Catholiques dans le terram

l' 1hôpital, sans par là mettre en <langer la santé <les
personnes attachées à linstitution.

9., Le terrain <le l'hpital est-il suffisammet grnd
ou demande-t-il à être agî'andi ?-Je. pense que le
terrain <le l'hôpital.est sullisamment spaci u Il y a
quelques années, on loua tune partie du terrain,qe Ilon
ne considérait pas d'ut besoin immédt, à condition
que le locataire construiiait lo,quai 'ncossaire pour
garantir le torrain contre'les empièteim'ns dé larivie.'
Ceci a été fait, et Plon a on outreobteru uo rnt
annuelle de £50. Le bail expire dans'tro'ú quatuo
ans, et hpital aura alors 'j rois,ssez e terain
pour tous les besoins.

*y

10. Quelles obijetions souleve-týn Conti
dle'iEcoledo Médecine à 'Québeà L?'obl
l' on a contre leflillde 1c le éeco<Iò
e ~tquo~ leshof se dW sntb don

(S. Š S.) A.18- . '

ppend
tité suffisanto d'eau dans toutes les pauties <le la bâtisse. S. S
Dans le cours <l'vril dernier, les Commissaires anti-.
cipèrent une augmentation dans le nombre des admis- 2 ul
sions dans l'hôpital, en conséquence <le lémigration de
cette année et <le la famine et <le la maladie qui sévis-
sait dans la Mèe-Patrië parni la' classe de la sodiét6
dloù sortent les émigrés ;-mis ous' no prévoyions
point que la maladie serait aussi donsidérable' qu'elle
ïldt aiujourd'huùi.
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cours, l'un cin lanigue anglaise et l'antre on langue devrait être lié nu gouvernement do cotte Institution, (S
frangiaise, doublant ainsi le nombre dIe lectures dlonnées J et quo l'on devrait choisir parmi les Marchands, les
dans aucune Ecolo de éldecine, outre que cela est Mobres lu Conseil-de-Vi1le ci les Citoyons marquans
inutile et impraticable, de Québec pour composer un Bureau do Gouverneurs.

11. Comment sont administrées les finances do
l'institution ?-Nos comptes sont régulièrement trans-
mis au Départoment do PlInspecteur-Gêrérul ; autant j 27 Juillet, 1847,
que possible, tiut se lait par contrat, et les réquisitions
auprès di Gouvernement se font pour la montant des Villiam King McC'ord, Ecuyer, est appelé et
sommes nécessaires à l'jnstitution. Dans les ann'os interrog:-
ordinaires, les dépenses se montent do £1,800 à £2,000 15. Avez-vous quelques suggestions à faire sur les
année. moyens d'améliorer lHôpithl do Marine, et do le rendre

12. Les fonds que la loi nccorde sutfisont-ils ?-Ils
étaient suflisanls jusqu'à la pitssatiî'n <l'uF ActLé récent
< i Parlement qui faisait no réduction An ftveur <les
matelots naufrags et malades pentant l'hiver ; depuis
Cette ép>oqiie le'$ fonds n'onit pus suffi.

13. Ne pourrait-on pas tirer meilleur parti (lo lPHô-
pita île Marine pour l'avantage de la Médecine, et ne
pourrait-on pas s'en servir comme d'une Ecolo ou
Collége île Mélecine,-s'il en est ainsi, voulez-vous
otlTrir les suggestions que vous croyez nécessaires pour
obtenir cet'objet ?-Jno Ecol4 de Médecino attachée
a 'lôpital de Marine à Québec donnerait les moyens
d'instruira les enfans dans leur profession aussi bien,
sinon mieux, que dans auctune Institution sur Ie Conti-
ient, si Pon accordait, seulement pendant quelques an-

nées, une allocation comme la Législature en accordo
une pour PEcole <le Médecine <e (Iontréal.

l. Ne pensez-vous pas que Plon pourrait introduire
quelques changeniens dans ladministration <la l'hôpital ?
-Je suis décidément d'opinion que la gouvernement
do cette Institution devrait étre mis sur une base plus 1
populaire, qu'aucun Officier Médical le l'hôpilal ne

plus utile au public ?--La première amélioration que
je suggèrorais ce serait (le bâtir une autre aile à l'hôpital,
dlaits laquelle on ferait une salle suffisamment grande
pour donner un cours do lectures cliniques, et que
toute fl bâttisse, telle qu'elle sera alors, soit réservée
pour les cas do chirurgie et pour tous les matelots lui
auront besoin de traitement, mais nullement pour es
cas de fièvro, vu que les chambres, y comprises celles
(le laile, noc sont pas plus grandes qu'il ne faut pour
les autres maladies, et l'endroit est trop populeux pour
un hôpital à fièvre. Je recommanderais qu'il fût placé
sous le contrôle (l Maire pour lo toms d'alors et des
Magistrats. Il serait aussi à propos que tous les hommes
(le profession qui y seront attachés reçoivent des salaires,
et non pas comme cela a ou lieu dernièrement, où doux
ou trois Médecins Visiteurs étaient seuls payés ; car
est-il probablo que les hommes le profession, possédant
du talent et de l'habileté, se soumettraient aux fatigues
et aux troubles d'assister i l'hôpital quand l'un no serait
pas payé tandis que les deux autres le seraient ? Je
suggérerais que l'autre aile fût batie aussitôt que pos'
çible, car il n'y a pas île doute que la fièvro sévira
davantage cet hiver A cause des chambres et des maisons
trop étroites où les pauvres gens sont entassés.

More~AL:-Imnprim par Lovsti, Er GIrsos, Rue St. Nicolas.
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